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LA SAINTE 
BIBLE POLYGLOTTE 


DU MÉME AUTEUR 


Manuel biblique ou Cours d’ Écriture Sainte à l'usage des séminaires. ANCIEN TESTAMENT, 
par F. Vicouroux. Nouveau TEsTAMENT, par A. Brassac. Douzième édition. 4 vol. in-12. Paris, 
E Roger et F. Chernoviz. ..... «o2 - ERES 14 fr. 


Les Livres Saints et la Critique rationaliste. Histoire et réfutation des objections des 
incrédules contre les Saintes Écritures, par F. Vicouroux, avec des illustrations d’après les mo- 
numents par M. l'abbé Douicrarn, architecte. Cinquième édition. 5 vol. in-8. Paris, Roger et 
Chernomize ee c E o ooo o ooe s 85 fr. » 
Editionin TNNNEEQ à à à + à à à + à à  —— TOP l 9O fr 


Carte de la Palestine, pour l'étude de l'Ancien et du Nouveau Testament. 1 feuille de 0",47 de 
haut sur 07,39 de large, imprimée en quatre couleurs. Sixième édition. 1898. Paris, Roger et 
"SUNSET m ame e a a a a a a  — 9 —... —  Á 1 fr. » 
Achetée avec le Manuel biblique . ........... ———M Él o o o O fr. 50 


La Bible et les découvertes modernes en Palestine, en Egypte et en Assyrie, par 
F. Vicouroux; avec cartes, plans et illustrations, d’après les monuments, par M. l'abbé Douir- 
LARD, architecte. Sixième édition, 4 vol. in-12. Paris. . . . . . .. E E o o 16 fr. » 


Die Bibel und die neueren Entdeckungen in Palæstina, in Aegypten und in Assyrien, 
von F. Vicouroux. Autorisirte Uebersetzung von Jon. Isac, Pfarrer von Villmar. 4 vol. in-8°. 
Mayence, Franz Kirchheim. 


Le Nouveau Testament et les découvertes archéologiques modernes, avec des illustra- 
tions d'après les monuments. Deuxième édition. l vol. in-I2. s. sa nsuu neneeese 4 fr. » 


Mélanges bibliques. La Cosmogonie mosaique d'aprés les Péres de l'Église, suivie 
d'études diverses relatives à l'Ancien et au Nouveau Testament (Les inventeurs de l'explication 
naturelle des miracles : Eichhorn et Paulus. — Les inscriptions et les mines du Sinaï. — Les 
Héthéens de la Bible. — Le Livre des Proverbes et la fourmi. — Susanne : caractère véridique 
de son histoire. — Les Samaritains au temps de Jésus-Christ. — La Bible et la Critique, réponse 
aux Souvenirs d'enfance et de jeunesse de M. Renan), par F. Vigouroux; avec une carte et des 
illustrations d’après les monuments, par M. l'abbé Douirrarn, architecte. Deuxième édition. 
l vol in-12. . . ......... a 259 52:022: 2: 2 2 X PELIDLVLV 4 fr. » 


La Sainte Bible selon la Vulgate, traduite en francais par M. l'abbé Gram, avec introductions, 
notes, appendices, et index archéologique par F. Vicounoux; seule approuvée après examen fait à 
Rome par la Sacrée Congrégation de l’Index. 4 vol. in-8». Quatrième édition. Paris, Roger et 
Chernoviz. 26 fr. Le Nouveau Testament, in-8°, cinquième édition, se vend séparément. 6 fr. » 

La méme édition en un seul volume sur papier indien . ... . sse seses eense SUO. » 


Sous presse : La Sainte Bible, format in-18, caractères neufs, comprenant : 1° texte de la Bible 


distribué en alinéas avec divisions générales et secondaires des livres sacrés; 2° introductions; 
3° notes nombreuses ; 4° appendices; 5 ° illustrations archéologiques. 5 vol. in-18. 


Ilsera tiré quelques exemplaires sur papier indien, permettant de réunir les 5 tomes en 1 seul volume. 
Nouveau Testament in-18 (nouvelle édition, caractères neufs), par MM. GLAIRE et VIGOUROUX. 


Seule traduction approuvée par le Saint- Siège. Avec notes nouvelles, — introductions, — 
appendices, — concorde des Évangiles, — tableau synoptique de l'Histoire de Notre- Seigneur 
Jésus-Christ, — index archéologique, — table des Épitres et des Évangiles de toute l'année, pré- 
cédés de la Messe et des Vépres. ] vol. in-18. Paris, Roger et Chernoviz TER  .. SEP » 
Le même, papier teinté, filets rouges . ..... ..... o5 o o o o o 3B fr. » 
Les Saints Evangiles, suivis des Actes des Apôtres, précédés de la Messe et des Vêpres. 1 vol. 
in-18, papier teinté, filets rouges. Paris, Roger et Chernoviz. .. s.. se susene 1 fr. 50 


EN COURS DE PUBLICATION : 


Dictionnaire de la Bible, contenant tous les noms de personnes, de lieux, de plantes, d'animaux 
mentionnés dans les Saintes Ecritures, les questions théologiques, archéologiques, scientifiques, 
critiques, relatives à l'Ancien et au Nouveau Testament, et des notices sur les commentateurs 
anciens et modernes avec de nombreux renseignements bibliographiques. Ouvrage orné de cartes, 
de plans, de vues des lieux, de reproductions de médailles antiques, de fac-similés des manuscrits, 
de reproductions de peintures et de bas-reliefs assyriens, égyptiens, phéniciens, ete., publié par 
F. Vicouroux, avec le concours d'un grand nombre de collaborateurs. Paris, Letouzey et Ané. 
Prix du fascicule, in-4°, de 320 colonnes. . "TT «+ + oux 
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EXPLICATION 


DES SIGNES ET ABRÉVIATIONS CONTENUS DANS LE TOME SEPTIEME 


]l. — TEXTES GRECS. 


Nous reproduisons le textus receptus du Nouveau Testament vulgarisé par les 
Elzévirs. 

Quant aux variantes, on remarquera qu'elles sont en général peu importantes, 
ou proviennent parfois des fautes des mss. ou des omissions par suite d'homoioté- 
leutie. Le textus receptus est basé plutót sur les mss. écrits en minuscules, et le 
texte de Tischendorf sur les anciens mss. (surtout le codex Sinaiticus) écrits en on- 
ciales et découverts ou mis en relief par lui. Ces anciens mss. sont d'ailleurs peu 
nombreux et de valeur inégale, il ne semble donc pas possible qu'on puisse faire 
beaucoup mieux aujourd'hui que saint Jérôme au rv* siècle. 

Lorsqu'il constituait la Vulgate, les deux seuls manuscrits qui nous restent de son 
époque (x B; auraient peut-être été les plus mauvais de ceux dont il disposait. Les 
manuscrits occidentaux grecs-latins (D, codex Bezæ et Claromontanus) sont inté- 
ressants à cause du nombre des transpositions, omissions et additions qu'ils pré- 
sentent, mais il est fort à craindre que ces modifications n'aient été introduites dans 
le grec d'aprés des exemplaires latins, car ceux-ci étaient précisément caractérisés 
par des modifications de ce genre. Comme l'éerivait saint Jérôme : Si latinis exem- 
plaribus fides est adhibenda, respondeant quibus; tot enim sunt exemplaria pæne 
quot codices. Sin autem veritas est quaerenda de pluribus, cur non ad graecam 
originem revertentes, ea qux vel a vitiosis interpretibus male reddita vel a præ- 
sumptoribus imperitis emendata perversius, vel a librariis dormitantibus aut ad- 
dita sunt, aut mutata corrigimus ? 

Les variantes que nous donnons ont done surtout pour but de montrer les modi- 
fieations qui s'introduisent dans la tradition manuscrite et ne prétendent pas être 
les matériaux d'une reconstruction, car — nous l'avons dit — on ne peut mieux 
faire aujourd'hui que n'a fait saint Jéróme, du moins dans la mesure indiquée par 
lui : « le sens de la Vulgate est celui des manuscrits grecs du 1v? siècle, les détails 
seuls n'ont pas été modifiés par saint Jérôme et peuvent donc n'étre pas conformes 
aux anciens manuscrits ». Cf. In Evangelistas ad Damasum præfatio. Cette phrase 
devra servir de régle à qui voudra, avec l'aide des variantes et de la Vulgate, re- 
toucher le texte grec pour le rapprocher davantage du texte primitif. Cette recons- 
titution est d'ailleurs toujours personnelle et discutable, c'est pourquoi nous avons 
préféré reproduire le texte qui a pu se dire pendant longtemps ab omnibus recep- 
tus. (Ed. Elzévir de 1641, préface, p. 3.) 
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VI EXPLICATION DES SIGNES. 


II. — ABRÉVIATIONS ET SIGNES INSÉRÉS DANS LES VARIANTES GRECQUES. 
1.— LETTRES OU SIGLES INDIQUANT LES MANUSCRITS OU LES DIVERSES ÉDITIONS GRECQUES 


Cette lettre indique les variantes empruntées au Codex Alexandrinus, ma- 
nuscrit datant de la deuxiéme moitié du v* siécle, offert en 1098 au patriarche 
d'Alexandrie, et conservé aujourd'hui à Londres, au British Museum. Le Codex 
duit depuis en phototypie, Londres, 1879-1880. Il ne contient plus : Matth., 1 — 
xxv, 6; Joa., 1v, 30 — vin, 52 et II Cor. 1v, 18 — xri, 6. 

Codex Vaticanus, du milieu du 1ve siècle, conservé à la Bibliothèque du Vatican. 
C'est ce manuscrit qui a servi de base à l'édition sixtine de 1587, ou textus receptus 
de l'Ancien Testament, que nous avons reproduit dans la Polyglotte. Il ne contient 
plus Hebr., 1x, 14 — fin, Tim., Tite, Phil. et l'Apoc. 

Cette lettre désigne le Codex Ephraemi Syri rescriptus du milieu du v? siècle. 
ll ne renferme plus que des fragments de tout le Nouveau Testament. 

Cette lettre désigne, pour les Évangiles et les Actes, le Codex Bezæ, du vr° siècle, 
conservé actuellement à Cambridge et, pour les Épitres de saint Paul, le Codex Cla- 
romontanus, du vi? ou du vir? siecle, conservé à Paris. (Fonds grec, n° 107.) Ces deux 
manuscrits D portent le latin en face du grec. i 

Cette lettre désigne, pour les Évangiles, le Codex Basileensis, K. IV, 35 du mi- 
lieu du vin? siècle; pour les Actes, le Codex Laudianus, de la fin du vr? siècle, con- 
servé à Oxford et, pour les Épitres de saint Paul, le San-Germanensis du 1x* siècle, 
conservé aujourd'hui à Saint-Pétersbourg, qui est une copie du Claromontanus D. 

Cette lettre désigne pour les Évangiles le Codex Boreeli, du 1x* siècle, conservé 
à Utrecht et, pour les lpîtres de saint Paul, le Codex Augiensis, du 1x? siècle, con- 
servé à Cambridge. 

Cette lettre désigne le Codex Sinaïticus du 1v* siècle. Cf. /ntroduction générale, 
t. I, p. xx. Ce manuscrit renferme tout le Nouveau Testament. 

Cette lettre désigne le Codex Sangallensis ^8, du 1x° siècle, qui contient les Évan- 
giles avec une version latine interlinéaire. 

Nous n'indiquerons pas d'autres manuscrits. Tous sont décrits longuement d'ail- 
leurs dans les Prolegomena que M. C.R. Gregory a écrit pour l Editio octava cri- 
tica major de C. Tischendorf (t. III, Leipzig, 1884, p. 337 sqq.). 

Sous cette lettre sont réunis des manuscrits moins importants que ceux désignés 
plus haut. 

Cette lettre désigne les éditions de J. Griesbach. G! désigne plus particulière- 
ment l'édition de Halle (1796) et G? celle de Leipzig (1805). 

G rell. désigne Griesbach e£ les autres, c'est-à-dire : Knapp, Scholz, Lachmann, 
Tischendorf, Hahn, Theile. | 

Cette lettre désigne l'édition de A. Hahn (Leipzig, 1840). 

Cette lettre désigne l'édition de G. C. Knapp (Halle, 1797). 

Cette lettre désigne les éditions de C. Lachmann. L' désigne plus particulière- 
ment l'édition grecque (Berlin, 1831) et L? l'édition grec-latin (Berlin, 1842). 
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EXPLICATION DES SIGNES. VIE 


Cette lettre désigne le Textus receptus (Elzévir 1624). 

Cette lettre désigne l'édition de J. M. A. Scholz (Leipzig, 1830). 

Cette lettre désigne les éditions de C. Tischendorf. T? désigne plus particulière- 
ment l'Editio octaea major (t. I, Leipzig, 1869; t. II, Leipzig, 1872) et T' les édi- 
tions antérieures (Leipzig, 1841, 1859; Paris, 1842). 

Cette lettre désigne l'édition de C. G. G. Theile (Leipzig, 1844). 

Quelques autres éditions sont indiquées dans les variantes par le nom de leur 
auteur sans abréviation. Tous les détails désirables sur les éditions sont donnés 
dans les Prolégomènes de C. R. Grégory déjà cités, p. 202 sqq. 

F. Nav. 


11. — SIGNES. 


+ indique une addition, et doit se traduire par habet ou addit, habent ou 
addunt. 
* indique une omission, et doit se traduire par omittit ou omittunt. 
: marque que ce qui suit est une lecon divergente ou une traduction différente. 
[ ] indique que l'éditeur dont le nom est enfermé dans les crochets, place la 
lecon suivante entre crochets dans son édition. 


III. — ABRÉVIATIONS. 


a. veut dire ante. 

db — alii ou alibi. 

alt. — alterum. 

alt. m. — altera manu. 

C. — contra. 

cett. — ceteri. 

dist. — distinguit (indique qu'on fait intervenir un 


signe de ponctuation). 


e ou ex conj. 


e conjectura. 


eti. — etiam. 

— fin. — usque ad finem. 

in. — initio. 

in f. — in fine. 

interp. —  interpungit (Variantes consistant dans une 
ponctuation différente). 

inv. ord. — inverso ordine. 

l. — loco. 

p- — post. 

pr., sec., tert. — primum, secundum, tertium. 

pen. — penultimum. 

præm. — praemitüt. 


pr. m. ou man. 


prima manu. 


Vul EXPLICATION DES SIGNES. 


sec. m. — secunda manu. 

rell. — reliqui. 

S. — siye. 

s. ou ss. (précédés d'un chiffre). — versiculus sequens ou versiculi sequentes. 
Sc. — scilicet. 

sim. — similiter. 

Sq. — sequens. 

tot. — totum. 

ult. — ultimum. 

unc. incl. — uncis includit. 


ExEMPLES : D’après ces explications : 
Les variantes de la page 392 qui sont : 


30. D* usc aùtõv. NADL : 10h07... 32. D : of i sirov NBT : &iray). D : 706 Éxvrouc. 
NABT* (p. 666) xoi. 33. LT : #6potou. 36. G [KH] LTO* 6 "Ins. 4 [L?] + (in f.) &yo sipe, 
uh wpoberobe. 


Se liront donc : 


Ÿ. 30. Le Codex Beza omet ust aurüv. Les mss. Sinaïticus, Alexandrinus et Bezæ 
avec l'édition Lachmann portent nèkéy ... Y. 32. Le Codex Bezæ porte of ô? eirov. (Les 
mss. Sinaïticus et Vaticanus avec l'édition de Tischendorf portent sinav.) Le Codex 
Beza porte : wpóc éautobs. Les mss. Sinaïticus, Alexandrinus, Vaticanus et l'édition 
de Tischendorf omettent (aprés 605) x«i. v. 33. Les éditions de Lachmann et de 
Tischendorf portent 46potou. Y. 36. Les éditions de Griesbach, de Lachmann, de Ti- 
schendorf et de Theile omettent ô 'IzcoXc. Les éditions de Knapp et de Hahn portent 
ces deux mots entre crochets. L'édition de Lachmann ajoute (à la fin) &yo etu, un 
pobeiche ; l'édition de Berlin, 1842, porte ces mots entre crochets. 


Dans ce tome septiéme, le texte grec receptus a été revu par M. l'abbé Nau, 
professeur à l'Institut catholique de Paris, qui a également relevé les variantes 
et noté les principales divergences qui existent entre le texte grec et la Vulgate. 
— Les références placées à droite de la version frangaise ont été colligées par 
M. l'abbé Martel, chanoine de Fréjus, aumónier de l'hópital d'Hyéres. — Tout ce qui 
regarde l'agencement du latin et du français, les divisions et annotations, est dû 
à M. l'abbé Igonel, premier vicaire de Saint-Antoine des Quinze-Vingts, à Paris. 


Matthieu, III, 12—IV, 8. 1 


IX. Vie publique (K{I-XX). 


à la vérité, je vous baptise dans l'eau , 5*5. | 


uc. 3, 


pour la pénitence; mais celui qui 25 Mi 


Joa. 5, 22, 27. 
Mat. 25, 32. 
Sap. E 6. 
Ps. 50, 13. 
Mal. 3, 2, 


doit venir aprés moi est plus puis- 
sant que moi; et je ne suis pas digne 
de porter sa chaussure : lui-même ;j2 $5 
vous baptisera dans l'Esprit saint et et 15 30, 
dans le feu. 1? Son van est dans sa 


Ez. 99, 20-92. 
Ap. 21,8; 
main, et il nettoiera entièrement son no 


24, 10. 


aire : il amassera son blé dans le $$% 
grenier; mais il brülera la paille Y" % +$- 


dans un feu qui ne peut s'éteindre ». 
13 Alors Jésus vint de la Galilée au Baptisatur 


Jesus. 


Jourdain vers Jean pour être baptisé Mat. 11, 29. 


par lui. !* Or Jean le détournait, di- xai. d. 
Ps. 138, 6. 


sant : « C'est moi qui dois étre baptisé Joa. 1, 31. 
" à Eccle, 3 20. 
par vous, et vous venez à moi! » 70%: 3,3. 
se E 5 A á e at. 9, "EZ 
'* Mais, répondant, Jésus lui dit : ga% 
Hebr. 1, 


« Laisse maintenant, car c'est ainsi Pon p10: 
qu il convient que nous accomplis- ` EX as 
sions toute justice ». Alors Jean le 24 dnas Z 
laissa. ‘6 Or ayant été baptisé, Jésus 4e7,3s 
sortit aussitôt de l’eau; et voici que Jon, 3 m 35; 
les cieux lui furent ouverts : il vit 27. 
l'Esprit de Dieu descendant en forme Js. 1,17 

à Luc. 9, 35. 
de colombe et venant sur lui. 47 Et | 
voici une voix du ciel disant : « Celui- 
ci est mon fils bien-aimé en qui j'ai 
mis mes complaisances ». 


XV. ! Alors Jésus fut conduit par 


b) Prima 


. A ^ tentatio. 
l'Esprit dans le désert pour y être os. 2,1: 
p : 2 ge Hebr. 4, 15. 
tenté par le diable. ? Et lorsqu'il eut Rom, 8, I. 
cA; 5 * at. 20, . 
Jeuné quarante jours et quarante Eccle 3, 21. 


nuits, il eut faim. 8 Et le tentateur Jo» 1, 6. 
, . . Ap. 12, 19. 
s'approchant, lui dit : « Si vous êtes Bx. 24, 18; 


le Fils de Dieu, dites ne ces pierres 3 Reg. 19, 8. 


Deut. D 8. 

deviennent des pains DE 4 Jésus, Té- 1 Thess. 3, 5. 
; Gen. 3, 5. 

pondant, dit : « Il est écrit : L'homme Joa. 14, 30. 


Eccle. 8, 4. 
ne vit pas seulement de pain, mais «355; E 
at. 3, 
de toute parole qui sort de la bouche 27, 40; UP 
de Dieu ». 
* Le diable alors le transporta dans ‘5, 24, #7. 
Luc. 11, 25, 
la cité sainte et le placa sur le haut rs11553105. 
d 6 Secunda 
u temple, ê et il lui dit : « Si vous tentatio. 
Gen. 3, 
êtes le Fils de Dieu, dm vous en Jo. 3, 5; 
8, 
bas, car il est écrit : Il vous a confié à , 1s à 
907 
ses anges, et ils vous porteront en 
leurs mains, de peur que vous ne 
heurtiez votre pied contre quelque 
pierre ». 7 Jésus lui dit : « Il est écrit 
aussi : Tu ne tenteras point le Sei- 
gneur ton Dieu ». 
* Le diable de nouveau le trans- 
porta sur une montagne trés élevée; 
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13. 
1 


D 5 b 
Joa. 69; 


o 10. 
2 Pet. 3, 16. 
DoD. fo '80. 
Deut. 6, 16. 


Tertia 
tentatio. 
Joa. 12, 31. 
Prov. 2, l4. 


Hebr. 2, 17-18, 


| 


— 1° (b). La tentation ( IV-1, 11). 


leurs souliers par les derniers de leurs esclaves. 
— Dans l'Esprit saint et dans le feu, c'est-à-dire 
dans l'Esprit saint qui purifie et qui enflamme 


| comme le feu. 


| 


13-17. Baptême de Jésus. Comparer avec Marc, 
1, 9-11 ; Luc, ur, 21-23. 


15. Toute justice, tout ce qui est juste et saint, 
conforme à la volonté de Dieu, qui voulait que 
le Messie fût baptisé. — Laissa, fit ce que Jésus 
demandait. 


16-17. On voit ici se manifester dislinctement 
les trois personnes de la trés sainte Trinité. 


b) La Tentation de Notre-Seigneur, IV, 1-11. 


IV. 1-11. Jeüne et tentation. Comparer avec Marc, 
1, 12-13; Luc, 1v, 1-13. 

1. Le désert de la tentation est, d’après la tradi- 
tion, le désert de ła Quarantaine, ainsi appelé des 
quarante jours qu'y passa Notre-Seigneur. Il s'étend 
à l’ouest de Jéricho ; il est trés accidenté et ses 
montagnes sont des plus belles de la Palestine 
méridionale; elles se com posent de calcaire blanc 
et sont remplies de cavernes; c'est là vraisembla- 
blement que se réfugierent les espions envoyés 
par Josué à Jéricho (Josué, 11, 22); elles furent 
peuplées d’anachorètes, après l'ére chrétienne, en 
souvenir du jeûne du Sauveur. 


5. Sur le haut du temple. Littéralement sur le 
pinacle du temple. Le sens est incertain. D’après 
les uns, c'est le faîte du temple proprement dit; 
d’après les autres, comme le texte grec emploie 
un mot quidésigne ordinairement l'ensemble des 
constructions du temple, tepóv, c'est le faite du 
portique de Salomon à l'est ou bien le faite de 
la porte royale qui se dressait, au sud, au-dessus 
d'un précipice profond, d'apres le témoignage de 
Josèphe. 


8. Sur une montagne très élevée. Il est impossi- 
ble de savoir quelle est cette montagne. — Tous 
2 


18 


Mattheus, IV, 9-25. 


II. Vita publica (KII-XX). 


— 2 (al). Vocantur primi apostoli C IV, 12 


225). 


AÜOUG TAÇ Buoikeius TOU xó ov xal vov 
dosav avr, ? xaè Aéya adto Taco 
TNAVTA OOL on EOV TEOWV "gocxvvi oy 
uot !9 Tote jeu arto 0 Tzoovg “Ynuye 
OG TOO JÉYOUnTU yag Kvgov TOV 920] 
00v TQOGHVVÄOELG, xal GUT pov karosu- 
cac. | Tote apiņow a/cov d dui loloc, xal 
idov, &yyehot n006% 07 xat Ouxovovr AŬTO. 

i AoŸous dè 0 Ppoovc å oti lIovrgc A 
s009n, &vsyconosv sic tyy TaMdaiav, 3x 
xavaluuov vuv NoCQagér, EAFwv s 
sis Konsgvao(u Tnv zogeJaAaooiav, iv 
doiois Zaboviwr xoi Nepdahsiu '' iva 
nÀqoo9]y vo Énder dia "Hocrov toù ngop - 
rov, A£yovrog ** [y ZefovAov xat yx 
Nepdaksiu, 000v Falacons n£oav vo) Log- 
davov, Tahata vOv éQvov, "60 Aaog o 
2497 usvog èv OxÔTEL sis quc uéya, xul Toig 
xodnuévoi £v App. xci 0x10. J'GYO TOV, qoc 
GYETEUSV «v roic. T’An0 TITE FEE d 
Ipoovs xove xat Aye JMeravosive 
Zyyuxs yao À Baci. TOY oUpovav. 

conatwv dE 0 Incovg naga vqv Fa- 
huoa TNS l'adiAalag, side dio. a OgA pov, 
Tiuwvo: TOV Asyóuevoy Tergov xal “Avdgë ar 
TOV depo v œUTOv, DuAÀLovrac aupin- 
OTQOV sig THV Jahaca: Giouv yàg ahei.) 
"Koi Eye avToicg ZítUTs Óniow uov, zaù 
FLOU 0(0 vuuc Geïc dvdournwr. ?0 Oi dè 
sU J'Euc GPÉVTEGS TU dixtva 1x0A0U9 10ay 
GUÜTQ. 

2 Kai noofas exei d ev sidev &hhovç dúo 
GOEAoUc, JdoxeoBov TOY TOU Zispsdotov xal 
Locvvm TOV CO (TOU, £v TO TAOL 
usta ZeBeduiov TOU TUTO uÜTür AUTUQ= 
ritovras và ÜÓtxrvo GÜTUY" xal £u oy 
(V tovc. 2d Où dè edew G(pÉVTEG TO TAOTO 
xol TOV NATEQO GU TOY noob door GTI. 

?3 Koi EQN YEV oyy viv li eur. 0 
Anooëc, Ddicxwr à EV TOLG OuvayWyuig AVTWV 
xal xnovoOQv TO EvayyéMov TNS Baoikeius, 
xal DEQUTEUWV nuoav vóoov xai TO UV po 
Aaxiaw € êv To Au. ai Koi da AT Ev 5 AXON 
COLO] elc inv tav Zvglav, xai ngociveykav 
UT muy vac TOUS XoxüG &yovtac, noihatg 
vooo xal Bucuvois OUVEYOHLÉVOUS, xa dar- 
movie opLÉvOUG xal osa OLLÉVOUC xot Taga- 
AvtixoUG, xak £O eginevosv UTOUc. ?? Koi 
2xoAoUd0«v «Ut Üylor zO0ÀAoL, dno Tr 


9. NBCDT: (l. 2éyec) eizev. 10. DEX+(p. Y rraye) 
oztíóo uov. 19. NBCDTX* 6 "Igoove. 13. BT*: 
Nalaga. 13. NBDLT: Kapagraovy. 14. DT (a. E 
rov. 13. bx* (sec.) y7. 16. Dł (p. iv) Tu 
seidov ... où xaÿmuévor. 11. Di (p. torte) ydo el *ó 
23. NBCL*: ó4g tj Tal. T°: èv On t. I. 24. LT 
xo (a. dœu.). 


ómnia regna mundi, et glóriam eórum, 
? et dixit ei : Haec ómnia tibi dabo, si 
cadens adoráveris me. '? Tunc dicit ei 
Jesus : Vade Sátana : scriptum est enim: 
Dóminum Deum tuum adorábis, et illi 
soli sérvies. 1t Tunc relíquit eum diá- 
bolus : et ecce ángeli accessérunt, et 
ministrábant ei. 

12 Cum autem audisset Jesus quod 
Joánnes tráditus esset, secéssit in Ga- 
liléam, ^? et, relicta civitáte Názareth. 
venit, et habitävit in Caphárnaum mari- 
tima, in fínibus Zábulon et Néphthalim : 
14 ut adimplerétur quod dictum est per 
Isaíam prophétam : '? Terra Zábulon et 
terra Néphthalim, via maris trans Jordá- 
nem, Galilæa géntium, '* pópulus qui 
sedébat in ténebris, vidit lucem magnam : 
et sedéntibus in regióne umbræ mortis, 
lux orta est eis. 17 Exínde coepit Jesus 
preedicáre, et dicere : Poeniténtiam ágite : 
appropinquávit enim regnum coelórum. 

18 Ambulans autem Jesus juxta mare 
Galiléæ, vidit duos fratres, Simónem, 
qui vocátur Petrus, et Andréam fratrem 
ejus, mitténtes rete in mare (erant enim 
piscatóres), '? et ait illis : Veníte post me, 
et fáciam vos fieri piscatóres hóminum. 
20 At illi contínuo relíctis rétibus secüti 
sunt eum. 


?! Et procédens inde, vidit álios duos 
fratres, Jacóbum Zebedæi, et Joánnem 
fratrem ejus, in navi cum Zebed:éo patre 
eórum, reficiéntes rétia sua : et vocávit 
eos. ?? Illi autem statim relictis rétibus et 
patre, secüti sunt eum. 


23 Et circuíbat Jesus totam Galiléam, 
docens in synagógis eórum, et pr«dicans 
evangélium regni, et sanans omnem lan- 
guórem etomnem infirmitátem in pópulo. 
24 Kt ábiit opínio ejus in totam Syriam, 
et obtulérunt ei omnes male habéntes, 
väriis languóribus, et torméntis com- 
prehénsos, et qui dæménia habébant, et 
lunáticos, et paralyticos et curávit eos: 
25 et secütæ sunt eum turbae multe de 


16. Dans la région de l'ombre de la mort. Grec : 
« dans la région et dans l'ombre de la mort ». 

19. Suivez-moi. Grec littéralement : « ici, apres 
moi ». 


93. Toute langueur. Grec : « toute maladie ». 


——— ' — M —À room 


— 


Matthieu, IV, 9-25. 19 


I. Wie publique (III - XX). — 2° (al). Appel des premiers apôtres (IV, 12-25). 


J 


il lui montra tous les royaumes du zio? dM dumande expression hyperbolique 
monde et leur gloire, ? et lui dit : « Je 79» 3450. |P 8 i 


: o Is. 14, 13. 

vous donnerai toutes ces choses, Si, Dan. 5, « 
: oa. 8, 44, 

vous prosternant, vous m'adorez ». ‘Ex. 2, 5. 


10 Alors Jésus lui dit : « Retire-toi, 2555151 


Satan, car il est écrit : Tu adoreras pac 


le Seigneur ton Dieu et tu le servi- Fixed el 2? Prédication en Galilée, IV, 12 - XVIII. 
: . et. 5, 29. 
ras, lui seul ». !! Alors le diable le Ps 71 1: | a) Débuts du ministère de Jésus, IV, 12- VII. 
o Zn ; om. 13, 1. 
laissa ; et voilà Hu des SUE GS pe Le a ai) Appel des premiers apôtres, IV, 12-25. 
prochėrent et ils le servaient. Te AT Aile Comparer avec Mared 
3 ; 2 : 2 Cor. 12, 5. 2: 2€. "€, 
1? Mais quand Jésus eut appris que 29 2,17; | 44; Luc, 1v, 14; Jean, 1v, 43. Il faut placer avant 


Jean avait été mis en prison, il se re- 1, 6. cet événement ce qui est raconté dans Jean, 1, 49 
Rom. 16, 20. | — 111, 36. 


. 3 Q , T 43 . A “6 ` s 
tira en Galilée; et ayant quitte la Joa. 1, ES 43-16. Retour à Capharnaüm. Comparer avec 


ville de Nazareth 1! vint demeurer à o une 2 | l 
` - : rue "a. 43. Capharnaum, ville maritime, sur les bords 
Capharnaüm, ville maritime sur les prædiea- de la mer de Galilée. Elle était importante par 


Gi ti J LI 
confins de Zabulon et de Nephthali ; Mat. 1, 3. son commerce, avait un poste de douane et une 
14 ? f Luc. 3,19; | garnison romaine. Le site de Capharnaüm, dont 
afin que $ accomplit la parole du 4, 16-31. le nom revient si souvent dans les Évangiles, est 


prophéte Isaie, disant : 15 « La terre "11 20; | encore aujourd'hui un problème. La malédiction 


|]. Joa. 4, 46; | prononcée par le Sauveur contre cette ville cou- 
de Zabulon et la terre de Nephthali, 6, 17, 24, 59. | pable s’est si littéralement accomplie que per- 


voie de la mer. au delà du Jourdain, ui sonne ne peut dire avec certitude oü il faut en 
ES : 16 1 , 32-39; | chercher les ruines. D’après les uns, Capharnaüm 
Galilée des nations, SE le peuple qui vue ud était à Khan Miniéh, d'apres les autres à Tell Hum. 
était assis dans les ténèbres a vu une 1 g;$ i2 > | Khan Miniéh est un monceau de ruines qui tire 
lóroe: j : Ps. 106,10-14. | SON nom d'un vieux khan du voisinage, sur les 

grande lumière ; quant a LEE qui Is. 9, 1-2; 42, | bords du lac de Tibériade, à l'extrémité nord- 
étaient assis dans la region de l'om- nd E ouest de la plaine. Tell Hum est à une heure de 
1€ 7 s ‘ea. | chemin au nord de Khan Miniéh, à trois quarts 

bre de la mort, une lumiere 2 est levée Eo 19; | heure environ à l'ouest-sud-ouest de l'embou- 
aussi pour eux ». Depuis ce temps- so», 10, 22. | chure du Jourdain dans le lac. On y voit encore 


INN. précher et à 1557 |desrulnes assez Importantes. 


dire « Faites pénitence, car le Met9,13;3,2. 47. Prédication aux alentours. Comparer avec 
: Is. 24, 5. | Luc, 1v, 44-15. 
royaume des cieux approche ». 1 Tim. 1, 15. E NS un 
18 O hant le longe de la mer 3, 28. 18. La mer de Galilée. Sur la mer de Galilée ou 
l, m 1 : 5 de ^ JYoarb |lac de Tibériade, voirla note 8 à la fin du volume 
de Galilée, Jésus vit deux frères, Si- peiri et 


Amdre:c, 


mon qui est appelé Pierre, et André, sn 

` Aa Jer. 16, 16. Ne. 
son frère, qui jetaient leurs filets dans Mat, 19, 27. | 21. Zébédée, pêcheur de la mer de Galilée, époux 
la mer (car ils étaient pêcheurs), et DUE de Salomé, qui parait avoir joui d'une certaine 
il leur dit: « Suivez-moi, et je vous 1 Cor. 1,2» | aisance. 


» . A ; Eccli. 24 26. 18-22. Pêche miraculeuse de saint Pierre. Com- 
ferai devenir pêcheurs d'hommes ». Prov. 4, n. parer avec Mare, 1, 46-30; Luc, v, 441. 


2 n TP : Ps. 138, 17. $ : un. 
? Et eux aussitôt, quittant leurs Dan, 12, 3. 23-25. Tournée dans la Galilée. Comparer avec 


filets, le suivirent. Is. 50, 5 | Marc, 1, 33-39; Luc, 1v, 42-44. 


DM. Gal. 1, 15. i RS d , 
21 Et s'avancant de là, il vit deux Jacobi et 23. Les synagogues étaient des lieux d'assem- 
tr fri J PE de Zébé- EE blée de religion pour les Juifs; ils s'y réunis- 

de I2 o cgus, n Jamo x |saient les jours de sabbat et les jours de fête 

dée, et Jean, son frère, dans leur i45 n. | pour prier, lire et entendre la parole de Dieu, et 
Ahédé * Mat. ;2 - : ; 

barque avec Zébédée, leur pére, rac- por 2» | pour y exercer les autres pratiques de leur loi. 
dant ] filet till Joa. 21, 2. | — Du royaume; c'est-à-dire du royaume de Dieu. 


ela. ?? Et eux, aussitôt, ayant laissé 76152955. | ment, le pays borné à l'est par l'Euphrate et l'Ara- 
leurs filets et leur pere, le suivirent. 


Mat.19, 27-29; | bie, au sud par la Palestine, à l'ouest par la mer 
3 2 19, 21,10, 7. | Méditerranée et la Phénicie, au nord par la chaine 

?3 Et Jésus parcourait toute la Ga- ,Jes"*, lae rAmanus et du Taurus. 
lilée enseignant dans leurs Synago- , sanat. 23. La Décapole était la confédération de plu- 


^ ] . Mat. 9, 35. | sieurs villes unies entre elles pour leur commune 
o o ` pde Luc.4,44;8,1. | 5" ^ ! pe à 
gues, préchant] Evangileduroyat S Maro. 1,38-39. | défense. Quoique le mot Décapole signifie dix 


et guérissant toute langueur et toute Ps. 102, 5,22; | villes, le nombre des cités confédérées était va- 


infirmité parmi le peuple. 25 Ex répu- mE s riable. La plupart d'entre elles étaient situées à 
: ; : - Act. 13,46. | l'est du Jourdain. La capitale, Scythopolis, l'an- 
tation se répandit aussi dans toute la Marc.1,16-20. | cienne Bethsan, à l'ouest du fleuve, est la clef 


Syrie, de sorte qu'on lui présenta SION de la Palestine proprement dite. Après Scytho- 


tous les malades, tous ceux qui; 157, | polis, les ue les ug portantes AN 
stal 1 Ps. 7,8;118, | Pole étaient Césarée de Philippe. Asor, Cédes de 
étaient atteints de souffrances et de 165115, 2. | Nephthali, Sépliet, Corozain, Capharnaüm, Beth- 


maux divers, des démoniaques, des saide, Jotapata et Tibériade. Le territoire con- 
lunatiques, des paralytiques, et il les fédéré s'étendait donc depuis Scythopolis au sud 

snit SENE d udel jusqu’au Liban et à Damas au nord 5 à l'ouest, il 
guérit. une grande multitude le se prolongeait jusqu'à Sidon; à l'est, il se prolon- 


suivit de la Galilée, de la Décapole, geait au delà de Gadara, d'Hippos et de Pella 


20 Matthæus, V, 1-9. 


XX. Vita publica (KIE- XX). — 2 (a?). Sermo in monte CV- VII). 


oliolac xai ZfexanoAsug xol “Isgocorv- 
uwv xoi "ovdoíag xol nggav vov "ogóavov. 

V. "Iódv dè rovg dyhouç, dvéfg sig TO 
0poc, xol xaOicavrog avrov 7:9067A90v 
avrQ où uaÿmroi aÿrot. ? KaL avoi£uc 
tò otdua aùrod Édiduoxer a/roVc, syw 
3 Maxdquos oi zr yo TO AVEVUETL, ÖTL QV- 
^ Ma- 


/ c = o 2 x 
XGQLOL oL ztsvOoUvrsc, ÜTL QUTOL ztagoxÀn- 


rQv &oriv ý fB'aci.sia vv ovgova v. 
9Ycovroi.  Moaxdqioi où noueic, Ótt eU roL 
zhnmoovournoovor Tuv yv. 9 Muxagror où 
ziwavrsc xal Qupd vrsg viv Qvoioovqv, 0v 
attol yograoOoovrot. 7 Maxcdguor ot éXer- 
uoveç, OTL avroi eAexsjoovvou. © Mox, 
où xuTagoi vy xagÓic, Ott vT TOY FEOV 


? 
dworro. °? Maxdorot ot slonvoztoLoL, Ô TL QU- 
IN 3 


Monnaie de la province de Syrie (IV, 24, p. 19). 


1. NBT: ztgoczádav. 
4. DLT? ponunt post vy. 5 (e contra NBCEX). 
9. NCDT?* avroi. 


Galilæa, et Decápoli, et de Jerosólymis, 
et de Judæa, et de trans Jordánem. 

WV. Videns autem Jesus turbas, ascén- 
dit in montem, et cum sedisset, acces- 
sérunt ad eum discípuli ejus, ? et apériens 
os suum docébat eos, dicens : ? Beáti 
paüperes spíritu : quóniam ipsórum est 
regnum coelórum. * Beáti mites: quóniam 
ipsi possidébunt terram. ? Beáti qui lu- 
gent: quóniam ipsi consolabüntur. ê Beáti 
qui esüriunt et sitiunt justitiam : quó- 
niam ipsi saturabüntur. 7 Beáti miseri- 
córdes: quóniam ipsi misericórdiam con- 
sequéntur. ê Deáti mundo corde : quóniam 
ipsi Deum vidébunt. ? Beáti pacifici : 


Égyptiens vannant le blé (III, 12, p. 17). 
(D'aprés Wilkinson). 


V. 4. Jésus voyant. Grec : « mais voyant ». 

4. Le grec intervertit l'ordre des versets. — Les ré- 
férences pour les Béatitudes sont très nombreuses. 
Voir pour les y. 4-9 : 


yY.4. — Voir : Eccli. 3, 19. Ps. 149, 4. Eph. 4, 2. Is. 33, 17. Ps. 26, 13. 


Ie. 60, 21; 38, 11. Pe. 141, 6 ; 114, 9 ; 26, 13. Is. 58, 13-14. 


Y. 5. — Voir : Ps. 118, 136 ; 119, 5; 76, 3; 41, 4. 1 Reg 15, 35. Lam. 
1-5. Dan. 10, 2. Rom. 7, 24. Eccle. 2, 2. Is. 65, 14. 1 Reg. 16, 1. Jer. 9, 
1; 31, 13. Jos. 15. Joa, 20, 16. Is. 61, 2. Ps. 93, 19; 30, 20. Eccle. 7, 
3. Rom. 8, 17. 

Y. 6. — Voir : Ps. 41, 3. Is. 55, 1. Joa. 7, 37. Philip. 3, 13-14. Am. S, 
11. Eccli. 24, 29. Luc. 22, 29. Joa. 4, 34. Ps. 16, 15; 102, 3. 

Ÿ.7,— Voir : Mat. 25, 31-40. Jac. 2, 13. Prov. 11, 25 ; 14, 31. 1 Joa. 3, 
17. Mat. 9, 36. Eccli. 35, 13. Ps. 102, 3 ; 35, 6. 

y. 8. — Voir : Prov. 4, 23. Deut, 4, 9. 3 Reg. 17, 1. Ps. 18, 15. 1 Joa. 
3, 2. Hebr. 12, 14. 1 Cor. 13, 12. Eph. 1, 18. Sap. 1, 1. Act. 15, 9. Ps. 33,9; 
23, 4. 

$.9.— Voir: Is. 32, 17. Ps. 118, 165; 119, 7. Sap. 14, 22; 5, 5. 
Joa. 14, 27. Philip. 4, 7. Eph. 2 14 ; 4,3, Colos. 1, 20. Job, 9, 4. 


Matthieu, V, 1-9. 
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EN. Vie publique (IEL-XX). — 2° Ca?) Sermon sur la montagne ( V- VII). 


de Jérusalem, de la Judée et d'au miesto. 
` : Num.34,13-14. 

delà du Jourdain. S 
V. ' Jésus, voyant la foule, monta 


9 
a ) Qui 
beati. 


sur la montagne, et, lorsqu'il se fut rs. 124, 1; 

. * . * 33, 6 ; 35, H 
assis, ses disciples s'approchérent de 1213,67, 1e. 

i. : Is. 40, 9 ; 2, 2. 
lui, ? et ouvrant sa bouche, il les üx. 19, 24. 
. E . . r 3 . Mat. 23, Dr 
instruisait, disant : ? « Bienheureux peut. 33, 3. 


Sap. 10, 21. 


les pauvres d'esprit, parce qu'à eux Luc. 6,20. 
l ^ l Mat. 11, 25. 
appartient le royaume des cieux. ys 
t Bienheureux ceux qui sont doux, 992:55!; 
e A Ps. 33, 19. 
parce qu'ils posséderont la terre: se 
5 Mat. 19, 21. 
Bienheureux ceux qui pleurent, pos 32: 
parce qu'ils seront consolés. 6 Bien- Act 36. 
heureux ceux qui ont faim et soif de st 5 2. 
la justice, parce qu'ils seront ras- : Gr.2.9; 
e 9, 28. 


sasiés. ? Bienheureux les miséricor- Fo». 10, 12. 
o . ° Ps. 36, 11; 
dieux, parce qu'ils obtiendront eux- 245.9 ;149,4; 

[PD . 26, 13 ; 141,6: 
mêmes miséricorde. 8 Bienheureux iti 5; 26,18 


. . Mat. . 
ceux qui ont le cœur pur, parce qu'ils ‘ra. 3,15; 
verront Dieu. ? Bienheureux les pa-  "^* 
cifiques, parce qu'ils seront appelés 


a?) Sermon sur la montagne, V-VII. 
Exorde, V, 1-18. 


V. 1-7. Comparer avec Luc, vi, 11-49. 


4. Sur la montagne voisine du lieu où il sc 
trouvait. — « Si le sermon sur la montagne est 
l’abrégé de toute la doctrine chrétienne, les huit 
béatitudes sont l'abrégé de tout le sermon sur la 
montagne ». (Bossuet). — Cette montagne est, 
d'aprés la tradition, celle à laquelle on a donné, 
en mémoire des huit béalitudes par lesquelles 
le Sauveur commence son discours, le nom de 
Mont des Béatiludes, situé au nord-ouest de la 
ville de Tibériade, à environ deux heures de 
marche. « Le Mont des Béatitudes ou Kurn-Hattin 
(Koroun-Hattin), ainsi que l'appellent les indi- 
gènes, ne s'élève à guère plus de 50 mètres au- 
dessus de la plaine. Son plateau peut avoir une 
centaine de métres de long. Les deux extrémités 
se terminentchacune par une petite éminence, et 
c'est ce qui lui a fait donner le nom de Kurn- 
Hattin (les cornes d'Hattin). Par un temps clair, 
du haut du Mont des Béatitudes, on voit au sud- 
ouest le mont Thabor; à l'est le pays de Galaad 
et le lac de Tibériade; au nord-est, à l'horizon, 
le grand Hermon ». (Liévin de Hamme). 

3. Les pauvres d'esprit sont les pauvres de 
cœur et d'affection. S'ils n’ont point de richesses, 
ils n'en désirent pas; s'ils en ont, ils n’y sont point 
attachés. — Bienheureux les pauvres d'esprit, 
« c'est-à-dire, non seulement ces pauvres volon- 
laires, qui ont tout quitté pour le suivre, et à 
qui il a promis le centuple dans cette vie, et dans 
la vie future la vie éternelle; mais encore tous 


ceux qui ont l'esprit détaché des biens de la 

terre; ceux qui sont effectivement dans la pau- 

vreté sans murmure et sans impatience, qui 
n'ont pas l'esprit des richesses, le faste, l'orgueil, l'injustice, l'avidité insatiable de tout tirer à soi. La félicité 
éternelle leur appartient sous le titre majestueux de royaume. Parce que le mal de la pauvreté sur la terre. 
c’est de rendre méprisable, faible, impuissant, la félicité leur est donnée comme un remède à cette 
bassesse, sous le titre le plus auguste, qui est celui de royaume ». (Bossuet). 


4. Bienheureux ceux qui sont doux. « Apprenez de moi que je suis doux, sans aigreur, sans enflure, sans 
dédain, sans prendre avantage sur personne, sans insulter au malheureux, sans méme choquer le superbe ; 
mais tàchant de le gagner par douceur; doux méme à ceux qui sont aigres, n'opposant point l'humeur à 
l'humeur, la violence à la violence, mais corrigeant les excès d'autrui par des paroles vraiment douces. 
— On est bienheureux dans sa douceur, et on posséde la terre. La terre sainte promise à Abraham est appelée 
une terre coulante de lait et de miel. Toute douceur y abonde; c'est la figure du ciel et de l'Église. Ce qui 
rend l'esprit aigre, c'est qu'on répand sur les autres le venin et l'amertume qu'on a en soi-méme. Lorsqu'on 
a l'esprit tranquille par la jouissance du vrai bien et par la joie d'une bonne conscience, comme on n'a 
rien d'amer eu soi, on n'a que douceur pour les autres; la vraie marque de l'innocence, ou conservée ou 
FOCUSES c'est la douceur ». (Bossuet). — La terre, c'est-à-dire La terre des vivants, comme l'appelle l'Écriture, 
on le ciel. 


5. Bienheureux ceux qui pleurent. « soit qu'ils pleurent leurs misères, soit qu'ils pleurent leurs pé- 
chés ; ils sont heureux et ils recevront la consolation véritable, qui est celle de l'autre vie, où toute affliction 
cesse, où toutes les larmes sont essuyées ». (Bossuet). 


6. Bienheureux ceux qui ont faim et soif de la justice, parce qu'ils seront rassasiés. « Faim et soif, c’est une 
ardeur vive, un désir avide et pressant qui vient d’un besoin extrême. Cherchez le royaume de Dieu et 
sa justice. La justice règne dans les cieux: elle doit aussi régner dans l’Église qui est souvent appelée le 
royaume des cieux. Elle règne lorsqu'on rend à Dieu ce qu'on lui doit, car alors on rend aussi pour l'amour 
de Dieu tout ce qu'on doit à la créature qu'on regarde en lui. On se rend ce qu'on se doit à soi-méme, car 
on s'est donné tout le bien dont on est capable, quand on s'est rempli de Dieu. L'àme alors n'a plus de faim, 
n'a plus de soif; elle a sa véritable nourriture ». (Bossuet). 


.T. Bienheureux les miséricordieux, parce qu'ils obtiendront miséricorde. « Le plus bel effet de la charité. 
c'est d’être touché des maux d'autrui. Ceux qui sont inflexibles, insensibles, sans tendresse, sans pitié, sont 
dignes de trouver sur eux un ciel d'airain, qui n'ait ni pluie ni rosée. Au contraire, ceux qui sont tendres 
a la misère d'autrui auront part aux grâces de Dieu et à sa miséricorde; il leur sera pardonné comme ils 
auront pardonné aux autres; il leur sera donné comme ils auront donné aux autres; ils recevront selon la 
mesure dontils se seront servi envers leurs frères ; c'est Jésus-Christ qui le dit; et autant qu'ils auront eu 
de compassion, autant Dieu en aura-t-il pour eux-mêmes ». (Bossuet). 


8. Bienheureux ceux qui ont le cœur pur. « Qui pourrait dire la beauté d'un cœur pur? Une grâce par- 
faitement nette, un or parfaitement affiné, un diamant sans aucune tache, une fontaine parfaitement claire, 
n'égalent pas la beauté et la netteté d'un cœur pur. Il faut en ôter toute ordure, et celles principalement qui 
viennent des plaisirs des sens, car une goutte de ces plaisirs trouble cette belle fontaine. Qu'elle est 
belle, qu'elle est ravissante cette fontaine incorruptible d'un cœur pur! Dieu se plaît à s'y voir lui-même 
comme dans un beau miroir ; il s'y imprime lui-même dans toute sa beauté. Ce beau miroir devient un soleil 
par les rayons qui le pénetrent; il est tout resplendissant. La pureté de Dieu se joint à la nótre qu'il a lui- 
méme opérée en nous, et nos regards épurés le verront briller en nous-mêmes, et y luire d'une éter- 
nelle lumière : Bienheureux donc ceux qui ont le cœur pur, car ils verront Dieu ». (Bossuet). 


_ 9. Bienheureur les pacifiques, parce qu'ils seront appelés enfants de Dieu. « Dieu est appelé le Dieu de paix. 
Sa bonté concilie tout. Il à composé cet univers des natures et des qualités les plus discordantes; il fait 
concourir ensemble la nuit etle jour, l'hiver et l'été, le froid et le chaud, et ainsi du reste, pour la bonne 
constitution de l'univers et pour la conservation du genre humain. Jésus-Christ, le fils unique du Pere 
céleste, est le grand pacificateur, qui a annoncé la paix à ceux qui étaient de loin, et à ceux qui étaient de 
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II. Vita publica (EIE- XX). — 2° Ca’). Sermo in monte ( V- VIT). 
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quóniam filii Dei vocabüntur. !° Beáti 
qui persecutiónem patiüntur propter jus- 
titiam : quóniam ipsórum est regnum 
cœlérum. '! Beáti estis cum maledixerint 
vobis, et persecuti vos füerint, et dixerint 
omne malum advérsum vos mentiéntes, 
propter me : !? gaudéte, et exultáte, 
quóniam merces vestra copiósa est in 
ccelis : sic enim persecüti sunt prophé- 
tas, qui fuérunt ante vos. 

13 Vos estis sal terrse. Quod si sal eva- 
nuerit, in quo saliétur? ad nihilum valet 
ultra, nisi ut mittátur foras, et concul- 
14 Vos estis lux 
mundi. Non potest cívitas abscóndi supra 


cétur ab hominibus. 


montem pósita : "ë neque accéndunt lu- 
cérnam, et ponunt eam sub módio, sed 
super candelábrum, ut lüceat ómnibus 
qui in domo sunt. 1° Sic lüceat lux vestra 
coram homínibus, ut vídeant ópera vestra 
bona, et glorificent patrem vestrum, qui 
in ccelis est. 

17 Nolite putáre quóniam veni sólvere 
legem, aut prophétas : non veni sólvere, 
sed adimplére. '5 Amen quippe dico vo- 
bis, donec tránseat coelum et terra, ióta 
unum, aut unus apex non præteribit a 
lege, donec ómnia fiant. '? Qui ergo 
sólverit unum de mandátis istis mínimis, 
et docüerit sic hómines, minimus voeá- 
bitur in regno colórum : qui autem 
fécerit et docüerit, hic magnus vocábitur 


Lampes trouvées dans des tombeaux de lépoque des Machabées (Y. 15). 
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II. Vie publique (EHE -XX). — 2° Ca’). Sermon sur la montagne CV- VII). 


enfants de Dieu. !? Bienheureux ceux 
qui souffrent persécution pour la jus- 
tice, parce qu'à eux appartient le 
royaume des cieux. !! Vous êtes heu- 
reux, lorsque les hommes vous mau- 
dissent et vous persécutent, et disent 
faussement toute sorte de mal de 
vous, à cause de moi. !? Réjouissez- 
vous et tressaillez de joie, parce que 
votre récompense est grande dans les 
cieux; car c'est ainsi qu'ils ont per- 
sécuté les prophètes qui ont été avant 
vous. 

13 » Vous êtes le sel de la terre. 
Que si le sel perd sa vertu, avec quoi 
la salera-t-on? Il n'est plus bon qu'à 
être jeté dehors et foulé aux pieds par 
les hommes. !* Vous êtes la lumière du 
monde. Une ville ne peut être cachée, 
quand elle est située sur une monta- 
gne, ^ et on n'allume point une lampe 
pour la mettre sous le boisseau, mais 
sur un chandelier, afin qu'elle éclaire 
tous ceux qui sont dans la maison. 
16 Qu’ainsi donc luise votre lumière 
devant les hommes, afin qu’ils voient 
vos bonnes œuvres et qu'ils glorifient 
votre Père qui est dans les cieux. 

17 » Ne pensez pas que je sois venu 
abolir la loi ou les prophètes : je ne 
suis pas venu les abolir, maisles ac- 
complir. t8 Car, en vérité je vous le 
dis, jusqu'à ce que le ciel et la terre 
passent, un seul iota ou un seul point 
de la loi ne passera pas que tout ne 
soit accompli. !? Celui donc qui violera 
l'un deces moindres commandements, 
et enseignera ainsi aux hommes, sera 
appelé trés petit dans le royaume des 
cieux; mais celui qui fera et ensei- 
gnera, celui-là sera appelé grand dans 


1 Pet. 2, 20; 
SISSE 
Lue. 12,32 ; 
j, 22 


, 22. 
Ps. 30, 7. 
Luc. 6, 23. 
2 Cor. 4, 17. 
Hebr, 11, 25. 
Mat. 21, 35; 
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Jac. 5, 10. 
Gen, 15, 1. 
Rom. 8, 18. 
2 Cor. 1, 1. 


Joa. 16, 33, 22. 


Philip. 1, 29. 
Act. 7, 52. 


Sal terre. 
Lue. 14, 34. 
Marc. 9, 50. 
4 Reg. 2, 
20-32. 
Ps. 106, 20. 
Joa. 15, 6. 
Mal. 4, 3. 


Lux 
mundi. 
Joa. 8, 12. 
Eccli. 24, 6. 
Philip. 3, 20. 
Ps. 18, 5. 
Jer. 1, 18. 
Joa. 5, 35. 
Is. 2, 2. 
Mat. 6, 1. 
Eccli. 20, 32. 
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Joa. 15, 8. 
Rom. 12, 17. 
Jac. 2, 12, 


Impletio 
legis. 
Mat. 3, 15. 
Joa, 15, 11. 
Ap. 5, 9. 


Gal. 3, 24, 
Rom. 10, 4. 
Gal. 1, 10. 
1 Cor. 4, 3. 
Jae. 2, 10. 
Dan. 12, à. 
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prés, pacifiant par le sang qu’il a répandu sur la 
croix tout ce qui est dans le ciel et dans la terre, 
comme dit saint Paul. A l'exemple du Fils unique 
les enfants d'adoption doivent prendre le carac- 
tère de leur père et se montrer vrais enfants de 
Dieu par l'amour de la paix » . (Bossuet). 


10. Dienheureux ceux qui souffrent persécu- 
lion pour la justice, parce qu'à eux appartient 
le royaume des cieux. « Tous ceux qui souffrent 
pour avoir bien fait, pour avoir donné bon 
exemple, pour avoir obéi simplement etavoir con- 
fondu par leur exemple ceux qui ne vivent pas 
assez régulièrement, en sorte qu'on se prend à 
eux des reproches qu'on fait aux autres, souffrent 
persécution pour la justice. Ceux qui portent leur 
croix tous les jours et persécutent persévéram- 
ment en eux-mémes leurs mauvais désirs, souf- 
frent persécution pour la justice. C'est ici la der- 
nière et la plus parfaite de toutes les béatitudes, 
parce que c'est elle qui porte le plus vivement 
en elle-même l'empreinte et le caractère du Fils 
de Dieu ». (Bossuet). 


43. Sous le boisseau. (Comparer avec Marc, iv, 
91; Luc, vii, 46). Le boisseau était une mesure de 
capacité pour les solides, qu'on avait dans les 
maisons, contenant la sixième partie d'un mé- 
dimne attique, c'est-à-dire environ huit litres et 
demi. Si l'on voulait cacher sans l'éteindre une 
lampe allumée, on mettait le boisseau par-dessus. 


17. La loi de Moïse. 


Corps du discours, V, 17-VII, 12. 


4° Supériorité de la loi évangélique, V, 17-45. 


49. Sera appelé: sera regardé, considéré, ou 
simplement sera, en vertu d'un hébraisme. 
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Lampes antiques primitives trouvées dans les fouilles de Gazer (Ÿ. 15). (D'après le Palestine Exploration Fund). 
La lampe la plus petite est chananéenne ; la plus grande, juive. 
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quia nisi abundäverit justitia vestra plus 
quam scribärum, et pharisæorum, non 
intrábitis in regnum cœlôrum. 

?! Audistis quia dictum est antíquis : 
Non occídes : qui autem occíderit, reus 
erit judicio. ?? Ego autem dico vobis : 
quia omnis, qui iráscitur fratri suo, reus 
erit Judicio. Qui autem dixerit fratri suo, 
Raca : reus erit concilio. Qui autem 
dixerit, Fátue : reus erit gehénnæ ignis. 
?3 Si ergo offers munus tuum ad altáre, 
et ibi recordátus füeris quia frater tuus 
habet áliquid advérsum te : ?* relinque 
ibi munus tuum ante altáre, et vade prius 
reconciliári fratri tuo : et tunc véniens 
ófferes munus tuum. ?? Esto conséntiens 
adversário tuo cito dum es in via cum 
eo : ne forte tradat te adversárius judici, 
et judex tradat te minístro : et in cár- 
cerem mittáris. ?* Amen dico tibi non 
éxies inde, donec reddas novissimum 
quadrántem. 

?! Audistis quia dictum est antiquis : 
Non moecháberis. ?? Ego autem dico 
vobis : quia omnis, qui víderit mulierem 
ad concupiscéndum eam, jam moechátus 
est eam in corde suo. ?? Quod si óculus 
tuus dexter scandalizat te, érue eum, et 
prójice abs te : éxpedit enim tibi ut 
péreat unum membrórum tuórum, quam 
totum corpus tuum mittátur in gehénnam. 
30 Et si dextra manus tua scandalizat te, 
abscíde eam, et prójice abs te : éxpedit 
enim tibi ut péreat unum membrórum 
tuórum, quam totum corpus tuum eat in 
gehénnam. 

?! Dictum est autem : Quicümque di- 
míserit uxórem suam, det ei libéllum 
repüdii. *? Ego autem dico vobis : Quia 
omnis qui dimíserit uxórem suam, ex- 
cépta fornicatiónis causa, facit eam mœ- 
chäri: et qui dimíssam düxerit, adülterat. 

33 [terum audistis quia dictum est an- 
tíquis : Non perjurábis : reddes autem 
Dómino juraménta tua. Ego autem 
dico vobis, non juráre omníno, neque per 
colum, quia thronus Dei est : ?? neque 


22. Se met en colère. Le « Sans 
raison ». 


31. Aussi n’est pas dans le grec. 


grec a en plus: 


| 
| 
| 
| 
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EI. Vie publique (HEL-XX). — 2 (a?). Sermon sur la montagne (V-VII). 


le royaume des cieux. ° Car je vous 
dis que si votre justice n'est pas plus 
abondante que celle des Scribes et 
des Pharisiens, vous n'entrerez point 
dans le royaume des cieux. 

?! » Vous avez entendu qu'il a été 
dit aux anciens : Tu ne tueras point; 
car celui qui tuera sera soumis au ju- 
gement. °? Mais moi je vous dis que 
quiconque se met en colére contre son 
frère sera soumis au jugement. Et 
celui qui dira à son frére : Raca, sera 
soumis au conseil. Mais celui qui lui 
dira : Fou,sera soumis à la géhenne 
du feu. ?? Si donc tu présentes ton 
offrande à l'autel, et que là tu te 
souviennes que ton frére a quelque 
chose contre toi, ?* laisse là ton don 
devant l'autel et va d'abord te récon- 
cilier avec ton frére, et alors, reve- 
nant, tu offriras ton don. ?? Accorde- 
tol au plus tót avec ton adversaire 
pendant que tu chemines avec lui, de 
peur queton adversaire ne te livre au 
juge, et que le juge ne te livre au 
ministre, et que tu ne soisjeté en pri- 
son. ?* En vérité, je te le dis, tu ne 
sortiras point de là que tu n'aies payé 
jusqu'au dernier quart d'un as. 

?! » Vous avez entendu qu'ila été dit 
aux anciens : Tu ne commettras 
point d'adultére. ?8 Mais moi je 
vous dis que quiconque aura regardé 
une femme pour la convoiter, a déjà 
commis ladultére dans son cœur. 
29 Que si ton œil droit te scandalise, 
arrache-le et jette-le loin de toi; car 
il vaut mieux pour toi qu'un de tes 
membres périsse, que si tout ton corps 
était jeté dans la géhenne. 3° Et si ta 
main droite te scandalise, coupe-la 
et jette-la loin de toi, car il vaut 
mieux pour toi qu'un de tes membres 
périsse, que si tout ton corps était 
jeté dans la géhenne. 

>! » IL a été dit aussi : Quiconque 
renvole sa femme, qu'il lui donne un 
acte de réópudiation.?? Et moi je vous 
dis que quiconque renvoie sa femme 
hors le cas d'adultére, la rend adul- 
tere : et quiconque épouse une femme 
renvoyée, commet un adultère. 

33» Vous avez encore entendu qu'il 
a été dit aux anciens : Tu nete parju- 
reras point, mais tu tiendras au Sei- 
eec serments. ?* Et moi je vous 

is de ne jurer en aucune facon, ni 
par le ciel, parce que c'est le tróne 


de Dieu; ?? ni par la terre, parce qm 
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Ex, 20, 13. 
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Deut. 5, 18. 

Lev. 20, 10. 

Ex. 20, l7. 
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Job, 31, 1. 
Jer. 9, 21, 

1 Reg. 7. 
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Eccli. 9, 8. 
Ps. 116, 37. 
Colos. 3, 5. 


Mat. 6, 22. 
Ap. 14, 13. 
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Deut, 13, 6. 
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Mat. 19, 7. 
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Luc. 16, 18. 
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Num. 30, 36. 
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Jac. 5, 12. 
Mat. 23, 16. 
Aot. 7, 49. 


Ap. 3, 21. 


21-22. Le jugement est probablement le tribu- 
nal qui était établi dans chaque ville et qui se 
composait de vingt-trois juges ; comme le conseil 
signifie le tribunal souverain composé de soixante- 
douze membres, et qui jugeait en dernier ressort 
les crimes contre la religion et l’État. — Jésus- 
Christ veut donc dire ici que la haine, la colére, 
le désir de la vengeance sont aussi criminels aux 
yeux de Dieu que l'homicide, qui est puni de 
mort, parce que quiconque conserve de la haine 
contre son semblable est censé désirer sa mort, 
et que S'il ne se porte contre lui aux dernieres 
extrémités, c'est uniquement la crainte qui le 
retient : que dire à son frère des paroles telles 
que Raca, vil, abject, c’est se rendre coupable 
devant Dieu des mêmes peines dont le conseil 
punit les plus grands crimes : qu’enfin, joindre à 
la haine, aux paroles de mépris, les outrages et 
les discours infamants, c'est mériter l'enfer, la 
terre n'ayant point de supplice capable d'expier 
un tel crime (Glaire). 

22. La géhenne du feu; c'est-à-dire l'enfer. Le 
nom de géhenne vient de deux mots hébreux, 
Gé-Hinnóm ou vallée d'Hinnom, désignant une 
vallée où l'on avait autrefois brûlé des victimes 
humaines, et qui était devenue depuis la voirie 
de Jérusalem. Cette vallée est un ravin étroit et 
profond au sud de Jérusalem. 

93. L'autel des holocaustes, placé devant le 
temple proprement dit, dans la cour des prétres, 
sur lequel on offrait et brülait les victimes des 
sacrifices. 

95. Par le ministre, il faut entendre ici l'exécu- 
teur de la justice. 

26. Le quart d'un as ou quadrans, monnaie ro- 
maine en cuivre, valait un peu moins de deux 
centimes. Voir la figure 17 à la fin du t. VI. p. 904. 


32. Hors le cas d'adultére. Le Sauveur permet à 
un mari, en cas d'adultere, de se séparer de sa 
femme, mais non pas d'en épouser une autre du 
vivant de sa premicre. 


33. Tu ne te parjureras point. 11 n'est pas même 
permis de jurer avec vérité, sans une véritable 
nécessité. 

34. Je vous dis de me jurer en aucune facon. 
Ces paroles doivent étre entendues dans un sens 
relatif et veulent dire qu'il ne faut jamais jurer 
sans un motif grave ou une réelle nécessité. — Ni 


par le ciel. Les rabbins prétendaient que le ser- 


ment n'obligeait pas quand il n'était pas fait 
sur Dieu lui-même directement. Jésus combat 
cette affirmation en enseignant que toutes choses 
appartiennent à Dieu. 
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Matthæus, V, 36 — 


MT, 4. 


IE. Vita publica (HII-XX). 


— 2? (a?). Sermo in monte (V-VII). 
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TOY jov QUTOU Yat AE erè novngovs xal 
yato, zal Bo£za ni Óixotovc xol dôi- 
xovc. "Er yag dyanjonte tovg dya- 
"vrac VUE, viva ITI ÉJETE; OÙ yi xai 
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(07.0109 rovc (Os) qiovc ptor povov, 
Ti negioody HOLETE; OU xci OÙ TEAWVU 
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ui CTI ÉUAQOOŸ Er gov, ças oi 
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Ev TOLG gúuog, ÖTWC JoEuo duc OLY CE) TOV 
v9 UT? uv À£yo v uiv, GTÉZOUOL 
TOY tuo 0y cj ray. ? Xov de TLOLOUVTOG 
eAenpoodivav, un yvTw 7i poto Tegó GOV, Ti 
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OVV tv TQ XQUATO" xai 0 HUTIQ cov d 
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2j de "Eoo. 39. N: dyrioraÿyrez. NT?: arike 
eig. PED D cov. 40. b: o Jéluwr. 49. NBDT: 
dds aS A^ . NBLT* cvioy.- uo. Du et è ntho- 
uuas xci. GS: vois uiooŬaow. 47. GKLTHO: ot &g1- 
xot, — 1. NTH de NGKLTHO: z. dixmioovrnr. 
4. LT* avtos. LTO* (eti. V. 6) à ro par. 


per terram, quia scabéllum est pedum 
ejus : neque per Jerosólymam, quia cívitas 
est magni regis : ?* neque per caput 
tuum juráveris, quia non potes unum 
capillum album fâcere, aut nigrum. ?? Sit 
autem sermo vester, Est, est : Non, non : 

quod autem his abundántius est, a malo est. 

358 Audistis quia dictum est : Oculum 
pro óculo, et dentem pro dente. 39 Ego 
autem dico vobis, non resístere malo : 
sed si quis te percüsserit in déxteram 
maxillam tuam, praebe illi et álteram : 
40 et ei, qui vult tecum judicio conténdere, 
el tünicam tuam tollere, dimitte ei et 
pállium : ^! et quicümque te angariáverit 
mille passus, vade cum illo et ália duo. 
1? Qui petit a te, da ei : et volénti mutuári 
ate, ne avertäris. 

13 Audistis quia dictum est : Diliges 
próximum tuum, etódiohabébisinimícum 
tuum. “ Ego autem dico vobis : Diligite 
inimícos vestrós, benefácite his qui odé- 
runt vos : et orâte pro persequéntibus, et 
calumniántibus vos : ** ut sitis filii Patris 
vestri, qui in coelis est : qui solem suum 
oríri facit super bonos et malos : et pluit 
super justos et injüstos. “© Si enim dili- 
gilis eos qui vos diligunt, quam mercédem 
habébitis: ? nonne et publicáni hoc fáciunt? 
^! Et si salutavéritis fratres vestros tan- 
tum, quid ámplius fácitis? nonne et éthnici 
hoc fáciunt? # Estóte ergo vos perfécti, 
sicutet Pater vester coeléstis perféctus est. 

VI. 'Atténdite ne justitiam vestram fa- 
ciátis coram homínibus, ut videámini ab 
eis : alióquin mercédem non habébitis 
apud Patrem vestrum, qui in cœlis est. 
? Cum ergo facis eleemósynam, noli tuba 
cánere ante te, sicut hypôcritæ fáciunt in 
synagógis et in vicis, ut honorificéntur 
ab hominibus : amen dico vobis, rece- 
pérunt mercédem suam. ? Te autem 
faciénte eleemósynam, nésciat sinistra 
tua quid fáciat déxtera tua : * ut sit 
eleemósyna tua in abscóndito, et Pater 
tuus, qui videt in abscóndito, reddet tibi. 


31. Vient du mal. Grec : « vient du malin ». 

39. De ne point résister aux mauvais traitements. 
Grec : « de ne point tenir tête au méchant ». 

44, Faites du bien à ceux qui vous haissent. Le 
grec ajoute auparavant : « bénissez ceux qui vous 
maudissent ». — Qui vous persécutent. Grec : « qui 
-vous maltraitent ». 

45. Sur les bons et sur les méchants. Le grec porte 
en ordre inverse : « sur les méchants et les bons ». 

46. Les publicains ne le font-ils pas aussi. Gree : 
« est-ce que les publicains aussi ne font pas la 
méme chose? » 

4i. Les patens. Grec : « les publicains ». 

48. Votre Pére eéleste. Le grec porte en plus : 
« qui est dans les cieux ». 


VI. 1. Votre justice. Grec : « votre aumóne ». 
4. Te le rendra. Le grec porte en plus : « en évi- 
dence ». Item Y. 6. 


Matthieu, V, 36 — VI, 4. 


IL. 


ie publique (EIE - XX). — 2° Ca?). Sermon sur la montagne (V-VIL). 


que c'est l'escabeau de ses pieds; ni 
par Jérusalem, parce que c'est la ville 
du grand roi ; ?* ne jure pas non plus 
par ta téte, parce que tu ne peux 
rendre un seul de tes cheveux blanc 
ou noir. ?* Que votre langage soit : 
Oui, oui : Non, non : car ce qui est 
de plus, vient du mal. 

38 » Vous avez entendu qu'il a été 
dit : CEil pour œil et dent pour dent. 
39 Et moi je vous dis de ne point ré- 
sister aux mauvais traitements; mais 
si quelqu'un te frappe sur la joue 
droite, présente-lui encore l'autre. 
10 Et à celui qui veut t'appeler en jus- 
tice pour t'enlever ta tunique, aban- 
donne-lui encore ton manteau. *! Et 


quiconque te contraindra de fairer 


avec lui mille pas, fais-en deux au- 
ires mille. ** Donne à qui te de- 
mande, et ne te détourne point de 
celui qui veut emprunter de toi. 

^3 » Vous avez entendu qu'il a été 
dit : Tu aimeras ton prochain et tu 
hairas ton ennemi. ** Mais moi je 
vous dis : Aimez vos ennemis, faites 
du bien à ceux qui vous haissent, et 
priez pour ceux qui vous persécutent 
et vous calomnient; *? afin que vous 
soyez les enfants de votre Pére qui 
est dans les cieux, qui fait lever son 
soleil sur les bons et sur les mé- 
chants, et pleuvoir sur les justes et 
les injustes. 46 Car si vous aimez 
ceux qui vous aiment, quelle récom- 
pense aurez-vous? Les publicains ne 
le font-ils pas aussi? ** Et si vous 
saluez vos fréresseulement, que faites- 
vous de surcroît? Les païens ue le 
font-ils pas aussi? 48 Soyez donc 
parfaits, vous, comme votre Père 
céleste est parfait. 

VI. ! » Prenez garde à ne pas faire 
votre justice devant les hommes, 
pour étre vus d'eux; autrement vous 
n'aurez point de récompense de votre 
Pére qui est dans les cieux.? Lors 
donc que tu fais l'aumône, ne sonne 
pas de la trompette devant toi, comme 
lont les hypocrites dans les synago- 
gues et dans les rues, afin d’être 
honorés des hommes. En vérité, je 
vous le dis, ils ont recu leur récom- 
pense. ? Pour toi, quandtu fais l'au- 
móne, que ta main gauche ne sache 


pas ce que fait ta droite, ^ afin que 
A . H 

ton aumône soit dans le secret; et 1 Rez. 167. 

ton Pére, qui voit dans le secret, te 


le rendra. 


Esth. 13, 9. 
1e, gue ma 
47, 3. 


2 Cor. 1, 
17-20. 
Jac. 5, 12. 
Eccli 23, 9. 


Perfectio 
justitiae. 


Deut. 19, 21. 


Prov. 24, 29. 
Lev. 19, 18. 


] Cor. 6, 7. 


Eccli. 18, 16. 
Mat, 27, 31-32. 


Luc. 6, 30. 

Deut. 15, 7. 
Lev. 25, 36. 
Eccli.1, 4;29,2. 


Perfectio 
dilectio- 
nis. 


Mat. 22, 39. 
Lev. 19, 18. 
Ex. 23, 4. 
Luc 6, 270 
23, 34. 
lb BL is 
Rom. 12, 20. 
Lue. 23, 34. 
Act. 7, 59. 
l Pet. 3, 9. 
Luc. 6, 35. 
Eph. 5, 1. 
Act. 14, 17. 


Mat. 6, 2. 
Luc. 6, 32. 
Mat. 9, 10. 


Lev.11, 43-41 ; 
19, 2; 20, 7, 
26 ; 21, 8. 
Colos. 3, 14. 
Luc. 6, 36. 
Is. 38, 3. 


Humilis 
eleemosy- 
na. 


Mat. 23, 5-7. 
Eceli. 1, 36-10. 


Ps. 52, 6. 
Jac. 1, 8. 
Agg. 1, 6. 


Tob. 12, 8; 
14, 10. 
Judith, 4, 9. 


Eccli. 29, 11. 
Mat. 25, 27. 
Ps. 7, 10. 
Jer. 93, 94. 
Rom. 12, 8. 
ebr. 4, 13 


Eceli. 5, 4 
3, 34. 
Luc. 11, 14. 


3 


3". Vient du mal; c'est-à-dire de la triste con- 
dition présente, issue du péché, et dans laquelle 
Ja fausseté humaine, et l'impuissance de découvrir 
la vérité, nous oblige d'avoir recours au serment. 


38. Œil pour œil. Voir Exode, xxt, 24; Léviti- 
que, xiv, 20, etc. 


39-49. Et moi... Jésus-Christ veut nous mon- 
trer ici que c’est pour nous un véritable devoir 
de ne rechercher, ni méme de désirer la ven- 
geance, et d'étre disposés intérieurement à re- 
noncer à ce qui nous est dü toutes les fois que la 
charité et la gloire de Dieu le demandent. Pour 
l'exécution à la lettre de ses divines paroles, c'est 
un simple conseil de perfection propre à nous 
faire acquérir plus de mérite aux yeux de Dieu 
(Glaire). 


40. Ta tunique, 4v. C’est le vêtement de 
dessous qu'on avait coutume de porter sur la 
peau. — Ton manteau, iuattoy. Vêtement quon 
mettait par-dessus la tunique. 


43. Tu hairas ton ennemi. Ces mots ne sont pas 
dans le texte de la loi, ils ont dà y étre ajoutés 
par une interprétation pharisaique. 


46. Les publicains dont parle ici l'Évangile 
étaient des fonctionnaires qui recueillaient les 
impôts, et qui, à plus d'un titre, étaient regardés 
comme des gens vils et méprisables. La haine 
qu'on leur portait provenait surtout de leur ra- 
pacité, qui leur faisait commettre les plus grandes 
injustices. 


2° Supériorité des dispositions avec lesquelles on 
doit pratiquer la loi évangélique, VI, 1-18. 


VI. 4. Justice. Acte de vertu, ceuvre de justice 
et de charité, de nature à manifester la vertu ou 
la perfection de celui qui l'aceomplit. 


2. Les hypocrites. Ce reproche s'adresse parti- 
culièrement aux pharisiens. 


Matthæus, VI, 5-16. 


EN. Vita publica (EIE -XX . 


— V (a?). Sermo in monte ( V- VII). 
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DORE 
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oovrtar. 8 My oor 0 toL 6 uttog olde 
Q9 0 NATO VLOV, (ÚV YOU EYETE, ago 


toù vUuüGc uirnou avtóv.  ?O)rwg oiv 
710068U y509'6 vucic 

Ilérso zcv 0 èv voi; ovgavoic, yia- 
cJ5v« to voud cov, | 219éro 7) BacuAsio 
Gov, Yen To TO Filyua cov wc èv ovgevo 
xai éni tho yç, '' 


&movotor doc nur Metu !? val apec niv 


TOY (rov NUOV TOV 


ta opajuaete "OY (OG zat jusis opisuev 


voic óqaérou uwv, ? 


zal un E 
NUG sig NELQUOLOV, CAAO T zug TO 
TOU 7t0Y590U'* OTL COV ZOTlv D Duo ul 7) 
Ov vau, xat ý ogu eic Tovg aiovac, duny. 
VC Euv yao apnte voic &v9 gu nois rà na- 
QUT UO GÜTQY, UEFA xol vuivó TUTO 
uwv o ovourioc !? Eur dE un aqgytre toig 
GVŸQUTOLG TA HUQUTTUUUTUE (ÜTOY, OUO O 
NOTNO UOV ÉPNOEL TO TILQUTTC LUTE ÜLUDV. 
16 Orur ÔÈ vnotTeunte, un jlivcods, cns 
0L VTOAQITUL OXvO QUI OL apavi ¥ovol yag TO. 
7t90ccz& CÜTWV, NWG pavi roic Gr QU- 
zog vyorsvovisc. Aunv A&yo Vuir, dne- 


LU 


9. LT?: zroocev yzo9e, ovx Eveode. 

3. LTO* zv. NBDT* ótu. 

6. NBDT*: zeueiov. TO* rg (a. èv To zọ.). 
NBDT* êv ro par. NBT?: Patrai. 

10. NDT: à49ero. NBT* THe. 

12. Ti; œpiouer. L'I*: apyxuuer. 

13. G(K]SL Bene OTi — a uv. 

15. NDT* ta apart. avrov. 


16. NBDT*: oc. 


* Et cum orátis, non éritis sicut hy- 
pôcritæ, qui amant in synagógis et in 
ángulis plateárum stantes oráre, ut vi- 
deántur ab homínibus : amen dico vobis, 
recepérunt mercédem suam. 5 Tu autem 
cum oráveris, intra in cubículum tuum, 
et clauso óstio, ora Patrem tuum in 
abscóndito : et Pater tuus, qui videt in 
abscóndito, reddet tibi. " Orántes autem, 
nolíte multum loqui, sicut éthnici : putant 
enim quod in multilóquio suo exaudián- 
tur. 8 Nolite ergo assimilári eis : scit enim 
Pater 
quam 
bitis : 


vester quid opus sit vobis, ánte- 


petátis eum. ? Sic ergo vos orá- 


Pater noster, qui es in celis, sanctificé- 
tur nomen tuum. '? Advéniat regnum 
tuum. Fiat volüntas tua, sicut in cœlo et 
in terra. !! Panem nostrum supersubstan- 
tiâlem da nobis hódie. '? Et dimitte nobis 
débita nostra, sicut et nos dimíttimus 
debitóribus nostris. 13 Et ne nos indücas 
in tentatiónem : sed líbera nos a malo. 


Amen. 


14 Si enim dimiséritis hominibus pec- 
cáta eórum : dimittet et vobis Pater vester 
cœléstis delicta vestra. !? Si autem non 


dimiséritis homínibus : nec Pater vester 


dimittet vobis peccáta vestra. 
16 Cumautem jejunátis, nolite fieri sicut 


hypôcritæ tristes : extérminant enim 


fácies suas, ut appáreant hominibus 
jejunántes. Amen dico vobis quia recepé- 


7. Ne parlez pes beaucoup. Grec : « ne bredouil- 
lez pas ». 

43. Délivrez-nous du mal. Le grec porte en plus : 
« car à toi est la royauté et la force et la gloire 
daus les siecles ». 

44. Vos péchés n'est pas dans le grec. 

43. Si vous ne les remettez point. Grec : « si vous 


ne remettez pas aux hommes leurs offenses ». 


Matthieu, VI, 5-16. 
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EE. Vie publique (E&3ME-XX ). — 2 (a?). Sermon sur la montagne (V-VII). 


Humilis 
oratio. 


5 » Et, lorsque vous priez, ne 
soyez pas comme les hypocrites qui 
aiment à prier debout dans les syna- 
gogues et au coin des grandes rues, 
afin d'étre vus des hommes. En vé- 
rité, je vous le dis, ils ont reçu leur 
récompense.* Mais toi, quand tu 
pries, entre dans ta chambre, et, la 
porte fermée, prie ton Pére en secret : 
et ton Pére, qui voit dans le secret, te 
le rendra.” Or, priant, ne parlez pas 
beaucoup comme les païens; ils s'i- 
maginent qu'à force de paroles ils 
seront exaucés. 8 Ne leur ressemblez 


4 Keg. 4, 33. 
Tob. 3, 10. 
Act, 10, 9. 
Is. 26, 20. 
Joa. 4, 23. 
Mat. 6, 18. 
Hebr. 4, 13. 


Mat. 23, 14. 
Eccle. 5, 1. 
Eceli. 7, 15. 


Luc. 6, 12. 


donc pas, car votre Père sait de quoi 1s. 10,23;8, 14. 
Duc IUIS 1 gx 


vous avez besoin, avant que vous le 


Mat. 5, 13. 
lui demandiez. ? C'est ainsi donc "^" *^'7 
que vous prierez : 

: 1 ê 1 Orati 
Notre Père, qui êtes dans les cieux, , Oratio 


que votre nom soit sanctifié. 10 Que au, 7, 1; 
votre règne arrive. Que votre volonté 1617 20; 
soit faite sur la terre comme au ciel. ,, ? 3. 

* Donnez-nous aujourd'hui le pain Joa. 6,52. 
nécessaire à notre subsistance. !? Et rue. 14 15. 
remettez-nous nos dettes comme nous 5s izis 


Ps. 38, 13. 
les remettons nous-mêmes à ceux qui kai »4 3 


Eccli. 28, 3. 


nous doivent. !* Et ne nous induisez 10r. 10. 13. 
ilip. 2, 13. 


pas en tentation, mais délivrez-nous „Ps. 55, ?. 
5 a 54 9 Mat. 26, 41. 

du mal. Ainsi soit-il. 2 
14 » Car si vous remettez aux Injuriæ 
condonan- 


hommes leurs offenses, votre Père aw. 


céleste vous remettra à vous vos Mat 152122. 


Marc. 11, 25. 
Eccli. 28, 2. 


péchés. ** Mais si vous ne les remet- 
tez point aux hommes, votre Pére 
céleste ne vous remettra point non 
plus vos péchés. 

të » Lorsque vous jeûnez, ne vous 
montrez pas tristes comme les hy- 
pocrites : car ils exténuent leur vi- 
sage, pour que leurs jeünes parais- 
sent devant les hommes. En vérité, 
je vous dis qu'ils ont reçu leur ré- 


Loetum 
jejunium. 
1 Reg. 16, 7. 

Is. 39, 5. 
Ibne, Ue eA 


Eccli. 19, 23. 


Judith, 8, 5. 


Prov.30,8; 9,9. 


Tim. 4, 18. 


5. Prier debout. Les Juifs priaient ordinairement 
debout; mais cet usage n'était point général, 
tantôt ils se tenaient à genoux, et tantôt ils se 
prosternaient le visage contre terre. 

6. Entre dans ta chambre. Jésus-Christ ne dc- 
fend point ici les prieres publiques qui se font 
dans les assemblées des fideles, puisqu'il nous dit 
lui-même qu'il se trouve au milieu de deux ou 
trois personnes rassemblées pour prier en sou 
nom; mais il veut que dans les prieres particu- 
lières et de simple dévotion chacun se retire dans 
le secret pour prier avec plus de recueillement 
et pour éviter l'ostentation. Il ne condamne pas 
non plus d'une maniere absolue les longues 
prières, puisque lui-même a passé quelquefois les 
nuits à prier; il s'éléve seulement contre l'abus 
qu'en faisaient les Juifs à l'imitation des paiens, 
qui croyaient se rendre plus aisément leurs dieux 
propices lorsqu'ils parlaient beaucoup en priant. 

9. Notre Père. « Dès ce premier mot de Porai- 
son dominicale le cœur se fond en amour. Dieu 
veut étre notre Pére par une adoption particu- 
liére. 11 a un Fils unique qui lui est égal, en qui 
il a mis sa complaisance ; il adopte les pécheurs. 
Les hommes n'adoptent des enfants que lorsqu'ils 
n'en ont point; Dieu qui avait un tel Fils, nous 
adopte encore. L'adoption est un elfet de l'amour; 
car on choisit celui qu'on adopte; la nature donne 
les autres enfants, l'amour seul fait les adoptifs. 
Dieu qui aime son Fils unique de tout son amour, 
et jusqu'à l'infini, étend sur nous l'amour qu'il a 
pour lui. — Qui êtes dans les cieux. Vous êtes 
partout, mais vous étes dans les cieux comme 
dans le lieu où vous rassemblez vos enfants, où 
vous vous montrez à eux, où vous leur manifes- 
tez votre gloire, où vous leur avez assigné leur 
héritage ». (Bossuet). 

9-10. Que votre nom soit sanctifié. Que votre régne 
arrive. Que votre volonté soit faite sur la terre 
comme au ciel. «C’est la perpétuelle continuation 
de l'exercice d'aimer. Sanctifier le nom de Dieu. 
c'estle glorifier en tout et ne respirer que sa gloire. 
Désirer son règne, c'est vouloir lui être soumis 
de tout son cœur, et vouloir qu'il règne sur nous, 
et non seulement sur nous, mais encore sur toutes 
les créatures. Son règne est dans le ciel, son règne 
éclatera sur toute Ja terre dans le dernier jugc- 
ment ». (Bossuet). 

11. Donnez-nous aujourd'hui le pain nécessaire 
à notre subsistance de chaque jour. « C'est ici le 
vrai discours d'un enfant qui demande en coil- 
fiance à son pere tous ses besoins jusqu'aux moin- 
dres. O notre Père, vous nous avez donné un corps 
mortel; vous ne l'avez pas fait tel d'abord ; mais 
nous vous avons désobei, et la mort est devenue 
notre partage. Le corps infirme et mortel a besoin 
tous les jours de nourriture; ou il tombe en 
défaillance, ou il périt. Donnez-la-nous, donnez- 
la-nous simple, donnez-la-nous autant qu'elle est 
nécessaire. Que nous apprenions en la deman- 
dant que c'est vous qui nous la donnez, de jour 
à jour. Vous donnez à vos enfants, à vos servi- 
teurs, à vos soldats, si on veut qu'ils combattent 
Sous vos étendards, vous leur donnez chaque 
jour leur pain. Que nous le demandions avec 


confiance; que nous le recevions comme de votre main avec action de grâce! » (Bossuet). 
12. Remettez-nous nos dettes comme nous les remettons « C'est une chose admirable comment Dieu fait dépen- 


dre le pardon que nous attendons de lui, de celui qu'il nous ordonne d'aecorder à ceux qui nous ont offensés. 
Non content d'avoir partout inculqué cette obligation, il nous la met à nous-mémes à la bouche dans la 
prière journalière, afin que si nous manquons à pardonner, il nous dise comme à ce mauvais serviteur : 
Je te juge pav ta propre bouche, mauvais serviteur. Tu m'as demandé pardon, à condition de pardonner; tu 
as prononce ta sentence, lorsque tu as refusé de pardonner à ton frere. Va-t'en au lieu malheureux oü il n'y a 
plus ni pardon ni miséricorde ». (Bossuet). 


13. Ne nous induisez pas en tentation. « On ne prie pas seulement pour s'empéclier de succomber à la 
tentation. mais pour la prévenir, conformément à cette parole : Veillez et priez, de peur que vous n'entriez 
en tentation. Non seulement de peur que vous n'y succombiez, mais de peur que vous n'y entriez. 1l faut 
entendre par ces paroles la nécessité de prier en tout temps, et quand le besoin presse, et avant qu'il 
presse. N'attendez pas la tentation; car alors le trouble et l'agitation de votre esprit vous empéchera de 
prier. Priez avant la tentation et prévenez l'ennemi. — Délivrez-nous du mal. L'Eglise explique : Délivrez- 
nous de tout mal, passé, présent et à venir. Le mal passé, mais qui laisse de mauvais restes, c’est le péché 
commis; le mal présent, c'est le péché où nous sommes encore; le mal à venir, c'est le péché que nous 
avons à craindre. Tous les autres maux ne sont rien qu'autant qu'ils nous portent au péché parle murmure 
et l'impatience. C'est principalement en cette vue que nous demandons d'étre délivrés des autres maux. 
Délivrez-nous du mal. bélivrez-nous du péché et de toutes les suites du péché, par conséquent de la maladie, 


de la douleur, de la mort; afin que nous soyons parfaitement libres. Alors aussi nous serons souverainement 
heureux ». (Bossuet). 


14-15. Ces deux versets servent de développement à la pensée exprimée au 7. 12. 


30 Matthæus, VI, 17-32. 


EX. Vita publica (EHE - XX). — 2» Ça’). Sermo in monte CV- VII). 
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runt mercédem suam. 17 Tu autem, cum 
jejánas, unge caput tuum, et fáciem. tuam 
lava, !? ne "videáris hominibus M be s 
sed Patri tuo, qui est in abscóndito : e 
Pater tuus, qui videt in bec ER, 
reddet tibi. 


19 Nolite thesaurizáre vobis thesauros 
in terra : ubi ærúgo, et tinea demoliítur : 
et ubi fures effódiunt, et furäntur. 
20 Thesaurizâte autem vobis thesaüros 
in ccelo : ubi neque ærügo, neque tinea 
demolitur, et ubi fures non effódiunt, 
nec furéntur. 21 Ubi enim est thesaurus 
tuus, ibi est et cor tuum. 


?? Lucérna córporis tui est óculus tuus. 
Si óculus tuus füerit simplex, totum cor- 
pus tuum lücidum erit. ?? Si autem ócu- 
lus tuus füerit nequam, totum corpus 
tuum tenebrósum erit. Si ergo lumen 
quod in te est ténebre sunt, ipse téne- 
bre quante erunt? 

21 Nemo potest duóbus dóminis servire : 
aut enim unum ódio habébit, et álterum 
diliget : aut unum sustinébit, et álterum 
contémnet. Non potéstis Deo servire et 
mammônæ. 

25 [deo dico vobis, ne solliciti sitis áni- 
mæ vestre quid manducétis, neque cór- 
pori vestro quid induámini. Nonne ánima 
plus est quam esca : et corpus plus quam 
vestiméntum ? ?* Respicite volatilia cceli, 
quóniam non serunt, neque metunt, ne- 
que cóngregant in hérrea : et Pater ves- 
ter cœléstis pascit illa. Nonne vos magis 
pluris estis illis? ?^* Quis autem vestrum 
cógitans potest adjícere ad statüram 
suam cübitum unum? 


28 Et de vestiménto quid solliciti estis? 
Consideráte lilia agri quómodo crescunt : 
non labórant, neque nent. * Dico autem 
vobis, quóniam nec Sálomon in omni 
glória sua coopértus est sicut unum ex 
istis. 30 Si autem foenum agri, quod hódie 
est, et cras in clibanum mittitur, Deus 
sic vestit : quanto magis vos médicæ 
fidéi ? 

?! Nolite ergo sollíciti esse, dicéntes : 
Quid manducábimus, aut quid bibémus, 
aut quo operiémur? ?? Hzc enim ómnia 
gentes inquirunt. Scit enim Pater vester, 


19. La rouille et les vers. Grec : « le ver et ce qui 
ronge ». 

9]. Ton (bis). Grec : 

22. De ton corps. Grec : « du Corps ». — Ton cil. 
Grec : « l'œil ». — Simple. Grec : « franc ». 

25. De ce que vous mangerez. Le grec a en plus : 
« et de ce que vous boirez ». 

39. Votre Pére. Le grec a en plus : 


« votre ». 


« céleste ». 


Matthieu, VI, 17-32. 
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II. Vie publique (HIE-XX}). — 2° (a?). Sermon sur la montagne (V-VII). 


Con en Pour toi, quand tu 5,7 


jeûnes, parfume ta tête et lave ton 1116. 
visage; '? afin que tu n'apparaisses j^" 2. 
pas aux hommes jeünant, mais à ton Esee. 12, 1. 
Père qui est présent à ce qui est | 
secret; et ton Père, qui voit dans 
le secret, te le rendra. 

19 » Ne vous amassez point de tré- vnesaurus 
sors sur la terre, où la rouille et les UIN Mud 
vers rongent, et où les voleurs fouil- Bar. 3, ie. 


z B D Jac. Oy 1. 
lent et dérobent. *" Mais amassez- keeli. 12, 10. 
, . ` * Prov. 25, 20. 

vous des trésors dans le ciel, où ni nci 21. 
lac INUIESEYEPS ne rongent, et/"55,?': 


ou les voleurs ne fouillent ni ne dé- 3 Ti» 517 
robent. *! Où en effet est ton trésor, Le.» si. 
là est aussi ton cœur. eo 
22 d 
22 » La lampe de ton corps est ton oculus 


œil. Si ton œil est simple, tout ton “me~ 


corps sera lumineux.?? Mais si ton 755,517. 
œil est mauvais, tout ton corps sera Yov ir 


ténébreux. Si done la lumière qui est Le: 15,3536. 
en toi est ténèbres, les ténèbres elles- °` 
mémes que seront-elles? 

21» Nul ne peut servir deux maîtres; , Deus et. 
car ou il haïra l’un et aimera l'autre, rac. 16, 13. 

: , ` , A + ' 3 Reg. 18, 21. 
ou il s'attachera à l'un et mépri- cor. 6,15. 
sera l'autre. Vous ne pouvez servir P5 
Dieu et l'argent. Es 
25 » C'est pourquoi je vous dis: Ne ‘ae 
vous inquiétez point pour votre vie I»132235 
de ce que vous mangerez, ni pour Heb. 13,5. 
votre corps de quoi vous vous vétirez. D 
La vie n'est-elle pas plus que la 
nourriture et le corps plus que le vête- 55 17 7; 
ment?** Regardez les oiseauxdu ciel; ,541 
ils ne sèment ni ne moissonnent, ni Gen. 1,28. 

, . Mat. 10, 31. 
n amassent dans des greniers, et VO- 1 Cor.9, ». 
ire Pére-céleste les nourrit; n'étes- Mat 5 36. 
vous pas beaucoup plus qu'eux? 1 Tin. 5 5. 
?' Qui de vous, en s'inquiétant ainsi, 
peut ajouter à sa taille une seule 
coudée? 

^! » Et quant au vêtement, pour- «e vesti- 
quoi vous inquiétez-vous? Voyez les ps 15. 
lis des champs; comme ils croissent; * “7 
ils ne travaillent ni ne filent. ? Or je s reg. 4, 21; 
vous dis que Salomon méme dans ,/5 7 | 
toute sa gloire n'a jamais été vétu 
comme l'un d'eux. 3° Que si l'herbe gue 12 + 
des champs qui est aujourd'hui et ?s-s9, 6. 
qui demain sera jetée dans le four, +>? 
Dieu la vétit ainsi, combien plus 
vous, hommes de peu de foi! 

.?! » Ne vous inquiétez donc point, et de 
disant : Que mangerons-nous, ou que rae 1» 2. 
boirons-nous, ou de quoi nous véti- Phil +, 6. 
rons-nous ? ?? Car ce sont toutes choses E S 
gne les païens recherchent; maisvotre 1°: 
"ere sail que vous en avez besoin. 


47. Parfume ta tête et lave ton visage, comme 
on avait coutume de le faire dans les festins. 
Voir Psaume xxn, 5; Luc, vit, 46. 


3° Obstacles et moyens, VI, 19-VIT, 12. 


19. Les vers rongent. Voir la figure de Ecclésius- 
tique, XE 43, t. V, ps 939. 


22, Simple, c'est-à-dire sain, dans un état nor- 
mal. 


24. Jésus-Christ ne défend pas absolument aux 
chrétiens d'avoir des biens temporels, mais seu- 
lement d'y attacher leur cœur et d'en être les 
esclaves. — L'argent. Dans le grec et le latin : 
Mammon, le dieu des richesses. 


26-28. Regardez les oiseaux du ciel..... Voyez les 
lis des champs. « Jésus-Christ nous apprend, dans 
ce sermon admirable, à considérer la nature, les 
fleurs,les oiseaux,les animaux,notre corps, notre 
âme, notre accroissement insensible, afin d'en 
prendre occasion de nous élever à Dieu. 1l nous 
fait voir toute la nature d'une maniére plus rele- 
vée, d'un œil plus percant, comme l'image de Dieu. 
Le ciel est son trône; la terre est l'escabeau de ses 
pieds; la capitale du royaume est le siège de son 
empire ; son soleil se léve, la pluie se répand pour 
nous assurer de sa bonté. Tout nous en parle : il 
ne s'est pas laissé sans témoignage ». (Bossuet). 


30. Sera jetée dans le four. Comme le bois est 
rare dans plusieurs parties de la Palestine, on 
se sert souvent d'herbes sèches pour faire cuire 
le pain. 


32. Toutes choses que les paiens recherchent. 
Les paiens qui n'avaient point d'espérance solide, 
mettaient toute leur confiance dans leur travail 
et dans leur industrie. Un chrétien doit travailler 
de maniere à attendre tout de la main et de la 
bénédiction de Dieu (Glaire). 
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Mattheus, VI, 33— VII, 11. 


HE. Vita publica (KIE-XX). — 2° (Ca? ). Sermo in monte (V- VIL). 
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34. NBLTO* za. Al.: éevr;. 

9. NBET: uerondroetTeu. 

4. NBT?: (l. czo) èx. 5. NBCT: èx 7006022 
dox. 

6. BCLT: xevenzar5covow. 

9. L* àonw. NBCT: óv airmoe ... 7) xot iy 9Uv 
air5oe (etiam L, sed: 7 ris). 


quia his ómnibus. indigétis. ?? Quærite 
ergo primum regnum Dei, et justítiam 
ejus : et hec ómnia adjiciéntur vobis. 
34 Nolíte ergo solliciti esse in crástinum. 
Crástinus enim dies sollícitus erit sibi 
ipsi : sufficit diéi malitia sua. 

VITE. Nolite judicáre, ut non judict- 
mini. ? [n quo enim judicio judicavéritis, 
judicabímini : et in qua mensiüra mensi 
fuéritis, remetiétur vobis. ? Quid autem 
vides festácam in óculo fratris tui : et 
trabem in óculo tuo non vides? * Aut quó- 
modo dicis fratri tuo : Sine ejíciam festu- 
cam de óculo tuo : et ecce trabs est in 
óculo tuo? ? ]lypócrita, éjice primum 
trabem de óculo tuo, et tune vidébis 


ejicere festücam de óculo fratris tui. 


6 Nolíte dare sanctum cánibus, neque 
mittátis margaritas vestras ante porcos, 
ne forte concuülcent eas pédibus suis, et 


convérsi dirümpant vos. 


T Pétite, et dábitur vobis : quærite, et 
inveniétis : pulsáte, et aperiétur vobis. 
8 Omnis enim qui petit, áceipit : et qui 
querit, invenit : et pulsánti aperiétur. 
? Aut quis est ex vobis homo, quem si 
petíerit filius suus panem, numquid lápi- 
dem pórriget ei? !? Aut si piscem petierit, 
numquid serpéntem pórriget ei? !! Si 


ergo vos, cum sitis mali, nostis bona data 


VII. 3. Et ne vois-lu point. Grec : « et ne remar- 
ques-tu point ». 


LES ÉVANGILES 


E tous les livres de l'Écriture, l'Évangile est le plus divin. 
« La sagesse éternelle, qui est engendrée dans le sein du 
Pére..., se rend [particulièrement] sensible par la parole de 
l'Évangile... C'est là, en effet, que nous la voyons, dit Bos- 


suet. Ce Jésus qui a conversé avec les Apótres, vit encore 
pour nous dans son Évangile, et il y répand encore, pour notre salut, la 
parole de vie éternelle. Comme il était le Sauveur de tous, il devait se mon- 
trer à tous. Par conséquent, il ne suffisait pas qu'il parüt en un coin du 
monde, il fallait qu'il se montrát par tous les endroits où la volonté de son 
Père lui avait préparé des fidèles. Il a paru dans la Judée par la vérité de 
sa chair, il est porté par toute la terre par la vérité de sa parole ». 

« Jésus-Christ, maitre de sa doctrine, la distribue tranquillement, re- 
marque Fénelon; il dit ce qu'il lui plait, et il le dit sans aucun effort; il parle 
du royaume et de la gloire céleste comme de la maison de son Père. Toutes 
ces grandeurs qui nous étonnent lui sont naturelles; il y est né, et il ne dit 
que ce qu'il voit, comme 1l nous l'assure lui-méme ». 

« Une parole de l'Évangile, dit encore Fénelon, est plus précieuse que tous 
les autres livres du monde ensemble ; c’est la source de toute vérité ». 


Monnaie d'Hérode le Grand (II, 1, p. 11). 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 1 


LE 


SAINT ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST 


SELON SAINT MATTHIEU 


INTRODUCTION 


'AUTEUR du premier Évangile est l'apótre saint Matthieu. Il n'y 
a qu'une voix à cet égard dans la tradition. Les Pères s’accor- 
dent également à dire que cet Évangile a paru avant tous les 
autres, que saint Matthieu l'a écrit en hébreu pour l'usage des 

i E on de Judée, avant de quitter ce pays pour aller Be 
la m parmi les Gentils, entre l'an 45 et l'an 48, un peu avant que saint 
Paul écrivit ses premières Épitres. Quant à la version grecque du texte hébreu 
de saint Matthieu, il est certain que, si l'auteur ne l'a pas faite lui-même, 
comme Josèphe a fait la traduction de sa Guerre des Juifs, elle date du moins 
du temps des apôtres et a dû être approuvée par eux; car dès le premier siècle, 
et avant la mort de saint Jean, elle était citée et reçue par toute l'Église 
avec l'autorité des textes inspirés; et s’il en avait été autrement, on aurait 
peine à s'expliquer la disparition du texte hébreu. 

L'évangile de saint Matthieu n'est pas proprement une histoire, une biogra- 
phie. On y trouve bien une esquisse de la vie du Sauveur et un sommaire de 
sa prédication. Mais les faits n'y tiennent pas une grande place ; ils sont peu 
circonstanciés et souvent groupés, comme les discours, suivant leurs analo- 
gies. L'ordre chronologique fait défaut, aussi bien que les dates. Le dessein 
de l'auteur est done, avant tout, dogmatique et moral. Ce qu'il se propose, 
c'est de montrer à ses lecteurs, ce qu'il a prêché jusque-là de vive voix, que 
Jésus est le Messie promis au peuple juif, qu'il faut croire à sa parole, accepter 
ses maximes, entrer dans son Église, et se conformer à ses lois. Aussi s'at- 
tache-t-il à signaler dans sa personne toutes les prérogatives que les pro- 
phètes ont attribuées au Messie, celles de roi, de législateur, de thaumaturge, 
de prophète, de souverain prêtre. À tous ces points de vue, il a soin de faire 
remarquer l'accord des prophéties avec les faits qu'il décrit. 

Cet Évangile a été appelé quelquefois l'évangile du royaume des cieux, 
parce qu'on y voit annoncée et souvent désignée sous ce nom l’œuvre que le 
Fils de Dieu venait accomplir en ce monde; mais l'auteur a soin de faire sentir 
que sa royauté est spirituelle, qu'elle a pour fin le salut des âmes. 


———— 
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Ses vingt-huit chapitres se divisent en trois parties : les premières années 
du Sauveur, sa prédication, ses derniers jours. Les premières années du Sau- 
veur remplissent trois chapitres, dans lesquels il est surtout représenté comme 
roi, 1-111. Ses derniers jours, depuis le commencement de sa Passion jusqu'à 
son retour au ciel, en occupent trois également, xxvi-xxvin : Notre-Seigneur 
y parait comme prétre et victime. La partie intermédiaire, la seconde, est de 
beaucoup plus considérable, rv-xxv. Si l'on en fait deux sections, on aura d'a- 
bord sa prédication dans la Galilée, rv-xvirr, puis son ministère, si laborieux et 
si combattu, dans la Judée, xix-xxv. La première fait voir en lui le législateur, 
IV-VII, et le {haumaturge, viu-xvin. Dans la seconde, xix-xxv, il agit en pro- 
phète : il enseigne, il reprend, il.prédit. Mais ces points de vue s'entremélent, 
et il parait plusieurs fois sous le méme aspect. 

Les caractères de cet Évangile s’accordent sur tous les points avec le témoi- 
gnage de la tradition. On ne peut s'empécher de reconnaitre, en le lisant, que 
l'auteur était Juif, qu'il avait été témoin des faits, qu'il écrivait pour les Juifs 
de Palestine, à une époque peu éloignée de la mort du Sauveur, enfin qu'il 
avait bien le caractere et les dispositions que devait avoir saint Matthieu. 

1° L'auteur était juif de naissance. — Ses citations indiquent un homme 
versé dans l'étude de l'Ancien Testament et dans la méditation des prophètes. 
Son langage dénote un habitant de la Palestine qui a reçu une éducation juive 
et qui est habitué à parler l'idiome de son pays. A ses yeux, la maison d'Is- 
raël est toujours la maison de Dieu; tous ceux qui en font partie ont le Sei- 
gneur pour père, Jérusalem est encore la cité sainte, malgré son déicide; le 
temple est encore Le lieu saint. Les hébraismes et les répétitions ou oppositions 
paralléliques surabondent dans son style. Enfin l'aspect de la Galilée, son 
ciel, ses campagnes, son sol, ses troupeaux, ses figuiers, ses montagnes, ses 
torrents, son lae, s'y reflètent comme ils durent se refléter dans les discours 
de notre Sauveur, dans ses paraboles, ses comparaisons et ses images. 

2° Il a été témoin des faits qu'il rapporte. — C'est ce qu'il suppose évidem- 
ment, en retracant en détailles actions du divin Maitre, et surtout en repro- 
duisant ses discours avec tant d'étendue, sans jamais indiquer aucune source, 
ni donner d'autre garantie que son témoignage. À la vérité, ses récits sont 
moins circonstanciés que ceux de saint Marc, il ne suit pas l'ordre des temps 
aussi fidèlement que saint Luc; mais cette particularité s'explique par le but 
spécialement dogmatique de sa composition. Quant aux discours, qui tiennent 
la plus grande partie de son ouvrage, sil'auteur ne les avait pas recueillis de 
la bouche du Sauveur, il faudrait dire qu'il les a inventés ou qu'il les a rédigés 
d'aprés la tradition ; mais, dans ce cas, ces discours conviendraient-ils si bien 
au caractère du Fils de Dieu, à sa dignité, à ses lumières, à sa sainteté? Y 
trouverait-on ce naturel, cette élévation, cette placidité, ce charme ? Il nous 
semble voir trop d'unité dans le fond et dans la forme, trop de pureté dans la 
doctrine, trop de noblesse et de simplicité dans le langage, pour n'y pas re- 
connaitre une reproduction directe de l'enseignement du divin Maitre. C'est 
un assez grand honneur pour l'Évangeéliste d'avoir reproduit sans altération 
cette morale et ce style. 
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3° Il écrivait pour ses compatriotes, c'est-à-dire pour les Juifs de Palestine 
convertis an christianisme. — S'il avait destiné son Évangile aux Gentils, 1l se 
proposerait un autre but, il suivrait une autre marche; il insisterait sur d'au- 
tres points; il ferait moins d'emprunts à l'Aneien Testament; il parlerait un 
autre langage. À qui peut-il s'adresser, sinon à des Juifs, quand il annonce la 
venue du royaume de Dieu, quand il établit l'autorité du Sauveur sur sa qualité 
de Messie, quand il lui applique les prédictions des prophètes, quand il com- 
mence par déerire sa généalogie, quand il l'appelle le fils de David, quand il 
parle du lieu saint et de la sainte cité, quand il mentionne sans nulle explica- 
tion les localités, les lois et les usages du pays, quand il met les Gentils sur la 
méme ligne que les publicains, quand il rapporte avec tant de détails les in- 
veetives T Sauveur contre les Pharisiens, quand il fait entendre que le règne 
de la Synagogue est fini et qu'une autre Église, une Eglise universelle, va 
s'élever sur ses ruines, ete. ? Mais si c’est à des Juifs convertis qul "Um son 
Évangile, ce ne peut être qu'à ceux dela Palestine, car ils ne formaient une église 
particulière qu'en Judée, et partout ailleurs ils étaient mêlés avec les Gentils. 

4° Il a composé son livre de bonne heure, assez peu de temps apres l’As- 
cension du Sauveur. — Puisque l'auteur est un apôtre, et qu'il destine son 
livre aux Juifs de la Palestine, il a dà l'écrire lorsqu'il était au milieu. d'eux, 
avant la dispersion du collège apostolique, de l'an 45 à l'an 48 au plus tard. 
Si l'on compare cet Évangile avec les deux autres synoptiques, on est conduit 
à la méme conclusion, car il est visiblement le plus ancien. On conçoit saint 
Mare, disciple de saint Pierre, abrégeant saint Matthieu et retranchant de PE- 
vangile hébreu ce qui était sans intérêt pour les Romains. On conçoit saint 
Lue, disciple de saint Paul, complétant les Mémoires des premiers Évangé- 
listes, et s'efforcant de mettre dans leurs récits l'ordre et la correction qui y 
manquent. Mais on ne concevrait pas saint Matthieu, un témoin oculaire, un 
Apótre, prenant pour guide dans beaucoup d'endroits un simple disciple, pa- 
pue saint Marc, traduisant saint Lue dans un langage moins correct et 
s'écartant à dessein de l'ordre chronologique. Matthieu i" publie a done été 
le premier à écrire l'Évangile, comme Madeleine la pécheresse a été la pre- 
mière à annoncer la WU AN 

5° Les dispositions qu'il manifeste conviennent parfaitement à saint Mat- 
thieu. — Le style de cet écrit est simple, uniforme et peu soigné. C’est partout 
la même manière de passer des faits aux discours et des discours aux faits. 
Le mot «alors » se trouve répété près de cent fois. Néanmoins cette rédaction, 
et surtout les citations de l Ancien Testament dont elle est semée, supposent 
une culture d'esprit que la plupart des Apótres n'avaient pas. Or, l'emploi que 
saint Matthieu remplissait, avant son apostolat, demandait précisément un 
degré particulier d'instruction. Rien d'étonnant quil soit le premier à qui on 
ait monde et qui ait entrepris de tracer une esquisse de la pm du 
Sauveur. De plus, on fait observer que l'auteur du premier Évangile s'exprime 
avec une précision remarquable, lorsqu'il s'agit de cens et d'impôt. — 1° Sa 
modestie n'est pas moins remarquable. Saint Matthieu trouvait, comme saint 
Paul, un sujet de confusion dans la première partie de sa vie, et il est à croire 
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que lui seul, entre les disciples du Sauveur, pouvait se plaire à rappeler son 
ancienne profession de publicain. Or c'est précisément ce qui a eu lieu. Comme 
il avait changé son nom de Lévi en celui de Matthieu, don de Dieu, au moment 
où il s'attachait à Notre-Seigneur, lorsque saint Mare et saint Luc rapportent 
le fait de sa vocation et qu'ils font connaitre son premier emploi, ils ont soin de 
ne le désigner que par son ancien nom, afin de ne pas associer dans l'esprit des 
fidèles l'idée d'un apótre avec le souvenir d'une profession odieuse. Mais le 
premier Évangéliste ne songe pas à rien dissimuler : il dit simplement Mat- 
thieu, ou Ze publicain; et il indique le bureau qu'il occupait à Capharnaüm. 
Cette observation a été faite de bonne heure : nous la trouvons dans Eusóbe, 
saint Jérôme et saint Jean Chrysostome. On peut y joindre une autre re- 
marque du méme genre. On sait que le Sauveur envoya ses Apôtres précher 
l'Evangile deux à deux. Les trois synoptiques qui rapportent ce fait mettent, 
comme compagnons d'apostolat, au quatrième rang, saint Matthieu et saint 
Thomas, mais avec cette différence que le premier Évangéliste donne la pre- 
mière place à saint Thomas ct que les deux derniers la donnent à saint Mat- 
thieu. Quiconque tiendra compte des leçons données par le Sauveur à ses 
Apótres et du sentiment qu'on a toujours eu de leur vertu, croira volontiers 
que c'est saint Matthieu lui-même qui s'est mis ici au second rang, tandis que 
ses collègues le placaient au premier (L. Bacuez) (1). 


(1) Toutes les citations de M. Bacuez faites dans ce volume sont tirées du Manuel biblique. 


Brochettes de sauterelles offertes en tribut au roi d'Assyrie (III, 4, p, 15). (D’après Layard). 


TO KATA MATOAION 
EYATTEAION 


SANCTUM 


JESU CHRISTI EVANGELIUM 
SECUNDUM MATTHÆUM 


3. BiBos yeréoeuws "oov Xgowrov, viov 
ZaBtó, viov ABouau. 

2?ABouiu èyévvyos vov "Ioadz, "Ioocx de 
éyévvqos vov "axo, ‘luxwB dè &yévvgot 
vOv "Iovdav xai voc éósAqo)c osvov, ? Lov- 
dac dè iyévvgos Tor Dagès xai tov Zaga 
èx tics Douce, Dauoècs dè éycvvgos Tor 
"Eoo, ‘Ecouwu dè £yévrgos vov 4o, 
*"Aodj dà éyévvgos vov "Auvodo, Aura- 
oap dè èysvvyos Tor Naacouv, Nuaucowr dè 
&yévvqos tov Xov, ? Zuluwy dè éyévvgos 
trov Boot ix thc Payaf, Boog dè éyévrnos 
vOv Qa èx týs Port, 850 dè éyévvqos 
rov "[sooot, S Izoooi dè éyévvgos tov Aafpið 
tov Paotkso. 

Aapið d& 0 BaoisUc éyévvqos trov Noxo- 
povro ix vic toù Ovoiov, TXolouwr de 
&yévvqos vov “Poffoau, ' Pofloüu dè éy£vvgos 
vov "fud, fia è éyérvvgos vov Aod, 
3 Aod dè éyérvgos vov "Iocoqr, Iwoagpat 
dE &yévvgos vov "ooa, lwog dè éyévrnoe 
rov Oliur, ?'Oliag dè éyévrgos vOv Iw- 
«Jau, Toc2au è iyévvgos vOv "Apol, 
“Ayay dE éyévvgos tov "Ecsxiav, '"EZsxtoc 
dE éyévvqos vov Movuoon, Mavaconcs dè 
&yévvqgos tov Arudy, Auwv dE éyévvgos vov 
"wotav, '!"Imcíag dè iy£vvgos rov '"[syo- 
viav xoi TOUS GÓsAqo)G GUTOÙ imi TG LET- 
ouxsotac BaBviwvoc. 


Inscr. NB: xara Ma933oior. 1. NABCDT: Ae- 
veló. 4. LA: Nacowv (bis). 8-9. NBAT: oteier, 
Obelas. 11. X: vov "Ioaxeiu. "luareiu è èyévvyoe 
toy "Ic yovíay. 


X. ' Liber generatiónis Jesu Christi 
filii David, filu Abraham. 

? Abraham génuit Isaac. [saac autem 
génuit Jacob. Jacob autem génuit Judam 
et fratres ejus. ?Judas autem génuit 
Phares et Zaram de Thamar. Phares 
autem génuit Esron. Esron autem génuit 
Aram. * Aram autem génuit Aminadab. 
Amínadab autem génuit Naásson. Naás- 
son autem génuit Salmon. ? Salmon au- 
tem génuit Booz de Rahab. Booz autem 
génuit Obed ex Ruth. Obed autem génuit 
Jesse. Jesse autem génuit David regem. 

* David autem rex génuit Salomónem 
ex ea qua fuit Uriæ. 7 Sálomon autem 
génuit Róboam. Réboam autem génuit 
Abíam. Abías autem génuit Asa. 8 Asa 
autem génuit Jósaphat. Jósaphat autem 
génuit Joram, Joram autem  génuit 
Oziam. ? Ozias autem génuit Jóatham. 
Jóatham autem génuit Achaz. Achaz au- 
tem génuit Ezechíam. '* Ezechias autem 
génuit Manássen. Manásses autem gé- 
nuit Amon. Amon autem génuit Josiam. 
11 Josías autem génuit Jechoníam et fra- 
tres ejus in transmigratióne Babylónis. 

Le syriaque de Cureton porte le titre : « Évangile 
séparé (en quatre, par opposition au Diatessaron); 
Mathieu ». 

I. 4. David. Grec : « Dabid ». La prononciation était 
la méme. La plupart des mss. portent l'abréviation 
da, Item v. 6. 

4. Salinon. Les versions syriaques de Cureton et 


du Sinai portent Schéla. Item Y. 5. 
8. Joram engendra Ozias. Cureton et la version 


éthiopienne portent : « Joram (seioo) engendra 
Ochozia; Ochozia engendra Joas; Joas engendra 


| Amasia ; Amasia engendra Ozia ». 


LE SAINT 
ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST 


SELON SAINT MATTHIEU 


— 4° 
E atio 


A. ' Livre dela généalogie de Jésus- 
a CI ti ab 
Christ, fils de David, fils d'Abraham. E im 
Abraham engendra Isaac. Isaac, "avi 
engendra Jacob. Jacob engendra Juda *$ 2:392» 


et ses frères. ? Juda engendra de Tha- E55 t 

mar sPhsrescet Zara. Pharés engen- $753? $ 

dra Esron. Esron engendra Aram. ]E 2$ 

1 Aram engendra Aminadab. Ami- yam’ ; 
2 


nadab engendra Naasson. Naasson ,, 7, 
engendra Salmon. ? Salmon engen- , 5 ^d, 
dra de Rahab, Booz. Booz engendra *"* 
de Ruth, Obed. Obed engendra Jessé. 

Et Jessé engendra David, roi. 


5 David, roi, engendra Salomon, a David aa 

5 ; ^ 1 transmi- 

de celle qui fut femme d'Urie. 7 Sa- rationem, 

2 Reg. 12, 24 ; 

lomon engendra Roboam. Roboam pu 
AT. 

engendra A DHAS. Abias engendra Asa. 3 Reg. 11, 13. 

8 2 Par. 14-20. 

ien engendra Josaphat. Josaphat, 


4 R 8, 
8 21; 11, 2 
engendra Joram. Joram engendra 121; juan 


Ozias. Ozias engendra Joatham. 2 bali. 
eg. 18, 5 
Joatham engendra Achaz. Achaz en- 1535, 3 


1Reg.20,10,11; 
gendra Ézéchias. 1° Ézéchias engen- 19, 3520 1; 


dra Manassé. Manassé engendra « xig si 3; 


Amon. Amon engendra Josias. 11 Jo-2 Par. 33, 11- 
13, 22, 23;34,3. 


sias engendra Jéchonias et ses frères Jer 1, 2. 
Eccli. 49, 1-2. 

vers la transmigration de Baby- ? Par. 85, 22, 

lone. "Eel a3, 2. 


[e PARTIE. — Vie cachée du Sauveur, 
I-II. 


1° Généalogie de Jésus-Christ, I, 1-17. 
2» Enfance et vie cachée, I, 18-II. 


1? Généalogie de Jésus-Christ, I, 1-17. 


I. 4-17. Généalogie de Notre-Seigneur. Cf. Luc, 
d 28-38. 

. Fils de David, fils d'Abraham. D'après les 
duos promesses 'divines, le Messie devait avoir 
Abraham et David pour aieux. 

3. De Thamar. Les Pères font remarquer qu'il 
est fait mention dans la généalogie du Christ de 
deux femmes coupables (Thamar et Bethsabée) et 
de deux étrangéres (Rahab et Ruth), pour mettre 
en relief la conduite miséricordieuse de Dieu dans 
l'eeuvre du rachat de l'humanité. 

3-4. Esron... Naasson. Quelques anneaux inter- 
médiaires sont omis ici, puisqu'il n'est fait men- 
tion que de trois générations, entre Esron et 
Naasson, c'est-à-dire pendant la période d'environ 
quatre cents ans que dura le séjour des Hébreux 
en Égvpte. 

8. Ozias n'était pas fils immédiat de Joram. Jo- 
ram fut père d'Ochozias qui le ful de Joas; et Joas 
eut pour fils Amasias, pere d'Ozias. On croit que 
saint Matthieu a passé Ochozias, Joas, Amasias, 
pour conserver la distribution de cette généalogie 
en trois parties, chacune de quatorze générations 
(y. 17), et peut-être aussi à cause de leur impiété, 
ou enfin, à cause de l'arrêt prononcé contre la 
maison d'Achab, dont ils étaient descendus par 
Athalie, leur mére (III Rois, xxi, 91). Au reste, 
c’est la coutume des Juifs, et méme des Orien- 
laux en général, d'omettre plusieurs descendants 
dans leurs généalogies, parce que leur but est de 
faire connaître certains personnages illustres 
plutót que de présenter une énumération com- 
pléte de tous les individus appartenant à l'échelle 
généalogique. 

41. Josias engendra Jéchonias. Jéchonias était 
en réalité fils de Joakim et petit-fils de Josias. — 
Ses frères. Jéchonias n'ayant pas eu de frères. il 
faut entendre par ce mot fréres les parents, les 
oncles de Jéchonias. 


S Matthæus, I, 12— II, 1. 


E. Vita abscondita (I-EX). — 1° Genealogia Christi C1, 1-17). 
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XX. Tov 02 Ignoov ysvrndevroc £v Bnd seu 


15. BT: MMa39dv. 

18. NBCXGKLO: yéreois. NBCT?* yao. 

19. NBLT: dayuariocæ. B: uagíay. 22. NBCDT* 
rov. 24. DELT?: "Eyeg3zlc. NT?* (a. 7100. 

23. NBLT* roy el aûrys tov ztgor. (CDEX+). 


12 Et post transmigratiónem Babyló- 
nis : Jechonías génuit Saláthiel. Saláthiel 
autem génuit Zoróbabel. !? Zoróbabel 
autem génuit Abiud. Abiud autem génuit 
Elíacim. Elíacim autem génuit Azor. 
14 Azor autem génuit Sadoc. Sadoc au- 
tem génuit Achim. Achim autem gé- 
nuit Eliud. t Eliud autem génuit Eleázar. 
Eleázar autem génuit Mathan. Mathan 
autem génuit Jacob. '$ Jacob autem gé- 
nuit Joseph virum Mariæ, de qua natus 
est Jesus, qui vocátur Christus. 

17 Omnes itaque generatiónes ab Abra- 
ham usque ad David, generatiónes qua- 
tuórdecim : et a David usque trans- 
migratiónem Babylónis, generatiónes 
quatuórdecim : et a transmigratióne Ba- 
bylónis, usque ad Christum, generatió- 
nes quatuórdecim. 

18 Christi autem generátio sic erat : 
Cum esset desponsáta mater ejus María 
Joseph, ántequam convenirent, invénta est 
in útero habens deSpíritusancto. !° Joseph 
autem vir ejus, cum esset justus, et nollet 
eamtradücere,vóluitoccülte dimíttere eam. 

20 Hæc autem eo cogitánte, ecce, ánge- 
lus Dómini appáruit in somnis ei, dicens : 
Joseph fili David, noli timére accipere 
Mariam conjügem tuam : quod enim in 
ea natum est, de Spíritu sancto est. 
?! Páriet autem filium : et vocábis nomen 
ejus Jesum : ipse enim salvum fáciet pó- 
pulum suum a peccätis eórum. 

?? Hoc autem totum factum est, ut 
adimplerétur quod dictum est a Dómino 
per prophétam dicéntem : ?? Ecce virgo 
in útero habébit, et páriet filium : et vocá- 
bunt nomen ejus Emmánuel, quod est 
interpretátum : Nobiscum Deus. 

21 Exúrgens autem Joseph a somno, fe- 
cit sicut præcépit ei ángelus Dómini, et 
accépit conjügem suam. * Et non cogno- 
scébat eam donec péperit filium suum pri- 
mogénitum, et vocávit nomen ejus Jesum. 

XX. ' Cum ergo natus esset Jesus in 


13. Abiud. Les versions svriaques de Cureton et 
du Sinaï portent : « Abiour ». 

16. Joseph, époux de Marie, de laquelle est né Jé- 
sus, qui est appelé Christ. Plusieurs manuscrits de 
la version Itala et Cureton portent : « Joseph, cui 
desponsata virgo Maria genuit (illa) Jesum Chris- 
tum ». Le syriaque du Sinaï porte par erreur mani- 
feste, en contradiction avec les y. 18-20 : « Joseph, et 
Joseph cui desponsata virgo Maria genuit (ille) Jesum 
qui vocatur Christus ». 

91. Son peuple. Cureton : « le monde ». 

23. On le nommera. Cureton : « et vocabitur ». 
Sinaï : « et vocabunt nomen ejus ». | 

22-25. Et prit sa femme avec lui. Or il ne l'avait 
point connue, quand elle enfanta son fils premier- 
né. Cureton : « etil épousa Mariam et il demeurait avec 
pureté avec (elle) jusqu’à ce qu’elle enfanta un fils ». 
Sinai : « il prit sa femme et elle lui enfanta un fils ». 


II. 1. De Juda. Grec : 


^ 


« de Judée ». Jtem Y. 5. — 


Matthieu, I, 12— II, 1. 9 


I. Vie cachée (E-IE). — 1» Généalogie du Christ CI, 1-17). 


12 Et aprés la transmigration de 
Babylone, Jéchonias engendra Sala- 


13 Zorobabel engendra Abiud. Abiud 
engendra Eliacim. Eliacim engendra 
Azor. ^ Azor engendra Sadoc. Sadoc 
engendra Achim. Achim engendra 
Eliud. të Eliud engendra Eléazar. 
Eléazar engendra Mathan. Mathan 
engendra Jacob." Et Jacob engendra 
Joseph, époux de Marie, de laquelle 
est né Jésus, qui est appelé Christ. 

17 I] y a donc en tout, d'Abraham 
‘jusqu’à David, quatorze générations; 
de David jusqu’à la transmigration 
de Babylone, quatorze générations ; 
et de la transmigration de Babylone 
jusqu'au Christ quatorze générations. 

t8 Or telle fut la naissance du 
Christ : Marie, sa mère, étant fiancée 
à Joseph, avant qu'ils vinssent en- 
semble, ilse trouva qu'elle avait conçu ! 
de l'Esprit-Saint. '? Mais Joseph, son 
mari, qui était un homme juste, ne 
voulant pas la diffamer, résolut de la 
renvoyer secrètement. 

20 Et comme il pensait à ces choses, : 
voici qu'un ange du Seigneur lui ap- 
parut en songe, disant : « Joseph, fils 
de David, ne crains point de prendre, 


a transmi- 


gratione 
ad 


Christun. 


thiel. Salathiel engendra Zorobabel. : 


Reg. 23, 30, 
31, 33, 34. 
4 Reg. 24, 


6-20 ; 25, 5-7. 


Jer. 34, 3. 
Luc. 3, 27. 
3 Esdr. 4-3. 


Eccli. 49, 13. 


Agg. 2, 24, 
JEPDaTSS, 
19-20. 

1 Esdr. 3, 2. 
Luc. 3, 23; 
lj 295, Sn 
Act. 2, 36. 


Summa 
genera- 
tionuni. 
Num. 5, 30. 
EC RE 
Ie, Mo 27: 
Joa. 8, 4-5, 
Deut. 24, 1. 


20 Joseph 
anxius 
Io Ji, EXER 
2 


Job, 33. 15-16. 


Cor. 14, 223, 
Num. 12, 6. 
Ez. 2, 1. 
Hab. 2, 1, 
Luc. 2, 4-5; 
1, 35. 


ib. angelo 

docetur. 

Luc. 1, 31. 

Act. 4, 12, 

Luc. 5,21; 
2, 21. 


H 
s. 9, 6; 8, 1, 


avec toi Marie, ta femme; car ce quia , 34. 

B ? 7 . Eccli. 16, 1. 

été engendré en elle est du Saint-És- ase 1, i1. 
Zach. 6. 


prit; ?! elle enfantera un fils auquel tu 
donneras le nom de Jésus; car c’est lui 
quisauvera son peuple de ses péchés ». 

22 Or tout cela se fit pour que fùt 
accomplie cette parole que le Sei- 
gneur a dite par le prophète disant : 


Prophetia 
impletur. 


Act. 10, 45. 


Joa. 5, 46. 


i on s « * Colos. 11, 17. 
?3 « Voilà que la Vierge concevra, et 1s.7, 1 


$52, 6. 
nr. 3, 35, 


enfantera un fils, et on le nommera zach. 3; 5, ». 


Emmanuel, ce que l'on interprete 
par : Dieu avec nous ». 

?^! Ainsi réveillé de son sommeil, 
Joseph fit comme l'ange du Seigneur 
lui avait ordonné, et prit sa femme: 
avec lui. * Or il ne l'avait point 
connue, quand elle enfanta son fils 
premier-né, à qui il donna le nom de 
Jésus. 


M 


Is.35, 2; 11, l. 


Joa. 1, 14. 


Philip. 2, 4. 


Mat. 28, 20. 
Nascitur 


ex virgine 


Jesus. 
mi BERE 
Cor. 15, 25, 
Gen. 8, 7. 
Ps. 109, 1. 
Luc. 2, 21. 
Gen. 49, 11. 
Hab. 3, 18. 


AI. ! Lors donc que Jésus fut né en uerzaem. 


16. Saint Mattliieu, en donnant ici la généalogic 
de saint Joseph, se conforme à l'usage des Juifs. 
qui, dans leurs listes généalogiques, ue faisaient 
point mention des femmes; mais il n’en donne 
pas moins la généalogie de Jésus-Christ, puisque 
la sainte Vierge, sa mère, descendait aussi bien 
que saint Josepli de la famille de David. — Sur 
la double généalogie de Notre-Seigneur donnée 
par saint Matthieu et par saint Luc, voir la note 1 
à la fin du volume. — Saint Joseph était, commc 
nous l'apprend l'Évangile, de la tribu de David et 
exerçait un métier pour gagner sa vie. C'était, d'a- 
pres la tradition, le métier de charpentier. Il vi- 
vait à Nazareth, et c’est là qu'il épousa la sainte 
vierge. Le choix que Dieu fit de lui pour être le 
gardien de la virginité de Marie et ie père adop- 
tif de Notre-Seigneur nous montre quelle était sa 
vertu et sa sainteté. On ne sait pas à quelle époque 
il mourut, mais tout porte à croire que ce fut avant 
la vie publique de Jésus-Christ. — Marie, en hébreu 
Miryam, signifie probablement maitresse, dame, 
de sorte que le nom de Notre-Dame, donné à la 
sainte Vierge, n’est sans doute que la traduction 
de son nom. Exemptée du péclié originel par un 
privilège spécial, et destinée à être la mere de 
Dieu, elle devait dépasser en sainteté toutes les 
créatures. Son père fut saint Joachim, et sa mère 
sainte Anne. Elle était de la tribu de Juda et de la 
race de David. La tradition nous apprend qu’elle 
fut présentée à l’âge de trois ans au temple de Jé- 
rusalem et employée au service de Dieu. Elle 
épousa saint Josepli à Nazareth, où eut lieu le mys- 
tere de l'Annonciation. L'évangile nous fait connai- 
tre sa visite à sa cousine Elisabetli, comment elle 
mit son fils Jésus au moude à Betliléem, s'enfuit 
avec lui en Egypte, habita avec lui à Nazaretli, 1e 
perdit dans le temple de Jérusalem quaud il avait 
douze ans, l'aceompagna dans une partie de ses 
courses apostoliques, le suivit au Calvaire. Elle 
était avec les Apótres au Cénacle le jour de la 
Pentecóte. Elle liabita ensuite avec saint Jean que 
Jésus lui avait donné à sa place. Les uns la font 
mourir à Ephese, les autres à Jérusalem. Elle ren- 
dit son áme à Dieu dans un áge avancé et son 
corps fut transporté miraculeusement dans le ciel. 

11. La transinigration de Babylone commenca 
en 606 avant Jésus-Christ, et finit en 536, apres 
avoir duré soixante-dix ans. 


2» Enfance et vie cachée du Sauveur, I, 18-II. 


18. Avant qu’ils vinssent ensemble. Voir plus 
loin la note sur v. 25. 

19-25. Soupcons de saint Joseph. Trait propre à 
saint Matthieu. 

21. Jésus, en hébreu Yehoschouah, sous sa forme 
complete, c'est-à-dire Jahvéh est sauveur. Jésus a 
été en effet le sauveur des hommes, le Dieu sau- 
veur qui uous a rachetés et délivrés du péché. 

93 La Vierge par excellence, qui etait destinée 
à devenirla mere du Messie. 

25. L'expression premier-né, comme le remar- 
que judicieusement saint Jéróme, n'emporte pas 
toujours dans l'Ecriture l'idée d'autres enfants qui 
seraieut venus apres. Ainsi elle marque simple- 
ment ici que Marie n'en avait point eu auparavant. 
De méme, dans la phrase textuelle du gree et de 
la Vulgate : Ji nela connut point jusqu’à ce quelle 
eut enfanté, la particule jusqu'à ce que ne dit pas 
non plus que Joseph counut Marie après la nais- 
sance du Sauveur. L'Ancien et le Nouveau Testa- 
nient fournissent une foule d'exemples qui prou- 
vent que les particules jusqu’à ce que, avant que, 
tout en niant une chose pour le passé, ne l'aflir- 
ment nullement pour l'avenir. D'ailleurs quand, 
dans le langage ordinaire, on dit qu'un juge a 
condamné un coupable avant de l'entendre, et 
qu'une femme a refusé de pardonner à ses enne- 
mis jusqu'à la mort, s'ensuit-il que ce juge ait en- 


tendu le coupable aprés l'avoir condamné, et que cette femme ait pardonné à ses ennemis après sa mort ? 
— La tradition place au 25 décembre la nativité de Notre-Seigneur. Quant à l'année où eut lieu ce grand événe- 
ment, on ne la connait pas d'une maniere certaine. Les chronologistesla placent entre l'an 7 et l'an 1 avant notre 
ere. Une seule chose est incontestable, c'est que, par suite d'une erreur de calcul, le commencement de l'ére 
chrétienne n'a pas été fixé à l'année méme de la naissance de Jésus-Christ, maisà une année postérieure qu'il 
a été jusqu'à présent impossible de préciser avec certitude. De là vient que la mort d'Hérode eutlieu avant Père 
chrétienne, selon notre maniere de compter, quoiqu'il ne mourut qu'après la nativité de Notre-Seigneur (Glaire). 

II. 1-12. Adoration des Magos. Propre à saint Matthieu. ; 

i. Bethléem, voir la note 2, à la fin du volume. — Hérode. « Il est parlé dans l'Évangile, de deux Hérodes, Hé- 


10 


Matthæus, II, 2-13. 


E. Vita abscondita (I-I). — 2° Christus infans CL 18 - IJ). 
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. NBDT: © Bac. ‘Ho (ord. inv.). 
. D* zag evvov. 

. NBT: cirar. 

. N* yap. , 

. D* (p. einer) avrots. 

. NBCDLT: | 2o249». 

11. BDGKSLTHO: eor. 

13. B: éparr. 
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Béthlehem Juda in diébus Heródis regis, 
ecce magi ab oriénte venérunt Jerosóly- 
mam, ?dicéntes : Ubi est qui natus est rex 
Judæérum ? vidimus enim stellam ejus in 
oriénte, et vénimus adoráre eum. 

3 Audiens autem Heródes rex, turbátus 
est, et omnis Jerosólyma cum illo. * Et 
cóngregans omnes principes sacerdótum, 
et scribas pópuli, sciscitabátur ab eis ubi 
Christus nascerétur. ? At illi dixérunt ei : 
In Béthlehem Judæ : sic enim scriptum 
est per prophétam : * Et tu Béthlehem, 
terra Juda, nequáquam mínima es in 
principibus Juda : ex te enim éxiet dux, 
qui regat pópulum meum Israel. 7 Tunc 
Heródes clam vocátis magis diligénter 
didicit ab eis tempus stelle, qua appá- 
ruit eis : ? et mittens illos in Béthlehem, 
dixit : Ite. et interrogáte diligénter de 
püero, et cum invenéritis, renuntiâte 
mihi, ut et ego véniens adórem eum. 

? Qui cum audissent regem, abiérunt : 
et ecce stella, quam víderant in oriénte, 
antecedébat eos, usque dum véniens sta- 
ret supra ubi erat puer. t° Vidéntes au- 
tem stellam gavisi sunt gaüdio magno 
valde. !! Et intrántes domum, invenérunt 
püerum cum María matre ejus, et pro- 
cidéntes adoravérunt eum : et apértis 
thesaüris suis obtulérunt ei münera, au- 
rum, thus, et myrrham. '? Et respónso 
accépto in somnis ne redirent ad lieró- 
dem, per áliam viam revérsi sunt in regió- 
nem suam. 

13 Qui cum recessissent, ecce ángelus 
Dómini appáruit in somnis Joseph, di- 
cens : Surge, et áccipe püerum, et ma- 
trem ejus, et fuge in /Egyptum, et esto 
ibi usque dum dicam tibi. Futürum est 


Mages. La tradition populaire compte seulement 
irois mages, dont elle fait des rois, parmi lesquels un 
negre, et elle les appelle Melchior, Balthasar et Gas- 
par. En réalité, les mages n'étaient pas rois et leur 
nombre est inconnu. On croit communément que 
l'adoration des mages eut lieu peu aprés la naissance 
du Sauveur. 


2. Disant, est rattaché dans le grec au verset 1. 


— Où est celui qui est né roi des Juifs. Grec : « où 
est le roi des Juifs qui vient de naitre ». 

6. Régir. Grec littéralement : « faire paitre ». 

10. D'une grande joie. Le grec ajoute : « beau- 


coup ». 
11. L'encens figure la divinité, parce qu'on le brûle 
en l'honneur de Dieu; l'or, la royauté, parce qu'on 


Matthieu, II, 2-13. 
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I. Vie cachée (I-LE). — ?» Enfance du Christ CI, 18- II). 


Magorum 
adoratio. 


Ps. 140, 2. 
Ap. 8, 4. 
Luc. 7, 37. 
Gal. 5, 24. 


In 
AEgyptum 


fuga. 


Bethléem de Juda, aux jours du roi gae: 55^ 
Hérode, voilà que des mages vinrent , ez 25. 
de l'Orient à Jérusalem, ? disant : Ps.71, i0; 
« Oü est celui qui est né roi des Juifs? STO 
car nous avons vu son étoile en Orient, war. 21, 7. 
et nous sommes venus ladorer». His 
3 Ayant appris cela, le roi Hérode iterodis 
se troubla, et tout Jérusalem avec lui. '3o» 15, 21. 
* Et assemblant tous les princes des Psin 55. 
^ s. *] Mat. 20, 18; 
prêtres et les scribes du peuple, il 45,5; i. 
s'enquit d'eux où naitrait le Christ. 21, 
5 Or eux lui dirent : « A Bethléem de 77; 42. 
Juda; car il a été ainsi écrit par le Dan. 9 23. 
prophète : 5 Et toi, Bethléem, terre 755^ 
de Juda, tu n'es pas la moindre parmi *^?^ ** 
les principales pilles de Juda; car 
c'est de toi que sortira le chef qui 
doit régir Israël mon peuple ». * Alors 
Hérode, les mages secrétement ap- 
pelés, s'enquit d'eux avec soin du 
temps oü l'étoile leur était apparue; 
S et, les envoyant à Bethléem, il dit : 
« Allez, informez-vous exactement 
de l'enfant: et lorsque vous l'aurez 
trouvé, faites-le-moi savoir, afin que 
moi aussi j'aille l'adorer ». 
* Ceux-ci donc, aprés avoir en- 
tendu le roi, s'en allérent; et voilà que 
l'étoile qu'ils avaient vue en Orient 
les précédait jusqu'à ce qu'elle vint et 
s'arrêta au-dessus du lieu où élait 
l'enfant. '^ Or, voyant l'étoile, ils se 
nojoum nene orande joie. '! Et, 1-959. 
entrant dans la maison, ils trouvèrent Gen. 45, 11. 
l'enfant avec Marie, sa mère, et, se Ps. 71, 10; 15. 
prosternant, ils l'adorérent; puis, s», 1, 
leurs trésors ouverts, ils lui offrirent 1 
des présents, de l'or, de l'encens et 
de la myrrhe. '? Mais ayant été 
avertis en songe de ne point retour- 
ner vers Hérode, ils revinrent dans 
leur pays par un autre chemin. 
‘3 Après qu'ils furent partis, voilà 
qu'un ange du Seigneur apparut à Jo- fiza., 
seph pendant son sommeil, et dit : 25,38. 
« Lève-toi, prends l'enfant et sa mère, s nes 11, 4o. 
fuis en Egypte et restes-y, jusqu'à ce * "** 7 ?* 


rode l'Ancien ou le Grand, fils d'Antipater, meur- 
trier des Innocents, et Hérode Antipas, fils du pré- 
cédent et d'une Samaritaine, appelée Malthace, 
tétrarque de Galilée, époux adultere d'Hérodiade, 
meurtrier de saint Jean-Baptiste, celui que Notre- 
Seigneur appelle un renard, et devant qui il com- 
parait dans sa Passion. C’est avec lui que Manahen 
avait été élevé. C'est lui qui eut pour intendant 
Chusa, dont la femme était au nombre des disci- 
ples les plus dévoués du divin Maitre. Il mourut 
dans lexil. — Les Actes parlent encore d'un troi- 
sième Hérode, surnommé Agrippa, petit-fils d'Hé- 
rode l'Ancien, fils d'Aristobule et d'une petitc-fille 
de Marianne, neveu d'Hérode Antipas et son beau- 
frére par Hérodiade. Celui-ci, porté subitement au 
tróne par le caprice de Caligula, dont il était le 
compagnon de débauche et le favori, fit décapiter 
saint Jacques et incarcérer saint Pierre, puis périt 
rongé des vers. Le roi Agrippa, devant qui Festus 
fit comparaitre saint Paul, était son fils. — Les 
Hérodes étaient Iduméens d'origine, c'est-à-dire 
descendants d'Esaü. Le premier naquit à Asca- 
lon » (L. Bacuez). — Son père Antipater avait été 
nommé procureur de la Judée par Jules César, 
sous le pontificat d'Hyrcan II, eu 47 avant Jésus- 
Christ. Les 1duméens s'étaient convertis à la reli- 
gion juive, quand ils avaient été soumis par Jean 
Hvrcan, vers 129 avant Jésus-Christ. A la mort 
d'Antipater,son fils Hérode, âgé, dit-on, de quinze 
ans, devint gouverneur de la Galilée, puis de la 
Cœlésyrie. Plus tard, Marc-Antoine le nomma té- 
trarque de Judée avec son frère Phasaël. Une 
invasion des Parthes, qui soutenaient les anciens 
princes Asmonéens, l'obligea de fuir à Rome. Là 
il fut nommé, par le Sénat, roi de Judée, an 40 
avant Jésus-Christ, et dans la suitc, Auguste aug- 
menta encore son pouvoir et son royaume. Hérode, 
qu'on a surnommé le Grand, se distingua par son 
luxe et ses cruautés. Il rebâtit le temple de Jéru- 
salem et aussi celui de Samarie, il iniroduisit les 
jeux paiens dans sa capitale, et le cuite paien à 
Césarée; à Rome, il avait sacrifié à Jupiter. 11 mou- 
rut à l’âge de 70 ans, souillé du sang de sa femme 
Marianne, de trois de ses fils, des Saints innocents 
et de bien d'autres. On place ordinairement sa 
mort l'an 4 avant notre ére. — Les mages étaient 
des sages ou savants qu'on croit étre venus de 
l'Arabie Déserte, de la Chaldée ou de la Mésopota- 
mie, aux environs de l’Euphrate. Comme le fa- 
meux devin Balaam avait habité ces contrées, on 
pouvait y avoir conservé le souvenir de la prophé- 
tie par laquelle il avait annoncé l’avènement du 
Messie sous l'embleme d'une étoile qui devait 
s'élever de Jacob (Nombres, xxiv, 17). 

2. Voir sur l'étoile des mages la note 3 à la fin du 
volume. 

4. Les princes des prêtres, c'est-à-dire les chefs 
des prêtres, comme lc porte le texte grec, les 
chefs des vingt-quatre familles sacerdotales qui 
faisaient à tour de róle une semaine cliacun le 
service du temple. La Vulgate ayant employé le 
mot principes, on a pris l'habitude de traduire en 
francais les princes des prétres, mais il faut remar- 
quer que le mot principes n'a pas le sens res- 
treint de notre mot princes et signifie ici dans lc 
texte latin chefs, chefs des familles sacerdotales. 
Ils étaient membres du sanhédrin. — Les scribes 
du peuple. On appelait scribes des hommes ha- 
biles dans la science et l'explication de la loi 
mosaique. lis jouissaient d'une grande considé- 
ration parmi le peuple. Is sont ordinairement 
mentionnés comme ici avec les princes, c'est-à- 


dire les ehefs des prétres. Comme corps, ils avaient une plus grande influence que les prêtres simplement 
dits. Plusieurs d'entre eux faisaient partie du sanhédrin avec les principaux des prétres et les anciens. Leur 
nombre était considérable; ils avaient des écoles oü ils enscignaient; ils donnaient aussi des conscils à ceux 
qui les consultaient. Les docteurs de la loi étaient des scribes, mais on réservait ce titre de docteurs à ceux des 
scribes qui étaient spécialement juristes et interprétaicnt la loi. La plupart des scribes étaient pharisiens; ils 
comptaient cependant aussi dans leurs rangs quelques saducéens. lis avaient surchargé la loi de pratiques 
minutieuses; ils adressérent souvent au Sauveur des questions captieuses et ils mériterent d’être traités par 
lui d'hypocrites et de guides aveugles. 

9. Du lieu où était l'enfant. Ce lieu est appelé maison au v. 11, d’où divers commentateurs ont conclu que 
la sainte Vierge et saint Joseph avaient quitté la grotte et l'étable et avaient été reçus dans une maison pro- 
prement dite, avant l'arrivée des mages. Il est ccpendant possible que le mot de maison, dont la signification 
est très large dans les langues orientales, soit appliqué ici à la grotte et pris simplement dans le sens de 
demeure, habitation. La tradition actuelle place dans la grotte l'adoration des mages. 

41. De l'or, de lencens et de la myrrhe. La plupart des Péres ont remarqué dans ces présents un mystére 
qui désignait la divinité, la royauté et l'humanité de Jésus-Christ. 

13-18. Fuite en Egypte. Massacre des Innocents. Propre à saint Matthieu. — L'Égypte était le refuge naturel 


12 Matthæus, II, 14 — III, 1. 


B. Vita abscondita (E-EEH). — 2» Christus infans CI, 1S8- II). 
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17. NBCDT: (1.970) dia. 

18. LT* 2'onrog zat. 

19. NBDT: pair. x. àv. (ord. inv.). 

21. NBOLT*?: ecz49ev sic. D: (l. yv) tyr. 
22. NBT°* èri. 


23 CET: Na agtd. 


enim ut Heródes quærat púerum ad per- 


déndum eum. !* Qui consúrgens, accé- 
pit púerum et matrem ejus nocte, et se- 
céssit in /Egyptum : '? et erat ibi usque 
ad óbitum Herédis: ut adimplerétur quod 
dictum est a Dómino per prophétam 
dicéntem : Ex .Egypto vocávi filium 
meum. 

16 Tunc Heródes videns quóniam illüsus 
esset a magis, irátus est valde, et mittens 
occidit omnes püeros qui erant in Béth- 
lehem, et in ómnibus fínibus ejus, a 
bimátu et infra, secundum tempus quod 
exquisíerat a magis. '* Tunc adimplétum 
est quod dictum est per Jeremíam 
prophétam, dicéntem : !'* Vox in Rama 
audíta est plorátus et ululátus multus : 
Rachel plorans fílios suos, et nóluit con- 
solári, quia non sunt. 

19 Defüncto autem Heróde, ecce ánge- 
lus Dómini appáruit in somnis Joseph in 
Jgypto, ?? dicens : Surge, et áceipe 
püerum, et matrem ejus, et vade in ter- 
ram Israel: defáncti sunt enim qui quæ- 
rébant ánimam püeri. ?! Qui consürgens, 
accépit püerum, et matrem ejus, et venit 
in terram Israel. 

?? Aüdiens autem quod Archeláus reg- 
náret in Judæa pro Heróde patre suo, 
timuit illo ire : et admónitus in somnis, 
secéssit in partes Galiléæ. ?? Et véniens 
habitävit in civitáte quae vocatur Náza- 
reth : ut adimplerétur quod dictum est per 
prophétas: Quóniam Nazaræusvocäbitur. 

EUX. ! In diébus autem illis venit Joán- 


l'offre comme tribut aux rois; la myrrhe, l'humanité, 
parce qu'on s'en servait pour embaumer les morts. 
Jean, xix, 30. La myrrhe est une gomme d'un goût 
amer qui découle, soit naturellement, soit par inci- 
sion, d'un arbuste épineux, à feuilles trifoliées, de 
la famille des Térébinthacées, appelé Balsamoden- 
dron myrrha. M croit en Arabie; son bois et son 
écorce ont une odeur forte; le suc blanchátre qui en 
découle est liquide, mais durcit à l'air. 


48. Des pleurs et des cris déchirants. Grec : « une 
lamentation, un gémissement et une grande 


plainte ». 
19. Pendant son sommeil. Grec 
llem Y. 22. 


: « en songe ». 


HI. 1. Jean-Baptiste. Grec : « Jean le Baptiste ». 


Matthieu, II, 14 — III, 1. 13 


FE. Vie cachée (R-EIE). — 2 Enfance du Christ (I, 18-11). 


que je te parle; car il arrivera qu'Hé- I i345, 
rode cherchera l'enfant pour le faire Mat. 1o, 23. 


s À 97 La . 
mourir ». +t Joseph, s'étant levé, prit BR 


l'enfant et sa mère pendant la nuit et ^»; nv. 
se retira en Egypte; !? et il s'y tint "nr 
jusqu’à la mort d'Hérode, afin que fût P7991 1 
accomplie cette parole que le Sei- 

gneur a dite par le prophète disant : 

« J'ai rappelé mon fils de l'Egypte ». 

16 Alors Hérode, voyant qu'il avait 'nfantium 
été trompé par les mages, entra en Pr ?: 3% 
une grande colère, et il envoya tuer 31,35, 40. 
tous les enfants qui étaient dans 
Bethléem et dans tous ses environs, 
depuis deux ans et au-dessous, selon 
le temps dont il s'était enquis des ma- 
ges. !! Ce fut alors que s'accomplit ze. 31, 15. 
la parole du prophète Jérémie, di- 55 4 
sant : 18 « Une voix a été entendue ^" !*5* 
dans Rama, des pleurs et des cris dé- 
chirants souvent répétés : c'était Ra- 
chel pleurant ses fils et ne voulant 
point se consoler, parce qu'ils ne sont 
plus ». 

'? Hérode étant mort, voilà qu'un Ex:Egrrte 
ange du Seigneur apparut à Joseph Mat1,20;213. 
pendant son sommeil en Egypte, "^"^ 
#0 disant : « Lève-toi, prends l'enfant 
et sa mére, et va dans la terre d'Is- 
raél; car ils sont morts, ceux qui re- 
cherchaient la vie de l'enfant ». ?! Jo- 
seph s'étant levé, prit l'enfant et sa 
mere et vint dans la terre d'Israél. 

?? Mais ayant appris qu'Archélaüs wansio in 
régnait en Judée à la place d'Hé- rise. 
Lode RONDE rl appréhenda d'y aaria, 
aller; et, averti pendant son sommeil, , 2 #7. 


des Juifs obligés de quitter leur pays. lls y trou- 
vaient établis de nombreux compatriotes qui 
pouvaient leur venir en aide. 

16. Un auteur paien a conservé le souvenir du 
massacre des Saints Innocents. « Macrobe raconte 
entre les bons mots d'Auguste que cet empereur. 
ayant appris que parmi les enfants qu'Hérode, roi 
des Juils, avait fait tuer en Syrie, âgés de deux 
ans et au-dessous, il avait enveloppé son propre 
fils dans ce massacre, dit : Il vaut mieux être le 
pourceau d'Hérode que son [ils » (Glaire). — Le 
nombre des enfants massacrés par Hérode fut, 
d'apres les calculs modernes, de vingt à trente. 

48. Rachel fut enterrée pres de Bethléem. Son 
tombeau est à une demi-lieue, au nord de ce vil- 
lage. Le tombeau actuel « ne remonte qu'à Mo- 
hammed IV, qui l’a renouvelé en 1679. Un Juif 
d'Europe l'a fait réparer récemment, dit Me" Mislin. 
Des ruines sont éparses sur les collines; quelques- 
uns ont cru que ce devait étre celles de Rama. 
Au témoignage d’Eusèbe, [il y avait] un lieu appelé 
Rama prés de Bethléem ». 11 parait plus exact [à 
d'autres] de prendre ici simplement ce mot dans 
le sens de hauteur. Ce fut là qu'on entendit les 
eris déchirants qui s'élevérent jusqu'au ciel des 
mères de Bethléem et des environs, personnifiées. 
dans Rachel, la mére des enfants d'Israél. — Pour- 
quoi, se demande saint Jéróme, ces enfants sont- 
ils plus particulierement attribués à Rachel, tan- 
dis qu'elle est la mère de Benjamin et non de 
Juda, dans la tribu duquel est située la ville de 
Bethléem? 11 répond : « Parce que Rachel est en- 
sevelie près de Bethléem, et qu'elle a pris le titre 
de mère de la terre qui à donné l'hospitalité à 
Son corps; ou encore, parce que les deux tribus 
de Juda et de Benjamin se touchaient, et qu'Hé- 
rode avait ordonné de mettre à mort non seule- 
ment les enfants de Bethléem, mais ceux de tous 
les environs». .. 

19-23. Retour d'Egypte. Cf. Luc, 11, 41. 

19. Hérode étant mort, quelques semaines après 
le massacre des Innocents, dans les premiers 
jours d’avril, et à ce qu’on croit communément, 
l'an de Rome 750. Il mourut dans des douleurs 
atroces, la 37° année de sou règne. 

93. Archélaüs, fils d'Hérode le Grand et de la Sa- 
maritaine Malthace, avait été désigné par son 
pére pour étre son successeur dans le royaume de 
Judée. Les soldats le proclamérent roi, mais il ne 
voulut prendre ce titre qu'après y avoir été auto- 
risé par Auguste. Avant de partir pour Rome, il fit 
périr pres de trois mille Pharisiens pour réprimer 
une sédition. 1l revint de la capitale de l'einpire 
avec le titre d'ethnarque et épousa Glaphyra, 
veuve de son frère Alexandre. Son mépris de la 


p © p n Lam. 4 7. | oi mosaïque et ses cruautés révolterent les Juifs 
il se retira dans le Pays de Galilée. jbl |qui portèrent leurs plaintes à Auguste. Archélaüs. 
23 Etant donc venu, il habita une ville Zach. 6, 12. | fut déposé (an 7 de Jésus-Christ) et exilé à Vienne, 


dans les Gaules, où i! mourut. Quelques commen- 
tateurs ont vu une allusion au voyage d'Archélaüs 
à Rome dans la parabole de Notre-Seigneur rap- 
portée dans saint Luc, xix, 12-14. — Archélaus ré- 
gnait en Judée, et non en Galilée, oü était située 
Nazareth. L'autorité d'Areliélaüs s'étendait sur la 
Judée, l'Idumée et la Samarie. Le reste du royaume 
d'Hérode avait été partagé entre ses deux autres. 
lils : Hérode Antipas avait eu la Galilée et la Pérée, et Philippe la Batanée, la Traclionitide et l'Hauranitide. 
La Judée proprement dite correspondait à peu près à l'ancien royaume de Juda, formé par la Palestine du 
Sud. — Le pays de Galilée. Sur la Galilée, voir la note 4 à la fin du volume. 
35. Nazareth. Noir la note 5 à la fin du volume. 


qui est appelée Nazareth, afin que "ip 


s'accomplit ce quiaété dit par lespro- 
phétes : « Il sera appelé Nazaréen ». n. — r a 


Joannis 


EIE. ! Or, en ces jours-là, vint pj edicatio 


Ile PARTIE. — Wie publique du Sauveur, ITI-XX. 


1° Préparation, II-IV, 44. 
on Prédication en Galilée, 1V, 12-XVIII. 
3° Séjour en Pérée et à Jérusalem, X1X-XX. 


4° Préparation, 111-1V, 41. 
a) Baptême de Notre-Seigneur, III. 


If. 1-10. Prédication et baptême de saint Jean. Comparer avec Marc, 1, 1-6; Luc, ut, 1-14; Jean, 1, 98. 

1. En ces jours-là, c'est-à-dire au temps de Jésus-Christ dont ce livre contient l'histoire ; car cette expres- 
sion n'indique pas toujours que les faits qui la suivent soient immédiatement arrivés aprés ceux qui la pré- 
cedent. — Jean (Yohanan, Jalivéh fait grâce;, surnommé Baptiste, parce qu'il baptisait dans le Jourdain, était 
de race sacerdotale, fils de Zacharie et d'Élisabeth, cousine de la sainte Vierge, Lwc, 1, 5-80. Destiné par la 
Providence à être le précurseur du Messie, il se prépara à sa mission par une vie rude et austère, et il l’ac- 
complit en prêchant la pénitence, en annonçant la venue du Messie, en baptisant Jésus et en montrant en lui 


14 Matthæus, III, 2-11. 


AW. Vita publica (HEI-XX). — 1» (a). Baptizatur Jesus CHD). 
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2. NBT?* xat. 3. NBCDLTO: did. 
6. NBT*F (p. Tog.) ztoroug. 

1. B'T?* avrov. 

8. NBCGKSLTHO: xaorxor | G&or. 
10. NBCLTO* (pr.) aci. 

11. NT (p. nèr) ydo. 


nes Baptista prædicans in desérto Judææ, 
? et dicens : Peeniténtiam ágite : appro- 
pinquávit enim regnum cœlérum. ? Hic 
est enim, qui dictus est per Isaíam pro- 
phétam dicéntem : Vox clamántis in de- 
sérto : Paráte viam Dómini : rectas fácite 
sémitas ejus. 


1 Ipse autem Joánnes habébat vesti- 
méntum de pilis camelórum, et zonam 
pellíceam circa lumbos suos : esca autem 
ejus erat locüstæ, et mel sylvéstre. ? Tunc 
exibat ad eum Jerosólyma, et omnis 
Judaea, et omnis régio circa Jordánem : 
* et baptizabántur ab eo in Jordáne, con- 
fiténtes peccáta sua. 


1 Videns autem multos pharisæorum, 
et sadducæérum, veniéntes ad baptis- 
mum suum, dixit eis : Progénies viperá- 
rum, quis demonstrávit vobis fügere a 
ventüra ira? 8 Fácite ergo fructum dig- 
num poeniténtie. ? Et ne velitis dicere 
intra vos : Patrem habémus Abraham 
dico enim vobis, quóniam potens est 
Deus de lapidibus istis suscitäre filios 
Abrahae. ! Jam enim secüris ad radicem 
árborum pósita est. Omnis ergo arbor, 
qui non facit fructum bonum, excidé- 
tur, et in ignem mittétur. !! Ego quidem 


Monnaie d'Hérode Archélaïüs (Y. 22, p. 13). 


3. Préparez la voie du Seigneur. C'est la coutume 
en Orient de réparer et de mettre en bon état les 
chemins où le roi doit passer. 

5. Le Jourdain, la seule rivière importante de la 
Palestine, a trois sources principales : l'une à Has- 
bèya, sur le versant oriental de l'Anti-Liban, l'autre 


Matthieu, III, 2-11. l 


ec 


IE. Vie publique (EEIE-X X). — 1° (a). Haptéme de Jésus (IID. 


Jean-Baptiste prêchant dans le dé- ai 3s; 
sert de Judée, ? et disant : « Faites pu iis. 
pénitence, car le royaume des cieux 
approche. ? C'est lui dont a parlé le 
prophète Isaïe, disant : Voix de quel- $5i'$ 
guum Ie dans le désert : Pré- 155 h. 
parez la voie du Seigneur, faites 7"? ** 
droits ses sentiers ». 


4 Or Jean avait un vêtement de et 


baptisma. 


poils de chameau et une ceinture de 1 Reg. 1, 8. 
cuir autour de ses reins; et sa nour- Lue. 1,15; 
riture était des sauterelles et du miel Eph. 6, 2 
sauvage. ? Alors accourait à lui Jéru- Lue, 35. 


E Act. 19, 4. 
salem, toute la Judée et tout le pays Act. 33, 0, 8. 


o : D. Mat. 21, 25; 

autour du Jourdain; 9 et ils étaient 23,2;22,%3,33. 

e, . o Eccli. 18, 22. 
baptisés par lui dans le Jourdain, 


1 Thess. 1, 10, 
confessant leurs péchés. 


' Or voyant beaucoup de Phari- Pani- 

. 2 : endum. 
siens et de Saducéens venant à son Lue. 3, 8-2. 
^ . . mE: 26, 20. 
baptème, il leur dit : « Race de vipé- La 18, 81 
. BOR . S. 3 o 

res, qui vous a montré à fuir devant Joa, 8, 88; 
la colère qui va venir? 8 Faites donc rom. 4 1. 
. . " . 9 Gal. 3, T: 
de dignes fruits de pénitence. ? Et ne Act. 13, ss. 
s . A om. 3 49. 
songez pas à dire en vous-mêmes : Os. 2 1, 23. 


Nous avons Abraham pour père; car Mat. EE 
je vous le dis, Dieu peut, de ces pier- Joa. 15, 
res mémes, susciter des enfants à 
Abraham. '? Déjà la cognée 

mise à la racine des arbres. Tout 2/3, 1$, 25 


Luc. 12, 49. 
Hebr. 12, 29. 


B . Os. 4, 7. 
arbre donc qui ne produit pas de bon rniiip. s, 19. 


fruit sera coupé et jeté au feu. ‘! Moi, 


Eceli. 5, 7-9. 


Joa. 3,5 ;1, 15. 


à été? Tim. 3, 12. 


lagneau qui elface les péchés du monde, celui 
auquel il était chargé de préparer lui-même les 
voies. ll mourut martyr de son zèle à défendre la 
sainteté du mariage et lut décapité à Machéronte 
par ordre d'Hérode Antipas. Voir Matthieu, xiv, 
1-12. — Le désert de Judée, ainsi appelé, non qu'il 
füt stérile et sans páturages, mais parce qu'il était 
inhabité, est la région située à l'ouest de la mer 
Morte. « Il consiste en un plateau déchiré par de 
profonds ravins, et sur lequel s'élévent des mon- 
ticules coniques. C'est un désert jaunâtre et sans 
eau, d’une largeur de 25 kilomètres et d'une lon- , 
gueur d'environ 100 kilomètres. La chaleur de 
cette contrée dépourvue d'arbres est considéra- 
ble ». (A. Sociu). La tradition fixe le séjour du Pré- 
curseur à trois heures de Bethléem, à la Grotte de 
Saint-Jean-Baptiste ou désert de Saint-Jean, ap- 
pelé dans le pays el-Habiz.« Cetle grotte est situce 
sur le haut d'une colline trés escarpée, tournée au 
nord-ouest, et qui domine la vallée du Térébin- 
the. Elle est d'un acces assez difficile ; mais quand 
on est dedans, on la trouve si bien appropriée à 
la destination qu'elle a eue, à la vie d'ermite, 
qu'on la croit faite de main d'homme. C’est une 
cellule naturelle, longue de dix à douze pieds, 
large de six; elle a deux ouvertures, dont l'une 
sert de porte et l'autre de fenétre : celle-ci donne 
surla vallée et a une trés belle vue. Au fond de la 
grotte, il y a un rocher qui semble taillé tout ex- 
prés pour servir de siège et de couche; on lap- 
pelle lit de saint Jean. Une source d'eau fraiche et 
limpide sort d'une fente de montagne : elle forme 
au pied de la grotte un petit bassin et s'épauchie 
dans la vallée en tracant un étroit ruban de ver- 
dure ». (Mislin). 

9. Le royaume des cieux.—« Le mot, royaume 
de Dieu, employé plus de cinquante fois par saint 
Marc et par saint Luc ; celui de royaume des cieux, 
non moins souvent répété par saint Matthieu; ceux 
de royaume du Christ ou simplement de royaume 
par excellence, semblent pris indistinctement ou 
à peu prés dans le méme sens. lls sont propres à 
la révélation chrétienne, dit saint Augustin. Néan- 
moins l'expression royaume des cieux était déjà 
employée par le Précurseur pour annoncer l'ave- 
nement du Sauveur, et nous avons lieu de croire 
qu'elle était dès lors en usage pour désigner l’œu- 
vre du Messie ou le nouvel état religieux et poli- 
tique qu'on s'attendait à lui voir fonder. bans 
esprit de Notre-Seigneur, ces mots avaient un 
sens non moins précis qu'étendu. Ils signifiaient 


la société chrétienne, l'Eglise dont il devait être 
le fondateur et le chef; le grand royaume prédit 
i ; 3 . par Daniel, comme supérieuràtoutautre;royaume 
véritablement céleste, qui ne tire d'ici-bas ni son origine, ni son autorité, ni sa constitution. ni sa hiérarchie; 
royaume surnaturel, qui n'admet dans son sein que des hommes régénérés, élevés à la dignité d'enfants de Dieu ; 
royaume universel, dont l'autorité s'étend sur le monde entier et qui aspire à s'incorporer tous les peuples; 
royaume toujours combattu et toujours incomplet sur la terre; royaume éternel néanmoins, qui ne finira 
pas ici-bas avant la fin des temps, et qui doit se perpétuer et se consommer dans le ciel pour l'éternité. 
Mais il s'en faut que ces expressions aient éveillé dés lors des idées aussi nettes et aussi exactes dans tous 
ceux qui les entendaient. Comme elles n'énoncaient clairement qu'une chose, à savoir, que le Messie régne- 
rait et que sa royauté ne serait pas terrestre comme les autres, elles permettaient à chacun de faire ses con- 
jectures et de garder les vues qu'il pouvait avoir sur les caracteres, les prérogatives et les destinées de cette 
royauté à venir. On ne Ja désirait pas avec moins d'ardeur : au contraire. Ce qu'il y avait de vague dans 
l'idée qu'on s'en formait servait à écarter les difficultés; et les ennemis du Sauveur, comme ses disciples, 
s accordaieut pour désirer de voir bientôt s'accomplir les desseins du ciel ». (L. Bacuez). 

4. Jean avait un vétement de poils de chameau et une ceinture de cuir autour de ses reins. « La ceinture de 
cuir, le vêtement de poils de chameau sont encore portés par les Arabes les moins riches. Les pauvres gens qui 
n'ont pas de manteau portent une courte tunique retenue par une ceinture; c'était le costume de Jean » (J.- 
H. Michon). — Sa nourriture était des sauterelles. On a toujours mangé et l'on mange encore les sauterelles 
en Orient. Elles sont plus grosses que celles de nos contrées. On eulève les pattes et les ailes et on les pré- 
pare de maniéres les plus diverses. Elles ont un goüt qui approclie de celui de l'écrevisse ou du homard. 
Les rois d'Assyrie en exigeaient comme tribut des peuples qu'ils avaient soumis. Voir la figure p. 5. — Du miel 
sauvage. ll abonde dans le désert de Judée où les abeilles sauvages le produisent dans les trous des rochers. 

3. Tout le pays autour du Jourdain. C'est-à-dire la région appelée dans Ancien Testament kikkar, aujour- 
d'hui le Gliór; c’est la gorge profonde creusée par le Jourdain depuis le lac de Tibériade jusqu'à Ja mer 
Morte. Il s'agit surtout ici sans doute de la partie méridionale du Ghór. | 
: 6. Ils étaient baptisés. Le baptême de saint Jean était un symbole de la rémission des pécliés, qu'il promet- 
Di M qui s'en approchaient dans un esprit de componction et de pénitence, aprés avoir confessé leurs 

,7. Les Pharisiens et les Saducéens étaient les deux principales sectes des Juifs. Ceux-ci prétendaient qu'il 
n y avait ni anges ni démons; ils rejetaient l'immortalité de l’âme et la résurrection des morts. Les Pharisiens 
croyaient toutes ces vérités et faisaient profession d'être exacts observateurs de la loi de Dieu et des tra- 
ditions des anciens; mais ils faisaient consister presque toute la religion dans des pratiques purement exté- 
rieures et corrompaient la loi de Dieu par de fausses interprétations. — Voir les notes 6 et 7 à la fin du volume 
sur les Pharisiens et les Saducéens. 

11-12. Premier témoignage de saint Jean. Comparer avec Marc, 1, 7-8; Luc, 111, 45-17: Jean, 1, 15. 

11. C'était la coutume des Hébreux, aussi bien que des Grecs et des Romains, de faire porter, lier et délier 


16 Matthæus, III, 12 


—tyv. 8. 


EX. Vita publica (Nl -X X). — 1° (5). Tentatio in deserto CIV, 1-11). 


r&vo.uv" 0 dE ónioQ pov RATER loyvd- 
TEOOG LOU or(v, OÙ ovx sig LXUVOG TO ÜTO- 
duota Baordour LOIS Juas Barticer Èv 
nveúuat dyiy zal nvol. 1? OÈ tò zrvor 
Ev T] zagt «tov, xal dura Tape vv 
GAWVE avTov xcl ovvaŠer TOV OltOY GUTOU 
cic vv «09 xmv, To dÈ pur XOTUXGU- 
GEL ztv9i &oficoro. 

13 Tre nagayivera 0 goovg no Ts 
l'aakatag Ent vov Togóavgv moog vov `Iwav- 
vyv, toU Bantiodmrar r aros. !''O dè 
Jocvvag duexahvey aŭtor, Aeye "yo AE 
EYW VNO GOÙ Bani vaa, zal OÙ A) moog 
He; 13^ dnoxoidsig dè o Traoù sine mods 
(TOM ” Apec GOTU OÙTW 749 NQENOV ÉCTLV 
uiv nìiyoocot ngoav dixuoovvyyv. Tore 
«qujow avtov. 1° Kai Bazrio9sic o "In- 
oovc dvb svüvc (70 TOU Üdarog zal idov, 
dvigyO0uv «/rQ ot oUgurol, xal side to 

nvevua ToU Fso zurußuvoy (GEL MEQLOTE- 
par xal éoy0ueror En avrov. 11 Koi idov, 
povi &x vv ovgavrðv Léyouou Obvoc £oriv 
7j d uov Ó LLLI LUE &v (0 € sU doxnoa. 
. Tote o Joosc LIN eic Tv £Qx- 
{or VAIO TOU TVEULLUTOS, TE (96093 vau DELI) 
vov duforov. ? Kai vyorsvoag qucgoc teo- 
; e ; a 
CUQUXOVTU xal VÜXTUG TECOUQUXOVTU, VOTE- 
gov nsivaos. ? Kai 90e Dur aÜTO 0 
TELQUE wy siner Ei vioc el TOU JEOU, SINË 
iva où Àid'oL OÛTOL &oroi yérwvtat. | ^O dè 
dzoxgtOelg sint Praes Ovx En’ &grq 
uóvo Çota &vJguztoc, &ÀX eni narii ġy- 
pati éxnogsvouévo Ow Orouerog eoù. 

5 Tote nagahaupavsi e) r0v o diapohog cic 
vov dyluy z0Àw, xoi forgot avrov ENL TO 
ATEQUY 10 TOU iegov, © xai Leye avto Fi 
vioç SL TOU S0), Bus CEUUTOY ATW yë- 
yoantaı yao' ‘Ori voic dyyéhoiçs atot £v- 
TEhETTOL z:8Ql OOL, xal EMÈ JELQWV doovoi OE, 
UÝTOTE TQOSX UNS ngog Iov c reca 
oov. "Eg atwo o J5oovc Ilev yë- 
yoantav OÙx ixnsiguotiG xvgiov tov Jor 
00v. 

8 Iw nagahaufavsi «vrov d ÓufloXog 


» 


sic 0ooc vUwyxnÀov Aiar, xol Ósixvvow QTO 
cC E 0 G y 7] v , "Uv 2 5 


TOMUS (tert.) avrov. 14. NDT* Tod vrgs. di». 
DX: eizev avro. T: o9voc (N : oÙTw), N : qu&s. 
16. NBLT*: Bentot. òè. NDT* zo et roù. D+ (p. 
xataß.) ix Tov OUQGyOU. LT?* zat (a. &py-). 11. 
Di (p. 2éy.) moos avzov. 

4. GIKLTHO: č dv3g. 5. OL: £orgozv. 6. X: (l. 
Aéyet) eirtev. D* roù. 1. D: ov zreodoes. 8. D: £óa- 
čer. 


baptízo vos in aqua in poeniténtiam : 
qui autem post me ventürus est, fór- 
tior me est, cujus non sum dignus calcea- 
ménta portáre : ipse vos baptizábit in 
Spíritu sancto, et igni. 1? Cujus venti- 
lábrum in manu sua : et permundäbit 
áream suam : et congregábit tríticum 
suum in hórreum, páleas autem combü- 
ret igni inextinguibili. 

13 Tunc venit Jesus a Galilæa in Jor- 
dánem ad Joánnem, ut baptizarétur ab 
eo. 14 Joánnes autem prohibébat eum, 
dicens : Ego a te débeo baptizári, et tu 
venis ad me? !* Respóndens autem Jesus. 
dixit ei : Sine modo : sic enim decet nos 
implére omnem justitiam. Tune dimísit 
eum. 16 Baptizátus autem Jesus, conféstim 
ascéndit de aqua : et ecce apérti sunt ei 
cœli : et vidit Spiritum Dei descendéntem 
sicut colümbam, et veniéntem super se. 
17 Et ecce vox de coelis dicens : Hic est 
Fílius meus diléctus, in quo mihi com- 
plácui. 

ET. ' Tunc Jesus ductus est in desér- 
tum a spíritu, ut tentarétur a diábolo. 
? Et cum jejunásset quadragínta diébus 
et quadraginta nóctibus, póstea esüriit. 
? Et accédens tentátor dixit ei : Si Fílius 
Dei es, dic ut lápides isti panes fiant. 
^ Qui respóndens dixit : Scriptum est : 
Non in solo pane vivit homo, sed in omni 
verbo quod procédit de ore Dei. 


? Tunc assümpsit eum diábolus in 
sanctam civitátem, et státuit eum super 
pinnáculum templi, $ et dixit ei : Si 
Filius Dei es, mitte te deórsum. Scriptum 
est enim : Quia ángelis suis mandávit de 
te, etin mánibus tollent te, ne forte of- 
féndas ad lápidem pedem tuum. 7 Ait ilh 
Jesus : Rursum scriptum est : Non ten- 
tábis Dóminum Deum tuum. 


8 [terum assüámpsit eum diábolus in 
montem excélsum valde : et osténdit ei 


à Banias (Césarée de Philippe). et la troisieme à Tell- 

el-Kadi (Dan). 11 traverse le lac Houléh (Mérom), puis 
le lac de Tibériade; il continue son cours jusqu'à la 
mer Morte. Il est très sinueux, non navigable. Sa 
largeur movenne est de 20 mètres, son cours de plus 
de 7300 kilomètres. 


_ IV. 4. Ne vit. Grec : « ne vivra ». 


Co 


Matthieu, VI, 33 — VII, 11. 3 
IE. Vie publique (EEE- XX). — 2° €(a?). Sermon sur la montagne (V-VII). 


33 Cherchez done premièrement le L2»; 


royaume de Dieu et sa justice, et ! Tim. s. 


2 Rom. 1, 17. 
toutes ces choses vous seront données Ex. i6, 19. 
par surcroît. ?* Ainsi ne soyez point ites s. | 
inquiets pour le lendemain. Le jour de ken zr 
demain, en effet, sera inquiet pour lui- 7o» 2#, 24. 
méme; à chaque jour suffit son mal. 

VII. ! » Ne jugez point, afin gue Non jud VII. 4. Ne jugez point; c'est-à-dire n'allez pas 
vous ne soyez point jugés. ? Car d’après Pant wi" | vous informer par des motifs de curiosité, des 
le jugement selon lequel vous aurez mœurs el des M dc Ri) n pl sou- 
jugé, vous serez jugés, etselon la me- Luc. 6, 37-38. mettre à votre jugement et les y con ner. 
sure avec laquelle vous aurez mesuré, isi. ` | l "e 
mesure vous sera faite. ? Pourquoi bars 3. Ce verset M e N a iffé- 
vois-tu la paille qui est dans l'œil de M** * 24. | rentes manieres de parler proverbiaies. 
ton frère et ne vois-tu point la poutre 152. 
qui est n ton UE * Ou ponent 
dis-tu à ton frère : Laisse-moi ôter la ^ 4:5 
paille de ton œil, tandis qu'il y a une : 
poutre dans le tien?? Hypocrite, ôte | 
d'abord la poutre de ton oeil, et | 
alors tu songeras à ôter la paille de 
l'eeil de ton frére. | | 

6 » Ne donnez pas les choses saintes TUE 6. Les pourceaux. ces animaux, légalement im- 
aux chiens, et ne jetez pas vos perles Mat, 10, 1-14; purs chez les d symbolisent les hommes com- 
devant les pourceaux, de peur qu'ils ,!555, | Plètement indignes. 
ne les foulent aux pieds, et que, se 21-22. 
tournant, ils ne vous déchirent. 

' » Demandez, et il vous sera Pete» 
donné; cherchez, et vous trouverez; ruo. 11, 9-10.) 
frappez, et il vous sera ouvert. 8 Car Mare 152i. 
quiconque demande, reçoit; et qui Js 1 5; 
cherche, trouve; et à qui frappe, il p, s, 17. | 
sera ouvert.? Quel est d'entre vous Ext- 12. 
l'homme qui, si son fils lui demande ,,,,, 
du pain, lui présentera une pierre? ° 
10 Qu si c'est un poisson qu'il lui 
demande, lui présentera-t-il un ser- 
pent? !! Si donc vous qui êtes mau- 

Luc. 11, 13. 


vais, vous savez donner de bonnes zae 1, 4, 17. 
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Chiens de Palestine (Y. 6). 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. Vil. 3 


34 


Matthæus, VII, 12-26. 


XX. Vita publica (KIKI-XX). 


— 2 (a?). Sermo in monte (V-VII). 


TÉAVOIG ÜUOV, zt00(0 uulAov Ó NUTNE DH 
0 £v roig ovoavoic duos oyada Toig al- 
= 23 7 43 , Ej ct PAS ! 
TOVOLV GUTOY. Havra OÙY ooa &Y FE- 
Ave iva TOOL úuiv oL &vOgrot, OUT) 
xo Jvusic nostre UUTOÏC" OÙTOG yo OTU 

0 VOLOG xal oL zt90Qr tot. 
m ~ €t 

13 Hicéldste da thg OrtvQg nVAÀ«qc, ÓTi 

~ (S / ` 2 2 cc A c 2? ^ 
natsio n (VÀ?) xai EVQUYWOOS 7] odos 7) anag- 
yovoa siç Tr azt0A&Y, xal 7:0AÀ0L slow ot 
2 4 5 P EID 140 vE y 
siçegyouevor Ot. ai TTC. TL OTEV N NUAN 
` A 4 c c X c 2 / > IN 
xal Ted AuuErn 7 0006 7] &7zt&yovoa seio TV 
Conv, xal dAyor eloiv où sÜgtoxovrsc are. 
15 [looçéyete de ano TOY wevdozgoqirrov, 

u^ A Le 3) 

OÙTIVEG ÉQYOYTUL ngoc Vuaç v évÓUuGOL 
/ » t 2 fd LU 
noofpatwv, £0WD Er dE siot AVAOL aozaysc. 

16 ^4 M eum oa 2 T 3 , 
TMO TWV XGOTUY QÜTWV EMLYVWOEOTE 

2 , A , 2 X 2 ov 
autos. Myrti ovÀAéyovow ano axavdwr 

; ^ 2 \ / ud 47 [6] 
oroquvAqr, n ane Topowy covxo; !'* Ovvo 
nav ÓévÓgov ayaJOv xugnovg xaAoUG Tos, 
TO dé ouno0v Ó£vógov xagzo)c zovygovc 
nosi. 18 Où dúvaraı dévdgoy dyad0v zag- 

~ 2 
zt0)g z0v590)cG ztoi&iv, oU 02 Ó£vÓgov oangov 
xagzo/c zaho zov. 1° IHàv dévdoov ur 
7L0LOU Y XGQ7tOY XGAOv ÉXXOTTETUL XUL EIG NVQ 

7 207 r h. Ko ~ 2 
palista. 79 AouyE ano twv xagnor av- 
TOV &mvyvosoJs AÜTOVG. 

21 Où nac d Aya pov Kjo, rique, 
Ei GE EUST OL sic WU Backsiar : TOV ovoavwv, 
GAN Ò nooy TO JéÀxu« TOÙ HAUTOOG ov 

~ >s > ~ 22 OD  _} > 
vov év ovgavoic. ^*^ [lolloi govor uor &v 
&xelyy) 72 huig Kuge, HQE, OÙ TW OW 
OYOLULETL TQ0EPATEUCUUE? zal TW Ot ovo 
dou ovuo éEepühouer, zal TQ OU dvouati 
duvdusiçg moAÀdg ènojoauev; ? Kai tote 
c , 5 uu G 2! » 
OuoÂoynow avtoic "Ori ovdenote Eyvwr 
VUUG" ATOYWOETE QN EUOÙ ot ÉoyaboueEvor 
Ty avoutav. 

21 = 3 et 2 ? \ 

Tac oùv Oct d«xovs uov Touc 
Aóyovc TOUTNUG HU HOLEÙ GUTOUC, doudou 
GU TOY vdi qoovizup, ÓcTLG pro Tv 
olio «UTOVU nL rhy névQav. 25 Kai xat- 
£8 5 Box, xal zÀOov oi TOTUHU, xal 
ETVEVOUY ot avapor za TOOGÉTECOV TH 
oixig enel), xol OÙX ÉTECE ved EpEhbUTO 
yag ini THV nétQav. 26 Kai nac d axovwv 
uov Tous ÀOyovc TOVTOVG xoi M TOUV av- 

\ c LA 2 * m €t 
TOUG OUOUWUHOETUL  &vÓQi  qQ(0, ÓcriG 


12. NCT?: drv. 13. NBCT: «sscc29ere. 14. GK 
SLO: Ti. Al: Kai. 15. NBT?* 92. 18. T*: (bis) 
iveysei (l. zov). 20. CL: (1. dro) èx. 21. N: 
14 Felyuaera. NBCT?F (a. ovo.) tois. 24. NBLT?: 
O 00d oer at dvàg. NBCT?: avr. v. oix. (ord. 
inv.). 95. B: 749av. NBCET: 7rgocénecov. 


dare filiis vestris : quanto magis Pater 
vester, qui in ccelis est, dabit bona petén- 
tibus se? 1? Omnia ergo quæcumque 
vultis ut fáciant vobis hómines, et vos 
fácite illis. Hæc est enimlex, et prophétæ. 


13 [ntráte per angüstam portam : quia 
lata porta, et spatiósa via est, quæ ducit 
ad perditiónem, et multi sunt qui intrant 
per eam. !' Quam angüsta porta, et arcta 
via est, que ducit ad vitam : et pauci 
sunt, qui invéniunt eam! 

15 Atténdite a falsis prophétis, qui vé- 
niuntad vos in vestiméniis óvium, intrín- 
secus autem sunt lupi rapáces : !6 a 
früctibus eórum cognoscétis eos. Num- 
quid cólligunt de spinis uvas, aut de 
tribulis ficus? '" Sic omnis arbor bona 
fructus bonos facit : mala autem arbor 
malos fructus facit. !? Non potest arbor 
bona malos fructus fácere : neque arbor 
mala bonos fructus fácere. !? Omnis arbor, 
quæ non facit fructum bonum, excidétur, 
et in ignem mittétur. ?? [gitur ex frücti- 
bus eórum cognoscétis eos. 

?! Non omnis, qui dicit mihi, Dómine, 
Dómine, intrábit in regnum colórum : 
sed qui facit voluntátem Patris mei qui 
in colis est, ipse intrábit in regnum 
cœlérum. ?? Multi dicent mihi in illa die : 
Dómine, Dómine, nonne in nómine tuo 
prophetávimus, et in nómine tuo dæmé- 
nia ejécimus, et in nómine tuo virtütes 
multas fécimus? ?? Et tunc confitébor 
illis : Quia nunquam novi vos : discédite 
a me, qui operámini iniquitátem. 


‘ Omnis ergo, qui audit verba mea 
m et facit ea, assimilábitur viro sa- 
piénti, qui sedificávit domum suam supra 
petram, ?? et descéndit plüvia, et vené- 
runt flümina, et flavérunt venti, et ir- 
ruérunt in domum illam, et non cécidit : 
fundáta enim erat super petram. ?6 Et 
omnis, qui audit verba mea hæc, et non 


14. Combien est étroite. Grec : « car étroite (est) 
la porte ». 

16. Sur des ronces. Le mot grec désigne une mau- 
vaise herbe qui pousse dans | les blés. 

11. De bons fruits. Grec littéralement : 
beaux ». Item Y. 49. 

91. Ce ne sont pas tous ceux qui me disent. Le 
grec porte le singulier. — Celui-là entrera dans le 
royaume des cieux n'est pas dans le grec. 

24. Sera comparé. Grec : « je le comparerai ». 

25. Les fleuves se sont débordés. Grec : « les tor- 
rents sont venus ». Jtem y. 27. 


« des fruits 


Matthieu, VII, 12-26. 35 


AN. Vie publique (SIE - XX ). — 2° (a?). Sermon sur la montagne (V- VII). 


choses à vos enfants, combien plus 
votre Pére qui est dans les cieux don- 
nera-t-il de bonnes choses à ceux qui 
les lui demandent? '? Ainsi, tout ce 
que vous voulez que les hommes vous 
fassent, faites-le-leur aussi : car c'est 
la loi et les prophètes. 

13 » Entrez par la porte étroite; 
parce que large est la porte et spa- 
cleuse la voie qui conduit à la perdi- 
tion; et nombreux sont ceux qui 
entrent par elle. ‘ Combien est 
étroite la porte et resserrée la voie 
qui conduit à la vie, et qu'il en est 
peu qui la trouvent! 

15 » Gardez-vous des faux prophètes 
qui viennent à vous sous des vête- 
ments de brebis, tandis qu’au dedans 
ce sont des loups ravissants : 16 vous 
les connaitrez à leurs fruits. Cueille- 
t-on des raisins sur des épines, ou des 
figues sur des ronces? !* Ainsi, tout 
bon arbre produit de bons fruits; 
mais tout mauvais arbre produit de 
mauvais fruits.'* Un arbre bon ne 
peut produire de mauvais fruits, ni 
un arbre mauvais produire de bons 
fruits. '? Tout arbre qui ne produit 
point de bon fruit sera coupé et jeté 
au feu.?^ Vous les connaitrez donc à 
leurs fruits. 

21 » Ce ne sont pas tous ceux qui me 
disent : Seigneur, Seigneur, qui en- 
treront dans le royaume des cieux; 
mais celui qui fait la volonté de mon 
Père qui est aux cieux, celui-là en- 
trera dans le royaume des cieux. 
22 Beaucoup me diront en ce jour-là : 
Seigneur, Seigneur, n'est-ce pas en 
votre nom que nous avons prophé- 
tisé, en votre nom que nous avons 
chassé des démons, en votre nom que 
nous avons fait beaucoup de mi- 
racles??? Et alors je leur dirai hau- 
tement : Je ne vous ai jamais connus: 
retirez-vous de moi, vous qui opérez 
l'iniquité. 

24 » Quiconque donc entend ces 
paroles que je dis et les accomplit, 


Luc. 6, 31. 
Gal. 5, 14. 
Rom. 13, 8. 
Mat. 22, 10. 


Eccli. 12, 13. 


Is. 10, 23. 


Angusta 
porta. 


Luc. 13, 21; 
24, 26. 
Ps. 117, 20. 
Mat. 16, 18. 
Jer. 2, 18. 
Eccle. 1, 15. 
Prov. 4, 27. 


Arbor ex 
fructu. 


Mat. 21, 1. 
I Joa. $, I. 
g "un. à, y 
PATCR 008205 
Hebr. 11, 37. 
Joa. 10, 12. 


Eph. 5, 9. 
Gal. 5, 32. 
Prov. 27, 19. 
Luc. 6, 44. 
Jac. 3, 12. 
Mat. 12, 33. 
Luc. 6, 43. 


Joa. 15, 2, 6. 


Luc. 13, 7. 
Luc. 6, 15. 
Joa. $, 47. 


Voluntas 
Dei 
implenda. 


Jae. 1, 22. 
1 Cor. 12, 3. 


Mat. 12, 50. 
Rom. 2, 13. 


Jac. 1, 22:2,14. 


Luc. 13, 23. 
1 Cor. 13, 1. 
Is. 26, 13. 
Mat, 24, 24. 
Act. 19, 13. 
Joa. 6, 38. 
1 Thes. 1, 3. 
Ps, 142, 10. 
Luc. 10, 17. 


Luc. 13, 27. 

2 Tim. 2, 19. 

Mat. 25, 41. 
Pe. 69. 


Firmus qui 
r e 


agit. 


sera comparé à un homme sage qui gne. 6, 47-18. 


a bâti sa maison sur la pierre : ? et 
la pluie est descendue, et les fleuves 


* , 1 
se sont débordés et les vents ont 


soufilé et sont venus fondre sur cette 
maison, et elle n'a pas été renversée, 
parce qu'elle. était fondée sur la 
pierre. *? Mais quiconque entend ces 
paroles que je dis, et ne les ac- 
complit point, sera semblable à un 


Joa. 13, 17. 
Erova D) be 
14, 1. 
Cor. 10, 1 
3,11. 

&, 124, 1. 
Is. 15, 2; 33,20. 
Eccle. 4, 16. 
Mat. 16, 18. 
Pror. DI 


Ps. 83, 30. 
Eccle. 1, 15. 
Ap. 14, 8. 


12. Ainsi... Ce terme de transition nous indique 


qu'on sera exaucé d'autant plus sürement qu'on 
sera soi-même meilleur pour les autres. C'est là 
l'esprit comme la lettre de la loi nouvelle. 


Conclusion, VII, 13-27. 


13. Large... et spacieuse; emblèmes de la vie 


facile des mondains qui n'exige aucun effort. 


45. Les Hébreux comprenaient par prophètes 


non seulement ceux qui prédisaient l’avenir, 
mais en général aussi quiconque se donnait pour 
inspiré, ou se mêlait d'interpréter l'Écriture et 
d'enseigner. Et,sous le nom de faux prophètes, les 
Pères ont compris ici tous les faux docteurs, juifs 
ou chrétiens (Glaire). 


46. Vous les connaîtrez à leurs fruits. Cette 


règle a été d'une application constante dans la 
recherche de la véritable Église; le schisme, l’hé- 
résie, comme l'incrédulité et l'impiété, ont tou- 
jours donné des fruits de perdition. 


22-23. La prophétie et le don des miracles ne 


sont pas toujours des preuves certaines de la 
sainteté et du mérite de ceux à qui Dieu en fait 
part; témoin Balaam et Judas lui-même. Nom- 
bres, xxiv, 17; Matthieu, x, 1 (Glaire). 


22. En ce jour-là : au jour du jugement dernier. 


25. Sur la pierre, c'est-à-dire sur un solide fon- 


dement. 
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Matthæus, VII, 27 — VIII, 11. 


EX. Vita publica (EFIE- XX). — 2» (5!). Miracula potentie (VIII-X). 


2 » \ > , c br \ \ y 
(00004206 Tv olxiav «rov inè TV čuo. 
27 N ! c , RD: c E 

Kai xaren 7, boyy, xat zAJov ot nota 

» € y lá 

uol, xat ETVEVOUY ot &veptoL xal ztgocéxoar 

~ ^ yY 5 ~ 
vj olxiæ ExELVN, LOL ENEOE, xai mv 2] ATWO 
QUTT0G UEYEAN. 

D a me 

28 Kai £yévero, Òrts ovvevéAsosv ô TIncovc 

M » l4 RJ / € y 
TOUG Àoyovc TOVTOVG, £E671):)000vTO OÙ 0 yÀOL 
ni v5 day} aùrov. ???Hv yag Óudaoxov 

« [4 
aUrOUG wç &Eovoíar zywy, xal OÙy (0G OL 
yoauuareiç. 
2 MN ? Ced 2 \ Nr 
VAUT, Korafavri de ovro ETO TOV poux, 
^ Xy 
5xoAov235cav auto oykor mohoi. ? Kai 
idoú, Asngog EAdwWrY nooçexvre avrw, hé- 
vor Kvo, edv Jélys, Óvvaoot ue xadagi- 
ou. ? Kai ixvstvag Tir zioa, yaro av- 
TOU O Incovc, Leywv QzXo, xaJagioO qu. 
Kei sóO9écg ixaJagicOn avro) ý Aénge. 
^v ^w €, 

^ Kai Aëya adto 0 Inooùs Oga, underi 

y à PES cC \ ~i EC ~ 

ainns alla Vruye, Osavtov Oti&ov TQ iso& 
fet [A Y 
xai TIOOGÉVEYFE TO OWO0Y, 0  TOOGÉTUEE 
.. ^w > ^ 
Muwvons, sig uegrvgior avtos. 

5 Eiçek dot dé vo T5009 sis Kunesgvaovu, 
7z:9067AJsv OUTO EXATOVTUL OS, Tauguxw or 
2 \ 6 \ ) , * K , € ~ ! 
avtov 9 xai ÀAsycov' Kvois, o naic uov fps- 
Bhmrou £v v3) oixie nupulutixôc, Óswoc 
Bacanbousvos. ^" Kai eyst aŭto 0 Iq- 
covc" Eyw eA9wv 9sgazsvow avtov. È Kai 
2 M € € , hs - , 2 
GTOXQUI ES 0 EXATOYTUO YO sqm Kugis, ovx 
slul ixavoc lv OÙ nÒ tv oteyyv sic- 
Ed nc, &ÀÀd uovov inè Aoyov, zal Lados- 

[4 ~w 9 \ \ 3) s e / 
Tor 0 naiç uov. ? Koi yag ¿yw avrdowroc 
yv c 
slut no eEovolav, EyWV ÙT EUQVTOV orQa- 
Tuitas, xai eyw tovto llogevOmmn, xal 
[4 CA > . YL NE 
noparerou, xai &ÀÀe' BEoyov, xai soyerat, 
xai to dovhw pov: Ioioov rovro, xoi zo. 

10 4xovoag dè O0 "Loovg i9evueos, xai 
sins roig dxoAovdovour Auv eyw vuv, 
oùdè év Too Togan? vooavrzv niorw sigov. 
!! Aeyw dé duir, ótti zt0ÀA0l ano a vovoAov 

\ sd cf \ 3 $ 

xat vouwy 750ovov xoi cGvaxw5oovrot 

uero Monday xal Tocas xoi Lax iv vn 


98. LT: àzéAeoev. 29. TO+ (in f.) evvov (L+ avr. 
xot où qagioator). — 3. NBCT* o Iyo. 5. GRSLTHO: 
evzQ. 1. DT* (in.) Kei. NBT* o Tyo. 8. NT: 
EXOTOVTOQ NS. NBCGKSLTO: 10 yo. 9. L(c ic 
P Gd es.) TQ000 u&ros. 10. L: mag ovderi too. 
mior. èv TQ log. eve. 


facit ea, símilis erit viro stulto, qui ædi- 
ficávit domum suam super arénam : ?? et 
descéndit plávia, et venérunt fláümina, et 
flavérunt venti, et irruérunt in domum 
illam, et cécidit, et fuit ruína illius magna. 

?3 Et factum est : cum consummásset 
Jesus verba hsc, admirabántur turbae 
super doctrína ejus. ?? Erat enim docens 
eos sicut potestátem habens, et non sicut 
scribæ eórum, et pharisæi. 


VEIE. ! Cum autem descendísset de 
monte, secütæ sunt eum turba multe : 
* et ecce leprósus véniens, adorábat eum, 
dicens : Dómine, si vis, potes me mun- 
dáre. ? Et exténdens Jesus manum, té- 
tigit eum, dicens : Volo. Mundáre. Et 
conféstim mundáta est lepra ejus. * Et 
ait illi Jesus : Vide, némini díxeris : sed 
vade, osténde te sacerdóti, et offer munus 
quod præcépit Móyses, in testimónium 
illis. 


> Cum autem introisset Caphárnaum, 
accéssit ad eum centürio, rogans eum, 
6 et dicens : Dómine, puer meus jacet in 
domo paralyticus, et male torquétur. 
T Et ait illi Jesus : Ego véniam, et curábo 
eum. ? Et respóndens centürio, ait : Dó- 
mine, non sum dignus ut intres sub 
tectum meum : sed tantum dic verbo, 
et sanábitur puer meus. ? Nam et ego 
homo sum sub potestáte constitütus , 
habens sub me mílites, et dico huie : 
Vade, et vadit : et álii : Veni, et venit : 
et servo meo : Fac hoc, et facit. 1° Aú- 
diens autem Jesus mirátus est, et sequén- 
tibus se dixit : Amen dico vobis, non 
invéni tantam fidem in Israel. 1t Dico au- 
tem vobis, quod multi ab oriénte et 
occidénte vénient, et recümbent cum 


99. Et les pharisiens n'est pas dans le grec. 


VIII. 4. Lorsqu'il fut descendu. Grec : « lorsqu'il 
descendit ». 

5. Comme il était entré. Grec : « comme Jésus en- 
trait ». 

9. Qui suis un homme soumis à la puissance 
d'un autre, c'est-à-dire « qui suis sous le comman- 
dement d'autrui ». 

10. Je wai pas trouvé une si grande foi dans Is- 
raël. Grec littéralement : « pas méme dans Israël, je 
n'ai trouvé une si grande foi ». 


Matthieu, VII, 27— VIII, 11. 37 


EL. Vie publique (EKIE-XX). — 2° Co!). Miracles de puissance ( VIII-X). 


: A : APA 1 29. Comme ayant autorité, et la tenant de lui- 
homme 1nsensé qui a báti sa maison méme. Ce ton d'autorité, et l'impression qu'il 


. 27 luie est des- ! €or. 5 19.7. | produisait sur les foules, sont une preuve de la 
sur le sable; et la P d ra divinité de Jésus-Christ. ` 


cendue, et les fleuves se sont dé- kiwis, 
bordés, et les vents ont soufflé et 21 13. 
sont venus fondre sur cette maison; 
elle s'est écroulée et sa ruine a été t) Développement du ministère de Jésus, 
grande ». VII-XIII, 52. 
28 Or il arriva que, lorsque Jésus Mirate | 01) Miracles prouvant la puissance de Jésus, 
eut achevé ces discours, le peuple était |, , 2. um 
dans l'admiration de sa doctrine. Lee. 4 #. Mares Te ond Ex M CASE 


Eccle. 8, 1. 
39 l'an: : M Ps. 67, 34. 9. Un lépreux. La lèpre, maladie de la peau 
Car il les instruisait comme ayant Es ur qui peut étre trés prave et faire tomber tont le 

oa. 7, 46. 


autorité, et non comme leurs seribes corps en pourriture, était commune en Pales- 

"a a tine. Elle rendait impur aux yeux de la loi celui 

et les pharisiens. qui en était atteint. Voir les notes de Lévitique, 
XHI-XIV. 

WEN. ' Or, lorsqu'il fut descendu bò Munda- | 4. En témoignage pour eux: c'est-à-dire afin 

4 tus lepro- | que ce soit pour eux un témoignage et une 

de la montagne, une grande foule le Mat.» 1, | Preuve incontestable de ma puissance et de ma 


dee EN , ? Mare, 1,10. | fidélité à faire observer la loi. — Le mot eux 
suivit : ? et voilà qu'un lépreux ve- Luc. 5,12. | peut signifier par liébraisme : à chacun des prê- 


EID AS l'adorait, disant : « Sei- Es. tres, ou bien : à la foule du peuple dont il est 


| 99, 3: 37, 10 parlé au y. 1 (Glaire). . 
gneur, SI vous voulez, vous pouvez ° >? " ` 5-13. Guérison du serviteur du Centurion. Com- 


parer avec Luc, vu, 1-10. 


me guérir ». 3 Et Jésus étendant la 25 p 5. Capharnaüm. Voir plus haut la note sur 1v, 

nel ha. di el 13. — Un centurion. Le centurion était le chef 
main le toucha, disant : « Je le veux, d'une centurie légionnaire, c'est-à-dire de cent 
sois guéri ». Et à l'instant sa lèpre hommes. Il était chargé de la discipline de sa 


$ : NS ps. 31,5, | Centurie, en présidait les exercices et les travaux, 

fut guérie. ^ Alors Jésus lui dit : wat, 9°30. |et marchaità sa tête quand on allait au combat. Il 
S Lev, 14, 2. | avait comme insigne de son autorité un casque 

« Prends garde, ne le dis à personne, Luc. 17,14 | à cimier et une branche de vigne qui lui servait 


. . At t Joa. 5, a à châtier ceux de ses hommes qui enfreignaient 
mais va, monítre-toi au prêtre, e Eceli. 4,25. | les règles dela discipline. Sa paie était double 


3 " A 5 de celle des soldats. Voir la figure p. 44. 
/ -æ Ps. 92, o . 
offre le don prescrit par Moïse, en te de 6. Et il souffre violemment. Il y a une para- 
moignage pour eux ». 


lysie imparfaite qui consiste dans la privation 

3 V. , Condo rou du mouvement seul, ou du sentiment seul. 

5 Et comme il était entré dans Ca- "0 | C'est ce qu'ont reconnu tous les médecins tant 

i " : , h anciens que modernes. Ainsi le paralytique, dont 
pharnaüm, un centurion S approcha ruc. 7, 13e | il est ici question, a pu souffrir extrêmement, 


: 1 6 1 : 1,799. 4, 16. | méme dans les parties paralysées, puisqu'il suffi- 
de lui, le priant, " et disant : « Sei- ren. 3s, ai. sait que les nerfs moteurs fussent seuls affectés, 


parole et mon serviteur sera guéri. 

9 1 1 1 1 Luc. 7, 8. 

| Car moi qui suis un homme soumis jd p^, 
à la puissance d'un autre et qui ai Pe% 3$ 25. 


sous moi des soldats, je dis à l'un 
Va, et il va; et à un autre : Viens, et 
il vient, et à mon serviteur : Fais 


cela, et il le fait ». !'? Or Jésus, len- Lue. 7 9. 
e e . eut. 28, 43. 

tendant, fut dans l'admiration, et il Joa. 5, 5. 
On d . c a 5 We SE E ig. 
dit à ceux qui le suivaient : « En vé- Mare. 1,7. 


N-. m p , Joa. 1, 26-34. 
rité, je vous le dis; je n'ai pas trouvé 


une si grande foi dans Israël. !! Aussi Luc. 13, 25, 
o . ^ al. 1, 11. 
je vous dis que beaucoup viendront „Bar. 4,37. 


Luc. 22, 29. 


de l'Orient et de l'Occident et auront 1s 6, 13. 
place dans le royaume des cieux avec 


gnour, mon serviteur git parelytique | ip queen seu tient entree 
dans ma maison, et il souffre vio- ment à la douleur (Glaire). 
lemment ». * Jésus lui dit : « J'irai ere i 
et le guérirai ». 5 Mais le centurion dio 12». E j il mm TRITT j poin 
répondant : « Seigneur, dit-il, je nei 815 5| | | Ii I | i | | I 
suis pas digne que vous entriez sous sap. 16,12. | MIX Ili | lil | jj | | | | | | 
mon toit; mais dites seulement une | i Lea ili | | | | 
Ml | NU 
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Guérison d'un lépreux (Peinture des catacombes) (Y. 2). 
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Matthæus, VIII, 12-28. 


XE. Vita publica (NIE - XX). — 2° (5!). Miracula potentie ( VII-X). 


' ~ > ~ 42 © ` NS X 
Buoikeie vOv ovouvœv, "ot dè viot TNS 
Boi stec expo 7 00vTut iç TO GAÔTOS TO 
EEwTeoor Ex Soros Ò xAevOuOg xoi o 
Bovyuóc vov odovrwv.  '? Koi sinsv ó 
^ eA! € 
dao) tw txatovtáoyw "Ymoys, xoi wç 
, /, DNA 
ÉTIOTEVOUG yevijd"jvoo oot. Kai i439 o 
naic ÜTOU £v T) dog exei. 
14 Koi 2A90v o "Igoovc eic Thy oixiav 
TIétoov, siðs tyv msvO9sodv vtoù pepin- 
: ` €! c 
uévqv xoi nvozocovoay. 1 Kai yato thg 
~ [nd \ € d 
JELOOG OÜTNG, xol Gqmxsv QÜTÅV O NVQETOG, 
3 ^ 
xai qyéígO9n xoà diyxóvet avroic. 
46 0 [4 dè j / 7 , 2 Ga 
piac ÔÈ yevou£rgc, AOOGNVEVAUY UT 
dœuonbouévovs ztoAXoUc, xai ESEpale Ta 
, 7, \ Sad 
nvevuatæ Àoyo, xoi TUVTUS TOUG AUX 
&yorroac édepurevoer |? Onw nn Q 097 TO 
€ A ve ‘h cd 
(x9àv duo "Hootov vov z9ogxvov, A&yorvoc 
2 A * 2 , [4 ~ v EY EY 
ATOS taç &oOsvslog uwv chafe xoi tas 
vocovc ÉBGOTUOE. 
18 [dv dè 0 "Inoovc mohhovg 0 4Aovc negi 
€ ; 2) 4 2 ~w 5 A 4 
QUTOY, EXEASVOEY GTEADELV ES TO negar. 
x €* ` 5 
1% Kai z90c8A9'0v sic YOULUUTEUG einsv av- 
vt Zhóuoxos, dxokovdT ou oot Tov av 
«ép 20 Ko heyet aÙT 0 Tnoovc: Ai 
dA neve puwlsoùc ¿govor XOL TO TETEWO 
TOU ovgavoÙ XUTGOXIPOOELG, 0 OÈ vitog vov 
&Y9Q9U70U 0UX EYEL NOV TV xeqodajv xAivy. 
2 "Exsooc dé vor podra (UTOU &izsY aù- 
To Kwvgie, énirgswóv uo zo ror dneh- 
Oev xal 9uwo vOv narge uov. ??'O de 
"Inooc einer ovo dx0Aov9 8 uor, xoi qc 
t 2j 
` \ / IN c ^ / 
TOUG VEXQOÙG Jua, TOUS EUUTUY VEXQOUG. 
23 K \ 3 "d 3 = 5 hi À b ` 
ai EuBavtr ævtw siç TO motor, 
e) Ü 2 i2 c* M 2 0m 
nXOkOVI NO avtw OÙ uaædytal avTov. 
24 K \ / LS r P 3 AX 
oi idov, CELOUOG uéyag ÉYEVETO ÈV T) 
7 e N = ’ 5 
Jalaoon, wçte TO TAOÏOY xalvnteodat 
€ OA ~ , " 3 S QW m 
Jno TOY xvuG&rOY QUTOG E £x&J&vOs. 
25 Kai zt0066A.9'Ovrsc ot LOT NTUL oTov 7/y&- 
puy cUrOv, Azyorrsg Kvote, owoov uas, 
anzoÀlAvusda. ?9 Koi heyet avrois Ti ĝe- 
y > 2 ’ / 3 M 9 
loi éote, oMyomotor; "lors éyeodeic èns- 
TIUNOE Toig GVEUOIG xal E Jaldoom, xci 
> ! , Ja a 
èyéveto yalyyy ueyaim ° Ot dè dvd umor 
ëJavuaoay, héyovtec Horunis è gotu ovTog, 
OTL xai oi &vsuoL xal 3j 9uAa006 Üzoxovov- 
OW QUT; 
28 Kul &kTorTr eUT( siç TO négav, siç 


PINI: (. Ex B.) &elevcovrai. E: xa uos. 
13. NBCET: Éxorrovxdo yp. NBT?* (sq.) xoi et 
avtov. CL: o maig | &7to 776 wọ. £x. 15. NBCESLTO: 
adro.21. NBT* avtov. 92. NT?* "Incovc. 95. NBT°* 
oí pa? «vrov. NBCLTO* juas. 28. NBCT: Kat 
&490vroc atov. KL: F'egeorrov. TO: l'ooooyvov. 


Abraham, et Isaac, et Jacob, in regno cœ- 
lórum : '? filii autem regni ejiciéntur in 
ténebras exterióres : ibi erit fletus et 
stridor déntium. !'? Et dixit Jesus cen- 
turióni : Vade, et sicut credidisti, fiat 
tibi. Et sanátus est puer in illa hora. 


1^ Etcum venisset Jesus in domum Petri, 
vidit socrum ejus jacéntem et febricitán- 
tem : 15 et tétigit manum ejus, et dimisit 
eam febris, etsurréxit, et ministrábat eis. 


!6 Véspere autem facto, obtulérunt ei 
multos demónia habéntes : et ejiciébat 
spiritus verbo : et omnes male habéntes 
curávit : 17 ut adimplerétur quod dictum 
est per [saíam prophétam, dicéntem 
lpse infirmitátes nostras accépit : 
ægrotatiônes nostras portávit. 

18 Videns autem Jesus turbas multas 
circum se, jussit ire trans fretum. !? Et 
aecédens unus scriba, ait illi : Magíster, 
sequar te, quocümque ieris. ?? Et dicit 
ei Jesus : Vulpes fóveas habent, et vólu- 
cres cœli nidos : Fílius autem hóminis 
non habet ubi caput reclínet. ?' Alius 
autem de discípulis ejus ait illi : Dó- 
mine, permitte me primum ire, et sepelíre 
patrem meum. ?? Jesus autem ait illi : 
Séquere me, et dimítte mórtuos sepelíre 
mórtuos suos. 


et 


23 Et ascendénte eo in naviculam, se- 
cüti sunt eum discipuli ejus : ?* et 
ecce motus magnus factus est in mari, 
ita ut navícula operirétur flüctibus : ipse 
vero dormiébat. ?? Et accessérunt ad eum 
discipuli ejus, et suscitavérunt eum, di- 
céntes : Dómine, salva nos, périmus. ?6 Et 
dieit eis Jesus : Quid tímidi estis, mó- 
diez: fidei? Tune surgens, imperávit 
ventis et mari, et facta est tranquillitas 
magna. ?' Porro hómines miráti sunt, 
dicéntes : Qualis est hic, quia venti et 
mare obédiunt ei? 


28 Et cum venisset trans fretum in 


18. De passer de l'autre côté de la mer. Grec : 
« d'aller à l'autre bord ». 

25. S'approchévent. Grec littéralement : 
chant ». 

96. Jésus leur dil. Grec : « et il leur dit ». 


commanda. Grec : « il fit des reproches ». 


« S'appro 
— Il 


Matthieu, VIII, 12-28. 39 


LI. Vie publique (KEIE - XX ). — 2» (5! ). Miracles de puissance C VII-X). 


S Mmmm NO 


. 42 -o Mat. 21, 43; 
Abraham, [Isaac et Jacob; '? tandis 52e, 


p 5, 30 ; 13, 12. 
que les enfants du royaume seront 5:5. 
jetés dans les ténèbres extérieures ; 57 JP 
15 : Mat, 9, 22, 29. 
là sera le pleur et le grincement dam o7 io. 
dents ». !? Alors Jésus dit au cen- 79»5?* 
turion : « Va, et que selon que tu 
as eru il te soit fait ». Et son servi- 


teur fut guéri à cette heure méme. 


1^ Jésus étant venu ensuite dans la 2 
maison de Pierre vit sa belle-mère 175 
gisante et ayant la fièvre. © Il lui pr? n. 
toucha la main, et la fièvre la quitta; Hi 


aussitót elle se leva, et elle les ser- 
vait. 

16 Le soir étant venu, on lui pré- curantur 
senta beaucoup de démoniaques, et infirmi. 
par sa parole il chassait les malins Mare.1,32,34. 


uc. 4, 40. 


esprits, et il guérit tous les malades : Act. 10,35, 
17 afin que s'accomplit la parole du «361; 
prophète Isaïe, disant : « Lui-même ca. 2. 
a pris nos infirmités et il s'est chargé 

de nos maladies ». 

18 Or Jésus voyant une grande 
foule autour de lui ordonna de passer 
de l'autre cóté de la mer. !? Alors un 
scribe s'approchant, lui dit : « Maitre, 
je vous suivrai partout où vousirez ». 
20 Et Jésus lui dit : « Les renards 
ont des tanières, etles oiseaux du ciel 
des nids; mais le Fils de l’homme n'a 
pas où reposer sa tête ». ?! Un autre 
de ses disciples lui dit : « Seigneur, 
permettez-moi d'aller d'abord et d'en- 
sevelir mon pere ». ?? Mais Jésus lui 
dit : « Suis-moi et laisse les morts 
ensevelir leurs morts ». 

23 Etant ensuite monté dans la 
barque, ses disciples le suivirent. 
24 Et voilà qu'une grande tempête 
s'éleva sur la mer; de sorte que la 
barque était couverte par les vagues; 
lui-même cependant dormait. ? C'est 
pourquoi ses disciples s'approchérent 
de lui et l'éveillérent, disant : « Sei- 
gneur, sauvez-nous, nous périssons ». 
26 Jésus leur dit : « Pourquoi crai- 
gnez-vous, hommes de peu de foi? » 
Alors, se levant, il commanda aux 
vents et à la mer, et il se fit un grand 
calme. ?" Or, saisis d'admiration, ces 
hommes disaient : « Quel est celui-ci, 
que les vents et la mer lui obéissent? » 

28 Lorsqu'il fut venu de l’autre côté 


Modus 
sequendi 
Jesum. 
Marc. 1, 32, 45. 
Luc. 4, 42 ; 
8,22; 9, 57. 
Mare. 4, 25. 


Joa. 13, 13. 
A Cire ESOS 


Mat. 16, 13; 
26, 24. 


Sedata 
tempestas. 
Luc. 8, 23. 
Marc. 4, 36. 
Sap. 14, 5. 
Joa. 1, 4. 
Marc. 4, 38. 
Ps. 120, 7. 


Mat. 14, 30. 
Ps. 88, 10. 
Is. 35, 1. 
Ps. 40, 2. 
Eph. 5, 14. 

Mat. 14, 31. 

Mare. 4, 39 ; 


21, 21. 
Luc. 17, 6. 


Marc. 4, 41. 

Prov. 30, 4. 

Ps. 106, 25; 
148, 8. 


D:cemones 
in porcos. 


42. Les ténèbres extérieures désignent l'enfer. 
Jésus-Christ continue l’allégorie d'un festin. Ordans 
les festins, la salle était toujours bien éclairée ; 
de sorte que ceux qui en étaient expulsés se trou- 
vaient dans les ténébres, pleurant et grincant les 
dents de dépit et de rage (Glaire). 


14-17. Guérison de la belle-mère de saint 
Pierre. Comparer avec Marc, 1, 29-34; Luc, iv, 
38-41. 


16. Démoniaques. Ou a voulu expliquer les pos- 
sessions dont il est parlé dans les évangélistes 
par de simples maladies ou par un dérèglement 
de l'imagination, ou par des possessions pure- 
ment spirituelles, ou enfin par le seul emporte- 
nent des passions. Mais les termes dont se sont 
servis les écrivains sacrés et Jésus-Christ lui- 
méme, sont trop clairs et trop explicites pour qu'on 
puisse les entendre autrement que l'Eglise lesa 
toujours entendus, c'est-à-dire de possessions dans 
lesquelles le démon agit sur les corps (Glaire). 


18. De la mer de Galilée. Voir la note 8 à la fin 
du volume. 


49-22. Avis aux disciples. Comparer avec Luc, 1x, 
51-62. Ce fait doit prendre place aprés iv, 25. 

23-26. Tempête apaisée. Comparer avec Marc, 1v, 
36-40 ; Luc, viri, 22-26. Doit être placée aprés 1v. 22. 


Barque de l'Église avec Jésus et trois Évangélistes (Y. 23). 
(Peinture de Spoléte). 


Mi f Td 


f 


Y 
e 


S 


94. Une grande tempête. « Il n'y a de tempête 
sur la mer de Tibériade que par les vents d'ouest. 
venant de la cóte de Capharnaüm, ils devaient 
chasser la barque avec violence et l'empécher 
d'aborder ». (J. H. Michon). 

28-34. Possédés de Gérasa. Comparer avec Marc, 
v, 1-20 ; Luc, vini, 26-39. 

28. Géraséniens. Habitants de Gérasa. Gérasa 
(le texte grec porte : Gergésa et certains manus- 
crits Gadara) était situé, d'apres l'opinion com- 
mune, à l'endroit où sont aujourd'hui les ruines 
informes de Khersa, sur la rive gauche de l'ouadi 
es-Semak, qui se jette dans le lac de Génésareth 


A0 


Matthæus, VIII, 29 —IX, 9. 


XE. Vita publica (EEIE- XX). — 2° (5!). Miracula potentie (VIII-X). 


Tir xa gav vOv Ls9ysonvov, énqvvnoav av= 
To vo duuonbouero, £x TOY uvyuelwv 
EEsoyouevor, yahsnol iav, cre un (Oxtw 
tiva nags’ &v Oui ths 000v eelvu. 29 Kai 
i000, ÉxQuEUr _kéyovtec Ti qui xol COL, 
oo, vid toU FEOV; AE (s ngo xal- 
gov Paoavico nuac; 9 Hv SÈ uaxgüv dr’ 
avtov Gy£Ag yoiowr zoAÀov fpoozouévn.- 
310i dè duiuoves nagezdhovv airov, Léyor- 
rec El éxPulheic s], niv oewov ry uiv anel- 


Sav sig tyv dyíAqv vOv yoiowr. ?? Kai 
e EX , 
tinsv avroic “Ynaysre. Ot dè ÉfehdovtTec 


dnñAFov siç thv dyélmr tov xotour. Kaui 
doŭ, Wounce naoa ý yén TOY yoigwy za- 
TÈ toU xgguvoU sig vrv Fúlascav, xal an- 
33 Oi dà Booxovtec 
xal azsAJ0vrsc siç thv nów nyy- 
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aÜTUY, sne TO nagaAvtix(Q* agost, véxvov 
? Kai idov, 
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regiónem Gerasenórum, occurrérunt ei 
duo liabéntes dæmônia, de monuméntis 
exeüntes, saevi nimis, ita ut nemo posset 
transire per viam illam. ?? Et ecce cla- 
mavérunt, dicéntes : Quid nobis et tibi, 
Jesu fili Dei? Venisti huc ante tempus 
torquére nos? 3° Erat autem non longe 
abillis grex multórum porcórum pascens. 
3t Dæmones autem rogábant eum, di- 
céntes : Si éjicis nos hinc, mitte nos in 
gregem porcórum. ?? Et ait illis : Ite. At 
illi exeüntes abiérunt in porcos, et ecce 
impetu ábnt totus grex per praeceps in 
mare : et mórtui sunt in aquis. ?? Pas- 
tóres autem fugérunt : et veniéntes in 
civitátem, nuntiavérunt ómnia, et de eis 
qui damónia habüerant. ?* Et ecce tota 
civitas éxiit óbviam Jesu : et viso eo rogá- 
bant ut transiret a finibus eórum. 


X X.' Et ascéndens in naviculam, trans- 
fretävit, et venit in civitátem suam. 
? Et ecce offerébant ei paralyticum ja- 
céntem in lecto. Et videns Jesus fidem illó- 
rum, dixitparalytico : Confíde fili, remit- 
tüntur tibi peccáta tua. ? Et ecce quidam 
de scribis dixérunt intra se : Hic blas- 
phémat. * Et cum vidisset Jesus cogita- 
tiónes eórum, dixit : Ut quid cogitátis 
mala in córdibus vestris ? ? Quid est faci- 
lius dicere : Dimittüntur tibi peccáta tua : 
an dicere: Surge, et ámbula? ê Ut autem 
sciátis, quia Filius hóminis habet potestá- 
iem in terra dimitténdi peccáta, tunc ait 
paralytico : Surge, tolle lectum tuum, et 
vade in domum tuam. 7 Et surréxit, et 
ábiit in domum suam. 8 Vidéntes au- 
tem turba timuérunt, et glorificavérunt 
Deum, qui dedit potestátem talem ho- 
mínibus. 

? Et cum transiret inde Jesus, vidit 


98. Géraséniens. Gree : « 
Furieuz. Grec : « méchants ». 

30. Non loin d'eux. Grec : «loin d'eux ». 

32. Dans les pourceaux. Grec : « dans le troupeau 


Gergéséniens ». — 


de pores ». — Le troupeau. Grec : « le troupeau de 
pores ». — Se précipita impétueusement. Grec litté- 
ralement : « se précipita du haut du précipice ». 


33. Et le sort de ceux qui avaient été démonia- 
ques. Grec : « et les choses des démoniaques ». 


IX. 7. Et il se leva. Grec : « et se levant ». 
8. Fut saisie de crainte. Grec : « fut remplie d'ad- 
man ». 
. Grec : « et Jésus s'éloignant de là, vit un homme 
Aun au bungan des péages, appelé Matthieu, et il 
lui dit... 


Matthieu, VIII, 29 — IX, 9. 


A 


IH. Vie publique (KKLI-XX). — 2° (6! ). Miracles de puissance (VIII-X). 


Luc. 8, 26. 
Marc. 5, L 


de la mer, dans le pays des Gérasé- 


niens, coururent au-devant de lui %35 4;63, 1. 


deux démoniaques, sortant des sé- 
pulcres, extrêmement furieux, au 
point que personne n'osait passer par 


2 Pet. 2, 4, 
Mat. 25, 41. 


disant : « Qu'importe à nous et à 
vous, Jésus fils de Dieu? Etes-vous 
venu ici avant le temps pour nous 
tourmenter? » 3° Or était non loin «ss 
d'eux un grand troupeau de pour- Mars, 10-11. 
ceaux qui paissaient ; ?! et les démons 
le priaient, disant : « S1 vous nous 
chassez d'ici, envoyez-nous dans ce 
troupeau de pourceaux ». 32 Il leur te? is 
répondit : « Allez ». Eux donc, étant 
sortis, entrèrent dans les pourceaux; 
et voilà que le troupeau tout entier se 
précipita impétueusement dans la 
mer; et ils moururent dans les eaux. 
33 Et les gardiens s'enfuirent; et ve- 
nant dans la ville, ils racontérent tout 
ceci, et le sort de ceux qui avaient été 
démoniaques. ?* Aussitót toute la 
ville sortit au-devant de Jésus; et 5527 
l'ayant vu, ils le priaient de sortir j4 1b pr 
de leurs confins. 

EX. ! Jésus étant monté dans la venia et 

. sanitas 

barque, traversa la mer et vint dans dantur. 
sa ville. * Et voilà que des gens lui Mare. 5 21. 
présentaient un paralytique gisant at, 4 13. 
sur un lit. Or Jésus voyant leur foi, rue + 18,2%. 
dit à ce paralytique : « Mon fils, aie iz: 
confiance, tes péchés te sont remis ». i556 
3 Et voici que quelques-uns d'entre 30a.5,14,9,2. 
les scribes dirent en eux-mêmes : "^ ^ 
« Celui-ci blasphème ». * Mais, at. 12,25. 
comme Jésus avait vu leurs pensées, x WD 
il dit : « Pourquoi pensez-vous mal ""'* 
en vos cours? ? Lequel est le plus žeh. 517. 
facile de dire : Tes péchés te sont 
remis, ou de dire Léve-toi et 
marche? 5 Or, afin que vous sachiez was, so; 


j . 1,21; 28, 18. 
que le Fils de l'homme a le pouvoir ‘rs ss. 


Marc. 5, 14, 
17. 


E , 2 Mich. 7, 9 
sur la terre de remettre les péchés : sas ic 
Lé . Mf] . Hab. 3, 2 
éve-toi, dit-il alors au paralytique, Joa. 5 s 
prends ton lit et retourne en ta mai- 
son ». 7 Et il se leva et s'en alla dans 
sa maison. 8 Mais, voyant cela, la Ps. 113, 1. 
. pe A 0a. 1, 12. 
multitude fut saisie de crainte, et ren- 
dit gloire à Dieu qui a donné une 
telle puissance aux hommes. 
? Lorsqu'il fut sorti de là, Jésus vit Votes 


Mare.5, 7 1,24. 


ce chemin; ?? et ils se mirent à crier, Laes osi 


à l'est. Là, entre l'ouadi es-Semak et l'ouadi Fik, 
vis-à-vis de la ville de Tibériade, cessent les col- 
lines et commence la plaine qui s'étend au nord 
sur Ja rive orientale du lac. Les ruines de Khersa 
sont entourées d'un mur. Un peu au sud, en un 
seul endroit, sont des rocliers trés escarpés qui 
s'avancent en pointe dans la mer de Galilée et 
c'est de là que les porcs poussés par les démons 
durent se précipiter dans les flots. Partout aiileurs 
il ya une bande de terre cultivable entre les 
montagnes et le lac. — Sortant des sépulcres. 
Les tombeaux chez les Juifs pouvaient servir 
d'habitation. C'étaient des cavernes ou des exca- 
vations artificielles au milieu des jardins ou des 
champs ou dans les flancs des montagnes. Ils 
étaient souvent assez vastes, renfermant des 
cours avec des chambres souterraines, disposées 
le long de corridors et remplies de niches où l’on 
plaçait des cadavres ; on fermait ensuite la niche 
avec une pierre. Sur plusieurs de ces tombeaux 
on élevait des édicules. Les démoniaques dont 
parle saint Matthieu pouvaient habiter dans l’un 
de ces édicules ou dans les corridors du tombeau. 


Pores et porcher égyptiens (y. 30). (Thèbes), (D'après Wilkinson), 


32. Le troupeau tout entier se précipita 
la mer. Voir plus loin la note sur XXI, 19. 


IX. 4. Retour à Capharnaüm. Comparer avec 
Marc,u,1.— La mer de Galilée; le lac de Tibériade. 
Voir la note 8 à la fin du volume. — Dans sa 
PST Capharnaüm, oü il habitait alors ordinaire- 
ment. 


2-8. Guérison d'un paralytique. Comparer avec 
Marc, n, 2-12; Luc, v, 18-26. 


2. Jésus voyant leur foi. Cette foi est mise en 
plus grand relief, dans Marc, it, 4; Luc, v, 49. 
.3. Les scribes étaient sans doute venus pour 
épier le Sauveur. — Celui-ci blasphème, en s’ar- 
rogeant le droit de remettre les péchés qui n'ap- 
partient qu'à Dieu. 


6. Afin que vous sachiez... Notre-Seigneur vient 
de prouver qu'il peut aussi facilenient guérir 
l'âme que le corps, il ne reste plus qu'à con- 
clure à sa divinité, mais ces esprits prévenus et 
orgueilleux refusent de se rendre à cette consé- 
quence. 

.8. La multitude fut saisie de crainte. Les âmes 
simples ne ferment pas les veux à la lumière, 
aussi sont-elles dignes d’en être éclairées. 

9-13. Vocation de saint Matthieu. Comparer avec 
Marc, ut, 13-17; Luc, v, 21.39. 

9. Nommé Matthieu. 11 s'appelait Lévi; il prit 
lui-méme à titre de reconnaissance, ou recut du 
Sauveur, comme souvenir, ce nom de Matthieu, 
qui signifie don de Dieu. — Au bureau des im- 
pôts. La ville de Capharnaüm était située sur la 
route très fréquentée qui conduit de Syrie en 
Égypte. 


A2 


Matthæus, IX, 10-22. 


IX. Vita publica (III-XX). 


— 2° (b! ). Miracula potentie (VIII-X). 
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rai hosta. ^? Kai £ysgOsic 0 Inoovc nxo- 
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20 (Kai idov, yuh «tpcodéootoo. dwdsxo 
ETN, 7t9066À.0 ov00 OTLODEV iyato TOU 
xgo07.£0ov rov tuatiov atot.  ? "EXsys ydo 

C. © M , ! NE 
čv avt Eur uovor éwouot voU iuartiov 
otot, o d00uot.. ?*O dè "Inoovg èn- 


10. NDT?* (a. iov) xc. 11. NBCT?: (l. 
eiztov) čheyov. 19. NBLT* Tro. et avrois. 13. LT: 
Eleos. G[KJLT[H]G* ec werdv. 14. NBT?* 7224. 
17. NBLT*: &7t0Alvvrou. TX: dug ó ego. 18. NBL: 

dox. eig tgoceAg v (CDET: doy. eiceldv). 22. ND- 
T** Tyo. NBDLT: o7çapetc. DT!: Suydrre. 


hóminem sedéntem in telónio, Matthæum 
nómine. Et ait illi : Séquere me. Et 
surgens, secütus est eum. 


10 Et factum est discumbénte eo in 
domo, ecce multi publicáni et peccatóres 
veniéntes, discumbébant cum Jesu et dis- 
cípulis ejus. !! Et vidéntes pharisæi, dicé- 
bant discípulis ejus : Quare cum publicá- 
nis et peccatóribus mandücat magister 
vester? 1? At Jesus aüdiens, ait : Non est 
opus valéntibus médicus, sed male habén- 
tibus. ‘# Eüntes autem discite quid est : 
Misericórdiam volo, et non sacrifícium. 
Non enim veni vocáre justos, sed pecca- 
tóres. 


11 Tunc accessérunt ad eum discipuli 
Joánnis dicéntes : Quare nos, et pharisæi, 
jejunámus frequénter : discípuli autem 
tui non jejünant? !? Et ait illis Jesus : 
Numquid possunt fili sponsi lugére 
quámdiu cum illis est sponsus? Vénient 
autem dies cum auferétur ab eis spon- 
sus : et tunc jejunäbunt. '5 Nemo autem 
immíttit commissüram panni rudis in 
vestiméntum vetus: tollit enim pleni- 
tüdinem ejus a vestiménto, et pejor scis- 
süra fit. {7 Neque mittunt vinum novum 
in utres véteres : alióquin rumpüntur 
utres, et vinum effünditur, et utres pér- 
eunt. Sed vinum novum in utres novos 
mittunt : et ambo conservántur. 


18 Hæc illo loquénte ad eos, ecce prin- 
ceps unus accéssit, et adorábat eum, 
dicens : Dómine, filia mea modo defüncta 
est : sed veni, impóne manum tuam 
super eam, et vivet. '? Et surgens Jesus 
sequebátur eum, et discipuli ejus. 

20 Et ecce mülier, quæ sánguinis fluxum 
patiebátur duódecim annis, accéssit retro, 
et tétigit fimbriam vestiménti ejus. ?! Di- 
cébat enim intra se : Si tetígero tantum 
vestiméntum ejus, salva ero. ?? At Jesus 


12. Dit. Grec : « leur dit ». 
13. Appeler. Grec : « appeler à la pénitence ». 


Matthieu, IX, 10-22. 


EI. Vie punane (NIME -XX). — 2» (5!). Miracles de puissance (VIII-X). 
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un homme nommé Matthieu assis au 
bureau des impôts, et il lui dit : 
« Suis-moi ». Et, se levant, il le 
suivit. 

10 Or il arriva que Jésus étant à 
table dans la maison, beaucoup de 
publicains et de pécheurs vinrent s'y 
asseoir avec lui et ses disciples. 
!! Lespharisiens, voyant cela, disaient 
à ses disciples : « Pourquoi votre 
maitre mange-t-il avec les publicains 
et les pécheurs? » '? Mais Jésus, en- 
lendant, dit: « Ce ne sont pas ceux 
qui se portent bien qui ont besoin de 
médecin, mais les malades. '? Allez 
donc et apprenez ce que veut dire : 
J'aime mieux la miséricorde que le 
sacrifice. Car Je ne suis pas venu ap- 
peler les justes, mais les pécheurs ». 

!* Alors s'approchérent de lui les 
disciples de Jean, disant: « Pourquoi 
nous et les pharisiens jeünons-nous 
fréquemment, et vos disciples ne jeà- 
nent-ils point? » ‘5 Jésus leur ré- 
pondit : « Les fils del'époux peuvent- 
ils s'attrister pendant que l'époux est 
avec eux? Mais viendront des jours 
oü l'époux leur sera enlevé, et alors 
ils jeüneront. ‘© Personne ne met une 
pièce d'étoffe neuve à un vieux véte- 
ment, car elle emporte du vétement 
tout ce qu'elle recouvre, et la déchi- 
rure devient plus grande. !7 Et l'on 
ne met point de vin nouveau dans des 
outres vieilles, autrement les outres 
se rompent, le vin se répand, et les 
ouires sont perdues; mais on met le 
vin nouveau dans des outres neuves, 
et tous les deux se conservent ». 

18 Comme il leur disait ces choses, 
un chef de synagogue s'approcha de 
lui et l'adorait, disant : « Seigneur, 
ma fille vient de mourir; mais venez, 
imposez voire main sur elle, et elle 
vivra ». !? Et Jésus, se levant, le sui- 
vait avec ses disciples. 

^" Et voilà qu'une femme affligée 
d'une perte de sang depuis douze ans, 
s'approcha de lui par derriére et 
toucha la frange de son vêtement. 
?1 Car elle disait en elle-même : « Si 
je touche seulement son vêtement, je 
serai guérie ». ?? Mais Jésus s'étant 


Luc. 5, 27, 29. 


Marc. 2, 14. 

Luc. 22, 61. 
Mat. 4, 19. 

Ps. 81, 9. 


et epulum. 


Luc. 5, 29; 
6, 12-15. 
Mat. 5, 40. 
3 Reg. 19, 21. 


Mat. 11, 19. 
uc.5,30 :15,2. 
1 Cor. 5, 11. 
Marc. 2, 16. 


Ps. 102, 3. 
Os. 6, 6. 
Prov. 21, 3. 
1 Cor. 9, 19. 


Mat. 8, 17. 
Ex. 15, 26. 
Mat. 12, 7. 
Mat. IS, 11. 
Luc. 15, 7; 
18, 9. 
Mich. 6, 8. 


Cur non 
jejunant 
discipuli. 

Luc. 5, 33. 
Marc. 2, 16. 
Mat. 11, 15. 
Luc. 18, 12. 


Joa. 3, 29. 
Hebr. 12, 11, 
Do 


Rom. $, 15. 
Joa. 16, 20, 


1 Cor. 2, 13. 
Prov. 2, 10. 


Vocatur 
apud 
puellam 
2egrotam. 


Luc. 8, 41. 
Mare. 5, 22, 
Ps. 131, 7 : 
99, 3; 143, 7. 
Is. 30, 19. 


Mulier a 
fluxu 
sanguinis 


DOS 
Luc. 8, 43. 


Luc. S, 44. 
Mat. 14, 36 ; 
23, 5. 
Ps. 139, 2. 
Joel, 2, 32. 


10. Etant à table. Le nouvel élu voulut offrir 
un solennel repas à Jésus pour le remercier. et 
il y invita un grand nombre de ses amis. 


11. Les pharisiens, voyant cela. La familiarité 
des mœurs orientales permettait à chacun de 
pénétrer librement dans la salle du festin. — 
Publicains et... pécheurs. Ces deux termes étaient 
généralement associés dans l'esprit du peuple. 


13. J'aime mieux la miséricorde que le sacri- 
fice. Passage emprunté à Osée, vi, 6. 


44. Les disciples de Jean accompagnés de quel- 
ques pharisiens, d'apres Marc, 11, 18. Cf. Marc, 18- 
22; Luc, v, 33-39. 


== 


13. Les fils de l'époux; hébraisme, pour les amis 
ct les compagnons de l'époux. — Les amis de 
l'époux étaient chargés de faire tous les prépara- 
tifs des noces et prenaient part ensuite aux fêtes 
du mariage qui duraient ordinairement sept jours. 


17. Des outres. Les Orientaux se servent d'ou- 
wes de peau de chèvre, de chameau ou d'âne 
pour conserver le vin et les autres liquides. 


18-26. La fille de Jaire et l'hémorrhoisse. Com- 
parer avec Marc, v, 91-43; Luc, vim, 40-46. 


18. Un chef de synagogue; c'est ainsi que cet 
homme est qualifié dans saint Marc et dans saint 
Luc. — Son nom était Jaire. 


20. Selon la loi, les Hébreux étaient obligés dc 
porter des franges aux quatre coins de leurs man- 
teaux (Nombres, xv, 38; Deutéronome, xxir, 12). 
Voirla note de Nombres, xv, 38. 
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Matthæus, IX, 23-34. 


II. Vita publica (NENE-XX). — 2» (5!). Miracula potentiæ CVIII- X). 


otToupeis xai dur airqv, sins Oapos, Fv- 
YOTEO À TLOTLG GOU O£OQXE OE. 
Iy À yvv ano TAC QQ9oc &xstvqc.) 


Koi ow- 


28 Kai sA9wv 0 ‘Inoovs sic thv oixiav 
TOÙ &gyovroc xoi dy ro)c avAqrac xol 
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Tp» yÑ &xsivm. 


3? Ayroy dè scEsoyoutvav, 1000, H00ç- 
ýveyzav «tQ &vřgwnov xcogov darovġo- 
uevor. ?? Kai £xBAndevtros toù daruoviov, 
tÀaAgosvO xwpos. Kai ètavuacar otò ziot, 
Aëyovtec Orı ovó£nors pávy ottwç v To 
Togajà. 9* Oti dè Dagiouior Eksyor "Ev 


24. NBDLT: (l. 4£ye« avroïs) Eleyer. 
30. BDLT!: nrEwyd. NBLT: &eflouur 9. 
33. NBCDT* 674. 


Centurion romain 
(VIII, 5, p. 37). 


convérsus, et videns eam, dixit : Confide 
filia, fides tua te salvam fecit. Et salva 
facta est mülier ex illa hora. 


?3 Et cum venisset Jesus in domum 
príneipis, et vidísset tibicines et turbam 
tumultuántem, dicébat : ?* Recédite : non 
est enim mórtua puélla, sed dormit. Et 
deridébant eum. ?* Et cum ejécta esset 
turba, intrávit : et ténuit manum ejus. Et 
surréxit puélla. ?6 Et éxiit. fama hæc in 
univérsam terram illam. 


27 Et transeúnte inde Jesu, secüti sunt 
eum duo caeci, clamäntes, et dicéntes : 
Miserére nostri, fili David. ?8 Cum autem 
venísset dómum, accessérunt ad eum 
caeci. Et dicit eis Jesus : Créditis quia 
hoc possum fácere vobis? Dicunt ei : 
Utique, Dómine. ?? Tunc tétigit óculos 
eórum, dicens : Secündum fidem vestram 
fiat vobis. 3° Et apérti sunt óculi eórum : 
et comminátus est illis Jesus, dicens : 
Vidéte ne quis sciat. ?' Illi autem exeün- 
tes, diffamavérunt eum in tota terra illa. 


?? Egréssis autem illis, ecce obtulérunt 
ei hóminem mutum, damónium habén- 
tem. ?? Et ejécto deemónio, locátus est 
mutus : et mirátæ sunt turba, dicéntes : 
Numquam appáruit sic in Israel. ?* Pha- 


23. Il disait. Le grec porte en tête du ver- 
set 2% : « il leur dit ». 

30. Les menaca, c'est-à-dire « ajouta d'un 
ton sévére ». 
32. Muet. Le grec signifie aussi bien « sourd » ; 
on peut donc traduire par « sourd-muet ». 


— 


Matthieu, IX, 23-34. 45 


EI. Vie publique (EIE - XX). — 2^ (b!). Miracles de puissance (VIII-X). 


retourné, et la voyant, dit : « Ma fille, zaen. 1, 3. 
: Is. 30, 15. 
ayez confiance, votre foi vous a 311 
s z + Mat. 9, 29; 
guérie ». Et cette femme fut guérie ^ 51. 
à l'heure méme. 


23 : TAE Rediviva 23. Les joueurs de flûte et la foule. Les pleureuses 
Or lorsque Jésus fut arrivé à la puella. et les joueurs de flüte étaient un accompagnement 


maison du chef de synagogue, et qu'il Jer.9,17. |ordinaire des funérailles. Voir la note de Jérémie, 
e ^ Mare. 5, 38. | ix, 47, et la figure, t. V, p. 554. 
eut vu les joueurs de flûte et la foule 1ue.s, 51. 

: tant o 24 IPeZ- Joa.ll ll: 24. Elle dort. Jésus devait se servir du méme 
tumultueuse, il disait : « Retirez S ' | terme pour exprimer plus tard la mort de Lazare. 
vous; car la jeune fille n'est pas 
morte, mais elle dort ». Et ils se mo- | 

. o yu : 3 Mat. 8, 15. 
quaient de lui. ?? Après donc qu’on eut ?«1,15 
renvoyé la foule, il entra, prit la main 
de la jeune fille, et elle se leva. ?9 Et zs. 17. 


le bruit s'en répandit dans tout le 


pays. " 
27 Comme Jésus sortait de là, deux Puo eei. A EM de deux aveugles. Trait propre 
aveugles le suivirent, criant et di- Pi | | m | 
EI David itié de D» 1r 21. Fils de David. Sur le récit de ses miracles, 
sant : « Fils de David, ayez pitié de scis 2», | ils l'avaient reconnu et le proclamaient comme le 
28 u 13, 23. Messie. 
nous ». * Et lorsqu'il fut venu dans D 98. Cela ; c'est-à-dire ce que vous me demandez. 


la maison, les aveugles s'approché- rom. 16, 10. 
rent de lui. Et Jésus leur dit : "ir 
« Croyez-vous que je puisse faire 
cela? » Ils lui dirent : « Oui, Sei- 
gneur ». ?? Alors il toucha leurs yeux, 
disant : « Qu'il vous soit fait selon 


voire foi ». ?? Aussitót leurs yeux Mat. 12, 16. 30. Prenez garde que personne ne le sache. Jésus- 
Christ fait cette défense pour nous donner l'exem- 


furent ouverts, et Jésus les menaca, ple del'humilité. Nous ne deve pas aimer qu'on 
1 e o publie nos vertus et nos bienfaits : å Dieu seul 
disant : « Prenez garde HD ce»nne appartiennent l'honneur et la gloire. 


ne le sache ». ?' Mais eux, s'en allant, sare. 1, 4. 
r ° r S. y d 

répandirent sa renommée dans tout 

ce pays-là. 


32 Après qu'ils furent partis, on lui "te 32-34. Guérison d'un possédé muet. Comparer 
Mat. 12, 22, | avec Luc, xi, 11-26. 


présenta un homme muet, possédé du ` ts. 35, 4. 


démon. ?? Or, le démon chassé, le pniip. 2, 11. 
a LEAL. D] Mat. 15, 21. 

muet parla; et le peuple saisi d'ad- x. 15,11. 
Joa. 10, 25. 


miration disait : « Jamais rien de ‘rom. £, 2. 

semblable ne s'est vu en Israël ». ML 34. Par le prince des démons; c'est-à-dire par la 

34 Mai l } e disai Mat. 12, 24. | puissance du prince des démons, comme si Jésus- 
ais les pharisiens disaient : Christ avait eu desintelligences avec Satan (Glaire). 


Convoi funèbre (y. 23). 
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Matthæus, IX, 35— X, 13. 


EX. Vita publica (III-XX). 


— 2» (b!). Miracula potentie ( VIII-X). 


TO &Qyovrt vov Óotuoviov éxfaAAeu ta du- 
uóna. 
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BagTolouutoc, Owuc xoi Mox9aioc o 
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Beiog 6 ex M ec Oudðuioc, 5 Siuwy 0 
Kavewvnc nat '"Lovóac 0 "loxoguóvgc, 0 
xal zta9adoUc HÜTOY. 

5 Tourovc rovc ddera GTEOTELhEY O 
I59ovc, 7.490. y ELU ŒÜT UT, Aya" Eic 
0dov édrwy un GTRÉMIMTE, xal siç TOM 
Xuuagerwv un sice dre" " rrOQEUEO TE dé 
tux OY. 7.906 và ngofuta TG molore 
OUX OU Toour). " Iogevouevor de 4Ngvo- 
OSTE, Aëyovrec "Ort zyywev 1 Baciheiu TOV 
oUgavav. ? "oS evovvruc J'EQUITEUETE, Àe- 
ngog AAFUQİÇETE, VEALQOVG EYELQETE, a- 
vua ex pa ere dwosav Zifevs, dwgsav dors. 
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/ 2 D [4 nd y ; 
A&yovteg Etorvy To oixo tovto. 


ris&i autem dicébant : In príncipe dæmo- 
niórum éjicit démones. 

35 Et circuibat Jesus omnes civitátes, 
et castélla, docens in synagógis eórum, 
et prædicans evangélium regni, et curans 
omnem languórem et omnem infirmitá- 
tem. % Videns autem turbas, misértus est 
eis : quia erant vexáti, et jacéntes sicut 
oves non habéntes pastórem. ?* Tunc di- 
cit discípulis suis : Messis quidem multa, 
operärii autem pauci. ?* Rogäte ergo 
Dóminum messis, ut mittat operários in 
B un suam. 

1 Et convocátis duódecim discípulis 
suis, is. dedit illis potestátem spirítuum im- 
mundórum, ut ejícerent eos, et curárent 
omnem .languórem et omnem infirmi- 
tátem. ? Duódecim autem apostolórum 
nómina sunt hec : Primus, Simon, qui 
dícitur Petrus, et Andréas frater ejus. 
3 Jacóbus Zebedæi, et Joánnes frater 
ejus, Philíppus, et Bartholomæus, Tho- 
mas, et Matthæus publicánus, Jacóbus 
Alphai, et Thaddæus, * Simon Canan&us 
et Judas Iscariôtes, qui et trádidit eum. 

* Hos duódecim misit Jesus, præci- 
piens eis, dicens : In viam géntium ne 
abiéritis, et in civitátes Samaritanórum 
ne intravéritis : ê sed pótius ite ad oves 
qua periérunt domus Israel. 

7 Eüntes autem preedicáte, dicéntes : 
Quia appropinquávit regnum cœlérum. 

8 Infirmos curáte, mórtuos suscitáte, le- 
prósos mundáte, dæmones ejicite : gratis 
accepístis, gratis date. 

° Nolite possidére aurum, neque ar- 
géntum, neque pecüniam in zonis vestris : 
!? non peram in via, neque duas tünicas, 
neque calceaménta, neque virgam: dig- 
nus enim est operárius cibo suo. 

t! In quamcümque autem civitátem aut 
castéllum intravéritis, interrogáte quis in 
ea dignus sit : et ibi manéte donec exeá- 
tis. !? Intrántes autem in domum, salu- 
tâte eam, dicéntes : Pax huic dómui. 
13 Et si quidem fúerit domus illa digna, 
véniet pax vestra super eam : si autem 


35. Et toute infirmité. Le grec a en plus : « dans 
le peuple ». : 
36. Ils étaient accablés et couchés. Grec : « elles 


étaient dans un état de lassitude et de prostration ». 


X. 2. Le commencement du v. 3 est rattaché au 
verset 2 dans le grec. 

3. Et Thaddée. Grec : 
Thaddée ». 

4. Iscariote. Grec : « l'Iscariote ». 

8. Le grec porte en ordre inverse : 
In eux,ressuscitez les morts ». 

. Ni aucune monnaie. Grec : « ni airain ». 
D Paix à cette maison n'est pas dans le grec. 
13. Votre paix viendra sur elle. Grec : « que votre 


« et Lebbaios qui est appelé 


« purifiez les 


Matthieu, IX, 35—X, 13. 


47 


Er. Vie publique (KEI-XX). — 2° (5!). Miracles de puissance (VIII-X). 


« C'est par le prince des démons 
qu'il chasse les démons ». 

35 Et Jésus parcourait toutes les 
villes et tous les villages, enseignant 
dans leurs synagogues, préchant l'é- 
vangile du royaume et guérissant 
toute maladie et toute infirmité. ?9 Or 
en voyant cette multitude, il en eut 
compassion, parce qu'ils étaient ac- 
cablés et couchés comme des brebis 
n'ayant point de pasteur. 37 Alors il 
dit à ses disciples : « La moisson est 
abondante, mais il y a peu d'ou- 
vriers. ?* Priez donc le maitre de la 
moisson qu'il envoie des ouvriers à sa 
moisson ». 

X. ! Et ayant convoqué ses douze 
disciples, il leur donna puissance 
sur les esprits impurs, pour les 
chasser, et pour guérir toute ma- 
ladie et toute infirmité. ? Or voici les 
noms des douze apótres : Le premier, 
Simon, appelé Pierre, et André son 
frère : ? Jacques, fils de Zébédée, et 
Jean son frère, Philippe et Barthé- 
lemi, Thomas et Matthieu le publi- 
cain, Jacques, fils d'Alphée, et Thad- 
dée : * Simon le Cananéen, et Judas 
Iscariote, qui le trahit. 

? Ce sont ces douze que Jésus en- 
voya, leur commandant en disant : 
« N'allez point vers les gentils, et 
n'entrez point dans les villes des Sa- 
maritains; 5 mais allez plutót aux 
brebis perdues de la maison d'Israël. 

7 » Allant donc, préchez, disant : 
Le royaume des cieux est proche. 
8 Guérissez les malades, ressuscitez 
les morts, purifiezles lépreux, chassez 
les démons; c'est gratuitement que 
vous avez recu, gratuitement donnez. 

? » Ne possédez nior, ni argent, ni 
aucune monnaie dans vos ceintures : 
'" ni sac pour la route, ni deux tu- 
niques, ni chaussure, ni báton; car 
l'ouvrier mérite sa nourriture. 

H » En quelque ville ou village que 
vous entriez, demandez qui y en est 
digne, et demeurez chez lui jusqu'à 
votre départ. !? Or, en entrant dans 
la maison, saluez-la, disant : Paix à 
cette maison. !? Et si cette maison en 
est digne, votre paix viendra sur elle, 


Luc. 9,2; 10,9 


Messores 
pauci. 


Ps. 119, 5-6. 
Mat. 4, 23. 
Ps. 39, 10. 
Is. 48, 17. 
Act. 10, 38 ; 
I 1l; 

Ps. 102, 3. 
Joa. 18, 37. 


Ris, Tub Xd. 


| 


Marce. 16, 20. 


Mare, 6, 31, | 


Jer. 50, 6. 

Zach. 10, 2. 
Num. 27, 17. 
l Pet. 2, 25. 
Luc. 10, 2. 
Joa. 4, 35. 

1 Cor. 3, 9. 
Joa. 4, 38. 

1 Pet. 4, 10. 
Rom. 10, 15. 
2 Cor: 5, 13. 


Apostolo- 
runa 
nomina 
Luc. 9, 1. 
Marc. 6, 7; 
3, 15; 16, 
17-18. 
Mat. 9, 35. 
Mare. 3, 16. 
Luc. 6, 14. 
Act 1 I. 
Mat. 4, 18. 


Joa. 6, 71; 


12, 4; 13, 26 


Act. 1, 16. 


et legatio 


Mat. 28, 19. 
Joa. 4, 9. 
Ani Mo f 


Mat. 15, 24. 
Act. 13, 46. 
1 Pet. 9, 25. 
Ps. 99, 3. 


Doceant 


et curent, 


Mat. 16, 20 ; 
£5 lg ENS 


Mat. 11, 5; 
16, 17. 
Act. 8, 20. 


ne opes 
habeant, 
Sap. 7, 13. 
Marc. 6, 8. 
Luc. 22, 35 ; 
10, 10, 4; 
$5 ee en Jin 
10, 7 


Mat. 9, 38. 
Ps. 22, 4. 
hospitium 
petaut. 
Luc. 9, 4. 
Mare. 6, 10. 
Mat. 7, 6. 
Act. 13, 46. 


Luc. 10, 5. 
1: 327. 


Num. 6, 27. 
1 Reg. 16, 7. 


36. Comme des brebis n'ayant point de pasteur. 
Ces paroles contiennent un blàme tres sévere à 
l'endroit des chefs spirituels du peuple, qui exploi- 
taient à leur profit le troupeau dont ils avaient 
la garde. 


X. 4. Ayant convoqué ses douze disciples, nou 
pas en vue de leur élection qui était déjà faite, 
mais pour leur conférer les pouvoirs propres à la 
mission qu'il leur destinait. 


9. Les noms des douze apótres. Voir les notes 
sur Marc, ut, 16-19. — Le premier, Simon. Marque 
dela primauté que Jésus-Christ confére à saint 
Pierre. Voir la note sur Matthieu, Xvi, 48. 


3. Barihélemi. En hébreu Bar-Toimai, fils de 
Toimai. Ce nom purement patronymique en 
suppose un autre, lequel est probablement Natha- 
naël dont la vocation est racontée dans Jean, 1, 
45 et suiv. — Maíthieu le publicain. Qualificatif 
que PÉvangéliste s'impose à lui-même par humi- 
lité. 

4. Judas Iscariote, c'est-à-dire de Carioth, ville 
de la tribu de Juda (Josué, xv, 25). 


5. Les Samaritains, ainsi nommés parce qu'ils 
habitaient la Samarie, étaient les descendants des 
étrangers transportés dans ce pays après la ruine 
du royaume d'Israël, et les ennemis invétérés des 
Juifs. Voir IV Rois, xvir. 


9. Aucune monnaie dans vos ceintures. On por- 
tait autrefois la bourse suspendue à la ceinture; 
on mettait aussi l'argent dans la ceinture elle- 
méme, qui était creuse et large, comme le sont 
encore la plupart de celles des Orientaux (Glaire). 

10. Sac pour les provisions, qui se portait sur 
l'épaule. — L'ouvrier mérite sa nourriture. Dieu 
n'oubliera pas de pourvoir aux besoins de ses 
ministres. 

11. Demandez qui y en est digne, digne par sa 
probité et par ses vertus de donner l'hospitalité 
aux Apótres. « Ne praedicationis dignitas susci- 
pientis infamia deturpetur », dit saint Jérôme. 


12. Paix à cette maison. Formule de salutation 
de tout tempsen usage chez les Juifs. 


13. Votre paix reviendra à vous, non pas à 
votre bénéfice, mais à votre disposition, pour la 
reporter sur d'autres qui vous auront bien recus. 
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Matthæus, X, 14-27. 


JE. Vita publica (HII-XX). — 2? (5!). Miracula potentie (VIII-X ). 
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7.006 ÜLÜUG E70 TQUG?] TUW. Kai ôç Eur un 
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~w "v. ~ A ~w 
VUV, ESEQYOLEVOL TÅG oixtac 7) TÅG 7t0A&GG 
EXELVNG, ÉATLVUEUTE TOV XOVLOQTOV TWV TOÛUY 


A s (9 c» 
dur. 1 Aunv À£yeo uir, GvsxrórsQov 
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XQLOEWS, À TÅ NOAEL éx&vy. 
16Ifov, ey QTooTtTELAw vuuc dc nodara 
čv ueow vzw yivsoĝe OÙY GOOVLUOL cc 
OÙ ÒPstç, xai GXÉQUIOL WÇ UL THEQLOTEQUI. 
47 Il + dè 2 \ = 2 9 ; á 
oocéyete À ano tov drfownwv naga- 
duwoovor yag vuuc sic ovvédgia, xai &v Toic 
Ovvayuyoic ŒÜTUY LHUOTIYHOOVOLY TU, 
18 vai Emi nyeu0vac de rai Pauoilsis ay 97108098 
Evsxev uov, siç LMOOTUOLOY WUTOÏG xai TOG 
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14. NBDT: Kei oc av. KBDT°+ (p. ééeoy.) Eu. 
NCLT*?T (p. xo»(9z.) èx. 19. NBELT?: 7regaduor. 
93: NBGLT?: pevy. eis t. Étéoar, xüv èx ratas 
(L: év 75 Et., inclusis «&v-dAAgv) ðiwzwow duas, 
qevyete eic v. &llmr. 25. LX: to oëxod. et vois oix. 


Al.: Beedlefov 8. RBCEGKSLTHO: exa. 


non füerit digna, pax vestra revertétur ad 
vos. !* Et quicümque non recéperit vos, 
neque audíerit sermónes vestros : exeün- 
tes foras de domo, vel civitáte, excütite 
pülverem de pédibus vestris. ' Amen 
dico vobis : tolerabilius erit terree Sodo- 
mórum et Gomorrhaórum in die judicii, 
quam illi civitáti. 


16 Ecce ego mitto vos sicut oves in mé- 
dio lupórum. Estóte ergo prudéntes sicut 
serpéntes, et símplices sicut columbæ. 
17 Cavéte autem ab hominibus. Tradent 
enim vos in conciliis, et in synagógis suis 
flagelläbunt vos :*8 et ad præsides et ad 
reges ducémini propter me, in testimó- 
nium illis et géntibus. '? Cum autem 
tradent vos, nolíte cogitáre quómodo aut 
quid loquámini : dábitur enim vobis in 
illa hora quid loquámini : ?? non enim vos 
estis qui loquimini, sed Spíritus Patris 
vestri qui lóquitur in vobis. 


?! Tradet autem frater fratrem in mor- 
tem, et pater filium : et insürgent filii 
in paréntes, et morte eos affícient. ?? Et 
éritis ódio ómnibus propter nomen meum : 
qui autem perseveráverit usque in finem, 
hic salvus erit. 


23 Cum autem persequéntur vos in civi- 
tâte ista, fügite in áliam. Amen dico 
vobis, non consummäbitis civitátes Israel, 
donec véniat Filius hóminis. ?* Non est 
discipulus super magístrum, nec servus 
super dóminum suum : ?? süfficit disci- 
pulo ut sit sicut magíster ejus : et servo, 
sicut dóminus ejus. Si patremfamilias 
Beélzebub vocavérunt, quanto magis 
domésticos ejus? 

26 Ne ergo timuéritis eos. Nihil enim 
est opértum, quod non revelábitur : et 
occültum, quod non sciétur. ?* Quod dico 
vobis in ténebris, dicite in lümine : et 
quod in aure audítis, prædicäâte super 
tecta. 


paix vienne sur elle ». — Reviendra à vous. Grec : 
« qu'elle vous revienne ». 

1^4. Ou de la ville. Grec: « ou de cette ville ». 

23. Vous n'aurez pas fini (d'évangéliser). Grec : 
« vous ne finirez pas (de parcourir) ». 

95. Béelzébub. Grec : « Béelzéboul ». 


Matthieu, X, 14-27. 49 


AN. Vie publique (EIE - XX). — 2» (5!). Miracles de puissance CVIII- X). 


etsi elle n'en est pas digne, votre paix 
reviendra à vous. !'* Lorsque quel- Mare. 6, n. 


. : Luc. 9,5; 
qu'un ne vous recevra point, et n'é- Qo 19-22. 
. Ct. 01; 
coutera point vos paroles, sortant de MTM 
* * 4 Sar. 9, 3 
la maison ou de la ville, secouez la 13,24. 
8. 


poussière de vos pieds. !* En vérité, rz16 5. 
je vousdis : I1 y aura moins à souffrir 
pour Sodome et pour Gomorrhe au 
jour du jugement que pour cette ville. 
16 » Voici que je vous envoie comme A persecu- 


des brebis au milieu des loups. Soyez caveant. 
donc prudents comme les serpents et Mat. 7, 15. 
simples comme les colombes. 17 Mais 44.236. 
gardez-vous des hommes; car ils vous "9,31! 


feront comparaître dans leurs assem- “Ps. 27,3. 
blées, et vous flagelleront dans leurs 
synagogues. ! Et vous serez CON- mat. 24,14. 


duits à cause de moi devant les gouver- x35 16. 
neurs etles rois, en témoignage pour ^5; is. 


eux et pour les nations. '? Lors donc xz: 
que l'on vous livrera, ne pensez ni 
comment, ni ce que vous devrez dire ; 
il vous sera donné, en effet, à l'heure 
méme ce que vous devrez dire. ?? Car 

ce n'est pas vous qui parlez, mais zok 188. 
l'Espritde votre Père qui parleen vous. ? "** ^ '* 

?! » Or le frère livrera le frère à la oaio 

mort, etle père le fils; les enfants s'é- Mat. 10, 85. 
lèveront contre les parents et les fe- Jer. 9,4. 
ront mourir. ?? Et vous serez en haine 1^ ^ ^ 


: z3 Nias II. 
à tous, à cause de mon nom; mais 249 1. 


E j 2 OR É Joa. 15, 18. 
celui qui aura persévéré jusqu’à la fin, ! Pet 4 14. 
celui-là sera sauvé. 
* Lors donc qu’on vous persécutera | sie et 
: magistro 
dans une ville, fuyez dans une autre. ita et 
3 » ur o] D 3 discipulo. 
En vérité, je vousle dis : Vous n'aurez 
* E r7» . Prov. 14, 15. 
pas fini d'éeangéliser toutes les villes pui. 1, 24. 
e. e * * LI M e 16 e 
d'Israël jusqu'à ce que vienne le Fils "^^ ^ 
de l'homme. ?* Le disciple n'est point 
au-dessus du maître, ni l'esclave au- 5*5 40. 
dessus de son seigneur. ?? I] suffit au ,152* 
disciple qu'il soit comme son maître, zoa.13 13. 
et à l'esclave comme son seigneur. Pe«-2,11. 
S'ils ont appelé le père de famille "et 1* 24. 
Béelzébub, combien plus ceux de sa 
maison? 
26 : 
» Ne les craignez donc point : Car occulta 
2 vj ? r . " 
il n'y a rien de caché qui ne sera ré- *Perentee 
* , * s 8, 5 3 
pe et rien de secret qui ne sera Su. y 4, 22. 
27 Ce que je vous dis dans les té- Mat. 5, 14; 
nèbres, dites-le dans la lumière, et ce 5/33 
qui vous est dit à l'oreille, préchez-le 
sur les toits. 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


43. Sodome avait été détruite, de méme que Go- 
morrhe, à cause de ses crimes, par la vengeance 
divine, Genèse, xix, 24, qui fit pleuvoir sur elles 
une pluie de soufre et de feu. 


48. En témoignage pour eux et pour les na- 
tions; c'est-à-dire pour servir de témoignage et 
de preuve irrécusable du soin que Dieu a pris 
de leur faire annoncer la doctrine du salut, et de 
l'opiniátreté avec laquelle ils l'ont refusée. 


93. Fuyez. Notre-Seigneur ne demande pas que 
l'on expose inutilement sa vie quand il est pos- 
sible de la sauver sans trahir sa foi ou déserter 
son devoir. — Jusqu'à ce que vienne le Fils de 
l'homme. Il ne s'agit pas ici de l'avénement final 
du Fils de l'homme au jugement dernier, mais 
dela ruine de Jérusalem et dela fin de l'Etat juif. 
La conversion des villes d'Israël en effet n'était 
pas achevée en 66, lorsque les légions romaines 
envahirent la Palestine pour préparer la ruine 
finale de l'an 70. 


35. Béelzébub, ou Satan, le prince des démons, 
cf. xir, 24, selon l'étymologie « le dieu des mou- 
ches » était le Baal ou dieu-soleil, honoré jadis 
comme préservateur des mouches par les Philis- 
tins d'Accaron. Cf. IV Rois, I, 3, 16. 


27. Sur les toits. Les toits des maisons orien- 
tales sont en forme de terrasse. Voir plus loin la 
note sur Marc, n, 4. Voir aussi la figure de Juges, 
nr, 20, 23, t. H, p. 453. 
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Matthæus, X, 28—XI, 2. 


IX. Vita publica (EIE - XX). 


— 2° Cd’). Doctoris sapientissima dicta C XI- XIII, 52). 


75 Kai quj pond Te NO TOV ÖNOXTEL 
VOVTWV TU Cout, viv ÔÈ Wuynr un durau- 
vov &noxtsivov poßjonrte È uGAAor tov 
dvrauevor xol Wuyÿr xoi oce droAéoot 
êv yeévrn. ?? Ov yi dúo ovgovi)ta aooapiov 
nwksiton ; Kol èv € avtov où nesosita ni 
TNV m &vev TOU natos uwv. $° "Yu 
dE xoi at ToU yc TAG xepuhTc ngoa 20L9 1]- 
uévor sici. 1 Mn ov Do ud 707.60 V 
OTOOVT IV DEpÉQETE duels. 32 Taç oùr 
Ogrig OuoOLoyýost Èv &pol &umoocd ey. TY 
CV Quiz, d utoLoyjjoto 3010). Èv AŬTO ELU- 
7:00098v TOU TOTOOG pov rov £v o)garoic. 
OCT NOR QUY avi osvot pe LÉURQOGŸEr 
twv GVŸ QU, cori cou GUTOY xq yo) éu- 
TNQOOFEV TOU NOTOG HOV TOU £v oUQavoic. 


>: M VouLONTE, ótt Ado Baker eion- 
vyv éni cr yov e dox Pole eigavqv, 
Ch Ma yotgav. Haor VG dı yaco 
cvd'gunor XATO TOU negoc GUTOU, xal Jv- 
yovego. X0 TO. TNG ULIS UUTIS, XO vUpUpny 
XATO THG nevdegaç gù TAS r a k g TOU 
&YOou 0v oL oixiGxol GUTOUV. O quor 
HOTEQU À pajrégo Unio éHé, 2 £OTL ou 
Eros xal 0 pwr ud 5 Juyuté Qo. Un&o 
&p£, oùx zoti uov Xoc ?? xai 0c où Aog ova 
TOY OTOVOOY QGUTOU xol GxoAovOsi Omniot 
uov, o)x EoTL uov &Etoc. O svowr vov 
WUYNY CÜT UnoÀsost «UTQY, xoi Ò QNO- 
À£oac Tr wvy5v OUTOU EVEXEV £u0U, VON EI 
ata. 


^0 O deyoueros vuac čut Ó£ysvot, xol 0 

uè deyousvoç déyetat vOv cmoovs(lavto 
us. ^ O ósyousvog noopntrnr sic dvouc 
zt9oq»j tov, uicd'Ov zgoqiyrov Aqwescot, xoi d 
deyouevoc dixorov sic vog ÓixaLov, pir 
dixalov Mjwevar 2 wal óc iav notion vo. 
TOV | HUAQUV TOUTUY rotorov v XQoU prov, 
siç 0vouœ uaÐNyTo, duny Ayw duv, où un 
colon TOY ulOoFOV «UTOY. 
XN. Koi éyéveto, öte évéAsosv o Inooùç 
dorasowy tois Ôwdsxa U&ÏNTUS a«UTOU, 
uetéßy éxsidsv toù Óidaoxsw xol xQovo- 
oa ÈV voc zt0Asoiv UT. 

20O ài "Iwovrgc, &xovooc ev To dsouw- 


98. NBCET: uy qogsio9e. NCDLT:  &zozrev- 
vovrev (EGS: dTtoxéyOvvOY). 31. NBDLTO: 
poBeiode. 33. NBDT?: xčyo avr. (ord. inv.). 


41. NBCDT: 2ruwere (bis). DX* xai à dey. din. 
Aw. 42. BD: žr. — 2. NBCDLTO: ài! zov pad. 


28 Et nolite timére eos qui occidunt 
corpus, ánimam autem non possunt occí- 
dere : sed pótius timéte eum, qui potest 
et ánimam et corpus pérdere in gehénnam. 
?? Nonne duo pásseres asse véneunt : et 
unus ex illis non cadet super terram sine 
Patre vestro? ?? Vestri autem capilli cá- 
pitis omnes numeráti sunt. 5! Nolíte ergo 
timére : multis passéribus melióres estis 
vos. ?? Omnis ergo qui confitébitur me 
coram homínibus, confitébor et ego eum 
coram Patre meo, qui in coelis est: 33 qui 
autem negáverit me coram hominibus. 
negábo et ego cum coram Patre meo, qui 
in ccelis est. 


3+ Nolite arbitrári quia pacem vénerim 
míttere in terram : non veni pacem mit- 
tere, sed gládium : ?? veni enim separáre 
hóminem advérsus patrem suum, et filiam 
advérsus matrem suam, et nurum ad- 
vérsus socrum suam : °° et inimici hómi- 
nis, doméstici ejus. ?* Qui amat patrem 
aut matrem plus quam me, non est me 
dignus : et qui amat filium aut filiam 
super me, non est me dignus. ?* Et qui 
non áccipit crucem suam et séquitur me, 
non est me dignus. ?? Qui ínvenit áni- 
mam suam, perdet illam : et qui perdíde- 
rit ánimam suam propter me, invéniet 
eam. 


40 Qui récipit vos, merécipit: et qui me 
récipit, récipit eum qui me misit. ^! Qui 
récipit prophétam in nómine prophétæ, 
mercédem prophétæ accipiet : et qui réci- 
pit justum in nómine justi, mercédem 
justi accipiet. ^? Et quicumque potum dé- 
derit uni ex minimis istis cálicem aque 
frigidæ tantum in nómine discípuli : amen 
dico vobis, non perdet mercédem suam. 

X€E.' Etfactum est, cum consummásset 
Jesus præcipiens duódecim discipulis 
suis, tránsiit inde ut docéret et prædi- 
cáret in civitátibus eórum. 

? Joánnes autem cum audisset in vin- 


38. Et ne me suit pas. Grec littéralement : « et n'ac- 
compagne pas derriere moi ». 

49. Grec : « et celui qui ferait boire à Pun de ces 
petits une coupe d'eau fraiche seulement, en qua- 


lité de disciple... ». 


n — 


Matthieu, X, 28— XI, 2. 


i 11. Xie publique ( IEEE - XV X). 


?5 » Ne craignez point ceux qui 
tuent le corps et ne peuvent tuer 
l'âme; mais craignez plutôt celui qui 
peut précipiter l'àme et le corps dans 
la géhenne. ?? Deux passereaux ne se 
vendent-ils pas un as? cependant pas 
un d'eux ne peut tomber sur la terre 
sans votre Père. ° Les cheveux mêmes 
de votre téte sont tous comptés. 
?! Ainsi ne craignez point : vous valez 
plus qu’un grand nombre de passe- 
reaux. ?? Quiconque donc me confes- 
sera devant les hommes, moi aussi je 
le confesserai devant mon Pére qui 
est dans les cieux : * mais celui qui 
m'aura renié devant les hommes, moi 
aussi je le renierai devant mon Père 
qui est dans les cieux. 

3! » Ne croyez pas que je sois venu 
apporter la paix sur la terre; je ne 
suis pas venu apporter la paix. mais 
le glaive. ** Car je suis venu séparer 
l'homme de son pére, la fille de sa 
mere et la belle-fille de sa belle- 
mere. * Ainsi les ennemis de l'homme 
seront les gens de sa propre maison. 
* Qui aime son père ou sa mère plus 
que moi n'est pas digne de moi, et qui 
aime son fils ou sa fille plus que moi, 
n'est pas digne de moi. ?* Et qui ne 
prend pas sa croix et ne me suit pas, 
n'est pas digne de moi. 3° Qui trouve 
son àme, la perdra, et qui aura perdu 
son àme pour l'amour de moi, la re- 
trouvera. 

40 » Qui vous reçoit, me recolt, et 
qui me recoit, recoit celui qui m'a en- 
voyé. ‘! Celui qui recoit un prophète 
en qualité de prophète, recevra la ré- 
compense d'un prophète, et celui qui 
reçoit un juste en qualité de juste, 
recevra la récompense d’un juste. 
? Et quiconque aura donné à l'un 
de ces plus petits seulement un verre 
d'eau froide à boire, parce qu'il est de 
mes disciples, en vérité, je vous le 
dis, il ne perdra point sa récom- 
pense ». 

XI. ' Et il arriva que lorsque Jésus 
eut fini de donner ces commande- 
ments à ses douze disciples, il partit 
de là pour enseigner et précher dans 
leurs villes. ? Or, Jean, quand il eut 


32» (b? ). Enseignements de sagesse (XI-XIII, 52). 


— -— ss 


In Deo " : 
maien erre 28. Dans la géhenne. Voir plus haut la note sur 
. m») 
Rome et Va 
2 Cor. 4, 11. 
Is. 51, 12. 


Mat. 5, 29, 22. 


Lue. 12, 6. 29. Un as. Voir la figure ci-jointe. Voir aussi la 
1 Reg. 14, 45. | ligure 46 à Ja fin du t. VI, p. 904. N valait de 6i 
Act. 27,34. | 7 centimes. — Sans votre Père; €’est-a-dire sans 
Luc. ?!, 1$. | ja volonté, sans l'ordre de votre Pere. Le Sauveur 
veut faire entendre ici à ses Apótres qu'ils sont 
sous la protection spéciale du Pere céleste, et 
que, par conséquent, ils n'ent rien à craindre de 
la part des hommes. 
Mat. 6, 26: 
1 1e. 
Sap. 12, 13. 
doxes Mer SE 


Rom. 10, 9. 


Jogo. Wr 2166 
2 Tim. 2,12. 
dei As (Y. 29). (Monnaie de Chio). 
Mat. 25, 31; 
Tuy 
Suslinons 31. L'Evangile est ce glaive qui sépare un fils 
dum de son pére, quand ce pere veut persister dans 
bellum son infidélité, etc. Et le verset suivant n'est que 
Luc. 12, 51. | l'explication de celui-ci. 
Js gb dig RENE 
Hebr, 4, 12. 
Eph. 6, 17. 


Luc. 13, 53. 
Mich. 7, 6. 


Deut. 33, 8-9, 
Jer. 20, 10. | 


Mat. 19, 29. 
Lue. 14, 26. 
Deut. 33, 9. 
Job, 32, 21. 


31-42. Repas chez un pharisien le jour du sab- 
bat. Comparer avec Luc, xiv, 1-35. 


i 


ei ferenda 


Crux., 
Mat. 16, 24. 
is ENT 39. Qui trouve sun dine; c'est-à-dire qui tient 
Gal. 5, 24. | beaucoupà sa vie, qui cherche par-dessustoutà la 
Lue, 9, 21; | conserver. Dans l'Ecriture, le mot dne, ou sub- 
mm. stance spirituelle, se prend aussi pour la vie et 
Prov. & 35, | les biens de ce monde, et pour la personne méme, 
s le soi. Or, ici et dans les passages paralleles. Jé- 
sus-Christ a eu probablement en vue ces divers 
Merces sens (Glairc). 


recipien- 
tium eos. 


AM. En qualité de prophete, comme envoyé 


ce de Dieu, et non pas par des considérations pu- 
Joa. 13,20. | tement humaines. 


Joel, 3, 28. 

3 Reg. 17, 10. 
Hebr. 13, 2. 
Luc. 16, 2. 


49. Ces plus petits. Cette expression désigne 
Mat. 25, 49. | les apôtres, qui ne sont rien par eux-mêmes. 
Marc. 9, 41. 
Is. 40, 10. 
Eceli. 17, 18, 


b2) Enseignements de Jésus prouvant 


; im 52. 
b?) DOR o sa sagesse, XI-XIII, 5 


Joannis. " Rn o : 
y XI. 4-30. Disciples de saint Jean devant Notre- 
Act. 1, 1. Seigneur. Comparer avec Lue, vtt, 18-35. 
om n E 1. Lenrs villes. Par les villes des douze apôtres. 
or. 14, 30. 


on peut entendre celles dela Galiléc, ou les apótres 
étaient tous ou presque tous nés. 
9. Saint Jean-Baptiste était prisonnier à Ma- 
y 


92 


Mattheeus, XI, 3-19. 


EN. Vita publica (BREE- XX). — 2? (5b?). Doctoris sapientissima dicte ( XI- XIII, 52). 
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culis ópera Christi, mittens duos de dis- 
cípulis suis, ? ait illi : Tu es qui ven- 
türus es? an álium expectámus? * Et 
respóndens Jesus ait illis: Eúntes renun- 
tiáte Joánni quce audistis et vidístis.  Cæci 
vident, claudi ámbulant, leprósi mun- 
dántur, surdi aüdiunt, mórtui resürgunt, 
pauperes evangelizántur : 5 et beátus est 
qui non füerit scandalizátus in me. 


' [llis autem abeüntibus, cœpit Jesus 
dicere ad turbas de Joánne : Quid exis- 
tis in desértum vidére? arándinem vento 
agitátam? 8 Sed quid exístis vidére? hómi- 
nem móllibus vestitum ? Ecce qui móllibus 
vestiüntur, in dómibus regum sunt. ? Sed 
quid exístis vidére? prophétam? Etiam 
dico vobis, et plus quam prophétam. 
'^ Hic est enim de quo scriptum est : 
Ecceego mitto ángelum meum ante fáciem 
tuam, qui præparäbit viam tuam ante te. 
1t Amen dico vobis, non surréxit inter 
natos mulierum major Joánne Baptista : 
qui autem minor est in regno colórum, 
major est illo. 


'? A diébus autem Joánnis Baptistæ 
usque nunc, regnum cœlórum vim páti- 
tur, et violénti rápiunt illud. '? Omnes 
enim prophétæ et lex, usque ad Joánnem, 
prophetavérunt : ** ct si vultis recipere, 
ipse est Elías, qui ventürus est. '? Qui 
habet aures audiéndi, aüdiat. 


t6 Cui autem similem æstimäbo gene- 
ratiónem istam? Similis est púeris sedén- 
tibus in foro, qui clamántes coæquálibus 
17 dicunt : Cecínimus vobis, et non sal- 
lástis : lamentávimus, et non planxístis. 
'5 Venit enim Joánnes neque mandücans, 
neque bibens, et dicunt : Dæménium 
habet. !? Venit Filius hóminis mandücans 
et bibens. et dicunt: Ecce homo vorax, et 


XI. 8. Vétu mollement? Mais ceux qui se vétent mol- 
lement. Grec : « vêtu d'habits somptueux ? voilà que 
ceux qui portent des habits somptueux ». 

41. Jean-Baptiste. Grec : « Jean le Baptiste ». Jtem 
Wo 424. 

17. Et vous n'avez poussé ni plaintes ni gémisse- 
ments. Grec : « et vous ne vous êtes pas frappé la 
poitrine ». 


Matthieu, XI, 3-19. 


9 
e) 


5 


EX. Vie publique (NIE - WX). — 2» (b?). Enseignements de sagesse ( XI - XIII, 52). 


appris dans la prison les œuvres de 
Jésus-Christ, envoyant deux de ses 
disciples, ? lui dit : « Est-ce vous qui 
devez venir, ou est-ce un autre que 
nous attendons ? » * Et Jésus, répon- 
dant, leur dit « : Allez, rapportez à 
Jean ce que vous avez entendu et vu: 
5 Des aveugles voient, des boiteux 
marchent, des lépreux sont guéris, 
des sourds entendent, des morts res- 
suscitent, des pauvres sont évangé- 
lisés. * Et heureux est celui qui ne se 
scandalisera point de moi ». 

7 Comme ils s'en retournaient, 
Jésus commenca à dire de Jean à la 
multitude : « Qu'étes-vous allés voir 
au désert? un roseau agilé par le 
vent? ? Mais encore, qu êtes-vous 
allés voir? un homme vétu molle- 
ment? Mais ceux qui se vétent mol- 
lement sont dans les maisons des 
rois. °? Qu'étes-vous donc allés voir? 
un prophéte? Oui, je vous le dis, et 
plus qu'un prophète; t° car c'est lui 
dont il est écrit : Voici que moi 
jenvoie mon ange devant votre face, 
lequel préparera votre voie devant 
vous. !! En vérité, je vous le dis, il 
ne s'est pas élevé entre les enfants des 
femmes de plus grand que Jean-Bap- 
tiste; mais celui qui est le plus petit 
dans le royaume des cieux est plus 
grand que lui. 


12 » Or, depuis les jours de Jean- c«ium vim 


baptiste jusqu'à présent, le royaume 
des cieux souffre violence, et ce son 
des violents qui le ravissent. 13 Car 
tous les prophétes et la loi ont pro- 
phétisé jusqu'à Jean. !* Et si vous 
voulez le comprendre, il est lui-même 
Elie qui doit venir. '* Que celui qui 
a des oreilles pour entendre, entende. 

ê» Mais à qui comparerai-je cette 
génération? Elle est semblable à des 
enfants assis dans la place qui, criant 
à leurs compagnons, !* disent : Nous 
avons chanté pour vous, et vous n'avez 
point dansé; nous nous sommes la- 
mentés, et vous n'avez poussé ni plain- 
tes ni gémissements. ‘8 Jean, en effet, 
est venu ne mangeant, ni ne buvant, 
et ils disent : ll est démoniaque. '? Le 
Fils de l'homme est venu mangeant 


t Luc. 


Mat. 4, 12; 
14, 3. 
Luc. 7, 18. 
Mat. 3, 11. 
Joa. 1, 46, 
42, 34. 


Luc. T: DOE 


Mat. 5, 31. 


Mat. 13, 57. 
Rom. 9, 32. 
Is. 52, 14. 


Opinio 
Jesu de 
Joanne. 
Mat. 3, 1,5. 
Joa, 5, 35. 
Eph. 4, 14 
Eccli. 5, 11. 
Ps. 93, 11. 


Os. 4, 11. 


Mat. 14, 5. 
Joa. 1, 21. 
Luc. 1, 76. 


Mal. 3, 1. 
Mare, 1, 2 


Luc? 
Job, 14, 1. 
Mat. 13, 17. 
Zach. 123, 8. 


patitur. 


13, 24. 
Act. 3, 24. 


Mat. 17, 10. 

Luc. 1, 17. 

Mal. 3, 13; 
4, 5. 


Puerilia 
mundi 
judicia. 


Luc. 7, 31. 
Mat. 12, 39. 
i«Brov Seh So 


Eccli. 40, 20. 


Jermo: 


Mat. 3, 4. 
Prov. 23, 20. 


Marc. 3, 22. 
Joa. 10, 20. 
Mat. 9, 10, 
Joa. 2, 2. 
Luc. 7, 35; 
11, 49. 
Proy. 2, II 
Mat. 12, 27. 


16, 16; 
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chéronte, à l'est de la mer Morte. Voirla note sur 
Matthieu, x1v, 40. Les prisonniers pouvaient com- 
muniquer librement avec leurs amis, c’est ainsi 
que Jean-Baptiste putapprendre dons la prison les 
œuvres de Jésus-Christ. 

3. Est-ce vous qui devez venir? Cette question 
ne marque pas un doute daus l'esprit du Précur- 
seur divinement averti lui-méme (Cf. Jean, t, 33- 
34), elle était posée dans l'intérét de ses propres 
disciples, afin de leur fournir une preuve con- 
vaincante de la vraie nature de Jésus et affermir 
leur foi ébranlée sans doute par leurs rapports 
avec les pharisiens. 

5. Des aveugles voient.. . Allusion évidente à la 
célébre prédiction d "Isaie, XXXV, 5 et suiv. Jésus, 
par ce rapprochement, démontrait qu'il était le 
Messie. — Des morts ressuscitent. Jésus venait à 
l'instant méme de ressusciter le fils de la veuve 
de Naim, l'émotion était encore trés vive. 


1. Un roseau. Les roseaux sont trés abondants 
sur les rives du Jourdain, et symbolisent l'in- 
constance des idées et du caractère. 


11. Pius grand que lui; tant ia nouvelle alliance 
l'emporte sur l'ancienne 'dont Jean est regardé ici 
comme le dernier et le plus illustre représentant. 


12. Le royaume des cieux souffre violence. Voir 
oies, Ilf, 2. L'Eglise a eu à souffrir de la vio- 
lence dés son origine et les violents la déchirent 
et la persécutent. 


44. La prophétie de Malachie (rv, 5, 6), dont 
l'objet littéral est l'avéenement personnel d’Élie, 
qui doit précéder le dernier avènement,se trouve 
aussi vérifiée dans un premier sens moins littéral 
en la personne de Jean-Baptiste, qui fut suscite 
dans l'esprit et dans la vertu d'Élie (Luc, 1, 17) 
pour précéder le Messie, au temps de son pre- 
mier avènement. Les Juifs, qui confondaient ce 
double avénement du Messie, attendaient alors 
Elie méme en personne (Glaire). 

46. Des enfants assis dans la place. Jésus com- 
pare ses contemporains à des enfants qui, divi- 
sés en deux groupes, jouent a la danse et à 
l'enterrement, comme le font encore aujourd'hui 
les enfants de Nazareth,et ne peuvent s'accorder 
surle jeu du moment. 


19. Mangeant et buvant; ne se distinguant en 
rien des autres hommes par ses maniéres ex- 
térieures. — Par ses enfants, par ceux qui étaient. 
capables de l'apprécier. 


54 Matthæus, XI, 20— XII, 3. 


EX. Vita publica (IEE - XX). — 2° (0°). Doctoris sapientissima dicta (XI-XIII, 52). 


xal Ayovour "Ido, dv Qu oc puy0ç xal oi- 
VOTOTNG, TELWVOV qoc : xala tLOQTWLDV. - Kai 
Edra Iy 7 opia Cno Twv v£Xvov UUTHG. 
3 
? Tors zo&aro OvswOiGsw Tac 70À&iG, £v 
vig £yévovro at HASOTUL Óvvausc avtov, 
€ 2 / 94 2 r T J 
OTL OÙ LETEVONOUV. Ovai oo, Xopañtr, 
2 , .. / € > à) P4 M 
ovet cov, Bndouïidav, rı si. év Too xai 
^ / 
Zion &y£vovro al dvvdueic ai yevóuevat 
Ev vtr, nára Gv čv Güxxq xoi Grow 
uergvógooay. ?? Hia heyo duir, Too 
xal Zion &vextorsgov coroar Ev cu£oc 
AQLOEUG, 7 Upi. 23 Koi OÙ, Kanegruoûu, 
5j wç TOv oUgavov 5o sioe, fuc dov 
xatrafßıpuotýon fti si èv Zodouoic &yévovro 
L v M 
at dvváueis at y&vOtLEvat ÈV Ool, ÉLELVG «Y 
LEXOL TAG aij pegov. 2 Hii Adam dur, ÓTL 
yn Sodo ur AVEXTÜTEQOY ÉOTUL EV ÑLUEQQ 
xolGsuc, À gol. 
2X Ev Exeivw to xagw dnoroudei siç 0 Ty- 
O0UG siner "Eogtohoyounod got, NOTEY, xú- 
QLE TOÙ 0UQOYOU xai THG YNG, ÔTL GTEXQUYAG 
TUÛTU QNO COPWV xad OUVETUY xoi Qnusxá- 
Àvyec ata vgniow. ?9 Nai, Ò nato, 
œ o ORE 2 r » 4 
OTL OUT(G ÉVEVETO sÜÓoxta EUTOOODEY oov. 
27 Tlavra uor nupeddd y vUzOo rov nuTodc 
pov xai oùdeic envy oxs, TOY viov, & un 
0 AUTO, OUOË TOV NATEGA TIG ETUJUQOOX&L, 
A E EUN ut s m S.S. © 
EL pur] © vto xai ( Eur BovaTu 0 vioc ano- 
x GÀv Wo. 
28 ~ ! , c - 
LEUTE NQOG LE TUVTEG OL XOT VIG 
xol HEPOQTIOUEVOL, xu70) ÉVUTUVOW UvuGC. 
29” 4 M p o PA N a S M , 
Qoare TOV QuyOov uov ED VUUG zat ua- 
Tete dM £uoU, ÖTL NQCOG Sipu «oi TONELVOG 
t) xa&gÓio xol sógnos:s dvanavow TAIG 
i t ` 
T 3095) o5 ; ; ` 
yvyais vuwv. O yao Cvy0c uov 7015ococ 
x«i TO qogriov uov ÉÀUY QO0Y £OTQY. 
XEL. Er èxsivo To zago £z109809 1, 0. Inq- 
60U ~ , t B \ ^ ? A € d: 
c toic oapfaot die Twv Oog Luwv ot DE 
M 2 NY J \ 7 , 
uegqrai atov ènsivasav xoi To5avrO TLÀ- 
het otáyvaç xal éodiev. ? Ot dè Dugi- 
cato, idóvreç sinov «Uva: Ióov, ot uad qot 
A^ Ia ~ 
00v 7t0LOUOLY Ó oùz &gsotri noisy èv oafpfpa- 
tw. 3O dE sinev uvrois Ovx dvéyrwte 
Fo» Ü , LU 3 , 3 \ x 
TL ERONCE Aapid, ote Éneivucer avtog x«i 


21. X: Bydoæida. 23. T: 7 fec ovo. VydInys 
(L: ux fog ovg. 9wo9705;). LT!: fwg 0. xata- 
bnon. NBCDLT: éyevj935oav. NBCT?:  Zuewev. 
25. NBDLT*?: Éxgvipas. 26. NBT?: vð. êyér. (ord. 
inv.). 27. À (* Boul.) : aroxalüwy. 29. NBCDT: 
"gae. — 9. NBCT: cirer. 3. NBCDEGKSLTHO* 


cutOc. 


potátor vini, publicanórum et peccatórum 
amícus. Et justificáta est sapiéntia a filiis 
suis. 

20 Tune coepit exprobráre civitátibus, 
in quibus facte sunt plurimæ virtütes 
ejus, quia non egíssent poeniténtiam. 
?! Væ tibi Corózain, væ tibi Bethsáida : 
quia, si in Tyro et Sidóne facte essent 
virtütes qua factæ sunt in vobis, olim 
in cilicio et cinere peeniténtiam egissent. 
?? Verümtamen dico vobis: Tyro et Si- 
dóni remíssius erit in die judícii, quam 
vobis. * Et tu Caphárnaum, numquid 
usque in colum exaltáberis? usque in 
inférnum descéndes, quia, si in Sódomis 
factæ fuissent virtütes quae factæ sunt in 
te, forte mansissent usque in hanc diem. 
2! Verümtamen dico vobis, quia terrae 
Sodomórum remissius erit in die judicii, 
quam tibi. 

In illo témpore respóndens Jesus 
dixit : Confiteor tibi, Pater Dómine coeli 
et terre, quia abscondísti hac a sapién- 
tibus et prudéntibus, et revelásti ea 
párvulis. ?* [ta Pater : quóniam sic fuit 
plácitum ante te. ?7 Omnia mihi trádita 
sunt a Patre meo. Et nemo novit Filium, 
nisi Pater : neque Patrem quis novit, 
nisi Filius, et cui voluerit Fílius reveláre. 


28 Venite ad me, omnes qui laborátis 
et oneráti estis, et ego refíciam vos. 
29 Tólhte jugum meum super vos, et 
discite a me, quia mitis sum, et humilis 
corde : et inveniétis réquiem animábus 
vestris. 3° Jugum enim meum suáve est, 
et onus meum leve. 


X€X3.' |n illo témpore ábiit Jesus 
per sata sábbato : discipuli autem ejus 
esuriéntes coepérunt véllere spicas et 
manducäre. ? Pharisæi autem vidéntes, 
dixérunt ei : Ecce discipuli tui fá- 
ciunt quod non licet fácere sábbatis. 
? At ille dixit eis : Non legistis quid 
fécerit David, quando esüriit, et qui 


21. Corozain. Grec: « Chorazin ». — Le cilice. Grec 
« le sac ». A 
28. Et je vous soulagerai. Grec : 


nerai du repos». 


« et je vous don- 


XII. 4. Ayant faim. Grec : « eurent faim ». 


Matthieu, XI, 20— XII, 3. 
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LL. Vie publique (III - XX). — 2° (06°). Enseignements de sagesse (XI-XIII, 52). 


et buvant, et ils disent : Voilà un 
homme de bonne chére et adonné au 
vin, ami des publicains et des pé- 
cheurs. Mais la sagesse a été justifiée 
par ses enfants ». | 

20 Alors il commenca à faire des 
reproches aux villes dans lesquelles 
s'était opéré le plus grand nombre mat. n, 5,2. 
de ses miracles, de ce qu'elles n'a- 
vaient pas fait pénitence. ?! « Malheur 
àtoi, Corozain; malheur à toi, Beth- 
saide! car si les miracles qui ont été 
faits au milieu de vous avaient été faits 
dans Tyr et Sidon, elles auraient fait 
pénitence autrefois sous le cilice et 
dans la cendre. ?? Aussi, je vous le 
dis : Pour Tyr et pour Sidon, il y 
aura plus de rémission au jour du ju- 
uc que pour vous. ?? Et toi, 

apharnaüm, est-ce jusqu'au ciel que 
tu t'éléveras? Tu descendras jus- 
qu'aux enfers, parce que, si dans 
Sodome avaient été faits les mira- 
cles qui ont été faits au milieu de 
toi, elle aurait peut-étre subsisté jus- 
qu'à ce jour. ** Bien plus, je vous dis „Mat. 10, 15. 
que pour le pays de Sodome, il y aura 135. ^" 
au jour du jugement plus de rémis- 

Sion que pour toi ». 

?» En ce temps-là, Jésus prenant bean. 
la parole, dit : « Mon Père, Seigneur tue. 10, 2t 
du ciel et de la terre, je vous rends „Joa. 7,15. 
gloire de ce que vous avez caché ces "^^^ 
choses aux sages et aux prudents, et 
que vous les avez révélées aux pe- 


Pro 
duritie 
poena. 


Luc. 10, 13. 
Rom. 2, 4. 
Joa. 3, 6. 
Job, 12, 6; 
24, 23. 


Joa. 15, 22. 
Mat. 4, 13. 
Luc. 10, 15. 
18. 14, 12. 
Lam. 4, 6. 
Luc. 4, 23. 
Job, 20, 28. 


Rom. 9, 15. 
Ps. 118, 105. 


Eph. 1, 22. 


Pére; et nul ne connait le Pére, si 
ce n'est le Fils, et celui à qui le Fils 
aura voulu le révéler. 


*uavitas 


^? » Venez à moi, vous tous qui servit 

: 3 $ risti. 

prenez de la peine et qui êtes chargés, EE 
. . Lccli. 24, 25. 
et je vous soulagerai. ?* Prenez mon 5 4 9;35°1. 
Eccli. 6, 25 ; 


joug sur vous, et apprenez de moi Romi € 14. 
que je suis doux et humble de cœur, 7e: 6,16; 
et vous trouverez du repos pour vos Ps.102,5;2,3. 


Jon, 5, 3. 


A . 1 
âmes. ?^Car mon joug est doux et rs. n8, i13. 


mon fardeau léger ». ro 
4 E E Jesus 
XIE. ' En ce temps-là, Jésus pas- eus. 


sait le long des blés un jour de sabbat, «omine. 
et ses disciples ayant faim se mirent à 

cueillir des épis et à les manger. ? Les se, 5. 
pharisiens voyant cela lui dirent : P" 5» 
« Voilà que vos disciples font ce qu'il x. »0, 1. 
n est pas permis de faire aux jours du yrat. 19, 4. 
sabbat ». * Mais il leur dit : « N'avez- Bes- 21 6. 
vous point lu ce que fit David, lors- Mare. ?' s 


Mare. 2 ,26. 


34. Corozain, bourgade de Galilée, qui n'est 
mentionnée ni dans l'Ancien Testament ni dans 
Josèphe. Saint Jérôme dit qu'elle était située à 
deux milles romains de Capharnaüm, surles bords 
du lac de Génésareth. Beaucoup la placent au- 
jourd'hui au nord de Capharnaüm dans la plaine. 
— Bethsaide, ville de Galilée, dont le nom signifie 
maison de pêche, située sur la rive occidentale 
du lae de Génésareth, non loin de Capharnaüm. 
Il y avait à l'extrémité septentrionale du lac, à 
l'est, prés du Jourdain, une autre Bethsaide, qui 
faisait partie de la Gaulonitide ; elle fut agrandie 
par Philippe le tétrarque et recut le surnom de 
Julias, en l'honneur de Julie, fille de l'empereur 
Auguste. D'apres plusieurs interprétes, la Beth- 
saide dont il est question dans Luc, 1x, 10, et 
aussi dans Marc, vin, 22, est Bethsaide-Julias; 
dans tous les autres passages du Nouveau Tes- 
tament où Bethsaide est nommée, il faut enten- 
dre celle de Galilée. — Tyr et Sidon. Voir la note 
sur Marc, ur, 8. 

23. Capharnaum. Voir plus haut la note sur 
Matthieu, 1V, 13. 


24. Il y aura... plus de rémission, parce qu'il y 
aura eu abus de moins de grâces. 


25-30. Jésus rend grâces à son Père. Comparer 
avec Luc, x, 21-24. 

95. En ce temps-là. Au méme moment où il 
lancait l'anathéme sur les villes coupables. — Ces 
choses, les mystères de la rédemption chrétienne, 
auxquels les Juifs étaient pour la plupart restés 
indifférents. 


MIB 


Jougs orientaux modernes (Y. 29). 


29. Apprenez de moi que jesuis doux et humble 
de cœur. Ce qui signifie que la douceur et l’affa- 
bilité de Jésus sont l'aattrait qui nous attire vers 
lui et nous rend ses lecons profitables et leur 
pratique aisée. 


XIE. 4-8. Épi rompus. Comparer avec Marc, 11, 
23-98; Luc, vi, 1-5. 

4. Cueillir des épis. La Io mosaique (Deu- 
iéronome, xxu, 25) permeltait à ceux qui 
avaient faim de cueillir quelques épis dans un 
champ. 
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XI. Vita publica (KNIE - XX). — 2° C). Doctoris sapientissima dicta ( XI- XIII, 52). 


oí uet avto; ^ nog eigr A ev elc TOV oixov 
toù soU xal TOÙG &Qrovg TÅG TOO ÉOEWG 
payer, oç ovx Ed zv œÛTw paysīy ovd? 
Toi UET? OUTOU, El Ju] TOC LEQEUOL HO VOLS; 
SH oùx dréyrote dv vC voup, ÔTL TO 
odfiBaotv oi ispelg £v TO (ego? TO oáßßarov 
BeßnhotoL, zal dvaitioi siot; 6 Ayw dè vu, 
ru roù isoo? meibor oriy «de. "Ei de 
iyvélusure, ti dovur "Eleor Jélw xoi où 
Jvoluv, oUx čv AUTEUXUOUTE Toç Ava- 
riouc 9 xvouoc ydg iori xol vov co firov 
č vioc ToU &vJ QUO. ) 

? Koi uerapac izelder, qÀ3ev siç THV 
ovrayoynv ova. Ko iov, &vO Qumoc 
jv viv yega &ywv Enour, xol eng vroor 
aŭror Aéyovreg El P&sorw volo ouBBuor Ie- 
oazeV ev; Eva. xavmyogrouow avTov. HO 
dè sènev avtoric Tic corat && Vuwr vow- 
noc, ç Est noóharov Ev, xal Eur EunEON 
rovro Toig o&flaciw sic Boduvor, ovyi 
roarnoe aUr0 xoi yeo; '? IIo 0« ovv dia- 
iati yeosl ; ; 
plost GvTQwT06 HOOBUTOV :"Qcre &Es0TL toic 
odBfaoci zaras noriv. * Tore heyet tw 
dv9ooizu* "Exvewov tir zelog oov. Koi 


De f N 2 9 D X [4 € 
iEérswws, ul QNOZOTEGTOUJN VYING WE N) 
X^ 
QAAN. i 
c ~ , È, 
14 Oi dà Dauocuio ovufovhiov capov 


xat atot 8EshOÓvrsc OTWG TOV ANOLE- 
owotr. 15O dè ^[yootg yros arezwonoer 
&xsi9ev. Kal qx0Xoí9 10a adto òyhor moh- 
ol, xal &egiztevosv ovvovg návtac, !5 xoi 
insriumosv a/roig iva ju] qavegov avtov 
zoujowou V ónwc rAnowdy to ón9tv da 
Hociov toù ngoqmrov, A£yorroc '9'IÓov, 
č nuiç uov, 0v MOËTIOU, Ò CYANNTOG HO, 
lc öv evd0xn0Er ý wvyx uov JO TO 
mvsUud pov im" ŒUTOY, xal xgíow TONG 
»! , 2 ~ 49 2 DEN dé 
édreouw GTuyyEME. — Ovx _épioe ovds 
XQUVYOOEL, QE GHOVOEL Tig Ev Toig nia- 
TEÏUIS Tiv puriy avTov 'AËRUHOY OVVTE- 
Touuévor OÙ LUTEUEEL, xal Mvov Tugôus- 
vov o) osos, Etc &v ÉXPGAT sic vixoc TNV 
xgiow ?' xal iv TO OYOUUTL avrov Ed? 
&Az0U01. 

22 Tôte ngoçyviyðn avto Óoctuovicoue- 
vog TuQÀOc xol xcqóc, xol SJEQUIEUTEY av- 
TOv, (gre TOY vuqÀOv xol xcov xoi AoAsiy 
xal Bhénsw.  ?? Kai éflorurto ndvteg ot 


4. NBT?: Zgeyor. LT: 6 ovx é&. 6. SLTO: 
ueitàv. 7. NBCDT : theos. 8. GKSLTHO* xci. 10. 
LT* zv cv. 11. L: àyetge. 13. NBCELTO: ere- 
xateor. 14. NBCDT: teld. ðè où B. ova. 
člaßorv xar avrov. 15. NB T?* Gy2o 17. NBCDT: 
(1. óm.) ive. 18. L* eic. 24. NBCET* £x. 22. LTO* 
Tuplor xot et xci (T ctiam Toy el xog.). 


cum eo erant : ^ Quómodo intrávit in 
domum Dei, et panes propositiónis co- 
médit, quos non licébat ei édere, neque 
his qui cum eo erant, nisi solis sacer- 
dótibus ? * Aut non legistis in lege quia 
sábbatis sacerdótes in templo sábbatum 
víolant, et sine crímine sunt? © Dico 
autem vobis, quia templo major est hic. 
7 Si autem scirétis, quid est : misericór- 
diam volo, et non sacrifícium : nunquam 
condemnassétis innocéntes. ? Dóminus 
enim est Fílius hóminis étiam sábbati. 

? Et cum inde transísset, venit in 
synagógam eórum. ‘© Et ecce homo 
manum habens áridam, et interrogábant 
eum, dicéntes : Si licet sábbatis curáre? 
ut accusárent eum. '' Ipse autem dixit 
illis : Quis erit ex vobis homo, qui 
hábeat ovem unam, et si ceciderit heec 
sábbatis in fóveam, nonne tenébit et 
levábit eam? '? Quanto magis mélior est 
homo ove? Itaque licet sábbatis bene- 
fácere. !? Tunc ait hómini : Exténde 
manum tuam. Et exténdit, et restitüta 
est sanitáli sicut áltera. 


14 Exeüntes autem pharisæi, consílium 
faciébant advérsus eum, quómodo pérde- 
rent eum. !? Jesus autem sciens recéssit 
inde, et secüti sunt eum multi, et curávit 
eos omnes : ‘6 et præcépit eis ne mani- 
féstum eum fácerent : '7 ut adimplerétur 
quod dictum est per Isaíam prophétam, 
dicéntem : '? Ecce puer meus, quem 
elégi, diléctus meus, in quo bene com- 
plácuit änimæ mes. Ponam spiritum 
meum super eum, et judícium géntibus 
nuntiábit. '? Non conténdet, neque cla- 
mábit, neque audiet áliquis in platéis 
vocem ejus : ?? aründinem quassátam non 
confringet, et linum fümigans non extin- 
guet, donec ejíciatad victóriam judicium : 
?! et in nómine ejus gentes speräbunt. 

?? "Tunc oblátus est ei demónium ha- 
bens, cecus et mutus, et curávit eum, 
ita ut loquerétur et vidéret. ?? Et stu- 


5. Sont sans péché. Grec : « sont innocents ». 

42. Il est donc permis de faire le bien les jours 
de sabbat. Grec : « de sorte qu'il est permis de bien 
faire les (jours de) sabbat ». 

45. Beaucoup. Grec : « des foules nombreuses ». 

22. En sorte qu'il parlait et voyait. Grec : « de 
sorte que le sourd et le muet parlaient et voyaient ». 


Matthieu, XII, 4-23. 
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IK. Vie publique (KNIE - XX). — 2° (0°). Enseignements de sagesse CXI- XII, 52). 


t Dea Ah Si 
Lev. 24, 5. 


qu'il eut faim, lui et ceux qui étaien 
avec lui? 4 Comme il entra dans 
la maison de Dieu, et mangea les 
pains de proposition qu'il ne lui était 
pas permis de manger, ni à ceux qui 
étaient avec lui, mais aux prêtres 
seuls. * Ou n'avez-vous pas lu dans 
la loj, qu'aux jours du sabbat les 
prétres, dans le temple, violent le 
sabbat et sont sans péché? © Or, je 
vous dis qu'il y aici quelqu'un de plus 
grand que le temple. * Et si vous xci. 1,17. 
compreniez ce que signifie : Je veux ^s 
la miséricordeet non le sacrifice, vous ,1"- 55. 
n'auriez jamais condamné les inno- 
cents. * Car le Fils de l'homme est 
maître du sabbat méme ». 

? Etant parti de là, il vint dans 
leur synagogue. ! Or, voilà qu'un 
homme avait la main desséchée, et ils 


Num. 28, 9. 
Je SUL. JUE. 


Mal. 3, 1 
Is. 33, 22. 
Joa. 2, 19. 


Mat. 9, 13. 
1 Reg. 15, 22. 


Cuvatur 
manus 
arida. 


Luc. 6, 6. 
l'interrogeaient, disant : « Est-il per- "iz 13. 
mis de guérir les jours de sabbat? » „70a 9 16.. 
afin de l'aecuser. ‘* Mais il leur ré- 15 4,15. 
pondit : « Quel sera l'homme d'entre Deut. 22, 4. 


vous qui, ayant une brebis, si cette 
brebis tombe dans une fosse le jour 
du sabbat, ne la prendra pas pour 9«L*5 
l'en retirer? '* Or combien un homme 

vaut mieux qu'une brebis? Il est 

donc permis de faire le bien les jours Luc. 6, 10. 
de sabbat ». ‘ Alors il dit à cet ^ ^^^ 
homme : « Etends ta main ». Il l'é- 

tendit, et elle devint saine comme 

l'autre. 

14 Cependant les pharisiens étant Christi 
sortis tinrent conseil contre lui com- "uae. 
ment ils le perdraient. ‘ Mais Jésus, zoa. 5,16, 15; 
le sachant, partit de là, et beaucouple 7. 
suivirent et il les guérit tous. ‘6 Et il | '.. 
leur ordonna de ne point le révéler. 

'* Afin que fût accomplie la parole 
du prophète Isaïe, disant : !$ « Voici 


IMIRTCES 7; 
Mat. 4, 25. 


Marc. $, 26. 


mon serviteur que j'ai choisi, l'objet mat. 13, ss. | 


de ma dilection, en qui mon âme a 1.4, 14. 
mis toutes ses complaisances. Je ferai ^2 2; 30^ 
reposer mon esprit sur lui, et il an- "kom ip. 
noncera la justice aux nations. !? Il jos 5*7 
ne disputera point, il ne criera point, Ac. 10, 4». 
et personne n'entendra sa voix dans Doe 20.3. 
les places publiques. ?? I] n'achévera prov 1». 
pas de rompre un roseau à demi ¥%t 1, 2°- 
brisé, et n'éteindra point une méche 
encore fumante, jusqu'à ce qu'il as- 
sure le triomphe de la justice. ?! Et 
les nations espéreront en son nom ». 

*? Alors on lui présenta un démo- 
niaque, aveugle et muet, et il le tie evimi- | 
guérit, en sorte qu'il parlait et ax 9 5. 
voyait. ? Et tout le peuple, frappé TES ios, 3 


Ps. 102, 3. | 


4, 27, 30. 


Rom. 15, 12. 
Gen, 49, 10. 


C:vei et 
muti cura- 


4. Les pains de proposition sont ceux qu'on 
exposait tous les samedis sur la table d'or, de- 
vant le Seigneur. — Qu'il ne lui était pas permis 
de manger. Voir la note sur I Rois, xx1, 6. 


>. Les prêtres, dans le temple, violent le sab- 
bat, en accomplissant les rites des sacritices, et 
s'adonnant au service du culte qui demandaient 
un travail qui aurait été interdit s'il n'avait pas 
eu un but religieux. 

6. Le temple. en grec iepov. Voir plus loin la 
note sur XXI, 12. 

1. Je veux la miséricorde et non le sacrifice. 
e d'Osée, vi, 6, déjà mentionnée plus haut, 
IX, 13. 


9-14. Guérison de la main aride. Comparer avec 
Mare. ur, 4-15; Lue, vi, 6-10. 

9. Dans leur synagogue. Voir plus haut la note 
sur Iv, 23. 


41. Si cette brebis tombe dans une fosse. On a 
prétendu qu’il n’est pas permis aux Juifs de re- 
tirer, le jour du sabbat, une bête d’un puits ou 
d'une fosse où elle serait tombée, et que, par 
conséquent, le discours de Jésus-Christ n'est pas 
conforme à la vérité. Nous convenons que cette 
défense existe, mais elle est bien postérieure au- 
temps de Jésus-Christ (Glaire). 


15-21. Miracles et bonté du Sauveur. Comparer 


| avec Mare. 11, 1-12. 


18-21. Ce texte d’Isaie, xum, 1-4 s'applique à Jė- 
sus-Christ méme dans le sens littéral. En effet, 
Jésus-Christ était Fils coéternel et consubstantiel 
au Pére par sa nature divine, mais il s'est rendu 
son serviteur, comme le dit saint Paul (PAzl?p- 
piens, 11, 2), en se revétant de la chair et des in- 


tirmités humaines (Glaire). 


22-50. Démoniaque aveugle et muct. Comparer 
avec Mare, 111, 22-35 ; Luc, x1, 14-32. 
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Matthæus, XII, 24-38. 


FE. Vita publica (HILI-XX ). 


— 2» (b?). Doctoris sapientissima dicta CXI- XIII, 52). 


7 » T c 
0 zhou, xai SÀAsyov: Mýri ovróc otiw 0 vios 
loft; 24 Ot dè Pagiouo dxooavrec 
sinov ' Obroc 0Ux Pf TO à duo vi, ei un 
&v TO Beeizeffov. &oyovti vx v Ócuuovicv. 
aS Kidd dè 0 "aoo)vg tag D 
«vvv sinsv aûtois ll&o« Baoiksia pegi- 
c9sica zaf? EUVTNC, čoyuovto xoi naoa 
nóis 4| oixi« uenodsion zaJ? tovt, 
où orafyostar. ° Kai si ò oatavaç tov 
caravür éxfAÀe, iq! EUVTOY čusgiodn' 
noc oùr GtTudyosTor y Paca cUTOV; 
21 Kal st iyw èv BssÀGsfovA èxpariw rt 
1 
e L € UMEN c d 3 , PJ / 
dœuodviæ, ot viol Vuwv Ev Ti &x0.ÀÀ.0Uv0L; 
Zhà TOÙTO avto vVuwv &O0vrQw xQurot. 
28 Ej dè yo èv nvevuurr Feot ExBallo ta 
Ó u z 2M 9 T LE 0 (S À J 
ouova, &9a epX'oosv ÉD Vues v, Paorheia 
^ w * y d # J ~ 
100 Fsoù. ?9"H mc dúvarat vic siceAd ev 
£g Thv oixiav TOU ioxugoù xai TO CAEUT, 
ŒUTOÙ Jagrdou, è EG TUA 7.00 TOV 9707 TOV 
iogvodv; xai TOTE Tv oixiav «TOU diag- 
náost. 30O ux OV UET éuov, ZAT’ uov 
&ovt xal Ò UN ovvayov UET? ÈUOÙ, CXOOTIL EL. 
3! Aa rovro À£yo vuir Iaoa duagtia 
g S 
N TES , mm. © ; 
xol pAaoqunute GpEdTCETOL Toç (vd gu noc 
7j ÔÈ vov TVEVLATOG WEGE ovx aped- 
CETOL TOLG dv Quoi. ? Kai 06 av sinn 
Àoyov xav TOV viov Tov «v9 gaztov, aped- 
OSTAL QTY 0c Ô’ &v Any ZATO TOU TYEU- 
LOTOG TOU ŒyLOV, OUX ÉPEÏNOETUL GUT(, 
OÙTE v TOUT(Q) T WW VL OUTE £V T LEAROVTL. 
33 "Ff nououte to Ó£vóoov xaAóv, xal 
TOV XGQnzOv QGUTOU «dv, ý TOWÎCUTE TO 
dévdoor gangov, xal TOV X090 Y GUTOÙ 
oangov' Ex Ja tot xzagnoù TO Ó£vÓQor 
70 OXSTOL. ! Tsvvjuara iyióvoov, rc 
óVvao9s dyada AcAsr zovgool Ovtsg; èz 
ydg TOU TEQUOCEUHUTOS Ths xagdiaç TO 
# ^ SH \ 3 
oroua hals. 5 'O ayadoc &vJQunoc Ex 
m~ 2 w w ~ Là p Qo Ja 
rov dyaĵoù Jnoavood ts zagðiaç čzßdi- 
7 
Aa và dyad, xal 0 novygoç &vľgwnoç èx 
rov novygoov Fyouvoov Expalàsı novoga. 
36 ! \ € w c a dd > A NI Y 
Ayw e Vuir, oti nav ĝua &oyov 0 ov 
Aukjowour ot VD QUTOL, ÉTOÏTOOVOL TEOÙ 
«UrOU À07ov iv Nueg AOÏGEUG. 3T Ex yag 
àoywv cov dieu) O7, xal èz tov AÓyuv 
oov xotadixacd10p. 
38 Tore ausxotdnoav vw&c TOV Yoauuu- 
tréwv xal Dagioaiwr, Azyovisg AMdaoxaks, 


31. BL'+ (a. rois dv Te.) vu. LT?* (in 1) 
voic dv9o. 32. NBCET: óc żar. See êv TQ vOv aiwv. 
35. NBCD[K LT|H]O* zc 090. SL'T!* cd. 36. NB 
DT* àdv. NBCT: 4a4zcovow. 37. N* (sec.) oov. 
38. NBCDT+ (p. &exo-) avr. 


pébant omnes turbæ, et dicébant : Num- 
quid hic est filius David? ?* Pharisæi 
autem audiéntes, dixérunt : Hic non éjicit 
dimones nisi in Beélzebub principe 
dæmoniérum. 

^? Jesus autem sciens cogitationes 
eórum, dixit eis : Omne regnum divisum 
conira se, desolábitur : et omnis cívitas, 
vel domus divísa contra se, non stabit. 
26 Et si Sátanas Sátanam éjicit, advérsus 
se divísus est : quómodo ergo stabit 
regnum ejus? ?*' Et si ego in Beélzebub 
ejicio démones, filii vestri in quo ejí- 
ciunt? Ideo ipsi júdices vestri erunt. *8 Si 
autem ego in Spiritu Dei ejicio démones, 
ígitur pervénit in vos regnum Dei. ?? Aut 
quómodo potest quisquam intráre in do- 
mum fortis, et vasa ejus diripere, nisi 
prius alligáverit fortem? Et tunc domum 
illius dirípiet. ?? Qui non est mecum, 
contra me est : et qui non cóngregat 
mecum, spargit. 

31 [deo dico vobis : Omne peccátum et 
blasphémia remittétur hominibus, spiri- 
ius autem blasphémia non remittétur. 
?? Et quieüimque dixerit verbum contra 
Filum hóminis, remittétur ei : qui autem 
dixerit contra Spiritum sanctum, non re- 
mittétur ei, neque in hoc s:éculo, neque 
in futüro. 

33 Aut fácite árborem bonam, et fruc- 
tum ejus bonum : aut fácite árborem 
malam, et fructum ejus malum : siquidem 
ex fructu arbor agnóscitur. ?* Progénies 
viperárum, quómodo potéstis bona loqui, 
cum sitis mali? ex abundántia enim cor- 
dis os lóquitur. ?? Bonus homo de bono 
thesaüro profert bona: et malus homo de 
malo thesaüro profert mala. ?9 Dico au- 
tem vobis, quóniam omne verbum otió- 
sum, quod locüti füerint hómines, reddent 
rationem de eo in die judicii. 37 Ex 
verbis enim tuis justificáberis, et ex 
verbis tuis condemnáberis. 


38 Tunc respondérunt ei quidam de 
scribis et pharisæis, dicéntes : Magister, 


24. Béelzébub. Grec : a Béelzéboul ». Item infra. 

33. Grec : « ou dites (littéralement : faites) que 
l'arbre est bon et que son fruit est bon, etc. » 

35. Tire du bon trésor de bonnes choses. Grec : 
« tire de bonnes choses du bon trésor de son cour ». 


Matthieu, XII, 24-38. 


LI. Vie publique (KIK-XX). — 2° (5? ). Enseignements de sagesse C XI- XIII, 52). 


— 
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de stupéfaction, disait : « N'est-ce 


Mat. 2, 25. 
Jer. 23, 5. 


point la le Fils de David? » ?* Or, Joa. 7 31 42. 


entendant cela, les pharisiens di- 
saient : « Celui-ci ne chasse les 
démons que par Béelzébub, prince 
des démons ». 

25 Mais Jésus, connaissant leurs 
pensées, leur dit : « Tout royaume 
divisé contre lui-même sera ruiné, et 
toute ville ou maison divisée contre 
elle-même ne subsistera pas. °? Que 
sj Satan chasse Satan, il est divisé 
contre lui-même; comment donc son 
royaume subsistera-t-il ? ?7 Et si moi 
je chasse les démons par Béelzé- 
bub, par qui vos enfants les chas- 
sent-ils? C'est pourquoi ils seront 
eux-mêmes vos juges. ?8 Mais si je 
chasse les démons par l'Esprit de 
Dieu, le royaume de Dieu est donc 
parvenu jusqu'à vous. ?? D'ailleurs, 
comment quelqu'un peut-il entrer 
dans la maison du fort et enlever ce 
qu'il possède, si auparavant il ne lie le 
fort? C'est alors qu'il pillera sa mai- 
son. % Qui n'est pas avec moi est 
contre moi, et qui ne rassemble pas 
avec moi, disperse. 

3t » C'est pourquoi je vous dis : 
Tout péché et tout blasphéme sera 
remis aux hommes; mais le blas- 
phéme contre l'Esprit ne sera point 
remis. ?? Et quiconque aura parlé 
contre le Fils de l'homme, il lui sera 
remis ; mais si quelqu'un a parlé con- 
ire l'Esprit-Saint, il ne lui sera re- 
mis, ni en ce siècle, ni dans le siècle 
à venir. 

?3 » Ou estimez l'arbre bon et le 
fruit bon; ou estimez l'arbre mau- 
vais et le fruit mauvais: car c'est 
par le fruit qu'on connait l'arbre. 
?' Race de vipères, comment pouvez- 
vous dire de bonnes choses, puisque 
vous étes mauvais? C'est, en effet, 
de l'abondance du cœur que la bou- 
che parle. ?? L'homme bon tire du 
bon trésor de bonnes choses, et 
l'homme mauvais tire du mauvais 
trésor de mauvaises choses. ?* Or je 
vous dis que toute parole oiseuse que 
les hommes auront dite ils en ren- 
dront compte au jour du jugement. 
31 Car c'est par tes paroles que tu 
seras justifió et par tes paroles que tu 
seras condamné ». 

35 Alors quelques-uns des scribes 
et des pharisiens prirent la parole 
après lui, disant : « Maître, nous vou- 


Mat. 9, 34. 
Luc. 11, 15. 
Marc. 3, 22. 
Mat. 10, 25. 
4 Reg. 1. 


Jesu 
responsio. 
Mat, 9, 4. 
Luc. 11, 17. 
Mare. 3, 24. 
EN Ei 
Os. 10, 2. 
Prov. 13, 10. 


Mat. S, 29. 


Tinen S RE 
Act. 19, 13. 


Luc. 17, 21. 
1 Cor, 15, 25 


Ts. 19, 24, 
1 Joa. 3, $. 


Luc. 11, 23. 
Marc. 9, 40. 
Joa. 4, 36; 
11, 32. 
Marc. 3, 28. 
Is. 5, 20. 


Peccatum 
. contva 
Spiritum. 


Lue, 12, 10. 


Verba cor 
detegunt. 


Mat. 7, 17. 
Lue. 6, 13. 
Jer. 2, 21, 

Eceli. 27, 7. 


Mat. 3, 7. 
Is. 59, 13. 
Luc. 6, 49. 
Prov. 22, 6. 
Job, 20, 16. 
Ps, 139, 4. 
Luc. 6, 45. 
Is. 33, 6. 
Prov. 10, 2. 
Mat. 10, 19. 


Sap. 1, S. 
Eph. 4,29; 
5 


Mat. 16, 27. 


Lacto. 
Job, 15, 6. 


"Signum 
Jon. 
Eccli. 22, 9. 
Ps. 27, 3. 
Mat. 16, 1. 


24. Béelzébub. Voir plus haut la note sur x, 2> 


29. Le fort, ou le fort armé, comme V'appelle 
saint Luc (xr, 21), était le lafriensis des anciens, 
c’est-à-dire un officier fidèle et vailiant à qui l'on 
confiait la garde d'une maison (Glaire). 


30. Jésus-Christ parle ici à des pharisiens, qui, 
par le seul refus qu'ils faisaient de croire en lui, 
formaient une opposition des plus fortes à la 
prédieation de l'Evangile. Car, comme ils étaient 
les plus accrédités des Juifs, leur exemple em- 
péchait un grand nombre de conversions (Glaire). 


32. 11 résulte du contexte méme que le péché 
contre le Saint-Esprit, dont il est ici parlé, con- 
siste à attribuer au démon les miracles du Sau- 
veur. Or ce péché est dit irrémissible, parce qu'il 
est moralement impossible d’en obtenir la ré- 
mission, attendu qu'il y a une malice intrinséque 
naturellement opposée au pardon. 1l faudrait 
pour cela un miracle de la grâce que Dieu n'ac- 
corde pas selon le cours ordinaire de sa provi- 
dence. D'un autre cóté, c'est un dogme de la foi 
catholique qu'il n'y a aucun péché absolument 
irrémissible, l'Église ayant recu le pouvoir de re- 
mettre tous les péchés sans exception, et Dieu, 
dans sa miséricorde, pouvant toucher le cœur du 
pécheur le plus endurci (Glaire). 


31. Car c'est par tes paroles... 1 parait que 
c'est un proverbe que l'évangéliste rapporte tex- 
tuellement, puisque les verbes sont au singulier 
(Glaire). 
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Matthæus, XII, 39— XIII, 4. 


ET. Vita publica (EIE - XX). 


— 29» (b). Doctoris sapientissima dicta ( XI- XIII, 52). 


déhouey dno co) omueor iósiv. 7 O dè 
dnoxgrJeiç sinsv avrtoiç lsvsa novnoo xai 
poryahc QUITE émbmrel xal onustov où 
oU joer ot QUT, ei un TO | DALELON Jova TOU 
TOOPNTOV. MON yag. 2p Jwvac v TQ 
zorio TOU ANTOUS TELG LI xal TOEÏ 
VÉATUG, OÙTUG AA 6 vios, ToU diy9'guiztov 
ev TI xagóío Ti VAS rosis AUÉQUE xol toeic 
véxrac. “1” AvÔges ANuveviven ea vaot OOV- 
TOL ÈV T7) AQIOEL LETO 1 TAG yeveuc TOUT NS «ai 
xU T0XQIVOUOLY GUI Y, ÓTL HLETEVONO UN siç TO 
xrovyLt "Jwva: xat idov, nAsior Jove. wde. 
12 Baoihooa Norov eo osrus iv vj xol- 
0t [ETO TNE. j/&Yeuc TOUT wel AUTUAQU'E 
GÜTHV, OT ÑAS ev Ex TOV HEQUTUY TNS YNG 
&X0UO0L iv cogiuy Xohouwvrtoç’ xai iov, 
TAELOY Soouwvtoc ods. 

13 Orav de v0 azadaorov revu ROUE) 
dro TOU dvłgwnov, dicoyeTar dr dvédowr 
TOY, Gyrour a Yat vOD', xoi OÙ y € sÜploxet. 
^ "Tore Léyer "Emorgéyew sic Tor oizóv 
uov, dev $EQASov. Koi ¿90v evgioxet 
0 400b ovra, CECUQUWLETON AULHEROOEUUE svor. 
12 Torte TOQEVETOL, xal naguhaupave pE” 
EUVTOÙ imo ETEO TVEUUOTU 7T0VNQOTEQU 
EUVTOÙ, xal eicsÀd'ovva AOUTOLXEL Ent" E 
yivevou TG EO JOTO rob GYJQgu0v £uelvov 
JElova TOV TQWTWYV. Of'roc £OTUL AU TT) 
ysve& TAUT Ty 7t0rnoc. 


"6 “Eri dè QUTOT Aukoërrog toc Ane, 
idou, »| pro zal où «Ósiqoi a)vov siori- 
XELOUY  £EW, Énrovvrec GT Laroo. 

** Eine dé ric avto "[ov, à , T LET) 00v xa 
oL tÓsAqot cov iEn £o ci X001, Enrov VTÉG OOL 
aM oat. 18O dè aro 019 eic EÈTE T(0 El- 
nóvri adto Tiç otw à toj no nov, xal 
Tiveç sioiv où dde pi Lov; ^? Koi ixreivac 
tav Yetoo aÜToù eni TOUS potus GUTOU, 
SÎTLEV" Tov, 7] Lion m xoi ol ddegol 
uov. ° "Ocric yag 2 mooy TO Jémuu 
TOU TUTO 40v TOU £v .ovgoroic, GUÜTOG OV 
aÓsÀqo0G xol dósAqu zal uýrtyo &ortv. 


XI. Ev dè Ty UE QG TL) Eh 0 

Toovc EO LT: OI GG, xd aro nage ur 
dJülacoar. ? Koi ovr PATES ngoc GÜTOY 
0 yÀ0L 7t0ÀÀOl, (ÜGTE avTov elc TO 7..0i0y é= 
Bavta xao Ior xoi TGG O 0 44.06 eni TOY 
aiyiahov SLOT1]AEL. * Koi AdAmoev œUTOc 
molho Ev nagafpohais, heyr 4o, iEn MD ev 
d OTELQUY TOU onslostv. * Koi £v 109 Onel- 
osiv avtov, & uiv čnsos naga Tir óðóv, 


44. NBCDT: JZVizveiroi. 4?. NBDET: 2020- 
ucvos (bis). 44. NBDT: es v. oi. u. &mor. (ord. 
inv.). 46. NDT* dë. 48. NDDLT*?O: Ayovti. 


G p Ge avtov. — 1. L* às el ero (T°* 
soo. db TO- 


vólumus a te signum vidére. ?? Qui re- 
spóndens ait illis : Generátio mala et 
adültera signum quærit : et signum non 
dábitur ei, nisi signum Jonæ prophéta. 
^ Sicut enim fuit Jonas in ventre ceti 
tribus diébus et tribus nóctibus : sic erit 
Filius hóminis in corde terre tribus 
diébus et tribus nóctibus. 4! Viri Ninivitæ 
surgent in judício cum generatióne ista, 
et condemnábunt eam : quia peeniténtiam 
egérunt in preedicatióne Jonæ. Et ecce 
plus quam Jonas hic. ** Regina austri 
surget in judício cum generatióne ista, et 
condemnábit eam : quia venit a fínibus 
terre audíre sapiéntiam Salomonis, et 
ecce plus quam Sálomon hic. 

43 Cum autem immündus spiritus 
exierit. ab hómine, ámbulat per loca 
árida, quærens réquiem, et non invenit. 
** Tunc dicit : Revértar in domum meam 
unde exívi. Et véniens ínvenit eam va- 
cántem, scopis mundátam, et ornátam. 
^5 Tunc vadit, et assümit septem álios 
spiritus secum nequióres se, et intrántes 
hábitant ibi: et fiunt novíssima hóminis 
illíus pejóra prióribus. Sic erit et genera- 
tióni huic péssimæ. 

16 Adhuc eo loquénte ad turbas, ecce 
mater ejus et fratres stabant foris, quæ- 
réntes loqui ei. ^* Dixit autem ei quidam : 
Ecce mater tua et fratres tui foris stant 
quæréntes te. '? At ipse respóndens di- 
cénti sibi, ait : Quae est mater mea, et 
qui sunt fratres mei? '? Et exténdens 
manum in discípulos suos, dixit : Ecce, 
mater mea et fratres mei.” Quicümque 
enim fécerit voluntátem Patris mei qui 
in cœlis est, ipse meus frater, et soror, 
et maler est. 


XIE. ' In illo die éxiens Jesus de 
domo, sedébat secus mare.? Et congre- 
gátæ sunt ad eum turbæ multe, ila ut in 
navículam ascéndens sedéret : et omnis 
turba stabat in littore : ? et locátus est 


eis multa in parábolis, dicens : Ecce 
éxiit qui séminat, semináre. * Et dum 


séminat, quzedam cecidérunt secus viam, 


47. Qui vous cherchent. Grec : « qui cherchent à te 
parler ». 


49. La main. Grec : « sa main ». 


Matthieu, XII, 39 — XIII, 4. 


P 
EE. Vie publique (NIE -X X). — 2° (6?). Enseignements de sagesse ( XI- XII, 


END ooo  ———— —— 


. . Mat. 16, 4. 
lons voir un miracle de vous ». jm n 


39 Jésus. répondant, leur dit : « Une UEM 
génération méchante et adultère de- 15.57, 3. 

mande un miracle, et il ne lui sera 

donné d'autre miracle que celui du 
prophète Jonas. ** Car comme Jonas 
fut trois jours et trois nuits dans le 
ventre du poisson, ainsi le Fils de 
l'homme sera dans le sein de la terre 
trois jours et trois nuits. ** Les Nini- 
vites se lèveront au jugement avec Rom. » 27. 
cette génération et la condamneront, IA m 
parce qu'ils firent pénitence à la pré-5 Reg, 1» 1, 
dication de Jonas, et cependant il y a , po 1. 

ici plus que Jonas. ^? La reine du 
Midi se lèvera au jugementavec cette 
génération, et la condamnera, parce 
qu'elle vint des extrémités de la terre 
écouter la sagesse de Salomon; et 
cependant il y a ici plus que Salo- 
mon. | 

33 ; Lorsque l'esprit impur est sorti 
d'un homme, il s'en va errant en des 
lieux arides, cherchant du repos, et 
il n'en trouve point. ^* Alors il dit : 
Jeretournerai dans ma maison d'oü je 
suis sorti, et y revenant, il la trouve 
libre, purifiée de ce qui la souillait et 
ornée. ^? Alors il va et prend avec lui 
sept autres esprits plus mauvais que 
lut, et entrant, ils y demeurent; et le 
dernier état de cet homme est pire 
que le premier. Ainsi en sera-t-il de 
cette génération perverse ». 

*6 Lorsqu'il parlait encore au peu- 
ple, voilà que sa mère et ses frères 
étaient dehors, cherchant à lui parler. 
Quelqu'un lui dit : « Voilà votre 
mère et vos frères qui sont dehors 
et qui vous cherchent ». *? Mais, ré- 
pondant à celui qui lui parlait, il dit : 
« Qui est ma mére et qui sont mes 
frères? » "'? Et étendant la main vers 
ses disciples, il dit : « Voici ma mére 
et mes fréres. ?? Car quiconque fait 
la volonté de mon Pére qui est dans 
les cieux, celui-là est mon frére et ma 
sœur et ma mère ». 

XKL. ' Ce jour-là, Jésus étant Para 

: à : : seminan- 
sorti de la maison, s'assit sur le ^ us. 
bord de la mer. ? Et il s'assembla ; zrat. 12, ac. 
près de lui une grande foule, de sorte zep! 
que, montantsurune barque, il s'assit, 
et la foule resta sur le rivage;? et il 
leur annonca beaucoup de choses en 
paraboles, disant : « Voilà que celui 
qui séme est sorti pour semer. * Et, 
pendant qu'il semait, des grains 
tombèrent le long du chemin, et les 


Joa. 3, 12. 
Eph. 4, 9. 


Mat. 16, 24. 
Luc. 11, 32. 
Mat. 11, 16. 


D:zemonis 
instantia. 


Luc. 11, 21-26. 

Job, 40, 16. 

: 1 Pet. 5, 8. 
Ap. 18, 2. 
Is. 34, 14. 


Luc. 11, 24. 


Jer. 8, 5. 
2 Pet. 9, 20. 


2 Pet, 2, 20. 
1 Thes. 2, 15. 
Joa. 5, 14. 


Qui ejus 
mater et 
Fratres. 


Marc. 3, 31. 
Luc. Gn 19. 
Mat. 13, 55. 
Joa. 7, 5. 


Mat. 10, 37. 


Alata 2 
Joa. 6, 40 ; 
8, 30. 
Rom. 12, 2. 
Luc. 11, 27-28. 
Gal. 4, 19. 


Parabola 


Luc. 5, 3. 
Eccli. 51, 31. 
Job, 13, 4. 


Luc. 3, 10. 
Ps. 77, 2. 
Job, 11, 5. 


Ez. 16, 23. 
Hab. 1, 15. 
Job, 41, 15. 
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32). 


40. Si l'on a égard à la manière dont les Juifs 
divisaient le temps, on reconnaitra sans peine 
que le corps de Jésus-Christ est resté trois jours 
et trois nuits dans le sein de la terre. Les Juifs 
comptaient un jour commencé comnie un jour 
entier. La soirée du vendredi, le samedi ct ie 
matin du dimanche, pendant lesquels Notre-Sei- 
gneur resta dans le tombeau, faisaient donc pour 
eux trois jours. 


42. La reine du Midi; c'est-à-dire la reine de 
Sin province d'Arabie, située au sud de la Ju- 
ée. 


46. On sait que chez les anciens et surtout chez 
les Hébreux le mot frére se prenait dans le sens 
de cousin et de proche en général. — Sur les 
frères du Seigneur, voir la note 9 à la fin du vo- 
lume. 

48-50. La réponse du Sauveur signifie, selon 
l'explication des Pères, que quand il s'agit de la 
gloire et des intéréts de Dieu, on ne doit con- 
sidérer ni parents ni amis; pas plus qu'on ne 
doit considérer la chair et le sang, des qu'ils 
s'opposent à ce que Dieu demande de nous. En- 

fin Jésus-Christ nous apprend par là qu'il préfère 
aux parents et aux amis selon la chair, ceux qui 
lui sont attachés selon l'esprit, ceux qui l'écou- 
tent, qui l'aiment et qui le suivent. Ainsi sa ré- 
| ponse n'avait nullement pour but de montrer du 
| mépris pour sa mère et ses parents (Glaire). 


XIII. 1. Jésus étant sorti de la maison, proba- 
blement à Capharnaüm,oü il demeurait depuis le 
commencement de son ministère (Matthieu, 1v, 
13). — S'assit sur le bord de la mer de Galilée 
ou lae de Tibériade. 

3-23. Parabole de la semence. Comparer avec 
Marc. IV, 2-25; Luc. vitio 4-48. 

.9. En paraboles. Sur les paraboles de lÉvan- 
sile, voir la note 10 à la fin du volume. 
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Semeur égyptien (Y. 3). (D'aprés Wilkinson). 
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AL. Vita publica (KiE-X. X). 


2 Matthæus, XIII, 5-20. 


— 2 (b?). Doctoris sapientissima dicta (XI-XII, 52). 
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I. L: z49or ... xatíQeyer. 
7. NDT?: Zzi&av. 

9. NBT?* cxove. 

10. NBT: cirer. 

11- NCT?* avraiïs. 
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| et venérunt vólucres cœli, et comedérunt 


? Alia autem cecidérunt in petrósa, 
ubi non habébant terram multam : et 
continuo exórta sunt, quia non habébant 
altitádinem terræ : 6 sole autem orto 
æstuavérunt: et quia non habébant radi- 
cem, aruérunt. * Alia autem cecidérunt 
in spinas : el crevérunt spinæ, et suffo- 
cavérunt ea. 8 Alia autem cecidérunt in 
terram bonam : et dabant fructum, áliud 
centésimum, áliud sexagésimum, áliud 
trigésimum. ? Qui habet aures audiéndi, 
aüdiat. 


10 Et accedéntes discipuli dixérunt ei : 
Quare in parábolis lóqueris eis? !! Qui 
respóndens, ait illis : Quia vobis datum 
est nosse mystéria regni coelórum : illis 
autem non est datum. !? Qui enim habet, 
dábitur ei, et abundábit : qui autem non 
habet, et quod habet auferétur ab eo. 
'3 [deo in parábolis loquor eis : quia vi- 
déntes non vident, et audiéntes non aú- 
diunt, neque intélligunt. !* Et adimplétur 
in eis prophetía Isaiæ dicéntis : Auditu 
audiétis, et non intelligétis : et vidéntes 
vidébitis, et non vidébitis. '* Incrassätum 
est enim cor pópuli hujus, et aüribus 
gräviter audiérunt, et óculos suos clau- 
sérunt: ne quando videant óculis, et aú- 
ribus aüdiant, et corde intélligant, et 
convertäntur, et sanem eos. '5 Vestri 
autem beáti óculi quia vident, et aures 
vestræ quia aüdiunt. !" Amen quippe dico 
vobis, quia multi prophétæ et justi cu- 
piérunt vidére quie vidétis, et non vidé- 
runt: et audíre qui auditis et non audié- 
runt. 


IS Vos ergo audite parábolam semi- 
näntis. '* Omnis qui audit verbum regni, 
et non intélligit, venit malus, et rapit 
quod seminátum est in corde ejus: hic 
est qui secus viam seminátus est. °° Qui 
autem super petrósa seminátus est: hic 
est, qui verbum audit, et continuo cum 


14. NBCXGKSLTHO* èm’. 

13. GKLTHO: ourwor. LT?: $0024. 
16. NBCDT: €xovovow. 

1T. NT% ydg. 


18. L'T?: oreivayros. 
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Matthieu, XIII, 5-20. 
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LE. Vie publique (EEIE- XX). — 2° (5?*). Enseignements de sagesse (XI-XIII, 52). 


oiseaux du ciel vinrent et les mangè- 
rent. * D'autres tombèrent sur un 
terrain plerreux, où il n'y avait pas 
beaucoup de terre, et ils levérent trés 
vite, parce que la terre était peu pro- 
fonde. * Mais le soleil s'étant levé, ils 
furent brülés, et parce qu'ils n'a- 
valent point de racine, ils se des- 
séchérent. * D'autrestombérent parmi 
les épines, et les épines crürent et les 
étouffèrent. 8 D'autrestombérent dans 
une bonne terre et produisirent des 
fruits, l'un cent, l'autre soixante, 
l’autre trente. ? Que celui qui a des 
oreilles pour entendre, entende ». 

10 Et ses disciples s'approchant, 
lui dirent : « Pourquoi leur parlez- 
vous en paraboles? » !! [l leur ré- 
pondit, en disant : « Parce que, pour 
vous, il vous a été donné de connaitre 
les mystères du royaume des cieux; 
mais, pour eux, il ne leur a pas été 
donné. 1? Car celui qui a, on lui don- 
nera, et il sera dans l'abondance; 
mais celui qui n'a pas, méme ce qu'il 
a lui sera ôté. !? C'est pourquoi je 
leur parle en paraboles, parce que 
voyant, ils ne volent point, et qu'é- 
coutant, ils n'entendent ni ne com- 
prennent. !* Aussi, c'est en eux que 
s'accomplit la prophétie. d'Isaie, di- 
sant: Vous écouterez de vos oreilles, 
et vous ne comprendrez point; vous 
regarderez de vos yeux, et vous ne 
verrez point. '? Car le cœur de ce 
peuple s'est appesanti, et ses oreilles 
se sont endurcies, et ils ont fermé 
leurs yeux, de peur que leurs yeux 
ne volent, que leurs oreilles n'enten- 
dent, que leur cœur ne comprenne, 
et que, se convertissant, je ne les 
guérisse. !é Mais heureux vos yeux, 
parce qu'ils voient, et vos oreilles, 
parce qu'elles entendent. ‘7 Car, en 
vérité, je vous dis que beaucoup de 
prophètes et de justes ont désiré voir 
ce que vous voyez, et ne l'ont pas vu; 
entendre ce que vous entendez, et ne 
l'ont point entendu. 

18 » Vous donc, entendez la para- 
bole de celui qui sème. '? Quiconque 
entend la parole du royaume et ne la 
comprend pas, l'esprit malin vient et 
il enléve ce qui a été semé dans son 
coeur : tel est celui qui a recu la se- 
mence le long du chemin. ?? Celui 
quiarecu la semence dans les endroits 
pierreux, c'est celui qui écoute la pa- 


Ez. 36, 26. 


Jer. 4, 3. 
Prov. 24, 30. 


Ps. 84, 13. 
Gen. 26, 12. 
Sap. 3, 15. 
Mat. 12, 13. 


Ad quid 
parabole. 
Luc. 5, 9 
Marc. 4, 10. 
Ps. 33, 6. 


Mat. 20, 23 ; 
11, 25. 
Joa. 6, 65, 
41, 37 ; 15, 5. 
Philip. 1, 29. 


Mat. 25, 29. 
Lue. 6, I8. 
Marce. 4, 25. 
Jac. 1, 5. 


Deut T29 


Is. 6, 9. 
Mare. 4, 12. 
Luc. $, 10. 


Joa. 12, 40. 
Act. 25, 26. 
Rom. 11, $. 


Rom. 10, 3; 
Ii, SC. 


Luc. 10, 93. 

Prov, 20, 12. 
Eph. 5, 17. 
Is. 50, 5. 


Luc. 10, 94. 
I Pet. 1, 10, 
12 


Hebr. 11, 39. 
Joa. 8, 56. 
Is.6, 1; 53, 2. 
Prov. 1, 5. 
Eph. 3, 5. 


Explanatio 
parabola. 


Mare. 1, 13. 
Luc. 8, 11. 
Jac. 1, 23. 

1 Joa. 3, 12. 
Prov. 4, 28. 


Is. 58, 2. 


. 1 Cor. 10, 13. 


7. Les épines; les plantes épineuses qui crois- 
sent avec une vigueur particulière daus les pays 
chauds et dont les agriculteurs ont grand'peine à 
se débarrasser. 

8. Cent... soixante... trente. Ces proportions 
n'ont rien d’exagéré, le sol de la Palestine étant 
autrefois tres fertile, et l'étant encore d'une ma- 
nière extraordinaire dans certaines parties, à Jaffa, 
dans la plaine de Génésareth, etc. 


11. Les mystères du royaume des cieux; les 
secrets du plan divin relativement à l'établisse- 
ment et au développement du royaume messia- 
nique. 


19. Celui qui a... Les âmes sincères trouvent 
dans les paraboles une connaissance plus appro- 
fondie des mystères de Dieu. — Celui qui n'a 
pas..... Le sens obscur des paraboles empéche les 
âmes de mauvaise foi de trouver la lumiere et la 
connaissance méme de ces mystères. 

13. Il ne s'agit ici que des mystères du royaume 
de Dieu, et non des préceptes évangéliques quc 
tous doivent entendre et pratiquer. Or Jésus- 
Christ ne proposait qu'en paraboles les mystères 
aux Juifs, afin de les punir de l'aveuglement de 
leur esprit et de l'endurcissement de leur cœur. 
Voir Marc, 1v, 12 (Glaire). ) 

44. La prophétie d'Isate. Cf. Isaie, vi, 9-10. La 
citation est faite d'apres les Septante. 


L'ivraie ( XIII, 25, p. 65). 


19. La parole du royaume; la prédication évan- 
gélique. 
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Matthæus, XIII, 21-34. 


EX, Vita publica (NiE- XX). — 2° (5?). Doctoris sapientissima dicta (XI-XIII, 52). 


uere yagaç kaufarwr c)rov, ?  oóx Eye 
dè dav iv suvro dhad mgócxougOg OTU 
ysvouévmc dé Faiysws 7 diwyuod di tov 
Àoyov, svdvc oxavóaAZ sro. 
rüc &x&vJag onugsiç, OÙTOG otw Ò vOv 
Àoyov uxovwy, x«i 7) usouuva TOÙ alovog 
TOUTOU XQ 7) QNT VOU HAOÛTOU GUUTVLYEL 
tov ÀOyov, xal &xcgnoc virer. | ?3'O dè 
inb thv yiv vQv zanv onogsic, OÙTOG £0viv 
0 vOv ÀOyov &xovQv xal OvvuOv, Óc ÔN xag- 
"00095U xai most Ò uiv ixaróv, 0 ÔÈ SEN- 
xovra, 0 ÔÈ vQuéxovra. 

2 Av nageflolyv naoéOmxsv avtog, 
A&ye' "Quoi 97 9) Baocisia vov oUgavav 
«v8 quo OHEÏQOVTL xaÀov Oz£oua £v TO 
&ygo avrov. | Ev di two TUE, Tovg 
«v9 QUO AA Der GœUÜTOÙ O £x9 óc, xai 
conage Giava dvi uécov vov aitov, xai 
cn5nkjsvy. ?"'"Ors dè cBAdovgosv ô y0groc 
xai ZQQTMOV &moinos, vórs pávy xol và Či- 
Cana OI LHooce.8d vesc de ot dotor Tov ol- 
400E070T0v sinov «UrQ* Kvous , oùt xa- 
Àov on£oLut ÉGHELQUG EV TO OW dod; nd der 
oùr Eye và Cibo; 28) à Epy aU)roic 
"Ey9090c vd gurog TOUTO ênoinosr. Où dè 
dovo sinov auto Ossis oùr dnsAi9ov- 
TEG GvAléEouer aŭta; ?O dè Eq OÙ 
HUjTOTE ov Àcyortec TO iava, exgi once 
Luc «vols vOv oiroy. 30 dere ovvavýa- 
veo dal Čupo regu. HÉXQU TOU , JEgtopoù, Xa 
EV TO x0GLQ(0 TOU Jsgrouov Ego TOLG Fegi- 
OTGiG Svilééure 7t9Qrov TG bibas xa 
doute QTO Eç déuue, 7.906 TO XUTHXUD- 
cat &Ur&, TOv ÔÈ oirov cvvaydysvs siç vov 
ATOŸNXNY UOV. 

ui Any nagafolny TOQÉTMAEV c roic, 
Aga" Ouoia è oTèy 7 j Baoieta TWV 0UQavQ v 
xxx GLVÜTIEUS, ôv hapy v9 Quoc è ÉonEL- 
QEV Èv TE &yoo airov: #0 LUXQOTEQOV LEY 
ÉOTL návrav TWV OTEQUUÉTOY, OTuY dè av- 
ENIN, uei OV TWV Aa yavov à soti, xal yivetat 

êvðoov, CGTE ey TO HETELVE TOL 0UgavoU 
xal XOT (OX 1]VOUY &v roi xÀdÓoig avrov. 

ONE Any nagapokyy ÉMEANOEN QU TOC 
Ouoia è &oriv 7] Bacteta TOV oUgayav Cuun, 
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1 
| 


?2'0 dé sic | 


gaudio áccipit illud : ?' non habet au- 
tem in se radicem, sed est temporális : 
facta autem tribulatióne et persecutióne 
propter verbum, contínuo scandalizátur. 

Qui autem seminátus est in spinis : 
hic est, qui verbum audit, et sollicitüdo 
séculi istius, et fallácia divitiárum suffó- 
cat verbum, et sine fructu efficitur. ?? Qui 
vero in terram bonam seminátus est : 
hic est, quiaudit verbum, et intélligit, et 
fructum affert, et facitáliud quidem cen- 
tésimum, áliud autem sexagésimum, áliud 
vero trigésimum. 

*! Aliam parábolam proposuit illis, di- 
cens: Simile factum est regnum cœlé- 
rum hómini, qui seminávit bonum semen 
in agro suo: ?? cum autem dormirent 
hómines, venit inimicus ejus, et super- 
seminávit zizánia in médio tritici, et ábiit. 
26 Cum autem crevisset herba, et fruc- 
tum fecísset, tunc apparuérunt et zizánia. 
27 Accedéntes autem servi patrisfamilias 
dixérunt ei : Dómine, nonne bonum se- 
men seminásti in agro tuo? Unde ergo 
habet zizánia? ?8 Et aitillis : Inimicus 
homo hoc fecit. Servi autem dixérunt 
ei : Vis, imus et colligimus ea? ?* Et 

Non : ne forte colligéntes zizánia, 
eradicétis simul cum eis et triticum. 
30 Sinite utraque créscere usque ad mes- 
sem, et in témpore messis dicam messó- 
ribus : Collígite primum zizánia, et alli- 
gáte ea in fasciculos ad comburéndum, 
triticum autem congregáte in hérreum 
meum. 

31 Aliam parábolam propósuit eis, di- 
cens : Simile est regnum cœlérum grano 
sinápis, quod accipiens homo seminávit 
in agro suo : ** quod minimum quidem 
est ómnibus semínibus : cum autem cré- 
verit, majus est ómnibus oléribus, et fit 
arbor, ita ut vólucres cœli véniant, et 
hábitent in ramis ejus. 

33 Aliam parábolam locuütus est eis : 
Simile est regnum colórum ferménto 
quod accéptum mülier abscóndit in fari- 
ne satis tribus, donec fermentátum est 
totum. 


3! Hac Omnia locütus est Jesus in 


91. Il ne se maintient pas longtemps. Grec : « il 
est sans consistance ». 


Matthieu, XIII, 21-34. 
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JAN. Vie publique (NME-X X). — 2° (b?). Enseignements de sagesse (XI-XIII, 52). 


role et la recoit d'abord avec joie; 
?! Mais comme il n'a pas en lui de ra- 
cine,il ne semaintient paslongtemps; 
carla tribulation etla persécution sur- 
venant à cause de la parole, il est aus- 
sitôt scandalisé. ?? Celui qui a recu 
lasemence parmi les épines, c'est ce- 
lui qui écoute la parole ; mais les solli- 
citudes de ce siécle et la tromperie 
des richesses étouffent cette parole, 
et elle reste sans fruit. ?* Mais celui 
qui a reçu la semence dans une bonne 
terre, c'est celui qui écoute la parole 
et la comprend; qui porte du fruit, et 
rend ou cent, ou soixante, ou trente ». 

21 [I leur proposa une autre para- 
bole, disant : « Leroyaume des cieux 
est semblable à un homme qui avait 
semé du bon grain dans son champ. 
25 Mais pendant que les hommes dor- 
maient, son ennemi vint et sema de 
l'ivraie au milieu du froment, et s'en 
alla. ?6 L'herbe ayant donc crû et pro- 
duit sonfruit,alors parut aussi l'ivraie. 
?7 Cependant les serviteurs du père 
de famille s'approchant, lui deman- 
dèrent : Seigneur n'avez-vous pas 
semé du bon grain dans votre champ ? 
D'où vient done qu'il y a de l'ivraie? 
28 Et il leur répondit : C'est un hom- 
me ennemi qui a fait cela. Les servi- 
teurs lui demandérent : Voulez-vous 
que nous allions l’arracher ? ?? Il ré- 
pondit : Non, de peur qu'arrachant 
l'ivraie, vous n'arrachiez aussi le fro- 
ment avec elle. ?? Laissez l'un et 
l'autre croitre jusqu'à la moisson, et, 
au temps de la moisson, je dirai 
aux moissonneurs : Arrachez d'abord 
l'ivraie, et liez-la en gerbes pour la 
brüler ; mais lefroment, rassemblez-le 
dans mon grenier ». 

?! [I leur proposa une autre para- 
bole, disant : « Le royaume des cieux 
est semblable à un grain de sénevé, 
qu'un homme prit et sema dans son 
champ. ?? C'est, à la vérité, le plus 
petit de tous les grains; mais lors- 
qu'il a crû, il est plus grand que tou- 
tes les plantes, et il devient un 
arbre; de sorte que les oiseaux du 
ciel viennent habiter dans ses ra- 
meaux ». 

33 [1 leur dit encore cette autre pa- 
rabole: « Le royaume du ciel est sem- 
blable au levain qu'une femme prend 
et méle dans trois mesures de farine, 
jusqu'à ce que le tout ait fermenté ». 

3* Jésus dit toutes ces choses en 
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Luc. 21, 33. 


Philip. 3, 20. 
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23. Ou cent..., littéralement autre cent, etc. 


24-43. Parabole de l'ivraie. Propre à saint Mat- 
thieu. 


95. L'ivraie est une plante annuelle, de la 
famille des graminées et de la tribu des hordéa- 
cées. Il en existe plusieurs espèces. Celle de la 
parabole est le Lolium temulentum ou ivraie 
enivrante. Elle est commune dans les moissons 
d'Europe comme en Palestine. « L'ivraie enivrante 
est la seule graminée qui possède des propriétés 
malfaisantes. Sun nom lui vient de l’espèce d'i- 
vresse qu'elle occasionne. Ses semences mélces 
au blé, ont souvent produit des symptómes d'em- 
poisonnement, des nausées, des vertiges ». 
(Chenu). Par la cuisson, l’action de la chaleur lui 
enlève ses propriétés malfaisantes. — Son ennemi 
sema, de l’ivraie. Notre-Seigneur n'a rien imaginé 
ici, mais il parle d'un acte de malice qui a dû être 
connu de ses auditeurs. Laloi romaine le suppose, 
et un écrivain moderne (Roberts), en parlant des 
coutumes et des mœurs de l'Orient, affirme qu'il 
est également pratiqué dans l'Inde. « Voyez, 
dit-il, ce coquin attentif au moment où son voisin 
labourera son champ ; dés que le champ est ense- 
mencé, il s'y rend à son tour de nuit, et v 
répand ce que les natifs appellent pandinellu, 
c’est-à-dire de l'ivraie: elle croît avant la bonne 
semence et se propage rapidement, tellement que 
le malheureux propriétaire du champ doit attendre 
des années avant de pouvoir se débarrasser de 
cette plante nuisible ». (Trench, L'ivraie). 

29-30. L'ivraie, avant de s'étre développée, res- 
semble si fort au froment, qu'il est très difficile 
de distinguer les deux plantes l'une de l'autre. 
Mais « quand le blé commence à former l'épi, 
livraie fait de méme, et alors un enfant ne peut 
plus la confondre avec le froment ou avec l'orge. 
Auparavant le triage serait impossible. Les culti- 
vateurs eux-mêmes qui, en Palestine, ont l’habi- 
tude d'arracher les mauvaises herbes dans leurs 
champs, n'essaient point d'enlever l'ivraie ». 
(Thomson). 

31-32. Parabole du grain de sénevé. Comparer 
avec Marc, 1v, 30-32; Luc, xui, 18-19. 

31. Un grain de sénevé ou de moutarde. La 
sinapis nigra ou moutarde noire de Palestine 
est une plante annuelle, aux rameaux nombreux 
et à larges feuilles. Tous les voyageurs rappor- 
tent qu'en Terre Sainte, elle atteint, méme à l'état 
sauvage, de grandes proportions et s'éléve souvent 
à plus de trois métres de hauteur, de sorte que 
les oiseaux du ciel peuvent se reposer littérale- 
ment sur ses rameaux. 

32. Il devient un arbre. Les premiers chrétiens 
ont souvent représenté Jésus-Christ dans le tom- 
beau avec un arbre qui sort de sa bouche et sur 
les branches duquel sont les Apótres. 

33. Parabole du levain. Comparer avec Luc, xu, 
24-22, — Troismesures de farine, trois sata, Cesl- 
à-dire environ 39 litres. 


66 Matthæus, XIII, 35-50. 


IN. Vita publica (INE -X X). — 2° (5?). Doctoris sapientissima dicta (XI-XIII, 52): 
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oov. . 


e Tórs ageiç tovs Oyhovs 14.3tv eic Tv 
oixiay 0 Tnoovc. Koi noognàJor OUT où 
uodrol «vtov, A£yovrec' PBoucov 3 ziv TY 
zagufoAgv vOv Cb aviav TOU d.ygov. d [^ 
dè GTOxQUI ES EÈTTEY oU roic 'O _LOTELQUWY TO 
2010v onto. &oriv o vioc TOU dvd grov" 
à dè 6/906 éoTir o 200105 T0 dè xaÀóv 
OTÈQUE, oùroi siow ot vioù TNS _Pacukeiu 
to òè Cile &loty oL vioi TOU 7t0Y190t* 
Po dE ATIS 0 OTEIQUE aÜTG éorwv O did- 
Booc' ó dé dEpiou0c OUVTEMELX TOU GUYO 
čotu oL dE J'egiovoi dyyehoi clo. FO 
TEQ oùr ovÀAéyevon TO Guru xat mvo 
AUTOHOLE STOL, OÙTUG OT ÈV TÌ ovyTehEioe 
TOU olavoc TOUTOV. M Anootehei o vióc 
TOU ov ouiztov TOUS dyyEkoU GÜTOU, zai 
ovAAéEovotr &x TRS Pacihsiag GÜT OÙ TÉVTU 
tà oxavðulo xoi rovc TOLOUVT US Ty d dvo- 
utar, 1? xoi Bo.ovotr ŒÜTOUS eis Tuv xü- 
n wor TOU zvgóc" zel zotat Ò niavðuog 
zal o Bovyuos TWV odóvTwv. 13 Tore oL 
Ótxotot xo urovoty wc Ó 7110 £y T0 ĝa- 
orheig TOU 741906 uvtov. O Eywr wto 
drover, OX OvÉTQ. 

- Túru duoia éoriv 7j Bacieta. TWV 
oUgavtY 300voo HEX QULLEYO EV T GO , 
ôv edowv yd otio £xQUWE, AT) dn | TNS 
ze9uc GÜTOU Ündiyet, zai arta. doa Eye 
TWEL, xai dy ogat et TOY dyor éxelvor. 

13 Haav dolor £oriy 7i Buoihsia TWV oÙ- 
QUVON dv Quiz £000 Eqvovru Z0. 0UG 
uegyogirac, 46° óz E Eva TOÂUTLLLOY 
HLUQYOQITHY, dackduv NENGOKE nävta 600 
Ely, zo 1 Y0QUOEr c TOY. 

d hoo óptoío &oriv 7j Booi.elo TWV OÙ- 
gura cay B3 eloq elc TY Jülucour 
zo ÈZ TAVTOG YEVOUG ovrayayovoy, D OTE 
èn). 129091; óvapiBioorre c eni TOY oiyiakov 
zal xo dicarrs oe TO #00 tig dy- 
yela, ro dè canga £o éBahov. 23 Oirwc 
ÉOTU £v TR an TOV cito Yoc* &SsÀgv- 
corro oL Ğyyehor zai ÉGOQIOUOL TOUG t0- 
Ynoovc êz TEE Tor dirai, 5 zaù Buhov- 
ot GÜTOUG eig vv zaur or TOU zvQóc" exl 
otra 0 xÀovOuOg; xol č ovyuog Tor 


34. BOL: (l. ovx) ovózr. 35. BLT* xdouov. 
36. L: Óaod qzoov. 37. NBDT* eVzoiz. 39. NBDT* 
rov. 40. GKSTO: xeíezo:. LTO* rovrov. 43. BT* 
rover. 44. NBDT* etur. 46. NBDGSLT6: evodv 


òg. 48. LT!: dvo. GUTyr xci imi T. ety. xaÓío. 
(0* auryr). NBCT: dy»; 


parábolis ad turbas : et sine parábolis 
non loquebátur eis : ?? tut implerétur 
quod dictum erat per prophétam dicén- 
tem : Apériam in parábolis os meum, 
eructábo  abscóndita a  constitutióne 
mundi. 

36 Tunc, dimissis turbis, venit in do- 
mum : etaccessérunt ad eum discipuli ejus 
dicéntes : Edissere nobis parábolam zi- 
zaniórum agri. 3" Qui respóndens, ait 
illis : Qui séminat bonum semen, est 
Filius hóminis. ?? Ager autem est mun- 
dus. Bonum vero semen, hi sunt filii reg- 
ni. Zizánia autem fili sunt nequam. 
39 [Inimicus autem, qui seminávit ea, est 
diábolus. Messis vero, consummátio sæ- 
culi est. Messóres autem ángeli sunt. 
*9 Sicut ergo colligüntur zizánia, et igni 
comburüntur : sic erit in consumma- 
tióne seculi : *'! mittet Filius hóminis 
ángelos suos, et cólligent de regno ejus 
ómnia scándala, et eos qui fáciunt iniqui- 
tátem :*? et mittent eos in caminum 
ignis. Ibi erit fletus et stridor déntium. 
+3 Tunc justi fulgébunt sicut sol in regno 
Patris eórum. Qui habet aures audiéndi, 
audiat. 

*' Símile est regnum cœlorum the- 
saüro abscóndito in agro: quem qui ín- 
venit homo, abscóndit, et præ gaüdio 
illíus vadit, et vendit univérsa quæ ha- 
bet. et emit agrum illum. 

*5 [terum símile est regnum coelórum 
hómini negotiatóri quærénti bonas mar- 
garitas. *¢ Invénta autem una pretiósa 
margarita, ábiit, et véndidit ómnia quæ 
iábuit. et emit eam. 

7 [terum simile est regnum coelórum 
sagéne missæ in mare, et ex omni génere 
piscium congregánti: '? quam cum im- 
pléta esset, educéntes, et secus littus 
sedéntes, elegérunt bonos in vasa, malos 
autem foras misérunt. ^? Sic erit in con- 
summatióne seculi : exíbunt ángeli, et 
separábunt malos de médio justórum, 
50 et mittent eos in camínum ignis : ibi 


| 
36. Il vint. Grec : « Jésus vint ». 


40. Du siècle. Grec : « de ce siècle ». 
48^. Grec: « le retirant sur le rivage et s'asseyant ». 


Matthieu, XIII, 35-50. 
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II. Vie publique (HII-XX). — 2» (5?). Enseignements de sagesse (XI-XIII, 52). 


paraboles à la multitude; et il ne lui 
parlait point sans paraboles ; ?? afin 
que s'accomplitla parole du prophéte 
disant : « J'ouvrirai ma bouche en 
paraboles, et je révélerai des choses 
cachées depuis la fondation du 
monde ». 

36 Alors, la multitude renvoyée, il 
vint dans la maison, et ses disciples 
s'approchérent de lui, disant : « Ex- 
pliquez-nous la parabole de l'ivraie 
semée dans le champ ». 37 Jésus ré- 
pondant, leur dit : « Celui qui sème 
lebon grain, c'est le Fils del'homme, 
38 et le champ, c'est le monde. Maisle 
bongrain, cesontlesenfants du royau- 
me, et l'ivraie les enfants du malin 
esprit. ?? L'ennemi qui l'a semée, c'est 
le démon. La moisson, c'est la con- 
sommation du siécle: et les moisson- 
neurs sont les anges. *? Comme donc 
on arrache l'ivraie et qu'on la brüle 
dans le feu, ainsi en sera-t-il à la con- 
sommation du siècle. ^! Le Fils de 
l'homme enverra ses anges, et ils en- 
léveront de son royaume tous les 
scandales et ceux qui commettent 
l'iniquité; *? et ils les jetteront dans 
la fournaise du feu. Là sera le pleur 
etle grincement de dents. *? Alorsles 


justes resplendiront comme le soleil ' 


dans le royaume de leur Pére. Que 
celui qui a des oreilles pour entendre, 
entende. 

*! » Le royaume des cieux est sem- 
blable à un trésor caché dans un 
champ; celui qui l'a trouvé, le cache, 
et à cause de la joie qu'il en a, il va 
et vend tout ce qu'il a, et il achéte ce 
champ. 

55 » Le royaume des cieux est en- 
core semblable à un marchand qui 
cherchait de bonnes perles; +° or, 
une perle précieuse trouvée, il s'en 
alla, vendit tout ce qu'il avait, et l'a- 
cheta. 

iT » Le royaume de Dieu est en- 
core semblable à un filet jeté dans la 
mer, qui prend toutes sortes de pois- 
sons; *? et, lorsqu'il est plein, les pé- 
cheurs le retirant, puis s'asseyant 
sur le rivage, ilschoisissent les bons, 
les mettent dans des vases, et jettent 
les mauvais dehors. *? Ainsi en sera- 
t-ilà la consommation du siécle; les 
anges viendrontet sépareront les mé- 
chants du milieu des justes, ?? et les 
jetteront dans la fournaise du feu. 
Làsera le pleur et le grincement de 


Mat. 13, 3. 
Mare. 4, 33. 
1 Cor. 7, I. 
Mat. 21, 4. 
Ps. 41, 2. 

Eph. 3, 5. 
Rom. 1, 20. 


Explanatio 
parabolze 
de zizaniis. 


Sap. 8, 6. 
Eccli. 32, 15. 
Joa. 4, 27. 
Mat. 15, 15. 
Ps. 33, 6. 


Mat. 26, 64. 


Joa. 1, 11. 
Rom. 8, 17. 
Is. 1, 4. 
Mat. 28, 19. 
1 Cor. 3, 9. 
Bar. 5, 8. 
1 Joa. 3, 8. 
Joa. 8, 44. 
Sap. 2, 24, 
Joa. 4, 35. 
Ap. 14, 15. 


Mat. 24, 31; 
pou. 
Scph. 1, 3. 
Job, 38, 13. 
Ap. 19, 20. 
Mat. 25, 41. 


Mat. 11, 15. 
Mare. 7, 15. 
Ap. 2,7. 


Thesaurus 
abscondi- 


2 Cor. 4, 7. 
Mat. 20, 15, 
Is. 33, 6. 
Prov. 24, 27. 
Colos. 2, 3. 


Job, 3, 21. 
Philip. 3, 8. 
Cant. 8, 7. 
Luc. 14, 33. 
Empta 
margarita. 
Prov. 25, 12. 
Ps. 26, 4. 
Joa. 13, 37. 
Eccli. 1, 5. 
Philip. 3, 8. 
2 Cor. 5, 14. 
Sagena. 


Mat. 4, 19; 
22, 10. 
Ps. 103, 25. 
Rom. 1, 4. 
Mare. 16, 15. 
Mat. 19, 28. 
Joa. 14, 2. 
Luc. 16, 9. 


1 Cor. 16, 22. 
Mat. 13,41-42; 
24,51; 8, 12; 
22, 13 ; 25, 30. 


35. La parole du prophète. Citation libre, d'5- 


pres l'hébreu, de Psaume LXXVII. 2. 


36. Dans la maison d’où Jésus était sorti pour 


se rendre au bord de la mer. 


38. Les enfants du royaume, les citoyens du 


royaume messianique. 


39. La consommation du siècle; c'est-à-dire la 


fin du monde. 


44. Trésor caché. Propre à saint Matthieu. « Saint 


Augustin nous dit que le champ dans lequel 
on peut trouver le céleste trésor n'est autre que 
la vraie Église, parce que dans l'Eglise seule 
nous pouvons trouver dans toute leur pureté et 
les dogmes révélés de Dieu, et les lois qu'il nous 
aimposées et le culte qu'il exige ». (Ventura de 
Raulica). 


45-51. Perle. Filet. Traits propres à saint Mat- 


thieu. 


47. Qui prend toutes sortes de poissons. Le lac 


de Génésareth est trés poissonneux. On y trouve 
nombre de poissons à la chair délicate et trés re- 
cherchés, comme le silure, le sparus galilæus, 
le chabot et beaucoup d'autres. ll s'en trouve 
aussi, surtout dans les bords marécageux situés 
au nord, quelques autres de qualité inférieure que 
les pêcheurs jettent, dans l'impossibilité où ils 
sont de les vendre. 


50, La fournaise du feu, l'enfer. 


68 Mattheus, XIII, 51 — XIV, 9. 


EE. Vita publica (EIE - XX). 


— 2o (el). Jesus inimicis infensus CXI, 53- XVI, 12). 


Gdovrav. 9! Aéysvadvoic 0 Inootg Xvvij«ors 
Tadra ndvra; À£yovow adto’ Nai, xvQis. 
52 O dè sinsv avroic Ma rovro nac ygau- 
HOTEUG Hudmreud sic sic vv Pacihsiuy vov 
oUgayav, OLLOLOG ET vd gai zio oixoÓs- 
OTOT, ücric expla &x TOÙ Fyoavoot aŬ- 
TOU xaa xal necu. 

353 Kai è ÉVEVETO re év£Asosv Ò "Inoovc tag 
nuu oA TUÜTUG, METROEN &xsid ev, ?* xai 
&ÀA9uv sic TY TUTO atot, £ÓlOaoxsv ad- 
TOUG Èv Zi Guvay& Y) HÜTUY, WGTE exi T- 
TEOd CL GUTOUG xal eye [lo Ter tovtw à 
copia atth xal at dvvapuet; "Ov; ov- 
TOG ÉOTIY Ò TOU TEXTOVOG vitOc; oUL À uy- 
TNO QUTOV À&ystOL Moagiáu, xal oL Gdepoi 
QUTOU "pe xal Towonçs xat Rd xal 
Toúdag; * Exa GL adeApai (UTOU ovy nQ- 
og moos juas sioi; [10 Ter ov route tað- 
ta navta; ?! Kal £oxayO a OVTO £y av- 
To. O 02 “pooùs EnEV [2L Ovx šoti 
AQOPATAE tuto, El un &v T) 7z.&T0LÓL av- 
toù xal iv Ty oixta avtot. *8 Kal ovx 
noiyosv xel dvvdueig nollas, dia tyv ant- 
OTIGY GÜT(Y. 

XIV. Er éxstvo To ACTU j| ovOsY 
“Howdne ó Ó TEUQUO ZG. TV axony Iņooù, ? xai 
Sizt& TOlC 7tGLOLY KÚTOV’ Ovác è £OTLY “Lwdvvns 
0 pantıotrýç otos yeon no TOV VEXQWY, 
xal io TOUTO at vrai ues évegyovouv &v av- 
tw. ?'O yag Houjóng xgevi[oac tov Twa- 
vyv, iÓmosv avtov xal ¿Fero iv pulash 
dio Howdide Tv yvvoixa Dilinnov roU 
adelpod arov. * "Ehsye yao avto 0 Twav- 
vys Ox EEEOTI oo Eye aca v. ? Koi 92v 
QUTOY GTOXTELVCU, épobr dr TOv ÓyÀov ÔTL 
se TOO TV GUTOV eixo. 

6 l'eveoteov dé dyouvwv TOÙ "Howov, «do 
Joiouto 7 Jvyárno THG Doe Ev TW 
LEO xol jjgeos a TO s Howdy 7 Fev neJ” Ó0X0v 
ouoidynosv «vr; odvar Ó idv aithontat. 
Ho: noopifjo.o D sioo d VzLO TS payrooc od rnc 
Aoc uot, pnoir, ids ini nivox, thv epay 
'Twavvov toù pantioToù. ? Kai ET 97 0 
Baouksuc, dia dE rovc Ógxovc xol Toùc ovvava- 


94. NBDT* xvge. LTO* Jéy.-Ino. et zvo. 
.52. BL: ev zg 8. NBCGKTO: tj 8. 54. NBCDET: 
éxnAnoo. 55. _NBDET: Magix. BCLT: "Ioong. 
57. NT?: èv r) idie rar gd. LTO* avToÙ (p. zta- 
T9-). 1. NCT?: reteadeyns. 3. L: iv rå qui. dné- 
Jero. 4. NDT?* 6. 6. 69: yevopévov, LT!: Zrve- 


otog dE yevou. (T?: yevectois dE yevouérois). 9. LT: 
lunndeis (* dE). is 


erit fletus et stridor déntium. ?' Intel- 
lexistis haec ómnia? Dicunt ei : Etiam. 
32 Ait illis : [deo omnis seriba doctus in 
regno codlórum, similis est hómini pa- 
trifamilias, qui profert de thesaüro suo 
nova et vétera. 


33 Et factum est, cum consummásset 
Jesus parábolas istas, tránsiit inde. ?* Et 
véniens in pátriam suam, docébat eos 
in synagógis eórum, ita ut miraréntur, 
et dícerent : Unde huic sapiéntia hzc et 
virtátes? ?* Nonne hic est fabri filius? 
Nonne mater ejus dícitur María : et fra- 
tres ejus, Jacóbus, et Joseph, et Simon, 
et Judas? 56 Et soróres ejus, nonne apud. 
nos sunt? Unde ergo huic ómnia ista? 
57 Et scandalizabántur in eo. Jesus autem 
dixit eis : Non est prophéta sine ho- 
nóre, nisi in pátria sua et in domo 
sua. #8 Et non fecit ibi virtütes multas, 
propter incredulitátem illórum. 

XEV. ' In illo tempóre audivit He- 
ródes tetrárcha famam Jesu : * et ait 
pueris suis : Hic est Joánnes Baptista : 
ipse surréxit a mórtuis, et ídeo virtütes 
operántur in eo. Heródes enim ténuit 
Joánnem, et alligávit eum : et pósuit in 
cárcerem propter Herodíadem uxórem 
fratris sui. * Dicébat enim illi Joánnes : 
Non licet tibi habére eam. ? Et volens 
illum occidere, timuit pópulum : quia 
sicut prophétam eum habébant. 

6 Dieautem natális Heródis saltávit filia 
Herodiadis in médio, et plácuit He- 
ródi. " Unde cum juraménto pollicitus est 
ei dare quodeümque postulásset ab eo. 
* At illa præmónita a matre sua, Da mihi, 
inquit, hic in disco caput Joánnis Bap- 
tistæ.? Et contristátus est rex : propter 
juraméntum autem, et eos qui páriter 

51. Le grec a en plus au commencement : « Jésus 


leur dit ». — Oui. Le grec a en plus:« Seigneur ». 
udo Grec: « Josés ». — Jude. Grec :« Judas ue 


XIV. 2. C'est. lui-même qui est ressuscité. Grec : 
« il est pe ». 

6. Au jour de la naissance, c'est-à-dire 
fêtes anniversaires de la naissance ». 

7. Tout n'est pas dans le grec. 


: « lors des 


Monnaie d'Hérode Antipas (Y. 1). 


Matthieu, XIII, 51 — XIV, 9. 
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Ji. Vie publique (EIE - XX). — 2» (c!). Jésus en butte à la haine CXII, 53- XVI, 12). 


dents. ?! Avez-vous bien compris tout 
ceci? » Ils lui dirent : « Oui ». ?? Et 
il ajouta : « C'est pourquoitout scribe, 
instruit de ce qui touchele royaume 
des cieux, est semblable au pére de 
famille qui tire de son trésor des 
choses nouvelles et des choses an- 
ciennes ». | 

33 Et il arriva que, lorsque Jésus eut 
achevé ces paraboles, il partit de là. 
?* Or étant venu dans son pays, il les 
instruisait dans leurs synagogues; 
de sorte que saisis d'étonnement, ils 
disaient : « D'oà viennent à celui- 
ci cette sagesse et ces miracles? 


Is. 63, 7. 
Ps. 116, 130. 


Mat. 23, 31. 
Dan. 12, 31. 
Prov. 6, 21. 
2 Cor. 3, 2. 
Mat. 10, 25. 
Cant. 7, 13. 


el) in 


patria sua 


contemp- 
tus. 


Marc. 6, 1. 
Mat. 2, 23. 
Luc. 4, 16. 
Joa. 1, 46. 
PS’ 118, 29; 


Marc. 6, 3. 
Mat. 12, 46. 


33N'est-cepasle fils du charpentier? Sa 70a. 13, 26-27. 


mére ne s'appelle-t-elle point Marie? 
et ses fréres, Jacques, Joseph, Simon 
et Jude? ° Et ses sœurs, ne sont-elles 
pas toutes parmi nous? D'oü lui vien- 
nent donc toutes ces choses? » ?* Et 
ils se scandalisaient de lui. Mais Jésus 
leur dit : « Un prophète n’est pas sans 
honneur si ce n'est dans sa patrie et 
dans sa maison ». ?? Et il ne fit pas 
là beaucoup de miracles, à cause de 
leur incrédulité. 


XIV. ! Ence temps-là Hérode, le 
tétrarque, apprit la renommée de 


Am. 7, 14. 
Jer, 1, 6. 
Joa. 7, 16. 


Mat. 11, 6. 
Luc. 4, 28. 
Joa. 4, 44. 


Deut, 18, 15. 


Marc. 6, 5. 
Mat. 9, 32 ; 
14, 31. 
Mare. 5, 36 : 
9, 23. 


Timor. 
Herodis. 


Marc. 6, 11. 


Jésus; ? et il dit àses serviteurs : 1e 9 7 9; 


« C'est Jean-Baptiste, c’est lui-même 
qui est ressuscité des morts, et voilà 
pourquoi des miraeles s'opérent par 
lui » : ? car Hérode s'était saisi de 


TR 
Job, 28, 22. 


Mat. 16, 14. 
Job, 14, 14. 
Joa. 10, 11. 


1 Cor. 15, 43. 


Luc. 1, 17; 


5 ; DE o 3, 19. 
Jean, l'avait chargé de fers et jeté en mare. 16, 17. 


prison, à cause d'Hérodiade, femme 
de Philippe son frére. ^ Car Jean lui 
disait : « Il ne t'est pas permis de 


Lev. 18, 16. 


Marc. 6, 19. 


l'avoir ». * Et voulant le faire mourir, yi 21 26; 


il craignit le peuple qui le tenait pour 
prophéte. 


11, 9. 
Os. 4,2. 


Eccli. 26, 5-7. 


6 Or, au jour de la naissance d'Hé- pecouatue 


rode, la fille d'Hérodiade dansa au mi- 
lieu de sa cour, et plut à Hérode. 
T D'où il lui promit, avec serment, de 
lui donner tout ce qu'elle lui deman- 


Joannes. 


Eccli. 9, 4. 
Eccli. 23, 9. 


derait. 8 Mais elle, instruite à l'avance Eccii252227. 


par sa mére: « Donnez-moi, dit-elle, 
ici dans un bassin, la tête de Jean- 
Baptiste ». ? Et le roi fut contristé ; 
cependant à cause du serment et de 
ceux qui étaient à table avec lui, il 


Zach. S, 17. 
Mare. 6, 21. 


52. Tout scribe, tout docteur chrétien, qui a 
été régulierement instruit et formé par l'Église. 
— Son trésor; le magasin à provisions, la réserve. 
— Des choses nouvelles et des choses anciennes, 
par l'appropriation à son temps, des doctrines 
traditionnelles. 


€) Dernieres excursions de Jésus en Galilée, 
XIII, 53-XVIII. 


c1) Jésus en butte à la haine de ses ennemis, 
XIII, 53-XVI, 42. 

53-58. Jésus revient à Nazareth. Comparer avec 
Marc, vi, 1-6; Luc iv, 44. 

54. Etant venu dans son pays, Nazareth. 

55-56. Ses frères, ses sœurs; c'est-a-dire ses Cou- 
sins, ses cousines, ses parents en général. Voir 
plus haut la note sur 1x, 46. — Jacques est saint 
Jacques le Mineur, un des douze Apótres. — Jude 
est l'apótre saint Jude, l'auteur de l'épitre catholi- 
que qui porte son nom. — Simon fut le successeur 
de saint Jacques le Mineur, son frere, sur le siége 
de Jérusalem. — On ne connait de Joseph (ou 
Joseés. comme l'appelle le textegrec) que son nom. 
Ces quatre cousins de Notre-Seigneur étaient fils 
de Cléopbas et de Marie, sœur aînée de la sainte 
Vierge, suivant les uns; sa belle-sceur suivant les 
autres, Cléophas étant le frère de saint Joseph, 
époux de la sainte Vierge. 

58. A cause de leur incrédulité; pour les punir 
de leur incrédulité. 

XIV. 1-12. Mort de saint Jean-Baptiste. Comparer 
avec Marc, vi, 44, 99; Luc, Ix, 7-9. 

1. On donnaitle titre de fétrarques à des princes 
qui gouvernaient la quatrième partie d'unroyaume 
demembré.— Hérode le tétrarque s'appelait aussi 
Antipas et il était fils. comme Archélaüs (Voir 
Matthieu, n, 22), d'Hérode le Grand et de Mal- 
tliace la Samaritaine. Aprés ]a mort de son pére, 
il devint tétrarque de la Galilée et de la Pérée. 
Il épousa d'abord une fille du roi arabe Arétas, 
mais se lia ensuite avec Hérodiade. sa niéce, 
femme de son demi-frére, Hérode Philippe (Mat- 
thieu, xiv, 3). Cette liaison coupable fit de lui le 
meurtrier de saint Jean-Baptiste et amena plus 
tard sa ruine, comme il est dit, note sur Matthieu, 
xiv, 3. C'est à cet Hérode que Pilate envoya Notre- 
Seigneur (Luc, xxu, 1-12). C'était un esprit faible, 
superstitieux, rusé et sans principes (Luc, xui, 31- 
32). Exile à Lyon, en l'an 39, il fut transféré ensuite 
en Espagne où il mourut. 

3-4. Emprisonnement de saint Jean-Baptiste. 
Comparer avec Marc, vi, 17-18; Luc, nr, 19-20. Ce 
fait doit être placé aprés rtv, 10. 

3. Hérodiude était lille d'Aristobule, un des fils 
d'Hérode le Grand et de Mariamne; elle était 
sœur d'Hérode Agrippa I°". Elle épousa d'abord 
Hérode Philippe Ie", mais elle le quitta pour Hérode 
Antipas, fils d'Hérode le Grand, comme Philippe I**, 
mais par une autre femme. Hérode Antipas était 
déjà marié depuis longteinps avec une fille d’Aré- 
tas, roi d'Arabie. Ce dernier, pour venger l’affront 
fait à sa fille, attaqua l'armée d'Hérode et la tailla 
en pièces. Le peuple, raconte Josèphe, considéra 
cette défaite comme une juste punition du meurtre 
de Jean-Baptiste, commis peu auparavant pour 
plaire à Herodiade et à sa fille Salomé. Ce ne fut 
pas du reste le seul châtiment qu'Hérodiade 
attira sur Antipas. Cette femme ambitieuse le 
pressa d'aller à Rome pour y obtenir le titre de 
roi. Les émissaires d'Agrippa combattirent ses 
prétentions à la cour de Caligula et il fut exilé à 
Lyon, l'an 39 de notre ére. Sa coupable épouse 
ry accompagna et c'est là qu'elle mourut. — PAi- 
lippe, le mari légitime d'Hérodiade, fils d'Hérode 
le Grand et de Mariamne, avait été déshérité par 
son père et vécut comme simple particulier. 
C'est sans doute ce qui porta ambitieuse Héro- 
diade à l'abandonner pour Hérode Autipas. Il ne 
faut pas confondre ce Philippe avec son demi- 
frére Philippe le tétrarque d'Iturie et de Tracho- 
nitide dont parle saint Luc. ut, 4. 

4. La loi de Moise prohibait le mariage entre 
beau-frère et belle-sceur, méme divorcés (Lévi- 
tique. xvi. 16). 

6. La fille d'Hérodiade qui se fit donner par 
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Matthæus, XIV, 10-28. 


EL. Vita publica (IH - XX). 


— X Cel). Jesus inimicis infensus (XII, 53- XVI, 12). 


HELHLÉVOUG ÉxÉREUGE dodpre, 1? xai néuwac 


ÉTEXEQULOE TOY Zodvrpr | ey Tj] qvAax. 
u Koi qvéy9) ý xepain cU TOU éni ivari, 
xai 200%n v) zogadi, xal Tjveyxe v1) untoi 
«VTN. 12 Kol 7100664 óvr&c oL uad roi 
QÛTOV joar tò coua xol SJuwor avto, xcl 
cid ovre Ec anr yyerda rw 5000. 

'3 Koi axovoac G "Inoosc vex aignaev 
ixsi) ev È ev moi slc Eonuov, tonov xat’ idiay. 
Kai ÉOUGAVTEC. ot 0 yAOL 1xoXov91)0aY av- 
TQ neč) ano tov nóAsQY. '' Kai és JU 
d "Inoov. side zt0ÀUv Ô ô yov, xci | ÉTAGE 7 VE 
x OLIM xo £O 'spdimevos Tovg coto rovc 
otv. 15 Ouiac dé JEVOHÉVNS, 7100672907 
GUT oL pod ood GUTOU, hëyovtec "Eonuoc 
loti ó TÖTOS xal m wga nôn 7.07.9 £v" 
&zt0v00v rovc Ô Dyhovc, Í iva (eA D óvtec sic 
TOG xua dyoga gwo EUUTOÏG Bouuare. 
16O de ‘Inoovc einer o toic" Où yosiar 
AU anehdeiv dote : ev TOIG ÚuEÑG qaysiv. 

Qi de Àsyovorv ato Oix £yousv wde si 
uj HËVTE &Qvrovc xal dúo ) iyJvac. !9'O dè 
İNE Dégeré or atog ode. —'? Koi xSÀEU- 
oac tovg 0 0 ghous dvaxwIh val ET tovg A 
TOUG, Xl apy TOUG TÉVTE GQTOuc «al tovs 
DI Ly vac, dva cyac cic TOY  0Ugovov sù- 
107766, xai xioa &Ówxs Toic LHaÏnTais 
TOUG GOTOUS, 0L dè po) oral roic O7 ÀOLC. 
7 Koi Epayov navteç xoi Ezogtraodyoay, 
zal nov TO TEQIOOEU ON TOv XAGGUGTUY, Ñw- 

sxa „*opivovg HT stc. 21 Ot de čoJiov- 
TEs DO dvdoec WGE MEVTAXIGYLALOL, pc 
e xa noadiwy. 

22 Koi eù éuc jv ykacsv Ô “cos rovc 
uad rac ŒUTOÙ uBrve Eis TO mÀolov xal 
ngoayEw QÛTOV EG TO NEQOV £c oÙ &t0- 
Moy TOÙc D xhovG. 23 Kai dxokdoug rovc 
0 X4.0UG, ave cic TO Ó poc. XAT ’ otav TQOÇEV- 
Eacd'ot. "Owtac dè JEVOUÉVNG, 4L0 voc nv &x&t. 
2 To dè nAotov 707 pi ECOV THG Falasong 
À, Bacan£éuevor Uno pov XULGUTQOY qv 
yao čvavtioç Ò AVEMOS. 25 Teror. dè gv- 
haxh TG VUXTOG dne 90G QÜTOVG Ó 
"Inooic, TEEQUIT GTC Y. eni TZG Taha GONG. 
26 Kal idóvrsc auto» oi po mr oi éni UL 
90Aaccoav JEQUIGTOUVTO, £T 900 LE 
yovrec "Ov. partacud ote xoà QAO rod 
qo ov £xga&av. 27 Ev9écwc dè kdAnGer 
aU TOlG Ò Incoëc, Aéye* Oagosirs, yo situ 


un qofsicds. 
28 Anoxgdeic dÈ avv o lléroog sins 


12. LT*: zo zoe. 13. NBDLTO: ?^4x4ooc 
de, 14. NBDT* d "go. NBCET: èm’ avtos. 
15: NBT* avtov, 16. NDT?* rcov. 19. LT?: èm 
TOU go gtov. BET* (sec.) xe. 22-25. G[K]SLT 
[H]O* o oc. NBLT*: 7A9ev... ini tyv Jai et 
(26) Où dE u. ið. avv. Ent rs Jul. 99. NCDT* 
ovtov. 9. NBDT*: &UJuc. T?* ò "Iro. 


recumbébant, jussit dari. "© Misitque et 
decollávit Joännem in cárcere. !! Et allá- 
tum est caput ejus in disco, et datum 
est puéllæ, et áttulit matri suæ. !? Et ac- 
cedéntes discipuli ejus, tulérunt corpus 
ejus, et sepeliérunt illud : et veniéntes 
nuntiavérunt Jesu. 

13 Quod cum audisset Jesus, secéssit 
inde in navícula, in locum desértum seór- 
sum : et cum audissent turbæ. secútæ 
sunt eum pedéstres de civitátibus. !* Et 
éxiens vidit turbam multam, et misértus 
est eis, et curávitlánguidos eórum. !5 Vés- 
pere autem facto, accessérunt ad eum 
discipuli ejus dicéntes : Desértus est 
locus, et hora jam prætériit : dimitte 
turbas, ut eüntes in castélla, emant sibi 
escas. !6 Jesus autem dixit eis : Non 
habent necésse ire : date illis vos man- 
ducáre. '' Respondérunt ei : Non ha- 
bémus hic nisi quinque panes et duos 
pisces. !? Qui ait eis : Afférte mihi illos 
huc. !? Et cum jussisset turbam discüm- 
bere super foenum, accéptis quinque pá- 
nibus et duóbus píscibus, aspiciens in 

colum benedixit, et fregit, et dedit dis- 

cípulis panes, discipuli autem turbis. 
20 Et manducavérunt omnes, et saturáti 
sunt. Et tulérunt relíquias, duódecim có- 
phinos fragmentórum plenos. *! Mandu- 
cántium autem fuit nümerus, quinque 
míllia virórum, excéptis muliéribus et 
párvulis. 

#? Et statim cómpulit Jesus discípulos 
ascéndere in navículam, et præcédere 
eum trans fretum, donec dimítteret 
turbas.?? Et dimíssa turba, ascéndit in 
montem solus oráre. Véspere autem facto 
solus erat ibi: ?' navícula autem in mé- 
dio mari jactabátur. flüctibus : erat enim 
contrárius ventus. *? Quarta autem vi- 
gilia noctis, venit ad eos ámbulans su- 
per mare. 26 Et vidéntes eum super mare 
ambulántem, turbáti sunt, dicéntes : 
Quia phantásma est. Et præ timóre cla- 
mavérunt. ?? Statimque Jesus locütus est 
eis, dicens : Habéte fidáciam : ego sum, 

nolite timére. 

28 [tespóndens autem Petrus dixit : 


23. Pour prier. Le grec a en plus : « à l'écart ». 
25. Il vint. Grec : « Jésus vint ». 
26. Or, le voyant. Grec :. et les disciples le voyant ». 


38. Répondant. Grec : « lui répondant ». 


Matthieu, XIV, 10-28. 
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II. Vie publique (NIE - XX). — 2° (c!). Jésus en butte à la haine CXIII, 53- XVI, 12). 


commanda qu'on la lui donnât. '^Etil 
envoya décapiter Jean dans la prison. 
!! Et sa tête fut apportée dans un 
bassin, et donnée à la jeune fille qui 
la porta à sa mère. 1? Or ses disci- 
ples étant venus prirent son corps et 
l'ensevelirent, puis ils vinrent l'an- 
noncer à Jésus. 


13 Ce que Jésus ayant entendu, il P 


partit de là dans une barque, pour se 
retirer à l'écart en un lieu désert; 
mais le peuple l'ayantsu, le suivit à 
pied, des villes. !* Et, comme il sor- 


tait de la barque, il vit une grande: 
foule ; il eut pitié d'eux, et il guérit 
5 Or le soir étant 


leurs malades. 
venu, ses disciples s'approchérent de 
lui, disant : « Ce lieu est désert, et 
déjà l'heure est avancée ; renvoyez le 
peuple, pour qu'ils aillent dans les 
villages acheter de quoi manger ». 
16 Mais Jésusleur dit : « Il n'est. pas 
nécessaire qu'ils y aillent; donnez- 
leur vous-mémes à manger ». !7 Ils 
lui répondirent : « Nous n'avons ici 
que cinq pains et deux poissons ». 
'5 Jésusleur dit: « Apportez-les-moi 
ici ». (Et aprés avoir ordonné à la 
multitude de s'asseoir sur l'herbe, il 
prit les cinq pains et les deux poissons, 
et levantles yeux au ciel, il les bénit; 
puis rompant les pains, il les donna à 
ses disciples,et ses disciples au peu- 
ple. ?? Ils en mangèrent tous et fu- 
rent rassasiés; et les disciples em- 
porterent les restes, douze paniers 
pleins de morceaux. ?' Or, le nombre 
de ceux qui mangèrent fut de cinq 
mille hommes, outre les femmes et 
les petits enfants. 

22 Aussitôt Jésus ordonna à ses dis- 
ciples de monter dans la barque et de 
le précéder de l’autre côté de la mer, 
tandis qu'il renverrait le peuple. ?? Et, 


le peuple renvoyé, il monta seul sur , 


la montagne pour prier. Or, le soir 
étant venu, il se trouvait là seul. ?* Ce- 
pendant, la barque était agitée par 
les flots au milieu de la mer; car le 


vent était contraire. ?? Mais à la qua- xare. 13,35; 
14, 24; 8, 8, 10. 


trième veille de la nuit, il vint à eux 
marchant surla mer. ?6 Or, le voyant 
marcher sur la mer, ils se troublérent 
et dirent : « C'est un fantôme » ; et 
ils poussèrent des cris de frayeur. 
21 Mais Jésus aussitôt leur parla, 
disant : « Ayez confiance, c'est moi, 
ne craignez point ». 

28 Pierre, répondant, dit : « Sei- 


Joa. 3, 30. 


Ps. 33, 20. 
Sap. 3, 6. 


Mat. 27, 57. 
Mare. 6, 29. 


tiplicati 
panes. 


Eue. Bi 10: 
Mare. 6, 32. 
Joa. 6, 1. 


Mare. 6, 34. 
Mat. 9, 36; 


10, 33. 
Joa. 7, 6. 
Ps. 106, 20. 
Mare. 6, 35. 
Mat. 15, 32. 
Lue. 9, 12. 
Joa. 6, 5. 


Mat. 17, 19. 
Joa. 6, 5, 7. 


Mare. 6, 37-38. 


Joa. 6, S-9. 


Joa. 5, 16. 


Gen. 1, 22. 
Joa. 6, 11; 
5, 30. 


Jesus in 
mari 
incedit, 


Marc. 6, 46. 


Mich. 2, 13. 
Ps. 103, 21; 
87, 8. 


Joa. 6, 19. 
Ps. 119, I. 
Luc. 21, 37. 


Mare. 6, 50. 
Jou. 6, 20. 
Ts. 51, 12. 

Prov. 2$, 1. 


Petrum 
ad se 
vocat. 


rimo mul- 


da REIR dE ER 


Hérode Antipas la tête de saint Jean-Baptiste, en 
récompense de ses danses, s'appelait Salomé. 
Elle était fille d’Hérode Philippe 1*7, l'époux légi- 
time d'Hérodiade. Elle épousa en premieres noces 
Philippe, tétrarque de Trachonitide, et plus tard 
Aristobule, roi de Chaleis. 

10. Dans la prison. Joséphe nous apprend que 
saint Jean-Baptiste était emprisonné à Maché- 
ronte (Machærus, aujourd’hui M'Kaur), à l'est de 
la mer Morte. C'était une forteresse construite par 
Alexandre fils d'Hyrcan I°". Hérode le Grand en 
avait fait la place la plus forte de la Pérée. La 
eitadelle, située sur une colline de rochers tres 
élevés, au milieu de vallées profondes, était 
entourée d'une enceinte haute de 460 coudées, 
qui enfermait le palais royal. Elle est à 1158 metres 
au-dessus de la mer Morte, à 764 mètres au-dessus 
de la Méditerranée. 

13-94. Multiplication des cinq pains. Comparer 
Marc, vi, 30-44; Luc, 1x, 10-17; Jean, vi, 4-15. 

13. Des villes; c'est-à-dire des villes voisines. — 
Le lieu désert où Jésus se retira se trouvait dans 
les environs de Bethsaide-Julias, au nord-est du 
lac de Tibériade (Matthieu, xr, 21), dans la tétrar- 
ehie de Philippe, prince d'un caractere doux, 
pacifique.Voir1a note sur Luc, nt, 1. La région qui 
s'étend au nord-est du lac est peu peuplée, parce 
Qu elle est moins arrosée et par suite moins fer- 
ile. 


19. Il les bénit. Cf. Mare, vi, 41; Luc, 1x, 6. 


22-36. Jésus fuit les honneurs et marche sur 
les flots. Comparer avec Mare, vr, 435-585 Jean, vt, 
16-25. 


93. Sur la montagne; c'est-à-dire la montagne 
voisine. Voir plus haut la note sur v, I. 


35. Du temps de Jésus-Christ, les Juifs parta- 
geaient la nuit en quatre veilles égales entre 
elles, à la manière des Grecs et des Romains. La 
première veille commençait au coucher du soleil ; 
la seconde, appelée minuit, commencait vers neuf 
heures et se prolongeait jusqu'au milieu de la 
nuit; la troisième, appelée le chant du coq, se 
terminait vers trois heures du matin;la qua- 
trième finissait à la pointe du jour. 


yp. 


Mattheus, XIV, 29 — XV, 12. 
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EI. Vita publica (443-XX). — 2? cel). Jesus inimicis infensus CXIII, 53- XVI, 12). 


Kg, sh où ef, xéhsvoóv ue mgóc Ot 
d9sy ni và Uduru. ° O dè sine 
E9. Koi xzaraßdç dno ToU nÀolov 0 
ITétooc, negiendTrnoer ni TO Vduru, Ekde 
zgóc Tor ’nooùr. |° Bhenwv dè tov ave- 
nov ioyvoðv àgoffij31, xoà COEGILEVOS xara- 
novtisoJat, EXQUSE AEywv | Koi, 00000 
ue. 9! Evdéoc dè ó "Inoovc éxveivac vuv 
yeîou, ènshdpero aUTov, xci A&y& LU 
Oiuyomores, sig Ti ÉdIOTUOU; ? Koi 


^ M 9 , c 
&uflávrov oyvav sic TO zÀoiov, ÉXÔTUOEY 0 


aa , 5 , 
&veuoc. 33 Oi dè v To mhoit £kJovrec 
mw / i 2 ev 
ztgocgexUvmoar «ÙT, À&yovrsc And Us 


Feot vi0c £l. E "HE 

3^ Kai diunepuouvtes 1Jor ets viv YNY 
Tevvnougér. ?? Kol £nuwyvovreg avtov ot 
&vógsc voU tónov éx&lvov, dn£ovaVuy eic 
INV viv seb cogov ÈXELVYV, xoi TtQoGr veyxav 
«Ur züüvrac rovc LAKOG &yovrac, 9?" xoi 

UNE DEM. 9 , € 

"t&gex&Aovr avrov, (va uovov GWWVTUL TOV 
zogonéðov TOU HUUTIOU GUTOU xal VOL 
fyuvro, dod 2100. DT. 
XV. Tors zoocégyorvo: vo Dyoov ot ano 
“Tegocouwr yootuoretc xal Dagioutor, lE- 
yovveg" “Autti ot Had vat gov Eae 
rovot TV 790 0001» Twv noeoBvréqur; Ov 
ydg vinrovtat TÈ ysiguc «v vtov, OTAV (Q- 
tov éodiwouw. 3O dè anoxoideic einer 
atoic Mari xal Vusis nagupotreve Th 
dvroAgv toù Feot did vv nogaóÓoow viov; 
1O yog ec ivevellaro Méyen" Tiuu vov 
zarépo oov xal tiv unréou zal O xaxo- 
Aloyüv natloa 7 LUATÉOU, Juv&rQ TELEV- 
zéro.  "'Yusig dë Meyere’ “Os av siny ta 
nargo 5 vm uneto Awgov D edv EE éuod, 
wpsAndTvc xoi où pu) Tion TOY TUTÉQU 
aûTo 7 vir unréou airov. ^ Kui 2jxvgto- 
cars tyv évroAgr vov Jtov dia TV magu- 
dooww uav. —.* Ynoxovrat, xoc 7908 1j- 
revos negl dur "Hoctac, Aya SÉyyite 
jtor 6 Àaüg ovrog T() OTOUUTL GUTOY HUE 
voíc yelheoi ue tiu, ý ÔÈ xata o ra 
z0góc dnéysi dm guot ? rmv de oéfov- 
Tai ue, OLÓGOxovrec ÓideoxaALac, ÉVTÉUUTU 
dvõownwv. Kai noockaAsocusvoc TOv 
ğyhov, einer aUvoig *AxOVETE xoi OUVLETE. 
11 Où ro sigeoyoueror eig TO OTOLE XOLO 
rüv üvO9guwmor GA TO ÉXTOQEVOUEVOY Èx 
TOÙ OTUUUTOS, TOUTO XON'OÙ TOY KT QUIOY. 

12 Tore z:90c8.00vrsg où LwŸTO GÜTOU 


29. NBDT?* (a. Ile.) ó. BT: (l. Eldeir) xar 
jader. 30. NT?* loy. 32. LTO: dvaf&rvor. 33. T* 
219. — 1. L* oi. 9. NBT?* avrwr. 4. LTO: cine 
(* A£yov). NBDT* cov. 5. GKSLTHG: 6 ¿dv è& 
iuo? dq. (ap. posito s. colo [xe — etiam] s. 
commale ; NBCDLT?* xo). L: riuyoe (* 7-evc.). 
6. LTO: ror dóyov (NCT: vov rouor). 8. NBDG 
KLTO* ^Eyy(;. mor ct vo otou. xci. 


Dómine, si tu es, jube me ad te veníre 
super aquas. ?? At ipse ait : Veni. Et 
descéndens Petrus de navicula. ambu- 
lábat super aquam ut veníret ad Jesum. 
30 Videns vero ventum válidum, tímuit : 
et cum copísset mergi, clamávit, di- 
cens : Dómine salvum me fac. ?! Et con- 
tínuo Jesus exténdens manum, appre- 
héndit eum, et ait illi : Môdicæ fidei, 
quare dubitásti? ?? Et cum ascendíssent 
in naviculam cessávit ventus. ?? Qui 
autem in navicula erant, venérunt, et ado- 
ravérunt eum, dicéntes : Vere Filius Dei 
es. 
3! Et cum transfretássent, venérunt 
in terram Génesar. ?? Et cum cognovis- 
sent eum viri loci illíus, misérunt in 
univérsam regiónem illam, et obtulérunt 
ei omnes male habéntes : “6 et rogá- 
bant eum ut vel fimbriam vestiménti ejus 
tángerent. Et quicümque tetigérunt, salvi 
facti sunt. 

XV. ' Tunc accessérunt ad eum ab 
Jerosólymis scribe et pharisæi, di- 
céntes : ? Quare discípuli tui transgre- 
diüntur traditiónem seniórum? non enim 
lavant manus suas cum panem mandü- 
cant.? Ipse autem respóndens ait illis : 
Quare et vos transgredímini mandátum 
Dei propter traditiónem vestram ? Nam 
Deus dixit: * Honóra patrem et matrem: 
et : Qui maledíxerit patri, vel matri, 
morte moriátur. ? Vosautem dicitis : Qui- 
cümque dixerit patri, vel matri, Munus 
quodcümque est ex me, tibi proderit : 
* et non honorificábit patrem suum, aut 
matrem suam : et irritum fecistis man- 
dátum Dei propter traditiónem ves- 
tram. * Hypôcritæ, bene prophetávit de 
vobis Isaías, dicens : ? Pópulus hic lábiis 
me honórat : cor autem eórum longe 
est a me. ? Sine causa autem colunt me, 
docéntes doctrínas et mandáta hóminum. 
10 Et convocátis ad se turbis, dixit eis : 
Audite, et intelligite. '! Non quod intrat 
in os, coínquinat hóminem : sed quod pro- 
cédit ex ore, hoc coinquinat hóminem. 


12 Tunc accedéntes discipuli ejus. dixé- 


34. Génesav. Grec : « Gennésaret ». 


XV. 3. Jésus n'est pas dans le grec. La fin du ver- 
set est rattachée dans le grec au y. 4. 

4. Maudira son père ou sa mère. Grec, littérale- 
ment : « père ou mere ». 

6. Le commencement du verset est rattaché dans 
le grec au y. 5. 

8. Le grec a en plus au commencement : « ce 
peuple s'approche de moi par sa bouche ». 


Matthieu, XIV, 29 — XV, 12. 
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EL. Vie publique (EEKE- X X). — 2 (c! ). Jésus en butte à la haine ( XIII, 53- XVI, 12). 


gneur, si c'est vous, ordonnez-moi de 
venir à vous sur les eaux ». ?? Et 
Jésus dit : « Viens ». Et Pierre, des- 
cendant de la barque, marchait sur 
les eaux pour venir à Jésus. ?? Mais, 
voyant la violence du vent, il eut 
peur; et comme il commençait à en- 
foncer, il cria, disant : « Seigneur, 
sauvez-moi! » ?! Et à l'instant même 
Jésus étendant la main, le saisit, et 
lui dit : « Homme de peu de foi, 
pourquoi as-tu douté? » ?? Or, lors- 
qu'ils furent montés dans la barque, 
le vent cessa. ?? Alors ceux qui étaient 
dans labarque, vinrent et l'adorérent, 
disant : « Vraiment vous êtes le Fils 
de Dieu ». 

34 Lorsqu'ils eurent traversé la 
mer, ils vinrent dans la terre de Gé- 
nésar. ?? Et quand les hommes de ce 
lieu l'eurent connu, ils envoyèrent 
dans toute cette contrée, et luiprésen- 
tèrent tous les malades : *6 et ils lui de- 
mandaient de toucher seulement la 
frange de ses vétements; et tous ceux 
qui la touchérent furent guéris. 

XV. ' Alors s'approchérent de lui 
les scribes et les pharisiens de Jéru- 
lem, disant : ? « Pourquoi vos disci- 
ples transgressent-ils la tradition des 
anciens? car ils ne lavent pas leurs 
mains, lorsqu'ils mangent du pain ». 
* Mais Jésus leur répondit, disant : 
« Et vous, pourquoi transgressez- 
vous le commandement de Dieu, pour 
votre tradition? Car Dieu a dit : * Ho- 
nore ton père et ta mère: et : Qui- 
conque maudira son pére ou sa mére, 
mourra de mort.? Mais vous, vous 
dites : Quiconque dit à son père ou à 
sa mére : Tout don que j'offre, tour- 
nera à votre profit, satisfait à la loi; 
5et cependant il n'honore point son 
père ou sa mère ; ainsi vous avez dé- 
truit le commandement de Dieu pour 
votre tradition. * Hypocrites, [saïe a 
bien prophétisé de vous, disant : 8 Ce 
peuple m honore des lèvres ; mais son 
cœur est loin de moi. ? Et il est vain le 
culte qu'ils me rendent, enseignant 
des doctrines et des ordonnances hu- 
maines ». '? Puis, ayant appelé à lui le 
peuple, il leur dit : « Ecoutez et com- 
prenez. !! Ce n'est pas ce qui entre 
dans la bouche qui souille l'homme; 
mais ce qui sort de la bouche, voilà 
ce qui souille l'homme ». 

12 Alorsses disciples, s'approchant, 
lui dirent : « Savez-vous que les pha- 


Joa., 21, 7. 
Luc. 22, 33. 
Esth. 13, 9. 


1 Cor. 10, 12. 
2 Cor i2 
Mat. 8, 25. 
lba GE Zo 


Ps. 143, 7. 
Job, 14, 15. 
Mat. 5, 26. 
Ps. 106, 25. 
Mat. 16, 8. 
Jac. 1, 6. 


Marc. 6, 51. 
Joa. 6, 21. 


Mat. 27 
l Joa. 2, 28. 
Mat. 16, 16. 


Tangentes 
sanantur. 


Marc. 6, 53. 
Luc. 5, 1. 


Ts. 66, 19. 
Mat. 4, 24. 


Mat. 23, 5; 
Br. gil 
Luc. 6, 19. 
Marc. 16, 16. 


Traditio- 
nes senio- 
rumm. 
Marc. 7, 1. 


Gd 


Marc. 7,5. 
Mat. 5, 21, 27. 
Deut. 4, 2. 
Luc. 11, 38. 
Marc. 7, 2. 


Mat. 7, 5. 

Mare. 7, 9. 

Rom. 10, 3. 
Is. 3, 8. 


Ex. 20, 12; 
21, 17. 

1 Tim. 5, 4. 

Eccli. 2, 21. 

Prov. 20, 20. 

Eph. 6, 2. 

Deut. 5, 16. 


Eccli. 34, 23, 
18 


Prov. 25, 24. 
Rom. 1, 30. 


Job, 36, 13. 
Marc. 7, 6. 


Hg, SEL M. 
JDE, e MN 
Jer. 12, 2. 
Is. 1, 13. 


Cæceus 
dux ceci. 
Is. 5 14 


34. Génésar ou Génésareth. — La terre de Gé- 
nésar était sur le bord du lac de Génésareth ou 
de Tibériade. à l'ouest, probablement à l'endroit 
appelé aujourd'hui el- Ghoueir, entre Khan Minyéh 
et Medjdel. Josèphe dit que cette terre était tres 
fertile et d'une grande beauté. Sa population, du 
temps de Notre-Seigneur, était trés considérable. 


36. La frange de ses vélements. Voir plus haut 
la note sur 1X, 20. 


XV. 1-20. La vraie purelé est intéricure. Com- 
parer avec Marc, vu, 1-23. 


2. La tradition des anciens, c'est-à-dire des 
ancêtres, désigne les préceptes pour la plupart 
rituels qui, d'aprés les Juifs d'alors, avaient été 
donnés oralement par Moise et transmis orale- 
ment jusqu'à eux soit pour expliquer la loi, soit 
pour la compléter. Its y attachaient la même im- 
portance qu'à la loi écrite. Le précepte de laver 
les mains avant de manger était une addition à 
la loi écrite. Dans saint Marc, vir, 8, Jésus appelle 
celte tradition la tradition des hommes, par op- 
position avec la véritable loi de Dieu. — Manger 
du pain, ou manger le pain, dans la langue des 
Hébreux, signifie simplement prendre de la nour- 
riture, faire un repas. 

4. Mourra de mort; c'est-à-dire it mourra 
infailliblement, il sera puni de mort sans rémis- 
sion. Dans la Bible. comme dans les auteurs pro- 
fanes, ce genre de répétition a pour but de 
donner de la force et de l'énergie au discours. 


5-9. Vous dites : Quiconque.. Jésus-Christ veut 
censurer ici les commandements contraires à la 
loi de Dieu, comme lPoubli et la négligence des 
parents, sous prétexte que l'on donne à Dieu, ou 
au moins ceux qui ne conduisent nullement à la 
vraie piété, comme le lavement fréquent des 
mains. sans égard à la pureté du cœur. 


11. On abuse souvent de ces paroles pour auto- 
riser la violation de l'abstinence prescrite par 
l'Église. Il est vrai que les viandes qui entrent 
dans le corps de l'homme ne peuvent souiller 
son áme; mais le mépris des lois de l'Eglise éta- 
blie par Jésus-Christ lui-même, la sensualité; 
voilà ee qui souille et rend coupable devant 
Dieu. C'est ainsi qu'Adam n'a pas été souillé par 
le fruit qui entra dans sa bouche, mais par sa 
désobéissance à la loi de Dieu. 

19. Alors, quand les disciples furent seuls avec 
Jésus dans la maisou qui leur servait de rési- 

t dence. — Scandalisés, choqués, irrités. 
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IE. Vita publica (II - XX). 


Matthæus, XV, 


— 2 (cl). Jesus inimic 


13-30. 


is infensus ( XIII, 53- XVI, 12). 


nor adto’ Oidug ótt ot Duaicuioi &X0U- 
cavrsg vOv Àoyov En dahio oor; Jet) 
dE dosi ele sine Iaoa pure, Zv oUx 
ÉDUTEVOEY Ò NATY HOV O oU ortos; èrou- 
Jjostra. 14” dere «UroUg 00my0L siot 
tv Aoi Tuphov Tuphos dè vvQÀov sav 
0077}; AUpOTEQO! eic Bodvvoy zsoovvrot. 

P dnoxgid eic dè ó llérgoc simsv avto’ 
Doucoy  9utv V ze ooBoAnv TOUT. 
16 dè T56ovc EÎTEV" EZ xal vueg 
aovvetoi ots; !TOùnw vosivs, 0L zt&v TO 
EÈgTOQEUO LEVOV sig TO OTOUR, clc Trjv X0LÀLOV 
PA xal sic dpedgwva expo evat; ; CURE 
de &xmogsvó usva £x TOU OTOLUTOS, èx TS 
xagÓtac EEEO evan, xdxsiv« xo»wwoi TOY &V- 
Jouwnzov. '?'Ex yag ths xagótac i&&oyorreu 
Dahoyuopuo HOYNQO, POVOL, LOLZELOA, 7:00- 
veal, xìonai, ypevðouagTvoio, Phascpyuiat. 
e dore gori và xowoDrro TOV &vOQquzOY 
TO ÔÈ dvintoiç 7890 quysiv OÙ xowot TOV 
čvfgwnov. 

?! Kal 8sÀO «v exsider d "Incovg dve- 
quw o5osv siç và uson "Tgov zal Xidwvoc. 
22 Kai idov, yuv) Xavavaiu dno vov oglwv 
xelvwr Ecl dodo 2xgoi7o0sv atw, A£yov- 
ow "EAégoov us, xou, viè Aufid 5 3v- 
yarn m nunt c deupcort even. 2840) «dg 
0UX dnexot 1 GUT) 2070. Koi 790c8À- 
Svrsg ob uadnTai utot gera GT, 
Aéyovrec And hvoov aûtyv, ÓTL xQubEL 07a - 
oẸev suy. — 250 02 anoxa sic sinsv Oix 
dneotu mr El UN) sig TO zto0f vo, TC CTOMo- 
Adta  OlXOU Togańà. 5H dë ¿Iodoa 
ngoçexdrer atu A£yovow Kvote, Boi Jet 
uon °SO dè dnozorIeis sinsev Ox ior 
xaldv, Aepstv TOY ĞOTOV TWV TéXvov xoi 
Bus toic xvvotoic. 3T*HFT d$ sne Nai, 
AUQUE" xal y&Q TA ovd ux AE SL QTO TOV 
ypiyiwv vuv TIRTOVT UV ANO THG Touztébnc 
TWV «vgl azar. 25 Tore (00x90) elc 0 
doovg simev arr o JÜvu, ueyáiņ cov 
7 nio Tic" yevyoupvo got o DEA. Kai 
iddn À JUYÜTNO aðtç axo TN (ac &xs- 
Vic. 

Koi ustaßac exei) ev 0 T;oovc, LE 
7.0.00. tr délaçour TNS l'ojaMetac: xol 
dvofdc sig To 0906, xcd qvo exe. 30 Kai 
ngocnÀo Ov COTO Ò yÀot TOLOI, EZOVTES | used” 
ÉWUTUY 4006, TvQÀOUG, «tovc, xvÀ Aoi, 
xu. ÉTÉQOUG 710ÀÀoUG, xol zóóuyov a)roUG 


15. NBLT?* zevzzv. 16. NBDT* "77zoovc. 17. BL 
TO: Ov (l. oùxw). 22. BL: Exoacer (NT: Exga&er). 
LT?* avo. 23. NBCDT: zedrovv. 25. LT?: :rgos- 
exvynoev. 26. 'T* xclor. LT: Ovx £Seorw. 


| 
| 


runt ei : Scis quia pharis&i audito 
verbo hoe, scandalizáti sunt? 13 At ille 
respóndens ait : Omnis plantátio, quam 
non plantávit Pater meus cœléstis, era- 
dicäbitur. '* Sinite illos : cæci sunt, et 
duces cæcorum : cæcus autem si cæco 
ducátum præstet, ambo in fóveam ca- 
dunt. 

15 Respóndens autem Petrus, dixit 
ei : Edíssere nobis parábolam istam. 
!'6 At ille dixit : Adhuc et vos sine intel- 
léctu estis? !7 Non intelligitis quia omne 
quod in os intrat, in ventrem vadit, et in 
secéssum emittitur? !5 Quæ autem procé- 
dunt de ore, de corde éxeunt, et ea coín- 
quinant hóminem : ! de corde enim 
éxeunt cogitatiónes male, homicidia, 
adultéria, fornicatiónes, furta, falsa tes- 
timónia, blasphémiæ : ?? heec sunt, quæ 
coinquinant hóminem. Non lotis autem 
mánibus manducáre, non coinquinat hó- 
minem. 

?! Et egréssus inde Jesus. secéssit in 
partes Tyri et Sidónis. ?? Et ecce mülier 
Chanan&a a finibus illis egréssa cla- 
mávit, dicens ei: Miserére mei Dómine 
fili David : filia mea male a dæmónio ve- 
xátur. ?? Qui non respóndit ei verbum. 
Et accedéntes discipuli ejus rogábant 
eum dicéntes : Dimitte eam, quia P 
post nos. ?' Ipse autem respondens ait : 
Non sum missus nisi ad oves, qua per- 
iérunt domus Israel. ?? At illa venit, et 
adorávit eum, dicens : Dómine, ádjuva 
me. ?5 Qui respóndens ait : Non est 
bonum sümere panem filiórum, et mittere 
cánibus. ?7 At illa dixit : Etiam Dó- 
mine : nam et catélli edunt de micis 
qui? cadunt de mensa dominórum suó- 
rum. ?$ Tunc respóndens Jesus, ait ilh : 
O mülier, magna est fides tua : fiat tibi 
sicut vis. Et sanáta est filia ejus ex illa 
hora 

29 Et cum transisset inde Jesus, venit 
secus mare Galiléæ : et ascéndens in 
montem, sedébatibi. ?? Et accesséruntad 
eumturbæ multe, habéntes secum mu- 
tos, caecos, claudes, débiles, et álios 


Matthieu, XV, 13-30. 


79 


II. Vie publique (HII-XNX). — 2° (e!). Jésus 


en butte a la haine (C XIII, 53-XVI, 12). 


risiens, cette paroleentendue, se sont 
scandalisés?»'? Mais Jésus, répon- 


Jer. 2, 21. 
Act. à, 39. 


dant, dit: « Toute plante que mon xe rs 20. 


Père céleste n'a point plantée, sera jé s. 
arrachée. !* Laissez-les ; ils sont aveu- Mat. 25, 16. 
gles et conducteurs d'aveugles; or, 30.9, 10. 
si un aveugle conduit un aveugle, ils non.» 1. 
tombent tous deux dans une fosse ». 555 Yy 
15 Prenant alors la parole, Pierre — evia 


lui dit: « Expliquez-nous cette para- 


hominem. 
bole ». 16 Mais Jésus répondit : « Et Fr 
vous aussi, êtes-vous encore sans iN- Mat. 16,9. 
telligence? !" Ne comprenez-vous °°°” 
1 Cor. 6, 13. 


point que tout ce qui entre dans la 
bouche va au ventre, et est rejeté en 
un lieu secret? ‘8 Mais ce qui sort de 
la bouche vient du cœur, et voilà ce 
qui souille l'homme. '? Car du cœur 
viennent les mauvaises pensées, les 
homicides, les adultéres, les fornica- 
tions, les vols, les faux témoignages, 
les blasphémes. ?* C'est là ce qui 
souille l'homme; mais manger sans 
avoir lavé ses mains, ne souille point 
l'homme ». 

?! Jésus étant parti de là, se retira 
du cóté de Tyr et de Sidon. ?? Et voici 
qu'une femme chananéenne, sortie 
de ces contrées, s'écria, lui disant : 
« Seigneur, fils de David, ayez pitié 
de moi; ma file est cruellement 
tourmentée parle démon ». ?? Jésus ne 
lui répondit pas un mot. Et ses dis- 
ciples s'approchant de lui le priaient, 
disant : « Renvoyez-la, car elle crie 
derrière nous ». ** Mais Jésus répon- 
dant, dit: « Je n'ai été envoyé qu'aux 
brebis perduesde la maison d'Israël ». 
?5 Elle. cependant, vint et ladora, 
disant : « Seigneur, secourez-moi! » 
*6 Jésus répliquant, dit : « Il n'est 
pas bien de prendre le pain des en- 
fantset de lejeteraux chiens ». ?? Mais 
elle repartit : « Il est vrai, Seigneur ; 
mais les petits chiens mangent les 
miettes qui tombent dela table de 
leurs maitres ». ?8 Alors reprenant la 
parole, Jésus lui dit : « O femme, 
grande est votre foi; qu'il vous soit 
fait comme vous désirez ». Et sa fille 
fut guérie dés cette heure-là. 

29 Etlorsqu'il fut parti de là, Jésus 
vint le long de la mer de Galilée ; 
et montant sur la montagne, il s'y 
assit. 3° Alors s'approcha de lui une 
grande foule, ayant avec elle des 
muets, des aveugles, des boiteux, 
des infirmes et beaucoup d'autres ; 


Mat. 12. 34. 
Ts. Tio 16. 


Jac. 1, 14. 
Ttom. 7, 14. 
Gal. 5, 12. 


Mulier 
Chanza- 
Diva. 


Mat. 14, 31. 
ARE, Els 
Act. 13, 46. 


Bsp JIEBE 1. 
Job, 30, 25, 
Dan. 9, 4. 
Jac. 1, 6. 
Rom. 1, 3. 
Mat. 20, 30, 
leo» N57 


Hab. 1, 2. 


Ps. 94, 7. 
Rom. 15, 8. 


Deut. 8, 19. 
Ps. 65, 4; 
120, 2. 
Mat. 10, 6; 
9, 36 
Is. 1, 2. 
Eceli. 13, 3. 
Mat. 7, 6. 
Ps 21, 17. 


Luc. 16, 21. 


Ps. 101, 15. 


Mat. $, 10, 
13; 17, 19. 
Jac I, 6. 

Ps. 144, 19. 
Eccle. 5, 4. 
Mare. 7, 31. 


Curztus 
ommis 


Is. 35, 3. 
Mat. 4, 21. 
itg EA GE 
ls. 56, 10. 


Mss HL SE 
Ps. 21, 16. 
Mat. 1J, >. 


eoinquinit 


Gen.6, 5; 8,21. 


Eccli. 35, 21. 


langnidns. 


3 Reg. 15, 21. 


13. Toute plante; il s'agit ici de la tradition 
pharisaique. 


| 


20. Manger sans avoir lavé ses mains. D'après 
les traditions pharisaiques « quiconque mangeait 
son pain sans s'être lavé les mains était aussi 
coupable que s’il eût commis Ia foruication » et 
« ne pas se laver les mains après sou repas 
équivalait à tuer un homme ». Ces coutumes 
étaient une exagération de la loi mosaïque qui 
voulait éloigner le peuple de Dieu de tout con- 
tact impur des étrangers; or ce n'était pas là 
seulement une géne inutile imposée au Juif, 
mais C’eût été un grave obstacle à la propagation 
de l'Évangile, voilà pourquoi le Sauveur attache à 
ses paroles une si grave importance. 


21-98. La chananéenne. Comparer avec Marc, vit, 
24-30. 

21. Du côté de Tyr et de Sidon, ville de Phéni- 
cie, sur la Méditerranée, au nord de la Palestine. 
Voir Marc, vu, 24, les monnaies de Tyr etde Sidon. 

39. Une femme chananéenne, d'origine svro- 
phénicienne. Les Phéniciens étaient d'origine 
chananéenne. 

23. Jésus-Christ ne lui répondit pas un mot, 
pour éprouver sa foi. 


24. Aux brebis perdues e la maison d'Israël. 
Le Messie avait été envoyé pour sauver les 
nations aussi bien que les Juifs, mais il ne devait 
point précher au milieu d'elles; cette mission 
etait réservée à ses apôtres. 


96. Aur chiens. Les Juifs traitaient les gentils 
de chiens, à cause de là corruption de leurs 
mœurs. 


29. La mer de Galilée. Voir la note 8 à la fin 
du volume. — Sur la inontagne. Noir plus haut la 
note sur XIV, 23. Jésus pour venir de Phénicie fit 
un assez loug circuit, qui nous est tracé dans 
Marc, vir, 34, ctil arriva dans la Décapole, à l'est 
du lac de Tibériade. 

30. On les mit à ses pieds. Ce détail marque la 
confiance la plus entière de la part du peuple. 
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EX. Vita publica (III-XX). 


nao toUc tt0Óac roU InGOÙ' xai EF EQUTEUOEY 
œuUTouc, ?! (ets toç OyAovc Juvudoat, 
pAénovrac xtpovc alov "Tac, xvÀAovc Uyteic, 
ywlovg HEQUTUTOUVTO xal vuqAo)c Bhërov- 
vag xal édótacav tov Feov '"loocQA. 
??2'08z'IncovG ztoocxoAsoausvoc rovc ad - 
Tag GÜTOÙ, eine Znkayyvilouo éniv0vO yAov, 
OT jdn à Lus coag TES 7 goguévovoi «ot, xa 
0UX éxovoL Ti péywor xal Onova COLI: 
VOTES OÙ Féhw, UATOTE éxÀvOw Oi àv TT 
ddw. ?? Koi Léyouor atw oi padra 
«vov: Io9ev Ab iv čomquig &QTOL TOCOL- 
TOL, (CLE Xoováaut 0 yÀov vocovtov; ?* Koi 
layer utol 0 Incovc Ilooovc &gvovc &yste; 
Oi óà sîinov ‘Entrá, xol oMya iy9w0ie. 
35 Koi éxcAevos tois 0 yAow &vazteosiy En 
vuv ynv. ?9 Kai Aofwv rovg nta &orovc 
xai TOUS LyJVac, EVYUOIOTOUG EXÀAGOS xal 
&Ótx& roig uadnrais «rov, ot dè uad qrol 
TQ ÓyÀo. ?' Kai ëpayov návt&c, xal 2Y00- 
vo) zov, xol EEV TO umi TOY XÀa- 
ouaátwv, snra Onvoidus ngos. ?9 Où de 
£09 lovcsc jou TETOUXICYIALOL UVO0EG, wots 
yvvouxtr xai nadiwv. % Kai anoAvouc 
Tovg 0 yAovc dvéfli siç TO mÀolov, xal DATE 
sic Ta dou MoyóaAa. 
XVI. Koi nooçskdovres ot Daugioaior xci 
Zaddovraior, nsipuLovrsg énnournour av- 
TOV onusiov x TOU ovouroù ézÓsiSOL AUTOS. 
*'O) dè dnoxadelc einer auûtois Owtoc ys- 
rouévnc héyete Evdia, nvgaèar yao 0 ov- 
oavoc  ?xoi nowt Mjusgov zeuy, muĝ- 
gače sl yao otvyváčwv Ô ovoavóç UztOxQrtal, 
TO uiv 790 ctU7tOy TOU 0UpavoU JU OLETE 
daxgiverr, ta dè ousia vOv xoigov o) dú- 
vacgs; ŸLlevsu zovqod xci uoryahis on- 
uslov enta, xai onueïor oU ÓoO)5o0stol 
«T2, £L un TO oqusiov Invia toù noopirov. 
Koi xoeraMuur a«)To)G anas. 
? Koi &90vtes ot uaD'qvol auto siç to 
nega, éneM(d'ovro &ogrovg hapsir. O dè 
"Inoovc ner ed voig OgGrtolngocé yere dro 
TÅG Gung trov Dagiouiwr xol Xaddovzaiwv. 
* Où dé dishoyibovro èv tavroiç Aeyovrec' 


- NCDT: zov à yov. Il. et Vulg. * xvi. Uy. 
Dos KL: toets (T:, etiam à. 707). BCDET: ué- 
oc. 33. T Ilo9. ovv. 35s. NBDT?L: K. nagay- 
yetàag TQ 0 low avan. TL T. y. &affev ... xai ev- 
Xco- 39. GKTO: évégx. NBDLT: Mayaddy (C: 
Mayócàar). — À. NT?: emyooiror. 3. L: xot copa 
LT vroxo. 4. NBDLT* rov moop. 5. NBCDT* 


cCUTOU. 


| 
| 
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Mattheus, XV, 31— XVI, 7. 


— 2° (c!). Jesus inimicis infensus CXIII, 53- XVI, 12). 


multos : et projecérunt eos ad pedes 
ejus, et curávit eos : ?' ita ut turbæ mi- 
raréntur, vidéntes mutos loquéntes, 


claudos ambulántes, cascos vidéntes : et 
magnificábant Deum Israel. | 

32 Jesus autem, convocátis discipulis 
suis, dixit : Miséreor turbæ, quia tríduo 
jam persevérant mecum, et non habent 
quod mandücent : et dimittere eos je- 
júnos nolo, ne deficiant in via. % Et di- 
cunt ei discípuli : Unde ergo nobis in 
desérto panes tantos, ut saturémus tur- 
bam tantam ?.?* Et ait illis Jesus : Quot 
habétis panes? At illi dixérunt : Sep- 
tem, et paucos piscículos. 

35 Et præcépit turba, ut discümberent 
super terram. ?9 Et accipiens septem pa- 
nes, et pisces, et grátias agens, fregit, 
et dedit discipulis suis, et discípuli de- 
dérunt pópulo.?? Et comedérunt omnes, 
et saturáti sunt. Et quod supérfuit de 
fragméntis, tulérunt septem sportas ple- 
nas. ?? Erant autem qui manducavérunt, 
quátuor míllia hóminum, extra párvulos 
et mulieres. ?? Et, dimíssa turba, as- 
céndit in naviculam, et venit in fines 
Mágedan. 

XVI. ! Et accessérunt ad eum phari- 
sæi et sadducæi tentäntes : et rogavérunt 
eum ut signum de coelo osténderet eis. 
? At ille respóndens, ait illis : Facto vés- 
pere dícitis : Serénum erit, rubicándum 
est enim ccelum : ? et mane : Hódie tem- 
péstas, rütilat enim triste coelum. * Fá- 
ciem ergo coeli dijudicáre nostis : signa 
autem témporum non potéstis scire? 
Generätio mala et adültera signum quæ- 
rit : et signum non dábitur ei, nisi 
signum Jonæ prophétæ. Et relíctis illis, 
ábiit. 

? Et cum veníssent discipuli ejus trans 
fretum, oblíti sunt panes accipere. ê Qui 
dixit illis : Intuémini, et cavéte a fermén- 
to phariseórum et ‘sadducæérum. 7 At 
illi cogitábant intra se dicéntes : Quia 


91. Des muets parlant. Le grec a en plus: « des 
estropiés être gueris ». 


39. Magédan. Grec : « Magdala ». 


XVI. 4. Vinrent. Grec : « venant». — Pour le tenter, 
et ils le priérent. Grec : «le tentant, ils lui deman- 
derent ». 

3. Le commencement du y. 4 est rattaché dans le 
grec au Y. 3. 


4. Le grec a en plus au commencement : « hypo- 
crites ». — Vous ne savez pas. Grec : « vous ne pou- 
vez pas ». 


6. Gardez-vous. Grec : « priez et gardez (vous) ». 


Matthieu, XV, 31— XVI, 7. 
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LL. Vie publique (HKI-XX). — 2» (c! ). Jésus en butte à la haine CXII, 52-XVI, 12). 


S Mat. 9, 33. 


et on les mit à ses pieds, et il les M: 5 3s 
102, 3. 


guérit : de sorte que la foule était 10953. 
dans l'admiration, voyant des muets Ps: 108, 3. 
parlant, des boiteux marchant, des 
aveugles voyant; et elle glorifiait le 
Dieu d'Israël. 

3? Cependant, Jésus ayant appelé Pr 
ses disciples, dit: « J'ai pitié de ce miseretur- 
peuple, car il ya déjà trois jours rs. 


en . Mat. 23, 13. 
qu'ils sont constamment avec moi, os. 6,3. 
et ils n'ont pas de quoi manger; et mairig 3. 


je ne veux pas les renvoyer à jeun, de Me: 14 15- 
peur qu'ils ne défaillent en chemin ». Num. 11, 13 
33 Les disciples lui répondirent : « Où 
done nous procurer, dans un dé- 
sert, assez de pains pour rassasier 
une si grande multitude ? » ?* Et Jésus 
leur demanda : « Combien avez-vous 
de pains? » Et eux lui dirent : « Sept, 
et quelques petits poissons ». 

?» Alors il commanda au peuple de 
s'asseoir sur la terre. * Et prenant 
les sept pains et les poissons, et ren- 
dant gráces, il les rompitet les donna 
à ses disciples, et ses disciples les 
donnèrent au peuple. 7 Et tous man- 
gèrent et furent rassasiés. Et de ce 
qui resta de morceaux, ses disciples 
emportèrent sept corbeilles pleines. 
38 Or, ceux qui mangèrent étaient au 
nombre de quatre mille hommes, outre 
les petits enfants et les femmes. ?? Et 
le peuple renvoyé, il monta dans la 
barque, et vint aux confins de Ma- 
gédan. 


Iterum 
panes mul- 
tiplicati. 
Mat. 14, 19. 
Joa. 6, 11. 
1 Thess. 5, 18. 


Deut. 5, 5. 
1 Cor. 4, 5. 
Jé&p Tig, EXD. 


Sap. 14, 3. 
4 Reg. 23, 29. 
2 Je RE i 


X€WI.'Alorsvinrentà luilesphari- 5525" 
siens et les sadducéens, pour le ten- Mare. 5, 11. 
. EY . . . 12 1 

ter, et ils le priérent de leur faire voir “io. 6730. 
Bar. 6, 66. 


un prodige dans le ciel. ? Mais Jésus 
répondant leur dit : « Le soir venu, 
vous dites : Il fera beau, car le ciel 
est rouge. ? Et le matin : Aujourd'hui, 
del'orage, car le ciel est sombre et 
rougeâtre. * Vous savez donc juger 
l'aspect du ciel, et vous ne savez pas 
reconnaitre les signes des temps? 
Une génération méchante et adultére 
demande un prodige, et il ne lui sera 
point donné de prodige, si ce n’est le 
prodige du prophète Jonas ». Et les 
ayant quittés, il s'en alla. 

* Or,lorsque ses disciples étaient 
venus de l'autre cóté de la mer, ils 
avaient oublié de prendre des pains. 
6 Jésus leur dit : « Gardez-vous soi- 
gneusement du levain des pharisiens 
et des sadducéens ». " Mais eux pen- 
saient en eux-mêmes, disant : « C'est 


1 Cor. 1, 22. 
Eccli. 19, 97. 


Luc, 12, 51. 


Mat. 12, 39. 
Deut. 32, 15. 
Jér. 9, 2; 
Jon. 2, 1. 
Sap. 1, 3. 
Rom. 10, 9. 


A 
fermento 
Phariszeo- 
rum Ca- 
vendum, 


Marc. 8, 12. 


Tit. 3, 10. 
Luc. 12, 1. 
Prov. 4, 25. 


1 Cor. 2, 14. 


34. Les muets pariant. Saint Marc (vir, 31-37) 
remplace cette description générale par le récit 
spécial de la guérison d'un sourd et muet. 


32-39. La multiplication des sept pains. Com- 
parer avec Marc, vin, 1-10. 

32. J'ai pitié de ce peuple... On était à quel- 
ques lieues seulement au sud de Bethsaida où 
avait eu lieu, quelques semaines auparavant, la 
premiére multiplication des pains. Mais cette fois, 
la foule, au lieu d'étre composée de Galiléens, 
comprenait un grand nombre de paiens habi- 
tants de la Décapole. Jésus veut les faire bénéfi- 
cier des mémes avantages, puisqu'il les appelle 
à la méme foi. II veut méme cette fois prendre 
l'initiative. 


38. Outre les petiis enfants et les femmes. Trait 
propre à saint Matthieu. 

39. Il monta dans la barque, afin de se sous- 
traire comme d'habitude à l'enthousiasme popu- 
laire. — Magédan ou Magdala, comme porte le 
texte grec, aujourd'hui el-Medjdel, sur la rive 
occidentale du lac de Tibériade, à l'extrémité 
méridionale de la plaine de Génésareth, à une 
heure et un quart environ au nord de Tibériade. 
On croit que c'est là qu'était née Marie-Madeleine 
et que c’est de Magdala qu'elle tirait son surnom. 

XVI. 1-4. On demande des signes. Comparer avec 
Marc, viu, 11-13. 

1. Les pharisiens et lcs sadducéens; les deux 
sectes rivales, qui savaient se mettre d'accord 
en face de l'influence grandissante de Jésus. 
— Un prodige dans le ciel, en signe de sa mis- 
sion. 


4. Le prodige du prophète Jonas. Le miracle de 
sa résurrection qui sera la preuve éclatante de sa 
divinité. 


5-12. Levain des pharisiens. Comparer avec 
Marc, vin, 14-21. 


5. Prendre des pains. Cétait la coutume de 
ce temps et de ce pays que les voyageurs portas- 
sent le pain dont ils pouvaient avoir besoin. 
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EX. Vita publica (HII-XX). 


Matthæus, XVI, 8-23. 


— 2 (e). Summum missionis Christi C XVI, 13- XVIII). 


Or (rovc 0UX ddffouer. 8 Jyoùc óè 0 
“oovs ELTTEV «v roic: Ti duuloyiseode Ev 
&evroic, OMYOTIOTOL, ÓTL oTov OÙX E TE ; 
9 OÙnw vosire ovO2 MYNHOVEVETE TOUG HEVTE 
doTous TOY HEVTOHIGHLAGV, XAL 7:000UG x0- 
AUN NEN T 
qivovc &Adflers, '° ovde TOUS ENTE &Qrouc 
TOV TETQUHGJWV, xal nac onvoidu 
were; i lloc OÙ VOEÎTE, ÓTL OÙ Legi 
(otov sinov dur TQOGE JEU QNO TAG GVUNG 
TY _Dogoaiwy xal Zaddovxuitwur ; 12 "Tore 
CUVTHGY: OTL oÙ% sine RU PAU «nó TS 
Evunc Tov (rov, ZAI dno vzc AY vov 
Qapioolv xai Xoódovratcr. 

13^?EA9«v ó o oovc els TO neon Kea- 
CUQELUE TG Giov, nowTa ToYS pad 
TOG &ÜTOU, Aéyanr Tiva A£yovow où &v- 
otto slvat TOY VlOY TOV dvd guiztov; #0: 
dé sinov OL uiv "wavrgv vov Buntiotry, 
Go dè "Hiav, prem dè "Isoeutav 7] Eva 
tov ngopqrov. 15 Aéye udroic "Yusic dè 
TIVO UE ÀËYETE ivor; 

i "dnoxoid'eic dè Simov Iergos sine NS 
sb 0 .XoiOTÓc, Ó vioc ToU Os0U TOU Lc vroc. 
11 Rot Paie 0 Incovc ciney auto Ma- 
xQuoG si, Xiuwv Boo lwr, oti odo% xai 
cipue 0Ux nexo we OO, vu 0 AUTIO pov 
d èv roig ovgavoic. '? Ie dé oot À£yco, OTL 
où sl Iévgoc, xoi eni vovit vy £rgo oixoóo- 
pajoo uov Tv éxx)qotav, xol nóa &Óov ov 
x«tio yvoovoir aUvzc.  '? Kai dwow oor teg 
XÀ&ic vic Bacueius TOV o)govOv xal Ô iv 
dions eni VG VS è soto de sõsuévov &v Toic 
oUgavoic, xal Ô cav Aog € Enl TAG YNG, OTOL 
Ashvuévoy év voic ovouvoic.  ?9 Tore due- 
OrslÀero volg uaFytais avtov, iva unôesvi 
anwoiv, tl &UvOG &oviv "Igoovc 0 X giorag. 

21 Ano tote Zo&«vo 0 "[qyoovc Ósuxvusiv 
Toîic uut qraig oUTOU, oti dl &UTOY drel- 
dei sic Tsgoochvua, xoi nohia naFsiv ano 
TOY AQEBUTÉQUr xal doyregéwv xai You 
HLOTÉUWY, xa ÉTOKTAVŸQVE, xat T) TOTY 
Yučo% &ysgjTqvoa. 

22 Kai noochuBouesros avtov o llérgoc 
neEuTo nitya AVTA, Asywr "ID.soic oo, 
xU QIE 09 un sorat oor Tovro. ?? O dè oToapeès 
sins To Ilévoox “Yruye oniow uov, catara’ 


8. NBDT* evzocc. NBDL: ovx ëyere. 11. SLTO: 
regt dovov. LT: vuir; 7ztoocéyere ðr. 19. BL: tov 
dovov. T?: (l. vov Zgrov) vov Pag. xoi 2500. 
13. NBT* (p. zéve) ue (L add. inter uncos). 
16. Di (p. sime) avto. 17. NBDLT: 4zoxop. 
ôt. LT: Bagwra. 19. KBDT?* (in.) Kat. LT?: zler- 


panes non accépimus. ? Sciens autem 
Jesus, dixit : Quid cogitátis intra vos 
modicæ fidei. quia panes non habétis? 
? Nondum intellígitis, neque recordámini 
quinque panum in quinque míllia hómi- 
num, et quot cóphinos sumpsistis ? !? ne- 
que septem panum in quátuor millia 
hóminum, et quot sportas sumpsistis ? 
!! Quare non intellígitis, quia non de pane 
dixi vobis : Cavéte a ferménto phari- 
sæorum et sadducæéorum? 1? Tune in- 
tellexérunt, quia non dixerit cavéndum 
a ferménto panum, sed a doctrína phari- 
sæórum et sadducæorum. 

13 Venit autem Jesus in partes Cæsäreæ 
Philíppi : et interrogábat discípulos suos. 
dicens : Quem dicunt hómines esse Filium 
hóminis? 14 At illi dixérunt : Alii Joán- 
nem Baptistam, álii autem Eliam, álii 
vero Jeremiam, aut unum ex prophétis. 
15 Dicit illis Jesus : Vos autem quem me 
esse dícitis? 

16 Respóndens Simon Petrus dixit : Tu 
es Christus, Fílius Dei vivi. ** Respón- 
dens autem Jesus, dixit ei : Beátus es 
Simon Bar Jona: quia caro et sanguis 
non revelávit tibi, sed Pater meus, qui 
in colis est. 45 Et ego dico tibi, quia tu 
es Petrus, et super "hane petram ædifi- 
cábo Ecclésiam meam, et porte ínferi 
non prævalébunt advérsus eam. !'? Et 
tibi dabo claves regni coelórum. Et quod- 
cümque ligáveris super terram, erit ligá- 
tum et in colis : et quodeiümque sólveris 
super terram, erit solütum et in coelis. 
20 Dune præcépit discipulis suis ut némini 
dicerent quia ipse esset Jesus Christus. 

?! Exinde coepit Jesus osténdere disci- 
pulis suis, quia oportéret eum ire Jero- 
sólymam, et multa pati a senióribus, et 
scribis, et principibus sacerdótum, et 
occídi, et tértia die resürgere. 

22 Et assúmens eum Petrus, cœpit in- 
crepáre illum, dicens : Absit a te, Dó- 
mine : non erit tibi hoc. ?? Qui convér- 


das. 90. L: ère zéunoer. LTO* avr. GKSLTHO* 
"Ino. 23. LTO: si éuov (D: éuoi). 


11. Gardez-vous. Grec : 

19. Des pains. Grec : « du pain ». 

43. Grec : « et Jésus venant dans les confins de 
Césarée de Philippe interrogea ses disciples, disant: 
Que disent les hommes que je suis, moi le Fils de 
l'homme? » 

15. Jésus leur demanda. Grec : « il leur dit ». 

21. Des scribes et des princes des prêtres. Grec : 
« des princes des prétres et des scribes ». 

22. Le prenant à part, c'est-à-dire « le prenant à 
partie, ou l'interpellant ». 


« de vous garder ». 


Matthieu, XVI, 8-23. 


m 
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IE. 


fie publique (HKI-XX). — 2° (c? ). Faite du ministère de Jésus CXVI, 13- XVIII). 


parce que nous n'avons pas pris de 
pains ». 8 Or Jésus le sachant dit : 
« Pourquoi pensez-vous en vous- 
mémes, hommes de peu de foi, à ce 
que vous n'avez pas de pains? ? Ne 
comprenez-vous pas encore, et ne 
vous souvient-il point des cinq pains 
distribués aux cinq mille hommes, et 
combien de corbeilles vous avez rem- 
portées? t° Ni des sept pains distri- 
bués aux quatre mille hommes et 
combien de corbeilles vous avez rem- 
portées? !! Comment ne comprenez- 
vous point que ce n'est pas au sujet 
du pain que je vous ai dit : Gardez- 
vous du levain des pharisiens et des 
sadducéens ? » !? Alors ils comprirent 
qu'il n'avait pas dit de se garder du 
levain des pains, mais de la doctrine 
des pharisiens et des sadducéens. 

13 Or Jésus vint aux environs de Cé- 
sarée de Philippe, et il interrogeait 
ses disciples, disant: « Quelest celui 
que les hommes disent être le Fils de 
l'homme? » '* Ceux-ci répondirent : 
« Les uns disentque c'est Jean-Bap- 
tiste; d'autres, Elie; d'autres, Jéré- 
mie, ou quelqu'un des prophètes ». 
15 Jésus leur demanda : « Et vous, 
qui dites-vous que je suis? » 

16 Prenant la parole, Simon Pierre 
dit : « Vous étes le Christ, le Fils du 
Dieu vivant ». !* Et Jésus répondant, 
lui dit : « Tu es heureux, Simon, fils 
de Jean, car ni la chair ni le sang 
ne t'ont révélé ceci, mais mon Père 
qui est dans les cieux. !? Aussi moi 
je te dis que tu es Pierre, et sur cette 
pierre je bátirai mon Eglise, et les 
portes de l'enfer ne prévaudront point 
contre elle. '? Et je te donnerai les 
clefs du royaume des cieux; et tout 
ce que tu lieras sur la terre sera lié 
aussi dans les cieux: et tout ce que 
tu délieras sur la terre sera aussi délié 
dans les cieux ». ?? Alors il commanda 
à ses disciples de ne dire à personne 
qu'il était lui-même Jésus le Christ. 

21 Dès lors Jésus commença à dé- 
couvrir à ses disciples qu'il fallait 
qu'il allát à Jérusalem, qu'il souffrit 
beaucoup de la part des anciens, des 
scribes et des princes des prêtres; 
qu'il fût mis à mort et que le troisième 
jour il ressuscitàt. 

? Et, le prenant à part, Pierre se 
mit à le reprendre, disant : « À Dieu 
ne plaise, Seigneur! cela ne vous ar- 
rivera point ». ?? Mais Jésus se re- 


Mat. 6, 30. 


Mat. 15, 16, 


Mat. 15, 36. 


Marc. $, 21. 


Gal. 5, 9. 

1 Con 65 66 | 
Lev. 2,11. | 
Ps. 11$, 130. | 


c?) Quis 
Filius 
hominis. 
Marc. 8, 27. 
Luc. 9, 15. 


Mat 2: 
17, 10. 
Luc. 7, 6. 


Rom. 10, 10. 


Petri 
confessio, 
Mat. 14, 33 ; 

22, 42. 
Joa. 6, 69; 

1, 50. 
Deut. 15, 15. 
Joa. 10, 33. 


Joa.1, 42: 17,3. 
Prov. 3, 13. 
Gal. 1, 16. 

1 Cor. 2, 10; | 
1, 18, 22. 
Mat. 11, 25, 
Luc. 10, 22. 
Mat. 7, 25. 
Is. 25, 16. 
Mat. 7, 24. 


li 22 ga 
Hebr. 10, 19. 
Mat. 18, 18. 
Joa. 20, 23. 


Mat. 17, 9. 


Prædicta 
passio. 
Mat. 17, 22; 
20, 15; 12, 40. 
Joa, 10, 18. 
Luc. 24, 26. 
Eph. 5, 2. 
Mat. 23, 37. 
Jer. 5, 5. 
Joa. 8, 35. 
Act. 10, 39. 
Dan. 9, 26. 
Os. 6, 1. 
Obtesta- 
tur 
Petrus. 


Marc. 8, 32, 
Job, 15, 3. 


8. Hommes de peu de foi. La confiance des apô- 
tres était bien faible, de craindre qu’ils allaient 
manquer de vivres alors qu'ils venaient d’être 
témoins du miracle de la multiplication des pains. 

44. Gardez-vous du levain. Les anciens Juifs 
considéraient parfois le levain comme une chose 
impure qui exerce une influence mauvaise. 


c2?) Le faite du ministère de Jésus en Galilée, 
XVI, 43-XVUI. 

13-90. Pierre, fondement de l'Eglise. Comparer 
avec Mare, vut, 21-30; Luc, 1x, 18-21. 

13. Césarée de Philippe, au pied du Liban, prés 
d'une des sources du Jourdain, en Gaulonitide, 
s'appelait d'abord Panéas. Quand Philippe le té- 
trarque l'eut agrandie, il l'appe la Cesarée en l'hon- 
neur de Tibére César, et on y ajouta le nom méme 
de Philippe pour la distinguer de la Césarée bâtie 
sur la Méditerranée, par Hérode le Grand, entre 
Joppé et Dora. Aujourd'hui Césarée de Philippe a 
repris son nom primitif sous la forme Banyas 
et compte environ 450 maisons. 


Monnaie de Césarée de Philippe (Y. 13) 


18. Dans le syro-chaldéen que l'on parlait au temps 
de Jésus-Christ, il n’y avait point de différence 
de genre eutre le nom propre Pierre, etle nom 
commun pierre; c’est pourquoi, dans cette lan- 
gue, l’allusion est plus naturelle. — Les portes de 
l'enfer, c'est-à-dire le palais, le royaume de l'en- 
fer, l'enfer lui-même. Comme partie principale 
d'un édifice, les portes sont mises pour le tout. 
On dit la Porte Ottomane pour le royaume otto- 
man. Remarquez aussi que l'enfer est souvent 
représenté dans l'Écriture comme un palais ayant 
des portes et des verrous. 

19. Les mots lier et délier sont synonymes d'ou- 
vrir et de fermer ; parce qu'anciennement on ou- 
vrait les portes en déliant la barre, et on les fer- 
mait en la liant. Les clefs sont le symbole de la 
puissance. Voir Jean, XXI, 17. 


21-98. Passion prédite. Pierre repris. Comparer 
avec Mare, vit, 31-39; Luc ix, 22-21. 

91. De la part des anciens, des scribes et des 
princes des prétres. Les anciens, titre de dignité, 
dont il est si souvent question dans les Evansi- 
les, sont les membres du sanhédrin. Cette déno- 
mination provient de ce que primitivement les 
chefs des villes et les juges étaient choisis parmi 
les vieillards. Dans plusieurs passages des Actes, 
XI, 30, etc., et dans les Épitres, le mot d'anciens 
a uni autre sens, comme il sera expliqué en son 
lieu. —— Sur les scribes et les princes des prêtres, 
voir plus haut la note sur 11, ^. | 

93. Retire-tot... Cest comme si le Sauveur di- 


80 Matthæus, XVI, 24— XVII, 11. 


EN. Vita publica (ENIE-XX). — 2° (e2). Summum missionis Christi C XVI, 13- XVIIL). 
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sus, dixit Petro : Vade post me Sátana, 
scándalum es mihi: quia non sapis ea 
qua Dei sunt, sed ea qua hóminum. 

?: "Tunc Jesus dixit discipulis suis : Si 
quis vult post me venire, ábneget semet- 
ipsum, et tollat crucem suam, et sequá- 
tur me. ?? Qui enim voluerit ánimam 
suam salvam fácere, perdet eam : qui 
autem perdíderit ánimam suam propter 
me, invéniet eam. ?* Quid enim prodest 
hómini, si mundum univérsum lucrétur, 
änimæ vero su: detriméntum patiátur? 
Aut quam dabit homo commutatiónem 
pro ánima sua? *7 Fílius enim hóminis 
venturus est in glória Patris sui cum 
ángelis suis: et tunc reddet unicüique se- 
cündum ópera ejus. ?8 Amen dico vobis, 
sunt quidam de hic stántibus, qui non 
gustábunt mortem, donec videant Filium 
hóminis veniéntem in regno suo. 

XVII. ' Et post dies sex assümit Jesus 
Petrum et Jacóbum et Joánnem fratrem 
ejus, et ducit illos in montem excélsum 
seórsum : ? et transfigurátus est ante 
eos. Et resplénduit fácies ejus sicut sol : 
vestiménta autem ejus facta sunt alba sicut 
nix. ? Et ecce apparuérunt illis Móyses 
et Elías cum eo loquéntes. * Respóndens 
autem Petrus, dixit ad Jesum : Dómine, 
bonum est nos hic esse : si vis, faciámus 
hic tria tabernácula, tibi unum, Móysi 
unum, et Eliæ unum. ? Adhuc eo loquén- 
te, ecce nubes lácida obumbrávit eos. Et 
ecce vox de nube, dicens : Hic est Fí- 
lius meus diléctus, in quo mihi bene com- 
plácui : ipsum audite. ê Et audiéntes 
discípuli cecidérunt in fáciem suam, et 
timuérunt valde. 7 Et accéssit Jesus, et 
tétigit eos : dixítque eis : Sürgite, et 
nolite timére. 8 Levántes autem óculos 
suos, néminem vidérunt, nisi solum Je- 
sum. ? Et descendéntibus illis de monte, 
præcépit eis Jesus, dicens : Némini dixé- 
ritis visiónem, donec Fílius hóminis a 
mórtuis resurgat. 

10 Et interrogavérunt eum discipuli, 
dicéntes : Quid ergo scribe dicunt quod 
Elíam opórteat primum venire? !! At ille 


XVII. 2. Comme la neige. Grec : « comme la lu- 


miere ». 


Matthieu, XVI, 24 — XVII, 11. 


81 


AL. Vie publique (EEE- XX). — 2° (c? ). Faite du ministère de Jésus CXVI, 13-XVIIT). 


tournant dit à Pierre : « Retire-toi de 
mol, Satan; tu es un scandale pour 
mol. parce que tu ne goütes pas ce 
qui est de Dieu, mais ce qui est des 
hommes ». 

21 Alors Jésus dit à ses disciples : 
« Si quelqu'un veut venir aprés moi, 
qu'il renonce à lui-méme, qu'il porte 
sa croix et me suive. ?? Car qui vou- 
dra sauver son àme, la perdra ; mais 
qui perdra son àme à cause de moi, 
la trouvera. ?* Et que sert à l'homme 
de gagner le monde entier, s'il perd 
son âme? Ou que donnera l'homme 
en échange de son âme? ?? Car le Fils 
de l'homme viendra dans la gloire de, 
son Père avec ses anges; et alors il war. s, 56. 
rendra à chacun selon ses œuvres. "Pis 
CEN V Se vous dis : Il y en a mesg 2 
quelques-uns ici présents, qui ne goù- 2» 34; 10,23. 


. sx «y Jon. 5, 27, 29. 
teront pas la mort jusqu'à ce qu'ils ?hiti». ? 11. 


Marc. 9, 1. 


voient le Fils de l'homme venant dans Hebr. 2, 9. 
22. 

son royaume ». n 
XVII. ! Six jours après, Jésus Transfizu- 


ratio. 


Mat. 4, 10. 
Joa. 6, 70. 
Mat. 17, 16. 
Marc. 8, 33. 
1 Cor, 2, 14. 
Prov. 13, 16. 


Abnegatio 
sui, Crux 
ferenda. 
Marc. 8, 34. 


. 23, 35. 
Sap. 2, 20 


Luc. 17, 33. 
Joa. 12, 25. 
Hebr. 12, 2. 


Is. 51, 6. 


prit Pierre, Jacques et Jean son frére, Mare, 9, 3. 

. 5 28. 
et les conduisit sur une haute mon- 2 ve. 1,16. 
tagne, à l'écart. ? Et il fut transfi- Man ie is. 


curé devant eux; sa face resplendit 4.12 2. 
comme le soleil, et ses vétements 
devinrent blancs comme la neige. 
? Et voilà que Moïse et lie leur 
apparurent, s'entretenant avec lui. 
i Gr, prenant la parole, Pierre dit à 
Jésus : « Seigneur, il nous est bon 
d'être ici; si vous voulez, faisons-y 
trois tentes, une pour vous, une pour 
Moïse et une pour ..lie ». ? Il parlait 4 
encore, lorsquune nuée lumineuse 
les couvrit. Et voici une voix de la 
nuée, disant : « Celui-ci est mon fils 
bien-aimé, en qui j'ai mis toutes mes 
complaisances. Ecoutez-le ». 6 Or, 
les disciples entendant cela, tombè- 
rent sur leur face, et furent saisis 
d'une frayeur extrême. 7 Mais Jésus 
s'approcha et les toucha; et il leur 
dit : « Levez-vous et ne craignez 
point ». ? Alors, levant les yeux, ils 
ne virent plus personne, si ce n'est 
Jésus seul. * Et comme ils descen- 
daient de la montagne, Jésus leur 
commanda, disant : « Ne parlez à per- 
sonne de cette vision, jusqu'à ce que 
le Fils de l'homme ressuscite d'entre 
les morts ». 
'? Et les disciples l'interrogérent, 

disant : « Pourquoi donc les scribes as. 
disent-ils T faut qu'auparavant Mare. 9, 10. 
Elie vienne? » '! Jésus répondant, “ii 


11, 14. 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Mat. 13, 43; 
25, 3. 
Ex. 34, 29. 
Is. 58, 8. 
Joa. 1, 14. 
Ap. 1, 16. 
Sap. 3, 7. 
Ps. 67, 15. 


Luc. 9, 30, 
Mal. 4, 4. 
Mat. 16, 13. 
like Ban bo 
Reg. 2, il. 
Eccli. 48, 1. 
Luc. 24, 44. 


Ps. 72, 28. 

Luc. 9, 33. 
2 Cor. 5, 1. 
Mat. 5, 12. 
Ap. 21, 3. 


Ps. 67, 35. 
1 Joa. 5, 20. 
Act. 1, 9. 
Mat. 3, 17. 
2 Pet. 1, 17. 
Is. 42, 1. 
Deut. 18,15. 
Mat. 12, 18. 


2 Pet. 1, 18. 
Dan. 8, 18. 
Deut. 5, 26. 
Ap. 7, 11. 


Ib Br su 
Mat. 14, 27, 
Dan. 10, 10. 
Luc. 9, 36. 


1 Cor. 1, 23. 
Joa. 7, 39. 
Mat. 16, 20. 


Joannes 


1 Pet. 4, 15-16. 


Eccli, 51, 35. 


Cor. 13, 4. 


sait : Ma volonté et celle de mon Pére est que je 
meure pour le salut des hommes, et tu veux 
m'empêcher de souffrir; tu mérites donc d'étre 
appelé Salan, c'est-à-dire adversaire, contradic- 
teur. 

25. Car qui voudra sauver. Voir plus haut la 
note sur x, 39. j 

98. Plusieurs Péres de l'Eglise croient que le 
Sauveur veut parler de sa transtiguralion, rappor- 
tée dans le chapitre suivant; l'expression quel- 
ques-uns ici présents donne à ce sentiment une 
grande probabilité. — A cause des nombreux 
passages parallèles, dans lesquels le texte ne 
peut s'entendre de la Transfiguration, on peut 
donner avec d'autres interpretes l'explication 
suivante. Au lieu de : Venant dans son royaume, 
saint Marc, vi, 38, dit : Venant dans sa puis- 
sance : « Pendant tout le premier siècle, il v 
eut au sein de l’Église une croyance que Jésus 
allait paraître dans le monde, pour y établir son 
régne dorénavant triomphant et glorieux. [Les 
incrédules prétendent que Jésus-Christ parle] 
d'uue venue temporelle dans le monde, [ce qui 
n'est pas arrivé]. Saint Luc donne la solution en 
disant: Quelques-uns sont ici qui me goüteront 
point la mort qu'ils n'aient vu le royaume de 
Dieu (Luc, 1x, 21). Or, la prophétie s'est accomplie 
nierveilleusement, et Jean le disciple, avant de 
mourir, a vu une admirable diffusion de la pa- 
role évangélique dans le monde. Le royaume de 
Dieu, avait dit Jésus, est aw dedans de vous (Luc, 
xvu, 21). L'annonce de ce fameux avènement n'é- 
tait pas autre que le règne de Dieu dans les âmes ». 
(J.-H. Michon). 


XVII. 1-13. Transfiguration. Comparer avec Marc, 
IX, 1-42; Luc, Ix, 28-36. 

4. Sur une haute montagne. On croit commu- 
nément que c'est le Thabor dans la Galilée. — 
C'est l'opinion qui à été soutenue par Eusébe et 
saint Jérôme. Elle est néanmoins aujourd'hui très 
contestée, parce que le Sauveur était précédem- 
ment fort loin du Thabor, à Césarée de Philippe 
(Matthieu, xvi, 16), et qu'aprés la transfiguration, 
les Évangélistes parlent de son retour en Galilée 
(Matthieu, xvii, 915; Mare, ix, 29), sans mentionner 
aucun voyage dans l'intervalle. On pense donc que 
la montagne de la Transfiguration était située 
plus au nord, et à l'est du Jourdain, mais sans 
pouvoir la déterminer d'une maniére précise. 

3. Moise et lie. Moise, le législateur des Hé- 
breux, et Elie, le grand prophete d'Israél, sont ici 
les représentants de la loi ancienne qui vient ren- 
dre témoignage à la loi nouvelle. « La présence de 
Moise, qui a donné la loi, témoigne qu'il ne trans- 
gresse pas la loi, comme l’en accusent les Juifs : la 
présence d’Élie, si zélé pour la gloire de Dieu, 
montre qu'il ne blasphéme pas en s'attribuant la 
gloire, de la divinité ». Saint Jean Chrysostome. 

5. Ecovtez-le. Recommandation importante qui 
proclame Jésus le législateur de la nouvelle al- 
liance. 


9. Ne parlez à personne de cette vision. Pour ne 
pas exciter la jalousie des autres disciples, ne 
pas soumettre leur foi à une épreuve qu'elle n'au- 
rait peut-être pas supportée, et pour ne pas atti- 
rer l'attention sur Jésus dans une contrée où il 
voulait passer inapercu. 


10. Il faut qu'auparavant Elie vienne. Le pro- 
phète Malachie dit en effet (rv, 5) qu'klie doit venir 
avant le grand et épouvantable jour du Seigneur. 


82 Matthæus, XVII, 12-27. 


II. Vita publica (IEEE -XX). — 2» Ce). Summum missionis Christi C XVI, 13- XVIII). 
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respóndens, ait eis : Elías quidem ven- 
türus est, et restituet ómnia : '? dico 
autem vobis, quia Elías jam venit, et non 
cognovérunt eum, sed fecérunt in eo quæ- 
cümque voluérunt. Sie et filius hóminis 
passürus est ab eis. !? Tunc intellexérunt 
discipuli, quia de Joánne Baptísta dixis- 
set eis. 

4 Et cum venisset ad turbam, accéssit 
ad eum homo génibus provolütus ante 
eum, dicens : Dómine, miserére filio 
meo, quia lunâticus est, et male pátitur : 
nam ssepe cadit in ignem, et crebro in 
aquam. '? Et óbtuli eum discípulis tuis, 
et non potuérunt curáre eum. '* Respón- 
dens autem Jesus, ait : O generátio incré- 
dula, et pervérsa, quousque ero vobis- 
cum? üsquequo pátiar vos? afférte huc 
illum ad me. !7 Et increpávit illum Jesus, 
et éxiit ab eo dæmônium, et curátus est 
puer ex illa hora. 

18 Tunc accessérunt discipuli ad Jesum 
secréto, et dixérunt : Quare nos non po- 
tüimus ejicere illum? !? Dixit illis Jesus : 
Propter incredulitátem vestram. Amen 
quippe dico vobis, si habuéritis fidem, 
sicut granum sínapis, dicétis monti huic, 
Transi hinc illuc, et transíbit, et nihil im- 
possibile erit vobis. 2 Hoc autem genus 
non ejícitur, nisi per oratiónem et jeju- 
nium. 

21 Conversántibus autem eis in Galilæa, 
dixit illis Jesus : Fílius hóminis tradéndus 
est in manus hóminum : ?? et occídent 
eum, et tértia die resurget. Et contristáti 
sunt veheménter. 

?3 Etcum veníssent Caphárnaum, acces- 
sérunt qui didráchma accipiébant, ad 
Petrum, et dixérunt ei : Magíster vester 
non solvit didráchma? ?* Ait : Etiam. Et 
cum intrásset in domum, prævénit eum 
Jesus, dicens : Quid tibi vidétur Simon? 
Reges terr: a quibus accipiunt tribütum 
vel censum? a filiis suis, an ab aliénis? 
25 Et ille dixit : Ab aliénis. Dixit illi 
Jesus : Ergo liberi sunt filii. ?* Ut autem 
non seandalizémus eos, vade ad mare, 


14. Lorsqu'il fut venu. Grec : « lorsqu'ils vin- 
rent ». — La fin de verset forme le y. 15 dans le grec, 
qui est ensuite en avance d'un verset sur la Vul- 
gate. 


18. (Grec 19). En secret. Grec : « en particulier ». 


--————— ——————— QáÓá—']Á] ——T€————— e —"J A —————————— —— — — —À 


Matthieu, XVII, 12-26. 


LL. Vie publique (EIE - XX). — 2° (c?). Faite du ministère de Jésus (XVI, 13- XVIII). 


Mal. 4, 5. 
Jon. 1, 21. 
Reg. lle 
Eccli. 4$, 1. 
Act, 3, 21. 
Mat. 14, 10. 
Jon. 5, 35. 
Mat, 16, 21. 


leur dit : « Elie, eneffet, doit venir, et 

il rétablira toutes choses. !? Mais je: 
vous le dis : Elie est déjà venu et ils 

ne l'ont point connu, et ils lui ont fait 

tout ce qu'ils ont voulu. C'est ainsi 

que le Fils de l'homme lui-méme 

doit être traité par eux ». !? Alors les Y+ 1b 15 
disciples comprirent qu'il leur avait tve. 1, 16. 
parlé de Jean-Baptiste. 

11 Lorsqu'il fut venu vers le peuple, Lunaticus. 
un homme s'approcha de lui, et il se 
jeta à ses pieds, disant : « Seigneur, 
ayez pitié de mon fils, parce qu'il est 
lunatique et qu'il souffre cruellement ; 
car il tombe souvent dans le feu 
et souvent dans l'eau. t Je l'ai pré- Mat. 4, 21. 
senté à vos disciples, et ils n'ont pu 
le guérir ». 16 Et répondant, Jésus 
dit : « O race incrédule et perverse, 
jusquà quand serai-je avec vous? 
jusqu'à quand vous supporterai-je? 
Amenez-le-moi iei ». !? Or, Jésus a.i, 20. 
ayant gourmandé le démon, il sortit »imy. » 15 
de l'enfant, qui fut guéri à l'heure usu 
méme. 

'8 Alors les disciples s’approchè- Fidei 

r e . virtus. 
rent de Jésus en secret, et lui dirent: ,,,,,, 
« Pourquoi, nous, n'avons-nous pu 
le chasser? » '? Jésus leur répondit : 
« À cause de votre incrédulité. En vé- 
rité, je vous le dis, si vous aviez de la 
foi comme un grain de sénevé, vous 
diriez à cette montagne : Passe d'ici 
là, et elle y passerait, et rien ne vous 
serait impossible. ?? Mais ce genre de 
démons ne se chasse que par la priére 
et le jeûne ». 

?! Or tandis qu'ils se trouvaient en . 
Galilée, Jésus leur dit : « Le Fils de "passio. 
l'homme doit être livré entreles mains mare. 9, 29. 
des hommes. ?? Et ils le tueront, et "5515 ^ 
le troisième jour il ressuscitera ». Et Mat. 16,21. 
ils furent extrêmement contristés. ^ ru» 

23 Lorsqu'ils vinrent à Caphar- 
naüm, ceux qui recevaient le didrach- 
me s'approchérent de Pierre, et lui 
demandérent : « Est-ce que votre 
maitre ne paye pas le didrachme? » 
?: J] répondit: « Il le paye ». Et lors- 
qu'il fut entré dans la maison, Jésus 
le prévint, disant : « Que t'en sem- 
ble, Simon? De qui les rois de la 
terre recoivent-ils le tribut ou le 
cens? de leurs enfants ou des étran- 
gers? » ?? Et Pierre répondit : « Des 
étrangers ». Jésus lui dit : « Ainsi, les 
enfants en sont exempts. ?* Cepen- 
dant pour ne les point scandaliser, 
va à la mer, jette un hamecon; et 


Marc. 9, 14. 
Luc. 9, 38. 


Marc, 9, 23. 


aies Sy, Ef. 
Luc. 17, 6. 


Mat. 21, 21; 


Job, 9, 5. 
Zach. 4, 7. 


Iterum 


Stater 
ex pisce. 


Joa. 16, 6. 


Mat. 9, 1. 
Ex. 30, 13. 


Hebr. 4, 13. 
Mat. 8, 14. 


Met. 17, 5. 
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La Transfiguration (Y. 2, p. $1). (Mosaïque de Saiut-Apollinaire in Classe à Kaveunc). 


12. C'est ainsi que le Fils de l'homme lui-même 
doit être traité par eux. « Le but principal de la 
Transfiguration était d'óter du cœur des disciples 
le scandale de la croix; l’humiliation volontaire de 
la Passion ne troublerait plus leur foi, aprés que 
l'éminence de la dignité cachée du Sauveur leur 
aurait été révélée ». Saint Léon, Sermon LI, sur la 
Transfiguration. 


14-20. Guérison d'un lunatique. Comparer avec 
Marc, ix, 43-985 Luc, 1x, 31-43. 


44. Le peuple attendait au pied de la montagne 
le retour de Jésus. — Lunatique ; c'est-à-dire que 
les crises d'épilepsie se produisaient périodique- 
ment aux phases de la lune. 

15. Ils n’ont pu le guérir. Sans doute que les 
disciples avaient apporté quelque coinplaisance 
personnelle, dans l'exercice de la puissance que 
leur avait conférée le divin Maitre. 

19. Un grain de sénevé. Voir plus haut la note 
sur xni, 34. 


241-92. Nouvelle prédiction de la Passion. Com- 
parer avec Marc, IX, 99-31; Luc, IX, 44-45. 


21. Tandis qu'ils se trouvaient en Galilée. Peut- 
étre s'agit-il ici du dernier voyage que fit Jésus en 
Galilée, lorsqu'il quitta Jérusalem après la fête 
des Tabernacles. 


23-26. Dernier séjour à Capharnaüm ; didrachme. 
Propre à saint Matthieu. 


33. Le didrachme était une double drachme. 
La drachme valait quatre-vingt-sept centimes. 
(Voir la figure 10, à la fin du t. VI, p. 902). « Ce di- 
drachme était la contribution que les familles jui- 
ves étaient habituées à payer pour l'entretien du 
Temple. Vespasien le fit percevoir plus tard pour 
le Capitole Les collecteurs s'adressent à saint 
Pierre, soit par respect pour le Sauveur, soit pour 
engager le disciple à s'acquitter à la place du 
maitre. La réponse du Sauveur suppose claire- 
ment sa divinité. Pour ne pas scandaliser ceux 
qui l'ignoreut, il consent à payer; mais il fait 
observer qu'il n'est pas soumis à l'impôt, et il 
reléve par un miracle cet acte de, condescen- 
dance. Le statére avait la valeur d'untétradrachme, 
et par conséquent suffisait pour deux personnes » 
(Bacuez). — Capharnaum. Voir plus haut la note 
Sur Iv, 13. 

96. Le statére valait quatre drachmes, ou envi- 
ron 3 fr. 50. Voir la figure 11 à la fin du t. VI, p. 902. 


94 Mattheeus, 


XVIII, 1-15. 


EN. Vita publica (III - XX). 


— 2° (c? ). Summum missionis Christi (XVI, 13- XVIII). 


TY Julacour pahe Gy#1OTOO7, xai TOY áva- 
parta HQWTOY ixdvv «gov, xoi dvoi&ac TO 
OTOLO GUTOU UE ototo éx£ivov Àa- 
Bwv doc COUT vti ELLOU xoi 00v. 
XVIIL Er exei T» woy LUS LEE m 
HodnTai TW "Inoov, héyovre à Tic d Qo. 
it av goriv à Ti Baci .sla TOV OÙQUYWY ; 
? Koi 7906x000 tev0G Ó "Inoovc zu Ótov, 
EOTNOEV UUTO EV MEOW ŒUTUV xal siner 
Auv Léo vuiv, EU un OTQOPNTE xat 
JÉVNO DE (Uc To nodia, o uù eicEhINTE eic 
TNV Bauctksiur Tov oUgava. ^ Ocric ovv 
TATEU (0?) EUVTÔV (c TO nodiov TOÙTO, 
ovTog ÉOTU d uei wv êv r5 peoe tov 
ovgavwy ? xal c éav dence nardiov TOLOU- 
Tor ëv ini TW ovonati OV, uè OE yet. 
$"Oc d" av oxovdcMoy E Eva TOV pu go TOV- 
TUV TOY MLOTEVOVTWV Eic uE, OUpLPÉQEL 
atw iva x95110.093) poc 0vixoc ini TOV 
Tod yov GUTOÙ xal xatanovtio?i) &v To 
rEMyE THS Juláoons. ! Oui TW uou 
dno TWV oxavðá hwr (vd yx ydo OTV 
¿ND siv TO oxdvðahu, miny ovali TØ dvd Qu 
exelvqi, Ór o) TO cxdv duo oyerou. $ Éi 
9? à yelo Gov 7 Ó zovc gov oxavOnL zi os, 
ÉxxOWOV UTU xal Pas &n0 00V xoÀOY ooi 
¿oTi Sie D siv cis KU Cony yoA0v 7 xvÀ- 
Àov, Ñ dvo yeiga 5 dvo moda à éxovra brn- 
vot sig TO nvo TO uiwviov. ? Koi si D 
pus 00v oxavðuličet 6e, EEEE «vtov 
zal Pois čno got’ xahóv ooi OTL uovd- 
q9auor siç tyv Cony eiceA D etv, 7j dvo 
OpYaauor GE orra Bap 9 voa siç vv yéevvaw 
To VOUS. Ooure, un AUTUPOOVAONTE 
év0c TWV pui TOV Twr AEyo yao vulv, OT 
ot &yyEhot GTV êv ovgavotc Darwyroc 
Prerovor TO 7tQÓGU7t0Y TOU HUTOOG HOV TOU 
êv ovQuvoic. 

à “19e ydo vic rot 0v3'Quiztov CWO TO 
dnohwhós. Ti Viv doxei ; iv JÉVNTUI 
Tivi dvO'guin é ExUTOY moopata xal TAG TT 
iv 88 QTY, oU yi dpeic ta ÉVVEVHOVTOEV VE, 
ET TO 007 to g£vd tis, Excel TO n oru eyov ; 
13 Koi dv yevirat sÜosiv GUTO, dunv Ayo 
uiv, ÓTL Xetogt in^ oT udALor, ù 7| Enk TOLG 
évevyxovtusrvéu Toi un aen muore. 
!* Oùtuwc ovx ori Fenua Sumgoodsv TOU 
TOTOOG ULLOY TOU ev ovQuroic, iva Anoto 
siç Twv puony rovrov. 

15 Eav de duagrnon sic oè 0 dósAqUg cov, 


27. NBT* cgv. — 9. NBT?* o I70. 4. SLTO: 7e- 
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14. BLT: uov. LT?: £v. 45. NBLT?* &c ot. NBD 
GKLTO* (pr.) xci. 


et mitte hamum : eteum piscem, qui pri- 
mus ascénderit, tolle : et apérto ore ejus. 
invénies statérem : illum sumens, da eis 
pro me et te. 

XVIII. !Inilla hora accessérunt disci- 
puli ad Jesum, dicéntes : Quis, putas, 
major est in regno colórum? ? Et ádvo- 
cans Jesus párvulum, státuit eum in mé- 
dio eórum, ? et dixit : Amen dico vobis 
nisi convérsi fuéritis, et efficiámini sicut 
párvuli, non intrábitis in regnum coeló- 
rum. * Quicümque ergo humiliáverit se 
sicut párvulus iste, hic est major in regno 
ccelórum. 5 Et qui suscéperit unum pár- 
vulum talem in nómine meo, me süscipit. 

6 Qui autem scandalizáverit unum de 
pusillis istis qui in me credunt, éxpedit ei 
ut suspendátur mola asinária in collo 
ejus, et demergátur in profándum maris. 
1 Væ mundo a scándalis. Necésse est 
enim ut véniant scándala : verümtamen 
væ hómini illi, per quem scándalum venit. 
$ $1 autem manus tua, vel pes tuus scan- 
dalízat te, abscíde eum, et prójice abste : 
bonum tibi est ad vitam íngredi débilem. 
vel claudum, quam duas manus vel duos 
pedes habéntem mitti in ignem ætérnum. 
? Et si óculus tuus scandalízat te, érue 
eum, et prójice abs te : bonum tibi est 
cum uno óculo in vitam intráre, quam 
duos óculos habéntem mitti in gehénnam 
ignis. !^ Vidéte ne contemnátis unum 
ex his pusillis : dico enim vobis, quia án- 
geli eórum in colis semper vident fá- 
ciem Patris mei, qui in coelis est. 

!! Venit enim Filius hóminis salváre 
quod períerat. !? Quid vobis vidétur? si 
füerint alicui centum oves, et erráverit 
una ex eis : nonne relínquit nonaginta 
novem in móntibus, et vadit querere eam 
qui errávit? '? Et si contigerit ut invé- 
niat eam : Amen dico vobis, quia gaudet 
super eam magis quam super nonaginta 
novem qua non erravérunt. 14 Sic non 
est volüntas ante Patrem vestrum qui in 
colis est, ut péreat unus de pusíllis istis.. 

15 Si autem peccáverit in te frater tuus, 


XVIII. 8. Coupe-le. Grec : « coupe-les ». 
19. Dans les montagnes, et ne s'en va-t-il pas. 
Grec : «et ne s'en va-t-il pas dans les montagnes ». 


Matthieu, XVIII, 1-15. 85 


Ili. Vie publique (KIK-XN). — 2° (c?). Faite du ministère de Jésus CXVI, 13- XVIII). 


le poisson qui le premier montera, 551 


Tl Ges Eo Ua 


prends-le; puis ouvrant sa bouche, , 10,2. 


2 
tu trouveras un statère; l'ayant pris, Philip. 2 s 
donne-le pour moi et pour toi ». Rom. 14, 7. 

XVIII. 1 En ce moment-là les Parvulus 
disciples s'approchérent de Jésus, di- exemptum 
sant : « Qui, pensez-vous, est le plus ae. 
grand dans le royaume des cieux? » Mere 9 33. 
* Et Jésus appelant un petit enfant, De $$ 
le plaça au milieu d'eux, ? et dit : srat. 19,14. 
« En vérité, je vous le dis, si vous ne! Sr. 14, 2 
vous convertissez, et ne devenez 
comme les petits enfants, vous n'en- 
irerez point dans le royaume des 
cieux. * Quiconque donc se fait petit Tes, e 
comme cet enfant, celui-là est le plus 45s 10. 
grand dans le royaume des cieux. tve. 9,48. 
? Et qui reçoit en mon nom un petit 
enfant semblable, me recoit. 

* » Mais celui qui scandalise un de vitandum 
ces petits qui croient en moi, il vau- “Tam. 
drait mieux pour lui que l'on sus- ere 537, 
pendit une meule de moulin à son cou, rui». 

3 2 OA om. 14, 13. 
et qu'on le précipitàt au fond de la Jer. 51, 63. 
mer. ? Malheur au monde, à cause Joa. 16, as. 
des scandales; car il est nécessaire 1o. n 19; 
qu'il vienne des scandales : cependant — "^ 
malheur à l’homme par qui le scan- 
dale arrive. 8 Si donc ta main ou Mat 5,30; 
ton pied te scandalise, coupe-le, et Mare. 43, 45. 
jette-le loin de toi; il vaut mieux pour 
toi entrer dans la vie, privé d’une 
main ou d'un pied, que d’être jeté, 
ayant deux mains ou deux pieds, 
dans le feu éternel. ? Et si ton œil te 45. g, i. 
scandalise, arrache-le et le jette loin 
de toi; il vaut mieux pour toi entrer 
dans la vie avec un seul œil, que 
d'étre jeté ayant deux yeux dans la 
géhenne du feu. '^ Prenez garde de Ae. 1 15. 
mépriser un seul de ces petits: parce sc 1/1. 
que, je vous le dis, leurs anges voient * ^^ 
sans cesse dans le ciel la face de mon 
Père qui est dans les cieux. 
!" » Car le Fils de l'homme est Ovis 
. . ANB 9 perdita, 
venu sauver ce qui avait péri. ? Que siat. , 13. 
vous en semble? Si quelqu'un a cent Lue. 19, 10, 
brebis, et qu'une d'elles s'égare, ne E^ 
laisse-t-il pas les quatre-vingt-dix- 9 
neuf dans les montagnes, et ne s'en 
va-t-il pas chercher celle qui s'est 
égarée? !? Ets'il arrivequ'illatrouve, e 15 22- 
en vérité, je vous le dis, ellelui donne 
plus de joie que les quatre-vingt- 
dix-neuf qui ne se sont pas égarées. 
14 Ainsi ce n'est pas la volonté de vo- 2 pet. 3,9. 
tre Père qui est dans les cieux, qu'un 
seul de ces petits périsse. | 
Norma 


15 » Si ton frère a péché contre toi. arguendi. 


Poisson de Saint-Pierre (Chromis) du lac de Tibériade (Y. 26). 


XVIII. 1-5. Rivalité des apôtres. Comparer avec 
Mare, 1x, 32-405; Luc, 1x, 46-50. 


1. En ce moment-là. Quand ils furent de retour 
à Capharnaüm et rentrés dans la maison, d’après 
Marc, 1x,32.— Qui, pensez-vous, est le plus grand ? 
Les disciples demandent à Jésus de trancher le 
différend qui venait de s'élever entre eux pen- 
dant qu'ils étaient en chemin (Marc, 1x, 33). 

5. Me recoit. V'Evangéliste omet ici une leçon 
qui est rapportée par Mare, 1x, 31-40; Luc, 1x, 
49-50. 

6-11. Le scandale. Comparer avec Mare, 1x, 41-50. 


6. De moulin: littéralement d'áne; qu'un âne 
tourne. — Dans chaque maison, on faisait niou- 
dre chaque jour la quantité de blé nécessaire 
pour l'usage dela famille;il y avaitpar conséquent 
dans chaque maison un moulin à brasou à áne, 
tourné dans le premier cas par une ou deux per- 
sonnes. Le moulin à âne était plus grand, mais 
composé comme le moulin à bras de deux meules 
de pierre superposees, l'inférieure étant immo- 
bile et la supérieure mobile. Le grain était écrasé 
entre les deux meules. ; 


Mola asinaria (Y. 6). (Marbre du Vatican.) 


S. Dans la vie, c'est-à-dire dans la vie éternelle. 

9. La géhenne. Voir plus haut la note sur v, 22. 

10. Leurs anges. Les Juifs admettaient géné- 
ralement alors la croyance aux anges gardiens, 
que Dieu a commis auprès de chaque homme 
pour le protéger et le conduire. 

1t. Ce verset est cité par Luc, xix, 10, à une 
autre occasion. 

12-144. La parabole de la brebis perdue est 
aussi racontée dans Luc, xv, 4-1; mais rattachée 
à une circonstance différente. 

13. Elle lui donne plus de joie. Dieu ne s'inté- 
resse pas seulement à l'innocence, mais il a une 
prédilection miséricordieuse pour les coupables 
repentants. 


15-20. Correction fraternelle. Propre à saint Ma- 
thieu. 


86 Matthæus, XVIII, 16-31. 


Il. Vita publica (NINE - XX). — 2° C(e). Summum missionis Christi CXVI, 13- XVIII). 


Ünaye xai PAeyEor QUTOV LETUET OOÙ xGi 
GÜTOL pOvov' EUY OOv (6x0001,, &xcod nonc 
TOY dde. pôr dov. a Eóv dè un (X003), 
aptos uero GOÙ ŠT éva jj Óvo, iva ET 
OTONOTOC déo paorógowr 7] TEDY otad) nay 
quo. Eav dè TUQUXOŸ ON GÜTUY, EÈTTÉ 
TI xx 0e" eur dE xai TC éxxAnoiuc nag- 
axOÛG 7; &Or() oo neo O Frixoç xol O 
reÀuc. 

18 Auv Ayo vui, dou cav donte eni 
TIG YHS, £OTOL ÓsÓsuévo e T 0UQaYO, #0 
dou E AVONTE éni THS YNG, otat Lelvuerva 
iv TO orori. 

19 ahw Ac vuir, ÔTL Gr dúo CITE 
OU pVT 0 OwO eni Tc VAS spi mavroc QU 
yia Toc OÙ EC GÈTIOUWVT Ou, yevijoev OU «oic 
710.90. To TATOOS ,uov Tob èv ovoavoic. 
M 160 slor dvo 7; U TQélc ovvynyuévo sic TO 
¿uov Oro, éxei sipè év LEOD eror. 

21 "Tore 7toocsAO'uv auro d Ilérooc eine 
Koss, 7.00016 duuQThoEr elc E D ad? 
pós uov xal , eqnjoo GU TO ; fuc énvoxic; 

2 Meye GU T(O 0 J50ovc O: À éy00 oor étuc 
émvéxic, GX Ewc éPdouyrorririg ENTU. 

23 Aa TOUTO citu ý BociAslo tov ov- 

~ 2 / v (€ 2 / 

g«vor arOounto fadei, 0c 59421508 ovr- 
~w / Y 0 / e ~ 242 
Qoo 10707 uera TWV doviwv atov. ?* Ag- 
Eauévov dé c)roU ovroiostr, TOOGNVE "v 
QU TQ sic opeet NL TOÀ YTUY. 
25 Mn à ÉXOYTOs dE oro dnodov veu, Exghev- 
Oev GUTOv O HUQIOS UÜTOÙ Tour, xol 
rav yvvoixo GÜTOÙ xol TO ríxvO, xol NAVTO 
doa &Lys, xol Groove. 26 TTeowv ovv ó 
dov20c TQOGEXUVEL OUTO, Aya Kvo, pa 
*0090Un00Y èr uol, xoi marre oot Qno- 
dow. ?7 Znhoyyrioðeis dE 0 xvgLos TOÙ 
doviov éxstvov Gz£Avosr aŭtor, xol TO dd- 
v&ov &qmxev ovt Q. 

28" Egel dur dè ó dodho 2 éx&lroc stoer Erva 
Twv ovvðov hwr avtov ,0çWpether GT) t EXOTOV 
Oproqia xoi XQUTIGUS GÜTOY ERVLYS, Aya. 
"AnoÓoc uot Ò ti  Ogpeihets. 29 I Teo ev oov 0 
GvrdovAoc vtoù mue st oU rov, Àéyaon" 
Maxgoðvunoorè ET &toL, xol TUVYTO Vestis 
cot. 99 O dè ovx jeher, ahi d7tEÀO OY 
ifaAsv aUrOv Fe pulurir, £uc ov dnodtÿ To 
dpetadueror. ! "Ióóvrsc dà oi ovrdovio 
GUTOU TO YEVOUEVU, Swm9 10v 00000, xci 
éAO'ovrec Óieodquoar To xvoiw atov ndvra 


18. LT?* (bis) vg. 19. L: 4v (BEXT!: zd 
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uo. NBCDGKSLTHO: & ti. 29.8BCDT?*. zi 7. 
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vade, et córripe eum inter te et ipsum 
solum : si te audierit, lucrátus eris fra- 
trem tuum : {6 si autem te non audierit. 
ádhibe tecum adhuc unum, vel duos, ut 
in ore duórum veltrium téstium stet omne 
verbum. 17 Quod si non audierit eos, dic 
Ecclésiae : si autem Ecclésiam non au- 
dierit, sit tibi sicut éthnicus, et publicá- 
nus. 

t8 Amen dico vobis, quæcümque alliga- 
véritis super terram, erunt ligáta et in 
celo : et quæcümque solvéritis super 
terram, erunt solúta et in coelo. 

1% [terum dico vobis, quia si duo ex 
vobis consénserint super terram, de omni 
re quamcümque petierint, fiet ilis a 
Patre meo qui in colis est. ?? Ubi enim 
sunt duo vel tres congregáti in nómine 
meo, ibi sum in médio eórum. 

?! Tunc accédens Petrus ad eum, 
dixit : Dómine, quóties peccäbit in me 
frater meus, et dimittam ei? usque 
sépties? ?? Dicit illi Jesus : Non dico tibi 
usque sépties : sed usque septuágies sép 
ties. 

23 [deo assimilátum est regnum coeló- 
rum hómini regi, qui vóluit ratiónem 
pónere cum servis suis. ** Et cum cœ- 
pisset ratiónem pónere, oblátus est ei 
unus qui debébat ei decem millia talénta. 
25 Cum autem non habéret unde rédderet, 
jussit eum dóminus ejus venündari, et 
uxórem ejus, et filios, et ómnia qua ha- 
bébat, et reddi. ?9 Prócidens autem ser- 
vus ille, orábat eum, dicens : Patiéntiam 
habe in me, et ómnia reddam tibi. 27 Mi- 
sértus autem dóminus servi illíus, dimísit 
eum, et débitum dimisit ei. , 

238 Egréssus autem servus ille invénit 
unum de consérvis suis, qui debébat ei 
centum denários : et tenens suffocábat 
eum, dicens : Redde quod debes. ?? Et 
prócidens consérvus ejus, rogábat eum. 
dicens : Patiéntiam habe in me, et ómnia 
reddam tibi. 3° Ille autem nóluit : sed 
ábiit, et misit eum in cárcerem, donec 
rédderet débitum. ?! Vidéntes autem con- 
sérvi ejus quiz fiébant, contristáti sunt 
valde : et venérunt, et narravérunt dó- 
mino suo ómnia qua facta füerant. 


49. S'accordent sur la terre, quelque chose qu'ils 
demandent. Grec : « s'accordent sur la terre sur 
toute chose qu'ils demandent ». 

31. Les autres serviteurs. Grec 3 


« Ses compagnons 
de servitude ». 


————— —— ————————a——1 1 


Matthieu, XVIII, 16-31. 
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IE. Vie publique (NENE- XX). — 2 (e? ). Faite du ministère de Jésus (XVI, 13-XVIIT). 


va et reprends-le entre toi et lui seul : 2^ in ir 


s’il t'écoute, tu auras gagnéton frère; Gal6, r. 
16 s'il ne t'écoute point, prends en- ze. 19, 13. 
core avec toi une ou deux personnes, Deut. 19, 13. 
afin que sur la parole de deux ou cx isi 
trois témoins tout soit avéré. 17 Que “°° 1% ?* 
sil ne les écoute point, dis-le à Ms-1 15. 
l'Eglise; et s'il n'écoute pointl'Eglise, at. s 46. 
quil te soit comme un païen et un » res 3, 14. 
publicain. 

18 » En vérité, je vous le dis, tout riganai et 
ce que vous lierez sur la terre, sera 5otstas- 
lié aussi dans le ciel : et tout ce que xa. 16, 19. 
vous délierez sur la terre, sera délié 7"? ** 
aussi dans le ciel. 

1? » Je vous dis encore, que si deux 
d'entre vous s'accordent sur la terre, oratio- 
quelque chose qu'ils demandent, il 2'cor. 1 n. 
le leur sera fait par mon Père qui est 7/7, 2, 22. 


dans les cieux. ?? Car là où deux ou “=e 1 ?*- 


In 
cominune 


trois sont réunis en mon nom, je ,?!5r 
suis au milieu d'eux ». Mat. 28, 20. 

?! Alors, s'approchant, Pierre lui Quoties 
dit : « Seigneur, combien de fois, mon dum. -. 


frère péchant contre moi, lui pardon- yrat. 1s, 15; 
nerai-je? jusqu'à sept fois? » ?? Jé- , 619. 
sus lui dit : « Je ne te dis pas jus- 
qu'à sept fois, mais jusqu'à septante 
fois sept fois. 
?3 » C’est pourquoi le royaume des Serves evi 
: » 5 . dominus 
cieux est comparé à un homme-rol pepercit 
qui voulut compter avec ses servi- Mat.25,19. 
teurs. ?* Or, lorsqu'il eut commencé „Luc. 12, 42. 
Hebr. 13, 17. 


à compter, on lui en présenta un qui 1 Pet. 4, 19. 


lui devait dix mille talents. ?9 Et r2 3 io. 


Col. 3, 13. 
Ps. 104, 5. 


comme il n'avait pas de quoi les ren- ^*- 5 7 
dre, son maître ordonna qu'on le ven- o. 3, &. 
dit, lui, sa femme et ses enfants, et E 
tout ce qu'il avait, et qu'on payât. **e 5t 
26 Mais se jetant à ses pieds, le ser- roc. 21, 1. 
viteur le priait, disant : Ayez pa- so» 10,20: 
tience pour moi, et je vous rendrai ** ?^ ?* 
tout. ? Alors le maître de ce servi- rae 7,42. 


Rom. 9, 26. 


teur ayant pitié de lui, le renvoya et 
lui remit sa dette. 

28 » Mais ce serviteur étant sorti, conservo 

* inclemens 

rencontra un de ses compagnons qui 751,24 
lui devait cent deniers; et l'ayant °% "9 3 
saisi, il l'étouffait, disant : Rends-moi 
ce que tu dois. ?? Et se jetant à ses ze. »» 11. 
pieds, son compagnon le priait, di- 
sant : Aie patience pour moi et je te 
rendrai tout. ?" Mais lui ne voulut rrov. 12, 10; 
pas; et il s'en alla, et le fit mettre en °°° 
prison jusqu'à ce qu'il payát sa dette. 
*! Voyant ce qui se passait, les autres 
serviteurs furent grandement contris- 
tés; ils vinrent et racontérent à leur 
maitre tout ce qui s'était fait. 


Ps. 115, 158. 
Eom. 12, 15. 
188 $e 17: 


16. Afin que sur la parole de deux ou trois té- 
moins. Allusion à Deutéronome, xix, 45. 


17. A l'Église; c'est-à-dire aux chefs, aux pas- 
teurs de l'Église. — Comme un paren et un pu- 
blicain; c'est-à-dire excommunié, selon le lan- 
gage de la Synagogue. 


18. Tout ce que vous lierez... Extension à l'É- 
glise et à tous les ministres du pouvoir précé- 
demment (xvi. 19) conféré à saint Pierre. 


21-35. Pardon des injures. La parabole, y. 23-35, 
est propre à saint Matthieu. 

91. Combien de fois. Les docteurs de la ioi en- 
seignaient qu'il fallait pardonner trois fois ; après 
les leçons de Jésus, Pierre comprend que ce n’est 
pas suffisant. 

22, Cf. Luc. xvn, 3-4. 


22. Dix mille talents. C'est une somme tres con- 
sidérable. Le Sauveur a voulu nous faire compren- 
dre parlà que nos dettes envers Dieu sont incalcu- 
Jables. — Le talent d'argent valant 8.500 fraucs, dix 
mille talents font 85.000.000 francs. On peut sup- 
poser, du reste, que le débiteur de la para- 
bole est un des principaux officiers du roi, un 
fermier ou un administrateur des revenus royaux. 
Dans une parabole juive, qui a quelque ressem- 
blance avec la parabole évangélique, il s'agit du 
tribut que doit payer toute une ville et dont le 
roi la libère, sur sa demande. 

25. Suivant l’ancien droit des Hébreux et de 
plusieurs autres peuples, un créancier pouvait 
vendre ou réduire en esclavage ses débiteurs 
insolvables. — Dans diverses contrées de l'O- 
rient, par exemple en Perse, aujourd'hui encore. 
la disgráce royale entraine la confiscation des 
biens, la perte des esclaves et quelquefois celle 
de la femme et des enfants du condamné. 

28. Le denier, piece d'argent ainsi appelée parce 
qu'elle avait primitivement la valeur de dix as; 
plus tard elle en valut seize. Du temps de Notre- 
Seigneur il équivalait à 0 fr. 78 environ. Voir les 
figures 13 et 44 à la fin du t. VI, p. 903. 


88 Matthæus, XVIII, 


329— XX, 12. 


AN. Vita publica (III-XX). 


— 3? Missio in Peræa et Jerusalem (XIX-XX). 


và ysvousva. °? Tote ngocxo^sodusvog av- 
tov Ò xúgioç «vtoù, lyset atO’ Aovhe 
novyo, ngoav Tv oqaAqgv èxsivyy pza 
got, Énel nagexahsoaç ue 9? ovx idet xoi oè 
&Àemo«u tov ovrvdovhóv oov, OG xai ÉVU OE 
jaenoa; 5 Kai ógywoOsig 0 xúgioç avtoÙ 
nagsdwxev aUrOv Toç Buouriotuis, fug ov 
nodi NAV TO pedd uevov GoT EE Oùtw 
xai o naTýo ov O énovodwioc HOMO dHy, 
&dv uù apte Éxaorog TO ELPO «vtoù 
CNO TOV xagÓuorv UOV TO T4967ATOHGTO 
GUTQY. 

XIX. Kai: ë7E VETO, ÔTE êTehEeGE 0 ) Ingots 
rovc Aoyovc TOVTOVG, usvzosv &z0 TÅG la- 
Lalas x«l der sig ta oa vrc Jovóatac 
néqur Tov "Looódvov, ?xai yzolovdyoav 
&UT(0 0 À0L zt0ÀÀol, x«i ÉDEQUTEVOEY aUrOUG 
xsi. 

3 Kai ngoçhàJov uto ot Duguoaiot, 
z&g&lovrsG «UTOv xai Aéyovteg auto Ei 
&Eeovwv drdoudrw dnodou tv vvoixa 
UTOVU xata nuour Gittav; * O dE anozo- 
Feis snev «vroic Quz GVÉYVOTE, OTL Ó 
TLOWjOUS án coxis ooer xai JA Ex 0im- 
OEV GÜTOUS ; °xul einer" Evszev TOVTOV 
XUTOUhEÏWEL GvOQgunog TOv HUTEOW KO TV 
UnTÉQU, xai 7006401 NI OETUL tT) yvvazè 
&UTOU, xal ECOYTUL ot Óvo sig odoxa uiar. 
6 Ocrs ovx Ett sioi dvo, Ada o6 9E ula. O odv 
0 Js0g ouvébevEsr, GvO Quoc un ywo% étw. 

1 Adeyovow adto Ti oùr Mwons èvs- 
vslÀaro ovra BiBhioy anoorasiov xci 
danovom «tqv; 8 Asye evvoig Or Mw- 
ONG ngoc tv oxhyoozagodiav ÙLwV ETÉTOE- 
yev uiv 671010041 vc [ppm UC" AT 
ons dè OÙ yEYOVEV OUT. °’ dëyw dè duir, 
CTL Öç &v &z1024. 91] viv yvvaGixo, (Uv OU, EÙ UN 
eni TOQVEIQ, zai Jauno7 &AÀmv, LOLJETUU 
xai À dnolshvuéryy yauýoaç, pL (cau. 

19 Aéyovou adto oi uudmroi, avtor Ei 
OÙTUWG OTV À aite TOU &vJ'QU7LOU UET TAC 
yovatxóc, où ovp eost 7411001. 1O gg 
&intv «Uroig OÙ ndvTEG yWQoùOL TOY Adyov 
TOUT, «AX oic dédotæ. !? Eioi yao sv- 
vo yot, OTIVES Ex zodiac HTo0S éd 
Oav OÙTW, XUL EÈOLY EUVOT 7 OL, otrivec. EUvOU- 
xiodoav. UO TOY GS QT, xal EiOLV € 
YOU yot, OÙTIVEG &Üvovzioav šavtovg dio 2 


35. NBLT?6: ó ovour. NBDG[K]LTO* zd ma- 
pant. «uvt. — 3. BCLT?* où. LTO* aŭto. NDT?* 
dvd. 4. NBDT* avroïc. 5. LTO: xol179r0. 7. ND 
LT* avryr. 9. BDLT!* óv.. GKTHO* a. BDL: 


TAQEXTOS Aóyov 7togve(ag. 


32 Tunc vocávit illum dóminus suus : 
et ait illi : Serve nequam, omne débitum 
dimísi tibi quóniam rogásti me : 33 nonne 
ergo opórtuit et te miseréri consérvi tui, 
sicut et ego tui misértus sum? ?* Et irá- 
tus dóminus ejus trádidit eum tortóribus, 
quoadusque rédderet univérsum débitum. 
35 Sic et Pater meus coeléstis fáciet vobis, 
si non remiséritis unusquísque fratri suo 
de córdibus vestris. 


XIX. ' Et factum est, cum consum- 
másset Jesus sermónes istos, migrávit a 
Galilea, et venit in fines Judææ, trans 
Jordánem, ? et secütæ sunt eum turbae 
multa, et curávit eos ibi. 


3 Et accessérunt ad eum  pharis&i 
tentántes eum, et dicéntes : Si licet hó- 
mini dimittere uxórem suam, quacümque 
ex causa? * Qui respóndens, ait eis : 
Non legístis, quia qui fecit hóminem ab 
initio, másculum et féminam fecit eos? 
5et dixit : Propter hoc dimittet homo 
patrem et matrem, et adhærébit uxóri 
sus, et erunt duo in carne una. © Ita- 
que jam non sunt duo, sed una caro. 
Quod ergo Deus conjünxit, homo non 
Séparet. 

7 Dicunt illi : Quid ergo Móyses man- 
dávit dare libéllum repüdi, et dimittere? 
$ Ait illis : Quóniam Móyses ad duritiam 
cordis vestri permisit vobis dimittere 
uxóres vestras : ab initio autem non fuit 
sic. ? Dico autem vobis, quia quicümque 
dimíserit uxórem suam, nisi ob fornica- 
tiónem, et áliam duxerit, mœchätur : et 
qui dimíssam düxerit, mœchätur. 

10 Dicunt ei discipuli ejus : Si ita est 
causa hóminis cum uxóre, non éxpedit 
nübere. !! Qui dixit illis : Non omnes 
cápiunt verbum istud, sed quibus datum 
est. '? Sunt enim eunüchi, qui de matris 
ütero sic nali sunt : et sunt eunüchi, qui 
facti sunt ab hominibus : et sunt eunü- 
chi, qui seípsos castravérunt propter 


XIX. 3. Pour le tenter, disant. Grec : 
lui disant ». 

4. Et quil dit est rattaché dans le grec au v. 5. 

10. Il west pas bon, c'està-dire « il n'est pas 
expédient ». 

12. Il y en a que les hommes ont faits eunuques, 
et yi yen a qui se sont eux-mêmes rendus eunu- 
ques. Grec :« et il y a des eunuques qui ont été 


« le tentant et 


Matthieu, XVIII, 32— XIX, 12. 
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?? » Alors son maitre l'appela, et 
lui dit : Méchant serviteur, je t'ai re- 
mis toute ta dette, parce que tu m'as 
prié : ?? ne fallait-il donc pas que toi 
aussi tu eusses pitié de ton compa- 

non, comme j'ai eu moi-même pitié 
dé toi? 34 Et son maître irrité le livra 
aux bourreaux, jusqu'à ce qu'il payát 
toute sa dette. ?? C'est ains! que vous 


a domino 
castigatui:, 


Job, 19, 16. 
Alat. 7, 12. 


Col. 3, 13. 
Jac. 2, 13. 


Prov. 19, 12. 
Eccli. 33, 14. 
Mat, 5, 25, 


Atos, Gr f» Tig. 


traitera aussi mon Père céleste, si mare. 11, 24. 


chacun de vous ne pardonne à son 
frère du fond de son cœur ». 


XXX. ' Or il arriva que lorsque s 


Jésus eut achevé ces discours, il par- 
tit de Galilée et vint aux confins de 
la Judée, au delà du Jourdain: ? et 
de grandes foules le suivirent, et il 
les guérit. 

3 Et les pharisiens s'approchérent 
de lui pour le tenter, disant : « Est-i 
permis à un homme de renvoyer sa 
femme pour quelque cause que ce 
soit? » * Jésus répondant, leur dit : 
« N'avez-vous pas lu que celui qui 
fit l'homme au commencement, les fit 
måle et femelle, et quil dit : ? A 
cause de cela Phomme quittera son 
père et sa mère, et s'attachera à sa 
femme, et ils seront deux dans une 
seule chair? 9 Ainsi ils ne sont plus 
deux, mais une seule chair. Ce que 
Dieu donc a uni, que l'homme ne le 
sépare point ». 

1 Ils lui demandèrent : « Pourquoi 
done Moïse a-t-il commandé de lui 
donner un acte de répudiation et de 
la renvoyer? » 8 Il leur répondit : 
« Parce que Moise, à cause de la du- 
reté de votre cœur, vous a permis de 
renvoyer vos femmes ; mais au com- 
mencement il n'en fut pas ainsi. 
? Aussije vous dis que quiconque ren- 
voie sa femme, si ce n'est pour cause 
d'adultére, et en épouse une autre, 
commet un adultére; et celui qui 
épouse une femme renvoyée se rend 
adultère ». 

19 Ses disciples lui dirent : « Si 
telle est la condition de l'homme à 
l'égard de sa femme, il n'est pas bon 
de se marier ». '' Jésus leur dit : 
« Tous ne comprennent pas cette pa- 
role, mais ceux à qui 1l a été donné. 
'? Car il y a des eunuques qui sont 
nés tels dés le sein de leur mère; il y 
en a que les hommes ont faits eunu- 
ques; et il y en a qui se sont eux- 
mémes rendus eunuques, à cause 
du royaume des cieux. Que celui 


Eph. 6, 6. 


Jesus in 
Judæa. 
Marc 10,1. 
Luc. 4, 43. 


Mat. 12, 15 ; 
14, 14. 
Joa. 10, 27. 
Os. 6, 2. 


Indissoln- 
bile matriz 
monium. 
Mare. 10, 2. 
Mat. 14,3; 
5, 31 


Gen. 1, 27; 
2:3 


SEE 
Marc. 10, 6. 


Gen. 2, 24. 
Eph. 5, 31. 
1 Cor. 6, 16. 


Cur 
libellus 
repudii. 

Deut. 24, 1. 
Marc. 10, 3. 


Deut. 9, 27. 
Act. 7, 3L 


A S. 232. 
Marc. 10, 11. 
Luc. 16, 18. 
Mal. 2, 14. 
Deut. 24, 2. 
Lev. 21, 7. 


De 
cœlibatu. 
Eccli. 25, 23. 
1 Cor. 7, 28, 

GE 


Sap. 8, 21. 
1 Cor. 7, 7. 


Is. 1, 16. 
Mat. 13, 11. 
Deut. 23, 1. 
Mat. 18, 9. 
e) Us. Sh dh 
1 Cor. 7, 26, 

20 


^J. 


34. Jusqu'à ce qu'il payát toute sa dette ; cest- 
à-dire pour toujours, car le serviteur devait étre à 
tout jamais dans l'impossibilité de s'acquitter 
d'une pareille dette. 


3» Séjour en Pérée et à Jérusalem, XIX-XX. 

XIX. 1-12. Mariage et célibat. Comparer avec 
Marc, x, 4-49; Luc, xvi, 18. 

4. Au delà dw Jourdain. Jésus, quittant la 
Galilée, ne traversa pas la Samarie, pour gagner la 
Judée, mais il fit un détour, traversant le Jourdain 
et passant par la Pérée. 

2. Et il les guérit: c'est-à-dire qu'il guérit en 
ce lieu tous les malades qu’on lui présenta. 

3. Pour le tenter. Jésus avait déjà traité cette 
question dans son sermon sur la montagne tv, 34- 
32). — Pour quelque cause que ce soit. Là était le 
piege:deux écoles se partageaient l'opinion: l'une 
trés large, l'autre trés sévére ;les pharisiens espé- 
raient le surprendre, quelque parti qu'il adoptát. 

4. L'homme; c'est-à-dire la eréature humaine. 
Ainsi ce mot doit s'entendre non d'un individu, 
mais de l’espèce ; c'est pourquoi il est considéré 
ici comme un pluriel dans la Vulgate : I les fit 
måle et femelle, et dans l’hébreu méme, d’où Je- 
sus-Christ a emprunté sa citation. 


7. Pourquoi donc Moise a-t-il commandé... C'est 
dans Deutéronome, XXIV, 1, que Moïse a ordonné 
à tout homme qui répudiait sa femme de lui 
donner un acte de répudiation. 


9. Si ce n’est pour cause d'adultére. Jésus-Christ 
permet à un mari, en cas d'adultere, de se sépa- 
rer de sa femme, mais non pas d'en épouser une 
autre du vivant de la premiere. 


12. Il y en a qui se sont eux-mêmes vendus... 
Ce sont ceux qui ont renoncé pour toujours au 
plaisirs des sens, pour servir avecune plusgrande 
liberté de cœur Dieu et la justice,et mériter ainsi 
le bonheur éternel et une plus grande récom- 
pense. 
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— 3° Missio in Peræa et Jerusalem ( XIX- XX). 


BootAstay rov oùouvor. O dvrausros zw- 
Q&v, YWQELTO. 

18 "Tore ngocyve d A adto nodia, iva taç 
XsigaG AE oU roic xai oos Enc où dÈ 
pad nrol STETLUNOUV GÜTOÏ. 14O dà "In- 
oovg sinsv' qst:s TO nadia, xal un xw- 
Avete avta AO sir ngos UE TOV 709 TOLOU- 
TWV doriv ý Buorkeic Toy ovouvwr. 1% Koi 
md sic uUTOIS toç sigo, inops 9q &x&i- 
Jer. 

16 Kai idov, sic nooçeh or slnev ato 
Zhóuoxals ayat, ti ayadov noujow, iva 
yw Conv awnov; TO dè sinsv avv 
Ti us héysiç dyadov; ovdeis dyadoc, si pan 
sic, Ò d80ç. Ei d Jia sigsAOsiv sig TA» 
v5gncov TAG ivroAuc. "Aya av- 

Ioíac; o dE sous sine To. ov 
pue OÙ 4L0L/SUOSIG, OÙ Y#AËWEL, OÙ 
wevdouuorvonosic l* Tluu tov  naréoc 
oov xal tyv unto, xov Ayano TOY 
mìņoiov dov ds osavróv. °? 4éysa avto 
Ó veuyiayoc" Iúvra TOUTO Epvhasduny èx 
VEOTHTOS uov’ Ti Ett vorsgo ; ?! “Egr aÿ- 
to 0 ‘Inoovc Ei Jéhels ne slog El, ÙN- 
«ys, HWANO0Y Gov rà vngyovra xol óc 
ntwyoiç, xai ÉSELS Fyouvgov èv ovgavo, 
x«i devoo, dxolovde uot. °??? Azovoac dè 
o veavioxoc TOV Aóyov, annids Àvnovusvoc 
nv ydo Eywv xri uto TOAG. 

23 O dé ’Inoovc sine toic uudntuic uÜTov 
Auv eyw wvuiv, ÔtTr ÓvgxoAcG mAovoioc 
elceheuosTou siç thv BuotAsiov tov oUgovQy. 
75 Tour 02 Ayo vuv, svzonwtsodv ioc 
xœumhoy du Tovanuuros óoqióoc de 9er, v] 
7ztÀovVotorv sic tr Buoikslur toù d'eov £ic£À.O iv. 

25" Ayovouvrtes ÔÈ oi uod qai aŬtot Es- 


nìiyoocovro opodga, Aéyovrsc Tig oa dM 


vatal 003704 ; 26 Eufhiyus dè 0 Tgoovg 
cinsv cU roic: Luge dv Jours TOUTO GÓV- 
vatov £0rL, NOQG ÔÈ Few mvro Óvvord ori. 

2 Tore dnongdei Ó Iévgoc einer uù- 
To lov, jusis equino uer z&vro xol 5xo- 
LovSa[ocuudy oor Ti Qu EOTOL jui ; 2510) 
dè J5oovc siner avToic Auv hgy% dur, 
ött Usi où Gxolov TG ouvréc. uot, £y T) na- 
Myyeveote, Ötav xodion 0 viog toù vow- 


16s. NBDGLT (* dyadé) : oxó . LL LE gw- 
Tac meg} T. dyadov; etg &oriv Ò dya9Oc- ei dE Je. 
esee T. Evr. (NCT?: ryoncor). 18. NTH (p- 
7toíag) pnoir. 19. NBCDT* oov. 20. BDL: Tovta 
m. Équlaëa (* x veot. uov). 22. NT* tòr iyor. 
24. NCGKSTO: sisehder. LT: z 7. eiçel9. eig «2. 
23. NBCDT* cvrov. 28. NDT?: (l. xar vu.) xat. 


regnum cœlórum. Qui potest cápere, cá- 
piat. 

13 Tunc obláti sunt ei párvuli, ut ma- 
nus eis impóneret, et oráret. Discípuli 
autem increpábant eos. !' Jesus vero ait 
eis : Sínite párvulos, et nolíte eos prohi- 
bére ad me veníre : tálium est enim reg- 
num colórum. '* Et cum imposuisset 
eis manus, ábiit inde. 


16 Et ecce unus accédens, ait illi : Ma- 
gister bone. quid boni fáciam ut hábeam 
vitam setérnam? !* Qui dixit ei : Quid me 
intérrogas de bono? Unus est bonus, 
Deus. Si autem vis ad vitam ingredi, 
serva mandáta. '? Dicit illi : Qua? Jesus 
autem dixit : Non homicídium fácies : 
Non adulterábis : Non fácies furtum: Non 
falsum testimónium dices : 1° Honóra 
patrem tuum et matrem tuum : et, Di- 
liges próximum tuum sicut teípsum. 
20 Dicit illi adoléscens : Omnia hzc cus- 
todivi a juventüte mea, quid adhuc mihi 
deest? ?! Ait illi Jesus : Si vis perféctus 
esse, vade, vende quæ habes, et da pau- 
péribus, et habébis thesaürum in coelo : 
et veni, séquere me. °? Cum audisset 
autem adoléscens verbum, ábiit tristis : 
erat enim habens multas possessiónes. 

23 Jesus autem dixit discipulis suis : 
Amen dico vobis, quia dives difficile in- 
trábit in regnum cœlérum. ?* Et iterum 
dico vobis : Facilius est cámelum per fo- 
rámen acus transire, quam divitem in- 
tráre in regnum coelórum. 

25 Auditis autem his, discipuli mirabán- 
tur valde, dicéntes : Quis ergo póterit 
salvus esse? ?* Aspíciens autem Jesus, 
dixit illis : Apud hómines hoc impossi- 
bile est : apud Deum autem ómnia pos- 
sibilia sunt. 

?! Tunc respóndens Petrus, dixit ei : 
Ecce nos reliquimus ómnia, et secüti 
sumus te : quid ergo erit nobis? ?8 Jesus 
autem dixit illis : Amen dico vobis quod 
vos qui secüti estis me, in regeneratióne 
cum séderit Fílius hóminis in sede ma- 
jestátis suæ, sedébitis et vos super sedes 
rendus eunuques par les hommes, et il y a des eu- 
nuques qui se sont rendus eunuques eux-mêmes à 
cause du royaume des cieux ». 

1i. Pourquoi m "interroges- tu sur ce qui est bon? 
Grec : « pourquoi m'appelles- tu bon? » — Diev 


seul est bon. Grec : « spen n'est bon à l'exception 
d'un (seul): Dieu » 


Matthieu, XIX, 13-28. 
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qui peut comprendre, comprenne ». 

13 Alors on lui présenta des pe- Preditecti 
tits enfants, pour qu'il leur imposât ae 10, 13; 
les mains et priât. Or les disciples rues 13. 
les rebutaient. !* Mais Jésus leur $em #14 
dit : « Laissez ces petits enfants et; cor. 11, 20. 
ne les empéchez point de venir à t 18$, 2-3. 
moi; car à de tels appartient le 
royaume des cieux ». !? Et lorsqu'il rz. 4, ». 
e eut imposé les mains, il partit 
de là. 


16 Et voilà que quelqu'un s'appro- suveni 

: Su ^ proposita 

chant, lui dit : « Bon maître, que perfectio. 
ferai-je de bon pour avoir la vie éter- tacis’. 
nelle ? » 17 Jésus lui répondit : ?*1!5,55: 


« Pourquoi m'interroges-tu sur ce 1:11. 
qui est bon? Dieu seul est bon. Mais Mre. 10, 19- 
si tu veux entrer dans la vie, garde wi. 
les commandements». 18 « Lesquels ?» car 3, 12,21. 
demanda-t-il. Jésus répondit : « Tu Ex 20,13. 
ne tueras point : Tu ne commettras ^" ^ 
point didutore Tu ne déroberas 

point : Tu ne rendras point de faux 
témoignage : !? Honore ton père et Xs 
ta mère, et aime ton prochain comme 555 i5; 
toi-même ». ?? Le jeune homme lui Lev. 19.15. 

a . z . Rom. 13, 8. 
dit : « J'ai observé tout cela depuis ,,., 10. 
ma jeunesse; que me manque-t-il 7o» 25, 12. 
encore ? » ?! Jésus lui dit : « Silu veux srat. 4, 20.. 
être parfait, va, vends ce que tu as sub 
et donne-le aux pauvres, et tu auras Mat 16,21: 
un trésor dans le ciel; viens ensuite, ruc-16 9. 
et suis-moi ». ?? Lorsque le jeune sv 1. 
homme eut entendu cette parole, il 
s'en alla triste; caril avait de grands 
biens. 

?3 Alors Jésus dità ses disciples : 
« En vérité, je vous dis run riche 5 APA 
entrera difficilement dans le royaume 1 Tim.6,9,17. 
des cieux. ** Etje vous dis encore : 3.352: 
Il est plus facile à un chameau de ` ` 
passer x le chas d'une aiguille, qu'à 
un riche d'entrer dans le royaume 
des cieux ». 

25 Or, ces choses entendues. ses Omne cum 
disciples s'étonnaient grandement "5" ^ 
et disaient : « Qui donc pourra étre 
sauvé?» ?* Mais Jésus les regardant Jonuzi 
leur dit : « Aux hommes, 


Divitum 
difficilis 
salus. 


Cela est nr? 15 
* . . a . Mat. 18, 11, 
impossible, mais à Dieu tout est pos- -— 
sible ». uc. 1, ds 
27 Alors reprenant, Pierre lui dit: apnegan- 
« Et nous, voici que nous avons tout TOME UR 
quitté pour vous suivre: qu'y aura- “abitur- 
t-il donc pour nous? » ?? Jésus leur ii 10, 25 


$ > “5 nR A Luc. 1$, 28. 
dit: « En vérité, je vous dis que t. $ 2o. 
vous qui m'avez suivi, lorsque à la tue. 17 10; 


régénération le Fils de l'homme sera sat. 17, 11; 
° A ° 26, 29. 
assis sur le trône de sa gloire, vous 52. 


13-15. Jésus bénit les enfants. Comparer avec 
Marc, x. 13-16: Luc, xvii, 45-47. 

44. Car à de tels... Cette traduction nous a paru 
la seule qui püt rendre fidèlement la concision 
énergique du texte. Bossuet d'ailleurs traduit : À 
de tels appartient le royaume de Dieu (Glaire). 


16-26. Jeune homme riche invité à la perfection. 
Comparer avec Mare, x, 17-27 ; Luc, xvin, 18-27. 

16. Quelqu'un, c'est-à-dire un jeune homme: 
comme portent les versets 20 et 22, probablement 
chef de la synagogue. 


18. Lesquels. Le jeune homme n'ignorait pas 
les dix commandements de la loi, mais sans doute 
que se présentaient en méme temps à son esprit 
les six cent treize préceptes particuliers que les 
scribes avaient extraits de la loi mosaïque. 


20. Que me manque-t-il encore? Il attendait du 
Maitre quelque lecon élevée, quelque belle théo- 
rie, aussi est-il désappointé de recevoir une ex- 
hortation au renoncement. 


94. Il est plus facile à un chameau... C'était un 
proverbe usité chez les Juifs pour marquer une 
chose naturellement impossible. Les Arabes en 
ont un semblable. 


| 


96. Aux hommes laissés à eux-mémes, mais non 
à Dieu prêtant son concours aux honimes. 


21-30. Récompense assurée aux apótres. Com- 
parer avec Marc, x, 98-34; Luc, xviii, 28-30. 

91. Nous avons tout quitté. Les biens qu'ils 
ont quittés étaient loin d'étre aussi considérables, 
mais ils avaientrenoncé volontairement à ce qu'ils 
possédaient et le renoncement n'en était pas 
moins méritoire. 

98. La régénération; le renouvellement général 
de toutes choses qui s'opérera au jugement der- 
nier. — Les douze tribus d'Israël. Il ne s'agit pas 
seulement ici, au sens propre du mot, du peuple 
d'Israël. mais de l'universalité des hommes appe- 
i lés à la rédemption. 


92 Matthæus, XIX, 29—XX, 16. 


EX. Vita publica (EII- XX). 


— 3° Missio in Peræa et Jerusalem ( XIX- XX). 


nov nè Fodvov doEnc aùTov, xa3ioscÓs 
xai Vues ni Ówósxa FQUVOUc, AQIVOVTEG 
Tc dwdsxa puhas Tov "IooexA. ?* Kai nag 
0C (pipe oixiag 3 ddshpovs À dós.qas 5, 7 
TUTÉQU 7 uupeeoo 7 yvvalia Ñ véxva 7] &/y909 c 
Évexsv ToU dvouatoc pov, xatovtranhaciova 
Axwesvoi xoi Cour alm vtov x) poovopaj ocv 
“oki ÔÈ Zoovtal MQWTOL ECYUTO, AG 
EOYATOL 7tQUTOL. 

XX. Ouoia yag otw 7 Bac sta TOV 
oŭoavov dvd guia oixodsonóty), dtig &E- 
1.96 Qua TOUT moon da čoyatac siç 
tov cunshova aŭto. °X Sopqovioac de 
ustü TOV ÉQYUTOY EX dpvagiou THV huga, 
QNEOTEIÀEV aUrOUG eic TOY Gueko ve GUTOU. 
3 Koi Egely TEQÙ LU volta couv, elósv 
aikove EOTOTUG EV T?) dyog& doyovç í AR EL- 
VOIG snev Yneyere xal Uusig siç TOV 
&uzt&Ao vo, xal 0 ev À Ótxotov, «oc viv. 
5Oi dè dnnador. Tav EEshdwy mol 
ExTnv xal EvvéTnv cav, eno(gosv WGHUT EG. 
6 ITsoù è rav tvðsxaryv woav Ed wv 
süosv &ÀÀovc torotaç doyovç, xol A£ya 
atol TY de ÉOTHAUTE Sam THV jutga 
&9yoL; " Asyovoiw avto Ori ovdsic juas 
Quod ooato. Meye «v oic Ynayste xal 
dusis sig ròv dunshava, xal 0 dv } dixaov, 
Amqwsods. 

° Owtac dè ye VOULÉVT, heyst 0 xvVoLoG 
TOU «uiro (D ÉTUT QUAI avrov Kg- 
Àscov tovg EQyYUTUG xoi «600g ŒUTOG TOY 
ado, _OËGu evoc TO TOV £o ZA TOY tws 
TWV "ou cQ. ? Koi SAT OVTE sc OL HEQÙ TNV 
EVOSXUTNY Ov, slapov | vo dpvéquor. 

10/Hdovres dé ot zo rot votua, oTi 
zÀsiovo, Àywovron, zat &afov xat «UTOL dvo 
Omvaouov. B "aff rec dE iyoyyviov xato 
TOU oixoðsonótov, 1 Aeyovvec Or obo oL 
éGyuToL uiav woav € énoiņoav, xoi toov piv 
aútovç énoiņnoug toic Bacvácaot ro paooc 
WTA AUEQUG zat TOV. x0 atra. 

3O dè CURE eic EÈTEV EVÈ avtov Erais, 
0UX ade os ov yi àzvagíov Gvrsqurq9odc 
uot; !* -Aoov TO 00v, xai U7tay&. Qo dè 
roVrQ TQ EG YAT( dobva c xai oor '*7 
ovx E uor noanoa © Few év voic 
£toic ; à o oq 9'uAuóc gov AOV7Q0c otiw, 
ÓTL Wis &yadoc situ; '* OÙtows soovrat où 


29. NBCDGKLTHO: óerzic. LT: 7 yvv. BLT?: 701- 
larnhacioya. — 3. NBCDT* zzv. 4. NBETX: xat 
&xtívouc. 3. NCDTO+ (p. TAA.) 8. NBCT: eve tyv. 
6. NBDLTO* woa et (c. G[KH]) doyovc. 7. L'T* 
x. 0-Any. 8. NCT* aûrois. 10. LTO: K. àÀ9ovrec 

. ztÀeiov. 15. BDL 7 GT: (1. 7 sec.) ec. 


duódecim, judicántes duódecim tribus 
Israel. ?? Et omnis qui reliquerit domum, 
vel fratres, aut soróres, aut patrem, aut 
matrem, aut uxórem, aut filios, aut 
agros, propter nomen meum, céntuplum 
accipiet, et vitam ætérnam possidébit. 
30 Multi autem erunt primi novissimi, et 
novissimi primi. 

XX. Simile est regnum colórum 
hómini patrifamilias, qui éxiit primo 
mane condücere operários in vineam 
suam. ? Conventióne autem facta cum 
operäriis ex denário diürno, misit eos 
in víneam suam. ? Et egréssus circa ho- 
ram tértiam, vidit álios stantes in foro 
otiósos, * et dixit illis : Ite et vos in ví- 
neam meam, et quod justum füerit dabo 
vobis. ? Illi autem abiérunt. Iterum au- 
tem éxiit circa sextam et nonam horam : 
et fecit simíliter. * Circa undécimam vero 
éxiit, et invénit álios stantes, et dicit illis : 
Quid hic statis tota die otiósi? " Dicunt 
ei : Quia nemo nos condüxit. Dicit illis : 
Ite et vos in vineam meam. 

8 Cum sero autem factum esset, dicit 
dóminus vineæ procuratóri suo : Voca 
operários, et redde illis mercédem, inci- 
piens a novíssimis usque ad primos. 
? Cum venissent ergo qui circa undéci- 
mam horam vénerant, accepérunt síngu- 
los denários. 

10 Veniéntes autem et primi, arbitráli 
sunt quod plus essent acceptüri : accepé- 
runt autem et ipsi singulos denários. !! Et 
accipiéntes murmurábant advérsus pa- 
tremfamilias, '? dicéntes : Hi novíssimi 
una hora fecérunt, et pares illos nobis fe- 
cisti, qui portávimus pondus diéi et æstus. 

‘3 At ille respóndens uni eórum, dixit : 
Amice, non fácio tibi injüriam : nonne 
ex denário convenisti mecum? '^ Tolle 
quod tuum est, et vade : volo autem et 
huic novissimo dare sicut et tibi. 1 Aut 
non licet mihi quod volo fácere? an ócu- 
lus tuus nequam est, quia ego bonus 
sum? 'ë Sic erunt novissimi primi, et 


XX. 1. A un pére de famille. Grec littéralement : 
« à un homme maitre de maison ». 

6. D'autres qui étaient là. Grec : 
se tenaient sans rien faire ». 

7. Le giec ajoute à la fin : 
vous le prendrez ». 

8. Paye-les. Grec littéralement : 
laire ». 

15. Ce que je veux. Le grec a en plus : 
m'appartient ». 


« d'autres qui 
« et ce qui sera juste, 
« donne-leur le sa- 


« en ce qui 


Matthieu, XIX, 29 —XX, 16. 
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II. Vie publique (HII-XX). — 3» Séjour en Pérée et a Jérusalem ( XIX- XX). 


aussi, vous serez assis sur douze 
trônes, jugeant les douze tribus 
d'Israël. ?? Et quiconque aura quitté 
ou maison, ou frères, ou sœurs, ou 
pere, ou mére, ou femme, ou fils, ou 
terres, à cause de mon nom, rece- 
vra le centuple, et aura pour héri- 
tage la vie éternelle. ?? Mais beau- 
coup de premiers seront les derniers, 
et beaucoup de derniers les premiers. 
XX. ! » Le royaume des cieux est 
semblable à un pére de famille qui 
sortit de grand matin, afin de louer 
des ouvriers pour sa vigne. ? Or, i; 
convention faite avec les ouvriers wa. 19, 17. 
d'un denier par jour, il les envoya à ' ?* >? 
sa vigne. ? Et étant sorti de nouveau, 
vers la troisiéme heure, il en vit 
d'autres qui se tenaient sur la place 


Mat. 25, 31; 
20, 22: 
Luc. 22, 30. 
Sap. 3, 5. 
1 Cor. 6, 2. 
Mat. 10, 37. 
Luc. 14, 26 ; 
18, 30. 


Mat. 20, 16. 
Marc. 10, 31. 
Luc. 13, 30. 


Parabola 
vine. 
Mat. 13, 27. 
Mat. 21, 33. 
Sap. 14, 3. 


sans rien faire, * et il leur dit : Al-: Reg. 26. 23. 


lez, vous aussi, à ma vigne, et ce qui ' 25^ 
sera juste, je vous le donnerai. ? Et 
ils y allérent. Il sortit encore vers 
la sixiéme et la neuviéme heure, et il 
fitla méme chose. € Enfin, vers lan": 


onzième heure, il sortit, et il en, 2 *,. 


8. 
D 


trouva d'autres qui étaient là, et il $19 ' 
leur dit : Pourquoi étes-vous ici, tout 
le jour, sans rien faire? ? Ils répon- ps. 1, o. 
dirent : Parce que personne ne nous 8°™. 5?* 
a loués. Il leur dit : Allez, vous aussi, 
à ma vigne. 

8 » Or, lorsqu'il se fit soir, le maf- Cuique 


denarius. 


tre de la vigne dit à son intendant : 
Appelleles ouvriers, et paye-les, en 
commengant par les derniers jus- 
qu'aux premiers. ? Ceux donc qui 
étaient venus vers la onziéme heure 
s'étant approchés, reçurent chacun 
un denier. 

10 » Or les premiers venant en- ov 
suite, pensèrent qu'ils devraient re- "5155. 
cevoir davantage; mais ils reçurent F** !^ ?* 
aussi chacun un denier. !! Et en le 1 cor. 10, 10. 
recevant, ils murmuraient contre le ? "5 * 
père de famille, !? disant : Ces der- tue. 15, ». 


gt eff 
Aa. Jh 28 


JE orn d3 S: 


Questus 


niers ont travaillé une heure, et ^% ^'^ 
vous les traitez comme nous, qui 
avons porté le poids du jour et de la 
chaleur. 

Doinini 


'5 » Mais, répondant à l'un d'eux, „Pomii 

il dit : Mon ami, je ne te fais point de Deut. 4, 57. 
Ob, 5, à. 

tort; n'es-tu pas convenu d'un de- cen. 13, 1. 


. . . t. 26, 50. 
nier avec moi? 14 Prends ce qui est,” 


idit, ; , A 2 Tim. 1, 1? 
à toi et va-t'en ; je veux donner même Rom. 3, 9. 
2 d z $* . 15 Rom. 9, 21. 
à ce dernier autant qu'à toi. Ne ps. 22,6; 


. . . IMS 
m'est-il pas permis de faire ce que xi. 51, 11. 
. . . . 9 
je veux? et ton œil est-il mauvais Ei 
parce que je suis bon? !6 Ainsi les 


Eccli. 33, 29. 


29. Le centuple. C’est uu chiffre rond qui est 
synonyme de beaucoup. 


30. Beaucoup de premiers.. Les róles seront 
alors renversés, les pauvres selon le monde de- 
viendront riches des biens impérissables, tandis 
que les heureux d'ici-bas en seront à tout jamais 
privés. 

XX. 4-16. Cette parabole. propre à saint Matthieu, 
est une explication de la tin du chapitre précé- 
dent. Elle nous montre que Dieu est maitre de ses 
dons, et qu'il peut se faire que celui qui a tra- 
vaillé une heure mérite autant que celui qui a tra- 
vaillé une journée entiére, s'il l'a fait avec plus 
de zèle. Elle s'applique aux gentils qui, n'entrant 
qu'à la derniére heure dans l'Église, auront part à 
la méme récompense que les Juifs qui y ont été 
appelés les premiers. — Il faut remarquer d'ail- 
leurs que « quand Jésus-Christ se sert d'une com- 
paraison, énonce une parabole, il ne veut pas 
nous faire entendre qu'il y ait toujours une pa- 
rité compléte entre l'allégorie etla vérité. Il ne 
faut prendre souvent que le fond des choses et 
les circonstances générales. Tout le reste n'est 
pour l'ordinaire qu'une espéce d'ornement sur 
lequel il est bon de ne pas trop s'appesantir. 1l 
y a des traits qui sont nécessaires pour le com- 
plément de la figure, dit saint Jean Chrysostome, 
et qui ne le sont nullement pour la réalité. [Ici] 
l'excuse des ouvriers du soir, le murmure de ceux 
de la premiére heure, les reproches du maitre 
n'ont point d'application ». (M5' Pichenot). 

2. Un denier. Voir plus haut la note sur xvin, 
28. 

3. Vers la troisième heure. Vers neuf heures 
du matin. 

5. Vers la sixième et la neuvième heure. Vers 
midi et vers trois heures du soir. 

6. Vers la onzième heure. Vers cinq heures 
du soir. 

8. Son intendant, chargé de l’administration 
des biens. 


10. Ils reçurent chacun un denier. Le maitre 
n'avait convenu avec ces derniers d'aucun salaire, 
ces ouvriers purent s'étonner de se voir si large- 
ment rétribués, et c'est ce qui explique le mé- 
contentement des premiers. 


13. Mon ami. Le mot écatpe a plutôt la signif- 
cation plus cordiale et plus simple de camarade. 

45. Ton œil est-il mauvais? Dans le style des 
Hébreux, comme dans celui des Grecs et des La- 
tins, un mauvais œil est un œil jaloux et désigne 
un homme envieux et souvent un avare. AU con- 
traire, un œil bon marque la bonté, la libéralité. 

46. Ainsi les derniers... Il semble au premier 
abord que la conclusion de cette parabole man- 
que de justesse, et qu'il aurait faliu la terminer 
ainsi: Les derniers seront comme les premiers. 
C'est en effet le sens du texte original, où la par- 
ticule de comparaison comme se trouve sous-en- 
tendue en vertu d'un hébraisme que les auteurs 
du Nouveau Testament ont souvent imité (Glaire). 


94 Matthæus, XX, 17-33. 


IX. Vita publica (HII-XX). 


EC YUTOL 7tQUUTOL, HU OL HOWTOL £0 (T0. 7:0À- 
Aoi yc slot xAqvot, OMyor dE éxAsxcot. 

11 Kai avofotvov d Incoùs sic Tegooo- 
Àvua nagéhafe rovc dudera uadnrac xar 
idiv èv vy 000, xai sinsv advoic !?^IóoV, 
dvaBaivouer sic TsgoooAvuo, xoi 0 vtóc toù 
dv gdiztov magudodjoerot TOLG HOXEQEUO 
xat YOOLLATEVOL, xat XOTAXQIVOVOLV GUTOV 
Javatw, rai egaduoovow avtov Toi 
&9vsoww slc TO ZunaiSot xol LaoTiyWoœ xol 
OTUVQW OU, xci T) TLT) 9usQe GVUOTI- 
GETUL. 


20 Tote ngog Ad ev GUT. E LTE TOV | 


VL Zefiedatov | UETO TOV vio cU Tic, 7:90C- 
xvvovoa zal «ivovo ti nag c)rov. ?''O 
dè eine adt Ti nec; Meyer ar 
Eini iva xa2towow otoi ot duo vioi uov, 
elc èx Ós&u0v oov xoi sig è sùwvýuwv sov 
&v T7 Baciheig oov, ?? “AnoxQud elc dè 0 
"Inoo?6 siner Ox dure ti eirsioge. AMi- 
VAOŸE TLEÈV TO HOTHOLOV, 0 YW USALO Tl- 
vev, xai vo Pontiu, © £y Barricoucu, 
Bantiodnvai ; Aëyovow GÜT(Q* Aováusda. 
?3 Kat Aeyet «Utot To uèv TLOTH QUO Y uov 
"£095, xal TO Panriou, 0 yc) Bantito- 
u, Punto 90e 9e TO de xa LO cu ex 
CEST uov xal && EU Y uwy uov ovx éGTLy 
¿uov dovva, &ÀÀ oig ŅtToiuaoTtTEL VNO TOU 
natodg uov. 

' Kai dxoÿouvrres ot dexa ýyavæ~ 
xv]owv HEQÙ tov Óvo dðsipaw. ?? O ð 
"Inoovc t 90ciu. eod puevoc GUTOUG snev’ 
Oidure tı ot &oyovteç Tv EJVOY xata- 
XVOLEVOVOLV «twv, xal OL 1870.01 A0 TE50U- 
GLCOUOLY ai ror. ui Oiy OÙTUWG EOTUL êv 
jur GA oç iav Jein £y Vu HEYOG 7 /EV&- 
oJ, Pero) duw duixovoc, xa ôç ev 
Idn è A vu eivau 7.90) TOC, EOT ÜLLCOV dov- 
Àoc ?5(cnsp d viog rov dvS'odiztov ovx 
AJE daxovyðnvat, ahaa diaxovy oa xat 
dovvot TÀ Wvyn5nr uútoù LÚ TO0Y dti noA. 

al EAT OQEVOLEVWV cUrQOv ano Tsotyw, 
jzohoýðnoev «Ur( OyÀoc noc. 30 Kai 
idov, dvo vq Aoi #99 11e vol 7.490 rov óÓ0v, 
GXOVOUYTEG ÓTL Tnoovc "au; Et, eroaa 
23 ios tuer À - xU QUE, vioc E 

otv oUroic, iva Out 
7z:000tr. Où dè piov éxgabov, Àéyovrsc 
EAenoov "ua, QUE, vioc Lopid. 32 Koi 
orac 0 Incovc Épuvnoer GUTOUC, xa eine 
Ti Jéhere moujow uiv; ? Aéyovow aûtw 


16. NBT* 7ztoAloit-ix4. 19. NCT: &yeoOo orca. 
20. BLT!: cm’. 21. NBT?* (p. de$.) cov. 22s. G[K] 
LT[O]* xai-Banriod. et x. To p.- -Berruwoÿro. 
26. NBDT* (p. oùr.) ðè. BDL: éoriv. LT: Zora: 
(etiam 27, pro Zoze). 31. NLT?: Exocbar. 


— 23? Missio in Peræa et Jerusalem (XIX- XX). 


primi novissimi : 
pauci vero elécti. 

17 Et ascéndens Jesus Jerosólymam, 
assumpsit duódecim discípulos secréto, 
et ait illis : '* Ecce ascéndimus Jerosó- 
lymam, et Filius hóminis tradétur prin- 
cípibus sacerdótum, et scribis, et con- 
demnábunt eum morte, !? et tradent eum 
géntibus ad illudéndum, et flagellándum, 
et crucifigéndum, et tértia die resürget. 

20 Tunc accéssit ad eum mater filiórum 
ZLebed&éi cum filiis suis, adórans et pe- 
tens áliquid ab eo. ?! Qui dixit ei : Quid 
vis? Ait illi : Dic ut sédeant hi duo filii 
mei, unus ad déxteram tuam, et unus ad 
sinistram, in regno tuo. ?? Respondens 
autem Jesus, dixit : Nescitis quid petátis. 
Potéstis bibere cälicem, quem ego bibi- 
türus sum? Dicunt ei : Póssumus. ?? Ait 
illis : Cälicem quidem meum bibétis : 
sedére autem ad déxteram meam vel si- 
nístram non est meum dare vobis, sed 
quibus parátum est a Patre meo. 

?! Et audiéntes decem, indignáti sunt 
de duóbus frátribus. ?? Jesus autem vo- 
cávit eos ad se, et ait : Scitis quia prín- 
cipes géntium dominántur eórum : et qui 
majóres sunt, potestátem exércent in eos. 
26 Non ita erit inter vos : sed quicumque 
volüerit inter vos major fieri, sit vester 
minister : ?* et qui volüerit inter vos pri- 
mus esse, erit vester servus : ?? sicut Filius 
hóminis non venit ministrári, sed mi- 
nistráre, et dare ánimam suam, redemp- 
tiénem pro multis. 

?? Et egrediéntibus illis ab Jéricho, 
secüta est eum turba multa : ?* et ecce, 
duo cæci sedéntes secus viam, audiérunt 
quia Jesus transiret : et clamavérunt, di- 
céntes : Dómine miserére nostri, fil 
David. ?! Turba autem increpäbat eos 
ut tacérent. At illi magis clamábant, di- 
céntes : Dómine, miserére nostri, fili 
David. ?? Et stetit Jesus, et vocávit eos, 


et ait : Quid vultis ut fáciam vobis? 
33 Dicunt illi : Dómine, ut aperiántur óculi 


multi enim sunt vocáti, 


11. Prit à part.Legrecaen plus: « durant la route ». 

91. Jésus lui dit. Grec : « mais il lui dit ». 

22, Pouvez-vous boire le calice que je vais boire? 
Le gree a en plus: « et étre baptisé du baptéme 
dont je suis baptisé ». 

23. Vous boirez en effet mon calice. Le grec a en 
plus : « et vous serez baptisés du baptême dont je 

serai baptisé ». 


30. Entendirent. Grec : « entendant ». 


Matthieu, XX, 17-33. 
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LI. Vie publique (EKERE - XX). — 3» Séjour en Pérée et a Jérusalem (XIX-XX). 


derniers seront les premiers, et les 
premiers seront les derniers; car 
beaucoup sont appelés, mais peu 
sont élus ». 

17 Or Jésus montant à Jérusalem 
prit à part les douze disciples et leur 
dit : !'* « Voilà que nous montons à 
Jérusalem, et le Fils de l'homme sera 
livré aux princes des prétres et aux 
scribes, et ils le condamneront à mort. 
19 Et ils lelivreront aux gentils pour 
être moqué et flagellé et crucifié; et 
le troisième jour il ressuscitera ». 

20 Alors la mère des fils de Zébédée 
s'approcha de lui avec ses fils, l'ado- 
rant et lui demandant quelque chose. 
?! Jésus lui dit : « Que voulez-vous? » 
Elle lui répondit : « Ordonnez que mes 
deux fils que voici soient assis, l'un 
à votre droite, l'autre à votre gauche, 
dans votre royaume ». ?? Mais, ré- 
pondant, Jésus dit : « Vous ne savez 
pas ce que vous demandez. Pouvez- 
vous boire le calice que je vais boire? » 
Ils lui répondirent : « Nous le pou- 
vons ». ?? JI leur dit : « Vous boirez 
en effet mon calice : mais d’être as- 
sis à ma droite ou à ma gauche, ilne 
m'appartient pas de vous l’accorder 
à vous, mais à ceux à qui mon Père 
l’a préparé ». 

24 Or, entendant cela, les dix s'in- 
dignèrent contre les deux frères. 
23 Mais Jésus les appela à lui, et leur 
dit: « Vous savez que les princes 
des nations les dominent, et que les 
grands exercent la puissance sur 
elles. ?6 Il n'en sera pas ainsi parmi 
vous ; mais que celui qui voudra étre 
le plus grand parmi vous, soit votre 
serviteur ; ?* et celui qui voudra être 
le premier parmi vous sera votre 
esclave. ?8 Comme le Fils de l’homme 
n'est point venu pour étreservi, mais 
pour servir et donner sa vie pour la 
rédemption d'un grand nombre ». 

?? Lorsqu'ils sortaient de Jéricho, 


une grande foule le suivit : ?? et voilà 
que deux aveugles assis sur le bord 


du chemin, entendirent que Jésus pas- 
sait; et ils élevèrent la voix, disant : 
« Seigneur, fils de David, ayez pitié 
de nous ». 3! Et la foule les gour- 
mandait pour qu'ils se tussent; mais 
eux criaient encore plus, disant : 
« Seigneur, fils de David, ayez pitié 
de nous ». ?? Alors Jésus s'arréta, les 
appela, et dit : « Que voulez-vous que 
je vous fasse? » ?? [Is lui répondirent : 


Mat. 19, 30, 

Mare. 10, 31. 

Luc. 13, 30. 

Mat. 22, 14. 

2 Pet. 1, 10. 
2 Joa.8. 


Pr:cnun- 
tiata 
passio. 
Mat. 13, 11. 
Is. 53, 7. 
Luc. 13, 33. 
Mat. 16, 21;26, 
66; 27,10, 2,26. 
Sap. 2, 20. 
Joa. 18, 35. 
Mat. 28, 1. 
Jer. 20, 7. 
Is. 50, 6. 
Philip. 2, 8. 
Act. 2, 24. 


M ater 
filiorum 
Zebed:ei. 


Marc. 10, 35. 


27, 56. 
Mare, 15, 40. 
Mat, 19, 28. 
Luc. 19, 11. 


Hebr. 1, 13. 
Mat. 19, 28. 
Ps. 115, 13. 
1 Pet. 2, 21. 
Luc. 12, 50. 


Mat. 13,11 ; 
25, 34; 15, 14 


Quis 
primus in 
ecelo 
Marc. 10, 11. 
Luc. 22. 24. 
Prov. 1, 10. 
Thuc 22, 23. 
EZA 2s EJ 
1 Pet. 5, 3; 
4, 10. 


] Cor. 9, 19. 

2 Cor. 4, 5. 

Mat. 15, 1; 
23, 11. 


Joa. 13, 14. 
Philip. 2, 7. 
Mat. 26, 28. 
Gal. 1, 4. 
Rom. 5, 15. 
1 Joa. 3, 2. 


Duo cæei, 
Marc. 10, 40, 
Luc. 18, 35. 
Joa. 10, 27. 


Ps. 119, 1; 
99, 3; 144, 9. 
Jer. 23, 5. 


Mat. 9, 27; 


21, 9. 
Job, 20, 2. 


Rom. 8, 29. 
Ps. 144, 19. 


Ps. 118, 18; 
a 
Eccle. 11, 7. 


11-19. Jésus annonce sa passion. Comparer avec 
Marc, x, 32-94; Luc, xvin, 31-34. 


17. Or Jésus montant & Jérusalem. C'est entre 
les faits qui viennent d'étre racontés et l'entrée 
de Jésus à Jérusalem que se place la résurrection 
de Lazare (Jean, xt, 11-45). — Prit à part les douze, 
afin que la prévision des événements les prému 
nit contre le scandale de leur réalisation. 

18. Voilà que nous montons. Cest la troisième 
fois que Jésus prédit sa passion, mais cette fois 
il le fait avec plus de précision. (Cf. xvi, 91 ; xvii, 
22). 

20-98. Demande des fils de Zébédée. Comparer 
avec Marc, x, 35-45. 

90. La mère des fils de Zébédée s'appelaitSalomé. 
Ses deux fils étaient saint Jacques le Majeur et 
saint Jean l’Évangéliste. 

Tam: Ce calice désigne les souffrances de Jésus- 
Clirist. 


Enir(e de Jésus à Jérusalem (XXI, 8, p. 97). (Miniature du 
manuscrit des Evangiles de Rossane) 


p (S 
CA 
qal itus 


23. Pour attacher ses disciples à la foi dont ils 
ne eomprenaient pas encore la vertu, le Sauveur 
remet à son Pere ce qui regarde la gloire, et ne 
se réserve que de prédire et de distribuer les 
afflictions; quoique cependant tout ce qui est au 
Père soit au Fils, et tout ce qui est au Fils soit 
au Pere (Jean, xvii, 10). 


2. Les dix; c’est-à-dire les dix autres apó- 
ires. 


28. D'un grand nombre; c'est-à-dire de tous, de 
tout le monde, comme l'explique saint Jean dans 
sa première épitre (Ir, 2). On pourrait encore en- 
tendre cette expression de ceux-là seulement qui, 
par leur foi et leur conduite vraiment chrétienne, 
ont une part réelle aux mérites du Sauveur, mé- 
rites que les autres ont volontairement refusé de 
s'appliquer. 

29-35. Aveugles de Jéricho. Comparer avec Marc, 
X, 46-53; Luc, xvii, 35-43. 

29. Jéricho. Voir la note sur Josué, vi, 4. — 
Pour se rendre à Jérusalem Notre-Seigneur ira- 
versa le désert qui est à l'est d'Ephrem et gagna 
la route de Jéricho. 


96 Mattheus, XX, 34— XXI, 16. 


ANN. Ultima Jesu (XXI- XXVIIIBH). — 1° (a). Jesus Jerusalem intrat C XXI, 1-11). 


Kvoe, i iva dvouy 90 ou UWV ot oq 9'aXuot. 
Snhoy rod ets ó o "Inoovc "ato TWV 
opIahuwy avtov, xci EUTEUG avepAewar 
QU T(UY OL 0q3oAuot, xal 14007 010a GUTQ. 
XXI. Koi 6 ÔTE yy10uY eg Tegooo vya xoi 
Apor sic By9qayr 7.906 TO Ógo0Gc TOV 
hay, TOTE O Jnoovc dangote DVO au 
TG, your «UTO _Hogav me eic Uv 
XOLULY Tv OTÈ VOVT I “uwy, xal sU déc ev- 
Qnosre vor dede Suevqv xal mÀOrY UET’ aù- 
TNS’ AVOUVTEc GYAYETÉ uoi. ? Kot ¿dv tig 
vuir AT y 2D sgeire “Ort 0 xvgioc «UTOY 
zoeray EXEL, £v TES de C TOOTERET oU T0UC. 
* Tovro dè 020 yéyovev, iva nàngu91 TO 
Gydèr di rov TQ0PHTOU, lëyovtoc ? Ei- 
TUTE TÀ duyuro Xw "Idos, ò Pacikec 
gov čoyetai 00L, TQUUG AIT) Em fief &zil 
Ovor xal nwhov, viov vztolvytov. 


“Hogevdevrec dé oi uad roi xol rou OUYTEG 
x 90 TQOGÉTUSE) aUTOÏc 0 “Inoovc, " 10v 
Thy vov xai TOV TWAOY, xol &mt dor EMAV 
GU TOY Tü yatia GÜTUY, xol ÉTERG Joay 
imávo œrur.. À O dè mAsioroc 0 D yÀoc 
£orQuoaY ÉGUTOY TO iut mio ev T» 000, &À- 
Àot dè ÉXOTTOY doc dno TWV dévdqur 
xoi oTo vvvov iv v5 odo ?oL È 0yXov ot 
mood yovt&c xoi ot c0ovOoUvrec &xpasor, 
ASyovtec" “S26avva TO vio aio, svAoyn- 
pévoc, O ozo pievoc EV OVOUUTL  XvQLOv, 
€ NCC c t 10 / 
wWoavva £v voic VYIOTOIC. Koi eiceÀ dov- 
TOG &UTOU ELG Tegooohvua, £osioO 9 TG OC 7} 
nous, Aéyovow Ti goti o$rT0c; !! Oi de 
0 qho EhEy0v" Oéroe otiw [noovc 0 7,00- 
pri jeng Ó àno Nuluoëd TNS u ulMuiuc. 
? Kai sigma er 0 yoovc elc TO LEQUY TOU 
Json, xal éSépuhe TÜVTUG TOVG TWAOUVTUS 
xoi &yogtlovrac EV TW L900; xai TOG 1Qo.- 
nëbac TWV «oXftota v HOTÉOTOEWE xo taç 
xaJ&£Ógoac twv na AoUvtav TAG TEQUOTEQUE. 
Kai heyet ovrois léyoartur O olxoc 
nov oixoc 7t 90GEV ZNG xÀgoiosvor vucic dè 
ÜTOY ÉTONOUTE UTD pov. 11 Koi 
71907]. Fov OUTO Tuphoi xul goi EV TO 
iege, xoi ¿JE EQ TEVOEY «v rovc. 
15 "Ióóyrsc dÈ oL Go Jueoeiçaui oL y Qoo clc 
TO Javuáow, [2 , $otmos, xal tovs naidac 
xgüLorvac £v TO ET xal Aéyovrac "S3oavvà 
TO vic Zlaiá, qyoaváxvgoav !9 xoi sinov 


34. BDLT*: T. OupdrTuwr (* adv. où dpd.). — 
1. BLT :eësre de. BDT* 0.2. NBDLT?6: 7togeveod e. 
NBCDLO: xerévavri. NT?: evdvs. BLT!: dyeré. 
3. NBT?: ev23vc. GKST: droorélla. 4. NDLT?O* 
01. ôs. T!: éxoígoav ... xar jy. BDLT!O: ovvérač. 
et èx’. GKSLTHO: &rezdSwev. 8. NDT?: Zorowoav. 

9. NBCDT + (P- neo@y.) avrov. 12. L* r. eoù. 
13. NBLT: moire. 


nostri. ?* Misértus autem eórum Jesus, 
tétigit óculos eórum. Et conféstim vidé- 
runt, et secáti sunt eum. 


XXI! Et cum appropinquássent Je- 
rosólymis, et venissent Béthphage ad 
montem Olivéti, tunc Jesus misit duos 
discipulos, ? dicens eis : Ite in castéllum 
quod contra vos est, et statim inveniétis 
ásinam alligátam, et pullum cum ea 
sólvite, et addücite mihi : ? et si quis 
vobis áliquid díxerit, dícite quia Dómi- 
nus his opus habet : et conféstim dimittet 
eos. * Hoc autem totum factum est, ut 
adimplerétur quod dictum est per pro- 
phétam, dicéntem : ? Dicite filiæ Sion : 
Ecce Rex iuus venit tibi mansuétus, se- 
dens super ásinam, et pullum filium 
subjugális. 

5 Euntes autem discipuli fecérunt sicut 
precépit illis Jesus. * Et adduxérunt 
ásinam et pullum : et imposuérunt super 
eos vestiménta sua, et eum désuper se- 
dére fecérunt.  Plürima autem turba 
stravérunt vestiménta sua in via : álii au- 
tem cædébant ramos de arbóribus, et 
sternébant in via : ? turbæ autem que 
præcedébant, et quæ sequebántur, cla- 
mábant, dicéntes : Hosánna fílio David : 
benedíctus, qui venit in nómine Dómini : 
hosánna in altíssimis. '? Et cum intrásset 
Jerosólymam, commóta est univérsa cí- 
vitas, dicens : Quis est hic? !! Pópuli 
autem dicébant : Hic est Jesus prophéta 
a Názareth Galiléæ. 

? Et intrávit Jesus in templum Dei, et 
ejicióbut omnes vendéntes et eméntes in 
templo: et mensas nummulariórum, et 
cáthedras vendéntium colümbas evértit : 
18 et dicit eis : Scriptum est : Domus 
mea domus oratiónis vocábitur : vos au- 
tem fecístis illam spelüncam latrónum. 
14 Et accessérunt ad eum cæci, et claudi 
in templo : et sanávit eos. 

'5 Vidéntes autem principes sacerdó- 
tum, et scribe, mirabilia qus fecit, et 

üeros clamántes in templo, et dicéntes : 
Ras filio David, indignáti sunt, ‘6 et 


34. Ils recouvrérent la vue. Grec :« leurs yeux 


recouvrérent la vue ». 


XXI. 2. Leur disant est rattaché dans le grec au 
verset précédent. 

6.1. Grec littéralement: « et les disciples s'en 
allant et faisant comme Jésus leur avait commandé, 
ils amenèrent l'ànesse... ». 

7. Ly firent asseoir. Grec littéralement : 
asseoir au-dessus d'eux (des vétements) ». 

11. Grec : « et les foules disaient : C'est Jésus le- 
prophéte, celui (qui est) de Nazareth de Galilée ». 


« le firent 


Matthieu, XX, 34— XXI, 16. 


III. Derniers jours (XXE- XXVII). — £ (a). Entrée à Jérusalem (XXI, 1-11). 


« Seigneur, que nos yeux s'ouvrent». | 
3! Et ayant pitié d'eux, Jésus toucha D RET. 
leurs yeux; et aussitôt ils recouvrè- 

rent la vue et ils le suivirent. 

XXL! Lorsqu'ils approchérent HONO ut 
Jérusalem et qu'ils furent venus à eum pulo 
Bethphagé, prés du montdes Oliviers, Mare.i 1. 
Jésus envoya deux disciples, ? leur 55:2 2. 
disant :« Allez au village qui est de- 
vant vous, et soudain vous trouverez 
une ánesse attachée, et son ànon avec 
elle; déliez-les et amenez-les-moi. 
3 Et si quelqu'un vous dit quelque 
chose, répondez que le Seigneur en 
a besoin; et aussitôt il les laissera 
emmener ». ^ Or tout cela fut fait, 
afin que s'accomplit la parole du pro- 
phéte, disant : ? « Dites à la fille de 
Sion: Voici que votre Hoi vient à °°? 
vous plein de douceur, monté sur mae ia. 
une ânesse et sur lànon de celle =e 1 3%- 
qui est sous le joug ». 

$ S'en allant donc, les disciples Trium- 
firent comme Jésus leur avait com- ingressus. 
mandé; 7 ils amenèrent l'ànesse et Eve. 19, 3%. 
l'ánon, mirent dessus leurs vêtements Wrs: 


Mare. 11, 3. 
Luc 19 SE 
Mat. 26, 18. 


Mat. 27, 36. 
Joa. 12, 14. 
Zacho: 
Is. 62, 11. 
Jer. 35, 5. 
Deut. 17, 15. 
Hab. 3, 13. 
Prov. 20, 28. 


Col. 3, 12. 
et l'y firent asseoir. ë La plus grande  * 1* 
. , . o A Philip. 2, 7. 
partie du peuple étendit ses véte- EE 
ments le long de la route, d'autres "p; i. 


coupaient des branches d'arbres et 7°% ©" 


en jonchaient le chemin. ? Or la mare. 11, 10. 


2. 


Joa. 1, 46. 
Is. 63, 1. 


b) Ejecti 
vendentes. 


Marc. 11, 15, 
17. 


Luc. 19, 45. 
Jon. 2, 11. 


Is. 56, 7. 
Jer. 7, 11. 
Luc. 19, 46. 


E 


Mat. 11, 5, 
Is. 59, 10. 


Laus ex 
ore 
infantium. 


Mat. 11, 15. 


criaient, disant : « Hosanna au fils p nz 
Jer. 23, 5. 

entré dans Jérusalem, toute la ville zoa io 19 

Nazareth en Galilée ». 

il renversa méme les tables des 

appelée maison de priére ; mais vous 

les guérit. 
dans le temple et disaient : « Ho- ere- * 12. 


foule qui précédait et celle qui suivait mt i» 23; 
Ps. 117, 26. 
de David: béni celui qui vient au į Sn 
nom du Seigneur! Hosanna au plus 725,5. 
haut des cieux! » 1° Lorsqu'il fut 5.34; 
fut émue, demandant: « Qui est ce- 15.605; 59 
lui-ci? » + Et la multitude répon- 
dait : « C'est Jésus, le prophéte de 
12 Et Jésus entra dans le temple 
de Dieu, etchassa tous ceux qui ven- 
daient et achetaient dans le temple; 
changeurs et les siéges de ceux qui 
vendaient des colombes ; !? et il leur 
dit : « ll est écrit: Ma maison sera 
enavez fait une caverne de voleurs ». 
14 Et des aveugles et des boiteux 
s'approchérent de lui dans le temple, 
et i 
15 Mais les princes des prêtres et 
les scribes, voyant les merveilles 
qu'il faisait et les enfants qui criaient 
sanna au fils de David », s'indigné- 
rent, ‘6 et lui dirent : « Entendez- 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Ps. 8, 4. 
Sap. 10, 21. 
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34. Ils le suivirent, l'accompagnérent. Jésus 
avait parcouru la ville de Jéricho, et comme il sc 
trouvait dans cette ville un poste important de 
douane, il y avait rencontré Zachée, dont l'épisode 
est raconté dans Luc, xix, 1-10. De là Jésus se 
rendit à Béthanie (Marc, xiv, 3) et recut l'hos- 
pitalité chez Simon (Matthieu, xxvi, 6-13; Marc, 
XIV, 3-9). 

IT PARTIE. Derniers jours de 
Jésus, XXI-XXVIII. 

1? Premiers jours de la Semaine Sainte, 
XXI-XXV. 

29 La Cène, XXVI, 1-35. 

3° La Passion, XXVI, 36-XXVII. 

4? La Résurrection, XXVIII. 


4° Premiers jours de la Semaine Sainte, 
XXI-XXV. 

a) Entrée de Jésus à Jérusalem, XXI, 1-11. 

XXI. 1-11. Entrée à Jérusalem. Comparer avec 
Marc, xi, 4-11; Luc, xix, 29-44; Jean, xit, 12-19. 

4. Bethphagé était un village non loin de Bé- 
thanie, et, comme le dit le texte, prés du mont 
des Oliviers. — Le mont des Oliviers lui-même 
est situé à l'est de Jérusalem dont il est séparé 
par le torrent de Cédron et la vailée de Josaphat. 
« Pour s'y rendre, on passe par la porte Saint- 
Etienne et la vallée de Josapliat: on traverse le 
torrent de Cédron sur un pont d'une seule arche. 
Le torrent de Cédron traverse la vallée de Josa- 
phat; il est à vingt pas de Gethsémani. Non loin 
de Gethsémani est l'endroit où, malgré l'incerti- 
tude des traditions à cet égard, les chrétiens 
d'Orient soutiennent qu'eurent lieu les merveilles 
de l'Assomption de la trés sainte Mère de Dieu. 
De cet endroit, on commence à monter le mont 
des Olives qui est fort roide. Rien n'égale la sur- 
prise que l'on éprouve, lorsque, arrivé à la moi- 
tié de sa hauteur, en se retournant, on apercoit 
devaut soi Jérusalem [et l'on jouit du magnifique 
spectacle qu'elle présente. Du haut de la mon- 
tagne, en s'avançant vers le levant, on voitjla mer 
Morte, la plaine de Jéricho, le Jourdain et au delà 
les montagnes de l'Arabie Pétrée » (De Géramb). 

5. Citation empruntée d'isaie et de Zacharie, 
surtout de ce dernier. L'Evangéliste donne le sens 
du texte, sans en rapporter les propres termes. 

9. Hosanna signifie : Sauvez, je vous prie, sou- 
hait comme le latin vivat, d'une longue vie, mais 
d'une vie accompagnée de prospérité. 

10. Lorsqu'il fut entré dans Jérusalem. Une 
tradition trés vraisemblable fait entrer Notre- 
Seigneur dans la ville par la porte Dorée, située 
à l'est du temple et aujourd'hui murée. 


b) Jésus agit en juge contre ses ennemis, 
XXI, 42-XXIII. 


12-26. Les vendeurs chassés dutemple. Com- 
parer avec Marc, xi, 49-18; Luc, xix, 45-48. 

12. Dans le temple, en grec, t«oóv. Le texte ori- 
ginal distingue toujours soigneusement le tepóv 
et le vaó;. Le ::oó» était l'ensemble des bâtiments 
et des cours qui étaient consacrés à Dieu; le 
vos était le sanctuaire proprement dit. Comme 
nos églises consistent exclusivement dans l’édi- 
fice qui est la maison de Dieu, nos langues n'ont 
point de termes propres pour désigner ces deux 
choses autrefois si distinctes. Le veó; ou mai- 
son de Dieu proprement dite se composait d'un 
portique, puis du Saint oü étaient l'autel des 
parfums, le chandelier à sept branches et les 
pains de proposition, et enfin du Saint des Saints 
où avait été d'abord l'arche et où le grand prêtre 
seul pouvait pénétrer une fois par an. Les sacri- 
fices ne s'offraient point dans le vads, mais au 
dehors. Devant le vais était une cour ou terrasse, 
appelée le parvis des Prêtres : c'est là qu'était 
l'autel des holocaustes sur lequel on offrait les 
victimes immolées au Seigneur. Les prétres et 
les Lévites seuls pouvaient y pénétrer. Autour de 
cette terrasse en était une autre, plus basse de 
quinze marches, qui portait le nom de parvis des 
Israélites. À l'est, une cour élevée de cinq mar- 
ches était réservée aux femmes. Une barriére 
séparait la cour des Juifs d'une troisiéme cour 
qui portait le nom de parvis des Gentils, parce 


~ 
4 


98 Matthæus, XXI, 17-30. 


HIE. Ultima Jesu (XXI-XXWEIIE). — 2 (5). Jesus hostes arguit (XXI, 12- XXIII). 
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Adyov Eva, Ov iav sinnti uoi, X6 uiv 
igo, iv noig govoig ravra Tow" ORTO 
Ao "Iudvvov. ná9&v 2v; à& oUgavov 

2 drJowrwv; Oi dè ÓuAoyiLovro nag’ 
RM Aéyovrsc" Eav sinwusv EE ovga- 
vov, E muy Aati oÙv oix. ÉMOTEUOUTE 
artO; Eav dè stnouer “EE dvðowrwv, 
pooiusda TOV Ô yov, TUVTEG yoQ éxovor 
TOY Tovvqy wG zog. 27 Koi anozo- 
TÉVTES TW Too? sinov Ovx oidapev. "Eg 
«)roic xal aéróc OÙ £y) yw vuiy, èv 
TOL éouoiæ TOUTA TOLD. 

28 Ti Sè ú vuiv doze; Avi slys TÉXVO 
dúo, xoi ztpocsAO v To route sine "Téxvov, 
naye, on usoov gyazov èv TO dunsMwvi uov. 
290) dè dnoxordeic stnev OU Flw vVovsgov 
dè uerausAg9sc anade. ?" Kai mpocsà- 

18. NBDT*: zov. NBT: &reveyoayov. 19. LT: 
Où u5xér. 23. NBCDT°L: &A9O0vrog avrov. X* 
diódox. 95. NBCLT: zò "eévvov. BL: èv éavr. 
28. LF zes. 30. NBDLT?: ZZ006e19. dè. GKSTO: 


~ € , 
TW eréoo. 


dixérunt ei : Audis quid isti dicunt? Jesus 
autem dixit eis : Utique : numquam le- 
gistis : Quia ex ore infántium et lactén- 
tium perfecisti laudem? !7 Et relictis illis, 
ábiit foras extra civitátem in Bethániam : 
ibique mansit. 

18 Mane autem revértens in civitátem, 
esüriit. '? Et videns fici árborem unam 
secus viam, venit ad eam : et nihil invénit 
in ea nisi fólia tantum, et ait illi : Nun- 
quam ex te fructus nascätur in sempitér- 
num. Et arefácta est contínuo ficülnea. 
20 Et vidéntes discipuli, miráti sunt, di- 
céntes : Quómodo contínuo áruit? ?! Re- 
spóndens autem Jesus, ait eis : Amen 
dico vobis, si habuéritis fidem, et non 
hæsitavéritis, non solum de ficúlnea fa- 
ciétis, sed et si monti huie dixéritis, 
Tolle, et jacta te in mare, fiet. ?? Et óm- 
nia quacümque petiéritis in oratióne 
credéntes, accipiétis. 

23 Et cum venisset in templum, acces- 
sérunt ad eum docéntem, principes sa- 
cerdótum et senióres pópuli, dicéntes : 
In qua potestáte haec facis? Et quis tibi 
dedit hane potestátem? 2? Respóndens 
Jesus dixit eis : Interrogábo vos et ego 
unum sermónem : quem si dixéritis mihi, 
et ego vobis dicam in qua potestáte hac 
fácio. ?? Baptismus Joánnis unde erat? e 
colo, an ex hominibus? At illi cogitàá- 
bant inter se, dicéntes : ?* Si dixérimus, 
e ccelo, dicet nobis : Quare ergo non cre- 
didistis illi? Si autem dixérimus, ex ho- 
mínibus, timémus turbam : omnes enim 
habébant Joánnem sicut prophétam. ?* Et 
respondéntes Jesu, dixérunt: Nescímus. 
Ait illis et ipse : Nec ego dico vobis in 
qua potestáte haec fácio. 

28 Quid autem vobis vidétur? Homo 
quidam habébat duos filios, et accédens 
ad primum, dixit : Fili, vade hódie, ope- 
ráre in vínea mea. ?? [lle autem respón- 
dens ait : Nolo. Póstea autem, poenitén- 
tia motus, ábiit. 3° Accédens autem ad 


26. Le commencement de ce verset est rattaché 
dans le grec au verset précédent. 


Matthieu, XXI, 17-30. 
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EIN. Derniers jours (XXEI- XXVIII). — 1° (5b). Jésus et ses ennemis (XXE, 12- XXIII). 


vous ce que disent ceux-ci ? » Jésus 
leur répondit : « Oui. N'avez-vous 
jamais lu : C'est de la bouche des 
enfants et de ceux qui sont à la ma- 
melle, que vous avez tiré la louange 
la plus parfaite? » !7 Et, les ayant Mare 11. 19; 
quittés, il s'en alla hors de la ville xe. 11, 12, 
à Béthanie et s'y arréta. Mat, 20, 1. 

18 Le lendemain matin, comme il Maleaic- 
revenait à la ville, il eut faim. 19 Or nea infruc- 
apercevant un figuier près du che- "77 
min, il s'en approcha; et n'y trou- Ez 17,2. 
vant rien que des feuilles, il lui dit: »s2r i5, 
« Que jamais fruit ne naisse de toi °° 
désormais ». Et à l'instant le figuier 
sécha. ?? Ce qu'ayant vu, les disci- 
ples s'étonnérent, disant : « Comment 
a-t-il séché sur-le-champ? » ?! Alors, 
Jésus prenant la parole, leur dit : 
« Envérité, je vous dis : Si vous avez 
de la foi et que vous n'hésitiez point, 
non seulement vous ferez comme 
jai fait au figuier, mais méme, si 
vous dites à cette montagne : Léve- 
toi et te jette dans la mer, cela se 
fera. ?? Et tout ce que vous deman- xare 1, 31. 
derez dans la priére avec foi, vous 
l'obtiendrez ». 

23 Or, commeil vint dans le temple, 
les princes des prétres et les anciens 
du peuple s’approchèrent de lui, tan- 
dis qu'il enseignait, et dirent : « Par 
quelle autorité faites-vous ces cho- 
ses? Et qui vous a donné ce pou- 
voir? » ?* Jésus répondant, leur dit : 
« Je vous ferai, moi aussi, une de- 
mande; si vous y répondez, je vous 
dirai par quelle autorité je fais ces 
choses. ?? Le baptème de Jean, d'où 
était-il? du ciel ou des hommes? » 
Mais eux pensaient en eux-mémes, 
disant : « ?6 Si nous répondons : Du 


Mat. 14, 31. 
Jac. 1, 6. 
Mat. 17, 20. 
Ps. 89, 2. 
Act. 13, 46. 


Anceps 
quæstio de 
Joanne. 
Marc. 11, 27. 
Luc. 20, 1. 
Mat. 26, 3. 
Joa, 2, 18. 
Act. 4, 7. 
Job, 41, 24. 


Joa. 1, 33. 


Mat. 21, 32. 
Joa. 1, 25. 
Lue. 3,2; 7, 29. 


Mat. l4, 5. 
ciel, il nous dira : Pourquoi donc 
n'y avez-vous pas cru? Et si nous 
répondons : Des hommes, nous avons 
à craindre le peuple »; tous en effet 
tenaient Jean pour prophète.?7 Ainsi, Mare.11,53. 
répondant à Jésus, ils dirent: « Nous Ps. 26,12. 
ne savons ». Et Jésus aussi leur ré- "^^'* 
pondit : « Ni moi non plus je ne vous 
dirai par quelle autorité je fais ces 
choses. 
?5 » Mais que vous en semble? Un ,Frnecam 
homme avait deux fils; s'approchant missi. 


du premier, il lui dit : Mon fils, va- xcci. 33, 1. 
ten aujourd'hui travailler à ma vi- °° ` 

gne. * Celui-ci répondant, dit : Je 
ne veux pas. Mais aprés, touché de 
repentir, il y alla. 3° S'approchant 


Job, 21, 14. 
Jer. 31, 19. 
Mat. m21 
Ex. 24, 35. 
Ee 2 ES. 


que les Gentils eux-mómes pouvaient y pénétrer, 
tandis qu’il leur était défendu sous peine de mort 
de pénétrer dans la cour d'Israel. Le parvis des 
Gentils était plus étendu à l'est et surtout au sud 
qu'au nord et qu'à l'ouest, parce que le naos n'é- 
tait pas au milieu de la plateforme du mont Mo- 
riah, mais au nord-ouest. Le parvis des Gentils 
était fermé au levant par le portique de Salomon 
et au midi par le portique royal qui était beau- 
coup plus large que celui de Salomon. L'un et 
l'autre étaient magnifiques; ils étaient formés de 
colonnes monolithes de marbre blanc de douze 
à treize métres de haut. C'est sous ces portiques 
que se sont passées une partie des scénes racon- 
tées par les Évangiles et en particulier celle des 
veudeurs du temple. — Les tables des changeurs. 
« Ces usages se sont perpétués à Jérusalem, où, 
daus les rues voisines du bazar, les changeurs 
Sont assis devant de petites tables chargées de 
diverses espéces de monnaie » (J. H. Michon). 

11-19. Jésus rentre à Jérusalem: figuier maudit. 
Comparer avec Marc, xi, 12-14. 

17. Béthanie, aujourd’hui el-Azariyeh ou Laza- 
rieh, si célebre par les récits de PEvangile, est 
maintenant un pauvre petit village d'une ving- 
taine de familles. Elevé sur la pente orientale du 
mont des Oliviers, il est proche de l'endroit ou 
la route de Jérusalem à Jéricho commence à des- 
cendre avec rapidité vers la vallée du Jourdain. 
On y montre le site traditionnel de la maison et 
du tombeau de Lazare, ainsi que de la maison de 
Simon le lépreux. 

19-22. Le figuier desséché. Comparer avec Mare, 
XI, 20-96. 

19. Et à l'instant le figuier sécha. « Cest une 
parabole de choses, semblable à celle de paroles 
qu'on trouve en saint Luc, xmi 6. Il ne faut 
donc point demander ce qu'avait fait ce figuier, 
ni ce qu'il avait mérité : car qui ne sait qu'un 
arbre ne mérite rien? ni regarder cette malédic- 
tion du Sauveur par rapport au figuier, qui n'é- 
tait que la matière de la parabole. Il faut voir ce 
qu'il représentait, c'est-à-dire la créature raison- 
nable qui doit toujours des fruits à son créateur, 
en quelque temps qu'il lui en demande; et lors- 
qu'il ne trouve que des feuilles, un dehors appa- 
rent, et rien de solide, il la maudit. Jésus-Christ 
continua son voyage et revint à Béthanie, selon 
sa coutume, et la matinée d’après, ses disciples 
s'arrétérent au figuier, qu'ils trouvèrent desséché 
depuis la racine; et Pierre dit au Sauveur : Maí- 
ire, le figuier que vous avez maudit est séché. Jé- 
sus-Christ ne voulait pas sortir de ce monde sans 
faire voir les effets sensibles de sa malédiction, 
voulant faire sentir ce qu'elle pouvait; mais par 
un effet admirable de sa bonte, il frappe l'arbre 
et épargne l'homme. Ainsi quand il voulut faire 
sentir combien les démons étaient malfaisants, et 
jusqu’où allait leur puissance, lorsqu'i! leur là- 
chait la main,il le fit paraitre surun troupeau de 
pourceaux que les démons précipitèrent dans la 
mer (Matthieu, viu, 32). Qu'il est bon et qu'il a de 
la peine à frapper l’homme! » (Bossuet). — Il faut 
d'ailleurs remarquer que Notre-Seigneur pouvait 
s'étonner, en Palestine, de ne pas trouver de fi- 
gues sur un figuier, quoique ce ne füt pas le 
temps ordinaire des figues (Marc, xi, 13), parce 
qu'en Palestine les figuiers ont des fruits à peu 
pres toute l'année (voir Luc, xri, 6). Josèphe dit 
qu'on cueillait des figues sur les figuiers des 
bords du lac de Génésareth pendant dix mois de 
l'année. Souvent, surtout sur les vieux arbres, il 
y a des figues qui ne sont pas encore müres 
quand les feuilles tombent et que la végétation 
s'arréte; elles ne se détachent point des bran- 
ches, mais y restent suspendues pendant tout 
l'hiver et deviennent bonnes à manger quand la 
végétation recommence au printemps. Notre-Sei- 
gneur pouvait donc trouver encore des fruits sur 
l'arbre aux environs de Pâques. Les figuiers étaient 
nombreux autrefois sur le mont des Oliviers et 
il y en a encore quelques-uns aujourd'hui. 

23-27. « Par quelle autorité ». Comparer avec 
Marc, xi, 27-33 5 Luc, xx, 4-8. 

23. Les princes des prêtres, les chefs des vingt- 
quatre familles sacerdotales. — Les anciens du 
peuple, les membres du Sanhédrin. 

28-32. Les deux fils. Trait propre à S. Matthieu. 
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XII. Ultima Jesu (XXE -XXVIII). 


Jv TW 0 ÓsvréQQ siner corra. “O ó2 dro- 
oreg sinev Eyo, xvgue' xal OÙX inne. 
E Tic èx vOv Óvo ÉT ONCE r0 Jélquu TOU 
TOTOOG; Aiyovow avro O TQUT OS. Zeya 
GUTOiS O Ineovc Auv Ayo Uv, OTI ot 
Teva xol al noovat 7:900/0VOLY uoc siç 
vov Baorkesiar vov deov. 82 HAŸE yao 7005 
duac Twdvyns ëv 000 Gixeuoo inc, xal ovx 
Emorevoare adro’ oi dè tewrat xoi ot 
7,090. énigrevaoy GUTQ, vulc de idóvrec ov 
LETEUEANINTE Vorsgov, TOU 7ILOT£UOO.L GUT. 


33 " dAXqv _nagaßorny ÉXOUGUTE. ”Ay- 
S'wnmoc Tic 7 oix od E076 TG, ÿçui equ- 
TEVOEV djneMova, ai qoo GUT( NE- 
guédapke, xol (QUEE èv arto lav, xal 
qixod opos zi gyov, xoi 2Eddoro «UTOY yug- 
yoic, xal ansðjunosr. 34 Ore de jy yir 7 
xogos TOY xU, dnéoreihe toc ĝov- 
Àovc at TOU 790c TOUG yetgyove, Aerei tovg 
xagztoUc avrov. ?? Koi LaBôvrec oL ye«gyoi 
Tovg oviove «Urot, ôr uèv &óÓgigav, ôv dè 
anéxtavarv, Öv ÔÈ I. 36 Flo uv 
dnioraAsv GÀXovc dovÀovg zAsiovag TOY 
aor, xoi émnoigoor «vToic [ILI 
URS Yorsoor dè GnÉOTELLE ngoc ŒÜTOUG TOY 
viov aÜTOU, Ayw" "Errgazijoorroa TOY viov 
pov. 38 Oi de JEwEyoù idóvvec TOY vióv, 
sirov èv éavroic Oitóc otw o xìngorduos 
devte, dox elvapueev GUTOY xal XATUO YUWLLEV 
Tv a mpovoutay avrov. °° Kai haßóvteç 
auto éEéBakoy Ew vov dunelwvoc xo 
dnékcewav. — ""Ozar oiv EDN Ó #00106 
voU duel voc, Ti nouos Toic yewoyoic 
&xelvoig; *! ZLéyovow. adt’ Koxo)c xoxo 
dnoÀdos œvrovc, xal tov dunehwva exdo- 
OETUL &À otc y£wgyois, oitiveç &7t00t000v00vY 
UTW TOUS xag7toUG êv TOÏG xougoig aUT(QY. 

4 Atya avvoic o Inoovc Ovóénore 
GVÉYVWTE £y Taig ygoq oic Zli9ov ðv dns- 
doxiuucur où t OixOJOULOUVTEC, OvTOG éyevijd 
siç xeEpalny, ywvias' TAG xvorov ÈYEVETO 
UTD, xol EOTL Javuuotrh e _0pFakuoïc 
juwv; ** did rovro Aéyo vuv, ÔTL Qo- 
Jojoerou ap uwv 14 | Baorkesio TOU Deot 
xai dodypoero £v toov Toùc HOQTOÛGC 
adto. ** Kai 0 meou)y èni tov Lidoy Tov- 
TOV our ao dcETo" ép! öv Ó' dv néon, 


jux ajo 8 avto v. 
4$ Kal qxovooarvrsg ot œoyisosiç xoi ot 


31. NBDT* avr. BL: č voregoc. Al:. ô £oya- 
voc. 32. LT: ovó£ uereuel. 33. NBCDT* zie. NBCT: 
&Eédero. 38. NBDLT@: oyœuer. 41. NBDET: 
ëxdwo. 4^. [L]T* (NBOX). 45. NT?: (1. Kor dx.) 
Au. Òt. 


Mattheus, XXI, 31-45. 


— 1° (b). Jesus hostes arguit CXXI, 12- XXIII). 


álterum, dixit similiter. At ille respón- 
dens, ait : Eo, dómine, et non ivit. ?! Quis 
ex duóbus fecit voluntátem patris? Dicunt 
ei : Primus. Dicit illis Jesus : Amen dico 
vobis, quia publicáni et meretrices præ- 
cédent vos in regnum Dei. ?? Venit enim 
ad vos Joánnes in via justitiæ, et non cre- 
didístis ei : publicáni autem et meretríces 
credidérunt ei : vos autem vidéntes nec 
pœniténtiam habuístis póstea, ut crede- 
rétis ei. 

33 Aliam parábolam audite. Homo erat 
paterfamilias, qui plantávit víneam, et 
sepem circümdedit ei, et fodit in ea tór- 
cular, et ædificävit turrim, et locávit eam 
agricolis, et péregre proféctus est. ?* Cum 
autem tempus früctuum appropinquás- 
set, misit servos suos ad agrícolas, ut 
acciperent fructus ejus. ?? Et agricolæ, 
apprehénsis servis ejus, álium cæcidé- 
runt, álium occidérunt, álium vero lapi- 
davérunt. ?* [terum misit álios servos 
plures prióribus, et fecérunt illis simi- 
liter. ?^ Novissime autem misit ad eos 
filium suum, dicens : Verebüntur fílium 
meum. ?? Agrícole autem vidéntes fi- 
lium, dixérunt intra se : Hic est heres, 
venite, occidämus eum, et habébimus 
hereditátem ejus. ?? Et apprehénsum 
eum ejecérunt extra víneam, et occidé- 
runt. ^^ Cum ergo vénerit dóminus vineæ, 
quid fáciet agrícolis illis? *! Aiunt illi : 
Malos male perdet : et víneam suam locá- 
bit áliis agricolis, qui reddant ei fructum 
tempóribus suis. 

42 Dicit illis Jesus : Numquam legistis 
in Scriptüris : Lápidem quem reprobavé- 
runt zdificántes, hic factus est in caput 
ánguli? A Dómino factum est istud, et 
est mirábile in óculis nostris. ^? [deo dico 
vobis, quia auferétur a vobis regnum Dei, 


et dábitur genti faciénti fructus ejus. 


44 Et qui cecíderit super lápidem istum, 
confringétur : super quem vero cecíderit, 
cónteret eum. 

^5 Et cum audissent principes sacer- 


M. Le fruit en son temps Grec littéralement : « les 


fruits en leur temps ». 


Matthieu, XXI, 31-45. 
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EIE. Derniers jours (XXI- XXVIII). — 1° Cb). Jésus et ses ennemis (XXI, 12- XXIII). 


ensuite de l'autre, il dit de méme. Et 
celui-ci répondant dit: J'y vais, sei- 
gneur, et il n'y alla point. 3! Lequel 
des deux a fait la volonté du père ? » 
Ils lui dirent : « Le premier ». Jésus 
leur répliqua : « En vérité je vous 
dis que les publicains et les femmes 
de mauvaise vie vous précéderont 
dans le royaume de Dieu. ?? Car 
Jean est venu à vous dans la voie de 
la justice et vous n'avez pas cru en 
lui; maisles publicains etles femmes 
de mauvaise vie ont cru en lui; et 
vous, ayant vu cela, vous n'avez pas 
méme eu de repentir ensuite, de 
manière à croire en lui. 

33 » Ecoutezune autre parabole: 
Il y avait un homme, père de famille, 
qui planta une vigne et l’entoura d'une 
haie, y creusa un pressoir, et bátit une 
tour : il la loua ensuite à des vigne- 
rons, et partit pour un voyage. ?* Or, 
lorsque le temps des fruits approcha, 
i] envoya ses serviteurs aux vigne- 
rons, pour en recevoir les fruits. 
35 Mais les vignerons s'étant saisis de 
ses serviteurs déchirérent l'un de 
coups, tuèrent l'autre et en lapidé- 
rent un autre. ?* I] envoya encore 
d'autres serviteurs en plus grand 
nombre que les premiers, et ils leur 
firent pareillement. 37 En dernierlieu 
il leur envoya son fils, disant : Ils 
auront du respect pour mon fils. 
38 Mais les vignerons voyant le fils 
dirent en eux-mémes : Celui-ci est 
lhéritier; venez, tuons-le, et nous 
aurons son héritage. ?? Et aprés 
l'avoir pris, ils le jetérent hors de la 
vigne, et le tuèrent. * Lors donc que 
viendra le maitre de la vigne, que 
fera-t-il à ces vignerons? » *t Ils lui 
répondirent : « Il fera mourir miséra- 
blement ces misérables, et il louera 
sa vigne à d'autres vignerons qui lui 
en rendront le fruit en son temps ». 

3? Jésus leur demanda : « N'avez- 
vous jamais lu dans les Ecritures : 
La pierre rejetée par ceux qui bátis- 
salent, est devenue un sommet d'an- 


gle. Ceci est l'oeuvre du Seigneur et 
elleest admirable à nos yeux ? *? C'est 


pourquoi je vous dis que le royaume 
de Dieu vous sera ôté, et qu'il sera 
donné à un peuple qui en produira les 
fruits. ** Celui qui tombera sur cette 
pierre, se brisera; et celui sur qui 
elle tombera, elle l'écrasera ». 


55 Or, lorsque les princes des prê- 


Eccli. 5, 4. 
DRBEL 2 
Mat. 20, 16. 
Luc. 8, 14. 
Mat. 12, 41. 


Mat. 3, 1-6 ; 
32, 16. 
Luc. 3, 12. 


Vinitores 
filii 
oeeisores, 


. 25, 14. 
Eccle. 5, 14. 


Jer. 8, 7. 
Hebr. 11, 37. 


Mat. 22, 6; 
23, 34, 37. 
Act. 7, 52. 


Mat. 22, 4. 
Deut. 31, 27. 


Hebr. 1, 1. 


Sap. 2, 30. 


Mat. 27, 2,32. 


Hebr. 13, 12. 
Is. 53, 7. 


Sap. 7, 2. 
Job, 34, 24. 
Ps. 1, 3-6. 


Lapis res 
probatus. 
Act. 4, 11. 
Is. 28, 16. 
l Pet, 2, 7. 
Eph. 2, 20. 
Rom. 9, 33. 
Mat. 8, 11; 
29, 9. 
Act. 13, 46. 
Joa. 12, 40. 
Is, 55, 4. 


Is. 8, 14 


5 l4. 
Rom. 9, 32. 
Dan. 2, 34, 141. 


Hostes 
Jesu 


33-46. Les locataires de la vigne. Comparer avec 
Marc, xu, 1-12; Luc, xx, 9-19. 

33. Y creusa un pressoir. Les pressoirs étaient 
des cuves souterraines oü l'on conservait le vin 
sur ses lies jusqu'à ce qu'on le mit dans des cru- 
ches ou dans des outres. — On trouve encore au- 
jourd'hui en Palestine, spécialement dans le sud, 
d'anciens pressoirs qui ont été creusés ou taillés 
dans le roc. Voir un pressoir de Palestine taillé 
dans le roc, t. II, p. 169. — Et bätit une tour. «L'ha- 
bitude de construire des tours pour protéger, prin- 
cipalement à l'époque de la récolte, les enclos 
qu'elles dominent, remonte en Palestine à la plus 
haute antiquité. [Encore aujourd'hui], au centre 
de la plupart des jardins que délimitent de pe- 
tits murs en pierres séches, on remarque des 
tours de garde de forme ronde, et dont plusieurs 
Sont peut-étre trés anciennes. Elles servent à pro- 
téger la récolte contre les déprédations des vo- 
leurs et les dévastations des bêtes fauves, prin- 
cipalement des chacals ». (V. Guérin, Judée, I, 
125). 

35. Déchirérent.. C'est le vrai sens du texte; 
car le mot employé par la Vulgate signifie faire 
tomber, couper, trancher, tailler en pièces; et 
celui du grec, écorcher, arracher, enlever la peau 
(Glaire).— Ces paroles avaient eu leur réalisation 
dans les traitements que subirent les prophètes. 
Isaïe fut scié par ordre de Manassé, Jérémie ľa- 
pidé par ses compatriotes en Égypte, Ézéchiel mis 
également à mort par les siens, enfin Jean Bap- 
tiste venait d'avoir la téte tranchée par Hérode. 

37. Son [fils représente le Sauveur lui-méme, 
Fils de Dieu. Voir plus loin la note sur xxiv, 24. 

39. Ils le jetérent hors de la vigne, déjà Jésus 
avait été excommunié par ses ennemis; ce qui 
équivalait à une sentence de mort. 


42. La pierre rejetée par eux. Voir Psaume cxvn, 
22-23. — Un sommet d'angle, dans les édifices 
c’est la pierre plus considérable qui, placée à 
l'angle, relie les autres pierres et fait la solidité 
de la construction. 


43. Le royaume de Dieu. Voir plus haut la note 
sur II, 2. 
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Mattheus, XXI, 46— XXII, 16. 


ALI. Ultima Jesu (XXI -XXVIII). 


— 1° (b). Jesus hostes arguit (XXT, 12- XXIII). 


Doproaor TOG TUQUBOMËG &ÜTOU, EyYOOGY 
oT megh aTwr Aya. 16 Koi Énrovrtes 
GÜTOY AQUT OO poli 9 100y Toùc 0xÀovc, 


ÊTELÔN WG ngoqaivxv GUTOY sLyov. 


XXII. Koi Uno elc 0 "[yco?g nav 
EE aUTOÏc ev 7.0.9005 GS , LEA 
: Nuo 97 7i Pace TOY ovouvwr &v- 
Fony Bauer, óctic &z0(208 yáuovç TO 
viw cvroV,  ?xoi GTEOTEÀE TOUG dovAovc 
GÜTOV, vakioon rovc xsxAnnsvovc sig vOUG 
J'ÉLOVS" xal ovx zOskov der. * [lol 
(LEO TSLÀSV Wow. do Aovc, Aëywr Einars 
Tic XEXAMHÉVOL" 160Ÿ, TO GQuOTOY „Hov 
fToiuuou, OÙ ror gol Lov xal TO. OvriOTO TE- 
Fvuéva xol AUYTU tolta, ÓsUTS sic TOC 
ju ov. 

* Où dè GLEMNOUVTES Gad or, 0 Er 
ei rov idor Gygov, ð ÔÈ siç Tir EUTO- 
olav avroð foi dè ormo? xoatjouvteç 
tovc dovúkovg “UTOD Uf gue xal anèxtewuv. 
! ZIxoiouc dé o Bacuhevc oyto9, xak Tét- 
WAG TG OTQUTEU uet (TOV GTAEGE rovc 
qovsig éxsivovc, xal Tr TOMY oUTQY Evé- 


7,0108. 


: Tóre Lez Toig doudous avrov ‘© 
uev yégtoc frouuóc otv, oi Of 2e) muév os 
oÙx 700v GELOL.  Hooeveode ovy éni TOG 
DES dou TOY odo, xal óoovg Gv EUQNTE, 
xGÉGUTE sic tovg yauovs. 10 Kal Ebeh dov- 
TEG OL dovao £ £xelvo ic TÈc ódovc, ovvi) 'a~ 
yov AGYTOG 000UG &bgov, movgoovc TE xol 
yo, xai EnA1o9 0 yáuoç ÉVOREULEVEOY. 

d Eiçeh ur dé o Bactkevc Iedouodo 
TOÙG GVUXEMEVOUS, eiósv à Ex GVTQUTOY OÙ 
érdedvuévor rdv yáuov. Ko heyet 
GUTQ' FEroios, TUG etcr dec (os, un ¿yw 
ëvrðvua, yauov; O ðè ipud). 3 Tote 
sine 0 Baorevc toic ÓLoxOvoic* Zhjourtec 
GÜTOÙ noðaç xui yeiga, (oor GUTOY, xol 
éxBoilete sig TO 0x0 TOG TO éEuTEgor" ¿xei 
otot Ò xÀAavO'uog za 0 Bovyuoc twv 000v- 
rov.  '' I]oAXol yo siot zXqroi, dhiyor dè 
&xÀsxTot. 

15 Tote NOQEVİEVTEG où Dagcuïo Ovu- 
Bohov &laBoy, ntc GUTOY nayiderowow 
£y A Oy 16 xoi (7.0015ÀÀ.0v0LY GUTQ TOUG 
ua dnroèc OÕTOV UET vOv "Hoodwrov, é- 
yovr&c Zhóuoxos , Adauer ÓTL [S ei 
xat TV ddor roU Oo) èv dinò sig dida- 
OXEL, xal ov [élet dor TEOÙ ovdsvoc, ov 
y&Q  [Àémsig sig noôcunor Grdowrwr. 


46. ANBDT*: éTret. NBLT: els goy. — 4. OT 
TO: yroiuara. Al.: Toyata. 5. NBCLTO: 6 
ey o . óc de. NBCDT: èm: tyr èu. D: ovvóv. 1. Gi 
RSOT éx&tvoc (G: Koi az., ©: O ó* fao., * dx). 
L: O dE pao. dx. 13. NBT?* (a. ex.) doute oXv0v 


dótum et pharisæi parábolas ejus, cog- 
novérunt quod de ipsis díceret. ‘6 Et 
quaréntes eum tenére, timuérunt turbas : 
quóniam sicut prophétam eum habébant. 

XXIX. ' Et respondens Jesus, dixit 
iterum in parábolis eis, dicens : ? Símile 
factum est regnum celórum hómini regi 
qui fecit nuptias filio suo. ? Et misit ser- 
vos suos vocáre invitátos ad nüptias, et 
nolébant veníre. * Iterum misit álios ser- 
vos, dicens : Dícite invitátis : Ecce prán- 
dium meum parávi, tauri mei et altília 
occisa sunt, et ómnia paráta : venite ad 
nüptias. 

5 [Ili autem neglexérunt : et abiérunt, 
álius in villam suam, álius vero ad nego- 
tiatiónem suam : ê réliqui vero tenuérunt 
servos ejus, et contuméliis afféctos occi- 
dérunt. " Rex autem cum audisset, irâtus 
est : et missis exercítibus suis, pérdidit 
homicídas illos, et civitátem illórum suc- 
céndit. 

8 Tunc ait servis suis : Nüptie quidem 
paráte sunt, sed qui invitáti erant, non 
fuérunt digni. °’ Ite ergo ad éxitus viárum, 
et quoscümque invenéritis, vocáte ad nüp- 
tias. *° Et egréssi servi ejus in vias, con- 
gregavérunt omnes quos invenérunt, 
malos et bonos : et implétæ sunt nüptie 
discumbéntium. 

!! [ntrávit autem rex ut vidéret discum- 
béntes, et vidit ibi hóminem non vestitum 
veste nuptiáli. !? Et ait illi : Amice, quó- 
modo huc intrásti non habens vestem nup- 
tiálem? At ille obmuütuit. '? Tunc dixit 
rex ministris : Ligátis mánibus et pédibus 
ejus, mittite eum in ténebras exterióres : 
ibi erit fletus et stridor déntium. '^ Multi 
enim sunt vocáti, pauci vero elécti. 

15 Tune abeüntes pharisxi, consilium 
iniérunt ut cáperent eum in sermóne. 
16 Et mittunt ei discípulos suos cum He- 
rodiánis, dicéntes : Magister, scimus quia 
verax es, et viam Dei in veritáte doces, 
et non est tibi cura de áliquo : non enim 


xe (CTN D Ecim 16. NBLT*: 
Aéyorcac. 

XXII. 5. L'un à sa maison des champs. Grec : 
à son propre champ ». 

43. Liez-lui les pieds et les mains. Le grec a en 
plus : « prenez-le ». 


ixl.) avtor. 


« l'un 


Matthieu, XXI, 46— XXII, 16. 
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ALT. Derniers jours (XXI - XXVIII). — 1^ (b). Jésus et ses ennemis (XXI, 12- XXIII). 


turbam 
timent. 


tres et les pharisiens eurent entendu 


ses paraboles, ils comprirent que ware. 12, 12. 


Luc. 20, 19, 
Luc. 7,16. 
Joa. 7, 40. 
Act. 4, 21. 


c'était d'eux qu'il parlait. +6 Et cher- 
chant à se saisir de lui, ils craigni- 
rent le peuple, parce qu'il le regar- 
dait comme un prophète. 

XXII. ! Jésus reprenant, leur 
parla de nouveau en paraboles, di- 
sant:? « Leroyaumedescieux estsem- 
blable à un roi qui fit les noces de son 
fils. 3? Or il envoya sesserviteurs appe- 1 Joa 5, 2. 
ler les conviés aux noces ; mais ils ne 
voulurent point venir. * [l envoya en- ^ zi" 
core d'autres serviteurs, disant: Di- 


Rex 
vocat ad 
nuptias. 
Mat. 21, 28; 


2 Cor. 11, 2 

S JA one £_ Mat. 21, 36. 

tes aux conviés : Voilà que j'ai pré- Pror. 4,» 
paré mon festin, mes bæufs et les 7*7»; 
animaux engraissés ont été tués; Prv.$5;. 

tout est prét, venez aux noces. 

? » Mais ils n'en tinrent compte, et taxian 

. ` ` * neghzzunt. 
ils s'en allèrent, l'un à sa maison Joa. 12, 43. 

Jer. 5,4 ;6, 13. 


des champs, et l'autre à son négoce. 
6 Les autres se saisirent des servi- rat. 21, 35; 


teurs, et aprés les avoir outragés,ils  5?* 
les tuèrent. * Or lorsque le roi l'eut mat. 23,55. 
appris, il en fut irrité; et ayant en- pi; s sc. 
voyé ses armées, il extermina ces 7^7 
meurtriers et brüla leur ville. 

8 » Alorsildit à ses serviteurs : Les Fo. 
noces ont été préparées, mais ceux 54 
qui avaient été conviés, n'en ont "sui 


pas été dignes. ? Allez donc dans les wa. 10, 15; 
carrefours, et tous ceux que vous * 
trouverez, appelez-les aux noces. 
10 Et ses serviteurs s'étant dispersés 
sur les chemins, rassemblerent tous 
ceux qu'ils trouvèrent, bons et mau- 
vais, et la salle des noces fut remplie 
de convives. 

1! » Or le roi entra pour voir ceux 
qui étaient à table, et il aperçut un 
homme qui n'était point revétu de la 
robe nuptiale. 1? Il lui dit : Mon ami, 
comment es-tu entré ici sans avoir la 
robe nuptiale? Et celui-ciresta muet. 
43 Alors le roi dit à ses serviteurs : 


Mat. 29, 19. 
Mat. 13, 47. 


Vestis 
nuptialis. 


Colos. 3, 12, 
14, 15. 
Eph. 4, 22. 
Soph. 1, 7. 
Is. 61, 10. 
Gen. 18, 21. 
Rom. 13, 14. 
Gal. 3, 27. 


Mat. 8, 12; 


Liez-lui les pieds et les mains et je- 1% $2; 25, 30. 


Act. 7, 54. 
Job, 24, 19. 


tez-le dans les ténèbres extérieures; Jo», 
Eccii. 9, 10. 


là sera le pleur et le grincement de 
dents. ‘* Car beaucoup sont appelés, 
mais peu élus ». 

15 Alors les pharisiens s'en allant, 
se concerterent pour le surprendre 
dans ses paroles. '5 Ils envoyèrent 
donc leurs disciples avec des héro- 
diens, disant : « Maître, nous savons 
que vous êtes vrai, que vous ensei- 
gnez la voie de Dieu dans la vérité, 
et que vous n'avez égard à qui que 
ce soit; car vous ne considérez point 


Mat. 20, 16. 


De censu 
solvendo. 


Luc. 20, 20. 


Marc. 3, 6. 
Joa. 3, 2. 

Act. 16, 26. 
Eccli, 10, 2. 


Marc. 16, 19. 


Marc. 12, 13. 


Eccli. 43, 29. 


XXII. 1-14. La parabole des invités aux noces 
est propre à saint Matthieu. 


3. Il envoya ses serviteurs. C'est la coutume en 
Orient, aprés la premiere invitation, de faire pré- 
venir ses convives quelques instants avant le re- 
pas. 


- 


i. Brála leur ville; c'était le sort réservé à 
cette époque à toutes les cités conquises. 


9. Tous ceux que vous trouverez; image de la 
vocation des gentils à la foi dont les Juifs se sont 
rendus indignes par leur ingratitude. 


41. La robe nuptiale. C'est partout la coutume 
que les invités aux noces se revétent d'habits de 
féte. Peut-étre y a-t-il aussi une allusion à une 
coutume orientale, en vertu de laquelle les rois 
et les princes envoient à ceux qu'ils appellent à 
leur table une robe dont ils doivent se couvrir 
pour prendre part au festin. 

43. Les ténèbres extérieures. Voir plus haut la 
note sur vm, 12. 

14. Car beaucoup sont appelés... Ces paroles 
sont la conclusion naturelle de la parabole, d'a- 
prés laquelle ceux qui avaient été invités d'abord 
au festin des noces ne s'y rendirent pas. 

15-29. Les hérodiens et l'impôt. Comparer avec 
Marc, xit, 13-17; Luc, xx, 20-26. 

16. Les hérodiens ou partisans des Hérodes 
étaient probablement un parti surtout politique, 
qui considérait la famille d'Hérode comme le 
meilleur appui des Juifs contre l'absorption totale 
de leur pays dans l'empire romain, mais qui cher- 
chait en méme temps à établir une sorte de com- 
promis entre le judaisme etle paganisme, et avait 
par suite peu de zèle pour l'observation de la loi. 
De sorte que, de quelque maniére que le Sauveur 
répondit, il ne pouvait manquer d'étre accusé par 
l'un ou l'autre parti. Mais il sut éluder leur de- 
mande et éviter ainsi le piége qu'ils lui tendaient. 
— La face des hommes; c'est-à-dire leur qualité, 
leur condition. Le sens de ce passage est que le 
Sauveur ne faisait acception de personne. 
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Matthaeus, XXII, 17-38. 


EXT. Ultima Jesu (XXX- XXVII). 


— 1° (b). Jesus hostes arguit (XXI, 12- XXIII). 


! gine otv nur, Ti GO doxsi ; eot ovvat 
xivoov Kaícap, À 5 oU; '* l'yovc dë 6 ; "Incovc 
uL novngiav atov, ins Ti us TELQUE ETE, 
vzoxgureai; !9'Emsi5oaré uor tò vopuoua 
toù xjvoov. Oi dè ngocjveyzar aðtw ÔN- 
vdorov. 20 Kol Aëyer aûtoic Tivoc 7| sizwv 
aty xol 5 Émyougy; ?'.diyovow ato 
Kaicagoc. Tore A£ysw uÿrois ‘Anodote 
oùy ta Kaicagos Katcagi, xal ta toù JEot 
To Jew. Kal dxovoavteçs Javuauocav, 
xai &q£vrsc QÛTOY AANAJOV. 


23 Ey èxsivy 7» 5nusoc ag0c7 907 GUT 
Zaddovxaior, ot Ayortec. p) sivat «va ova- 
ow, xai ÈANNQWTHOQV aUTOv ^! REYONTES" 
AdGoaGkE, Mo &inev Eav Tiç &70- 
Javy du k Z4 TEXVO, ëmiyaufgevos 0 adeh- 

x 
Poc aUrOU TNV vaio GÜTOU xGL GVUOTI- 
ost Gztégua TO GEO atov.  ?? *Hoav 
dà nag’ yuiv EntTa dÓsÀAqoL, xal O0 ngOroG 
yopijooc SveAeV vinos, xai un Eywv ontQua 
Ohne rnv yvvuixa UTOU TO dÓsÀqO av- 
rov. ?6 Ouoiw xal ó devte £00G xal 0 ToL- 
tog, &uc toy inta. ° Yorsoov dè navrwv 
angavs xal 5 yuv. °S Ev v5 ov dva- 

; , T, TT 
OTUGEL TLVOG TWV ENTO EOTUL UY; HUVTEG 
y&o &oxyov acp». 

22 "nox eic de o Jaoovc &iztsv «Toig 
IIAavao3s, aun] ] leote TEG yoapas undè Tv 
Súvapuv rov Feot. IV Ev ydg T7 ÉVUTUGEL 
OÙTE yayov OÙTE ÊX yayi% OT, &ÀÀ wçay- 
ysdot tou Feot £v oðoavw sici. 3' [soi dè 
TIG AVOAOCTÉGEWG TOV VEXQUY, OUX AVEYVWTE TO 
bn dé vuiy dno troù Feot, Aéyovrog ?? Eyw 
siut 0 9soc Aboudu xol Ó Jsoç Ioudx xoi 
o Jsoc lexolf; Otx £oww 0 Osocg Os0c rs- 
xu, AR Cuvrov. 3? Koi droUGuvTEG ol 
Öyhor e&enAxocovro éni 7j 9ideyy GUTOU. 

34 Oi dè Dagouïio, «xovoavrsc ov. ëpi- 
HUE Tovg Zaddovxalovc, cv; xnav ET 
TO œÙtTo, 5 xal ENNQUWTNOEV siç EE avtov 
VOLUXÓC, negdt wv avtov xol Aéyanr ee 
ducrals, nota EVTOÂ? HEy dy EV TOO vouw; 
37O ô: Toots EÈTEV atto ° Ayanjosic 
#vQL0 TOV QtÓv GOv èv 027 T) xagôig Gov 
xai êv ÒN Ai Puyi Gov xai èv oan 7j dia- 
vola Gov. 39 4i: EoTÙ ngury xa us- 


47. T: einov (NBCLX: eime). 20. C: 9 dè Aéya 
DT!* (a. 4éyer) Kot. 24. NBT^* aŭto. 99. BDT: 
dnphdar. 23. L* où NBLT: yyuac. 9g. NBLT?: 
dyaot. ovr. 30. NBDLT?6: yayi. N'T?* (a. 9607) 
rov. NBT T (a. ovo.) zo. 32. LB* (ult.) eos. 
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t 
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réspicis persónam hóminum : 7 die ergo 
nobis quid tibi vidétur, licet censum dare 
Cæsari, an non? '8 Cógnita autem Jesus 
nequitia eórum, ait : Quid me tentátis 
hypócritz? !'? Osténdite mihi numisma 
census. At illi obtulérunt ei denárium. 
?0 Et ait illis Jesus : Cujus est imágo 
hzc, et superscriptio? ?! Dicunt ei : C&- 
saris. Tune ait illis : Réddite ergo qux 
sunt Cæsaris, Cæsari; et quee sunt Dei, 
Deo. ?? Et audiéntes miráti sunt, et relicto 
eo abiérunt. 

23 [n illo die accessérunt ad eum sad- 
ducæi, qui dicunt non esse resurrectió- 
nem : et interrogavérunt eum, ?' dicéntes : 
Magister, Móyses dixit : Si quis mórtuus 
füerit non habens fílium, ut ducat frater 
ejus uxórem illíus, et súscitet semen fra- 
tri suo. ? Erant autem apud nos septem 
fratres : et primus, uxóre ducta, defünc- 
tus est : et non habens semen, reliquit 
uxórem suam fratri suo. ?9 Similiter se- 
cündus, et tértius, usque ad séptimum. 
27 Novissime autem ómnium et mülier de- 
functa est. ?? [n resurrectióne ergo cujus 
erit de septem uxor? omnes enim habué- 
runt eam. 

29 Respóndens autem Jesus, ait illis : 
Errátis, nesciéntes Scriptüras neque vir- 
tûtem Dei. 3° In resurrectióne enim neque 
nubent, neque nubéntur : sed erunt sicut 
angeli Dei in coelo. *! De resurrectióne 
autem mortuórum non legistis quod dic- 
tum est a Deo dicénte vobis : 3? Ego sum 
Deus Abraham, et Deus Isaac, et Deus 
Jacob? Non est Deus mortuórum, sed vi- 
véntium. ?? Et audiéntes turbæ, mirabán- 
tur in doctrína ejus. 

34 Pharisæi autem audiéntes quod si- 
léntium imposuísset sadducæis, conve- 
nérunt in unum : ?? et interrogávit eum 
unus ex eis legis doctor, tentans eum : 
36 Magister, quod est mandátum magnum 
in lege ? 37 Ait illi Jesus : Diliges Dómi- 
num Deum tuum ex toto corde tuo, et in 
tota ánima tua, et in tota mente tua. 
38 Hoc est máximum, et primum mandá- 


35. LT* x. 2éywr. 31. GKSLTO: 295. 38. NBDLT: 
Ñ ueyadm x. To. 

35. L'interrogea pour le tenter. Grec : 
le tentant et disant ». 


« l'interrogea 


Matthieu, XXII, 17-38. 
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EIE. Derniers jours (XXI3-XXVIEBRB). — 1° (b). Jésus et ses ennemis (XXI, 12- XXIII). 


la face des hommes. '" Dites-nous rhyg 3" 
done ce qui vous en semble : Est-il 
permis de payer le tributà César, 


ou non? » !? Mais Jésus, leur ma- peu. 17, 15. 


lice connue, dit: « Hypocrites pour- "7r. 
quoi me tentez-vous? !? Montrez- 
moila monnaie du tribut ». Et eux 
lui présentèrent un denier. ?? Jésus 
leur demanda : « De qui est cette 
image et cette inscription? » ?! 
lui répondirent : « De César ». Alors 
il leur répliqua : « Rendez done à 
César ce quiest à César, et à Dieu 


Eccle. 8$, 2. 
Luc. 3, 1. 


ce qui est à Dieu ». ?? Ce qu'ayant are. 12, 17. 


š US ; Ps. 135, 6. 
entendu, ils furent saisis d’admira- Luc. 20, 26. 


tion, et le laissant, ils s'en allèrent. 
23 Ce jour-là, vinrent à lui les Septem 


» e . se frat 
sadducéens, qui disent qu'il n'y a xor. 
point de résurrection, et ils l'inter- ac. 12, 15. 


Luc. 20, 27. 
140099. 8. 
Deut. 25, 5. 


rogèrent, ?' disant : Maitre, Moïse 
a dit : Si quelqu'un meurt n'ayant 
pas d'enfant, que son frère épouse 
sa femme et suscite des enfants à 
son frère. ?? Or il y avait parmi nous Joa. 1, 15. 
sept fréres : le premier ayant pris 
une femme, mourut, et n'ayant point 
eu d'enfants, il a laissé sa femme à 
son frère. ?9 Pareillement le second To» e 11. 
et le troisiéme jusqu'au septiéme. 
27 Enfin aprés euxtousla femme aussi 
est morte. ?8 A la résurrection donc 
duquel des sept sera-t-elle la femme, 
puisque tous l'ont eue pour femme? » 

2% Mais, répondant, Jésus leur Quid in 
dit : « Vous errez, ne comprenant "one. 
ni les Ecritures, ni la puissance 
de Dieu. ?? Car à la résurrection i 

5 Ay. 21, 17. 
les hommes ne prendront point de Joh, 14, 1, 
femmes, ni les femmes de maris ; 
mais ils seront comme les anges 
de Dieu dans le ciel. 3! Et tou- 
chant la résurrection des morts, n’a- 
vez-vous point lu la parole qui vous ex.s, 6. 
a été dite par Dieu : ?? Je suis le $55.12 s. 
Dieu d'Abraham, et le Dieu d'Isaac at. 7, ss. 


ILE, PX SE 


et le Dieu de Jacob? Or Dieu n'est" "^ "^ 
point le Dieu des morts, mais des 
vivants ». 33 Et le peuple lenten- 
dant, admirait sa doctrine. 
3! Mais les pharisiens apprenant „Suoi, 


qu'il avait réduit les sadducéens au manda- 
silence, s'assemblérent; % et lun jj. 
d'eux, docteur de la loi, linterro- 15-6611: 
gea pour le tenter : 36 « Maître, B s 
quel est le grand commandement de 3574? it 
la loi? » ? 

merasle Seigneur ton Dieu de tout 

ton cœur, de toute ton âme et de 


tout ton esprit. % C'est là le premier 


Joa. 14, 28. 


1 Joa. 4, 21. 


Eph. 3, 17. 


Ils Rom. 13, 1-7, 


Marc. 12, 19. 


Sap.2,21;15, 3. 
1 Cor, 15, 43. 


. 2 Reg. 14, 17. 


Hebr. 11, 16. 


Jésus lui dit : « Tu ai- Deut. 10, 11. 


1 Joa. 4, 16. 
Mat.5,13;7,12. 


Rom. 13, 10. 


————————————————————————— Á—————————X)À— 


11. A César. Le César alors régnant était Tibere. 
Voir Luc, m, 1. 


19. Un denier. A cette époque le denier valait 
environ 0 fr. 78 cent. Voir la note 2 et les figures 
43 et 14 à la fin du t. VI, p. 903. 

21. De César. Tout en gardant leurs aspirations 
à l'indépendance nationale, les Juifs n'en avaient 
pas moins accepté la domination romaine, et ils 
jouissaient volontiers des privileges qu'elle leur 
valait. Par égard pour la religion, les procura- 
teurs se contentaient de graver sur la monnaie, 


|le nom ou l'efligie de l'empereur sans aucun em- 


bléme idolátrique. 


Monnaie de bronze circulant en Palestine et portant le nom de 
César (y. 21). 


23-33. Les sadducéens et la résurrection. Com- 
parer avec Marc, xir, 48-97; Luc, xx, 27-40. 

23. Les sadducéens. Secte fort importante qui ne 
croyait qu'à la vie présente, ne reconnaissait 
comme divins que les livres de Moise, ses parti- 
sans étaient en général fort riches, et investis de 
hautes dignités, méme religieuses. Leur morale 
ne différait guere de celle d’Épicure. 

94. Moise a dit... Voir Deutéronome, xxv, 5-6. — 
Suscite des enfants à son frére. Le premier de ces 
enfants portait le nom du mari défunt. 


98. Duquel des sept sera-t-elle la femme? Cette 
question avait pour but à la fois d'embarrasser 
Notre-Seigneur et de ridiculiser la croyance à la 
PRE CON et par conséquent à l'immortalité de 
'àme. 


30. Comme les anges, parce que les corps eux- 
mémes participeront aux qualités des esprits. 


39. Je suis le Dieu d Abraham... Avec ces paroles 
qui sont prises de l’Exode, Jésus-Christ prouve ici 
la résurrection des corps par limmortalité de 
l'àme, parce que, en effet, ces deux dogmes sont 
inséparables. L'àme étant immortelle doit néces- 
sairement étre un jour réunie à son corps, pour 
y recevoir la récompense ou la punition qu'elle a 
méritée dans ce corps méme, lorsqu'elle en était 
revétue. 

34-40. Le grand commandement. Comparer avec 
Marc, xu, 28-35. 

34. Les pharisiens... les sadducéens.Voir plus haut 
la note sur 111, 7. 

35. Docteur de la loi. Voir plus haut la note sur 
11, 4. 


37. Tu aimeras le Seigneur ton Dieu... Texte 
cité de Deutéronome, vi, 5. 
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Mattheus, XXII, 39— XXIII, 13. 


BEN. Ultima Jesu (XWXIE- XXVIIN). — 1° (5). Jesus hostes arguit CXXI, 12- XXIII. 


y erro. 39 /cvréoa de droite oT. 
Ayanjosis tov miyoiov oov Wc CEuvrOv. 
10 Ey vorou Toig dvoiv évrohuic óhoç 0 
VOLLOG xal OÙ ztQoquncat LQEUOVTOL. 


ul Zvvgyu£vav dE vov du nno- 
TNOEV o tovc 9 Tnoovc, ** Aca" Ti uiv 
doxst negt ToU XELOTOÙ ; tivos vLOG ÉOTL; 
Ażyovow ato: Tov Aufio. 153 AËYEL ad- 
toic lôg oiv Aapið êv AVEULUTL M 
GU TOY XGÀ&L, A&ya" ^* Einsy 0 «V QLoc To 
Xvgi Lov’ Ko93ov ix ðs&wv uov, &uc v 
Ju coUc 249 govc Gov Üzozó0Óiov TWV T0- 
dwy oov; "E oùr Aapið XOLE QGUTOY 
XUDLOV, TOG vios «Urov soti; ^9 Kai ovdsic 
&dUvaro UT dnoxpid vat. Aóyov, ov dE 
roluna tuc dm èneivng THG 5usoug emsQu- 
TOOL AVTOV OUXETI. 


XXII. Tote o soc £208 Toic ü- 
ous xod Tois uad rats GUTOU, ? Aéyov * Eni 
The Mod oëws xa J'sógoc réda oi Voeu- 
puc elc xal où Dooubor. ? [Ilovta ovv 000 
œv ATWOLV diy TOY, TNQEÜTE xai TOLETTE, 
AUTO dé Tu épyo. AVTOV pup TOTTE Aéyovat 
ydo xai où TOLOU O1. * Aecueÿovor yao pog- 
Tia Baca | xal ducpáotaxta, xai énvti) EUOLV 
eni TOoUG OLOV TWV ÉVT QU, Ta dé du- 
XT QTY où Jélovor zivio ov ue. 
* Iávro dé Ta KOG &UT(Y HOLOUOL NQOÇ 
TO J'sadTvot toic dv D gui nous. IXorvvov- 
ot dè Tü prhurrrjoux av twy, zal ueyakv- 
YOUOL TO. xodoneða TU Y (UTE Y GUTOY. 
6 Diaovot TE viv nowtoxMoiav èv voic det- 
nvotç xal Tes aot roxad'edglac è êv vulc ovv- 
aywyois, 7 xal Touc (0700,.006 iv taic dy0- 
pais xal xuASOdaL DT TOY dvd oui zv 
Qo, coppi. B Yusic LE un XM) gaf- 
Bi eic ,yáp OTW jud 0 zadny TÁS, 0 
QuUTOÓG, TUVTEG Ó& dusic dðehpoi ÉOTE. 
? Kol nutéou quj AOÉCMTE Jur ini Tic 
LCA lg ydo ÉOTIY Ò NATHE VWV, O ÈV Toc 
ovoavoic. t° My: *ANVNTE x0 ny cod cig 
yeo uwv éotiv Ò «um NTIS, c 0 XpLoroc. 
1! 'O dé us et wv U4LOY OTOL vuwv Ót&xovoc. 
""Ocrtc dE pws £avróv, Tante) 08t0L, 
xal OcriG TUTELVUOEL EUUTOY, ut O1 0£rot. 


i Ovoi de vuv, yoauuarsiç xol Daor- 
Gao, únoxoTui, ÖTL AAELETE TNV Baoielay 
TOY OÙOUVOY &uroocOsr tov GvOQgunwr 


39. AL: zavzg ct avg. 40. NBDLT: 9 voy. 
xoéuare x. ot Tg. 42. N* (ull.) vov. 44. LT 
(* ò) : vzoxdvo. — 3. NBLT (* zzoeiv) : zto:ire 


IL: zowjoere] x. Troeire. 4. NBT: a. ydo) Ó&. 
NT* x. ducs. NBLT?: avTot dE T 9. 5. NBDT?2: 
(d. sec. dè) ydo. NBDLT* röv £u. avr. 6. LTO: 
(i. ze) 02. 7. NBLT* (alt.) eppi. 8. BLT: 9 ði- 


tum. ?? Secándum autem símile est huic : 
Diliges próximum tuum, sicut teípsum. 
^' In his duóbus mandátis univérsa lex 
pendet, et prophétæ. 

^! Congregátis autem pharisæis, inter- 
rogávit eos Jesus, ^? dicens : Quid vobis 
ns. de Christo? cujus filius est? Di- 
cunt ei : David. ^? Ait illis : Quómodo 
ergo David in spíritu vocat eum Dómi- 
num, dicens : ^' Dixit Dóminus Dómino 
meo: Sede a dextris meis, donec ponam 
inimícos tuos scabéllum pedum tuórum ? 
15 Si ergo David vocat eum Dóminum, 
quómodo filius ejus est ? ** Et nemo pó- 
terat ei respondére verbum : neque ausus 
fuit quisquam ex illa die eum ámplius in- 
terrogáre. 

XXIII. ' Tunc Jesus locuütus est ad 
turbas et ad discípulos suos, ? dicens : 
Super cáthedram Móysi sedérunt scribæ 
et pharisci. 3 Omnia ergo quecümque 
dixerint vobis, serváte, et fácite : secün- 
dum ópera vero eórum nolite fácere : 
dicunt enim, et non fáciunt. * Alligant 
enim ónera grávia, et importabilia, et 
impónunt in hàmeros hóminum : dígito 
autem suo nolunt ea movére. ? Omnia 
vero ópera sua fáciunt ut videántur ab 
homínibus : dilátant enim phylactéria 
sua, et magníficant fímbrias. * Amant au- 
tem primos recübitus in conis, et primas 
cáthedras in synagógis, 7 et salutatiónes 
in foro, et vocári ab homínibus rabbi. 
* Vos autem nolite vocári rabbi : unus est 
enim magister vester : omnes autem vos 
fratres estis. ? Et patrem nolíte vocáre 
vobis super terram : unus est enim Pater 
vester, qui in cœlis est. !? Nec vocémini 
magistri : quia magister vester unus est, 
Christus. !! Qui major est vestrum, erit 
minister vester. 1? Qui autem se exaltá- 
verit, humiliábitur : et qui se humiliá- 
verit, exaltábitur. 

13 Væ autem vobis scribas et pharisæi 
hypócrite, quia claüditis regnum coeló- 
rum ante hómines : vos enim non in- 


da #aloc. G[K]LT[H]e* o Xe. 9. D: xeà. viv. 
LT: 9 ovocvios. 10. BLTO: tı zaf. vov toriy 
Fic à Xo. 


XXIII. 3. Toul ce qu'ils vous disent. Le grec a en 
plus : « d'observer ». 

8. Car vn seul est volre maître. Grec : « car votre 
maître (instructeur) est unique : le Christ ». 


Matthieu, XXII, 39 — XXIII, 13. 
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IIL. Derniers jours (VXI- XXVIII). — £ Cb). 


Jésus et ses ennemis (XXI, 12- XXIII). 


Mare. 12, 31. 
et le plus grand commandement. Xe P^ 2 


? Le second lui est semblable : Tu Rom. 13, 4. 
aimeras ton prochain comme toi-1 3.4 20; 
méme. ' A ces deux commande- à mini, s. 
ments se rattachent toute la loi et peiie 19 
les prophètes ». | 

*" Or, les pharisiens étant as- 
semblés, Jésus les interrogea, ^? di- 
sant : « Que vous semble du Christ ? 
de qui est-il fils? » Ils lui répon- 
dirent : « De David ». ^? Il leur 
répliqua : « Comment donc David 
l'appelle-t-ilen esprit, son Seigneur, 
disant : ** Le Seigneur a dit à mon 
Seigneur : Ásseyez-vous à ma droite, 
jusqu'à ce que jefasse de vos ennemis 
l'escabeau de vos pieds? ^* Si donc 
David l'appelle son Seigneur, com- 
ment est-il son fils? » ** Et per- 
sonne ne pouvaitlui rien répondre, 
et, depuis ce jour. nul n'osa plus 
l'interroger. 

XXIL’ Alors Jésus parla au mumiltitas 
peuple et à ses disciples, * disant : "ae - 
« C'est sur la chaire de Moïse que se 


Messias 
cujus 
filius. 
Marc. 12, 35. 
Luc. 20, 11. 


Luc, 20, 41. 


Ps. 109, 1. 
Act. 2, 34. 
Corse 
Hebr. 1, 13. 


Luc. 14, 6. 
Job, 9, 3. 
Deut. 32, 7. 


Marc. 12," 38. 


sont assis les seribes et les phari- Lue. 20, 45. | 
siens. ? Ainsi, tout ce qu'ils vous di- rxis, 13. | 
Eccli. 21, 33. 


sent, observez-le et faites-le, mais "i. 2^? 
n'agissez pas selon leurs œuvres ; Car mat. 23, »3. | 
ils disent et ne font pas. Ils atta- sv 
chent des fardeaux pesants et qu'on Tom. ? 21 
ne peut porter, et ils les mettent sur Xe 12 15 
les épaules des hommes; mais ils ne 
veulent pas méme les remuer du 
doigt. ë Ils font toutes leurs œuvres 
pour être vus des hommes; car ils 
portent de trés larges phylactéres, ` 
et des franges fort longues. * Ils 
aiment les premières places dans les 
festins et les premiers sièges dans les 
synagogues, ' les salutations dans 
les places publiques, et à être appelés 
maîtres parles hommes. ? Pour vous, 
ne veuillez pas être appelés mai- 
tres; car un seul est votre maitre, 
et vous êtes tous frères. ? Et n'ap- 
pelez sur la terre personne votre 
père ; car un seul est votre Père, 
lequel est dans les cieux. ' Qu'on 
ne vous appelle point non plus mai- 
tres, parce qu'un seul est votre 
maître, le Christ. !! Celui qui est 
le plus grand parmi vous, sera votre 2,6». 55 
serviteur. '? Car quiconque s'exal- 1 Pet. 5 6. 
tera, sera humilié; et quiconque xz, 
s'humiliera, sera exalté. Eu M. 
13 ; Mais malheur à vous, scribes et Pharisæo- 
pharisiens hypocrites, parce que nypocrisis, 
vous fermez aux hommes le royaume 


Mat. 6, 1. 
Deut. 6, S. 


W qm de 
Eccli. 7, 4. 


2 Cor. 1, 24. 
NAS), T8 
Ps. $4, 9. 


Jud. 17, 10. 

1 Cor. 4, 13. | 

Mal. 1,6; 9, 10. | 

Eph. 3, 14. | 
Mat. 6, 9. 
Joa. 1, 15; 

13, 13. 
1 
i 


Luc. 14, 11. 
Mat. 20, 26-27. 
J| (Oleo. Ji. e 
2 Cor. 4, ñ. 


39. Tu aimeras ton prochain... Texte de Lévi- 
tique, xix, 18, cité d'apres les Septante. 


40. La loi el les prophètes ; c'est-à-dire tout lAn- 
cien Testament. 


41-46. Le Christ, Fils et Seigneur. Comparcr 
avec Mare, xu, 35-37; Luc, xx, 41-44. 

49. De David. La réponse était facile, nul n'igno- 
rait que le Messie devait descendre de David. 


43. En esprit. En parlant sous l'inspiration di- 
vine. 


4^. Le Seigneur a dit à mon Seigneur. Voir la 
note de Psaume cix, 1. — L'escabeau de vos pieds. 
Les vainqueurs avaient la coutume de poser leurs 
pieds sur le cou des vaincus en signe de leur 
triomphe, de sorte que faire de ses ennemis l'es- 
cabeau de ses pieds, c’est les soumettre à sa 
puissance. Voir les figures de Josué, x, 4, t. II. 
p. 63 et de Psaume cix, 4, t. IV, p. 267. 


XXII. 1-39. Anathèmes contre les scribes ct les 
pharisiens. Comparer avec Marc, xn, 38-40; Luc, 
XX, 43 - A1. 

2. Chaire, siege d'honneur sur lequel s'assied 


| le maitre qui enseigne. 


5. Les phylactères ou préservatifs étaient des 
bandes de parchemin qu'on portait sur le front 
et sur le bras, et sur lesquelles étaient écrites 
certaines paroles de la loi. Cf. Exode, xm 16; 
Deutéronome, vi, 8; x1, 48. — El des franges fort 
longues. Voir plus haut la note Sur is, 20. 


9-10. Ce qui se lit dans ces deux versets veut dire 
que nous devons mettre incomparablement notre 
Pére céleste au-dessus de tout pere selon la chair, 
et que nous ne devons suivre aucun maitre qui 
nous détourne de Jésus-Christ. Mais cela ne nous 
empêche pas d'avoir, conformément à la loi di- 
vine, tout le respect dû pour nos pères selon la 
chair, pour nos pères spirituels (I Corinth?ens. 1v, 
45), pour nos maîtres et nos précepteurs. 
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Matthæus, XXIII, 14-27. 


III. Ultima Jesu (XXI- XXVIII). 


— 1° (b). Jesus hostes arguit (XXL, 


2- XXIII). 


Vusic yao oùx sicso 4500€, odè tovg SicEO- 
Xottévovg dpiete içel’ aiv. 

14 Oval ù dur, VOULUUTELG KO Pagiouio, 
ÚTOXQLTOL, ÖTL HUTEOIETE TAG oixiac TOV 
X9ngov, xai 900p 08 LAKOA TQOGEV YO LEVOV 
dic tovto AQjwsogSs THEQOOUTELOY xQlua. 
15 Odal óuiv, youuuareig xai ODagioaio, 
ÜztoXQizGL, ÖTL HEQUÉVETE Tv JuAcoO0av xal 
vv Emoav, nounou Eva goi AvroY xai Óvav 
VEVNTOU, nosire avtov viov vys£vYmG ÓvnÀO- 
TEQOV Und». 

"Oui ver, ddnyoi Tuphoi, oi Aéyovtec 
| "Oc o &y ópóoy Ev TO vaw, où déy iov ôç Ò 
Cv duoon £v TQ Qvo TOU VOU, ógsiAa. 
11 Muwgot xai ruphoi, Tiç y&Q LE QV. &OTLV, 
D Xgvooc 7 d vad d due ty TOV JQvOOY; 
18 Kat: "Oc av oudon £v TO 9vowotzolo, 
ovdér otv üc ó av. 04.003) EV TO dwg 
TO návw GUrOU, ógeihan. 19 Mol xal 
ruphoi, TL y&Q Mud tÒ wgov 7] TO Fv- 
0.0 Tj otov TÒ dyuxboy TO dugov ; 200) ojy 
ouocac EV TO Jvorastyoi, 7j ponet Ev at 
xai EV maot toic Enavw aUTov ?! xoi O 
ouo0ac ÈV vo vot, dre &v atw xai EV 
TO XATOMOÙVTL IA “nai d Ouócac iv 
T ovoayQ, duvúst dy To 990v vo) FEOÙ 
xai EV TW nad quëve 2 ind vo) ad vov. 

23 jai dur, yoauuarTeic xal Dagioaïot, 
ÜTLORQITUL, OTL GHOEAUTOTE TO Mere: 
«ei TO &v5Jov xol TO xvtuvov, xoi dpirate 
"t ` Bagévepa. TOU VOLOU, viv XQLOLV xal TOV 
Eàcov xai Tv mioty’ taŭra sôs zoroa, 
xdxsiva un piva. ?‘Odnyoi Tuphoi, ot 
Ow Aovrsg tov xwvwnra, tyv dÈ xzaunhov 
xaTumivortec. °? Ouai Üuiv yoauuareic 
xal Daoioatos, ÜTOHQUT UE, ÓTL xaJ UQICETE TO 
EEWIEY TOU LOTO xal TG nagoyiðoc, 
£o 9sv dè yéuovow 8E &onaygc zal droa- 
otac. 75 Dagiouis Tuphë, xaJugioov noa- 
TOY TO ÉVTÔG TOU zor$olov xol TÅG NA- 
poyidoc, iva yévytal xal TÒ E4TOC aUTQv 
xa J'«gov. 

27 Ouai vu, ; Joauuareic xal Dagoaiu, 
TORTUE, TL nagouobere Tápoiç HERO 
VLAUÉVOLG, OÙTLVEG £&toD ev uev puivovtar 
wọoalor, E6wTer dè yéuovoiw COTEUY vezgov 


14. NBDLT[G]*. EFGKSHX pon. ante Y. 43. 
47. L: Té y. peiboy. NBDL: 6 dyudoa. 19. ND[LITS* 
Mugot x. 21. CDGKST!6: HATOLHNOQVTL. 23. GKL 
TO+ (p. Tour.) dé. NBLT: deivo:. 24. BL* oc. 
25. CDL* 2&. CGKS: x. œdimiac. 96. DTE x. c. 


trâtis, nec introeüntes sínitis intráre. 
14 Væ vobis scribe et pharisæi hypo- 
critæ, quia coméditis domos viduárum, 
oratiónes longas orántes : propter hoc 
ámplius accipiétis judícium. !? Væ vobis 
scribe et pharisei hypócrite, quia cir- 
cuítis mare et áridam, ut faciátis unum 
prosélytum : et cum füerit factus, fácitis 
eum filium gehénnæ duplo quam vos. 


!5 Væ vobis duces cæci, qui dicitis : 
Quicümque juráverit per templum, nihil 
est: qui autem juráverit in auro templi 
debet. !? Stulti et caeci, quid enim majus 
est aurum an templum, quod sanctificat 
aurum? !5 Et quicumque juráverit in al- 
tári, nihil est : quicámque autem juráve- 
rit in dono, quod est super illud, debet. 
19 Caeci, quid enim majus est, donum an 
altáre quod sanctificat donum ? ?? Qui 
ergo jurat in altári, jurat in eo, et in óm- 
nibus quæ super illud sunt : ?! et quicüm- 
que juráverit in templo, jurat in illo, et 
in eo qui hábitat in ipso : ?? et qui jurat 
in ecelo, jurat in throno Dei, et in eo qui 
sedet super eum. 

23 Væ vobis scribe et pharisæi hypó- 
critæ, qui decimátis mentham, et ané- 
thum, et cymínum, et reliquístis quæ 
gravióra sunt legis, judícium, et miseri- 
córdiam, et fidem : haec opórtuit fácere, 
et illa non omíttere. ?* Duces cæci, exco- 
lántes cülicem, cámelum autem glutién- 
tes. ^? Væ vobis scribae et pharisæi hy- 
pócritae, quia mundátis quod déforis est 
cálicis et parópsidis : intus autem pleni 
estis rapina et immunditia. ?6 Pharisée 
cæce, munda prius quod intus est cálicis 
et parópsidis, ut fiat id quod déforis est, 
mundum. 


21 Væ vobis scriba et pharisæi hypó- 
critæ, quia similes estis sepulchris deal- 
bâtis, quæ á foris parent hominibus spe- 
ciósa, intus vero plena sunt óssibus 


TO. (KBCL+). DET: 
BL: d uot. 


(l. avrov) evrov. 27. 


25. Pleins de souillures et de rapines. 


« pleins de rapine et de déréglements ». 
26. Le dehors. Grec : « leur dehors ». 


Grec : 


Matthieu, XXIII, 14-27. 
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LLII. Derniers jours (XXE- XXVIIWN). — 1° Cb). Jésus et ses ennemis (XXT, 12- XXIII). 


des cieux. Vous n'entrez pas vous- 
mêmes, et vous ne souffrez pas que 
les autres entrent. 

1^ » Malheur à vous, scribes et pha- 
risiens hypocrites, parce que sous 
le prétexte de vos longues priéres, 
vous dévorez les maisons des veuves : 
c'est pour cela que vous subirez un 
jugement plus rigoureux. t? Mal- 
heur à vous, scribes et pharisiens 
hypocrites, parce que vous parcou- 
rez la mer et la terre pour faire un 
prosélyte; et quand il est fait, vous 
faites de lui un fils de la géhenne 
deux fois plus que vous. 


Lue. 11, 52. 


21, 43. 


aviditas, 
Marc. 12, 40. 
Luc. 20, 47. 
Ez. 22, 25. 
Mich. 2, 9. 
Mat. 6, 7. 


Ps. 93, 6. 


Os. 9, 10. 
OEDCURD EIE 
Rom. 


16 » Malheur à vous, guides aveu- juramenta 


gles, qui dites : Quiconque jure parle 
temple, ce n’estrien; mais quiconque 
jure par l'or du temple, doit ce qu'il 
a juré. 17 Insensés et aveugles, le- 
quel est le plus grand, l'or ou le 
temple qui sanctifie l'or? ‘8 Et qui- 
conque jure par l'autel, ce n’est rien : 
mais quiconque jure par l'offrande 
déposée sur l'autel, est engagé. 
'? Aveugles, lequel est leplus grand, 
l'offrande ou l'autel qui sanctifie l'of- 
frande ??0 Celui donc qui jure par 
l'autel, jure par luiet par tout ce 
qui est dessus lui. ?! Et quiconque 
jure par le temple, jure par lui et 
par celui dont il est la demeure.?? Et 
celui qui jure par le ciel, jure par le 
iróne de Dieu et par celui qui y est 
assis. 

23 » Malheur à vous, scribes et 
pharisiens hypocrites, qui payez la 
dime de la mentheet de l’aneth et du 
cumin, et qui négligzez les choses 
les plus graves dela loi, la justice, 
la miséricorde et la foi; il fallait 
faire ceci, et ne pas omettre cela. 
24 Guides aveugles, qui employez 
un filtre pour le moucheron, et qui 
avalez le chameau. ?* Malheur à 
vous, scribes et pharisiens hypo- 
crites, parce que vous nettoyez les 
dehors de la coupe et du plat, tandis 
qu'au dedans vous étes pleins de 
rapines et de souillures. ?6 Phari- 
sien aveugle, nettoie d'abord le de- 
dans de la coupe et du plat, afin que 
le dehors soit net aussi. 

27 » Malheur à vous, scribes et pha- 


dolosa, 


Mat. 15, 14. 
Is. 56, 10. 
Mat. 5, 33. 


IPSI S 


3 Reg. 8, 13, | 
7 


lo 
Mat. 5, 34. 
Ap. 7, 49 ; 

OM 


fallax ap- 
parentia, 
Lue. 11, 42. 
1 Joa. 5, 10. 
Lev. 27, 30. 
Mich. 6, 8. 
Rom. 14, 23. 
PhiL 2, 2. 
Mat. 19, 24. 
Lev. 11, 4. 


Lue. 11, 39. 
Mat. 7, 4. 
Is. 3, 34. 

Eph. 5, 3. 


Tit. 1, 15. 

Mat. 6, 22. 
Sap. 2, 21. 
Prov. 4, 23. 


corruptio 


risiens hypocrites, parce que vous “issimula- 


ressemblez à des sépulcres blanchis, 


Luc. 11, 14. 
Aet. 23, 3. 


! 


2,14. f] 


45. Pour faire un prosélyte, un converti du 
paganisme au judaïsme. Les Rabbins distinguaient 
deux espèces de prosélytes : les prosélytes de la 
justice, qui ayant reçu la circoncision, observaient 
tous les préceptes de la loi mosaïque, et les pro- 
sélytes de la porte, non circoncis, mais habitant 
au milieu des Juifs etobservant certains préceptes, 
les sept appelés noachiques. Ils étaient ainsi 
nommés sans doute parce que le Pentateuque 
parle des étrangers qui habitent « dans les portes » 
ou l'intérieur des villes juives. Exode, xx. 10; 
Deutéronome, xiv, 91; xxiv, 44. — Fils de la gé- 


| henne; c’est-à-dire de l'enfer; hébraisme, pour 
digne de l'enfer. Ainsi le sens est : Vous le rendez 


digne de l'enfer deux fois plus que vous, parce 
qu'il ajoute vos propres vices à ses vices anciens. 
— Géhenne. Voir plus haut la note sur v, 22. 

16. Par le temple, dans le texte grec, vaës. Voir 


plus haut la note sur xxi, 12. 


qui au dehors paraissent beaux aux Eeli. 10, 15. | 


hommes, mais au dedans sont pleins 
d'ossements de morts et de toute 


s, 13, 3. 
Ap. 3, 1. 


93. La menthe est commune en Syrie et les Juifs 
en mettaient dans les synagogues et dans leurs 


| maisons pour y répandre une bonne odeur. En 


Palestine, encore aujourd'hui, on la réduit en 
poudre après l'avoir fait sécher et on la mange 
avec du pain. — L'aneth, l'anis, plante de la fa- 
mille des ombellifères qui atteint un mètre de 
hauteur. Les Juifs se servaient des grains d'anis 
comme de condiment dans leur cuisine. — Le cu- 
min est une plante également de la famille des 
ombelliféres dont le fruit était aussi employé 
pour aromatiser le vin et pour d'autres usages 
culinaires. , 

94. Un filtre. Les pharisiens faisaient passer au 
filtre les liquides qu'ils buvaient, afin de ne pas 


|l avaler de moucherons et de ne pas contracter 


d'impureté légale. 


91. Les Juifs, dans la crainte qu'on ne se souil- 
låt en touchant les tombeaux, les blanchissaient 
au dehors afin qu'on les distinguát. 
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Matthæus, XXIII, 28— XXIV, 3. 


NEN. Ultima Jesu (XXI - XXVEII). 


— f? (c). Prophetica verba CXXIV-XXV)5. 


28 9 \ c ~v 
xal TAONG aad gotac' OUT() ZG VUE 
iE ev uiv qoiveads Tolg «v goimotc dizalo, 
&ow9sv dÈ usotroi ote Ünoxgloscc xol cvo- 
nma 

29 Ouai uiv, yoauuureis xoi Dacaior, 
ÜTOXQUTU , TL olzodopsire Tovg TÉpous 
TOV HOOPNTUVY xci xoousirs TO pomueie 
Toy ÓOiuxatev, 0 xal heyete ny fev ev 
toic "uégotc TOV TATEQWYV juo, 0Ux &v 
Ñuev xoivavol aUrOv EV TO GÉUUTL TOV 
TQOPNTWY. Iere HLUQTUQELTE avtog, 0 TL 
vioi dore TOV qorvsvoárrav TOUS HOOQATUS" 
DOUÉ v ueic TANOWOUTE TO HLETOOV TWV NO- 
TEQWY VV: 33 Oger, yevvjusta é SAT LULE 
AOG PÜYNTE QNO THG AQICEWG TÅG ys£vvmc; 


34 di rovro, ido, ¿yw dnooréhiw 7:906 
viu TOOPATUS | «uoi copoUc xai yoauua- 
TELG, Xa ¿E «ÖTV dnoxteveite xai OTAVO- 
GOETE, XAL £8 av Tov HUOTLYUOETE £v rois gvr- 
ay addc, UL xoi ugere gno nie sic 
TOY" MUS EAIN E uas nv aua 
drxarov £x guvó uevov ¿nè TNS YÑ, QHO Tor 
aluaToc ABS). TOU ÓtxaLov £ &uc ToU aiuatog 
Zu yogtov viov Bagaziov, Óv épovsvoate 
LLETOEU TOU vaov xui TOU J'votaot1otov. 
?6 Aunv deyo VU, gst TRUTO HAVTU ET 
a YEVEUV TUUT NV. 

3T Jeçovoulqu, Tegovouliju, 5 dnouret- 
vovoa TOUS noopte xai AudofioAov oo. TOUG 
ÉREOTUAUEVOU 7006 a mon 7.000526 j DENN- 
oa ènicvvayaysiv Ta TéxYG, Cov, 0v T0970v 
TO UV EL UT Ta VOOGU EUUTNG UTLO TAG 
TTÉQUYUS, xal OÙx a9 joo. 38 "[oy, 
dpietou uiv à oixoç úuov &0nuoc. 23 E 
yag vuv OÙ uý us 10NTE ÉTLOQTL, fuc. av 
SINNTE EvAoynuzvoc o égyóusvoc ev ovd- 
uut xvgtov. 
XXIV. Koi ZRO 7) Joc 2 ÉTOQEVETO 
áno TOU (£00U, xa ngog dor oL poco 
GUTOV, , £udeEni «UT TÈS oixoðouac TOU 
tEgOÙ. ? "0 dè Djoovc. einer (UT OL" Où bhé- 
METE TIVO, TOUTO; dunv hyw vuv, oÙ un 
dped i) ode Mo mi MY or, Òc oV uÑ zata- 
AvIN0ETuL. 


3 Kadmuëvou dè «tov, ini TOÙ 0QOUG TOY 
čiar, ngochidov «üT oL tool XOT 
idiay, Àeyovtec' ini fuir, TOTE TUUTU 
éoTu, xal Ti TO OHLELOY TAG NS na- 
QovotaG zal TÅG OvvtsAslaG TOU GiQvOGc; 


28. NBCDT: ote eor. (ord. inv.) 30. NBCD 
TX: a. zuev bis) j uea. SEL UA érlmeuoare. B: 
nànosiaer e. 33. N* zav. D* (p. Ewg) rov. 36. CGKS: 
OT Hsen 31. Tl: dnoxrévvovoa (Al.: drtoxrévovoa 
(e dnoxtevovoa). 38. BL* égyu. — 9. KBDLTO: 
piro Iyo.) énorgdeis. NBCL: raûre x.; Al.: Où 


mortuórum, et omni spurcitia : ?8 sic et 
vos á foris quidem parétis homínibus jus- 
ti : intus autem pleni estis hypócrisi et 
iniquitáte. 

29 Væ vobis scribe et pharisæi hypócri- 
Ge, qui ædificätis sepülchra prophetárum, 
et ornátis monuménta justórum, ?? et 
dícitis : 51 fuissémus in diébus patrum 
nostrórum, non essémus sócii eórum in 
sánguine prophetárum : ?' itaque testi- 
mónio estis vobismetípsis, quia filii estis 
eórum qui prophétas occidérunt.?? Et vos 
impléte mensüram patrum vestrórum. 
?3 Serpéntes genímina viperárum, quó- 
modo fugiétis a judício gehénnæ ? 

3+ [deo ecce ego mitto ad vos prophé- 
tas, et sapiéntes, et scribas, et ex illis 
occidétis, et crucifigétis, et ex eis flagel- 
lábitis in synagógis vestris, et persequé- 
mini de civitate in civitátem : ?? ut véniat 
super vos omnis sanguis justus, qui effü- 
sus est super terram, a sánguine Abel 
justi usque ad sánguinem /achariæ filii 
Barachiæ, quem occidistis inter templum 
et altáre. 36 Amen dico vobis, vénient 
hæc ómnia super generatiónem istam. 

37 Jerúsalem, Jerúsalem, quæ occidis 
prophétas, et lápidas eos qui ad te missi 
sunt, quóties vólui congregáre filios tuos, 
quemádmodum gallina cóngregat pullos 
suos sub alas, et noluisti? 8 Ecce relin- 
quétur vobis domus vestra desérta. 
33 Dico enim vobis, non me vidébitis 
ámodo, donec dicátis : Benedíctus qui 
venit in nómine Dómini. 

XXIV. Et egréssus Jesus de templo, 
ibat. Et accessérunt discipuli ejus, ut os- 
ténderent ei zdificatiónes templi. ? Ipse 
autem respóndens, dixit illis : Vidétis hæc 
ómnia ? Amen dico vobis, non relinqué- 
ur hic lapis super lápidem, qui non de- 
struátur. 

* Sedénte autem eo super montem Oli- 
véti, accessérunt ad eum discipuli secréto, 
dicéntes : Dic nobis quando hzc erunt ? 
et quod signum advéntus tui, et consum- 


BA. c. x s. OÙ BA. … 


wde tå. NBCDT* u). 3. 
CES (alt) c 


NB 


XXIV. 4. Etant sorti du temple, s'en alla. Grec : 
« Sortant, s'en alla du temple ». 

2. Mais lui-même, prenant la parole, leur dit. 
Grec: « mais Jésus leur dit ». 


Matthieu, XXIII, 28 — XXIV, 3. 
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LIT. Derniers jours (VXE- XXVIIE). — 1^ (c). Discours prophétiques (CXXIV- XXV). 


sorte de pourriture. ?5 Ainsi vous 7^ !5 +. 


aussi, au dehors, vous paraissez jus- 
tes aux hommes; mais au dedans 
vous étes pleins d'hypocrisie et d'i- 
niquité. 

? » Malheur à vous, scribes et prophetas 
pharisiens hypocrites, qui bátissez "ie 
les tombeaux des prophétes, ornez 
les monuments des justes, ?" et qui 
dites : Si nous avions été du temps zue. 11, 48. 
de nos pères, nous n'aurions pas été Mat. 2%, 37; 


24, 35. 


complices avec eux du sang des! Thes. 2, 16. 
o Am. 4, 4. 


Mat. 7, 5. 


prophètes. ?! Ainsi vous êtes à vous- Nat. 8, 7, 
A e s ^ o en gia 
mêmes un témoignage que vous êtes "T; 5 s. 


les fils de ceux qui ont tué les pro- a. 


phètes. 3? Comblez done aussi la me- Mat. 13, 52. 
sure de vos pères. ?? Serpents, races Mar. 10, 1, 
de vipères, comment fuirez-vous le i 
jugement de la géhenne? 

#1 » C'est pourquoi voici que moi- Super eos 
même je vous envoie des prophètes, propheta- 
des sages et des docteurs; vous tue- "7 
rez et crucifierez les uns, et vous en 
flagellerez d'autres dans vos synago- 
gues, et vous les poursuivrez de 


. . co Lam. 4, 13. 
ville en ville : ** afin que retombe Jer, 26, 15 
sur vous tout le sang innocent qui Gen. 4,8. 

1 Joa. 3, 12. 


a été versé sur la terre, depuis le: Par. 21, 22. 
sang du juste Abel jusqu'au sang"P",2^?» 
de Zacharie, fils de Barachie, que 
vous avez tué entrele temple et 
l'autel. ?* En vérité je vous dis : Tout 
ceci viendra sur cette génération. 

37 » Jérusalem, Jérusalem, qui 
tues les prophétes et lapides ceux 
qui te sont envoyés, combien de fois 
ai-je voulu rassembler tes enfants 
comme une poule rassemble ses pe- 
tits sous ses ailes, et tu n'as pas 
voulu? ?? Voilà que votre maison 
vous sera laissée déserte.?? Car je 
vous le dis, vous ne me verrez plus, 
jusquà ce que vous disiez o 
celui qui vient au nom duSeigneur! » 

XXNFW.'Et Jésus étant sorti du 
temple, s'en alla. Alors ses disciples 
s'approchérent pour lui faire remar- 
quer les constructions du temple. 
? Mais lui-méme, prenant la parole, 
leur dit : « Voyez-vous toutes ces rue. 19, 44; 
choses ? En vérité je vous dis : Il ne 6 
restera pas là pierre sur pierre qui 
ne soit détruite ». 

? Et comme il était assis sur le a 
mont des Oliviers, ses disciples novissima 
s’approchèrent de lui en particu- ‘run. 
lier, disant : « Dites-nous quand ces 
choses arriveront? et quel sera le 
signe de votre avénement et de la 


Mat. 12, 39. 
2 Tim. 3, 13. 


Urbis 
ruina 
futura. 
Luc. 13, 31; 
19, 41. 
Act. 7, 52, 58. 
Ez. 5, 6. 


Mat. 24,1. 
3 Reg. 9, 7. 
Act. 1, 20. 
Ps. 68, 26 ; 
108, 8. 


Mat. 21, 9. 
Ps. 68, 25. 


e 
Templum 
evertetur. 
Marc. 13, 1. 
Luc. 21, 5. 

Joa, 2, 26, 


Ps, 136, 7. 
Is. 23, 9. 


Deut. 33, 3. 


33. Le jugement de la géhenne; c'est-à-dire la 
condamnation a la géhenne, à l'enfer. Voir plus 
haut la note sur v, 22. 

35. Zacharie, fils de Barachie. « 11 y a divers 
sentiments, plus ou moins plausibles, sur la per- 
sonne de Zacharie, fils de Barachie. — Plusieurs 
interpretes pensent qu'i! s'agit ici de celui que 
les zélateurs ont immolé dans le temple, pendant 
le dernier siège de Jérusalem. Notre-Seigneur 
aurait pu parler de ce meurtre à l'avance et an- 
noncer qu'il serait puni; mais il ne parait pas le 
faire ici. Il parle au passe, comme d'un crime déjà 
commis. — D'autres supposent qu'il est question 
de Zacharie, le dernier des petits prophètes. Son 
pere s'appelait bien Barachie; mais si un person- 
nage si connu, le plus récent des prophctes, avait 
été tuć entre le vestibule et l'autel, est-il à croire 
qu'il n'en füt fait mention nulle part? — La plupart 
croient, comme saint Jéróme, que ce Zacharie est 
celui qui fut lapidé par Joas, in atrio domus Do- 
mini, c'est-à-dire dans le parvis des prétres, entre 
l'autel des holocaustes placé en avant du vesti- 
bule et le saint ou l'enceinte qui précédait immé- 
diatement le Saint des Saints. C'était probable- 
ment un usage parmi les Juifs d'unir le meurtre 
d'Abel à celui de ce pontife, comme les deux 
crimes les plus odieux qui eussent jamais été déjà 
commis. Si l'on objecte que le meurtre de Zacha- 
rie était déjà bien ancien pour étre cité comme le 
dernier dont ils fussent coupables, on répond que 
le livre dans lequel on le lisait était un des livres 
historiques les plus récents de leur canon. Ainsi 
le meurtre d'Abel se lisait aux premiéres pages 
de la Bible, et celui de Zacharie aux derniéres. La 
difficulté de ce sentiment est que, selon les Para- 
lipomènes, ce Zacharie était fils de Joiadas et non 
pas de Barachie. On peut néanmoins la résoudre 
de plusieurs manières : —1° En supposant que le 
pére de Zacharie, Joiadas, avait deux noms, qu'il 
était surnommé Barachie ou fils d'Achias, ce qui n’a 
rien d'invraisemblable. — 2° En prenant le mot 
fils dans le sens de petit-fils ou d'héritier, ce qui 
a lieu fréquemment. Si l'on suppose Barachie 
mort avant son père Joiadas, il était naturel que 
l'auteur des Paralipoménes donnát à Zacbarie la 
qualification de fils, c'est-à-dire de descendant et 
d'héritier de Joiadas, son aieul, plutót que de Ba- 
rachie, son pére. Or, il parait que l'áge de Joiadas 
confirme cette supposition. — 3° En supposant que 
les mots fils de Barachie, qui ne sont pas en saint 
Luc, xi, 54, et qui manquent dans le manuscrit du 
Sinai, à cet endroit de saint Matthieu, ont été in- 
troduits par un des premiers copistes, qui aura 
cru qu'il s'agissait du dernier Zacharie ». (L. 
Bacuez). — Eníre le temple, le naos, la maison de 
Dieu, et l'autel des holocaustes. Voir plus haut 
la note sur xxI, 12. 

37-39. Porte étroite. Piège d'Hérode. Comparer 
avec Luc, xim, 23-35. 

39. Jusqu'à ce que... ; c’est-à-dire jusqu'à ce que 
vous me reconnaissiez pour le Messie, à la fin 
des temps, et que, dans mon avenement pour 
juger le monde, vous me saluiez par des acclama- 
tions comme votre Dieu et votre Seigneur. 


€) Discours prophétiques de Jésus, XX1V-XXV. 


XXIV. 1-51. Prophétie sur Jérusalem. Comparer 
avec Marc, xui, 1-31; Luc, xxi, 5-98. 

4. Du temple, en grec, ::56 Voir plus haut la 
note sur xxi, 12. 


3. Sur le mont des Oliviers. Voir plus haut la 
note sur xxi, 1. Du mont des Oliviers, on domi- 
nait le Temple et on avait en vue toute la ville de 
Jérusalem, ses murs et ses édifices. 
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Matthæus, XXIV, 4-23. 


EAE. Ultima Jesu (XXE - XXVIIUN). — £ (c). Prophetica verba (XXIV- XXV). 


- 
2 


^ Koi dazoxgi9sig 0 "Imoovc einer avroic. 
5 T ToÀXoi 
ydg dAsVoorro, ni TO Cvouart uov, yov- 
Tec Eya syu © Xgvovoc, xoi noAAoUG na- 
6 Maknoste dè dxovar noAéuovc 
xol dxodc moÀéuo OQUTE, un 9oociod e 


BAénsvs, un vig Juas niavion. 


v100v0t. 


dei yog ndvra ysvéodot, 4237 OÙTW OTÈ TO 

TEMO. 7 Eyso?rjoerot yag &9'voc ènt Ed voc, 

xal Baoueia ni Baorksiur, xai &covrot Auot 

[4 
xal Aowtol xol ostojol «orc. roztovg ? n&vra 
N m 2 \ 2 A 

dè tradto dozy cÓOtvor. 

9 Tórs nagaðwoovow uac sig yiv 

~w w » lA 

xal ŒTOKTEVOUOIY VUUG, XOU EOEOFE Lu00U- 

€ ` i 3 m N \ » 2 

uevor dno nüvTwy Edvwy dg TO 0vout 

Mec: oxavóaAw 3joovrot 

z0ÀÀoL, xal GAATAOU nagauðwocovoi, xoci 

Koi noAXoi yev- 

lod 3 i \ , 
doztgog vou Éyeo dr core xal rri govot 
EY ~w 
z0ÀÀoUg.  "? Kai dio v0 nkndvrdmreu tqv 
vouiav, Ayvynostot 


uov. TOTE 


Luopoovoir GA} oc. 


€ 2 z Dd ^ 
V yann TWV 7t0AÀ4Y. 
13O dè vaouslvas siç TÉAOG, OÙTOS OWIN0E- 
14 \ , = NA 
TOL. Koi xqgovy9wosrot rovro To svay- 
, mw 4 3 € m » I 
yéhiov v9gc Beoustag év 0À5 TY OLXOVLEVT, 
w ~ N LA 
&ig HMOQTUQLOY AOL Tolg EDVEOL xal TOTE 
LU \ ! 
NEEL TO TEÀOG. 
Orav oùv tógcs vo ózAvyua Ts 
ignuclosuc, và ón3iv dix Aav vov ngo- 
qajvov, &ordc ev Ton dyip (0 &vaywaoxav 
| 16 tote où £v th Jovóata pevyerwoav 
vositw), !9 TOTE OL EV T) X PEUY 
3 A hj y 47 c CN Tw ó z \ 
Ent ta Og, 0 éni vov OWUGTOC UN 
5j ~ r c ~ 
xaraßoiwétrw Qul TL èx TÅG oixiaç WÜTOÙ, 
48 \ € » ee 2 e NO # 2 / 
xal Ó iy TO GyQW UT) ÉMOTQEVOTW Onion 
om TÈ ipata gúrov. Oval dè roig &v 
^ LA 
yaOT oi éxoUoouG xai Tois QuuÀolovooiug Er 
9 z "f, 
éxelvoug cai 7| pegas. 20 Tooge ysod'& dë, 
STE lani w: \ 
iva un yevntæt yj qvyr vpuov ysuuvoc t8 
ëv cafpaty. 21 "Eorot yao TOTE Iyus 
peyan, ote oÙ yovv QT CONS xÓOHOV 
fuc toù viv, oùð ov uñ yevrnTar 22 01 el 
un éxohoBddmour ai quéour éneèvo, oÙx &v 
^ ` 
owy naou odo Jui dè vovg ëxlsxtorç 
’ / ^ 
xoAofto9uoovroi ot soot reira. 


23 Torse idv Tig vuv siny "óov, wde 


6. NBDLTO* marra. 

7. NBDLT?* x. łoruot. 

18. NBLT: éoróc. 

16. BDL: (l. zi) ets. 

417. NBDLT?O: xarafárw. GKSLTHO: te (l. v:). 


matiónis sæculi ? ^ Et respóndens Jesus, 
dixit eis : Vidéte ne quis vos sedücat : 
? multi enim vénient in nómine meo, di- 
céntes : Ego sum Christus : et multos 
sedücent. * Auditüri enim estis prælia, et 
opiniones preliórum. Vidéte ne turbé- 
mini : opórtet enim hæc fieri, sed nondum 
est finis : consürget enim gens in gentem, 
et regnum in regnum, et erunt pestilén- 
tiæ, et fames, et terræmotus per loca : 
$ hiec autem ómnia inítia sunt dolórum. 

? Tunc tradent vos in tribulatiónem, 
et occídent vos : et éritis ódio ómnibus 
géntibus propter nomen meum. !° Et tunc 
scandalizabüntur multi, et invicem tra- 
dent, et ódio habébunt invicem. !' Et 
multi pseudoprophétæ surgent, et sedü- 
cent multos. 1? Et quóniam abundávit 
iniquitas, refrigéscet cáritas multórum : 
13 qui autem perseveráverit usque in 
finem, hic salvus erit. t4 Et prædicébitur 
hoc evangélium regni in univérso orbe, 
in testimónium ómnibus géntibus : et 
tunc véniet consummátio. 


15 Cum ergo vidéritis abominatiónem 
desolatiónis, quæ dicta est a Daniéle pro- 
phéta, stantem in loco sancto, qui legit, 
intélligat : të tunc qui in Judæa sunt, 
fügiant ad montes : !* et qui in tecto, non 
descéndat tóllere áliquid de domo sua : 
1$ et qui in agro, non revertátur tóllere 
tünicam suam. !? Væ autem prægnäntibus 
et nutriéntibus in illis diébus. 2° Oráte 
autem ut non fiat fuga vestra in híeme. 
vel sábbato : *! erit enim tunc tribulátio 
magna, qualis non fuit ab inítio mundi 
usque modo, neque fiet. ?? Et nisi breviáti 
fuissent dies illi, non fieret salva omnis 
caro : sed propter eléctos breviabüntur 
dies illi. 


?3 Tune si quis vobis díxerit : Ecce 


18. NB DLTO: to cucdviwov. 
20. NBGKSLTO* èv. 
21. NDT*: (l. ov yéy.) ovx éyérero. 


18. Sa (unique. Grec : « ses habits ». 
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KENN. Derniers jours (XXI - XXVIIN). — 1? (c). Discours prophétiques CXXIV- XXV). 


consommation du siècle? » * Et Jésus pi i 
répondant, leur dit : « Prenez garde — 
que quelqu'un ne vous séduise; 755 
5 ear beaucoup viendront en mon o». 
nom, disant : Je suis le Christ, et Joasi. 
beaucoup seront séduits par eux. ác 5, 36; 
6 Vous entendrez parler de combats ® 553^ 
et de bruits de combats. N'en soyez 7*3 16: 
point troublés, car il faut que ces 
choses arrivent; mais ce n'est pas 
encore la fin. ^ Car un peuple se ^: 11,28. 
soulévera contre un peuple, un | 
royaume contre un royaume; et il Mare, 15, 2 
aura des pestes et des famines, Mar 10, rz 
et des tremblements de terre en di- ‘15 2%. ' 


i l 22. 
vers lieux. 8 Mais toutes ces choses mas % 


41. Beaucoup de faux prophètes aussi s'éléveront 
Les premiers écrivains ecclésiastiques ont vu ces 
faux prophétes dans les pseudo-Messies, Théodas 
(Actes, v, 36), Barcochébas, dans Simon le Magi- 
cien, Cérinthe, etc. Il faut du reste remarquer 
que dans toute cette prophétie les événements 
qui devaient s'accomplir à la ruine de Jérusalem 
sont mélés avec ceux qui ne doivent se réaliser 
qu'à la fin du monde, sans qu'il soit toujours pos- 
sible de bien les déméler les uns des autres. « Le 
Seigneur, dit un ancien auteur ecclésiastique à 
qui l'on doit l'Opus imperfectum publié dans les 
œuvres de saintJean Chrysostome, le Seigneur n'a 
pas spécitié quels sont les signes qui appartien- 
nent à la destruction de Jérusalem et quels sont 
ceux qui appartiennent à la fin du monde, de sorte 
que les mémes signes semblent convenir à l'une et 


pol. à l'autre, parce qu'il n'expose point avec ordre 
sont le commencement des douleurs. ,19*?» 57. | comme dans une histoire ce qui devait se passer, 


mais il annonce d'une manière prophétique ce 
qui arrivera ». 

14. En témoignage à toutes les nations; c'est-à- 
dire pour servir de témoignage à toutes les na- 
tions du soin que Dieu a pris de leur faire annon- 
cer la doctrine du salut. — Et alors viendra la fin 
du e qui est figurée par la fin de Jérusalem. 
(157-6. 

15. L'abomination de la désolation; une idole, 
d’après l'interprétation des Juifs et de plusieurs 
Pères. 

16. Fuient sur les montagnes. Au moment du 
siège de Jérusalem par Titus, les chrétiens se ré- 
fugièrent en effet à Pella dans les montagnes de 
Galaad. 

47. Sur le toit. Voir plus haut la note sur x, 27. 

19. Malheur aux femmes enceintes... parce 
qu'elles ne pourrontsesauver avec toutela promp- 
titude nécessaire. 

90. En hiver, a cause des incommodités de cette 
saison. — Ni en un jour de sabbat; parce que les 
Juifs croyaient qu'il ne leur était pas permis de 
faire plus de deux mille pas, c'est-a-dire environ 


? » Alors on vous livrera aux tri- persecu- 
bulations et à la mort, et vous se- mere. 
rez en haine à toutes les nations à yat. 11,6; 
cause de mon nom. !? Alors beau- 1%? 
coup se scandaliseront; ils se trahi- rat. 24, 4. 
ront et se hairont les uns les au- ?7 217 
tres. !! Beaucoup de faux prophétes 
aussi s'éléveront, et beaucoup se- 
ront séduits par eux. !? Et parce que 225 2 y 
l'iniquité aura abondé, la charité Ar 24. 
d'un grand nombre se refroidira. 

13 Mais selui qui persévérera jusqu'à Nat. 10, 22. 


. ~ , Marc. 13, 13. 
la fin, celui-là sera sauvé. !* Et cet Luc. 21 19. 


: A s Mat. 26, 13; 
«vangile du royaume sera prêché ` “to, 1s. 


dans le monde entier, en témoignage are. 13, 10. 


e : . 10, 18. RE : : 
à toutes les nations; et alors viendra EA 417. | une demi-lieue de chemin, le jour du sabbat. 
Mare. 16, 15. | 21. Alors la tribulation sera grande. Les tribu- 
la fin. Is. 57, 9. lations qu'endurérent les Juifs pendant le dernier 
15 Quand donc vous verrez l'abo- rab siege de Jérusalem et dont Josephe nous a ra- 


conté les détails dépassent toute imagination. 
Toutes les prophéties du Sauveur s'accomplirent 
à la lettre et le peuple déicide expia son crime 
par la ruine totale de ce pays dont il était si fier. 
« Les yeux plutôt que les oreilles, dit saint Jérôme, 
peuvent juger de ce que sont devenues les villes 
et les places fortes de la Judée; nous qui pouvons 
voir l'état de cette province dans laquelle nous 
habitons, nous pouvons certilier l'exactitude de 
tout ce qui a été écrit. À peine découvrons-nous 
quelques vestiges de ruines là oü s'élevaient au- 
trefois de grandes villes... Les vignerons perfides 
(voir la parabole Matthieu, xxi, 33-41), aprés avoir 
tué les serviteurs et enfin le Fils de Dieu lui-même, 
n'ont plus maintenant le droit d'entrer dans Jéru- 
salem que pour y pleurer et afiu qu'ils puissent 
pleurer sur les ruines de leur capitale, ils sont 
obligés de payer une somme d'argent, de sorte 
que ceux qui avaient acheté le sang du Christ 
achétent maintenant la permission de verser des 
larmes, et les pleurs mémes ne leur sont permis 
qu'à prix d'argent. Voyez venirau jouranniversaire 
de la prise et de la destruction de Jérusalem par 
les Romains, voyez venir ce peuple lugubre; ces 
vieilles femmes décrépites, ces vieillards chargés 
de haillons et d'années sont, par leur tenue et par 
leur extérieur, autant de témoins de la colére de 
Dieu. La troupe misérable se rassemble, et tandis 
que brillent l'instrument du supptice du Seigneur 
et l'église dela Résurrection,tandis que l'étendard 
de la’ croix est déployé tout éclatant sur le mont 
des Oliviers, ce peuple malheureux pleure sur les 
ruines de son temple ». | 

92. Nulle chair. L'Écriture emploie souvent le 
mot chair pour désigner l'homme. 


mination de la désolation, prédite saadetav. 
par le prophète Daniel, régnant dans Luc. 21,20; 
le lieu saint (que celui qui lit en- Dan. 9, 27 ; 
tende): '*alors, que ceux qui sontdans SE iP 
la Judée fuient sur les montagnes, 
17 et que celui qui sera sur le toit ne Tue 17, 31 
descende pas pour emporter quelque | 
chose de sa maison : !? et que celui zac. 2, 6. 
qui sera dans les champs ne revienne 
pas pour prendre sa tunique. !? Mais Mare. 13, 17. 
malheur aux femmes enceintes et à 23,2. ' 
celles qui nourriront en ces jours-là! 
20 Priez donc que votre fuite n'ar- mare. 13, 18. 
rive pas en hiver, ni en un jour de "sei 
sabbat. ?! Car alors la tribulation 4*5? 
sera grande, telle qu'il n'y en a Parze 
point eu depuis le commencement du r«-25 21-24. 
monde jusqu'à présent,et qu'il n'y en 
aura point. ?? Et si ces jours n'eus- , Is b3, 
sent été abrégés, nulle chair n'aurait ° 
été sauvée; mais à cause des élus, fu ur 
ces jours seront abrégés. 

23 » Alors, si quelqu'un vous dit: "ers. 
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Matthæus, XXIV, 24-39. 


I. Ultima Jesu (XXIE-XXVIII). 


— 1° (c). Prophetica verba (C XXIV-XXV). 


o Xpioróc, 7, ñ | ODE Lt TIOTEVONTE. 24 °Eyeo- 
J'ajoorvot ydo wyevdo ZUOTOL xoi yevdorgo- 
PTa, xai dwoovot ozusia ueyda xal 
TÉQUTO, ÜÇTE niavi oot, el Ouvarov, xal 
TOUG 2x REXTOUS. 25 ?[dov, 7 Q0&LO AO uiv. 
29 Edy otv sinw V Y" Ioë, iv TI oru 
got un iSeAD ve dov, èv TOG TUELOLG" 
tj TLOTEUONTE. zu "Dczreo yàg 75 dotan) 
Eco yeta dno AVATOMOY xa poiveto wg 
Óvotuov, OUTUWG otor xol 75 TUQOUOLU TOU 
viov ToU dvdowrov. 28 Orov yo sav 7 TO 
ATÈUC, LE GUVUYTNOOVTUL OL QETO. 


ES Ev3éuc dè nu viv Thu TOY jie- 
owy ëxewwv Ô ý Arog OXOTLOJŅOETOL, xat 7] 
osa où dwe TO , PEYYOS GÜTHS; zal ot 
GOTÉQEG 75000YT0L (zt TOV 0UQavoU, xai 
at duváuetç TOV oUgavav GukEvITGOTE 
3? Koi rore qavijosrou TO gnueiov XOU viov 
roU dGv3goimnov £v TO ovQavQ, xal TOTE 
XOWOVT ou TOOM ai puiat TNS. Yis xal 
öyovtar TOV VLOV TOU dv9guiztov £g GANT 
éni TOY Ve eh TOU OUQGVOU peto duva- 
uec xai doENG ORANG. 3! Kai noorse 
TOLG ayyéhovg ŒUTOÙ [ETO od Azwyyoc povis 
uy, zal ¿niovvdovo TOUS ÉxAEXTOUG 
GT OU Ex TOY TECOUQUV GVERUOY, ET GxQuv 
oroavðv wç xour #ÜTWY. 

32 Ano 0€ THS OVAN pucdere THV naga- 
Pori. Orav 107 0 44006 (UTC EDITI 
GnuoG za to púka EGUN, JUDOLETE ÓTL 
£yyc To Ségo ? OÙTU xal ULtelc OTa 
tóne NÉVTÆ TØÜTA, YIVWOZETE ÜTLEy AE 
enè Too. 3a Aun eyw Vui, où LU] AGO 
197 5" yeveu. LU Ewg Qv TNAVTÆ TOUTO 
yevyrar. 35 O ovouroc xal ? yn zagsksv- 
OoYTOL, OL OZ hoyo uov où un au T ot. 

36 TIso dé THG ruega ÈxELVNG xoi TAG 
dou ovOsic. oide EV, ov DE oL Gyyekor, HA 0U- 
QuYQY, El uj Ò HUTIQ HOV ito voc. °T aeneo 
dè ai usg rov Nos, oUTOG £0TOL z0 7 
nagovoia TOU viov TOU dvdowrov. e NUES 
neg ydg joavy £v Tu TS Taç 7.90 TOU 
XATOAAVOMOV TQWYOVTES xai TLVOVTEG, ar 
LOUVTES xol &xyoagui torre C, XOL ÑS juEgus 
Eiche Nos sic TNV xipwTtoY, xai oùz 
£yvooov, wg nide v Ò xaTaxhvouos xa 
josv &navrug' OČTWG ETAL xol 2| znagovoiu 


24. NDT?: 7z4ovg9zve.. 27. NBDSLTO* (alt.) 
xot. 98. NBDLT?O* eg. 29. NDT?: (l. dz) £x. 
30. NT?* zote. 31. NT?* qovzgc. L: foc Tor &xg. 
32. LT: xovg. 34. LTO+ (p. vuir) óta. 39. N* 
tolum versum. GKLTO: ziaoeAcvoeros. 36. xBDT* 
(sec.) cc. LT. (c. NBDT?; e Mc.) ovÓt o vioc 
(p. ovoarwr). GKL* uov. 37. NDT* xoi. 38. NBT: 


hic est Christus, aut illic : nolite 
crédere. ?* Surgent enim pseudochristi 
et pseudoprophéte : et dabunt signa 
magna et prodígia, ita ut in errórem in- 
ducántur (si fíeri potest) étiam elécti. 
25 Ecce prædixi vobis. ?6 Si ergo díxe- 
rint vobis : Ecce in desérto est, nolíte 
exire : ecce in penetrálibus, nolíte cré- 
dere. ?? Sicut enim fulgur exit ab oriénte, 
et paret usque in occidéntem : ita erit et 
advéntus Filii hóminis. ?? Übicámque 
füerit corpus, illic congregabüntur et 
áquile. 

29 Statim autem post tribulatiónem 
diérum illórum sol obscurábitur, et luna 
non dabit lumen suum, et stellae cadent 
de cœlo, et virtütes coelórum commove- 
büntur : 3° et tunc parébit signum Filii 
hóminis in coelo : et tunc plangent omnes 
tribus terrze: et vidébunt Filium hóminis 
veniéntem in nübibus colli cum virtüte 
multa et majestáte. *! Et mittet ángelos 
suos cum tubaet voce magna : et congre- 
gábunt eléctos ejus a quátuor ventis, a 
summis cœlorum usque ad términos 
eórum. 

32 Ab árbore autem fici discite parábo- 
lam : cum jam ramus ejus tener füerit, 
et fólia nata, scitis quia prope est estas : 
33 jita et vos cum vidéritis hæc ómnia, 
scitóte quia prope est in Jánuis. ?^ Amen 
dico vobis, quia non præteribit generátio 
hae, donec ómnia hæc fiant. ?? Coelum et 
terra transibunt, verba autem mea non 
præteribunt. 

36 De die autem illa, et hora nemo scit, 
neque ángeli cæœlérum, nisi solus Pater. 
37 Sicut autem in diébus Noe, ita erit et 
advéntus Fílii hóminis : ?? sicut enim 
erant in diébus ante dilüvium comedéntes 
et bibéntes, nubéntes etnüptui tradéntes, 
usque ad eum diem quo intrávit Noe in 
arcam, ?? et non cognovérunt donec venit 
diluvium, et tulit omnes : ita erit et 


(l. $ezteo) ws. BLT éxeireuc. T° Taie rood. BL: x. 
yeutoxorrec (NDT?: xat yo utcorvrssc). 


98. Le corps. Grec : « le cadavre ». 

30. Avec une grande puissance et une grande ma- 
jesté. Grec : « avec puissance et grande gloire ». 

31. Avec une trompette et une voir éclatante. Gree: 
« avec une trompette sonore (itt. de grande voix) » 
— Du sommet des cieux jusqu'à leurs “dernières pr 0- 
fondeurs. Grec : « de l'extrémité des cieux jusqu'à 
leur extrémité ». 


Matthieu, XXIV, 24-39. 
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ALI. Derniers jours (XXI- XXVIIN). — £ (c). Discours prophétiques CXXIV- XXV). 


Voici le Christ, ici, ou là, ne le 
croyez pas. ?* Car il s'élèvera de faux 
Christs et de faux prophètes; et ils 
feront de grands signes et des prodi- 
ges, en sorte que soient induits en 
erreur {s'il peut se faire) méme les 


élus. ?? Voilà que je vous l'ai prédit. Me. 13, 23. 


26 Si donc on vous dit: Le voici 
dans le désert, ne sortez point : le 
voilà dans le lieu le plus retiré de 
la maison, ne le croyez pas. ?' Car, 
comme l'éclair part de lorient et ap- 
paraît jusqu'à l'occident, ainsi sera 
l'avènement du Fils de l'homme. 
28 Partout où sera le corps, là aussi 
s'assembleront les aigles. 

?? » Mais aussitót aprés la tribu- 


Mat. 24, 4; 


ffc, eo 
DAIUNE NOS 
Deut. 13, 1. 


1 Joa. 2, 15; 


dE 


92 


Luc. 17, 23. 
Act. 21, 38. 


3 Reg. 20, 30. 


Mat. 10, 27. 
Prov. 1, 20. 
Luc. 17, 21. 
Job, 37, 3. 
Ps. 49, 3. 


ie, Um. eds 
Job, 39, 30. 


Futurum 
mundi 


lation de ces jours, le soleil s'obscur- judicium. 
cira, et la lune ne donnera plus sa Mare. 15 24. 


lumiere; les étoiles tomberont dux 


ciel et les vertus des cieux se- 
ront ébranlées. 3° Alors apparaîtra 
le signe du Fils de l'homme dans le 
ciel; alors pleureront toutes les tri- 
busde la terre, et elles verront le 
Fils 
nuées du ciel, avec une grande puis- 
sance et une grande majesté. ?! Et il 
enverra les anges, qui, 
irompette et une voix éclatante, ras- 


A l 
sembleront ses élus des quatre vents zach 


de la terre, du sommet des cieux 
jusqu'à leurs dernières profondeurs. 

?? » Apprenez la parabole prise 
du figuier. Quand ses rameaux sont 


encore tendres et ses feuilles nais- Mee. 13, ?5. 


santes, vous savez que l'été est pro- 
che. ?? Ainsi vous-mémes, lorsque 


vous verrez toutes ces choses, sachez 16 25 ; 12, 45. 


que le Christ est proche, à la porte. 
?' En vérité je vous dis que cette 
génération ne passera point jusqu'à 


Luc. 21, 25. 

ebr. 

Ap. 6, 12. 
? 

Ez. 32, 7. 
Joel, 2, 10 ; 
3, 13. 
Mat. 16, 1; 


25, 31 ; 26, 61. 


Dan. 7, 13. 


de l'homme venant dans les, ^» 1,7. 


: Mare, 1$, 26. 


Luc. 21, 27. 
2 Thes. 1, 7. 


Mat. 13, 41. 


Marc. 13, 27. 
SES mue" Cor. 15, 22, 


52. 


Thes. 4, 15. 
2 em 


Ez. 37,9. 
Ps. 102, 20. 
Ap. 5, 25. 


Parabola 
fici. 


uc 2215229; 


Jac. 5, 9. 
Mat. 10, 23 ; 


ce que toutes ces choses s'accom- Mat. 5, 15. 


plissent. * Le ciel et la terre pas- 
seront, mais mes paroles ne pas- 
seront point. 

#6» Mais pour ce jour et cette heu- 
re, personne ne les sait, pas méme 
les anges du ciel; il n'y a que le 
Père. ?" Et comme aux jours de Noé, 
ainsi sera l'avènement du Fils de 
l'homme. 38 Car, comme ils étaient 
aux jours d'avant le déluge, man- 
geant et buvant, se mariant et ma- 
riant leurs enfants, jusqu'au jour oü 
Noé entra dans l'arche, ?? et qu'ils 
ne reconnurent point de déluge, jus- 
qu'à ce qu'il arriva et les emporta 
tous: ainsi sera l'avènement méme 


Marc. 13, 31. 


Luc. 21, 33. 
2 Pet. 3, 7. 
Marc. 13, 22. 


Subita- 
neus ad- 
ventus 
Christi. 
Mal. 3, 2. 
l Thes. 5, 2. 
Gen. 6, 11; 
(la flo 
Luc. 17, 26. 
1 Pet. 3, 20. 


3 Pet. 2, 5. 


Gen. 7, 6. 
Luc. 21, 26. 


12, 26. 


c 


28. Tous les hommes ressuscités et renouvelés 
comme des aigles s'assembleront autour du corps 
de Jésus-Christ, qui a été immolé pour eux. — Le 
corps, le cadavre. — Les aigles. L'aigle propre- 
ment dit ne se nourrit pas de cadavres, ordinai- 
rement du moins. L'oiseau de proie dont il s'agi* 
ici est le vautour percnoptere qui ressemble beaü- 
coup à l'aigle et que Pline considere comme for- 
mant la quatrióme espéce du genre aigle. Nous 
avons du reste ici une locution proverbiale. 

30. Le signe du Fils de l'homme; c'est-à-dire 
la croix, qui est comme l'étendard du Sauveur. 


32. Du figuier. Voir la note sur Luc, xut, 6. 


31. Comme aux jours de Noé; c'est-à-dire de 
la méme maniere qu'aux jours de Noé. Il faut sup- 
pléer fut. se passa la venue du déluge. C'est une 
Sorte d'ellipse que l'on trouve souvent dans la 
Bible, et qui s'explique facilement par le contexte 
(Glaire). 
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Mattheus, XXIV, 40—XXV, 7. 


INN. Ultima Jesu (XXI-XXWVIIN). — 1° (c). Prophetica verba CXXIV-XXV). 


ToU viov TOU , AVS QUO. 10 Tore dvo 
&covra £y TO 0yo 0 siç naga aver ou 
xol o sic pisto. ^! dvo dàr Fovout êv 
ro uviow uie nogahkauBaveror xol uia 

Ievat. 

PE Onyooëire oùy, ött ovx OLÔUTE, TOLO 
dog Ü #UOLOG JU &p état. 13 ”Exgivo dè 
YIVWGKETE, TL ei yos 0 oixoðEonoTys noig 
qax) G xAEUNC &Q y&tGL, &yonyóonosv &y 
xal OÙX Gy ELUOE  roovyývat TV oixiav GU TOU. 
44 Ai rovro xai LITE: yivsode À éTouuou, ÓTL Ñ 
wo oV Joxeire, o vlog TOU UdvOgunov ¿ zo XETUL. 

35 Tic &ou éoziv 0 70106 dobAoc «al 
qo vigo, öv XATÉOTNOEV 0 xv Loc GU TOU ET 
THS J'egaztélac &UTOU, toù dıdovaL o zoic 
vzv TOPY £v xm; * Mazitotoc 9 dov- 
Àoc ÉXELVOG, öç Agoy o #ÿ010c GÜTOÙ svo- 
geL TOLOUVTU oj rtc. 41^ Ad unv syw uiv, 
OTL ni "aot TOLG Va 40vOLY GU TOU xata- 
OTOL adtoy. 48 °Eav dz sinn Ò xaxoç dov- 
Aoc jéxevoc £v T» 2000 GU TOU Xpovib s 
0 xvpioc pov ELDE, *? xoi Gio En rat TATE 
TOUS ovrdovAoUc, odie dè xmi TLVELV HETO 
TOV pedvóvrov is er d XUQLOG TOU dov- 
hov éxelvov £v V. Ñ OÙ 7tgocóoxa., xal iv 
diga 9. où yiv oxe, D run dyorounoe av- 
TOV xal TO _LÉQOG GÜTOÙ UETO TOY U7L0XQUTQ)V 
Frosr éxeb orat 0 xhavĝuos xoi 0 Bovyuoc 
TOY 000vTwy. 

xxv. Tote HOLD jo 04 a Boogie tov 
oUgavav dexa 7ta99 Evos, aitivsc uBovou 
TOG launaðas QUT (OV EAD ov sic ANAVEN- 
ow rov vvupiov. ? Ilévre dè joav i& av- 
TOY Poo viot, xal mévte popa. 3 Aitiveg 
uwo, Auovoou TOG aunadac orav, ovx 
&Aapov use" OUTOON &Aouoy* ‘ai dè pod- 
nuor ELapov £kctov êv toic Gyy&lotg AVTOV 
HETO TWV Aaa oy GUTQY. © ; Xgoviz ovroc 
dé vov vvuqgiov, àvioratav muU «ol éx- 
9evdov. | Mons di vuxroc 49Uvy) y&yo- 
vev "Ióov, ó vvuQioc EO YETOL, éco yes siç 
GTOVTNOLV avrov. 7'Tote VÉCUT na- 
oui «l nagIëvoi &xsivot, xal ÉXOOLNOUY TOG 


39. BDLT!* xot. 40. NBDLT* (bis) 29. 41. LT?: 
uxo. 42. NBDLT: jég. 43. NDT?: doguz- 
væn 45. NBDLTO* avrov. BLT: oëxetetas. NBCD 
GLTO: dovra. NT?: éxetvos. NBT?L* à49&v. 49. 
NBCDXT: ov»ó. ML $o9íg dE xc nivy pera. 
— i. NBLT*: UTAYT. 9. G'KST (p p. xo) ct. 3. L! 
T°: Ai yae (L?: dE). 4. NBT?* avzov (pr.). 6. LT 
O* Zoyero. 


advéntus Fílii hóminis. *? Tunc duo erunt 
in agro : unus assumétur, et unus relin- 
quétur : *! due moléntes in mola : una 
assumétur, et una relinquétur. 


42 Vigiláte ergo, quia nescitis qua hora 
Dóminus vester ventürus sit. ^? Illud 
autem scitóte, quóniam si sciret pater- 
familias qua hora fur ventürus esset, 
vigiláret ütique, et non síneret pérfodi 
domum suam. ^* Ideo et vos estôte paráti: 
quia qua nescitis hora, Fílius hóminis 
ventürus est. 

^3 Quis, putas, est fidélis servus, et 
prudens, quem constituit dóminus suus 
super famíliam suam, ut det illis cibum in 
témpore? ** Beätus ille servus, quem cum 
vénerit dóminus ejus, invénerit sic facién- 
tem : 47 amen dico vobis, quóniam super 
ómnia bona sua constituet eum. ^9 Si 
autem díxerit malus servus ille in corde 
suo : Moram facit dóminus meus venire : 
49 et coeperit percütere consérvos suos, 
mandücet autem et bibat cum ebriósis : 
50 véniet dóminus servi illius, in die qua 
non sperat, et hora qua ignórat : cr 
dividet eum, partémque ejus ponet cum 
hypócritis : illic erit. fletus et stridor 
déntium. 

XXV. ! Tunc simile erit regnum cœ- 
lórum decem virginibus : quæ accipiéntes 
lámpades suas exiérunt óbviam sponso et 
sponsæ. ? Quinque autem ex eis erant 
fâtuæ, et quinque prudéntes : ? sed quin- 
que fâtuæ, accéptis M + non 
sumpsérunt óleum secum : * prudéntes 
vero accepérunt óleum in vasis suis cum 
lampádibus. * Moram autem faciénte 
sponso, dormitavérunt omnes et dor- 
miérunt. 6 Média autem nocte clamor 
factus est : Ecce sponsus venit, exíte 
óbviam ei. 7 Tunc surrexérunt omnes 
virgines ille, et ornavérunt lámpades 


43. A quelle heure. Grec littéralement : « à quelle 
(heure de) garde ». 


51. Le divisera. Grec : « le coupera en deux ». 


XXV. 4. Et de l'épouse n'est pas dans le grec. 

2. Grec : « et cinq d'entre elles étaient sages et 
cinq folles ». 

3. Les cinq folles. Grec : « celles qui étaient folles ». 

4. Les lampes. Grec : « leurs lampes ». 


Scène de mariage sur un vase grec. Procession allant à l'autel (y. 1). 


Matthieu, XXIV, 40— XXV, 7. 
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ILE. Derniers jours (XXE - XXVIIEN). — 1» (c). Discours prophétiques (CXXIV- XXV). 


du Fils de lhomme. 
deux hommes qui seront dans un 
champ, l’un sera pris et l'autre 


laissé. * De deux femmes qui mou- 


dront ensemble, l'une sera prise et 
l'autre laissée. 

^? » Veillez donc, parce que vous 
ne savez pas à quelle heure votre 
Seigneur doit venir. *? Mais sachez 
ceci : Si le père de famille savait à 
quelle heure le voleur doit venir, il 
veillerait certainement et ne laisse- 
rait pas percer sa maison. ** C'est 
pourquoi vous aussi, tenez-vous 
préts; car vous ignorez l'heure à 
laquelle le Fils de l'homme doit 
venir. 

45 » Qui, pensez-vous, est le ser- 
viteur fidéle et prudent que son 
maitre a établi sur tous ses servi- 
teurs, pour leur distribuer dans le 
temps leur nourriture? ** Heureux 
ce serviteur. que son maitre, lors- 
qu'il viendra, trouvera agissant ainsi. 
1T En vérité, je vous dis qu'il léta- 
blira sur tous ses biens. ^? Mais si 
ce mauvais serviteur dit en son 
cœur : Mon maitre tarde à venir: 
^? et qu'il se mette à battre ses com- 
pagnons, à manger et à boire avec 
des ivrognes, ?? le maitre de ce 
serviteur viendra le jour où il nes'y 
attend pas, et à l'heure qu'il ignore ; 
‘et il le divisera, et il lui donnera 
ainsi sa part avec les hypocrites : là 
sera le pleur et le grincement de 
dents. 

XXV.' » Alors le royaume des 
cieux sera semblable à dix vierges 
qui, ayant pris leurs lampes, allérent 
au-devant de l'époux et de l'épouse. 
? Cinq d'entre elles étaient folles et 
cinq sages. ? Les cinq folles, en pre- 
nant leurs lampes, n'emportérent 
point d'huile avec elles : 4 mais les 
sages prirent de l'huile dans leurs 


vases avec les lampes. ? Or l'époux 


tardant à venir, elles s'assoupirent 
toutes et s'endormirent. ê Mais au 
milieu de la nuit, un cri s'éleva 

Voici l'époux qui vient; sortez au- 
devant de lui." Aussitót toutes ces 
vierges se levèrent, et préparèrent 


40 Alors de Luc. 17, 34. 


Ex. 11, 5. 
Is. 41, 2. 


Vigilan- 
dum. 
Mat. 25, 13. 
Mare. 13, 33, 
35 

Pet. 5, 8. 


Luc. 12, 39. 
1 Thes. 5,3. 
Marc. 13, 33. 


1 Thes. 5, 2. 
4. 


3 
2 Pet. 3, 10, 


Ap. 3, 3. 


Fidelus 
servus et 
prudens. 
Luc. 12, 42. 
Mat. 25, 21. 

Hebr.3, 5; 5, 4. 

l Cor. 4, 2. 
Mat. 10, 16. 

Ez. 34, 2. 


Ps. 118, 1. 
te, 1 20 
Ap. 16, 15. 


Mat. 25, 21. 
Ap. 21, 7. 
Mat. 5, 19; 
22, 29. 
Eccle. 8, 11. 
Ez. 12, 22. 
A Pala y Yo 


1 Thes. 5, 7. 
1 Pet. 5,3. 


1 Thess. 5, 2. 


- Ia. 30, 13. 


Decein 
virgines. 
Mat. 22, 2. 
Ap. 19, 7. 
Luc. 12, 36. 
Mat. 19, 12. 
2 Cor. 11, 2. 


Prov. 10, 23; 


9, 13. 


1 Tim. 1, 18. 
Prov. 31, 20. 


Luc. 10, 31. 
Jac, 2, 13. 
Ps. 118, 11. 


1 Thes. 4, 12. 


Prov. 6, 9. 


1 Thes. 4, 15, 
5 


40-41. Ces facons de parler marquent le discer- 
nement qui se fera alors des élus et des réprouvés. 

41. Les esclaves de l'un et de l'autre sexe étaient 
employés à moudre le grain à force de bras. — 
La meule supérieure du moulin est souvent tour- 
née en Orient par deux personnes. Voir plus haut 
la note sur xvni, 6 et la figure de Deutéronome, 
xxiv, 6 et Isaïe, XLvu, 2, t. I, p. 953 et t. V, p. 427. 

43. Les voleurs encore aujourd'hui pénetrent 
souvent dans les maisons qu'ils veulent dévaliser 
en percant le mur, qui, en beaucoup d'endroits, 
est en terre battue. 

45. Etabli sur tous ses serviteurs, à titre d'in- 
tendant. 

51. Et il le divisera ; c'est-à-dire il le fera mou- 
rir. Les maîtres avaient droit de vie et de mort 
sur leurs esclaves. 


XXV. 1-13. Parabole des dix vierges. Tout le 
chapitre est propre à saint Matthieu. 
1. La cérémonie principale du mariage chez les 


Vierges sages et vierges folles (Y. 2). 


Juifs consistait à conduire la fiancée de sa propre 
maison dans la maison de son futur époux. Elle 
avait lieu le soir, quand il était déjà nuit, ce qui 
obligeait d'emporter des lampes pour éclairer la 
marche. La fiancée, richement habillée et entou- 
rée de ses compagnes, les dix vierges dont il est 
ici question, attendait la venue de l'époux et de 
ses amis (voir Matthieu, 1x, 15) qui venaient la cher- 
cher et la conduisaient dans la maison qui devait 
être désormais la sienne. — Les mots de l'épouse, 
ne se lisent pas dans le grec. De fait les compa- 
gnes vont attendre seulement l'époux. Voir la 
tigure de I Machabées, tx, 39, t. VI, p. 716. 

3-4. Les lampes étant petites, analogues à celles 
qu'on trouve dans les catacombes, il lailait en re- 
nouveler l'huile pour une si longue veille. C'est 
pour cela que les vierges sages avaient emporté 
avec leurs lampes un vase plein d'huile, tandis 
«que les folles n'avaient pas pensé à en prendre 
avec elles. Voir!es figures, p. 22-23. 

6. Au milieu de la nuit. Voir plus haut la note 
sUr XIV, 21. 
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Matthæus, XXV, 8-24. 


IE. Ultima Jesu (XXI-XXVIIE). — 1° (c). Prophetica verba CXXIV-XXV). 


Maunddas ETATS ? dè uuwoui tais 
qoovitcouc sinov Mote Zu £x voU halo 
UOV, ÓTL GL kauradec Lov ofévvvvtot. 
° Znexol 100v dè at pogovor kéyovou” 
Mjnote ovx coxo juiv xod var" TTOQEU- 
code LE puo noc TOUG 70.00 vt a xal 
ÉYOQÉOUTE avtale. iy "Anso you eva. dè 
(UTC dyoga, fa DEV g vuugpios, xai ai 
TOLUOL sich ov HET” GÜTOU eic TOUS yá- 
novc, xài exero IN 5 dou. 11°Yoregov de 
£o orta xal at horma E VOL, Adyovod: 
Kvoie, xÚQIE, &vot%ov juv. os QTO- 
«gud elc elmer" Auv iyu Vuiv, orz oido. 
dus. ? l'oyyoosire ovv, TL ovx otdare 
TY juigav, OUOË vv dar, ÈV ») Ó vtoc TOU 
dv TOUT Ov € Eo JETUL. 

s Xeno yag von oc anoðnuwv exd- 
A808 tovg idiovc dovhove xai 7X9 5OCOXEY aù- 
Toiç Ta ÜTÉOYOVTE GÜT OÙ, 15 ai (0 T 
£duxe TEVTE takavta, ( dd dvo, «à dè Er, 
EXAOTW AUTO THV idiay dúvauw, xa andi - 
uos eU J '&uc. T° Hogevdeis de d Ta TEV- 
TE Táhavtoa Aafov, eig JÉOuTo ev auroic xal 
ÉTOINOEV AAO TEVTE táhavta. "T Qcavtwç 
xal 0 T Ovo, ixcoónos xai avrOG XÀÀG dvo. 
SO dé ro èv Aafwv, insi Du v (UQusev Gy 
Th 7n xal LÉTÉAQUYE TÒ GOYUOLOY TOU XV- 
olov QUTOU. 


® Mere dè moAóv yodvor ogera À 
xU QLoc Toy dovAcv čxeivwv xoi OUVUIQEL HET” 
o TY 16 yov. 20 Kai ngoced uv 0 TO 
TÉVTE Ta GyT a apoy, TLOOGIVEYHEV élu 
TÉVTE TÜÀGYT, key cuv Koge, THÉVTE To- 
avta LOL 798 edwxac, 10e, AALE TEVTE 
tahavta êxcodnoa én' gotoic. ?! "Eqm dè 
avv Ü , "Quoc QULOU' Ei, dovAe Da xal 
morg eni dAiya 76 710106, Enl zoo» OE 
XATAOTÁOW, stçElJeE sic Thv zoga. ToU xv- 
olov gov, ?* oos Sr dE xai o ra dúo 
TAAOVTO Lapiv, sine Kuge, dvo Tél avt 
mm nap£duxac,. ids, &ÀÀa dúo TékavTo êxEQ- 
ôyoa ëw avrois. * "Eqm CUT o xúoLoç 
avrov Fù, dohe dyad. xa morë èni 
dy 7c mord, nl ToLMOV CE HOT GOTH OU, 
EiGE TE sig vov yogav TOÙ xvgiov oov. 


ai oocek3 uv dE xoi 0 TO Èv takav- 
TOV eagle, eine Kuos, £yvav. GE, óT 
oxìnooc el v9 guoc, Jegi cov nov OUX 
ÉOTELQAG, zel ovvay«v TE o) Ói0x0gm- 


p wi Mysore où un. NABDT?X* T 
e.) de. 41. D: (1. Fox) gov. DL* xoi. 13. NA 
BCDG[K]SLTIR]O* êv -oy 15s. TX: Ev93£wg dE 
7togev8. ('T?^* ðt). 16. NBDT: zoyco. LTO: 2x£o- 
Ózoev. 17. RABCDT: Zxouyev. LT* +. autos. 18. L+ 


suas. 8 Fátuæ autem sapiéntibus dixé- 
runt: Date nobis de óleo vestro : quia 
làmpades nostrae extinguüntur. ? Re- 
spondérunt prudéntes, dicéntes : Ne forte 
non sufficiat nobis et vobis, ite pótius ad 
vendéntes, et émite vobis. 10 Dum autem 
irent émere, venit sponsus : et qua pará- 
tæ erant, intravérunt cum eo ad nüptias, 
et clausa est jánua. !! Novissime vero 
véniunt et réliquæ virgines, dicéntes : 
Dómine, Dómine, áperi nobis. 1? At ille 
respóndens ait : Amen dico vobis, néscio 
vos. 13 Vigiláte ítaque, quia nescítis 
diem, neque horam. 

11 Sicut enim homo péregre proficís- 
cens, vocávit servos suos, et trádidit illis 
bona sua. !? Et uni dedit quinque talénta, 
álii autem duo, álii vero unum, unicüique 
secándum própriam virtütem, et proféctus 
est statim. !6 Abiit autem qui quinque 
talénta accéperat, et operátus estin eis, et 
lucrátus est ália quinque. ‘7 Similiter et 
qui duo accéperat, lucrátus est ália duo. 
18 Qui autem unum accéperat, ábiens 
fodit in terram, et abscóndit pecüniam 
dómini sui. 

1% Post multum vero témporis venit 
dóminus servórum illórum, et pósuit 
rationem cum eis. ?? Et accédens qui 
quinque talénta accéperat, óbtulit ália 
quinque talénta, dicens : Dómine, quin- 
que talénta tradidísti mihi, ecce ália 
quinque superlucrátus sum. *! Ait illi 
dóminus ejus : Euge serve bone, et 
fidélis, quia super pauca fuisti fidélis, 
super multa te constítuam, intra in 
gaüdium dómini tui. ?? Accéssit autem et 
qui duotalénta accéperat, et ait : Dómine, 
duo talénta tradidísti mihi, ecce ália duo 
lucrátus sum. ?? Ait illi dóminus ejus : 
Euge serve bone, et fidélis, quia super 
pauca fuisti fidélis, super multa te con- 
stítuam : intra in gaudium dómini tui. 

?' Accédens autem etqui unum taléntum 
accéperat, ait : Dómine, scio quia homo 
durus es, metis ubi non seminásti, et 


rdAovrov. NBT?: do. yzr. L: £xovgev. 20-22. LT* 
èm’ avroiz. 21. NBCDTX* (p. "Eqz) dè. 22. ABC 
LT* 2edv. NBDT* ¿m evcoiz. 


13. Vous ne savez ni le jour ni l'heure. Le grec a 
en plus : « a laquelle le Fils de l'homme viendra ». 

232. Que j'ai gagnés. Le grec porte encore : « de 
plus ». 


Matthieu, XXV, 8-24. 
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IIE. Derniers jours (XXE-XXVIIE). — 1° (c). Discours prophétiques CXXIV- XXV). 


leurs lampes. Mais les folles dirent $i Pi 


aux sages : Donnez-nous de votre Jo» 16, ». 
huile, parce que nos lampes s'étei- 
gnent. * Les sages répondirent, di- 
sant: De peur qu'il n'y en ait pas 
assez pour nous et pour vous, allez 
plutót à ceux qui en vendent, et 
achetez-en pour vous. '^ Or pen- 
dant qu'elles allaient en acheter, 
l'époux arriva; et celles qui étaient 
prêtes entrérent avec lui dans la salle 
des noces, et la porte fut fermée. 
!! Enfin les autres vierges vinrent, 
aussi, disant : Seigneur, Seigneur, 
ouvrez-nous. '? Mais l'époux répon- 
dant, dit : En vérité je vous dis que 
je ne vous connais point. !'? Veillez 3t ?* +. 
done, parce que vous ne savez ni le 
jour ni l'heure. 

it » C’est comme un homme qui, tru 
partant pour un voyage, appela ses *Qimissa 
serviteurs et leur remit ses biens. Mat. 21,53. 
15 A l’un il donna cinq talents, à un Mare. 13, 3i. 
autre deux, à un autre un, à chacun Ev i 
selon sa capacité, et il partit aussi- Joa. 3, 13; 
tôt. 16 Or celui qui avait recu les cinq à cor. 13, 4. 
talents s'en alla, les fit valoir et en „Ps 83 s. 
gagna cinq autres. !' Pareillement 1 re. 1,10. 
celui aussi qui en avait reçu deux, ^" ^" 
en gagna deux autres. '5 Mais celui Fi: 25 15 
qui n'en avait recu qu'un, s'en allant, Tob. 12,7. 
creusa la terre et cacha l'argent de 
'son maitre. 

'? » Longtemps aprés, le maitre 4 duobus 
de ces serviteurs revint et compta "t. 


Is. 54, 1. 
Prov. 2, 4. 


Ap. 17, 1#. 
Ps. 23, 7. 


Mat. 7, 32-23. 
Luc. 13, 25-27. 
Sap. 5, 3. 

im. 2,19) 


tur. 


» e °, Mat. 18, 23: 
avec eux. ?? Alors celui qui avait "iss ^ 
1 Thes. 3, 2. 


recu cinq talents s'approchant, lui 
présenta cinq autres talents, disant : Hew. 19, 19. 
Seigneur, vous m'avez remis CINQ 1 Par. 19, i. 
talents; en voici cinq autres que j'ai ! ^^ ^*^ 
gagnés de plus.?' Son maitre lui mat. 24, 55, 
répondit : Fort bien, serviteur bon et ; cs 
fidèle : parce que tu as été fidèle en "75^: 
peu de "choses, je t'établirai sur °C. 27 
beaucoup : entre dans la joie de ton - 
maitre. ?? Celui qui avait recu deux 

talents vint aussi, et dit: Seigneur, 

vous m'avez remis deux talents; en 

voici deux autres que jai gagnés. | coio 
23 Son maitre lui répondit : Fort bien, ? cor. 1 1s 
serviteur bon et tidèle : parce que tu ^" ^ ^ 
as été fidéle en peu de choses, je 
t'établirai sur beaucoup : entre dans 

la joie de ton maítre. 

#1 » Puis s'approchant aussi, celui Servus 
qui avait recu un seul talent dit : castigatur. 
Seigneur, je sais que vous êtes un Prov. 26, 16; 
homme sévère; vous moissonnez où Te. 55, 9. 


. , e dJ b, 35, 7. 
vous n'avez point semé, et recueillez 7i. 


10. La porte fut fermée. Les vierges folles n'ar- 
rivent que lorsque le cortège qui a accompagné 
la mariée à la maison de son époux est déjà en- 
tré dans la salle des noces et que la porte en est 
fermée. 


14-30. Parabole des talents. Elle ressemble sous 
bien des rapports à la parabole des mines de 
Luc, xix, 12-27. Le but général est le méme, mais 
saint Luc insiste moins que saint Matthieu sur le 
chàtiment infligé au serviteur mauvais et pares- 
seux. Plusieurs croient reconnaitre dans le mai- 
tre Archelaüs, fils d'Hérode l'Ancien. En partant 
pour Rome et demander l'investiture de son pou- 
voir il avait confié ses biens à des amis et servi- 
teurs. Une députation de Juifs le suivit en Italie 
pour prier Auguste de ne pas donner un tel mai- 
tre à leur nation ; mais elle n'eut pas de succes 
et àson retour Archélaüs tira vengeance de ces 
intrigues. 

45. Cinq talents. Le talent était le poids le plus 
élevé usité chez les Hébreux. Il désignait en méme 
temps une monnaie ou une valeur monétaire. Le 
talent d'argent valait 8.500 fr. et le talent d'or en 
valait 131.850. 


21. La joie de ion maitre. Tu participeras aux 
joies de ton maitre. Cette joie est l'image du bon- 
heur du ciel. 


24. Sévére, c'est-à-dire dur et rapace, comme 
l'explique le contexte. 
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Mattheus, XXV, 25-41. 


XXI. Ultima Jesu (XXI-XX VIII). — 1? (c). Prophetica verba CXXIV-XXV). 
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cóngregas ubi non sparsisti : ?? et timens 
ábii, et abscónditaléntum tuum in terra : 
ecce habes quod tuum est. ?* Respóndens 
autem dóminus ejus, dixitei: Serve male, 
et piger, sciébas quia meto ubi non 
sémino, et cóngrego ubi non sparsi : 
?? opórtuit ergo te committere pecüniam 
meam nummuláriis, et véniens ego rece- 
pissem ütique quod meum est cum usüra. 
28 Tôllite itaque ab eo taléntum, et date 
ei qui habet decem talénta : ?? omni 
enim habénti dábitur, et abundábit : ei 
autem qui non habet, et quod vidétur 
habére, auferétur ab eo. ?? Et inütilem 
servum ejícite in ténebras exterióres : 
illic erit fletus et stridor déntium. 

31 Cum autem vénerit Fílius hóminis in 
majestáte sua, et omnes ángeli cum eo, 
tunc sedébit super sedem majestátis suæ : 
32 et congregabüntur ante eum omnes 
gentes, et separábit eos ab invicem, sicut 
pastor ségregat oves ab hoedis : 33 et stá- 
tuet oves quidem a dextris suis, hoedos 
autem a sinístris. 

*! Tune dicet Rex his qui a dextris 
ejus erunt: Veníte benedícti Patris mei, 
possidéte parátum vobis regnum a con- 
stitutióne mundi. ?? Esurívi enim, et de- 
dístis mihi manducáre : sitívi, et dedístis 
mihi bíbere: hospes eram, et collegistis 
me : ?? nudus, et cooperuistis me : infir- 
mus, et visitástis me : in cárcere eram, 
et venistis ad me. 

37 Tunc respondébunt ei justi, dicén- 
tes : Dómine, quando te vídimus esurién- 
tem, et pávimus te : sitiéntem, et dédi- 
mus tibi potum? 38 quando autem te 
vídimus hóspitem, et collégimus te : aut 
nudum, et cooperüimus te: ?? aut quando 
te vidimus infírmum, aut in cárcere, et 
vénimus ad te? ‘’ Et respóndens Rex, 
dicet illis : Amen dico vobis, quámdiu 
fecístis uni ex his frátribus meis minimis, 
mihi fecístis. 

^ Tunc dicet et his qui a sinistris 


NT?: œpooice. 36. NABDKLT: 749are. 39. BDLT?: 


&o9 evoUrao. 41. N: (l. moo.) vrayere. 


29. Ce verset figure dans le grec entre crochets. 


Matthieu, XXV, 25-41. 


TOU 


ALI. Derniers jours (XXI-XXVIIE). 


— 1° (c). Discours prophetiques ( XXIV- XXV). 


où vous n'avez rien mis.?? Aussi, 
craignant, je m'en suis allé et j'ai 
caché votre talent dans la terre : 
voici, je vous rends ce qui est à vous. 
26 Son maître répondant, lui dit: Ser- 
viteur mauvais et paresseux, tu sa- 
vais que je moissonne où je n'ai point 
semé, et que je recueille oü je n'airien 
mis : ?7 il fallait donc remettre mon 
argent aux banquiers, et, revenant, 
j'aurais reçu avec usure ce qui est à 
moi. ?? Reprenez-lui donc le talent, et 
donnez-le à celui qui a dix talents. 
29 Car on donnera à celui qui a, et 
il sera dans l'abondance; mais à celui 
qui n'a pas, méme ce qu'il semble 
avoir lui sera ôté. 3° Et jetez ce servi- 
teur inutile dans les ténébres exté- 
rieures : là sera le pleur et le grin- 
cement de dents. 

?! » Or quand le Fils de l'homme 
viendra dans sa majesté, et tous les 
anges avec lui, alors il s'assiéra sur 
le trône de sa majesté. 3? Et toutes 
les nations seront rassemblées de- 
vant lui, et il les séparera les uns 
d'avec les autres, comme le pas- 
teur sépare les brebis d'avec les 
boucs; ** et il placera les brebis à 
sa droite et les boucs à sa gauche. 

34 » Alors, le roi dira à ceux qui 
seront àsa droite : Venez. les bénis 
de mon Pére; possédez le royaume 
préparé pour vous depuis la fonda- 
tion du monde: ?? car j'ai eu faim. 
et vous m'avez donné à manger; j'ai 
eu soif, et vous m'avez donné à boire; 
jétais sans asile, et vous m'avez re- 
cueilli; 36 nu et vous m'avez vêtu, 
malade et vous m'avez visité; en pri- 
son, et vous étes venus à mol. 

#7 » Alors les justes lui répon- 
dront: Seigneur, quand est-ce que 
nous vous avons vu ayant faim, et 
que nous vous avons rassasié; ayant 
soif, et que nous vous avons donné 
à boire? ?? Quand est-ce que nous 
vous avons vu sans asile, et que nous 
vous avons recueilli; ou nu, et que 
nous vous avons vêtu??? Ou quand 
est-ce que nous vous avons vu malade 
ou en prison, et que nous sommes 
venus à vous? *? Et le roi répondra, 
disant: En vérité, je vous dis : Chaque 
fois que vous l'avez fait à l'un de ces 
plus petits d'entre mes fréres, c'est 
à moi que vous l'avez fait. 

^! » Alors il dira aussi à ceux qui 


Ps. 13, 5. 
Job, 3, 23. 
1 Cor, 9, 16. 


Rom. 8, 15. 
Mat. 12, 35. 
Prov. 20, 4. 
Luc. 12, 47. 


Ap. 3, 11. 
1 Cor. 13, 1. 


Mat. 13, 12. 


Mat, 5, 12 ; 


PEL Gig do JE 


Joa. 15, 2. 
Job, 18, 15. 
Mat. 24, 51. 


2 Thes. 1, 7. 


Joa. 5, 27. 
Ap. 1, 7. 
Jocl, 3, 2. 


Rom. 14, 10. 


2 Cor. 5, 10. 
Act. 10, 42; 
17, 31. 


Judex ad 
justos. 
Mat. 33, 49. 
Ez. 34, 17. 
Eccli. 10, 1. 
Prov. 4, 24. 


Is. 65, 23. 
Ps. 36, 22. 
Mat. 20, 23. 
1 Cor. 6, 9. 
Eph. 1, 4, 9. 

Is. 58, 7. 
Ez. 18, 7, 16. 
Jud. 19, 18. 
Eccli. 7, 36. 
Dan. 4, 21. 
Eccli. 30, 24 


Justi ad 
judicem. 
Mat. 6, 3. 
Job, 35, 7. 
Luc. 17, 10. 
Rom. 8, 15. 


Mat. 10, 42. 
Hebr. 12, 2. 
Job, 31, 19. 
Is. 58, 7. 
Hebr. 10, 34. 


Eccli, 7, 39 ; 
12, 4. 


Mat, 10, 40. 
Eron EX, Je 
1 Pet. 4, 8. 
Jacq MIS 
Hebr. 6, 10. 


Judex ad 
malos. 


| 


27. Il fallait donc... Par cette comparaison, jé- 
sus-Christ veut nous montrer que nous ne devons 
rien négliger pour faire valoir les gráces que nous 
avons recues de Dieu, soit pour notre perfection, 
soit pour le salut de nos freres. — Aux banquiers. 
A cause de la diversité des monnaies usitées dans 
l'empire romain, il existait des lors des chan- 
geurs, qui étaient en méme temps banquiers et 
recevaient ou prétaient de l'argent à intérét. 

99. Celui qui a... celui qui n'a pas. Voir plus 
haut la note sur xim, 19. 


30. Dans les ténèbres extérieures. Voir plus haut 
la note sur viu, 42. 


31-46. Le jugement dernier. 
31. Il s'assièra, en qualité de juge. 


32. Toutes les nations, et non pas seulement le 
peuple juif. — Le pasteur sépare les brebis d'a- 
vec les boucs. Pendant le jour, le méme berger 
fait paitre ensemble les brebis et les boucs; mais, 
le soir venu, il les sépare pour les mettre dans 
un parc ou dans une étable distincte. 


34. Les bénis de mon Père. Les élus sont sancti- 
fiés par suite de grâces de choix que Dieu leur 
accorde. 


35. J'ai eu faim... L'hospitalité a toujours été 
en honneur et tres estimée chez les Orientaux. 


41. Maudits, non pas par Dieu directement, 
mais subissant par leur faute, le poids de la ma- 
lédiction qu'il porte contre le mal. — Feu éternel, 
le feu de l'enfer. — Qui a été préparé au diable, 
c’est en effet pour lui que l'enler a éte creé. 
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Mattheus, XXV, 42—XXVI, 7. 


i II. Ultima Jesu (XXIE-XXVIIH). — 2° Cena sancta (XXVI, 1-35). 
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xol GTOXT. 


erunt : Discédite a me maledícti in 
ignem ætérnum, qui parátus est diábolo 
et ángelis ejus : ^ esurívi enim, et non 
dedistis mihi manducáre : sitívi, et non 
dedistis mihi potum : *3 hospes eram, et 
non collegístis me: nudus, et non coope- 
ruístis me : infirmus, et in cárcere, et 
non visitástis me. 

*! Tunc respondébunt ei et ipsi, di- 
céntes : Dómine, quando te vídimus 
esuriéntem, aut sitiéntem, aut hóspitem, 
aut nudum, aut infírmum, aut in cárcere, 
et non ministrávimus tibi? ^? Tunc re- 
spondébit illis, dicens : Amen dico vobis, 
Quámdiu non fecistis uni de minóribus 
his, nec mihi fecistis. ^^ Et ibunt hi in 
supplícium ætérnum : justi autem in 
vitam :térnam. 

XXVI. ' Et factum est : cum consum- 
másset Jesus sermónes hos omnes, dixit 
discipulis suis :? Scitis quia post biduum 
pascha fiet, et Fílius hóminis tradétur ut 
crucifigátur. ? Tunc congregáti sunt prin- 
cipes sacerdótum, et senióres pópuli, in 
átrium principis sacerdótum, qui dicebá- 
tur Cáiphas : * et consilium fecérunt ut 
Jesum dolo tenérent et occiderent. ÿ Di- 
cébant autem : Non in die festo, ne forte 
tumültus fíeret in pópulo. 

6 Cum autem Jesus esset in Bethánia 
in domo Simónis leprósi, " accéssit ad 
eum mülier habens alabástrum unguénti 


XNVI. 3. Les princes des prétres. Le grec a en 
plus : « et les scribes ». — Caiphe. Grec : « Kaïa- 
pha ». 

3. Non un jour de la fête. Grec : « non durant la 
fêter. 


La Cène (Saint-Apollinaire de Ravenne) (XNV7, 20, p. 125). 


Matthieu, XXV, 42— XXVI, 7. 193 


KERN. Derniers jours (WXI-WVXVIIB). 


X La Cène (XXVI, 1-35). 


seront à sa gauche : Allez loin de, 7% 2 La Cène, XXVI, 1-35. 


moi, maudits, au feu éternel, qui a été i A wn 1-9. IT. De " fin Meade 
- ? . ` M rac 13 97 2. La páque, la fête la plus solennelle des Juifs 
prepare au diable et à ses anges; Job, 31,7; se célébrait en mémoire de la délivrance du peu- 
42 car j'ai eu faim. et vous ne m'avez 46, 8. ple juif de la servitude QI E DM la mandu- 
: "rU. NW. x mo cation de l'agneau pascal, figure de Notre-Seigneur, 
point donné à manger; j'ai eu soif, et 7?»?* ?- | | Corinthiens, M 7. Elle se célébrait le 14 nisan 

, . 7 NS (mars-avril) et durait sept jours. 

vous ne m'avez point donné à boire; 3-5. Conspiration contre Jésus. Comparer avec 


43 j'étais sans asile, et vous ne m'avez o» 22,6. | Marc, xiv, 1-2; Luc, xxi, 1-2. 
3. Les princes des prétres, les chefs des vingt- 


point recueilli; nu et vous ne m'avez quatre P quus E bles "s Ho du 
+ Re . peuple, les membres du Sanhédrin. — Du grand 
point vetu; malade et en prison, et prétre appelé Caiphe. Caiphe, qu'on appelait aussi 
vous ne m'avez point visité. Joseph, fut nommé grand prêtre par le procura- 
teur romain Valérius Gratus vers l'an 27 ou 28 de 


** » Alors, eux aussi lui répon- responsio | notre ere, à la place de Simon, fils de Camith. Il 

+ Á + reprobo- | conserva ses fonctions pendant toute l’adminis- 

dront, disant : Seigneur, quand est-ce rum. | tration de Pilate, mais il fut déposé en l'an 36 ou 

que nous vous avons vu ayant faim Is. 16, 8. 31 par le proconsul Vitellius et remplacé par Jo- 
: . nathan, fils du pontife Ananus ou Anne. 

ou soif, ou sans asile, ou nu, ou ma- 6-13. Repas chez PUDOR COAR gN avec Mare, 

: XIV, 3-9; Jean, xir, 9-11. Ce fait doi s 

lade, ou en prison,et que nous ne vous AE. e UNA OP 

avons point assisté? ^? Alors il leur bx p 6. Simon le lépreuz; c'est-à-dire qui avait été 

répondra, disant : En vérité, je vous 7 + 17. 


lépreux. — « Le repas décrit par Jean, xn, 2, 
est-il different de celui qui eut lieu chez Simon le 
le dis, chaque fois que vous ne l'avez ?:» 1? ?- 


lépreux, Matthieu, xxvi, 6, et de celui que décrit 


Rom.?, 7. Luc, vn, 36? — Il est probable que le repas décrit 

point faità l'un deces petits, à moi non ur par saint Jean est le méme que saint Matthieu 

à : TT 99.29; | nous dit avoir eu lieu chez Simon. Les deux 

lus, vous ne l'avez point fait. *6 Et ,1€ | Évangélistes placent la scène à Béthanie; les ré- 
? Ap. 20, 15. 


cits présentent les mêmes circonstances et se 
rapportent à la même époque. Le Sauveur revint 
dans ce bourg six jours avant Pâques, comme le 
dit saint Jean, le samedi soir par conséquent, un 
peu avant le repas, ou le vendredi, si l’on compte 
les six jours à partir du jeudi soir où la fête com- 
mençait. Si saint Matthieu parle de deux jours 
avant Pâques, quelques versets plus haut, c'est à 
propos d'un autre fait, de la résolution prise par 
le Sanhédrin de faire mourir Jésus; et cette anti- 
cipation n'empéche pas qu'il ne décrive ensuite 
ires naturellement ce repas de Béthanie, qui a 
fourni à Judas l'occasion de quitter son Maitre et 
de le vendre aux Juifs. Que Lazare et ses sœurs 
assistent à ce repas, ce n'est pas une preuve qu'il 
eut lieu chez eux. Celui qui l'offrait ne pouvait-il 


? ( Joa. 11, 13, 47. 1 i 
s'assemblérent dans la salle du grand Meri pas étre de leurs parents ou de leurs amis? C'est 
méme probablement parce qu'on n'était pas chez 


rétre appelé Caiphe, ^ et tinr - Marc. 14,1. | ron 
p n ; EM unrenteon Ps. 2, ? eux que saint Jean croit devoir signaler leur pré- 


seil pour saisir Jésus par ruse, et le Jer.5,5; 98. | sence et surtout le zèle de Marthe à servir les 
: o & 94 € NM p convives. Ici comme ailleurs, le dernier évangile 
faire mourir. ? Mais ils disaient: « Non jm. 14, 2. | complète les précédents, en ajoutant à leur récit 


un jour de la féte », de peur qu'il ne 79-79. |denouveaux traits. Saint Matthieu et saint Marc 
disent : une femme; saint Jean dit : Marie, sœur 


ceux-ci s'en iront à l'éternel supplice, 7*9? 
et les justes dans la vie éternelle ». 
XXVI.’ Or il arriva que lorsque z Consi- 


lium 


Jésus eut achevé tous ces discours, adversa- 


A " = 5 A riorum 
il dit à ses disciples : * « Vous savez Christi. 
^ " 5 Mat. 20, 18; 
que la pâque se fera dans deux jours, 11,22; 16, zi. 
° ° , Marc. mm 
et que le Fils de l'homme sera livré Lue. 22/1. 


A ny o Joa. 13, 1. 
pour étre crucifié ». ? Alors les princes 


S : Mat. 21, 93. 
des prêtres et les anciens du peuple ?3* 21.7 


s'élevát du tumulte parmi le peuple. de Lazare. Ils parlent de l'onction de la téte seule- 
6 ^ TONES , ment ; lui signale l'onction des pieds. 
Or, comme Jésus était à Bétha- Jesus a »Lerepas dont parle saint Luc eut lieu assez 


muliere 


nie, dans la maison de Simon le lé- ungitur | longtemps auparavant, en Galilée, et selon toute 
apparence à Naim. On ne peut donc pas le con- 


preux, "vint auprès de lui une femme Ft i2^1* | fondre avec celui qui eut lieu à Béthanie six jours 

; ^ . , Luc. 7, 36. | avant Pâques, où Notre-Seigneur eut à reprendre 
ayant un vase d'albátre plein d'un les B nens de Judas, et non ceux ded ne 
Seulement on peut demander si ce n’est pas le 
méme Simon qui les à donnés l'un et l'autre. La 
plupart distinguent Simon le Pharisien de Simon le lépreux. Ils ne semblent pas, disent-ils, avoir le même 
domicile, ni le méme caractere, ui les mémes dispositions envers le Sauveur. Ces raisons ne sont cependant 
pas une démonstration. 1l n'est pas sûr que Simon fût de Naim, ni méme de Galilée : saint Luc ne le dit pas; et 
quoique pharisien, il avait pu ctre guéri de la lèpre par Notre-Seigneur et changer de sentiment à son 
egard ». (L. Bacuez). 

1. « Une femme. On croit que c'est Marie-Madeleine. Le sentiment commun est qu'il n’y a point de distinc- 
tion à faire entre la pécheresse de saint Luc, Marie-Madeleine, délivrée de sept dénions, Marie, sceur de 
Marthe, et Marie de Béthanie. Ce sentiment paraît bien fondé. En effet : 1° tel est l'avis des docteurs et des 
Péresles plus anciens, celui que l'Église romaine a toujours suivi dans sa liturgie. S'il s'agissait, dans ces 
passages, de personnes différentes, serait-il possible que les Apótres n'en eussent pas instruit les premiers 
fidèles ou qu'il se fût établi dès les premiers temps une tradition opposée à leur enseignement ? — 2° Lors- 
qu'on lit simplement l’Évangile, l'idée de ces distinctions ne s'offre pas à l'esprit. — Après avoir rapporté la 
conversion dela pécheresse chez Simon, saint Luc parle aussitót de plusieurs femmes qui avaient été guéries 
ou délivrées du démon par le Sauvenr, et qui l'assistaient de leurs biens : or, la premiére de toutes est 
Marie, surnommée Madeleine. — Quand saint Jean parie de Marie, sœur de Lazare et de Marthe, il ajoute, pour 
la faire connaitre, que c'est la personne qui a essuyé de ses cheveux les pieds du Sauveur. A qui peut-on 
penser, sinon à la pécheresse qu'on sait avoir fait à Naim cet acte d'humilité et de religion ? — On ne peut pas 
la méconnaitre davantage chez Simon, ou cette action est renouvelée, ni aux pieds du Sauveur, à la maison 
de Marthe, ni au pied de la croix, ni au tombeau, où elle parait sous le nom de Marie-Madeleine. Si ce n’était 
pas là, en effet, Maric de Bethanie, comment s'expliquer son absence, l'absence de la sœur de 
Lazare, en pareille circonstance? D'ailleurs, ce sont les mêmes habitudes qui se manifestent par- 
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Matthæus, XXVI, 8-25. 


INT. Ultima Jesu (XXIE-XXVIIE). — 2° Cæna sancta (XXVI, 1-35). 
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pretiósi et effudit super caput ipsíus re- 
cumbéntis. 5 Vidéntes autem discípuli, 
indignáti sunt, dicéntes : Ut quid perdítio 
hac? ? pótuit enim istud venündari 
multo, et dari paupéribus. 


10 Sciens autem Jesus, ait illis : Quid 
molésti estis huic mulieri? opus enim 
bonum operáta est in me : !! nam sem- 
per paüperes habétis vobíscum : me au- 
tem non semper habétis. 1? Mittens enim 
hac unguéntum hoc in corpus meum, ad 
sepeliéndum me fecit. '? Amen dico vobis, 
ubicümque prædicätum füerit hoc evan- 
gélium in toto mundo, dicétur et quod 
hæc fecit in memóriam ejus. 

14 Tunc ábiit unus de duódecim, qui 
dicebátur Judas Iscariótes, ad príncipes 
sacerdótum : !? et ait illis : Quid vultis 
mihi dare, et ego vobis eum tradam? At 
illi constituérunt ei trigínta argénteos. 
16 Et cxinde quærébat opportunitátem ut 
eum tráderet. 

17 Prima autem die azymórum accessé- 
runt discípuli ad Jesum, dicéntes : Ubi 
vis parémus tibi comédere pascha? '8 At 
Jesus dixit : Ite in civitátem ad quemdam, 
et dicite ei : Magíster dicit : Tempus 
meum prope est, apud te fácio pascha 
cum discipulis meis. !? Et fecérunt disci- 
puli sicut constítuit illis Jesus, et para- 
vérunt pascha. 

20 Véspere autem facto, discumbébat 
cum duódecim discipulis suis. °! Et edén- 
tibus illis dixit : Amen dico vobis, quia 
unus vestrum me traditüárus est. ?? Et 
contristáti valde, coepérunt sínguli di- 
cere: Numquid ego sum Dómine? ?? At 
ipse respóndens, ait : Qui intíngit mecum 
manum in parópside, hic me tradet. ?* Fi- 
lius quidem hóminis vadit, sicut scrip- 
tum est de illo : væ autem hómini illi, 
per quem Fílius hóminis tradétur : bo- 
num erat ei, si natus non fuísset homo 
ille. *» Respóndens autem Judas, qui trá- 


18. D: zoujoo. 19. N* xot zv. r' mao. 20. NA 
LTT 4e95r0». 22. NBCLTO: cis £x. (* avrür). 


Matthieu, XXVI, 8-25. 
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ELLE. Derniers jours (XXBE-XXVIIIE). — 2° La Cène (XXVI, 1-35). 


parfum de grand prix, et elle le ré- 
pandit sur sa téte, lorsqu'il était à 
table. 8 Ce que voyant, ses disciples 
s'indignérent, disant : « Pourquoi 
cette perte? ? Il pouvait, en effet, ce 
parfum, se vendre trés cher et étre 
donné aux pauvres ». 

10 Mais Jésus le sachant, leur dit : 
« Pourquoi faites-vous de la peine 585% 
à cette femme? c'est une bonne œuvre Pv: 5*7. 
qu'elle a faite envers moi. ! Car vous "^ "^ '* 
avez toujours les pauvres avec vous; 
mais moi, vous ne m'avez pas tou- 
jours. '? Cette femme, en répandant x. s 14. 
ce parfum sur mon corps, l'a fait 
pour m'ensevelir. t? En vérité, je vous 
le dis, partout oü sera préché cet 
évangile, dans le monde entier, on 
dira méme, en mémoire d'elle, ce 
qu'elle vient de faire ». 

14 Alors un des douze, appelé Judas agt 
Iscariote, alla vers les princes des Mare. 1s 10. 
prêtres, ^? et leur dit: « Que vou- , ,,,- 
lez-vous me donner, et je vous le 
livrerai? » Et ceux-c1 lui assurèrent 
trente pièces d'argent. ' Et de ce 
moment il cherchait une occasion fa- 
vorable pour le leur livrer. 

17 Or, le premier jour des azymes, Bara 
les disciples s'approchérent de Jésus, x 14, 12. 
disant : « Où voulez-vous que nous 12,7. 
vous préparions ce qu'il faut pour | 
manger la pâque ? » !? Jésus répon- It 2» 8. 
dit: « Allez dans la ville, chez un Prov. 21, 1. 
tel, et dites-lui : Le maître dit: Mon "^ "^ 
temps est proche, je veux faire chez 
toila páque avec mes disciples ». 

19 Et les disciples firent comme Jésus Ex. 12, 3-20; 
leur commanda, et ils préparérentla °” 
âque. 

One etant venu, il était „Usas, 
à table avec ses douze disciples. ?* Et futurus, 
pendant qu'ils mangeaient, il dit : rw. 
« En vérité, jevous dis qu'un de vous zi 14, 7. 
doit me trahir ». ?? Alors, grande- 7^ !*?. 
ment contristés, ils commencèrent à! 9"; 15 ?: 
lui demander chacun en particulier : 

« Est-ce moi, Seigneur? » ** Mais Mure 15 20. 
Jésus répondant, dit : « Celui qui — - 
met avec moi la main dans le plat, 

celui Numa Pour ce qui Tee s222; 
est du Fils de homme, il s'en va, ,!9^,, 
selon ce qui a été écrit de lui; mais Mat 26,54,56; 
malheur à l'homme par qui le Fils 5ovs5. 
de l'homme sera trahi; ıl vaudrait 

mieux pour cet homme qu'il ne fût 

pas né ». ?? Mais prenant la parole, 725 17, 25. 
Judas qui le trahit, dit : « Est-ce moi, 


Joa.12,3; 11,2. 


Joa. 12, 4. 


Mat. 19, 21. 
Luc. 19, 8. 


eique 
gratulatur, 


Mat. 24, 14. 
Prov. M 7. 
Ps. 111, 7. 


Mat. 27, 9. 
Ex. 21, 32. 


Joa. 3, 20. 
Job, 24, 10. 


4,1. 


Joa. 13, 26 


tout, et l'identité du caractère indique l'identité 
de la personne. Mais si Marie de Bétlianie est Ma- 
rie-Madeleine, délivrée de sept démons, peut-on 
douter que ce ne soit la pécheresse de Naim, celle 
qui a témoigné à Notre-Seigneur tant de repentir 
et tant d'amour? — 3? On ne peut opposer à ce 
sentiment aucune difficulté réelle. — Une méme 
personne ne peut-elle pas s'étre trouvée en Gali- 
lée, chez Simon le pharisien, avoir possédé un 
bien à Magdala, et étre venue cliez sa sceur à Bé- 
thanie ? — Il est des esprits qui répugnent à croire 
que le Sauveur ait témoigné tant de bonté à une 
pécheresse, méme aprés sa conversion. Mais n'a- 
t-il pas dit lui-même à Simon ce qu'on doit penser 
d'un tel sentiment ? N'est-ce pas pour les pécheurs 
qu'il est venu sur la terre et ne voulait-il pas qu'on 
connût ses dispositions? Ce qu'il a fait pour Ma- 
deleine, ne l'a-t-il pas fait pour la Samaritaine et 
pour une infinité d'autres? N’était-ce pas un pré- 
sage,une figure de la gráce qu'il destinait à toute 
la gentilite ? Ne l'a-t-il pas aussi convertie? Ne 
l’a-t-il pas régénérée, honorce du nom d'épouse 
et mise à la place de la synagogue infidèle? — 
Enfin, si Marie. sœur de Marthe, n'était pas Marie- 
Madeleine, ne faudrait-il pas dire que l'Eglise est 
loin de remplir les intentions du Sauveur, qu'elle 
ne comprend méme pas la prédiction qu'il a faite 
au repas de Bétlianie, puisqu'elle attribue à sainte 
Madeleine et qu'elle honore particuliérement en 
sa personne l'acte de religion qu'il a signalé en 
Marie comme devant étre pour elle la source de 
tant de gloire? — Le caractere de Madeleine con- 
traste admirablement avec celui de Judas à Bétha- 
nie, comme il contraste avec celui de Simon à 
Naim ». (L. Bacuez). — Un vase d'aibátre. On a 
trouvé de nombreux échantillons de ces vases à 
parfums dans des tombeaux. Ceux qui ont été dé- 
couverts dans les tombeaux des rois de Sidon, en 
Phénicie, et qui remontent à une époque un peu 
antérieure à Notre-Seigneur, sont tous en albátre 
égyptien ; ils ont la forme d'une poire ; leur hau- 
teur est de 07,25; l'orifice a 09,03; l'épaisseur 
n'est guere que d'un centimétre. Ces vases, faits 
au tour, sont donc tres fragiles. Voir un de ces 
vases représenté Marc, xiv, 3. 

14-16. Judas s'engage à livrer son maitre. Com- 
parer avec Marc, xiv, 10-14; Luc, xxu, 3-6. 

15. Trente pièces d'argent; c’est-à-dire trente 
sicles, qui font près de quatre-vingt-cinq francs 
de notre monnaie; c'etait le prix ordinaire d'un 
esclave. Exode, xxi, 32. Voir la figure 4 à la fin 
du t. VI, p. 900. 

17-20. La Cène légale. Comparer avec Marc, xiv, 
17-25; Luc, xxu, 14-18. 

47. Des azymes; c'est-à-dire la fête des pains 
sans levain. — La páque; l'agneau pascal. 

18. Je veux faire chez toi la páque. Dans le cé- 
nacle. Voir sur le cénacle la note de Marc, xiv, 
15. 

19. Iis préparèrent la páque, l'agneau pascal et 
tout ce qui était nécessaire pour le manger selon 
les rites. Eaode, xi, 3-20. 

21-95. Quel sera le traître ? Comparer avec Marc, 
XIV, 18-24; Luc, xxr, 21-28; Jean, xni, 21-22. 


23. Dans le plat, en grec «ouBAto, plat très 
grand. En Orient, les assiettes sont inconnues; 
chacun prend immédiatement dans le plat, à 
mesure qu'il mange, chacun de ses morceaux, 
en se servant de son pain en guise de cuiller et 
de fourchette. Tous les Apótres mettaient donc la 
main dans le plat avec le Sauveur, et ces paroles 
ne désignaient pas le traitre, mais signifiaient seu- 
lement: C'est un de ceux qui mangent ici avec 
moi qui me trahira. 
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IE. Ultima Jesu (XXI-XXVIII). 


Matthæus, XXVI, 26-40. 


— 3° Passio Christi (XXVI. 36-XX VII). 
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didit eum, dixit : Numquid ego sum 
rabbi? Ait illi : Tu dixisti. 

26 Coenántibus autem eis, accépit Jesus 
panem, et benedíxit ac fregit, dedítque 
discipulis suis, et ait : Accipite, et comé- 
dite: hoc est corpus meum. ?* Et acci- 
piens cálicem grátias egit: et dedit illis, 
dicens : Bibite ex hoc omnes. ?? Hic est 
enim sanguis meus novi testaménti, qui 
pro multis effundétur in remissiónem 
peccatorum. ?? Dico autem vobis : non 
bibam ámodo de hoc genímine vitis us- 
que in diem illum, cum illud bibam vo- 
bíscum novum in regno Patris mei. 

30 Et hymno dicto, exiérunt in montem 
Olivéti.?! Tunc dicit illis Jesus :Omnes vos 
scándalum patiémini in me, in ista nocte. 
Scriptum est enim : Percütiam pastórem, 
et dispergéntur oves gregis. ?? Postquam 
autem resurréxero, præcédam vos in 
Galiléam. 3° Respondens autem Petrus, 
ait illi: Et si omnes scandalizäti füerint 
in te, ego nunquam scandalizábor. ?* Ait 
illi Jesus : Amen dico tibi, quia in hac 
nocte ántequam gallus cantet, ter me ne- 
gábis. 3% Ait illi Petrus : Etiámsi opor- 
tüerit me mori tecum, non te negábo. Si- 
militer et omnes discípuli dixérunt. 

36 Tunc venit Jesus cum illis in villam 
qua dicitur Gethsémani, et dixit disci- 
pulis suis : Sedéte hic donec vadam illuc 
et orem. 37 Et assámpto Petro, et duó- 
bus filiis Zebedæi, coepit contristári et 
moestus esse. ?? Tunc ait illis : Tristis 
est ánima mea usque ad mortem : susti- 
néte hic, et vigiláte mecum. ?? Et pro- 
gréssus pusíllum, prócidit in fáciem 
suam, orans, et dicens : Pater mi, si pos- 
sibile est, tránseat a me calix iste : ve- 
rümtamen non sicut ego volo, sed sicut 
tu. '? Et venit ad discípulos suos, et in- 
vénit eos dormiéntes, et dicit Petro : Sic 


96. Qu'ils soupaient. Grec : « qu'ils mangeaient ». 

91. Il rendilgráces. Grec: « et ayant rendu gráces ». 

31. Les deux fils de Zébédée, Jacques le Majeur, et 
Jean le disciple bien-aimé. 

38. Mon áme est triste jusqu'à la mort, les dou- 
leurs qu'elle endure sont au-dessus des forces hu- 
maines et capables de foire mourir. 


Matthieu, XXVI, 26-40. 197 


HHE. Derniers jours (XXI-A XVIII). — 3» La Passion (XXVI, 36-XXVII). 
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maitre?» [llui répondit: « Tul'as dit». 26-28. Institution de l'Eucharistie. Comparer 
avr avec Marc, xiv, 292-94; Luc, XXII, 19-20). 


26 Or ee : 

, O1 > pendant qu ils _Soupaient, sacra. 26. Ceci est mon corps. Jésus ne dit pas : Ceci 

Jésus prit le pain, le bénit, le rom- cde 1 estla figure de mon corps; us EUR ri ade 

: 2 NDA Q0] $9 | avec ceci est mon corps; mais absolument : Ceci 

pit, et le donna à ses disciples, et 6 Cor 1123. | est mon corps, ce qui implique clairementla trans- 
dit : « Prenez et mangez; ceci est 1 Cor. 11, 21. a T aaia e o e. r 

27 À p.1, 5; 5,9, 27. Duvez-en tous. Cela fut dit aux douzc apôtres, 

-— Lu Et, prenant le ca- iiis qui tous étaient alors présents ; mais il ne s'en- 

lice, il rendit graces, et le leur donna suit nullement qu'il soit ordonné å tous les lidè- 

? Ex.245. |les de boire de ce calice, pas plus qu'il ne leur 


l : vez- 28 s : ee 
disant : « Buvez-en tous. ?5 Car ceci Lev.175,11. | est ordonné de consacrer, d'offrir et d'administrer 
est mon sang, le sang du nouveau fih, >l1l | cesacrement, parce que Jésus-Christ, dans le méme 
at 20 95. | moment, commanda à ses apôtres de faire cela, 


1 à M: z 28. " 
testament, qui sera répandu pour un mw" >, | selon ces paroles de saint Luc (xxi, 49) : Faites 
grand nombre en remission des pé- ceci uis oTe de moi (Glaire). 

sg 29 1 CN AED 5 28. Le sang du nouveau testament. Comme 
chés. Or, Je vous le dis, Je ne boi- Luc. n. "d l’Ancien Testament était consacré avec le sang 
ral plus désormais de ce fruit de la DER. $,11. | des victimes (Exode, xxiv, SAT ces paroles : Ceci 
: : ; . M . + Luc. 14, 15; | est le sang du Testament (Hébreux, 1x, 20), de 
vigne, jusqu au Jour ou je le boirai 25». méme se trouve ici la consécration et l'institu- 


nouveau avec vous dans le royaume tion du Nouveau Testament dans le sang de Jésus- 
2 Christ répandu d'une manière mystique, par ces 
de mon Pére ». paroles : Cect est le sang du Nouveau Testament. 


20 Et l'hymne dit, ils s’en allèrent pen — Pour un grand nombre. Voir plus haut la note 
à IVI 31 Petri. sur xx, 28 (Glaire). 
à la montagne des Oliviers. ?! Alors Mare. 14, ss. 30. Et l'hymne dit; c'est-à-dire, selon les 


Jésusleurdit : « Vous tous vous pren- pe d m uns, après le chant des Psaumes cx11-Cxvu, Con- 
; sacrés dans les rituels des Juifs, pour la cene 


A . Ps. 21, 27. i 
drez du scandale a mon sujet pen- wat. 26, 56; | pascale; ou, selon d'autres, aprés le chant du 
dant cette nuit; car il est écrit : Je , 116. cantique composé par le Sauveur lui-méme pour 

l Cor. 1, 23. | la circonstance. — Comme Jésus-Christ et les 


frapperai le pasteur, et les brebis Zach. 13,7. | Apótres suivaient ordinairement les coutumes 
du troupeau seront dispersées. %?Mais, 7%, 11 juives, l'opinion des premiers est la plus pro- 
` : : one o 7 -ə 93, | bable. « La nuit pascale, les Juifs avaient cou- 
e E seral ressuscite, Je VOUS potes. | tume de chanter deux hymnes eucharistiques, 
précéderai en Galilée ». 33 Or, Pierre ne E | appelés Hallel, l'un qui commence par Alleluia 
B und tousse 5^. yl exu, cura: l'autre quon appelle grand’ 
scandaliseraient de vous, pour moi r 10,16. | parce qu'on y dit vingt-six fois : Car sa miséri- 
1 T à . : ct. 2, 91. | corde est à jamais (Psaume cxxxvi, 1) qui se com- 
Eos Jes ne me scandaliserai D. ? Cor. 13,4. | pose du Psaume cxxxvi. On divise le Hallel en 
Jésus lui répondit : « En vérité, Je p deux parties : les Psaumes cxit et cxi avant de 
IEndisagueEcene nuit méme, avant Bom 5 + erento Phone ala fim de la Gene 
2 Lue. 18 : De F e7de l : . KA 
qu'un coq chante, tu me renieras ' io 31-35. Fuite et reniement prédits. Comparer avec 
trois fois ». ?? Pierre lui dit : « Quand Mare. 14, 30. 3» La Passion, XXVI, 36-XXVII. 
1 : : " . Joa. 13, 38. | Marc, xiv, 91-94 ; Luc, xxt, 31-33; Jean, xni, 36-38. 
il me faudrait mourir avec vous, Je 70b, 31, 27. 36-46. Prière et agonie de Jésus. Comparer avec 
ne vous renieral point ». Et tous les x pos 32-42; Luc, xxu, 39-46; Jean, xvul, 4. 
Iq : . ^ arc. 14, 31. 36, Gethsémani. Au bord méme et presque à 
disciples dirent ul de meme. Luc. 22, 33. | la naissance du torrent de Cédron, à l'est de Jéru- 
Alors Jésus vint avec eux à une * In horto rales PAS ADI ou K iari des oE 
l 5 , agonia n y voit la grotte où Notre-Seigneur répandit 
maison de campagne qui est appelée uÉhristi. | une sueur de sang. Cctte grotte est irréguliére, 
Gethsémani, et il dit à ses disciples : m e profonde et haute, et divisée en os cavités qui 
« z 101 099 LE 18, |, ` | communiquent par une espèce de portique sou- 
Asseyez vous ICI, pendant QUE jJiral gu"; |terrain;on y a pratiqué des autels. Le jardin 
l 31 > D p q . M 
a et que je prieral », ?'! Et ayant mat. 17, 1 méme estentouré d'un petit SUR. pierres sans 
ri 1 1 > Mare. 5, 37; | Ciment, et huit oliviers espacés de trente à qua- 
P iP aven lui Pierre et les deux fils "A3, 3. 7! | rante pas les uns des autres le couvrent presque 
e Zébédée, il commença à s'attris- tout entier de leur ombre. < Ces oliviers sont au 
lé 1o 38 r nombre des plus grands arbres que j'ai jamais 
ter et à étre affligé. Alors il leur Hebr. 5, 7. | rencontrés, dit Lamartine : la tradition fait re- 
4. 


dit : « Mon àme est triste jusqu'à la 79* !5 27 | monter leurs années jusqu'à la date mémorable 
de l'agonie de l'Homme-Dieu qui les choisit pour 


mort; demeurez ici, et veillez avec cacher ses divines angoisses. [L'olivier est pour 
moi ». Et. s'étant un peu avancé, Mare. 14, 35. | ainsi dire immortel, a observé Chateaubriand, 
Luc. 22 41, | parce qu'il renaît de sa souche.] Leur aspect con- 


il tomba sur Sa face, priant et di- wc 20,22. | firmerait au besoin la tradition qui les vénėre ; 

sant : « Mon Père, s'il est possible, b um leurs immenses racines, come les one 

1 s . : 21 " | ments séculaires, ont soulevé la terre et les 

“baise calice passe loin de MOI; Eccli. 35 21. | Pierres qui. les recouvraient, et, s'élevant de 

toutefois, non ma volonté, mais la plusieurs pieds au-dessus du Heron pré- 

tr 40 Ẹ ite il vi : — sentent au pelerin des sièges naturels, où il peut 
) S Li . . . . 

"see o Ensuite il vint à ses disci- Marc. 14, 37. | s'agenouiller ou s'asseoir pour recueillir les sain- 

pies, et il les trouva endormis, et Er m 43. [tes pensées qui descendent de leurs cimes 

* >° "^ | silencieuses. Un tronc noueux, cannelé, creusé 

par la vieillesse comme par des rides profondes, 


ndine au Mur ces Sroupes de racines, et, comme accablé et penché par le poids des jours, 
tranches: gu TATE gauche et laisse pendre ses vastes rameaux entrelacós, que la hache a cent fois 
Bis due 2 pu Ces rameaux, vieux el lourds, qui s’inclincnt sur le tronc, en portent d'autres 
PXrOnBOc. "d E En Seen vers le ciel, et d’où s'échappent quelques tiges d'une ou deux années, 
ne dés aA M es de feuilles et noircies de quelques petites olives bleues, qui tombent, 
b Iues Cetestes, sur les pieds du voyageur chrétien ». (Lamartine). Les vieux oliviers, au nom- 
re de sept, sont fermés par des grilles. 
ote r ue B Bossuet, afin d'imiter le plus possible l'admirable concision du texte sacré, qui 
p a lettre : Toutefois, non comme Je veur, mais comme vous (voulez) (Glaire). — Ce calice, les 
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Matthæus, XXVI, 41-55. 


HIT. Ultima Jesu (XXI-XXVIEL). — 3 Passio Christi (XXVI, 


36-XX VII). 


tovg xudevdortac, xoi Àëye To lléroor 
[2 t 
2 , J «a e 
Org ovx iCYVOuTE uiav cav 9100100. 
uev! uot; *' l'ogyogsirs xai 7zt90csv ys098, 
iva un eiceAd qus elo ztetgaOqL0 Y TO uëv navet- 
d 2 
ua no0dvuov, 7 dè OùQE «o9evgc. Ÿ* Ia- 
Atv ex Óósvrégov dns dr AO0OGNUEUTO, eyar 
Il&ársg uov, si où dvvata voUrO TÒ NOTH- 
~w | cC D. \ DEN , 
gLov 7ztag&AOclv AN’ &u0U, SAV UN UTC TH, 
13 Kai eA9wv 
eUgloxsu, aUrOUG nai xc2svÓovrac TOv 
yag bebuonusvo. 
14 Kai dgeiç aûtovc, nav ansàdwv mooc- 
nUEUTO èz TOITOV, TOV aUrOv Àdyoy sv. 
15 Torte čoystat ngoc vovg ua Tac aŬtov 
xai syst aUvoic" Kadevdetre TO Aovnov xoi 
2 , > J » [4 «a x [4 
&V&zOUs0Js; iðov, Ņyyixev y) ca, xal o 
vioc Toù GvO'guztov nuoadidðorat siç 7&ioac 
a > 
guagtwhwv. |."  Eystoso9e, äyœuer idov, 
7'Jv«&v 0 zta900100UC us. 
74 ^ ^ 
17 Kai ete a)rov AocAovvroc, idov, Iov- 
en A : 
dac sic tæv dudexa JAFE, xoi UET GUTOU 
JE Ü 
» \ \ m \ 2 2 A 
0 XÀoc novc ueta puo yotgoov xai EvAwWY Qno 
TOY GOHIEQËUY xoi HOEOBUTÉOUWY TOU AO. 
18O dé naoadidovs c)vOv £Ótxsv avrois 
E [ QN N Ü 3 LE * 
oqustov, Aeycv' Ov av quAqow, gÛtoç EOT. 
[4 2 / 49 K M 19 
xgar]ours cGUrOÓv. «i EUTEUWG 7t9gocsÀ- 
N ~ 2 ^ y Foz € Cs 
Juv tw dzoov sine Xaige, appir xoi 
J 2 , NTI €, 2 lod 3 
xatepiancer avtov.  ?9'O dè "[ncotg sinsv 
2 € ~ = 
atw "Eroigs, iq! © nagosi; Tore moog- 
', 22 r ta ~w TEN ` 2 
eldOvtes én£DaÀov taç yeiouc Ent vov In- 
00)» xai EXQUTNOUY AVTOV. 


JEVnŸATO vo JéAque oov. 


092 'aÀtoL 


2 € c 
ŒUTUY OL 


51 Kai idov, siç vv usera 1000, éxreivac 
vuv siga, ATÉCHUOE TV MAHULOUY GÜTOU, 
xai HOUTUEUG TOV suc. som a QJLEQEWG, dpa- 
Àev aŬTOÙ TO wTtlov. * Tote Aye eUTQ 0 
Ticovc. "dnóorgeyóv. 00v Tv ua LOU cic 
TOV TONOV OLET TÜVTEG y&Q où Àa«fóvrsc 
Hi yuQuy ëv Layag &z0Àovrvro.. °° "H 
duwxeic ô ÓTL OÙ dévaquou à gti TUQUXGAËG toy 
HOTÉQU UOV, xal TUQUOTI)0EL uot nÀelovc 1, 7 
duOsxo Aeyea voc dyyéhuv; 54 [wc oùv mày- 
owJwow "T, youpui, Oti oùrw dei JEVÉO dE ; 
ve ëxeivy 7j üo snev O T5ovc Toic 
0 xhoic “Qc eni yoriy ÉEnAdeTe uera ua- 


42. LT* ro 70T% [L]T* éàz' àuopv. 43. NABC 
DLT: mehr EVEEN QUT. xe9. Ak. [L]* èx TRiTOv. 


NBTT (n f) mehr. 45. NABCT* ovrov. GSLT: 


ayanavecde (T* ro). 48. NAT: ôv idv. 50. NAB 
CDT: èp ô. 53. NBDLT: metw. UE a T 


Aeyuovoy. 


non potuístis una hora vigiláre mecum? 
^ Vigiláte, et oráte ut non intrétis in 
tentatiónem. Spíritus quidem promptus 
est, caro autem infírma. *? Iterum secündo 
ábiit, et orávit, dicens : Pater mi, si non 
potest hic calix transire nisi bibam illum, 
fiat volüntas tua. ^? Et venit íterum, et 
invénit eos dormiéntes: erant enim óculi 
córum graváti. ^* Et relictis illis, iterum 
ábit, et orávit tértio, eumdem sermónem 
dicens. ** Tunc venit ad discípulos suos, 
et dicit illis : Dormíte jam, et requiés- 
cite : ecce appropinquávit hora, et Fílius 
hóminis tradétur in manus peccatórum. 
16 Sürgite, eámus : ecce appropinquávit 
qui me tradet. 


41 Adhuc eo loquénte, ecce Judas unus 
de duódecim venit, et cum eo turba multa 
cum gládiis et fástibus, missi a principi- 
bus sacerdótum et senióribus pópuli. 
*8 Qui autem trádidit eum, dedit illis 
signum, dicens : Quemcümque osculátus 
füero, ipse est, tenéte eum. *? Et confés- 
tim accédens ad Jesum, dixit: Ave rabbi. 
Et osculátus est eum. ?? Dixitque illi 
Jesus : Amíce, ad quid venísti? Tunc 
accessérunt, et manus injecérunt in 
Jesum, et tenuérunt eum. 

51 Et ecce unus ex his qui erant cum 
Jesu, exténdens manum, exémit gládium 
suum, et percütiens servum principis 
sacerdótum amputävit auriculam ejus. 
5? Tunc ait illi Jesus : Convérte gládium 
tuum in locum suum : omnes enim, qui 
accéperint gládium, gládio peribunt. 
53 An putas, quia non possum rogáre 
Patrem meum, et exhibébit mihi modo 
plus quam duódecim legiónes angelérum ? 
54 Quómodo ergo implebüntur Scriptüræ, 
quia sic opórtet fieri? ?? In illa hora dixit 
Jesus turbis : Tanquam ad latrónem exís- 


43. Il vint de nouveau, et les trouva dormant. Grec: 
«et venant, il les trouva dormant de nouveau ». 


Matthieu, XXVI, 41-55. 
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III. Derniers jours (XXI-XXVIIN). — 3^ La Passion CXXVI, 36-XXVII). 


il dit à Pierre : « Ainsi, vous n'avez 
pu veiller une heure avec moi. 
^! Veillez et priez, afin que vous 
n'entriez point en tentation ; à la vé- 
rité, l'esprit est prompt, maisla chair 
est faible ». *? Il s'en alla encore une 
seconde fois, et pria, disant : « Mon 
Pére, si ce calice ne peut passer sans 
que je le boive, que votre volonté se 
fasse ». *? Il vint de nouveau, et 
les trouva dormant, car leurs yeux 
étaient appesantis. ** Et les ayant 
laissés, il s'en alla encore, et pria 
une troisième fois, disant les mêmes 
paroles. ^? Alors il revint à ses dis- 
ciples, et leur dit : « Dormez main- 
tenant, et reposez-vous : voici que 
l'heure approche, et le Fils de 
l'homme sera livré aux mains des 
pécheurs. ^9 Levez-vous, allons; 
voiei qu'approche celui qui me li- 
vrera ». 

^! Jésus parlant encore, voici que Capitar 


Judas, l'un des douze, vint, et, avec Mare. 14, 43. 


Mat. 6, 13; 
10, 16. 
Eccli. 18, 23. 
Rom. 7, 18. 


Marc. 14, 39. 

Mat. 6, 10, 

Joa. 6, 38; 
18, 11. 


Ps. 30, 10, 


Luc. 22, 32. 


2 Cor. 12, 6. 
Luc. 24, 25. 
Joa. 7, 50; 


Jat, ile 
Jer. 12, 7. 


Joa. 14, 31. 
Eph. 5, 14. 


lu, une troupe nombreuse armée Joa. 18,3. 
'épé à : Tit. 1, 10. 
d'épées et de bâtons, envoyée par Tit- zr 


les princes des prétres et par les 
anciens du peuple. ^? Or celui qui le mare. 14, 44. 
livra, leur donna un signe, disant : "^^ 
« Celui que je baiserai, c'est lui- 
méme, saisissez-le ». ^? Et aussitót, 
s'approchant de Jésus, il dit : « Je 
vous salue, maître ». Et il le baisa. 
50 Et Jésus lui répondit : « Mon mare. 14, 46. 
ami, dans quel dessein es-tu venu ? » ES Pus 
Alors ils s’avancèrent, mirent la main 

sur Jésus et se saisirent de lui. 

?! Et voilà qu'un de ceux qui étaient xesusuitro 
avec Jésus, étendant la main, tira son ase 14 «7. 
EN ^ . Luc. 22, 50. 
épée, et, frappant le serviteur du Foa. 15 10. 
prince des prétres, lui coupa l'o- 
reille. *? Alors Jésus lui dit: « Re- 
mets ton épée en son lieu; car tous 
ceux qui se serviront de l'épée péri- 
ront par l'épée. ** Penses-tu que je 
ne puisse pas prier mon Pére, et qu'il 
ne m'enverra pas à l'heure méme 
plus de douze légions d'anges? 
?* Comment donc s'accompliront les 
Ecritures, disant qu'il doit en être 
ainsi? » ?? En cette heure-là, Jésus 
dit à la troupe : « Vous étes sortis 
comme contre un voleur avec des 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Marc. 14, 43. 
Luc. 22, 47. 
2 Reg. 20, 9. 

Ps. 27, 3. 


Gen. 9, 6. 
Ap. 13, 10. 
Joa. 18, 11. 
Zach. 4, 6, 


Job, 25, 3. 
Dan. 7, 10. 
Ps. 113, 4. 


Is. 53, 10. 
Lue. 24, 26. 


Joa, 18, 20. 
Job, 16, 10. 


souffrances de la passion. Voir Matthieu, xx, 22. 
La douleur est considérée par métaphore comme 
une liqueur amére renfermée dans une coupe 
qu'il faut boire. 

4. L'esprit est prompt, mais la chair est fai- 
ble. Jésus donne la raison pour laquelle il engage 
ses disciples à veiller et à prier; leur esprit, leur 
âme est pleine de bonne volonté, mais la faiblesse 
de la chair, du corps, l'emporte et empêche l'es- 
prit d'exécuter ses bonnes résolutions. 


45. Dormez maintenant... Ces paroles se pren- 
nent généralement dans un sens ironique. Ce 
n'est pas une permission que le Sauveur donne à 
ses apôtres, mais un reproche qu'il leur fait de 
ce qu'ils se mettaient si peu en peine de l'ap- 
proche du péril qu'il leur avait annoncé. 


41-56. Arrestation du Sauveur. Comparer avec 
Marc, xiv, 43-52 ; Luc, xxu, 41-53; Jean, xvi, 242 

41. Les princes des prêtres. Voir plus haut la 
nete sur 11, 4. — Les anciens du peuple. Voir plus 
hautla note sur xvi, 21. 


48. Celui que je baiserai. Le baiser était une 
maniere de saluer usitée en Orient, en particu- 
lier de la part du disciple enversson maitre ; mais 
employé ici par le traître, il avait un caractere 
particuliérement odieux. 

49. Maître. Dans le texte latin Rabbi. Voir sur 
ce mot la note de Jean, 1,38. 


51. Un de ceux qui étaient avec Jésus, saint 
Pierre. Le serviteur du prince des prêtres, il 
s'appelait Malchus. Jean, xvin, 10. 


52. Périront par l’épée ; c'est-à-dire mériteront 
de périr par l’épée. 


53. Dans la milice romaine, la légion était com- 
posée de six mille hommes. 


Le 
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Matthæus, XXVI, 56-69. 


XIX. Ultima Jesu (XXI-XXWVIII). 


— 3° Passio Christi ( XXVI, 36- XXVII). 


yougov xa Etlwr, ovAAafsiv us xo^ us- 
QOV 90G duo éxadsLóugv diddozwv èv 
TO iso, xoi 0Ux ÉRQUTIOUTÉ ue. 6 "Tovro 
dé hov yé 'yov&v, Eva TANOW c otv aL youpai 
TOV mQoQnrav. 

Tôte ot uadmroi n vec aqévtec QUT0Y 
êpvyov. 97 Ot de AQUTIOUVTES TOY JTyoovv 
Cnýyayov ngog Kaïdpav tov doyepéa, 

^ A 
ózov ol yoauuareic xal ol HOECPUTEQU 
ovvýjyðnoav. 9*'O dè Ilérgog xxoAov2& 
QUT() QTO LUOXOODEY EWG THG QUANG TOV &Q- 

" M > IN z Odd A 
Xiegécc, xal EicehdWY EOW ÉXGŸNTO UET 
TOv Vanostor ideiv TO T£AOC. 

59 Oi dè doyisosiç xai ot HOEOBUTEQO xai. 
trò ovvéðgiov hov &bxvovv wevdouagrvglav 
zato ro) [gooUV, nwe avTOv FavaTrwowo, 
60 yyl oùy sbgov xal zoAÀcv wesvóouagrv- 
gov HO0GEÀTOVTUY ovy svgor. 

"Yoregov dè TOOcEAIOVTEG dvo wevdouto- 
vvgsc 9! sinov Oùtos Epy Avau zata- 
AdOo tov vaov rov FEoÙ xal dæ vQuOv 
ueg y olzodops]oat aitov. 9? Kaiavaorác 
d diggiegevc einer adto’ Ouósv amoxgivy, 

€ 
ti oùtoi dov xarauaogruoovoiv; $9? O dè 


"Inco?c £0w/zo. 

Kai &noxgiO sic ó GO ZLEQEUG ciney ŒUT C0 
"E&ogziz c) oE xato TOL sov TOU Lovroc, 
iva niv ETS, s oU & Ó ."Xguovoc, 0 
vidc TOL FEO 01 deyer TO 0 Inoovc 
c sinag A hyw vuv, dndáoti Oysode 
TOY VLOV TOV dvd gaizcov xaJýuevov è Ex ÓgEunv 
TS Óvvoqueoc xoi ÉQHOHEVOY EMÈ TØV VEPS- 
LOY 10v oŭgavov. 

65 Tors 0 dgyisoeUc Ói£oómss Ta tuata 


avtov, Àéywv Oti éfAagquugos Tti ETU 
xostav &yousv HAQTÚQWV; tós, vOv ŅXOVOATE 
tyv BAacqpuular avto 99 ti vuir donet; Ot 
Sè diztoxguOévrec sinov” Évoyoc Javátovèoti. 

61 TOTE ÈVEANTVOQV elc TO NQOÇWNOV GÜTOU 
xal éxoAdquoav «tov où dE sóódmoov, 
68 )éyovtec IToopýtevoov quir, Xouote, tig 
&otiw 0 HUIOUG OE; 

69O dè [Térgoc Ew Exd I nTo iv t) aùh). 
Kal nooçmhder ovr ua nzouÓioxq, Aé- 
yovoa* Kal o) foa uera "Ioo? toù Ta- 


55. NBT (*o0oc vu.) : & vo i. ixe9. d. 
58. NCT?* az. 59. NBDL'I?* x. ot mgoeoß. 60. 
BCLT: x. ovy egov 702l. 7tgoceA d. vevó. (G: 
wevó. 7tgoce48.). G[L] T* (alt.) ovy eve. NBT* 
evdouderuees. 62-63. N (pr. m.) * eixzev aù- 
TO d'e y iegevs. 63. NB* Toxo. 65. BDT* 67. 
NBDT* erod. 69. NBDT?: ixd25ro 2v. 


tis cum gládiis et füstibus comprehén- 
dere me : quotídie apud vos sedébam 
docens in templo, et non me tenuístis. 
36 Hoc autem totum factum est, ut adim- 
pleréntur Scriptüræ prophetárum. 

Tunc discipuli omnes, relícto eo, fugé- 
runt. ?? At illi ttenéntes Jesum, duxérunt 
ad Cáipham principem sacerdótum, ubi 
scribæ et senióres convénerant. *8 Petrus 
autem sequebátur eum a longe, usque in 
átrium príncipis sacerdótum. Et ingrés- 
susintro, sedébat cum minístris, ut vidé- 
ret finem. 

59 Principes autem  sacerdótum, et 
omne concílium, quærébant falsum testi- 
mónium contra Jesum, ut eum morti trá- 
derent : 9^ et non invenérunt, cum multi 
falsi testes accessissent. 

Novíssime autem venérunt duo falsi 
testes, $' et dixérunt : Hic dixit : Possum 
destrüere templum Dei, et post tríduum 
reædificäre illud. ^? Et surgens princeps 
sacerdótum, ait illi : Nihil respóndes ad 
ea, qua isti advérsum te testificántur? 
63 Jesus autem tacébat. 

Et princeps sacerdótum ait illi : Adjüro 
te per Deum vivum, ut dieas nobis si tu 
es Christus fílius Dei. ** Dicit illi Jesus : 
Tu dixísti : verümtamen dico vobis, 
ámodo vidébitis Fílium hóminis sedéntem 
a dextris virtütis Dei, et veniéntem in 
nübibus cœli. 

65 Tunc princeps sacerdótum scidit 
vestiménta sua, dicens : Blasphemävit : 
quid adhuc egémus téstibus? ecce nunc 
audístis blasphémiam : 95 quid vobis vidé- 
tur? At illi respondéntes dixérunt : Reus 
est mortis. 

67 Tunc expuérunt in fáciem ejus, 
et cólaphis eum cecidérunt, álii autem 
palmas in fáciem ejus dedérunt, 68 dicén- 
tes : Prophetíza nobis Christe, quis est 
qui te percussit? 

53 Petrus vero sedébat foris in átrio : 
et accéssit ad eum una ancilla, dicens : 


56. S'est fait. Grec : « arriva ». 

60. Quoique beaucoup de faux témoins se fussent 
présentés. Grec : « et beaucoup de faux témoins 
S'avancant, ils n'en trouvérent point ». 

62. Tu ne réponds rien à ce que ceux-ci témoi- 
des contre loi? Grec : «tu ne réponds rien? Qu'est- 
ce que ceux-ci témoignent contre toi? » 

64. De Dieu n'est pas dans le grec. 

65. Le blasphème. Grec : « son blaspheme ». 


Matthieu, XXVI, 56-69. 
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III. Derniers jours (XX VI-XXIIT), — 3° La Passion C XXVI, 36 - XXVII). 


épées et des bâtons afin de me 


Lam. 4, 20. 


prendre; j'étais tous les jours assis yare: 15, 50. 


le tem- Aet. 13, 27. 


Luc. 24, 26. 
Mare, 14, 50. 
Joa. 18, 8. 
Ps. 37, 12. 


parmi vous, enseignant dans 
ple, et vous ne m'avez point pris. 
?6 Or tout cela s'est fait, pour que 
s'accomplissent les Ecritures des 
prophètes ». 

es tous les disciples laban- 
donnant, s'enfuirent. ?? Mais les au- 
ires, se salsissant de Jésus, l'em- 
menerent chez Caïphe, prince des 
prétres, oü s'étaient assemblés les 
scribes et les anciens du peuple. 
-On iee stivat de loin, jusque Tue 23 55 
dans la cour du prince des prê- Jor. 18,15; 
tres; et y étant entré, il s'assit avec ” P 3 
les serviteurs pour voir la fin. 

59 Cependant les princes des prê- ratsitestes 


non eon- 


ires et tout le conseil cherchaient un , veniunt. 
faux témoignage contre Jésus, pour dnce 
Iur ment *' Et ils n'en jz 75 75 
trouvèrent point, quoique beaucoup ?s?51.- 
de faux témoins se fussent présentés. 

.En dernier lieu, vinrent deux faux 
témoins, 6! et ils dirent : « Celui-ci 
a dit : Je puis détruire letemple de 
Dieu, et, aprés trois jours, le re- 
bâtir ». 9? Alors le prince des pré- 
ires se levant, lui dit : « Tu ne ré- 
ponds rien à ce que ceux-ci témoi- 
gnent contre toi? » 5? Mais Jésus se 
taisait. 

Et le prince des prêtres lui dit : Snus mer. 
CE OEM pan le Dieu vivant ti 27 
de nous dire situ es le Christ, le r.5,7:526; 
Fils de Dieu ». 6+ Jésus lui répon- tue. 22,67, 
dit : « Tu l’as dit. De plus, je vous 
le déclare, vous verrez un jour le t5; 
Fils de l'homme assis à la droite de Ps 101: 
la majesté de Dieu, et venant dans Act 111 


r . om. 14, 10. 
les nuées du ciel ». 


Jesus 
eoram 
Caipha 

comparet. 
Luc. 22, 54. 
Joa. 18, 21; 
11, 49. 
Mare. 14, 53. 
Is. 1, 14. 


Aeeusatio 
destruendi 
templi. 
Mat. 27, 40, 
63. 


Joa. 2, 19. 
Act. 6, 13. 


5 69. 
Joa. 10, 24. 


1 Thes. 4, 15. 

€ Aussitôt le prince des prêtres Reus 

r . ^ T mortis. 
déchira ses vétements, disant : « Il Lev. 21, 10. 


a blasphémé; qu'avons-nous encore Joa. 19, 21 
besoin de témoins? voilà que mainte- ; nes. 12, 2. 
nant vous avez entendu le blas- ic su PS 
` O02. 3 3 
phéme. 99 Que vous en semble? » Et ' 19,7. 
^ : pe Lev. 21,15-16. 
eux répondant, dirent : « Il mérite jc. 15, 22. 
la mort ». 


67 Alors ils lui crachérent au vi- à servis 
sage, et le déchirèrent à coups de Mat, 27, 30. 
poing; et d'autres lui donnèrent des Joa. 18, 22. 
soufflets, 58 disant : « Christ, pro- ram 3, 30. 
phétise-nous, qui est celui qui t'a "$^ 
frappé ? » Job T6, UL 

*? Cependant Pierre était assis de- „ESN. 
hors dans la cour; et une servante Luc 22,55 
s'approcha de lui, disant : « Et tol wee, 


66-72 


aussi tu étais avec Jésus le Gali- 54.15, 25-27. 


57-58. Jésus devant Caiphe. Comparer avec Mare, 
xiv, 53-54; Luc, xxu, 94; Jean, xvin, 13-16. 

57. Selon le récit plus ample de saint Jean (xvii, 
43 et suiv.), ils le menérent d'abord chez Anne, 
beau-père de Caïphe, et ensuite chez Caiphe. — 
D'apres la tradition, la maison de Caïphe, soit que 
ce fût sa propre maison, soit que ce fût celle 
des grands prétres, était sur le mont Sion, dans 
la ville haute, à l'endroit où est aujourd'hui un 
petit couvent qui appartient aux Arméniens. Ce 
couvent oceupe un emplacement triangulaire, en 
dehors de la porte actuelle qu'on appelle Bab- 
es-Sioun ou Porte de Sion. On remarque au mi- 
lieu une petite cour. C'est là, croit-on, que saint 
Pierre se trouvait pendant qu'on jugeait son 
maitre et qu'il le renia trois fois. Nicéphore nous 
apprend que sainte Hélène avait bâti en ce lieu 
une église dédiée au Prince des Apótres. 


59. Tout le conseil, le sanhédrin, Le sanhédrin, 
qui estsouvent désigné dansles Évangiles parla pé- 
riphrase : les princes des prétres, les scribes et les 
anciens du peuple (Marc, xiv, 43, 53) parce que 
e'étaient là les membres qui le constituaient, était 
le conseil et le tribunal supréme des Juifs. Il était 
composé de soixante-douze membres; le grand 
prétre en était le président;les vingt-quatre chefs 
des familles sacerdotales ou princes des prétres 
(voir Matthieu, n, 4) y représentaient l'élément 
sacerdotal; les scribes, la science juridique de la 
loi (voir Matthieu, n, 4); les anciens du peuple, 
le reste d'Israel. Les Juifs faisaient remonter à 
Moïse l’origine du sanhédrin (Exode, xvni, 17-26) ; 
mais on ne le voit constitué comme il l'était du 
temps de Notre-Seigneur, qu'apres la captivité. 
Méme sous Pilate, le sanhédrin jugeait les causes 
graves, et il avait le droit de prononcer la peine 
de mort, à la condition que sa sentence füt con- 
lirmée par le procurateur romain. 

60-62. Faux témoins. Comparer avec Marc, xiv, 
535-01. 

61. Le temple, en grec vass. Voir plus haut 
la note sur xxi, 42, 

63-08. Jésus se dit le Fils de Dieu. Comparer 
avec Marc, xiv, 61-65. 


65. En signe d'une grande douleur ou d'indi- 
gnation, les Juifs déchiraient leurs vêtements. 

66. Selon la loi (Lévitique, xxiv, 16), les blasphé- 
mateurs devaient étre punis de mort. 


67. Et le déchirèrent à coups de poing. Voir 
plus haut la note sur xxi, 35. 


69-75. Reniement et repentir de saint Pierre. 
Comparer avec Marc, xiv, 66-72; Luc, xxu, 55-62; 
Jelin, xvin, 25-27. 
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Matthæus, XXVI, 70— XXVII, 11. 


INN. Ultima Jesu (XXI-XXVIII). 


— 3° Passio Christi CXXVI, 36- XXVII). 
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70. GKST: arov navt. 14. TS: 2. evrois 
Ext x. o$1. T4. NABCDT: «ezaSep. 75. NBD 
LTO* (alt.) vov et evzo. — 2. LT* (alt.) «v- 
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dios). 3. NBCT^* (ult.) toic. 5. NBT?: eic zov 
vaóv. SLT: Qwg. 6. BT: cixar. 9. T* Tegeu. Al.: 
Zayagtov. 11. NBCLT?: oray. 


Et tu cum Jesu Galil&o eras. 7 At ille 
negávit coram ómnibus, dicens : Néscio 
quid dicis. 7! Exeünte autem illo jánuam, 
vidit eum ália ancílla, et ait his qui erant 
ibi : Et hic erat cum Jesu Nazaréno. 7? Et 
iterum negávit cum juraménto : Quia 
non novi hóminem. 7% Et post pusillum 
accessérunt qui stabant, et dixérunt 
Petro : Vere et tu ex illis es : nam et lo- 
quéla tua maniféstum te facit. ** Tunc 
coepit detestári et juráre, quia non novís- 
set hóminem. Et contínuo gallus cantávit. 
13 Et recordátus est Petrus verbi Jesu, 
quod díxerat : Prius quam gallus cantet, 
ter me negábis. Et egréssus foras, flevit 
amáre. 

XXVII.’ Mane autem facto, consilium 
iniérunt omnes principes sacerdótum et 
senióres pópuli advérsus Jesum, ut eum 
morti tráderent. ?Et vinctum adduxé- 
runt eum, et tradidérunt Póntio Piláto 
præsidi. 

? Tunc videns Judas, qui eum trádidit, 
quod damnátus esset, poeniténtia ductus, 
rétulit trigínta argénteos principibus 
sacerdótum et senióribus, ^ dicens : Pec- 
cávi, tradens sánguinem justum. At illi 
dixérunt : Quid ad nos? tu vidéris. 5 Et 
projéctis argénteis in templo, recéssit : 
et ábiens láqueo se suspéndit. 

ê Principes autem sacerdótum, accép- 
tis argénteis, dixérunt : Non licet eos 
míttere in corbon quia prétium sán- 
guinis est. 7 Consilio autem inito, emé- 
runt ex illis agrum fíguli, in sepultáram 
peregrinórum. $ Propter hoc vocátus est 
ager ille, Hacéldama, hoc est, ager sán- 
guinis, usque in hodiérnum diem. ° Tunc 
implétum est quod dictum est per Jere- 
miam prophétam, dicéntem : Et accepé- 
runt triginta argénteos prétium appre- 
tiáti, quem appretiavérunt a filiis Israel : 
10 et dedérunt eos in agrum figuli, sicut 
constituit mihi Déminus. 


11 Jesus autem stetit ante présidem, 
et interrogávit eum preeses, dicens : Tu 


71. Servante n'est pas dans le grec. 


XXVII. 8. Grec : « c’est pourquoi ce champ fut ap- 
pelé le champ du sang jusqu'aujourd'hui ». 

9-10. Ces versets figurent entre parenthèses dans. 
le grec. 


Matthieu, XXVI, 70— XXVII, 11. 


15 


KIT. Derniers jours (XXI-XX VEKE). — 3^ La Passion C XXVI, 26-XXVII). 


léen? » ** Mais il nia devant tous, Feli 25 33; 
disant : « Je ne sais ce que tu veux Lev. 26,36. 
dire ». 7! Et comme il sortait hors xe 21, 1. 
de la porte, une autre servante l’a- wc 14, c» 
perçut et dit à ceux quise trou- 

vaient là : « Celui-ci était aussi avec 

Jésus de Nazareth ». 7? Et il le nia iet. 16 1 
de nouveau avec serment, disant : 

« Je ne connais point cet homme ». 

73 Peu aprés, ceux qui se trouvaient Luc.??, 5. 
là s'approchérent et dirent à Pierre : 
« Certainement, toi aussi tu es de 
ces gens-là: ton langage te décèle ». 
7! Alors il se mit à faire des im- 
précations et à jurer qu'il ne con- 
naissait point cet homme. Et aus- 
sitôt un coq chanta. 7? Et Pierre se 1 cor. 15, 34. 


Ap. 9237 ds 
Eccl. 19, 1. 


souvint de cette parole que Jésus lui rar, 28. 
avait dite: « Avant qu'un coq chante, Ron s 3r 
tu me renieras trois fois ». Et étant Lex. 2, 21- 
sorti, il pleura amérement. | 
XXVII. ' Or le matin étant Mucitur 
venu, tous les princes des prêtres siae. 13.1. 
et les anciens du peuple tinrent Lus 23, 1; 
conseil contre Jésus, pour le livrer à Joa. 18, ss. 
la mort. ? Et l'ayant lié, ils l'emme- 51 
nèrent et le livrérent à Ponce Pilate, Sap. 2, 2. 


gouverneur. 
3 Alors Judas, qui l'avait livré, sudas se 
voyant qu'il était condamné, fut Ni 
touché de repentir et reporta les 51” ' 
trente pièces d'argent aux princes je 15 
des prêtres et aux anciens, * disant : rat. 23, 33. 
« J'ai péché en livrant un sang in- Deut.19,10-12. 
nocent ». Mais eux lui répondirent : Ecot. 27, 12. 
« Que nousimporte?Vois toi-même». , et 1.15. 
? Alors ayant jeté l'argent dans le 2 cor, 2 7. 
temple, il se retira et alla se pendre. "^" ^ 
é Mais les princes des prêtres, &, ona. 
ayant pris l'argent, dirent : « Il n’est celdama- 
pas permis de le mettre dans le tré- xac 7,11; 
sor, parce que c'est le prix du sang ». keli. 34 23. 
7 Et aprés s'étre consultés entre eux, 
ils en achetérent le champ du po- 
tier, pour la sépulture des étrangers. 
8 C'est pourquoi ce champ est en- 4:11. 
core aujourd'hui appelé Haceldama, 
c'est-à-dire le champ du sang.?Alors 
fut accomplie la parole du prophète 
Jérémie, disant: « [ls ont recu les 
trente piéces d'argent, prix de celui 
qui a été apprécié suivant l'apprécia- 
tion des enfants d'Israél;'? et ils 
les ont données pour le champ du po- 
tier, ainsi que me l'a prescrit le 
Seigneur ». DX 
'! Or Jésus comparut devant le tacet 


arc. 15, 2, 


Zach. 11, 12. 
Jer. 32, 6 ; 
1072: 


gouverneur, qui l'interrogea, di- Luo. 23,3 
sant: « Es-tu le roi des Juifs ? » Jé- Joa 36° iz 


nn 


13. Ton langage te décéle. Les Galiléens n'a- 
vaient pas le méme accent que les habitants de 
Jérusalem et de la Judée. Le Talmud dit que 
leur langage était corrompu et qu'ils brouillaient 
p lettres les unes avec les autres : le b avec le 

, etc. 
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Reniement de saint Pierre (Y. 74). (Sur un sarcophage antique) 


19. Et étant sorti, il pleura amèrement. Selon 
la tradition, saint Pierre alla pleurer son péché 
dans une grotte, transformée en tombeau et 
située sur le versant de la partie du mont Sion qui 
regarde la vallée du Cédron. On éleva dans la 
suite, au-dessus de cette grotte, une église que 
les anciens pèlerins nomment Gallicante ou le 
Chant du coq. 


XXVII. 1. Les princes des prétres et les anciens 
du peuple. Voir plus haut ia note sur xxvi, 3. 

2. « Ponce-Pilate fut le cinquiéme procurateur 
envoyé de Rome en Judée. Il gouverna cette pro- 
vince de l'an 26 à l'an 36 de l'ère chrétienne, 
sous les ordres du légat de Syrie. C'était une 
créature de Séjan, favori de Tibère. Par mé- 
nagement pour la susceptibilité des Juifs, il 
résidait à Césarée de Palestine, place forte sur 
la cóte de la mer; mais, comme Antipas, il venait 
à Jérusalem au temps des grandes fétes, et alors 
il habitait le prétoire, demeure contigué au 
palais d'Hérode et à la tour Antonia ». (L. Bacuez). 
d Mort de Judas. Trait propre à saint Mat- 
thieu. 

6. Le trésor était l'endroit du temple où le 
peuple mettait ses présents et ses offrandes. 


1. Du potier ; c'est-à-dire du potier de ce lieu. 


8. Haceldama, c'est-à-dire le champ du sang. 
L'emplacement traditionnel de ce cliamp, qui 
porte toujours le méme nom, est au sud de Jé- 
rusalem, sur le versant méridional de la vallée 
de Ben-Hinnom. 

9. Le texte qui est rapporté ici ne se lit pas 
dans Jérémie; mais on en trouve la substance 
dans Zacharie. Saint Matthieu a pu se borner à 
dire du prophéte, sans ajouter aucun nom. Il est 
certain que la version syriaque et plusieurs 
anciens manuscrits latins ne nomment pas le 
prophète. Cependant les interprètes ne con- 
viennent pas tous que saint Matthieu ait fait 
cette omission, et ils cherchent à maintenir, 
les unsle nom de Jérémie, les autres celui de 
Zacharie (Glaire). 


11-14. Jésus devant Pilate. Comparer avec Marc, 
xv, 2-5; Luc, xxm, 2-5; Jean, xvui, 29-38, 
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Matthæus, XXVII, 12-29. 


III. Ultima Jesu (XXI-XXVIIN). — 3° Passio Christi ( XXVI, 36-XXVII). 


daiwr; O dè "Inoovc py adro’ XV A£yac. 
12 Koi èv To xaryyogslodat atov VNO TWV 
2 J (22 2 
GOYLEQËUWY xoi vOv HOEOPUTEOWY, ovOzv ANE- 
xotvaro.  !?'Tors Léyea adta 0 llherog 
Otx daxovsig, 1004 OOV XUTALHOTUOOUGL; 
44 K b! 2 2 , 5? ford \ 10€ A 
aÈ OVX G7:tXQvO?] OUTI 7tQOC OUOÉ EV 
ma c t. / 
Qno, WTE J'avudbelr vOv zysuovo Mav. 
n 2 
!5 Kara dE tooryy Elu de o Ņyeuwy ano- 
T nc A 14 
Ava Eva tw Oylw déouor, ôv $J2Jtov. 
5i Gm Er 1 / 
16 Eiyov È tore ÓfoQuor émioquov, heyo- 
mw T 3 
ueroy Begofgay. 17 Svvgyu£vov ovv av- 
CN 5 b] — € d è J J 
Twv, siney ovToic 0 IlXorog Tiva 9£Asts 
2 # € w n N 2 Fe A 
anoavow vuir, Bagappav y Incovv tov Às- 
z zii 14 \ 
yousvor Xgiorov; Sidst ydo, ótt dix 
, s t 
qJovov nagéðwzav AUTO. 


19 Kad nuevov dè evroU éni roù Byuaroc, 
GTEOTELLE HQOG &ÜTOY À YUVN WÜTOÙ, À&y0vOG. 
Myer oot xoi To dixuiw exslvor xola yag 
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es rex Judeórum? Dicit illi Jesus : Tu 
dicis. '? Et cum accusarétur a principi- 
bus sacerdótum et senióribus, nihil re- 
spóndit. '? Tune dicit illi Pilátus : Non 
audis quanta advérsum te dicunt testimó- 
nia? !* Et non respóndit ei ad ullum ver- 
bum,ita ut mirarétur præses veheménter. 

15 Per diem autem solémnem consuéve- 
rat præses pópulo dimittere unum vinc- 
tum, quem voluissent : {© habébat autem 
tunc vinctum insignem, qui dicebátur 
Barábbas. 17 Congregátis ergo illis, 
dixit Pilátus : Quem vultis dimíttam 
vobis : Barábbam, an Jesum qui dicitur 
Christus? 18 Sciébat enim quod per invi- 
diam tradidissent eum. 

19 Sedénte autem illo pro tribunäli, 
misit ad eum uxor ejus, dicens : Nihil 
tibi, et justo illi : multa enim passa sum 
hódie per visum propter eum. 

20 Principes autem sacerdótum et se- 
nióres persuasérunt pópulis ut péterent 
Barábbam, Jesum vero pérderent. ?! Re- 
spóndens autem præses, ait illis : quem 
vultis vobis de duóbus dimitti? At illi 
dixérunt : Barábbam. ?? Dicit illis Pilá- 
tus : Quid ígitur fáciam de Jesu qui dici- 
tur Christus ??? Dicunt omnes : Crucifi- 
gátur. Ait illis præses : Quid enim mali 
fecit? At illi magis clamábant, dicéntes : 
Crucifigátur. 

24 Videns autem Pilátus quia nihil pro- 
ficeret, sed magis tumültus fieret, accépta 
aqua, lavit manus coram pópulo, dicens : 
Innocens ego sum a sánguine justi hujus : 
vos vidéritis. ? Et respóndens univérsus 
pópulus, dixit : Sanguis ejus super nos, 
et super filios nostros. ?9* Tunc dimisit 
illis Barábbam : Jesum autem flagellátum 
trádidit eis ut crucifigerétur. 

27 Tunc milites præsidis suscipiéntes 
Jesum in prætórium, congregavérunt ad 
eum univérsam cohórtem : ?? et exuéntes 
eum, chlámydem coccineam circumdedé- 
runt ei, ?? et plecténtes corónam de spi- 


15. A un des jours de la fête solennelle. Grec : 
« durant la fête ». 

16. Il avait. Grec : « ils avaient ». 

47. Pilate dit. Grec : « Pilate leur dit ». 

23. Le commencement du verset est rattaché daus 
le grec au verset 22, 
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Scènes de la Passion (y. 29). (Sur un sarcophage du Latran). 


Matthieu, XXVII, 12-29. 
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II. Derniers jours (XXI-X XVIII). 
répondit, : « Tu.le dis ». Prey. 17, 77 
12 Et comme les princes des prêtres Marc. 1, 3. 
et les anciens l'accusaient, il ne ré- c 
pondit rien. !? Alors Pilate lui dit : 1.52225» 
« N'entends-tu point combien de té- x«i. 32, 6. 
moignages ils rendent contre toi? » 

14 Mais il ne répondit à aucune de ps. 57,4. 
ses paroles, de sorte que le gouver- 
neur en était extrémement étonné. 

15 À un des jours de la fête so- marabbas 
lennelle, le gouverneur avait COU- opponitur. 
tume de délivrer au peuple un prison- j^ 
nier, celui qu'ils voulaient. +6 Or il Joa. 15, 39. 
avait alors un prisonnier insigne "*** 
nommé Barabbas. !7 Le peuple étant 
donc assemblé, Pilate dit : « Lequel 
voulez-vous que je vous délivre, 
Darabbas ou Jésus, qui est appelé 
Glo p Cari savait que C'é- Jon 15 22-27 
tait par envie qu'ils l'avaient livré. 

19 Or, pendant qu'il siégeait sur 
son tribunal, sa femme lui envoya 
dire: « Qu'il n’y ait rien entre toi et 
ce juste; car j'ai beaucoup souffert 
aujourd'hui dans un songe à cause 
de lui ». 

20 Mais les princes des prêtres 
et les anciens persuadérent au peuple 
de demander Barabbas, et de faire 
périr Jésus. *! Le gouverneur donc 
prenantla parole, leur dit : « Lequel 
des deux voulez-vous que je vous 
délivre? » Ils répondirent : « Barab- 
bas ». *? Pilate leur demanda : «Que 79» 19.6 15. 
ferai-je done de Jésus appelé Christ?» 23 ' 
23 Ils s'écriérent tous : « Qu'il soit sap. 3, 20. 
crucifié! » Le gouverneur leur re- Mare. 15 14 
partit: « Quel mal a-t-il fait? » Mais Joa. 15, 46. 
ils criaient encore plus, disant 
« Qu'il soit crucifié! » 

4 2 99 Q . 
24 Pilate voyant qu'il ne gagnait Crucifigen- 


Uxor 
præsidis. 
Mat. 8, 29. 
Num. 6, 20. 
Job, 33, 15. 
Deut. 18, 20. 


Petitur 
Barabbas. 


Marc. 15, 11. 
Luc. 23, 18. 
Joa. 18, 40. 
Act. 3, 14. 
Jac. 5, 6. 
Prov. 17,15. 
Dan. 13, 5. 


Luc. 23, 18. 
Act. 3, 13. 


rien, mais que le tumulte augmen- traditur 
. . ; Jesus. 
tait, prit de l'eau et se lava les Ps.25,6. 
Deut. 21, 6. 


mains devant le peuple, disant : 
« Je suis innocent du sang de ce Joa.18,31. 
juste : voyez vous-mêmes ». 25 Et Mat. 23, 33. 
tout le peuple répondant, dit : « Son mew. 12, 3. 
sang sur nous et sur nos enfants ! » 7**?9 5: 
AA delivra Barabbas; y. 15 15. 
mais Jésus, après l'avoir fait flagel- Le. 2524 
m il le leur livra pour être cruci- »« #, 18. 
ICE 

^' Aussitôt les soldats du gou- coronatur 
verneur menant Jésus dans le pré- iudi. 
toire, rassemblèrent autour de lui" D os 


o 28 , r 2 5. 
toute la cohorte; et, l'ayant dé- Avi. 28 85, 


pouillé, ils l'enveloppérent d'un man- suma, 
teau d’écarlate; ?? puis tressant Jos19 2 : 


Joa. 19, 2, 
une couronne d'épines; ils la mirent ; zs 3. 


3^ La Passion (XXVI, 36- XXVII). 


15-26. Barabbas préféré à Jésus. Comparer avec 
Marc, xv, 6-45; Luc, XXII, 13-25; Jean, xvin, 39-40. 

15. A un des jours de la féte solennelle; c'est-à- 
dire pendant la fête de Pâque (Cf. Jean, xvin, 39). 
Comme c'était la plus grande de leurs solennités, 
les Juifs la désignaient assez ordinairement sous 
le nom de la fête. 

16. Barabbas, d’après les détails fournis par 
les divers évangélistes, avait trempé dans une 
sédition, et il était voleur et assassin. 

19. Sa femme, Claudia Procula ou Procla, d'apres 
la tradition. 

24. Les palens aussi se lavaient les mains, 
Soit dans les alliances, soit dans les sacrifices 
qu'ils offraient aux dieux supérieurs, soit enfin 
pour expier un meurtre ou se purifier du 
sang répandu méme à la guerre; mais on pense 
généralement que Pilate a voulu dans cette cir- 
constance se conformer à l'usage des Juifs pour 
leur être agréable (Glaire). 

26-31. Flagellation et couronnement d'épines. 
Comparer avec Marc, xv, 16-20; Jean, xix, 1-3. 

26. Le supplice de la croix était la peine 
des esclaves, des voleurs, mais surtout des sé- 
ditieux, suivant les lois romaines. Les Hébreux, 
selon Maimonide, ne crucifiaient réguliérement 
pas les liommes en vie, mais aprés leur mort; ils 
les attachaient au poteau et les en détachaient 
avant le coucher du soleil. Cf. Deutéronome, XXI, 


91. Menant Jésus dans le prétoire. Le prétoire, 
qui désigna d'abord la tente du général en chef 
dans le camp, fut aussi plus tard le nom donné à 
la résidence d'un gouverneur de province, comme 
était Pilate. C'est là qu'il habitait et qu'il rendait 
la justice. Les évangélistes ont conservé le nom 
latin grécisé que les Latius avaient donné au pa- 
lais du procurateur dans la capitale de la Judée. A 
la place où s'élevait autrefois le Prétoire est au: 
jourd'hui en grande partie, à ce qu'on croit, la 
cour actuelle de la caserne turque, au nord- 
ouest du Temple. On y voit encore de grosses 
pierres qu'on dit avoir appartenu au prétoire. 
« L'escalier, qui, de la cour supérieure ou était le 
prétoire, conduisait dans la cour inférieure occu- 
pée aujourd'hui par une rue, a été transporté à 
Rome, où il est vénéré près de Saint-Jean de La- 
tran ». (J. H. Michon). — La cohorte romaine se 
composait de six cent vingt-cinq hommes. 

98. Ils l’enveloppèrent d'un manteau d'écarlate. 
En grec et en latin: d'une chlamyde. C'était une 
espèce de manteau de laine, ouvert et retroussé 
sur l'épaule gauche, où il s'attachait avec 
une agrafe, afin de laisser le bras droit libre. 
Ce nom, d'origine grecque, il désigue ici le pa- 
ludamentum, vêtement militaire des soldats ro- 
mains. Il était de forme ovale, se portait par- 
dessus la cuirasse et retombait en arrière, à 
peu près jusqu'à mi-jambe. Les tribuns le por- 
taient de couleur blanche; les généraux et les 
empereurs de couleur pourpre. 

29. Une couronne d'épines. La couronne qu'on 
mit sur la tête de Notre-Seigneur était de joncs, 
entrelacés d'épines de zizyphus. La couronne 
proprement dite est conservée à Notre-Dame de 
Paris; Pise possède dans sa jolie église de la 
Spina une branche de zizyphus. La couronne de 
joncs de Paris, « cette relique insigne, peut- 
étre la plus remarquable de celles que possé- 
dent les chrétiens, à cause de son intégrité re- 
lative, vient sans conteste de saiat Louis. Elle se 
compose d'un anneau de petits joncs réunis en 
faisceaux. Le diametre intérieur de l'anneau est 
de 940 millimètres, la section a 45 millimètres 
de diamétre. Les joncs sont reliés par quinze ou 
seize attaches de joncs semblables. Quelques 
joncs sont pliés et font voir que la plante est 
creuse; leur surface, examinée à la loupe, est 
sillonnée de petites cótes. Le jardin des Plantes 
de Paris cultive un jonc appelé juncus balticus, 
originaire des pays chauds et qui parait exac- 
tement semblable à la relique de Notre-Dame. 
Quant aux épines, nul doute que ce ne soit du 
rhamnus, nom générique de trois plantes qui se 
rapprochent tout à fait de l'épine de Pise. Ce 
rhamnus était le zizyphus spina Christi ou ju- 


136 


Matthæus, XXVII, 30-37, 


JANE. Ultima Jesu (XXI-XXVIIN). — 3^ Passio Christi CXXVI, 36-XX VIE). 


J EJ ra Pi 4 DEN A 
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^v 2 
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33 Kai sAJOvrsec sig tonov Àsyouevor 
Toiyoda, óc ott Asyouevoy xoavtov vo7c06, 

y PR A 
34 &duxav aðtO zusiv OEO UETA YONG uE- 
puyu£vov: xal yevodusvos oUx 1 96ÀA& meiv. 

35 Sravowoavtes dè avtov, OLEUEQIOWYTO 
TO iuctia a)rOU, DGAAovrsg xAmoov iva 
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36 Kai 
37 Koi 


3 Üü 3 LA ^ ^ P] ^v ` 
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~ Le [4 » ^ 
TOY LUUTIGUOY uov EBahor xÀgoov. 


g 3 , 2 A 5 ^ 
xoJ7usvoi ÉTHOOUY atov Ext. 


Eu 
LEUR 


nis, posuérunt super caput ejus, et arün- 
dinem in déxtera ejus. Et genu flexo ante 
eum, illudébant ei, dicéntes : Ave rex 
Judeórum. °° Et 


accepérunt aründinem, et percutiébant 


expuéntes in eum, 
caput ejus. 

?! Et postquam illusérunt ei, exuérunt 
eum chlámyde, et induérunt eum vesti- 
méntis ejus, et duxérunt eum ut crucifíge- 
rent. *? Exeüntes autem invenérunt hó- 
minem Cyrenéum, nómine Simónem : 
hunc angariavérunt ut tólleret crucem 
ejus. 

?3 Et venérunt in locum qui dicitur 
Gólgotha, quod est Calväriæ locus. ?* Et 
dedérunt ei vinum bibere cum felle mis- 
tum. Et cum gustásset, nóluit bibere. 

35 Postquam autem crucifixérunt eum, 
divisérunt vestiménta ejus, sortem mit- 
téntes : ut implerétur quod dictum est 
per prophétam dicéntem : Divisérunt sibi 
vestiménta mea, et super vestem meam 
misérunt sortem. ?95 Et sedéntes servábant 
eum. ?? Et imposuérunt super caput ejus 


Entrée de Notre-Seigneur à Jérusalem le dimanche des Rameaux (XXI, 8, p. 97). (D'après 
une miniature du manuscrit des Evangiles de Rossano). 


29. RABDTL: èv tg del. 
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INE. Derniers jours (XXI-XXVIIN). — 3» La Passion CXXVI, 36- XXVII). 


sur sa tête. et un roseau dans sa jubier. Dans la couronne de Notre-Seigneur, 
: aM "—- ses] branches brisées ou courbées vers le mi- 
main droite ; et fléchissant le genou lieu pour prendre la forme d'un bonnet, étaient 
devant lui, ils le raillaient, disant : Nr, soit en 
| TR 30 Et ne e edans, soit au dehors du e de jones. 

« Salut, roi des Juifs ». , Cra , fallait que le cercle fût plus grand que le tour 
chant sur lui, ils prenaient le ro- de la tête, afin de pouvoir l'y faire entrer, 
.: À malgré le rétrécissement causé par l'introduc- 
seau, et en frappaient sa tête. tion des branches, et l'on trouve en effet que 


31 Après qu'ils se furent ainsi Pucitur aa | la couronne de Notre-Dame placée seule sur la 

o c DES lui A nccem. téte tomberait surles épaules. On n'avait méme 
joues de lui, ils lui otérent le man- Mat. 26,67. | pas besoin de nouveaux liens pour les fixer au 
teau, le couvrirent de ses vêtements, Philip. ?, 8. | cercle de joncs; et les rameaux passés alternati- 
: ` : Ps. 117, 16. | vement dessus et dessous devaient suffire pour 

et l'emmenérent pour le crucifier. Hebr. 13, 12. | les maintenir. C'est cette opération que les [évan- 
32 Or, comme ils sortaient, ils ren- Marc. 15, 21. | gélistes] ont pu appeler le tressage. Les soldats 
` ih d Cv Luc. 23, 26. | sans doute, évitèrent de toucher à ces horribles 
E un Te le, e Uyrene, Joa. 19,17. | épines, dont chacune plus tranchante que la 
mmé Simon: ils l traienir Mare. 15, 22. | griffe du lion fait jaillir le sang en abondance. 
RS 25 P c gnirent jj; D Eo [La branche de zizyphus de Pise] a 80 millime- 
de porter sa croix. tres de hauteur. L'épine principale a plus de 
33 Et ils vinrent au lieu appelé Crucifigi- | 20 millimètres de longueur ». (Roliault de Fleury). 


Golgotha, qui estle lieu du Calvaire. M9, 


Joa. 19, 29 32-38. Crucifiement. Comparer avec Marc, xv, 
; o : À : l '30. — | 22-28; Luc, xxin, 33; Jean, xix, 17-24. } | 
34 Là, ils lui donnèrent à boire du rue. 16, 24. 32. Sa croix. Les auteurs avaient émis les opi- 


: AT: : o »] Ps 68, 22; | nions les plus diverses sur la nature du bois ou 
vin mélé avec du fiel; mais lorsqu ll se. des bois dont était formée la croix. Aprés l'exa- 
eut goûté, 1l ne voulut pas boire. aen scientifique de Toe reliques, « on peut 

25 ` D , A DNO affirmer que le bois de la croix provenait d'un 
> Aprés qu'ils l'eurent crucifié, Divise  [conifere, et on ne peut douter que ce conifere 


ils partagérent ses vêtements, JE- Mare. 15, 21. nr soit a den Lopinion UU l'ins- 
^ + Luc. 23, 31. | trument du supplice de Notre-Seigneur se com- 
tant le sort, afin que füt accomplie Joa. 19, 23. posait d'un En à avec une traverse laissant 
la parole du prophète, disant : « Ils 5*5, 7 | passer la tête de la tige, comme l'usage Los 
, ^ Ta4'19' 39 | senter s'en est le plus généralement répandu. 
se sont partagé mes vetements, GE Tos 2 1»' | [D'apres] une ancienne tradition, la RAF du 
sur ma robe, ils ont jeté le sort ». montant pos de 4 neue 80, et celle de la 
36 : 37 : : : d traverse de 2 mètres 30 à 2 mètres 60 ». Le sup- 
Puis S etant assis, ils le gardaient. Laura  |plice de la croix, très fréquent chez les Romains, 
37 Et ils mirent au-dessus de sa tête pia- | était spécial pour les esclaves. On l'appliquait 
quelquefois aux hommes libres, mais alors aux 
plus vils ou aux plus coupables, comme les 
voleurs, les assassins, les faussaires. Chez les 
Romains, les condamnés portaient leur croix. Plaute a dit : qu’il porte la potence à travers la ville et 
qu'il soit ensuite attaché à la croix. « L'intervention de Simon le Cyrénéen peut s'entendre de deux manières. 
Le texte sacré ne dit pas formellement si Notre-Seigneur fut totalement déchargé de sa croix, ou s'il 
continua à la porter avec une aide étrangère. Dans la première hypothèse, le Christ aurait marché en avant, 
Simon portant seul la croix en arriére. Dans la seconde, il aurait porté la partie antérieure et Simon la 
partie postérieure, le bout traînant à terre. Saint Augustin, saint Athanase, saint Jérôme, saint Léon, 
Origene et plusieurs modernes supposent que Notre-Seigneur fut entierement déchargé. [On peut donner] à la 
croix un [poids total] d'environ cent kilogrammes. La croix devait trainer à terre, (parce que] ce long bois 
n'aurait pu rester en équilibre sur l'épaule;la diminution de poids qui en résultait peut être évalué à 25 ou 30 
kilogrammes. [Le Sauveur avait donc encore à porter] environ 75 kilogrammes. [Ce fardeau dépassait ses 
forces, parce qu'il était] épuisé par les supplices qu'il avait endurés, par la longueur de la voie douloureuse 
dont on connait au moins les deux extrémités et qui devait étre de 5 à 600 metres, et par la difficulté des 
chemins dans un sol montueux ». (Rohault de Fleury). 

33. Golgotha. Le Golgotha est actuellement enclavé dans l'église du Saint-Sépulcre, dans la partie sud- 
est de la Basilique. Il s'éléve à la hauteur de 4 mètres 70 centimètres au-dessus du sol. Du temps de Notre-Sei- 
gneur, le Calvaire était en dehors de Jérusalem, à l'ouest; aujourd'hui il est dans l'enceinte méme de la ville. 

34. Du vin mélé avec du fiel. Voir la note sur Jean, xix, 29-30. 

35. Aprés qu'ils l'eurent crucifié. « Tantót la victime était attachée par terre à la croix, qui était en- 
suite élevée avec son fardeau; tantót la croix était d'abord dressée, et le condamné attaché avec des 
cordes, puis cloué. Le premier mode parait avoir été plus probablement employé sur le Calvaire. Les 
crucifiés étaient souvent fixés avec des clous [placés au milieu des mains et aux pieds]. Avant de clouer les 
pieds, on préparait le trou avec une broche. Ce que dit le Sauveur à saint Thomas (Jean, xx, 27) prouve 
qu'il avait eu les mains percées de clous. Les auteurs profanes qui se sont occupés du crucifiement par- 
lent toujours de quatre clous. Toutes les peintures grecques représentent Notre-Seigneur fixé sur la croix 
avec quatre clous. Le clou [de la passion conservé à] Notre-Dame [de Paris|, de 90 millimétres de longueur, 
n’a pas de tête; sa pointe méplate est intacte. La forge en est grossière. Le clou que l'on voit dans la ba- 
silique de Sainte-Croix de Jérusalem à Rome a 120 millimètres de long, 8 millimètres 1/2 de grosseur à sa plus 
grande dimension, et sa tête est couverte d’une espèce de chapeau creux au fond duquel il est rivé, comme 
on le voit à quelques clous antiques, à ceux par exemple de la Bibliothèque du Vatican ». (Rohault de Fleury). 

37. Celui-ci est Jésus, le roi des Juifs. « Un écriteau destiné à faire connaitre les motifs de la condamna- 
tion [était] porté en avant du condamné, ou attaché à son cou; il était parfois remplacé par une proclamation 
du crieur public, annonçant le nom du criminel et l'arrét de la justice. Il était préparé quand Notre- 
Seigneur sortit du prétoire, afin de le précéder dans le long parcours de la voie douloureuse. Le titre ne 
tenait pas encore à la croix, à laquelle il ne fut attaché avec des clous que sur le Calvaire ». Les trois pre- 
miers évangélistes n'ont pas rapporté mot à mot l'inscription; ils n'en ont donné que le sens. Saint Jean 
est le seul qui lait littéralement reproduite, en nous apprenant qu'elle portait ces mots : Jésus de Nazareth, 
roi des Juifs, écrits en trois langues, en hébreu ou araméen, en grec et en latin. L'église de Sainte-Croix 
de Jérusalem, à Rome, possède un fragment considérable du titre de la croix. « C'est une petite planche 
[de chêne ou bien de sycomore ou de peuplier], de 235 millimètres de largeur sur 130 millimètres de 
hauteur, sillonnée de trous de vers. On y voit tres distinctement deux restes d'inscription grecque et ro- 
maine, et dans le haut, l'extrémité de quelques lignes courbes qui paraissent étre ceux d'une troisieme ins- 
cription [en lettres hébraiques]. La seconde inscription porte : Nazarenous (en caracteres grecs) et la 
troisième: NazanENuS RE. Les lettres sont légèrement en creux, comme si elles avaient été tracées avec 
cet outil particulier dont les charpentiers se servent de nos jours pour marquer le bois, ou simplement 
avec une petite gouge. Elles ont de 28 millimètres à 30 millimètres. Peintes en rouge sur un fond blanc. 
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Matthæus, XXVII, 38-54. 


III. Ultima Jesu (XXE-XXVIII). 


— 3» Passio Christi CXXVI, 36-XXVII). 
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causam ipsius scriptam : llic esr Jesus 
REx JupæoruM. ?9? Tunc crucifixi sunt 
cum eo duo latrónes : unus a dextris, et 
unus a sinistris. 

39 Prætereúntes autem blasphemábant 
eum movéntes cápita sua, 4? et dicéntes : 
Vah qui déstruis templum Dei, et in 
triduo illud reædificas : salva temetip- 
sum : si Filius Dei es, descénde de cruce. 
^! Similiter et principes sacerdótum illu- 
déntes cum scribis et senióribus dicé- 
bant : ^? Alios salvos fecit : seipsum non 
potest salvum fácere : si rex Israel est, 
descéndat nune de cruce, et crédimus 
ei : ^? confídit in Deo : líberet nunc, si 
vult eum : dixit enim : Quia Fílius Dei 
sum. 44 Idípsum autem et latrónes, qui 
crucifixi erant cum eo, improperábant 
ei. 

^3 A sexta autem hora ténebre facte 
sunt super univérsam terram usque ad 
horam nonam. 

46 Et circa horam nonam clamávit Je- 
sus voce magna, dicens : Eli, Eli, lamma 
sabactháni? hoc est : Deus meus, Deus 
meus, ut quid dereliquísti me? ^? Qui- 
dam autem illic stantes, et audiéntes, di- 
cébant : Eliam vocat iste. '* Et continuo 
currens unus ex eis accéptam spóngiam 
implévit acéto, et impósuit aründini, et 
dabat ei bibere. ^? Céteri vero dicébant : 
Sine videámus an véniat Elias líberans 
eum. 

50 Jesus autem iterum clamans voce 
magna, emisit spiritum. 

?! Et ecce velum templi scissum est in 
duas partes a summo usque deórsum, et 
terra mota est, et petræ scissæ sunt, ?*? ef 
monuménta apérta sunt : et multa cór- 
pora sanctórum, qui dormíerant, surrexé- 
runt, ?? et exeuntes de monuméntis post 
resurrectiónem ejus, venérunt in sanc- 
tam civitátem, et apparuérunt multis. 

?^ Centürio autem, et qui cum eoerant, 
custodiéntes Jesum. viso terræmotu et 
his quæ fiébant, timuérunt valde, di- 
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Matthieu, XXVII, 38-54. 
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III. Derniers jours (NXI-XX VIII). — 3° La Passion CXXVI, 36-XXVIT). 


sa condamnation ainsi écrite : « Ce- T» 1919. 


LUI-CI EST JÉSUS, LE nor DES JUIFS ». Mare. 15, 26. 
38 Alors furent crucifiés avec lui Mare. 15, 27. 


: : Luc. 23, 32. 
deux voleurs, l'un à droite et l'autre 1255,15. 
à gauche. HT 

59 Or les passants le blasphé- miasphe- 


mio. 
Mare. 15, 29. 
Pa. 21, 8. 
Is. 30, 11. 


maient, branlant la tête, ‘ et di- 
sant : « Ah! toi qui détruis le temple 

de Dieu et le rebâtis en trois jours, Joa. 2, 19. 
sauve-toi toi-même. Si tu es le Fils '^*,*5 *': 
de Dieu, descends de la croix ». Je 55: 
41 Pareillement les princes des pré- 
tres eux-mêmes se moquant de lui 
avec les scribes et les anciens, di- 
en Na sauvé les autres, 
et il ne peut se sauver lui-móme 
sil est le roi d'Israél, qu'il des- 
cende maintenant de la croix, et 
nous croirons en lui : ^? il se confie 
en Dieu; qu'il le délivre maintenant, 
s'il veut; car il a dit : Je suis le Fils 
de Dieu ». *^ Or, c'était aussi l'in- 
sulte que lui faisaient les voleurs qui 
étaient crucifiés avec lui. 

4^5 Mais, depuis la sixième heure, 
les ténébres se répandirent sur toute 
la terre jusqu'à la neuvième heure. 

^9 Et, vers la neuviéme heure, 
Jésus cria d'une voix forte, disant : 
« Eli, Eli, lamma sabacthani? » c'est- 
a-dire : « Mon Dieu, mon Dieu, 
pourquoi m' avez-vous délaissé? » 
^^ Mais quelques-uns de ceux qui 
étaient là, et qui entendaient, di- 
saient :« C'est Elie que celui-ci ap- 
pelle ». 48 Et aussitôt lun d'eux, 
courant, prit une éponge, l'emplit 
de vinaigre, puis la mit au bout d'un 
roseau, et il lui présentait à boire. 
^? Mais les autres disaient : « Laisse, 
voyons si Elie viendra le délivrer ». 

50 Cependant Jésus, criant encore 
d'une voix forte, rendit l'esprit. 

?! Et voilà quele voile du temple 
se déchira en deux, depuis le haut 
jusqu'en bas, et la terre trembla, 
les pierres se fendirent, ?? les sé- 
puleres s'ouvrirent, et beaucoup de 
corps des saints qui s'étaient en- 
dormis se levèrent; ?? et sortant de 
leurs tombeaux, après sa résurrec- 
tion, ils vinrent dans la cité sainte, 
et apparurent à un grand nombre de 
personnes. 

54 Le centurion et ceux qui étaient 
avec lui pour garder Jésus, voyant 
le tremblement de terre et tout ce 
qui se passait, furent saisis d'une 
extréme frayeur, et dirent : « Vrai- 


Mare. 15, 81. 
Luc. 23, 35, 
Jer. 5, 5. 
Hebr. 5. 9. 


Act. 10, 38. 
Lue. 23, 37. 
Sop. 2, 18. 
Ps. 95, 10. 
Jer. 23, 16. 


To pl, Bk 
Jer. 15, 10. 


Mare. 15, 32. 
Luc. 23, 39, 


TenebrÆæ. 
Marc. 15, 33. 
Luc, 23, 44. 
Ex. 10, 22. 
Am. 8,9. 
Irrisio de 
Elia. 
Ps. 21, 2. 
Joa. 16, 32. 


Mat. 17, 10. 


Joa, 19, 29. 
Ps. 68, 22. 


Mors Jesu. 
Jon. 19, 30 ; 
10, 18. 


Portenta. 
Mare. 15, 38. 
Lue. 23, 45. 
Ex. 26, 31-32. 
Hebr. 9, 3,8; 
10, 20. 
2 Par. 3, M, 
Ps. 103, 32. 
Dan. 12, 2. 
Ami 2 PIOR 
26, 23.1 
Eph. 5, 14. 
Agg. 2, 7. 
Mat. 4, 5. 
Joa. 5, 28. 
Is. 1. 12. 


Centurio- 
nis 
confessio. 
Mare. 15, 39. 
Luc. 23, 47. 
Os. 2, 94. 
Is. 26, 1$. 


elles devaient être trés visibles à la hauteur où 
Ponce Pilate les fit placer. Les mots sont écrils 
[au rebours] de droite à gauche, en suivant l'or- 
dre du titre hébreu, et les lettres sont renver- 
sées, comme si on les voyait dans une glace ». 
(Rohault de Fleury). Le titre de la croix, dans son 
intégrité, devait avoir approximativement 65 cen- 
timetres sur 20. 

39-44. Insultes au Sauveur. Compareravec Marc, 
Xv, 99-32; Luc, xxiii, 35-39. 

40. Le temple, en grec vais. Voir plus haut la 
note sur xxi, 12. 


44. Saint Lue ne parle que d'un seul voleur qui 
ait insulté Jésus-Christ; mais on peut trés légiti- 
mement supposer que les deux voleurs s'étaient 
d'abord permis ces insultes, et qu'ensuite l'un 
d'eux, touché de la gràce, blàma l'insolence de 
son compagnon. On est encore fondé à dire que 
saint Matthieu parle ainsi de ces voleurs indis- 
tinctement, et qu'il a mis le pluriel pour le sin- 
gulier, genre de licence qui se rencontre quel- 
quefois dans les écrivains sacrés (Glaire). 

45-53. Ténèbres et autres prodiges. Comparer 
avec Marc, xv, 38-38: Luc, XXII, 44-45. 

45. Depuis la sixième heure..; depuis midi 
jusqu'à trois heures. — Toute la terre, signifie, 
selon plusieurs, la Judée et quelques pays voi- 
sins. 

A6. Eli, Eli... Ce sont les premières paroles 
du Psaume xxr, qui prédit la passion. Notre-Sei- 
gneur s'exprime en syro-chaldéen ou araméen, 
| qui était la langue alors usitée en Palestine. 


Lue, 23,36-37. | 


50. Jésus... rendit l'esprit. C'était le vendredi 
14 nisan, à trois heures de l’après-midi, Cest- 
à-dire, selon les calculs les plus probables, le 
vendredi 7 avril de l'an 30 de notre ere. 

51. Le voile du temple, en grec vacs. Il y avait 
dans le temple de Jérusalem deux voiles ou por- 
tiéres. Le premier voile séparait le portique du 
Saint; le second séparait le Saint du Saint des 
Saints. C'est ce dernier qui fut déchiré en deux 
au moment dela mort de Notre-Seigneur. 

52. Qui s'étaient endormis; c'est-à-dire qui 
étaient morts. Souvent dans lÉcriture le som- 
meil est mis pour la mort. 


54-56. Centurion et autres spectateurs. Comparer 
avec Mare, xv, 39-44; Jean, xxi, 47-49. 

54. Le centurion et ceux qui étaient avec lui 
pour garder Jésus. « Les corps étaient gardés. 
| Pétrone, dans une satire, dit que les soldats veil- 

laient pour qu'on ne les dérobât pas pour les 
enscvelir. Il ajoute que les parents d'un crucifié 
profiterent d'une nuit où les soldats étaient 
absents et enlevérent le corps de la croix ». (Ro- 
hault de Fleury). 
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Matthæus, XXVII, 55-63. 


EINEN. Ultima Jesu (XXI-XXWVIIE). — 3° Passio Christi (XXVI, 36-XXVII). 
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céntes Vere Filius Dei erat iste. 

53 Erant autem ibi mulieres multae a 
longe, que secütz erant Jesum a Galilæa, 
ministrántes ei : ?* inter quas erat María 
Magdaléne, et María Jacóbi, et Joseph 
mater, et mater filiórum Zebedæi. 

57 Cum autem sero factum esset, venit 
quidam homo dives ab Arimathæa, nó- 
mine Joseph, qui et ipse discípulus erat 
Jesu : ?? hic accéssit ad Pilátum, et pétiit 
corpus Jesu. Tunc Pilátus jussit reddi 
corpus. ?? Et accépto córpore, Joseph 
invólvit illud in síndone munda. 9? Et 
pósuit illud in monuménto suo novo, 
quod excíderat in petra. Et advólvit saxum 
magnum ad óstium monumént, et ábiit. 
61 Erat autem ibi María Magdaléne, et 
áltera María, sedéntes contra sepül- 
chrum. 


62 Altera autem die, quæ est post Pa- 
rascéven, convenérunt príncipes sacer- 
dótum et pharisæi ad Pilátum, $3 dicén- 
tes : Dómine, recordáti sumus, quia 
sedüctor ille dixit adhuc vivens : Post 
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Résurrection (XXVIII, 6, p. 143). (Ampoule de Jérusalem donnée à la reine Théodelinde par le pape saint Grégoire). 


. €: Megidu. NDT?: 100758. 
. NCDLT*: àpa97r6097. 

. NBT?* (alt.) ro oo ua. 

. BDT! + èr. 

. ALT ènr (p. uéyar). 

61. NBCT?: Meore u. 


51. Joseph, membre du sanhédrin, Marc, xv, 43; 
homme bon et juste, Luc, xxii, 50. D'après une tra- 
dition, Joseph fut un des soixante-douze disciples, 
et il aurait porté la foi en Grande-Bretagne. 

60. Il roula... Cette expression est vraie à la lettre. 
L'antique tombeau dit des Rois, prés de Jérusalem, 
se ferme au moyen d'une pierre qui est ronde 
comme une meule de moulin et qui se roule devant 
lentrée. Pour ouvrir, on roule la pierre en sens op- 
posé dans une sorte de rainure destinée à la recevoir. 
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Matthieu, XXVII, 55-63. 
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ANN. Derniers jours (XXI-XX VIII). — 3° La Passion (XXVI, 36- XXVII). 


ment, celui-ci était le Fils de Dieu ». ! Jo» 5 20. 


33 Į] y avait aussi à quelque dis- "e 
tance de là beaucoup de femmes Yare Img” 
qui, de la Galilée, avaient suivi Jésus Br 
pour le servir; ??et parmi lesquelles 1:50: 


étaient Marie-Madeleine, et Marie, sat ,. 39. 
mère de Jacques et de Joseph, et la 2, 20; 26, 7. 
mére des fils de Zébédée. 
57 Or, quand il se fit soir, vint un Sevelitur 
: 5 . . Jesus. 
homme riche d'Arimathie, du nom mare. 15, 42. 


À : REA os : Luc. 23, 50. 

de Joseph, qui lui aussi était dis- Joa. 19 38. 

ciple de Jésus. *5 Cet homme vint à Joa. 19, 38. 

Pilate, et lui demanda le corps de Joa, 19,40; 
20, 5-7. 


Jésus. Alors Pilate commanda que 
le corps füt remis. ?? Ayant donc 


recu le corps, Joseph l'enveloppa 
dans un linceul blanc; "^et il le mit 2 53 9. 
dans son sépulcre neuf qu'il avait ° 
fait tailler dans le roc. Ensuite il 
roula une grande pierre à l'entrée du 
sépulcre, et s'en alla. 5! Mais Marie- ""* ?*» 55 
Madeleine et l'autre Marie étaient là, Joa. 19, 14. 
assises prés du sépulcre. 

62 Le lendemain, c'est-à-dire le Custoai- 


tum se- 


jour d’après la préparation du sab- pulchrum. 
bat, les princes des prêtres et les 
prar vinrent ensemble vers Pi- 


ate, 9? et lui dirent : « Seigneur, Joe 712. 
z at. 26, 61 : 
nous nous sommes rappelé que ce "ie, 2. ? 


séducteur a dit, lorsqu'il vivait en- 
core : Après trois jours je ressusci- 


56. « Marie-Madeleine est célèbre dans l'Évan- 
gile par ses sentiments de charité ardente envers 
le Sauveur des hommes, et dans la tradition 
ecclésiastique par ses larmes et sa pénitence. 
Le surnom de Madeleine fut donné à Marie, parce 
qu'elle était du bourg de Magdala, en Galilée, 
près du lac de Tibériade. On croit qu'elle était 
d'une famille distinguée par ses richesses. L'Evan- 
gile, en la nommant pécheresse, a fait supposer 
qu'elle s'était abandonnée à des débordements. 
On connait le chátiment que Marie-Madeleine 
subit durant quelques années: elle fut tourmentée 
du démon jusqu'au jour ou le Sauveur, lui remet- 
tant ses péchés, l’affranchit de cette domination 
horrible. (Quand elle versa ses parfums sur les 
pieds de Jésus, il lui remit ses péchés]. C'est 
depuis cette époque qu'elle s'imposa des prati- 
ques de pénitence. Aprés avoir mis sa chevelure 
et ses parfums aux pieds du Seigneur, comme si 
elle avait voulu figurer son renoncement à toutes 
choses vaines, elle se joignit à quelques saintes 
et nobles femmes qui suivaient le divin Maitre, 
écoutaient ses prédications et l'assistaient de 
leurs biens dans ses courses évangéliques. Marie- 
Madeleine et les saintes femmes suivirent Jésus 
de la Galilée à Jérusalem et elles ne l'abandon- 
nerent pas, méme à sa mort, qui arriva six mois 
aprés. Marie avec sa famille habitait le bourg de 
Béthanie. (C'est là que mourut son frère Lazare, 
et c'est là que Jésus le ressuscita. Peu aprés, dans 
un repas qui fut donné à Béthanie au Sauveur 
chez un homme qui avait été guéri de la lèpre et 
où Lazare assistait avec ses deux sœurs, Marie 
répandit un nouveau vase de parfums sur les 
pieds du Sauveur]. Malgré les souffrances de son 
amour, Madeleine accompagna Jésus sur le Cal- 
vaire. [Elle lui rendit les derniers devoirs de la 
sépulture et mérita de voir des premiéres son 
Maitre ressuscité]. A partir de cet instant, on ne 
trouve plus dans l'Évangile aucune trace de sainte 
Madeleine. 11 est probable toutefois qu'elle se 
rendit d'abord en Galilée, où Jésus devait se mani- 
fester à ses disciples. Ce fut l'opinion générale 
des anciens que, aprés la descente du Saint-Esprit 
et la dispersion des Apótres, Marie-Madeleine 
quitta Jérusalem et la Palestine. La tradition [la] 
plus fondée fait aborder Marie-Madeleine en Pro- 
vence avec Marthe et Lazare. D'aprés cette tradi- 
tion, Lazare devint évêque de Marseille où il mou- 


rut; Marthe porta l'ÉEvangile à Tarascon, et Marie-Madeleine se retira dans la caverne devenue si célèbre sous 
le nom de Sainte-Baume. C'est là qu'elle finit ses jours dans les pratiques de la pénitence ». (Msz* Darboy). 
— Marie, mére de Jacques et de Joseph, femme de Cléophas ou Alphée, sœur ou belle-sœur dc la sainte Vierge, 
mére de saint Jacques le Mineur. — Sur Jacques et Joseph, ou Josés, voir plus haut la note de xui, 55, 56. — 
La mère des fils de Zébédée, Salomé, mère de saint Jacques le Majeur et de saint Jean l'Evangéliste. 

91-61, Sépulture. Comparer avec Marc, xv, 42-47; Luc, xxu, 50-55; Jean, xix, 38-42. j 

51. Arimathie, d’après Eusèbe, est la Ramathaim-Sophim située dans les montagnes d'Éphraim, non 
loin de Béthel. D'après saint'Jéróme, c'est la Ramléh actuelle, à quelques kilométres de Lydda. 

58. Les lois romaines défendaient de donner la sépulture aux criminels sans la permission des juges. — 
« La croix était le tombeau du supplicié. Les Juifs attachèrent quelquefois à la croix les cadavres des sup- 
pliciés, mais ils ne les y abandonnaient jamais aprés le coucher du soleil. Les Romains, plus cruels, v 
fixaient les condamnés vivants et les laissaient périr misérablement de faim, de soif et d'épuisement. Leurs 
corps devenaient la proie des vautours et des chiens et se détruisaient en général par la putréfaction ». 
(Rohault de Fleury). 

59. Joseph l'enveloppa dans un linceul blanc. « Le suaire dont se servit Joseph d'Arimathie devait en- 
velopper décemment le corps pour le porter au tombeau, indépendamment des autres linges nécessaires à 
l'embaumement » dont parle saint Jean, xix, 40; xx, 5, 7. (Rohault de Fleury). On honore à Cadouin (Dordogne) 
et à Turin le saint suaire de Notre-Seigneur. « La longueur du saint suaire [de Cadouin] est de 9 m. 81; sa 
largeur de 1 m. 13. La pièce d’étoffe est entière, ayant une lisière sur les deux côtés larges et une bordure 
coloriée sur les deux côtés longs ». (De Gourgues). Quant au saint suaire de Turin, « c’est une pièce 
d'étoffe de quatre métres environ de longueur, en lin, un peu jauni par le temps et rayé comme du basin. 
[On y voit représenté le corps de Notre-Seigneur]. Le temps a fait dans le tissu des trous imperceptibles dont 
quelques-uns ont été réparés par les princesses [de Savoie] ». (M** Jeancart). 

60. C'était la coutume dans ce pays de faire tailler dans le roc des tombeaux pour les personnes de 
considération. — Dans „SOn sépulere. D’après la tradition, le tombeau de Joseph d'Arimathie était composé 
de deux chambres, taillées l'une et l'autre dans le roc, et dont la premiére servait de vestibule à la seconde 
ou avait été déposé le corps du Sauveur. Sainte Héléne, en préparant le terrain pour isoler le tombeau 
de Notre-Seigneur, placé aujourd'liui au milieu de la rotonde de l'église du Saint-Sépulcre, modifia la forme 
du monument et le rendit quadrangulaire. La première chambre du tombeau, nommée chapelle de l'ange, 
parce qu'on croit que c'est là que l'Ange annonça aux saintes femmes la résurrection du Sauveur, est une 
sorte de vestibule long de 3 m. 45 sur 2 m. 90 de large. On entre par une petitc porte très basse percée dans 
le mur ouest dans la seconde chambre appelée chapelle du tombeau de Notre-Seigneur. Elle a 2 m. 07 de 
long sur 4 m. 93 de large. Des plaques de marbre blanc couvrent le roc naturel. Le tombeau proprement dit 
s'éléve de 65 centimetres au-dessus du pavement; il est long de 1 mètre 89 et large de 93 centimétres. Il est 
creusé en forme d'auge et adhérent aux parois ouest-nord et est. — Il roula une grande pierre. Les tom- 
beaux, étant des grottes ou des édifices, sont fermés par unc porte ou par une pierre. 

62-66. Garde du sépulcre. Propre à saint Matthieu. 

62. Le jour d'aprés la préparation du sabbat; c'est-à-dire le jour méme du sabbat. Les Juifs appelaient 
le vendredi la préparation du sabbat, parce qu'on y préparait à manger, ce qu'il n'était pas permis de 
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Matthæus, XXVII, 64— XXVIII, 13. 


ANIM. Ultima Jesu (XXI-XXVIIUN). — £ Glorificatio Christi C XXVIII). 
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LOETE TOY TONOV Óz0v EXELTO O xUQLOc. 
T Kai rayo nopsvdsioo sinare tois uudn- 
TÙ GUrOU, ÔTL NYE00N NO TWV VEXQUN. 
xal idov, noodyer uag siç Tir Talalaev, 
xc? avtov Oyeode idov, sinov “uiv. 

8 Koi 2e ov Gau Tayo QTO TOU pvnueiov 
uera pofpov xal xagaüc HLEY CAM, edpagtoy 
ana yyelun TO Hadmroic GUTOU. fc dè 
ETOQEVOYTO ANAYYTAAL TOÎG Loc TOU GÜTOV, 
xal idov, 0 Igoovg anývryosv aùtuig, 
syor Xotgevs. At dè mgogsAOovoon Exod- 
tyoav avtor TOUG nodaç xal mgocsxivmoav 
autr@. 10 Tote heyet adta 0 Inoovc: Mr 
qofsio9s vauyste, anayyslhate Toic adsl- 
pois uov, iva &x£AJ wot sic Tv D'eMXotor 
X&x£l. UE OYOYTEL. 

11 Jlopevouévwy dè avrov, ióos, Tivèc 
tys xovotwdiac eAJOvrsc sig Ty noAw AT- 
Zyyskav Tols GO YLEQEd ot &navta vO ysvó- 
usva. °? Koi ovvayOévrsg uetra vov ngs- 
ofvregtv, ovuloUAtóv te Xoflóvrsc, &Qyv guo 
txavà Edwxuy roig oroururec, !? Léyov- 
Tec” Einate Ori où uudmrai aërod vvxroc 


64. NBT?* avrov. NABCDT* (p. ,“UTov) yv- 
xróc. 65. BET* ðè. — 2. NBDLT* 46 ths 9. 
Jj. ABCDT : &Jéa. 4. NBCDLT?: E 6. 
NBT?* 6 zúg. 8. NBCT: axeldovoc. 9. NBD LT* 
"Qc- uad. avrov. 


tres dies resürgam. 9* Jube ergo custo- 
diri sepulchrum usque in diem tértium, 
ne forte véniant discipuli ejus, et furén- 
tur eum, et dicant plebi : Surréxit a 
mórtuis : et erit novíssimus error pejor 
prióre. 9? Ait illis Pilátus : Habétis custó- 
diam, ite, custodite sicut scitis. 66 Jlli 
autem abeuntes, muniérunt sepülchrum, 
signántes lápidem, cum custódibus. 

XXWINE. ! Véspere autem sábbati, 
quia lucéscit in prima sábbati, venit 
María Magdaléne, et áltera María, vidére 
sepülchrum. ? Et ecce terræmotus factus 
est magnus. Angelus enim Dómini de- 
scéndit de coelo : et accédens revólvit lá- 
pidem, et sedébat super eum : ? erat 
autem aspéctus ejus sicut fulgur: et ves- 
timéntum ejus sicut nix. * Præ timóre au- 
tem ejus extérriti sunt custódes, et facti 
sunt velut mórtui. 

5 Respóndens autem ángelus dixit mu- 
liéribus : Nolite timére vos : scio enim, 


quod Jesum, qui crucifixus est, quæritis : 


6 non est hic: surréxit enim, sicut dixit : 
veníte, et vidéte locum ubi pósitus erat 
Dóminus. 7 Et cito eüntes dícite discí- 
pulis ejus quia surréxit : et ecce præcédit 
vos in Galiléam : ibi eum vidébitis : 
ecce prædixi vobis. 

8 Et exiérunt cito de monuménto cum 
timóre et gaüdio magno, curréntes nun- 
tiáre discípulis ejus. ? Et ecce Jesus 
occürrit illis, dicens : Avéte. Illae autem 
accessérunt, et tenuérunt pedes ejus, et 
adoravérunt eum. t° Tunc ait illis Jesus : 
Nolite timére : ite, nuntiáte frátribus meis 
ut eant in Galiléam, ibi me vidébunt. 

11 Que cum abiissent, ecce quidam 
de custódibus venérunt in civitátem, et 
nuntiavérunt principibus  sacerdótum 
ómnia quæ facta füerant. !^ Et congre- 
gáti cum senióribus, consilio accépto, 
pecüniam cop dedérunt militibus, 
13 dicéntes : Dicite quia discipuli ejus 
nocte -—5 et furáti sunt eum, nobis 


64. Ne viennent. Grec : « ne viennent de nuit ». 


XXVIII. 3. Son vêtement comme la neige. Grec : 
« son vêtement blanc comme la neige ». 
7. Qu'il est ressuscité. Grec: « qu'il est ressuscité 
uw morts ». — D'avance n'est pas dans le grec. 
. Grec: « comme elles allaient pour annoncer à 
E ‘disciples, voilà que Jésus se présenta à elles, 


disant ». 


Matthieu, XXVII, 64 —XXVIII, 13. 
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III. Derniers jours (KXI-XX VIII). — £ La Glorification C XXVIII). 


terai. ^t Commandez donc que lesé-** 124: 
pulcre soit gardé jusqu'au troisième 
jour, de peur que ses disciples ne 
viennent et ne le dérobent, et ne 
disent au peuple : Il est ressuscité 
d'entre les morts; et la dernière 
erreur serait pire que la première ». 
65 Pilate leur dit : « Vous avez des Job, 5, 13. 
gardes; allez, et gardez-le comme 
vous l'entendez ». 55 Ceux-ci donc 24,617. 
s'en allant, munirent le sépulcre, Prov. 21, 20. 
scellant la pierre, et mettant des 
gardes. 

XXVIII.’ Or la nuit du sabbat, + Angelus 
le premier jour de la semaine com- sepulenro 


mençant à luire, Marie-Madeleine et 75951. 
l'autre Marie vinrent pour voir le #1 


sépulcre. 2 Et voila qu'il se fit un xe 2,5; 
grand tremblement de terre; car un _ Joa. 5 4. 
ange du Seigneur descendit du ciel, UT. 
et s'approchant, il renversa la pierre 4**!* 30. 
et s'assit dessus : ? son visage était xs, 
comme un éclair, et son vêtement D^ 
comme la neige. ^ Par la crainte sap 17 10. 
qu'il leur inspira, les gardes furent ^ ** 
épouvantés, et devinrent comme 
morts. 

? Mais lange prenant la parole, 
dit aux femmes : « Ne craignez 
point, vous; car je sais que vous 
cherchez Jésus, qui a été crucifié : 
6 il n'est point ici; car il est ressus- 
cité, comme il l'a dit; venez, et voyez 
le lieu où le Seigneur était déposé : 
7 et allant promptement, dites à ses arc 167 
disciples qu'il est ressuscité : et l 
voici qu'il va devant vous en Galilée ; 
c'est là que vous le verrez. Ainsi je 
vous l'ai dit d'avance ». 

* Elles sortirent aussitôt du sé- sess inis 
pulcre avec crainte et avec unegrande s 


mulieres 
alloquitur. 
Marc. 16, 6. 

Luc. 24, 5. 
Rom. 8, 15. 


Mat. 12, 40; 
16, 21 ; 20, 19. 


Marc. 16, 8, 
joie, courant porter ces nouvelles à mare. 15 s. 
ses disciples. * Et voilà que Jésus se Sr ir 
présenta à elles, disant : « Je vous 75655 
salue ». Et elles, s'approchant, em- 
brasserent ses pieds et l’adorèrent. 
10 Alors Jésus leur dit : « Ne crai- 
gnez point; allez, annoncez à mes 
fréres qu'ils aillent en Galilée ; c'est 
là qu'ils me verront ». 

1! Lorsqu'elles s'en furent allées, 
voilà que quelques-uns des gardes 
vinrent à la ville, et rapportèrent aux 
princes des prétres tout ce qui s'é- 
tait passé. '? Et ceux-ci, s'étant as- Dan. 
semblés avec les anciens, et ayant rece. 1o, 19. 
tenu conseil, donnèrent une grosse 
somme d'argent aux soldats, '? di- 
sant: « Dites : Ses disciples sont 


Joa. 20,17, 
Mat, 28, 16. 
Ps. 84, 5. 


Custodes 
mercede 
corrupti. 
Mat. 27, 66. 


Dan. 12, 5, 


Mat. 27, 64, 
BIO MES 


faire le lendemain. 


66. Scellant la pierre, et mettant des gardes. 
Les gardes furent placés à l'entrée du monument 
ou du vestibule extérieur, afin de surveiller les 
scellés. La garde romaine se composait ordinaire- 
ment de seize hommes, qui se relevaient quatre 
par quatre de trois heures en trois heures. 


4° La Glorification, XXVIII. 


XXVIII. 4. La nuit du sabbat, au lever de l'au- 
rore, au point du jour, c'est-à-dire au commen- 
cement du dimanche, ainsi que le marque aussi 
expressément saint Luc : « valde diluculo ». — 
— L'autre Marie, femme de Cléophas, mère de 
Jacques et de Joseph. Matthieu, xxvn, 56. 


2-7. Apparition d'anges. Comparer avec Mare, 
XVI, 5-1; Luc, XXIV, 4-8. 

2. Un ange. Saint Luc et saint Jean parlent de 
deux anges. — S'assit. Saint Luc dit qu'ils étaient 
debout. Ces divergences, ainsi que beaucoup 
d'autres qui se rencontrent dans les récits des 
divers évangélistes, n'infirment en rien leur 
véracité. « Habuerunt unde scriberent omnes 
evangelistæ sicut eis subministrabat spiritus re- 
cordationis. Alius aliud dixit, alius aliud. Præter- 
mittere aliquis potuit aliquid verum, non dicere 
aliquid falsum ». Saint Augustin, Serm. ccxrvi, de 
Fest. pasch., 1. 


7. Il va devant vous en Galilée. Les disciples 
de Jésus-Christ étant Galiléens devaient s’en re- 
tourner en Galilée après la fête de Pâque. 


8-10. Jésus apparait aux saintes femmes. Pro- 
pre à saint Matthieu. 


9. L'adorèrent, faisant un acte de foi en sa 
divinité. 


10. À mes frères. Malgré leur défection, Jésus 
veut bien les traiter en amis. 


11-43. Les gardes et les princes des prêtres. Pro- 
pre à saint Matthieu. 


13. Pendant que nous dormions. « Stulta insa- 
nia : si vigilabas, quare permisisti? si dormiebas, 
unde sceivisti ». Saint Augustin, in Psalm. xxxvi; 
Serm. 1, 17. 
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Matthæus, XXVIII, 14-20. 


HIT, Ultima Jesu (XXI-XXVWIKK). — £ Glorificatio Christi CXXVIII). 


D = [d - 
EATOVTEG &xAeWav aUtÓv, x Luv zotuopévav 
44 Nn 3: \ 2 ed ind =) N i € " 
xai Av &xovody rovro ini TOU ?9)y840- 
VOG, NUEG TELOOUEY GUTOY XGi UAG C- 
piuvouc zoujoousv. 15 Ot dè Aofhóvrsc Ta 
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&QyVQua, Enoiyoav «(0c EdidayTyoar xol 
depmuiodn d Aóyoc oùto naga JTovoatou 
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16 Ot dè Evdexa uodntai Enoosvdnouy 
> M r > \ > CY, 
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18 Kai ztgoceA9wv 0 "Inoovc Elukncer ad- 
roig Aeyor' "Edo3 uo nàooc ÉEovoia èv 
> es NERO NEN ~ 19 II ! S. 
ovQavo xæl &mi yN. opsvd'évrsG OUY 
, ; ow , 
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1&4. BDL: ùro. 15. BDL (p. ocu) zuéoas. 
17. NBDT?* euro. 18. BDLT (a. 7c) ths. 19. NA 
EGKS[L]TG* od». 20. NABDT* Aurr. 


dormiéntibus. !^ Et si hoc auditum füerit 
a preside, nos suadébimus ei, et secüros 
vos faciémus. !? At illi, accépta pecünia 
fecérunt sicut erant edócti. Et divulgátum 
est verbum istud apud Jud&os, usque in 
hodiérnum diem. 


16 Ündecim autem discípuli abiérunt 
in Galil&am, in montem ubi constitüerat 
illis Jesus. 7 Et vidéntes eum adoravé- 
runt : quidam autem dubitavérunt. 

18 Et accédens Jesus locátus est eis, 
dicens : Data est mihi omnis potéstas in 
coelo et in terra. !? Eüntes ergo docéte 
omnes gentes, baptizántes eos in nómine 
Patris, et Fílii, et Spíritus sancti : ?? do- 
céntes eos serváre ómnia quacümque 
mandávi vobis : et ecce ego vobiscum sum 
ómnibus diébus, usque ad consummatió- 
nem sæěculi. 


20. Le grec porte en plus à la fin : « Amen ». 


Matthieu, XXVIII, 14-20. 


145 


IEI. Derniers jours (X XI-XXVIII). 


— 4? La Glorification (XX VIIL. 


venus de nuit et lont enlevé, pen- 
dant que nous dormions. !* Et sile p.26, 22. 
gouverneur l'apprend, nous le per- 
suaderons, nous vous mettrons en 


sûreté ». !? Ainsi les soldats, l'argent Feci. 10, 9. 


recu, firent comme ils étaient appris; 
et ce bruit s'est répandu parmi les 
Juifs jusqu'à ce jour. 
16 Cependantles onze disciples s'en Apostoli 


mon 


allèrent en Galilée, sur la montagne congregati 


28, 9-10. 


avait déterminée. Luc. 21, 11. 


que Jésus leur 


17 Et le voyant, ils l'adorérent ; quel- sa 


ques-uns néanmoins doutèrent. Joa. 13, 3. 


18 Alors s'approchant, Jésus leur a 
parla, disant : Pr EG 
Act. 1, 8. 


Is. 49, 6. 
Gal, 3, 27. 


terre. '? Allez donc, enseignez toutes 
les nations, les baptisant au nom du 


20 leur apprenant à garder tout ce wat. 18, 20; 
que je vous ai commandé : 
que je suis avec vous tous les jours, 
jusqu'à la consommation du siécle ». 


; Joa. 14, 12, 
Ap. ?1, 3. 
Deut. " 7. 


Eph. 1, 20. 
« Toute puissance mittuntur. 
m'a été donnée dans le ciel et sur la yrare. 16, 15. 
Joa. 20, 21. 
` ~e. : 2 3 
Père, et du Fils, et du Saint-Esprit; 1e >” 


e 24,3; l0, ?7. 
: et voici Ps, 4. 


16-20. Apparition sur une montagne de Galilée. 
Propre à saint Matthieu. 

16. La montagne que Jésus leur avait détermi- 
née. On ignore quelle était cette montagne. 

Quelques-uns néanmoins doutérent; non 

quelques-uns des Apótres, puisque Thomas, qui 
seul avait douté de la vérité de la résurrection, 
en était alors pleinement convaincu; mais quel- 
ques-uns des disciples qui se trouvaient là pré- 
sents avec les Apótres et dont le doute portait 
non sur le fait de la résurrection, qui était indu- 
bitable, mais sur la personne méme de Jésus- 
Christ (Glaire). 

19. Toutes les nations du monde, sans aucune 
exception. 


20. Leur apprenant à garder tout ce que je. 
vous ai commandé. Jésus ne se contente pas de 
Ja foi stérile, il exige encore la pratique de ses 
commandements. — Jusqu'à la consommation 
du siècle; c’est-à-dire jusqu’à la fin du monde. 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


10 


LE 


SAINT ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST 


SELON SAINT MARC 


INTRODUCTI ON 


Bien des savants distinguent saint Marc, l'Évangéliste, de Jean Marc, 
parent de Barnabé. Le Bréviaire romain ne tranche pas la question; mais 
communément on admet l'identité. D’après les Actes, Jean ou Jean Marc était 
lié avec saint Pierre avant de se lier avec saint Paul. C'est chez la mère de ce 
disciple que le prince des Apótres, au sortir de la prison d'Hérode, trouve 
les chrétiens réunis, Actes, xr, 12. Cette circonstance fait supposer que Jean 
Marc n'était pas sans fortune, ni probablement sans instruction. Il est vrai- 
semblable que saint Pierre l'aura pris pour son interpréte, selon le mot du 
prétre Jean dans Papias, ou plutót pour son secrétaire, comme le dit saint 
Jéróme, aprés que ce jeune disciple se fut séparé de saint Paul. De là le nom 
d'Évangile de Pierre, donné par Tertullien à sa composition. S'il n'est pas 
nommé Jean, mais simplement Marc, comme Évangéliste et compagnon de 
saint Pierre, c'est sans doute qu'il avait pris ce nom latin en entrant dans 
l'empire, et qu'il n'était pas connu autrement à Rome et parmi les Gentils. 
Saint Luc nous avertit que c'est un surnom. Il a pu aller en Égypte quelques 
années après la venue de saint Pierre à Rome, y fonder l'Église d'Alexan- 
drie, puis se retrouver à Rome pendant la première captivité de saint Paul et 
à Éphèse pendant la seconde. Saint Pierre l'appelle son fils. Son Évangile, 
composé peu de temps après celui de saint Matthieu, dut être présenté à PÉ- 
glise par le prince des Apôtres, comme objet de foi et livre inspiré. 

Si l'on s'en rapporte aux caractères de sa composition, l'auteur du second 


Évangile était originaire de Judée, contemporain des Apôtres, et disciple de 
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saint Pierre; il a écrit pour les Gentils, spécialement pour les Romains, sans 
autre souci que d'unir l'exactitude et la précision à la brièveté et à la simpli- 
cité. 

1° L'auteur était Juif d'origine et contemporain des Apótres. — On dis- 
tingue sa nationalité, à ses nombreux hébraismes, à ses citations syro-chal- 
déennes et à la connaissance qu'il montre des usages de la Judée. On recon- 
nait un contemporain des Apótres aux particularités de ses récits. Ils sont 
vifs, précis, circonstanciés, comme devaient l'étre ceux des premiers témoins 
de la vie du Sauveur. Il ne néglige aucun détail. Il indique nettement les 
moindres particularités de temps, de lieux, de nombre, de personnes, d'atti- 
tude, de disposition. Par exemple, il remarque que Jaire était chef de syna- 
gogue, que la femme du pays de Chanaan était une grecque syro-phénicienne, 
que l'aveugle de Jéricho s'apelait Bartimée, fils de Timée, que le crime de 
Barabbas était le meurtre, que Joseph d'Arimathie était membre du sanhédrin, 
et Simon de Cyrene, père d'Alexandre et de Rufus. Il rapporte même en langue 
syro-chaldéenne certaines paroles de Notre-Seigneur. Plusieurs pensent qu'il 
parle de lui-même dans le récit de la Passion, Marc, xiv, 51-52, sans se 
nommer, comme fait aussi saint Jean et peut-étre saint Luc. 

2° Il était particulièrement attaché a saint Pierre. — Il expose avec la plus 
grande précision les faits qui concernent cet Apótre, ceux dont il a été l'au- 
teur ou le témoin. Là oü les autres Évangélistes nomment les Apótres en 
général, saint Marc désigne saint Pierre séparément et tout d'abord, par 
exemple, dans la guérison de sa belle-mére, dont il indique le jour, dans la 
résurrection dela fille de Jaire, dans la prédiction de la ruine de Jérusalem, 
dans les recommandations du Sauveur ressuscité. Une autre remarque, 
faite par saint Jean Chrysostome, c'est qu'il nomme saint Pierre dans les 
circonstances les plus propres à lhumilier, quand Notre-Seigneur lui dit : 
« Retire-toi de moi, Satan », quand il s'endort au Jardin des Olives, quand 
il renie son Maítre, tandis qu'il ne dit rien de sa marche sur les eaux prés 
de Tibériade, ni des prérogatives que Notre-Seigneur lui accorde en récom- 
pense de sa foi et de son amour. Du reste, saint Mare rapporte les actions 
de Notre-Seigneur avec plus de soin que ses discours; il semble surtout 
frappé des prodiges qu'il opérait et de l'empire qu'il exercait sur les pos- 
sédés. Cette particularité, en le distinguant de saint Matthieu, lui donne un 
rapport de plus avec le prince des Apótres, qui se montre toujours préoccupé 
de la pratique. C'est ce qui a fait dire que cet Évangile n'était que la réali- 
sation du programme tracé par saint Pierre au Cénacle et le développement 
des paroles par lesquelles le méme Apótre a résumé la vie de l'Homme-Dieu : 
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« Il a passé en faisant le bien et en guérissant tous ceux que le démon tour- 
mentait ». 

3° Il écrivait pour tous les Gentils, quoique spécialement pour les Romains. 
— C’est la principale raison pour laquelle il s'appuie rarement sur l'Ancien 
Testament et ne le cite presque pas. Il ne présente pas le Sauveur comme 
Messie, mais comme souverain du monde : il ne l'appelle pas Fils de Da- 
vid, mais Fils de l'homme ou Fils de Dieu, comme saint Jean qui destinait 
aussi son écrit aux Gentils. Il omet, comme lui, les généalogies et l'adoration 
des Mages, qui intéressalent spécialement les Juifs, et commence son récit 
par la prédication de l'Évangile. Il ne nomme pas une seule fois la Loi; il 
ne dit pas l'abomination « dans le sanctuaire », mais « où elle ne doit pas 
étre ». Dans le récit de la Passion, il passe sous silence le voile du Temple 
déchiré, le tremblement de terre et le brisement de la pierre qui ne se 
pouvaient constater qu'à Jérusalem. Il explique les usages juifs, dont il fait 
mention, il évalue les pieces grecques en monnaies latines, et traduit les 
termes araméens qu'il insère dans son récit, tandis quil n'explique aucune 
des expressions latines qu'il fait entrer dans ses phrases grecques, etc. Il 
prend soin de dire que le Jourdain est un fleuve, et que le mont des Oliviers 
est en face du Temple. Il avertit que les Sadducéens ne croient pas à la ré- 
surrection, que les Pharisiens jeünent fréquemment, que les Juifs immolent 
l'Agneau pascal le premier jour des Azymes, qu'ils sont en possession de 
remettre en liberté un prisonnier à Páques. Les quatre paraboles qu'il repro- 
duit ont rapport à la prédication de l'Évangile, à l'établissement de l'Église 
et à la vocation des Gentils. Enfin il désigne Alexandre et Rufus comme fils 
de Simon de Cyrène, et l’on sait par saint Paul, Romains, xvi, 13, qu'ils 
étaient venus s'établir à Rome. 

4* Son écrit est rédigé comme un simple mémorial. — On n'y remarque 
aucune tendance spéciale, soit apologétique, soit polémique. Saint Jéróme dit 
que saint Marc n'a fait qu'un abrégé de l'Évangile, Papias qu'il s'est borné à 
mettre par écrit les prédications de saint Pierre. Saint Augustin l'appelle pe- 
dissequus Matthei, « le suivant de saint Matthieu », et Bossuet, « le plus divin 
des abréviateurs ». Cependant saint Marc ne se borne pas à résumer, ou bien 
ce qu'il résume est plutót l'histoire du Sauveur que le livre de saint Matthieu. 
En certains endroits, il change l'ordre suivi par son devancier; en d'autres, 
i| rafraichit ses tableaux enles complétant par de nouveaux traits; par 
exemple, dans la guérison de l'hémorrhoisse, dans la délivrance des possédés 
Géraséniens, dans le récit de la mort de saint Jean-Baptiste. Encore qu'il 


n'ait pas plus de vingt-sept versets dont on ne trouve pas l'équivalent dans 
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saint Matthieu ou dans saint Luc, on lui doit cependant une parabole (1), deux 
guérisons miraculeuses, celles du sourd-muet de la Décapole et de l'aveugle 
de Bethsaide (2), et un des incidents de l'arrestation du Sauveur, auquel l'Évan- 
géliste semble ne pas étre étranger (3). 

5° Pour le style. — Saint Marc est net, précis, serré, mais sec et négligé. 
Il aime à employer dans ses récits le langage direct, et à remplacer le passé 
par le présent. Il affectionne les diminutifs. Il répète souvent les mêmes 
idées et les mémes termes, soit à dessein pour en renforcer le sens, soit par 
négligence, comme ef, qui reparait à tout moment, de nouveau, et aussitôt, 
qu'on trouve neuf fois dans le premier chapitre. 

Ainsi les caractères intrinsèques du second Évangile justifient pleinement 
la croyance de l'Église sur l'origine et sur l'auteur de ce livre. (L. Bacuez). 

(1) Marc, 1v, 26-29. 


(2) Marc, vit, 32-35 ; VIII, 22-26. 
(3) Marc, x1v, 51-52. 
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V. Aoh) rov eùayyshiov Ipoov Xoiovov, 
vioù TOU JED, 27s jéyounoa ev Toç 7t90- 
qt otc Ado, £yo) (71007 £ÀÀ.0 TOY &yyEh OV 
pov 7.00 TQOGWTOU OOV, Óg XATAOXEVÉOEL 
viv 000 cou Lungoc9 dv oov. ° Orjj 
Bou vroc £ êv T ép" "Erouwtouzs TNV odoy 
xvoLOY, EU JELAG HOLEÎTE TAG ToiBouc GUTOU. 

i "Eyévero “lwévvnc Banti£wv £v ti 297%- 
up xol EZ pantona HETuvoiuc eic 
GpEOLV ŒUGOTUIV. 5 Koi EEENOQEVETO 7,90 G 
GUIOY NOOU ñ “Lovduiu zwoa xai oi Tego- 
GoAvUITU, xal ¿bantiÇovto HOVTEG ËV TW 
Iogðdvy TLOT UE V GUTOU, P 
VOL TÜG QUUOTLAG «ÜTWY. Hv dè lwgv- 
vac évðeðvuevoc TELUS xauyhov xal ovy 
dsguarivyy LED ZA 00QUY GUTOU, xoi | GYGY 
xoias xal LEA yoL0v. * Kai ÉRjOUOGE 
Àéye . Eoyevoa o LO vgórsoóc Lor OT 
uov, où ovx elui ixavos xvwec Aou TOY 
(urea TOY únoðņuátov «UTO. 8"Eyc uv 
éPurriou Uputc y vduri, «roc dE Pantices 
ÜuGG £y mvevpt mt yo. 

? Koi 87 ÉVETO £v éxelvauc TOÏc 1égouc, 
JAFE T5oovc áno Nog «OET TNS l'uiusatoc, 
xal EBantio9n Uno Lwdvvov eic TOY logdu- 
vyv. 10 Kai sé9éoc évaBuivor áno TOU 
Üdaroc : cide o yi&ouévovc Tovg ovgavovg xai 
TÒ NVEDUO WGE HEQUOTEQUY xavaoivor ÈT 
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SANCTUM 


JESU CHRISTI EVANGELIUM 
SECUNDUM MARCUM 


X. ' [Initium Evangélii Jesu Christi Fílii 
Dei. ? Sicut scriptum est in [saía prophé- 
ta : Ecce ego mitto ángelum meum ante 
fâciem tuam, qui præparäbit viam tuam 
ante te. ? Vox clamántis in desérto : Paráte 
viam Dómini, rectas fácite sémitas ejus. 

* Fuit Joánnes in desérto baptízans, et 
pr&dicans baptísmum pœniténtiæ, in re- 
missiónem peccatórum. ? Etegrediebátur 
ad eum omnis Judææ régio, et Jerosoly- 
mitæ univérsi, et baptizabántur ab illo in 
Jordánis flúmine, confiténtes peccáta sua. 
* Et erat Joánnes vestitus pilis cámeli, et 
zona pellícea circa lumbos ejus, etlocustas 
et mel sylvéstre edébat. Et prædicäbat 
dicens : * Venit fórtior me post me : cujus 
non sum dignus procümbens sólvere cor- 
rígiam calceamentérum ejus. 8 Ego bap- 
tizávi vos aqua, ille vero baptizábit vos 
Spíritu sancto. 

? Et factum est : in diébus illis venit 
Jesus a Názareth Galiléæ, et baptizátus 
est a Joánne in Jordáne. '^ Et statim as- 
céndens de aqua, vidit coelos apértos, et 
Spíritum tanquam colámbam descendén- 


ane. léyur) Eleyer avroic. B* (sec.) uov. 8. [L]T* 
utv et (alt.) e (T?* eti. prius). 10. BDLT: èx 
et ets. 


. Dans le prophète Isaïe. Grec : 

SU De 

5. Et tous les habitants de Jérusalem. Tous n'est 
pas dans le grec. — Et ils étaient baptisés. Grec : 
« et tous étaient baptisés ». 

6. Et il prêchait, disant se trouve au verset suivant 
dans le grec. 

10. Et se reposant sur lui n'est pas dans le grec. 


« dans les pro- 
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de Jésus-Christ, fils'de Dieu. ? Comme »Pr«curse- 


il est écrit dans le prophète Isaïe : $k ar, 


« Voilà que j'envoie mon ange devant 4,5; 10, 
votre face, lequel préparera votre epg" 


voie devant vous. è? Voix de quelqu'un ,E* 25 2 


qui crie dans le désert : Préparez la I$ 
voie du Seigneur, faites droits ses pus n 
sentiers ». 

* Jean a été dans le désert, bapti- 


sant et prêchant le baptême de péni- e 
tence pour la rémission des péchés. uc $ ?: 


Joannis 
prædica- 
tio. 


0a, 1, 6, 19. 


? Et tout le pays de Judée, et tous les E A 
habitants de Jérusalem allaient à lui; Sar. L5 
et ils étaient baptisés par lui dans le Mat $5. 
fleuve du Jourdain, confessant leurs "s À 
péchés. * Or Jean était vétu de poils m 


de chameau, et d'une ceinture de cuir Ben 


autour de ses reins; etil se nourrissait a.a, 1. 
Luc. 3, 16. 


de sauterelles et de miel sauvage; et Joa. 1, 26. 

. A . . . ` Mat. 8, 6. 

il prêchait, disant : 7 « Il vient après ^*^ 

moi un plus puissant que moi; et je 

ne suis pas digne, me prosternant, 

de délier les cordons de sa chaussure. 

8 p : A ; Act. 13, 25; 
Moi je vous ai baptisés dans l'eau; 1» 


, : : : Joa. 3, 5. 
mais lui vous baptisera dans l'Esprit- A« 1,33. 
Saint ». 


? Or il arriva qu'en ces jours-là PR. 
Jésus vint de Nazareth, ville de Ga- "£5 


lilée, et qu'il fut baptisé par Jean is; 
dans le Jourdain. t° Et soudain, sor- wise 
tant de l'eau, il vit les cieux ouverts, "55, a3" 
et l'Esprit descendant en forme de 32 


Luc. 1, 17, 76. 


Sauveur, I-X. 


1? Préliminaires, I, 1-13. 

2° Ministère dans la Galilée orientale, T, 44- 
VII, 23. 

3° Ministère dans la Galilée occidentale et 
septentrionale, VII, 24-IX. 

4? Ministère en Pérée et à Jérusalem, X. 


1? Préliminaires, I, 1-13. 


I. 1-6. Prédication et baptéme de saint Jean. 
Comparer avec Matthieu, m, 1-10; Luc, ui, 1-14; 
Jean, 1, 98. 

2. Saint Marc réunit ici deux prophéties, dont 
l'une est de Malachie (ur, 1), et l'autre d'Isaie (xr, 
3).— Mon ange, c'est-à-dire mon envoyé, saint 
Jean-Baptiste. Voir la note sur Matthieu, wn, 1. 

4. Jean. Voir la note sur Matthieu, 11,1. — Dans 
le désert de Judée. Voir Ja note sur Matthieu, 
ur, 1. 

5. Tout le pays de Judée, la Palestine méridio- 
nale, à l'exclusion de la Samarie, de la Galilée et 
de la Pérée. 


6. Jean était vêtu de poils de chameau.. Voir 
la note sur Matthieu, uit, ^. 


1-8. Premier témoignage de saint Jean sur Notre- 
Seigneur. Comparer avec Matthieu, nr, 14-19; Luc, 
ul, 15-17; Jean, 1, 15. 

1. De délier... Voir la note sur Matthieu, 11, 11. 
— Les cordons de sa chaussure. Voir plus loin la 
note sur vi, 9. 


9-11. Baptême du Sauveur. Comparer avec Mat- 
thieu, m, 13-17; Luc, 111, 21-23. 
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X. Vita publica (K- X). — 1° Prolegomena CI, 1-13). 
atov. '' Koi pov £yévero &x TOV ovga- tem, et manéntem in ipso. '! Et vox facta 


vr Xò s ó vióç uov 0 yunntoc, £v € 
EVOOX70 

1? Koi vus TO nvEÙu& GUrOr exp 
As sic ub žoņuov. '? Koi qv àixsi èv T9 
&gni p jutga TECOUQÉAOVTU TIQUE UHEVOS 
Jno TOU CUTUYE xal TY pera vOv Jo 
xol ot &Yyy5À0L diuyxovour GUT. 

Mere dè TO augure tov `Twarv- 
vir AE 0 TI5noovg sic TY Toul, xn- 
OUOO&Y TO evayyéMor TAG Buokeius TOÙ 
9sov '5xoi Aya "Or TER AQUTU Ó xal- 
poc xoi jy yotev 5 Bacukeic TOU FEOV’ uE- 
TOVOSÎTE xol TIOTEUETE ÈV TW sU aye. 

16 TIsounarwv dè 7:000. Y S'Aaocar LUC 
Tauhaiac cide Fiuwva xai "dydo£av TOY 
GdEApOr ŒÜTOÙ  Béllovruc dupiBAnoroov & èv 
T 3oddoo1y Cour yao dec). 17 Koi sì- 
MEV o roic Ü Jnoovc' ÆAEdTE Onio( ttov, xoi 
7010 (0 uec yevéadut lei dvd our. 
18 Kai eV dec aEVTES TÒ Ólxrva QÚTOV 
5xoXov TOUT «v tQ. 

Kai 7t ooi. insi ev OMyov ide Léxw- 
Boy vov TOU Zebedaiou xai Jwdvvgy TOY 
GOEL Ov «ù ToU xal aU voUc £v T nÀot« ZAT- 
GOTICOVTUG TG OixTuu. ap Koi suc 
éxdlEOer UT TOUG, xol dqerrsc TOY TUTEQU 
avtov ZeBeduiov ev T(V "otto METË TWV 
AUOT din Mov nico GÈTOÙ. 

ATA sigmopstovrou sic Konsgraovu. 
Koi edew roic odfhuo sige dv sic tyv 
guvaywyiy sdi daoxs, p xol iEsmAmooovro 
ên Th dida y3 GU TOU: nv yag dıðdozwr av- 
TOUS WG &Eovotav £ycv, xai ovy WG OÙ yoa- 
uati. 

2s Koi "T, £y T] Ovvaymyy ev rar v9 ga- 
z0c êv TVEUUUTI dixo oto, xat GVERQUEE 
2e ywr "Eu, ti zu xci Gol, "Inco Nau- 
vé; 7X9sG drokou juas old OE Tiç cl, 0 
&yios toù Jesod. ?9 Koi ÉTETIUNOEN GU T() O 
Igooi, Ayo" Dur xal UE) EE 
GUTOU. 26 Kat OTUQUEUY (TOY TO zv pu 
TÒ dxúðuortov xoi xoa av qur ey. 
Enade < avtov. °7 Kad ETaupr your 
7L YT&G, (cre ovo a T&v TOG SavroVG, A&yor- 
vag Ti otri rovro; tis 9) Adayy 9 xou, 
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16. N BLTO: Ko ztageyov. SLTO: zov. Ztuwros 
(S servato avroð). NABDET: œupBdortas. T* 
œupiBanote. 19. B[L]TO* £xez8. 21. NBDT: xopagr. 
NT2: Koi ev9Uc vot; od aow édidacxer big Tov 
ovraywyyr. 23. NBT: Kot evdvc. 24. LT?* Zo. NT: 
otOauér. 26. ABT: qovzcar. L: an’. 27. GSLT!H 


est de coelis : Tu es Filius meus diléctus, 
in te complácui. 

1? Et statim Spíritus éxpulit eum in de- 
sértum. !? Et erat in desérto quadragínta 
diébus et quadragínta nóctibus: et tenta- 
bátur a Sátana : erátque cum béstiis, et 
ángeli ministrábant illi. 

14 Postquam autem tráditus estJoánnes, 
venit Jesus in Galil&am, pr&dicans evan- 
gélium regni Dei, +ë et dicens : Quóniam 
implétum est tempus, et appropinquávit 
regnum Dei: poenitémini, et crédite evan- 
gélio. l 

16 Et prætériens secus mare Galilææ 
vidit Simónem, et Andréam fratrem ejus, 
mitténtes rétia in mare (erant enim pisca- 
tóres), 17 et dixit eis Jesus : Venite post 
me, et fáciam vos fieri piscatóres hómi- 
num. *° Et prótinus relictis rétibus, secúti 
sunt eum. 

1? Et progréssus inde pusillum, vidit Ja- 
cóbum Zebed&i, et Joánnem fratrem ejus, 
et ipsos componéntes rétia in navi : ?? et 
statim vocávit illos. Et relícto patre suo 
Zebedæo in'navi cum mercenáriis secüti 
sunt eum. 


?! Et ingrediuntur Caphárnaum : et sta- 
tim sábbatis ingréssus in synagógam, do- 
cébat eos. ?? Et stupébant super doctrina 
ejus : erat enim docens eos, quasi potes- 
tátem habens, et non sicut scriba. 


?3 Et erat in synagóga eórum homo in 
spíritu immuündo, et exclamávit, ?* dicens: 
Quid nobis et tibi, Jesu Nazaréne? venísti 
pérdere nos? scio qui sis, Sanctus Dei. 
25 Et comminátus est ei Jesus, dicens : 
Obmutésce, et exi de hómine. ?6 Et dis- 
cérpens eum spíritus immündus, et exclá- 
mans voce magna éxiit ab eo. ?7 Et mi- 
ráti sunt omnes, ita ut conquírerent inter 
se dicéntes : Quidnam est hoc? quaenam 


O: aùr (SO: afry, óT. L: 0910; du. xowz: xor 
EE. TÀ. T: T., dd. x. xaT Hovoíay xat th. D: zis ý 
did. Exeír y xowr ovt Ņ £&ovoía Ti xat ...). 


16. Car ils étaient pêcheurs est entre parenthèses 
dans le grec. "M 

21. Il les instruisait. Grec : « il instruisait ». 

95. De cet homme. Grec littéralement : « de lui ». 

96. Le déchirant, c'est-à-dire : « l'agitant avec des 
convulsions ». 


Marc, I, 
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I. Vie publique (E- X). — 1° Préliminaires C1, 1-13). 


colombe et se reposant sur lui. !! Et. Met 3 17. 


une voix vint des cieux : « Vous êtes , 5 !*,. 


: o —— PTS Philipp. 2, 6. 
mon Fils bien-aimé; c'est en vous que ghrp P. 


jai mis mes complaisances ». Prov. 3, 12. 


12 Et aussitôt l'Esprit le poussa Tentntio. 


dans le désert. t? Et il passa dans le EIS 
désert quarante jours et quarante Jer. 22. 

. on un z .. Marc. 6, 31. 
nuits; et il fut tenté par Satan ; et il 


était parmi les bêtes, et les anges le Job, 5, 23; 


E 

Li 
© 
e 
e 

I^ 


: 30, 29. 
servaient. Hebr. 1, 14. 
11 Mais après que Jean eut été li- * noe 
vré, Jésus vint en Galilée, prêchant , Jesu. 
Marc. 6, 17. 


l Evangile du royaume de Dieu, të et 1.» 1. 


9 Marc. 16, 15. 
disant : « Parce que le temps est ac- Act. 1, L 
. x at. 6, 33. 
compli, et que le royaume de Dieu $2.5 4. 


. ES 2 Cor. 6, 2. 
est proche, faites pénitence et croyez Act. 17, 25. 


` . Joa. 1, 26. 
à l'Evangile ». 

] '5 Or passant le long dela mer de Simon, 
Galilée, il vit Simon et André son Az 
frère, qui jetaient leurs filets dans la 455. 


mer, car ils étaient pêcheurs ; !? et Jé- "7 15,5 


sus leur dit : « Suivez-moi, et je vous jf so. 


19-13. Jeüne et tentation au désert. Comparer 
avec Matthieu, ww, 4-10; Luc, 1v, 4-13. 

13. Il était parmi les bétes. Cette région sauvage 
contenait alors des hyènes, des cliacals, des léo- 
pards, des sangliers. 


2» Ministére de Jésus dans la Galiléeorientale, 
I, 14-VII, 23. 


a) Débuts du ministère de Jésus, I, 14-45. 


14. Retour en Galilée. Comparer avec Matthieu, 
1v, 125 Luc, Ww, 14; Jean, 1V, 43. 


16-20. Péche miraculeuse de saint Pierre. Com- 
parer avec Matthieu, 11, 48-22; Luc, v, 1-11. Cette 
péche eut lieu apres les événements rapportés 
Y. 23-39. 

16. La mer de Galilée. Voir la note 8 à la fin du 
volume. 


ferai devenir pêcheurs d'hommes ». £55 5 s 


18 Et aussitôt, laissant leurs filets, 119552 
ils le suivirent. Mat. 19, 27. 

19 De là s'étant un peu avancé, il ‘rcobus 
vit Jacques fils de Zébédée, et Jean %amnes- 


Cant. 3, 4. 


` : - ` Gen. 16, 13. 
son frère, qui raccommodaient aussi $2,18, 17 


leurs filets dans leur barque : ?? et au 7s 15 117. 


Mat. 19, 21. 
moment méme, il les appela. Or lais- ^st- 9, 15. 


sant leur pére Zébédée dans la bar- 
que avec les ouvriers, ils le suivirent. 
?! Ils vinrent ensuite à Caphar- "sene 


tionis 


naüm ; et d'abord entrant le jour durer" 


Luc. 4, 31. 


sabbat dans la synagogue, il les ins- g ?*: 


1, 28. 
truisait. ?? Et ils s'étonnaient de sa ha’ 
doctrine; car il les enseignait comme 7» 1 iz 
ayant autorité, et non comme les #17 
seribes. ` 

?3 Oril y avait dans leur synago- sanatio 


dzemonia- 


gue un homme possédé d'un esprit a, 


Q o , - 1 . 2i . 
impur, et il s'écria, ?' disant : ue; 


« Qu'importe à nous et à vous, Jésus 302.10, 36; 
de Nazareth? Etes-vous venu pour sapr, 3o. 
nous perdre? Je sais qui vous étes : PE. 
le Saint de Dieu ». ?? Et Jésus le me- £e 155. 


naca disant : « Tais-toi et sors decet L7. 


19. Zébédée. Voir la note sur Matthieu, 1v, 21. 


| 
| 
| 


21. Retour à Capliarnaüm. Comparer avec Mat- 
thieu, 1v, 13-16. — Capharnaum. Voir la note sur 
Matthieu, iv, 43. 


23-28. Guérison du démoniaque de Capharnaüm. 
| Comparer avec Luc, 1v, 31-37. 


24. Qu'importe à nous età vous. Sur cette locu- 
| tion, voir la note de Jean, 1, ^. 


Mat. 12, 28. | 


homme ». ?* Alors l'esprit impur le mare. 9, 23. 
Luc. 4, 35. 


déchirant, et criant d'une voix forte, | vc. 2, s». 


sortit de lui. 27 Et ils furent tous sai- wo'6 s 


sis d'étonnement, de sorte qu'ils s'in- "s 1. 
terrogeaient entre eux, disant : as 


« Qu'est ceci? quelle est cette doc- “Sor ir 2i. 


91. Ce n'est pas que Jésus-Christ enseignàt des 

; nouveautés, ni qu'il préchát au fond une autre loi 

que celle qu'ils avaient recue ; mais ilsadmiraient 

son autorité et les miracles dont il accompagnait 

ses discours. Ils étaient surpris de la maniere 

.| pleine d'empire avec laquelle il commandait aux 
| démons (Glaire). 
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Marcus, I, 28- 45. 


E. Vita publica (I-X). 


— 2 (a). Initia missionis Christi (I, 14-45). 


ovt); ÔTL XOT. ééovoiur xa roi mwevpat 
Toic GxwTÉQTOL ÊTUTUGOEL xci únaxovov- 
ow avto., 7? Eénade dè 7 (101) GUTOU 
spg sig ÜÀqv Tir negiywoov the TaM- 
Aotac. 

29 Kai evJ'éuc Ex TG guveyoyrie EEA- 
FOvTEG jov siç tyv oixiur Xipwvoç xoi 
> Avõgčov, usta "Ioxwflov «oi Twdvvov. ° H 
dé nevdeça Ziuwvos AUTÉRELTO TUQÉGOOVOU 
Kol s$Jéuwc Léyovouv GUT(U megl LT 
31 xal nooceh OV zysigsv aUv5v HOUTOUG 
Tc y&g0c CÜT, xol ÉGAEY evrv 0 zvps- 
roc &UO cc, xal diyxovet av roic. 

3?'Owlac dÈ ysvouévgc, Òrts dv 0 1406, 
éqegov ngog GUTOY TÜVTUG TOUG kx &y0r- 
rac xai TOÙG duroropévous, 33 xai 7 HOAG 
dàn émovvqyuérg iv ngog THV déçu. 
34 Kai é9'sgízevos ztoÀLoUG xoxoc £yovrac 
7t0LziÀ04G vooor, ai ÓcuuO vio noA £58 A8, 
xal oùz Ypie ÀaAsv và Óciuovia, ótti 20z- 
ov QUTOY. 

35 Kai now? £vvvzov Mav &vaorac EEA, 
xol dmiA9sv sig &omuov TÜTOV, ZEHE 190G- 
muyeto. ?* Koi xersÓte sav aûtor 0 Siuwv 
xal OÙ uev! GÜTOT, "xol EVQÜVTEG GUTOV 
Aéyovow aŭto "Ori nüvres Enrovot 6e. 
38 Kai eyst ed roig "Aywuev eig vac £zou£- 
VOG X070 À&Lc, LVE x&xX£l HNQUEW ELG TOUTO 
yàg &E&AQAvOa. ?? Kal nv xqgovoowv èv 
TOig ovvaywyaiç aûTov siç Oyy thv la- 
Àatav, xal và daruovia xf) Acor. 

10 Kai Zoyerat ngoc aÛTOv Agtgoc, nagu- 
xuÀmoOv avTov zal yovvzstov a)r0r «cl AE- 
yov atto Ori dv Felyg, Óvvaoot us zada- 
olioa “O dé Toots 07; nd Etc, 
éxtelvas vQv yelga varo «vrOU zal Eye 
auto OzAo, xaSuolo9 qu. *? Kol sinov- 
TOG UUTOU, SÜOt(CG QG7UAOSV QM GUTOU Å 
enou rai exe2ogi0995. 7? Koi EuBowunou- 
uevoc OUT aveu eEéfaAsv avtov, "xoi 
heyet QUTU Oga, unôevi quio ec GAN 
Ùna 78, G&GVTOY ÓsiEov TW IEQET xal 7LQOGÉVEYXE 

negl TOU xaľagıouot Gov Č THOOGÉTUEE 
Movons, sig uegrvoiov aÿrois.  ''O dè 
&EeAg'uv obato xnovooav moÀAG xai die- 
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| 


doctrina hzc nova? quia in potestáte étiam 
spiritibus immündis imperat, et obédiunt 
ei. ?* Et procéssit rumor ejus statim in 
omnem regiónem Galiléæ. 


?? Et prótinus egrediéntes de synagóga, 
venérunt in domum Simónis et Andrés, 
cum Jacóbo et Joánne. ?? Decumbébat 
autem socrus Simónis febrícitans : et sta- 
tim dicunt ei de illa. ?! Et accédens elevá- 
vit eam, apprehénsa manu ejus, et conti- 
nuo dimísit eam febris, et ministrábat eis. 


?? Véspere autem facto cum occidísset 
sol, afferébant ad eum omnes male ha- 
béntes, et deemónia habéntes : ?? et erat 
omnis cívitas congregáta ad jánuam. 
34 Etcurávit multos, qui vexabántur váriis 
languóribus, et deemónia multa ejiciébat, 
et non sinébat ea loqui, quóniam sciébant 
eum. 

?? Et dilüculo valde surgens, egréssus 
ábiit in desértum locum, ibíque orábat. 
36 Et prosecütus est eum Simon, et qui 
cum illo erant. ?? Et cum inveníssent eum, 
dixérunt ei : Quia omnes querunt te. 
38 Etaitillis: Eámus in próximos vicos, et 
civitátes, ut etibi prédicem : ad hoc enim 
veni. ?? Et erat prædicans in synagógis 
eórum, et in omni Galilæa, et dæmônia 
ejíciens. 

^? Et venit ad eum leprósus déprecans 
eum : et genu flexo dixit ei : Si vis, potes 
me mundáre. *! Jesus autem misértus ejus, 
exténdit manum suam : et tangens eum, 
ait illi: Volo : mundáre. *? Et cum dixis- 
set, statim discéssit ab eo lepra et mun- 
dátus est. '? Et comminátus est ei, sta- 
tímque ejécit illum : ** et dicit ei : Vide 
némini díxeris : sed vade, osténde te prín- 
cipi sacerdótum, et offer pro emundatióne 
tua, qua præcépit Móyses in testimónium 
illis. *? At ille egréssus coepit prædicäre, 


700016, xat Oauuovie rolla £k£Badev. 33. NBCDLTO: 
£yvv ya. 38. NBT: à£743ov. 39. NABCDT: cis zac 
ovveyoydc. 40. BDL* x. yovvz. avr. 41. NBD 
LT?: Kot oz. xr. 49. LT* ez. avrov. 44. NADL* 
ungv. 

A1. Etendit sa main, et le touchant. Grec : « éten- 
dant la main, le toucha ». 


44. Au prince des prêtres. Grec : « au prêtre ». 


Marc, I, 28-45. 155 


I. Vie publique (I-X). — 2° (a). Débuts du ministère de Jésus (I, 14-45). 


trine nouvelle? Car il commande avec 
empire, méme aux esprits impurs, 
: . a 28 Mat. 4, 24. 
et ils lui obéissent ».?8 Et sa renom- 2 cor. 3, 11. 
, , ° Eccli. 1, 1-3. 
mée se répandit promptement dans 


tout le pays de Galilée. 

# Bt aussitôt, sortant de la syna- resp | gar cmihende lt ele irt 
gogue, ils vinrent dans la maison de 1.595: |j. EL 
Simon et d'André, avec Jacques et 
Jean. 3° Or la belle-mère de Simon Zu. 1,55. 
était au lit, ayant la fièvre : et incon- 
tinent ils lui parlérent d'elle. ?! Alors 302. 12,2. 
s'approchant, il la fit lever en pre- , 752», 
nant sa main; et sur-le-champ la 
fièvre la quitta, et elle les servait. 

32 Cependant, le soir venu, lors- www 


. 2 $9 . sanati. 

que le soleil fut couché, ils lui ame- ats 16. 

` , Luc. 4, 40. 
nérent tous les malades, et les démo- Ps. 188, 11-12. | 

à : ^ o, Marc. 9, 32. 

niaques. ?? Et toute la ville était oa 109. 


assemblée àla porte. 3t Et il guérit yrare.1, 24; 
beaucoup de malades affligés de di- ^ii 
verses infirmités, etil chassait beau- /5'?5 
coup de démons; mais il ne leur 
permettait pas de dire qu'ils le 
connaissaient. 


?5 Le lendemain, s'étant levé de ésecssu | 35-39. Tournée dans la Galilée. Comparer avec 
Ecudan n lsonitet s'en alla en Lu. « 1-4 | Matthieu, wv, 23:25; Luc, 1v, 42-44, 
- r . o? . œ . Is. 26, 9, 
un lieu désert, où il priait. 6 Simon Prov. 5, 17. 


Joa. 4, 23, 


et ceux qui étaient avec lui le sui- soa. 17, 24. 
virent. ?' Quand ils l'eurent trouvé, Jos 12 19. 


Is. 55, 6. 


- ils lui dirent : « Tout le monde vous Ps 104 1. 


cherche ». ** Il leur répondit : « Allons wa. 10, 16. 

dans les villages et les villes voisi- no», 222» 
nes, afin que je prêche là aussi; car “516 
c'est pour cela que je suis venu ». "* !5?7 


?? [1 préchait done dans leurs syna- Eceli. 21, 43 


Mara NE 1E. PL Synagogues. Voir la note sur Matthieu, 1v, 


De 


gogues et dans toute la Galilée; et Joa. 15 20. 
il chassait les démons. 
10 Or un lépreux vint à lui, le Mundatur 


leprosus 40-45. Guérison d'un lépreux. Comparer avec 
Matthieu, v, 2-h; Luc, v, 12-14. 


1 1 s 1] Mat. 8, 2-4. 
suppliant ei se Jetant Dune DOUX, il 40. Un lépreux. Voir la note sur Matthieu, vi, 
9 


Luc. 5, 12-14 


lui dit : « Sivous voulez, vous pouvez Jo, 2,7. 
me guérir ». *! Jésus, ému de compas- Erh. 3, 11-13 
sion, étendit sa main, et le touchant, Jer- 31, 20. 

A : a R 1 Reg. 5, 11. 
lui dit : « Je le veux, sois guéri ». {Res » u 


12 Lorsqu'il eut parlé, la lèpre dis- ps 147,15. 
parut soudain de cet homme, et il fut — ^ * 
guéri. *? Mais Jésus le renvoya aussi- «e. s 12; 
tôt, le menaça, ^* et lui dit: « Garde- 44, 5 " 
toi de rien dire à personne; mais 5*1 5. 
va et montre-toi au prince des pré- 

tres, et offre pour ta guérison ce 
que Moise a ordonné, en témoignage 

pour eux ». 4 Mais Celui ci étant Pe | 


parti, se mit à raconter et à publier ;27 2; 595. | 


41. Montre-toi. Cf. Lévitique, xiv, 4. — En témoi- 
gnage pour eux, c'est-à-dire pour que cela leur 
serve de témoignage et de preuve incontestable 
ions puissance et de ma fidélité à faire observer 
la loi. 


Ps. 113, 3. 
| 
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Marcus, II, 1-14. 


Y. Vita publica (I-X). — 2^ (50). Pharisæi Jesu adversantur (II-IHII, 6). 
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et diffamáre sermónem, ita ut jam non 
posset maniféste introire in civitátem, sed 
foris in desértis locis esset, et convenié- 
bant ad eum ündique. 

AX. ‘ Et iterum intrávit Caphárnaum 
post dies, ?et audítum est quod in domo 
esset, et convenérunt multi. ita ut non 
cáperet neque ad jánuam et loquebátur 
eis verbum. ? Et venérunt ad eum feréntes 
paralfticum qui a quátuor portabátur. 
* Et cum non possent offérre eum illi præ 
turba, nudavérunt tectum ubi erat : et pa- 
tefaciéntes submisérunt grabátum in quo 
paral*ticus jacébat. * Cum autem vidisset 
Jesus fidem illórum, ait paral“tico : Fili, 
dimittüntur tibi peccáta tua. 


ê Erant autem illie quidam de scribis 
sedéntes, et cogitántes in córdibus suis : 
? Quid hic sic lóquitur? blasphémat. Quis 
potest dimíttere peccáta, nisi solus Deus? 
8 Quo statim cógnito Jesus spiritu suo, 
quia sic cogitárent intra se, dicit illis : 
Quid ista cogitátis in córdibus vestris? 
? Quid est facilius dícere paralytico : Di- 
mittüntur tibi peccáta : an dícere : Surge, 
tolle grabátum tuum, et ámbula? 1° Ut 
autem sciâtis quia Filius hóminis habet 
potestátem in terra dimitténdi peccáta 
(ait paralytico), 1! Tibi dico : Surge, 
tolle grabátum tuum, et vade in domum 
tuam. !? Etstatim surréxit ille : et, subláto 
grabáto, ábiit coram ómnibus, ita ut mi- 
raréntur omnes, et honorificárent Deum, 
dicéntes : Quia nunquam sic vídimus. 


13 Etegréssus est rursus ad mare : om- 
nísque turba veniébat ad eum, et docébat 
eos. !* Et cum præteriret, vidit Levi Al- 
ph&éi sedéntem ad telónium, et ait illi : 


II. 9. Et lorsqu'on apprit qu'il était dans une 
maison est rattaché dans le grec au verset précédent. 
— Il s'y assembla. Grec : « et aussitôt il s'assembla ». 
— Que l'espace méme en dehors de la porte ne pou- 
vaitles contenir. Grec : « à ne pouvoir pas approcher 
pas méme des environs de la porte ». 

4. Le lui présenter. Grec : « approcher de lui ». 

1. Pourquoi celui-ci parle-t-il ainsi? Il blasphème. 
Grec:« pourquoi celui-ci profère-t-il ainsi des blas- 
phèmes? » 

12. Celui-ci n’est pas dans le grec. 


Marc, II, 1-14. 


GE 


I. Vie publique (E- X). — 2» (b). Opposition des pharisiens CII-III, 6). 


partout ce qui s'était passé ; de sorte 
que Jésus ne pouvait plus paraitre 
publiquement dans la ville, mais qu'il 
se tenait dehors dans des lieux dé- 
serts ; et l'on venait à lui de tous có- 
tés. 


XX. ' Or 1l entra de nouveau dans » Paraly- | b) Jésus lutte contre l'opposition des phari- 


Capharnaüm, quelques jours aprés. e tecto 

Et lorsqu'on apprit qu'il était RM UN 
dans une maison, il s'y assembla "+h 
une si grande foule de personnes, Jre ris 
que l'espace méme en dehors de la i» S I 


porte ne pouvait les contenir; et il Ecei. 51, 31. 
leur préchait la parole. ? Alors ON Lue. 5, 18-26. 
lui amena un paralytique qui était a 
porté par quatre hommes. + Et 
comme ils ne pouvaient le lui présen- 
ter à cause de la foule, ils découvri- 
rent le toit au-dessus du lieu où il 
était, et y ayant fait une ouverture, 
ils descendirent le grabat où gisait 
le paralytique. ? Jésus voyant leur 
foi, dit au paralytique : « Mon fils, 
tes péchés te sont remis ». 

$ Or il y avait là quelques scribes, 
assis, qui pensaient dans leur cœur : 
7 « Pourquoi celui-ci parle-t-il ainsi? 
Il blasphème. Qui peut remettre les 
péchés, sinon Dieu seul ? » 5 Jésus, 
aussitót, ayant connu par son esprit 
ce qu'ils pensaient en eux-mémes, 
leur dit : « Pourquoi pensez-vous ces 
choses dans vos coeurs? ? Lequel est 
le plus facile, de dire au paralytique : 
Tes péchés te sont remis; ou de lui 
dire : Léve-toi, emporte ton grabat, 
et marche? t° Afin donc que vous sa- 
chiez que le Fils de l'homme a sur 
la terre le pouvoir de remettre les 
péchés (il dit au paralytique) : 
!! Je te le commande, léve-toi, em- 
porte ton grabat, et va en ta mai- 
son ». '? Et aussitôt celui-ci se leva; 
et ayant pris son grabat, il s'en alla 
en présence de tous : de sorte que 
tous s'étonnaient et glorifiaient Dieu, 
disant : « Jamais nous n'avons rien 
vu de semblable ». 

13 Or Jésus se retira de nouveau Yocatio et 
près de la mer : et tout le peuple ve- 
nait à lui, et il les enseignait. 14 Et Hs 
lorsqu'il passait, il vit Lévi, fils d'Al- 1» $ 5. 
phée, assis au bureau des impôts, et Mat. 13,46. 


Lam. 1, 8. 


Mat. 9, 2-8. 
Joa. 5, 145, 9, 
2 


Luc. 13, 2. 
Marc. 9, 22. 


Huic 
peccata 
condonan- 
tur, 
Sap. 1, 9, 10. 
Is. 43, 25. 
Job, 14, 4. 
Pa. 129, 1. 
Joa. 8, 18 3 
10, 33. 
Mat. 13, 55. 
Rom. 8, 33-34. 


5 Is 1h 
Luc. 1, 37. 


Eph. 5, 14. 
Col. 3, 1-2. 
Joa. 5, 11. 
Sap. 8, 16. 
Job, 5, 24. 


Marc. 1, 27. 
Is. 66, 8. 
Joa. 15, 24. 


Levi. 

TE. 272; 
Is. 48, 7 
Ps. 118 


siens, II-III, 6. 


II. 4. Retour à Capharnaum. Comparer avec 
Matthieu, 1x, 1. 

9-42. Guérison d'un paralytique. Comparer avec 
Matthieu, 1x,2-8; Luc, v, 18-26. 


4. Les toits étaient en plate-forme, et l'escalier 
qui y conduisait se trouvait souvent liors de la 
maison. « Les maisons des villages en Orient sont 
basses, souvent adossées à des collines. Le toit 
[formant terrasse] est en terre battue supportée 
par d'épais branchages [sans parapet]. Dans les 
maisons aisées,la terrasse est couverte de dalles 
et entourée d'un parapet. On monte sans aucune 
peine sur ces toits. Les parents du malade [tirent] 
un trou dans la terrasse de terre pour le faire 
descendre devant Jésus ». (J.-H. Michon). Ils avaient 
monté le malade sur le toit par l'escalier exté- 
rieur que les rabbins appellent « la voie par le 
toit », ain de la distinguer de celle qu'ils nom- 
ment « la voie par la porte » ordinaire dela mai- 
son. On pouvait pénetrer ordinairement dans la 
maison, sans faire le tour par l'escalier extérieur, 
au moyen d'une porte ou ouverture qui conduisait 
directement de la terrasse dans les appartements 
intérieurs, mais cette ouverture n'étant pas assez 
grande pour y faire passer le grabat ou la civiere 
sur laquelle les quatre hommes portaient le para- 
lytique, il fallut enlever une partie de la terrasse. 
Notre-Seigneur devait se trouver immédiatement 
au- -dessous de la terrasse formant le toit, dans 
l'appartement que nous avons pris l'habitude 
d appeler cénacle (voir Actes, 1, 13, note) et que 
les écrivains du Nouveau Testament appellent en 
grec dyäyaioy OU jmsgüov. C'est là que les Orien- 
taux avaient coutume de recevoir leurs hótes, de 
prendre leurs repas et de se retirer pendant le 
jour pour s'isoler, lire ou méditer. — Grabat. 
Petit lit dont se servaient les pauvres, composé 
ordinairement d'un réseau de cordes étendu sur 
un chássis. | 

8. Par son esprit; par lui-même, parce qu'il 
lisait au fond des cœurs. 


13-18. Vocation de saint Matthieu. Comparer avec 
Matthieu, 1x, 9-485 Luc, v, 271-32. 

13. Prés de la mer de Galilée. 

14. Lévi, fils d'Alphée; saint Matthieu. Voir l'In- 
troduction à l'Evangile de saint Matthieu. 
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Marcus, II, 15-26. 


EJ. Vita publica (EK- X). — 2° (5). Pharisæi Jesu adversantur (II-III, 6). 
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TO 0L uadmroi avto 000 ztoisiv viAXovrsc 
» ; DAS Ue TEES 
TOUG OCTO vac. Koi ot Dogiouior £he- 
yov avt "Îde, ti tovovot èv voic odfppa- 
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ow, 0 oùx &Esoti; ?? Kai avrog sheyev 
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xai oL UET avrov; ° nac cignAO ev sig TOY 
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15. NBT?* £v To. 15-16. T?: xot xoàovJovv 
QUTW xot yocuuoréig TOV Pagoaiwr. Kot l0ovtes 
ÓT Zj09vev uera Tor Tel. xoi au. [L]F (p. Bao.) 
xoi. BL: co. óc: £09ía. NBD[L]* a. réven 17. 
D* aÿroïs. NABDG[K]SLT[H]8* zz uerd». 18. 
NABCDT: (l. ot tæv ag. pr.) ot PBagwoator 
(bis). 20. NABCDT: èv éxeívg tù muéoc. 94. NAB 
CT* Cin.) Kot. L: ócxove. NABT: ëmodrre. NB 
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Séquere me. Et surgens secütus est eum. 
15 Et factum est, cum accumberet in do- 
mo illíus, multi publicáni et peccatóres 
simul discumbébant cum Jesu et discípu- 
lis ejus : erant enim multi, qui et seque- 
bántur eum. 

16 Et scribe et pharisæi vidéntes quia 
manducáret cum publicänis et peccató- 
ribus, dicébant discípulis ejus : Quare 
cum publicánis et peccatóribus mandücat 
et bibit magíster vester? 17 Hoc audito 
Jesus ait illis : Non necésse habent sani 
médico, sed qui male habent : non enim 
veni vocáre justos, sed peccatóres. 

18 Et erant discipuli Joánnis et pharisæi 
jejunántes: et véniunt, et dicunt illi : Quare 
discípuli Joánnis et pharisæórum jejú- 
nant, tui autem discipuli non jejünant? 
'? Et ait illis Jesus : Numquid possunt 
filii nuptiárum, quámdiu sponsus cum 
illis est, jejunáre? Quanto témpore 
habent secum sponsum, non possunt 
jejunáre. ?? Vénient autem dies cum au- 
ferétur ab eis sponsus : et tunc jejunábunt 
in illis diébus. ?! Nemo assuméntum 
panni rudis ássuit vestiménto véteri : alió- 
quin aufert suppleméntum novum a 
véteri, et major scissüra fit. ?? Et nemo 
mittit vinum novum in utres véteres: alió- 
quin dirumpet vinum utres, et vinum ef- 
fundétur, et utres peribunt : sed vinum 
novum in utres novos mitti debet. 


23 Et factum est iterum cum Dóminus 
sábbatis ambuláret per sata, et discipuli 
ejus cæœpérunt prógredi, et véllere spicas. 
24 Pharisæi autem dicébant ei : Ecce, 
quid fáciunt sábbatis quod non licet ? 
?5 Etaitillis : Numquam legístis quid féce- 
rit David, quando necessitátem hábuit, et 
esuriit ipse, et qui cum eo erant? 26 quó- 
modo introivit in domum Dei sub Abia- 


D: ro x4. 10 x. ano t. n. 22. NBODLT?: yte. 
NBCDLT* o véos. DT: © oíivos ænohivrtaæi xci ot 
doxot. DT* d4ic-Bàgtréov. 23. BCDL: 9wzroo. BL: 
oOortoieiy. 25. NBC[L]T* autos. NCLT?: 42éye:. 26. 
D* ézi-coy. 

45. Qui le suivaient aussi. Grec : « et ils le sui- 
vaient ». 

11. Car n'est pas dans le grec. l 

18. Et les pharisiens. Grec : « et ceux des phari- 
siens ». | pann Te 

21. Une partie. Grec littéralement : « sa plénitude, 
c’est-à-dire une partie égale à elle-même ov la par- 
tie sur laquelle on a cousu la piéce neuve ». 

22. Le vin rompra. Grec:«le vin nouveau rompra ». 

23. Se mirent en marchant à cueillir. Grec: « com- 
mencèrent à marcher en cueillant ». 


Marc, II, 15-26. 
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I. Vie publique (K- X). — 2» (b). Opposition des pharisiens (II-III, 6). 


il lui dit : « Suis-moi ». Et se levant, 


Sap. 4, 15. 
Hebr. 12, 23. 


: SX 45 s Philip. 3, 7-8. 
il le suivit. ll arriva que comme? $7 


Jésus était à table dans la maison de 
cethomme, beaucoup de publicains et 
de pécheurs y étaient également avec 
lui et ses disciples; car il y en avait 
beaucoup qui le suivaient aussi. 

16 Les scribes et les pharisiens, 
voyant qu'il mangeait avec les publi- 


cains et les pécheurs, dirent à ses , 


disciples : « Pourquoi votre maître 
mange-t-il et boit-il avec les publi- 
cains et les pécheurs? » !7 Ce que 
Jésus ayant entendu, il leur dit : « Ce 
ne sont pas ceux qui se portent bien 
qui ont besoin de médecin, mais les 
malades; car je ne suis pas venu ap- 
peler les justes, mais les pécheurs ». 

18 Les disciples de Jean et les pha- 
risiens jeünaient; or ils vinrent et lui 
dirent : « Pourquoiles disciples de 
Jean et ceux des pharisiens jeünent- 
ils, et que vos disciples ne jeünent 
point? » !? Jésus leur dit : « Les fils 
des noces peuvent-ils jeüner pendant 
que l'époux est aveceux? Aussi long- 
temps qu'ils ont avec eux l'époux, ils 
ne peuvent jeüner. ?? Mais viendront 
des jours où l'époux leur sera enlevé; 
et ils jeüneront en ces jours-là.?! Per- 
sonne ne coud une piéce d'étoffe 
neuve à un vieux vétement; autre- 
ment l'étoffe neuve emporte une par- 
tie de la vieille, et la déchirure de- 
vient plus grande. ?? Et personne ne 
met du vin nouveau dans de vieilles 
outres, autrement le vin rompra les 
outres, et le vin se répandra, et les 
outres seront perdues : mais le vin 
nouveau doit se mettre dans des ou- 
tres neuves ». 

#3 Il arriva encore que le Seigneur 
passantle long des blés, un jour de 


Mat. 4, 25; 
21, 31. 
Is. 25, 6. 


Scanda- 
um phari- 
sæorum. 
Mat. 20, 15; 
23, 94, 
Cor. 9, 19. 
Luc. 15, 2 ; 
109750839. 


1 Tim, 1, 15. 
Marc. 1, 15. 
Is. 61, 1. 
Rom, 8, 29-30. 


Scanda- 
lum de 
omisso 
jejunio, 
Mat. 9, 14-17 ; 
6, 16. 
Luc. 5, 33-38; 
18, 12. 
Is. 58, 5. 


Joa. 3, 29. 


Mat. 9, 15. 
Luc. 5, 35. 


de evulsis 
Spicis, 

Mat. 12, 1-4. 

Luc. 6, 1-4. 


18-22. Pourquoi les disciples ne jeünent-ils pas? 


Comparer avec Matthieu, 1x, 44-41; Luc, v, 33-39. 


48. Les pharisiens. Voir la note 6 à la fin du 


volume. 


19. Les fils des noces, ou les amis de l'époux. 


IX, 47. 


23-28. Épis rompus le jour du sabbat. Comparer 


avec Matthieu, xii, 4-8; Luc, vi, 1-5. 


23. Cueillir des épis. Voir la note sur Matthieu, 


sabbat, ses disciplesse mirent en mar- 
chant à cueillir des épis. ?4 Sur quoi #x.20,10. | 
les pharisiens lui dirent : « Voyez, tev. 232. | 
pourquoi font-ils le jour du sabbat ce 

qui n'est pas permis? » ? Et il leur 1 Rez.21 1-6. 
répondit : « N'avez-vous jamais lu ce 1 Mach. 2, à 
que fit David, dans la nécessité, lors- 
qu'il eut faim, lui et ceux qui étaient 
avec lui ? ?* Comment il entra dans la 
maison de Dieu, au temps du grand 


Joa. 16, 20. 

Mat. 23, 4. 

Col. 3, 9. 

Jer. 4, 3. 

Ap. 21, 5. 22, De vieilles outres. Voirla notesur Matthieu, 
Deut. 23, 25. | xit, 1. 


96. Abiathar. Le premier livre des Rois, xxr, 2- 
6, raconteque le fait mentionné ici se passa sous 
le pontificat d'Achimélech, pére d'Abiathar. Nous 
avons ici peut-être une faute de copistes. — Man- 
gea les pains de proposition. Voir la note sur I 
Rois, XXI, 6. 


Lev. 24, 9. 
Ex. 29, 33. 
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Marcus, II, 27—III, 15. 


I. Vita publica (I-X). 


QÉUWG, xal TOG QOTOVG tas 7.9092 ÉGEUG gpa- 
yev, OÙG oùz ëge OTL puy el un tolg LEOEUOL, 
xal &Ówxs xol roig ovv adto 0701; ?' Koi 
Eheyev GÜTOÏG" To odd facov du rov &v- 
Jowrov £yévero, où% Ü &v3'9unoc dig To 
caBBator ?? tiere xUo10G &Oriv O viOG TOU 
&vJ'ouiztov xol TOÙ oafpatov. 

EEE. Koi eiche Ta Mv siç TV gvvaywyyv. 
Koi jr 8x6 avownos čEnoauuevny Eur 
zzv xysioa, ? xai TUQETHQOUY avtov, cl roic 
o«Bpaot 9epanevost &UrOv, iva xac1y09tj- 
owow «rov. ? Koi heyet TO v9 gui TU 
eEnoauuevny EYOVTL TQV ysigo" ”Eysigat sic 
TO u£oov. ^ Koi heyet c voic: "E&eovt TOLG 
od Baci cyadonooa 3, 5 AUXOT OL OO; yv- 
yv owca 7 &noxrsvou; Où dè ÉCUITUP. 
5 Kol nsgufAswauevog uÜToÙc UET? 00776; 
ovAÂAvVTOUUEVOS Eni T?) HWQUOEL tç xo gLac 
adtoy, Réya TO GvJounor "Exrswov tir 

- ; S 5c. Jj \ 2 / 
Xsioa Gov. Kat Éfeteive, xal dnoruteotadn 
c \ 2 Ma € hi Le c » 6 b 
5j yelo GUTOT vyys ws 7 QAAN. Kat 
tel Jovreç ot Dagicaïor sU uc ueta twv 
"Howówvov cuuBovluoy énoiour zat aùtov 
ÓTt0C GÜTOV GTOhEOWOL. 

T Kai 0 "Iyoovc dveywgnos ueste vov 

-N 

uatnrov «rov ngog Tir Jalassarv, zal 
moD niyog 6710 TA l'aaatac 7x0 OV- 
Foa CÜT, xÈ áno TNS, Jordaius, ? xoi 
GTO Tegooorúpov, xal Ano TNS, Tovuuius 
xoi néguv rov Togðavov, xoi où megi To- 
Qov xai Sidovo nÀrn9oc. noli, «xovoar- 
TES ooa TOLE, ÑAFov "0c «otov. ? Kai 
ELNE TOLG paJyTaiç GÜTOV, iva zlogov 
mgocxagregy QT Ow TOV 0 ghor, iva un 
9Aoow | uo ror" 10 moldoveg 89 i) eoa 
TEUOE?, (cte ÉTUTITTE w «Ur, iva GU TOU 
čyovtat ÜcoL &yov uáotiyaç. Kai vc 
AVEVLOTU TÈ GXUŸUQTU, OTa aUrOv FEW- 
QE, TQOGÉTUATEY atp xai zoue Méyovta 
Ou o) & 0 vioc toU Jeon. "7 Kai 70.- 
Aa neriu &ÜTOic, iva uy) GÜTOY pavsgov 
7007 CWOL. 

13 Kaè åvaßaivet siç To ooç xai z9oc- 
XGA EEG oc 79 e£v aÔTOS, xai anyad ov 
71006 «itoy, Koi  ÊnoiNoE dtu Ox, iva 
WOL LET GŒÜTOÙ, xoi iva 600181] GÜTOUG 
anovooew V5 xoi Zysw ÉEovoiur Jeourevelr 


26. NBT*: Tovg teges. D+ uorvoig (p. iepev or). 
— 4. NBT?* Tv. 2. ACDL: TAQETHQOUVTO. NCD 
T^t (p. Oo: vo x Ey. Eod v. NABC 
DT: £yeige. 5. G? SLTO: éxrexar. D+ ev9éuws. 
G[K]SLT[H]O* vy. dm. 6. BT: Ids el éd/dour. 
7. GKLTO: es. LT: 7xo4ov95osv. 8. BCT?: où. 
NBLT: @xovoyres. 11. NBCDLTO: &S9'edgovr. ND 
T?: fxeolov Zéyoyres. 12. C[L]T (in f.) ór 


Adeucay T. Xorotov avtov tivo. 


— 2?» (c). Apostolorum institutio CIII, 7-VI, 6). 


thar príncipe sacerdótum, et panes pro- 
positiónis manducávit, quos non licébat 
manducáre, nisi sacerdótibus, et dedit eis 
qui cum eo erant? ?' Et dicébat eis : 
Sábbatum propter hóminem factum est, 
et non homo propter sábbatum. ?8 Itaque 
Dóminus est Fílius hóminis, étiam sáb- 
bati. 

XXE .' Et introivitíiteruminsynagógam: 
et erat ibi homo habens manum áridam. 
? Et observábant eum, si sábbatis curá- 
ret, ut accusárent illum. ? Et ait hómini 
habénti manum áridam : Surge in mé- 
dium. * Et dicit eis : Licet sábbatis bene 
fácere, an male?ánimam salvam fácere, an 
pérdere? At illi tacébant. ? Et circum- 
spiciens eos cum ira, contristátus super 
cæcitäte cordis eórum, dicit hómini : Ex- 
ténde manum tuam. Et exténdit, et re- 
stitüta est manus illi. * Exeüntes autem 
pharisæi, statim cum Herodiänis consi- 
lium faciébant advérsus eum quómodo 
eum pérderent. 


7 Jesus autem cum discipulis suis secés- 
sit ad mare : et multa turba a Galilæa et 
Judæa secüta est eum, ? et ab Jerosóly- 
mis, etab Idumæa, et trans Jordánem : et 
qui circa Tyrum et Sidónem, multitádo 
magna, audiéntes qua faciébat, venérunt 
ad eum. ? Et dixit discipulis suis ut na- 
vícula sibi deserviret propter turbam, ne 
comprímerent eum. !° Multos enim saná- 
bat, ita ut irrüerent in eum ut illum tán- 
gerent quotquot habébant plagas. '' Et 
spiritus immündi, cum illum vidébant, 
procidébant ei : et clamábant dicéntes : 
!? Tu es Fílius Dei. Et veheménter com- 
minabátur eis ne manifestárent illum. 


13 Et ascéndens in montem vocávit ad 
E quos vóluit ipse : et venérunt ad eum. 
1 Et fecit ut essent duódecim cum illo : et 
ut mitteret eos prædicäre. !? Et dedit illis 


III, 5. De l'aveuglement. Grec : « de l'endurcisse- 
ment». — Et sa main devint saine. Grec : « etsa main 
devint saine comme Pautre ». 

40. Quelque mal. Littéralement : 
gella) ». 

19. Vous étes le Fils de Dieu est rattaché dans le 
grec au verset précédent. 

43. Etant monté. Grec : « et il monte ». 


« des fouets (fla- 


—2. 


Marc, II, 27 —III, 15. 
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I. Vie publique (I-X). 


— X (c). Préparation des Apótres (III, 7-VI, 6). 


prétre Abiathar, mangea les pains 
de proposition qu'il n'était permis 
qu'aux prétres de manger, et les 
donna à ceux qui étaient avec lui? » 
27 J] leur dit encore : « Le sabbat a 
été fait pour l'homme, etnon l'homme 
pour le sabbat. ?? C'est pourquoi le 


Deut. 5, 14. 

Marc. 5, 19. 

2 Mach. 5, 
19-20. 


Luc. 6, 5. 
Mat. 12, 8. 


Fils de l'homme est maître du sabbat 9% 3, 1* 24. 


méme ». 

EXT. Jésus entrauneautrefoisdans de manu 
la synagogue; or il s'y trouvait un sabbato 
homme qui avait une main desséchée. Mare. 1, 21. 
? Et on l'observait pour voir s'il le rw & e. 
guérirait un jour de sabbat, afin de zx. i$ us 
l'accuser. 3 Et il dit a l'homme qui Mat 12, 13. 
avait la main desséchée : « Lève-toi, 
là, au milieu ». * Puis il demanda Mi Pus. 
aux autres : « Est-il permis, un jour 22151. 
de sabbat, de faire du bien ou du mal, 
de sauver une âme ou de la perdre: ?» 

Mais eux gardaient le silence. ? Alors ERE 
les regardant avec colère, et Con- rei 4, 36 
tristé de l'aveuglement de leur cour, 
il dit à cet homme : « Étends ta 
main ». Il l'étendit, et sa main devint 


saine. 9 Or les pharisiens étant sortis, Mare s, 1 
tinrent aussitôt conseil contre n ES TM 


avecles hérodiens, comment ils le E m 
perdraient. n 


T Mais Jésus se retira avec ses dis- o 4 turba 


premitur. 
Mat. 12, 15. 
Luc. 6, 17. 
Joa, 10, 4. 
Mat. 10, 23. 
Joa. 6, 1. 
Mat. 15, 21. 


ciples vers la mer, et une troupe nom- 
breuse le suivit de la Galilée et de la 
Judée, 8 de Jérusalem, de l’Idumée, 
et d'au delà du Jourdain; et une 
grande multitude des environs de Tyr 
et de Sidon, apprenant ce qu'il faisait, 
vint à lui. ? Il dit alors à ses disciples 
de lui amener une barque, à cause de 
la foule, de peur qu'ii n'en füt accablé. 
10 Car il en guérissait beaucoup, de 
sorte que tous ceux qui avaient quel- 
que mal se jetaient sur lui pour le 
toucher. +t Les esprits impurs eux- 
mêmes, lorsqu'ils le voyaient, se pros- 
ternaient devant lui et criaient, di- 
sant : +? « Vous êtes le Fils de Dieu». 
Mais illeur défendait avec de grandes 
menaces de le révéler. 

13 Etant monté sur la montagne, il 
appela à lui ceux que lui-méme vou- 
lut; et ils vinrent à lui. !* Il en établit 
douze pour étre avec lui et pour les 
envoyer prêcher, !? et il leur donna 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Luc. 8, 45. 


Luc. 6, 18. 


Mat. 12, 16. 
Philip. 2, 11. 


apostoli. 
Joa. 15, 16, 


Mat. 10, 5. 


Mat. 12, 9-14. 


3 Reg. 10, 1. 


Duodecim 


27. Le sabbat a été fait, institué pour le bien 
spirituel et temporel de l’homme, et l'homme n'a 
pas été fait pour souffrir à cause du sabbat. 


III. 1-6. Main aride guérie le jour du sabbat. 
Comparer avec Matthieu, xi, 9-44; Luc, vi, 6-11. 


4. Sauver une áme. Cf. Matthieu, x, 30. 


6. Les hérodiens. Voir la note sur Matthieu, xxi, 
16. 


c) Jésus prépare les Apôtres à leur mission par 
ses miracles et ses enseignements, III, 7-VI, 6. 


1-42. Miracles et bonté du Sauveur. Comparer 
avec Matthieu, xit, 15-21. 

8. L'Idumée tiraitson nom d'Édom ou Ésaü, frére 
de Jacob, qui s'y était établi. Elle est située au 
sud de la Palestine. Les Iduméens, vaincus par 
David, recouvrérent leur liberté sous Joram (IV 
Rois, vu, 20-22), et furent pendant longtemps les 
ennemis les plus acharnés des Juifs. Ils furent de 
nouveau vaincus par Jean Hyrcan. Les Hérodes 
étaient d'origine iduméenne. — Tyr, ancienne 
capitale de là Phénicie, sur la Méditerranée, cé- 
lébre par son commerce, était soumise aux Ro- 
mains du temps de Notre-Seigneur. — Sidon, 
capitale primitive de la Phénicie, sur la Méditer- 
ranée, au nord de Tyr. 


13-19 Choix des Apótres. Comparer avec Luc, vt, 
42-16. 

13. Sur la montagne; c'està-dire sur la mon- 
tagne voisine. Nous avons déjà fait observer dans 
saint Matthieu (v, 1) que c'était là le vrai sens de 
cette expression (Glaire). — Plusieurs commenta- 
teurs croient que cette montagne est celle de Ko- 
roun Hattin ou Montagne des Béatitudes. En voir 
la description note sur Matthieu, X, 1. 

14. RL en établit douze. Voir notes sur Matthieu, 
x,1,92, 996E- Luc, vt, 13. 
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Marcus, III, 16-30. 


I. Vita publica (K-X). — 2» (c). Apostolorum institutio (III, ?-VI, 6). 


16 ai 
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15. NBCT* See. dc voo. xci. 16. NBCT?+ 
(n.) Kat éroinoer tovs dudexa. 18. NBCDLT: 7. 
xavaraioy. 19. NBCLT: Joxagu)39. 90. NBT*: 
ÉoYEToL. ABLOTT+ (a. 2 y2.) o. LT!: undë. 23. T: 
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GKSLHO: Ovdets Ovv. 28. NABCT + (a. fhao.) 
ai. TL: oa. 29. NBLT: eter. &ucotz ueros. 


potestátem curándi infirmitátes, et eji- 
ciéndi dæmonia. !6 Et impósuit Simóni 
nomen Petrus : !7 et Jacóbum Zebedæi, 
et Joánnem fratrem Jacóbi, et impósuit 
eis nómina Boanérges, quod est, Filii 
tonitrui : ‘8 et Andréam, et Philippum, 
et Bartholomeum, et Matthæum, et Tho- 
mam, et Jacóbum Alphæ&i, et Thaddæ#um, 
et Simónem Cananæum, +° et Judam Is- 
cariótem, qui et trádidit illum. 


20 Et véniunt ad domum : et cónvenit 
iterum turba, ita ut non possent neque 
panem manducáre. ?! Et cum audissent 
sui, exiérunt tenére eum: dicébant enim 
Quóniam in furórem versus est. 

22 Et scribae, qui ab Jerosólymis descén- 
derant, dicébant : Quóniam Beélzebub 
habet, et quia in principe dæmoniérum 
éjicit daemónia. ?* Et convocátis eis, in 
parábolis dicébat illis : Quómodo potest 
Sátanas Sátanam ejicere ? ** Et si regnum 
in se dividátur, non potest regnum illud 
stare. ?? Et si domus super semetipsam 
dispertiátur, non potest domus illa stare. 
26 Et si Sátanas consurréxerit in semet- 
ipsum, dispertitus est, et non póteritstare, 
sed finem habet. °?” Nemo potest vasa 
fortis ingréssus in domum dirípere, nisi 
prius fortem álliget, et tunc domum ejus 
diripiet. 


28 Amen dico vobis, quóniam ómnia di- 
mitténtur fíliis hóminum peccáta, et blas- 
phémiæ quibus blasphemáverint : ?? qui 
autem blasphemáverit in Spiritum sanc- 
ium, non habébit remissiónem in ætér- 
num, sed reus erit ætérni delicti. 30° Quó- 
niam dicébant : Spiritum immündum 
habet. 


17. La fin du verset figure dans le grec entre pa- 
renthéses. 

90. Ils vinrent dans une maison fait partie dans le 
grec du verset précédent. 

22, Béelzébub. Grec : « Beelzéboul ». 


Marc, III, 16-30. 
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I. Vie publique (E-X). — 2° (c). Préparation des Apótres (III, 7-VI, 6). 


le pouvoir de guérir les maladies et "55 77 


de chasser les démons : '* D'abord 
Simon à qui il donna le nom de 
Pierre; 17 puis Jacques, fils de Zé- 
bédée, et Jean son frére, auxquels i 
donna le nom de Boanergès, c'est-à- 
dire fils du tonnerre; 18 André, Phi- 
lippe, Barthélemi, Matthieu, Tho- 
mas, Jacques, fils d'Alphée, Thaddée, 
Simon le Cananéen, !? et Judas Isca- 
riote, celui-là méme qui le trahit. 

20 Ils vinrent dans une maison, et 
la foule s'y assembla de nouveau, en 
sorte qu'ils ne pouvaient pas méme 
manger du pain. ?! Ce qu'ayant ap- 
pris, les siens vinrent pour se saisir 
de lui, car ils disaient : « Il a perdu 
l'esprit ». 

?? Et les scribes, qui étaient venus 
de Jérusalem, disaient : « Il est pos- 
sédé de Béelzébub, et c'est par le 
prince des démons qu'il chasse les 
démons ». ?? Mais Jésus les ayant ap- 
pelés, leur disait en paraboles : 
« Comment Satan peut-il chasser 
Satan? ?* Si un royaume est divisé 
contre lui-méme, ce royaume ne peut 
subsister. ?* Et si une maison est di- 
visée contre elle-méme, cette maison 
ne peut subsister. ? Si donc Satan 
s'est élevé contre lui- méme, il est di- 
visé, et il ne pourra subsister; mais 
il touche à sa fin. ?* Nul ne peut en- 
irer dans la maison du fort et ravir 
ce qu'il posséde, s'il nel'a lié aupa- 
ravant; c'est alors qu'il pillera sa 
maison. 

?8 » En vérité je vous le dis,tous les 
péchés seront remis aux enfants des 
hommes, méme les blasphémes par 


lesquels ils auront blasphémé. ?? Mais mat. 12,31-32. 


celui qui aura blasphémé contre l'Es- 
prit-Saint n'en aura jamais la rémis- 
sion; mais il sera coupable d'un 
péché éternel». ?? Parce qu'ils di- 
saient : « Il est possédé d'un esprit 
1mpur ». 


Is. 11, 9. 
Joa. 1, 42. 


Luc. 6, 14-16. 


Mat. 16, 18. 
Luc. 9, 54. 


Joa. 1, 14, 43, 


45; lI, 16. 
Job, 38, 35. 


A suis ut 
furiosus, 
Mare. 2,1; 


Mat. 9, 13. 
Luc. 8, 15. 
Act. 26, 24. 


a seribis 
ut dæmo- 
niacus 
habetur. 
Mat. 9, 31; 


11, 1$ ; 10, 25. 


Lue, ll, 15. 
Mat. 12, 24. 
Joa. 8, 48. 


Mat. 12, 25. 
Luc. 11, 17. 


Os. 10, 2. 


Mat. 12, 25. 
Gal. 2, 18. 


Mat. 12, 29. 
Luc. 11, 21. 
Job, 41, 21. 

Is. 49, 24. 


Blasphe- 
mia in 
spirituni. 
Luc. 12, 10. 
1 Joa. 5, 16. 


Joa. 10, 20. 


47. Jacques, fils de Zébédée, surnommé le Majeur, 
pêcheur galiléen, comme Simon Pierre, fut un 
des premiers disciples du Sauveur et des plus pri- 
vilégiés. Matthieu, xvit, 4; Marc, 1, 20 ; 111, 17; v, 
37; x, 35; Luc, vt, 14; IX, 28, 54; Actes, 1, 13. Après 
la Pentecôte, il prêcha l'Évangile en Judée et en 
Samarie. De là, une tradition le conduit en Espagne. 
De retour à Jérusalem, il subitle martyre en l'an 44, 
avant la Páque, par l'ordre d'Hérode Agrippa I*7, fils 
d'Aristobule. 1l fut le premier des Apôtres qui 
versa son sang en témoignage de sa foi. Actes, XII, 
2. — Jean son frère, le disciple bien-aimé du Sau- 
veur etle plus jeune des Apótres, fut, avec André, 
le premier qui s'attacha à Jésus-Christ. Jean, 1, 31- 
40. Son histoire, pendantla vie du Maitre, est ra- 
contée dans les Évangiles. Matthieu, v, 91; xvit,1; 
AXW 24 Marcii; 49729. D, 17; v, 37; IX, d, 37. X, 
35-44 ; xir, 3; XIV, 335; Luc, v, 10; vri, 54 ; 1x, 28, 49, 
54; XXI, 8; Jean, xir, 23-25; XVII, 45, 16; xix, 26, 
27; XX, 2-10; xxr, 1, 20-24; Actes, 1, 135 ni, 1-11 ; 1v, 
13, 19; vin, 44; Galates, n, 9. Les traits principaux 
de sa vie, apres la Pentecóte, sont, outre la com- 
position de son Evangile, de ses trois Épitres et de 
son Apocalypse, son premier séjour à Ephése, son 
martyre à Rome, ou il fut plongé dans une chau- 
diere d'huile bouillante, d’où il sortit sain et sauf, 
pendant la persécution de Domitien, puis sa con- 
damnation aux mines,ensuite son exil dans l'ile de 
Patmos, et enfin, sous Nerva, son retour à Éphése 
et sa mort dans cette ville à un áge trés avancé. 

18. Philippe, né à Betlisaide, un des premiers 
Apótres. Jean, 1, 43. Le quatriéme Evangile rap- 
porte quelques paroles de lui. Jean, vi, 5-1; xii, 
20-92; x1V, 8. Le Bréviaire Romain dit qu'il subit le 
martyre à Hiérapolis, en Phrygie. — Barthélemi 
est, d'aprés l'opinion commune, le Nathanaél de 
Jean, 1, 45-51. It était de Cana en Galilée. 1l porta 
l'Évangile dans l'Inde et en Arménie, et mourut 
écorclié vif. — Matthieu, le publicain de Caphar- 
naüm. Voir 1x, 9, 10. Il s'appelait aussi Lévi, Luc, 
v, 21-99, et étaitfils d'Alphée, Marc, n, 14. Voir l'In- 
troduction à son Evangile. ll exerça d'abord son 
apostolat en Judée, puis en Éthiopie, où il subit 
le martyre. — Thomas ou Didyme, Jean, xi, 16; 
xxi, 2, c’est-à-dire le Jumeau, célebre par son in- 
crédulité au moment de la résurrection de Jésus. 
Jean, xx, 24-99. Cf. xiv, 15. 11 précha en Perse, à 
Édesse et dans l'Inde. 1l consomma son martyre 
percé d'une lance. — Jacques, fils d'Alphée, sur- 
nommé le Mineur, Marc, xv, 40, cousin de Notre- 
Seigneur. Voir la note 9 à la fin du volume, et l'In- 
troduction à l'Épitre de saint Jacques. Jésus lui 
apparut apres sa résurrection. I Corinthiens, xv,7. 
Il occupa une place importante dans la primitive 
Église et devint le premier évéque de Jérusalem. 
Galates, 1, 19 (cf. Actes, 1x, 27); Actes, xit, 47; XV, 
13-21 ; xx1, 18; Galates, 11, 9. Hégésippe nous a con- 
servé le récit de son martyre : il fut précipité du 
haut du temple, puis lapidé, et un foulon lui brisa 
la tête. — Thaddée, appelé Jude par les autres 
Évangélistes. 11 était frère de saint Jacques le Mi- 
neur. Voir Introduction à l’Épitre de saint Jude. 
1i porta l'Évangile à Edesse et en Mésopotamie, 
puis en Perse, où il fut martyrisé. — Simon le Ca- 
nanéen, ainsi surnommé, d’après saint Jérôme, 
parce qu'il était de Cana en Galilée; mais le plus 
grand nombre des commentateurs croient que Ca- 
nanéen signifie Zélote ou zélé, Luc, vi, 15; Actes, 
1, 13, et marque le zèle de Simon pour la loi. Il 
évangélisa l'Égypte et la Perse, et subit le martyre 
dans ce dernier pays. 

19. Judas Iscariote, c'est-à-dire de Carioth, ville 
de la tribu de Juda. Josué, xv, 25. 11 vendit son 
maitre par avarice, et se pendit ensuite de déses- 
poir. Matthieu, XXVI, 14-16, 25, 41-50; xxvri, 3-8; 
Mare, xiv, 10-11, 20-21, 43-45; Luc, xxn, 3-6; Jean, 
vi, 74, 72; xin, 2, 21-30 ; xvin, 2-55 Actes, 1, 15-20, 25. 

20-21. Les parents du Sauveur veulent s'emparer 
de lui. Trait propre à saint Marc. 


20. Manger du pain; c'est-à-dire simplement manger, prendre de la nourriture. Ceci se passait probable- 


ment à Capharnaüm. 


21. Les siens. C'étaient ceux de ses parents dont saint Jean 
22-30. Réponse aux accusations des scribes. Comparer ave 


22. Béelzébub. Voir la note sur Matthieu, x, 25. 


21. Du fort. Voir la note sur Matthieu, xn, 29. 


29. N'en aura jamais la rémission. Voir la note sur Matthieu, 
30. Parce qu’ils disaient; c'est-à-dire Jésus tint ce discours 


commun dans le style de l'Écriture (Glaire). 


dit qu'ils ne croyaient pas en lui. 
c Matthieu, xu, 22-50; Luc, x1, 14-32. 


xu,31. 7 
parce qu'ils disaient. Ce genre d'ellipse est 
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Marcus, III, 31— IV, 12. 


I. Vita publica (I-X). — 2° (c). Apostolorum institutio CIII, 7-VI, 6). 
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31. NBCDT?: Kot Épyera 5. BOT: ovzxovres. 
NBCT: saloÿyres avtov. 39. N: 7tooc avrov 8 ylos. 
NBCDT: Ko 4éyovow. ADXTG'SLOqT xot o£ ddel- 
pat cov (NBCX*). 33. NBCT: Kot dzoxgi.Jeic av- 
Toig Àéye. NBCT?: (1. 7) xoi. T!* (ult.) sov. 34. 


NBCT pon. aval post avroy. 33. L* ydg. 
— 1. NBCT: ourdyerar ... rheioTOs .. FE 3. NB 
T?* vov. 4. G[K]SLT[H]* zov ove. 5. BL+ e. 


yis) Ts. 6. NBCDLTO: xot óve mim Ô 7 


"Oc Eye. 10. NBCDT: Kot dre êy. NCT*: 


?! Et véniunt mater ejus et fratres : et 
foris stantes misérunt ad eum vocántes 
eum, ?? et sedébat circa eum turba : et 
dicunt ei : Ecce mater tua et fratres tui 
foris querunt te. ?? Et respóndens eis, 

Quæ est mater mea et fratres mei? 
34 Et cireumspíciens eos, qui in circüitu 
ejus sedébant, ait : Ecce mater mea et 
fratres mei. ?? Qui enim fécerit voluntátem 
Dei, hic frater meus, et soror mea, et ma- 
ter est. 

AV. ‘Et iterum coepit docére ad mare : 
et congregáta est ad eum turba multa, 
ita ut navim ascéndens sedéret in mari, 
et omnis turba circa mare super terram 
erat :? et docébat eos in parábolis multa, 
et dicébat illis in doctrina sua : ? Audite : 
ecce éxiit séminans ad seminándum. * Et 
dum séminat, áliud cécidit circa viam, et 
venérunt vólucres cœli, et comedérunt 
illud. * Aliud vero cécidit super petrósa, 
ubi non hábuit terram multam : et statim 
exórtum est, quóniam non habébat alti- 
tüdinem terre : 5 et quando exórtus est 
sol, exæstuävit : et eo quod non habébat 
radícem, exáruit. " Et áliud cécidit in 
spinas : et ascendérunt spinæ, et suffoca- 
vérunt illud, et fructum non dedit. 8 Et 
áliud cécidit in terram bonam : et dabat 
fructum ascendéntem et crescéntem : et 
afferébatunum trigínta, unum sexaginta, 
et unum centum. ? Et dicébat : Qui habet 
aures audiéndi, aádiat. 

10 Et cum esset singuláris, interroga- 
vérunt eum hi qui cum eo erant duódecim, 
parábolam. '!! Et dicébat eis : Vobis da- 
tum est nosse mystérium regni Dei : illis 
autem, qui foris sunt, in parábolis ómnia 
fiunt : '? ut vidéntes vídeant, et non ví- 


8. LTO: avéarouevor. T?: eis (tert.). 9. NBLT*?:. 
2oorovr 
(ABLT!: zocreov. D: ëryourwr). T: tds 7o. 
11: NBLT* yvova.. 


33. Et leur répondant, il dit. Grec : 
pondit, disant ». 


—— — lM n Cl RÉ T st 


« et il leur ré- 
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X. Vie publique (I-X). — 2? (c). Préparation des Apótres CIII, ?-VI, 6). 


3! Cependant sa mère et ses frères Qui, mater 


et fratres 


vinrent; et, se tenant dehors, ils l'en- 4,2525... 


voyèrent appeler.?? Or la foule était ,!^ Lm 


assise autour de lui, et on lui dit : ? Cor 5, 16. 


« Voilà dehors votre mère et vos frè- dup. m 


i 33 Joa, 2, 4. 
res qui vous cherchent ». Et leur es 


répondant, il dit : « Qui est ma mère, ? 5» 11-13; 
et qui sont mes frères? » ?* Et, re- Mat 12, 49. 


Gal. 4, 19. 
gardant ceux qui étaient assis autour „1s 26, 18. 
Q OT o e Ó à our 8, 29. 
de lui: « Voici, dit-il, ma mère et ! Thes 4,3. 
; 35 i i Gal. 4, 6. 
mes frères, car quiconque Ta AR 
volonté de Dieu, celui-là est mon „Cnt 5r 
frère, et ma sœur, et ma mère ». 24, 24. 


IV. ! Il commença de nouveau à Parabola 


seminan- 


enseigner auprès dela mer; et une , ts. 
g Mare. 2, 13. 


grande multitude serassembla autour Mat. 13, 2; 
de lui, de sorte que, montant dans la rss 
: : ar. 4, 37. 
barque, il se tenait sur la mer, et 
toutela multitude étaità terrelelong 
du rivage. ? Et il leur enseignait 95,5 2 
b de cl bol t Eceli. 39, 3. 
eaucoup de choses en paraboles, e 
leur disait dans son enseignement : 


? « Écoutez, voilà que d qui sème Tue 8, 5-8. 


est sorti pour semer. * Et, pendant mere. i 6. 

qu'il semait, une partie de M semence Gal à à 

tomba le long du chemin, et les oi- us 

seaux du ciel vinrent, et la mangè- une 

rent. ? Une autre partie tomba endes xc. 3, 27. 

endroits pierreux, oü elle n'eut pas Plon jx 
5} 176 


beaucoup de terre; et elle leva bien- 545.5, 3. 
tót, parce que la terre n'avait pas de 
profondeur: ë Et quand le soleil se 5^4 
leva, elle fut brülée; et comme elle 
n'avait point de racine, elle sécha. sw. 17, 5. 


TUne autre partie tomba parmi les , 57 


Ge 
épines; et les épines grandirent et ncctes,is-13. 


Eceli. 5, 10. 


l'étoufferent : et elle ne donna point »s. 61,11. 


de fruit. 8 Mais une autre tomba dans 12554; 


une bonne terre, et donna du fruit mea & rs. 


qui s'éleva et se multiplia; en sorte 
qu'un grain rendait trente, l'autre 
soixante, l'autre cent ». ? Et il di- i5. 15». 
sait: « Que celui qui a des oreilles 
pour entendre, entende ». 

10 Mais, lorsqu'il fut loin de la _ Sons 


G Duo . apostolis 
foule, les douze qui étaient avec lui EO 
l'interrogérent sur cette parabole. Mat. 1, 6. 
“ Et il leur disait : « C'est à vous Iz ue 
qu'il a été donné de Mee ire le mys- , dr ^s 


tére du royaume de Dieu; mais pour 
Luc. 8, 10. 


ceux qui sont dehors, tout se fait en xrat13,13-15. 


paraboles, !? afin que voyant ils "i 
voient et ne voient point, et qu'en- £551,* 


Joa. 15, 16, 17. 


30-35. Jésus reconnait pour siens ceux qui font 
la volonté de Dieu. 


33. Qui est ma mère... Voir la note sur Matthieu, 
XII, 48-50. 


1V. 1. Auprés de la mer de Galilée. 


2-95, aoe de la semence. Comparer avec 
Matthieu, xur, 3-93; Luc, viii, 4-18. 


7. Les épines. Voir la note sur Matthieu, xni, 7. 


8. Trente... soixante... cent. Voir la note sur 
Matthieu, xm, 8. 


9. Celui qui a desoreilles... Voirla note sur Mat- 
thieu, xm, 12. 


12. En punition de leur aveuglement volontaire, 
Dieu leur retire justement les lumiéres et les 
grâces que sans cela il leur aurait données pour 
leur conversion réelle. Cf. Jsaze, vi, 9; Matthieu, 
xiu, 15 (Glaire). 
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Marcus, IV, 


13-26. 


E. Vita publica (I-X). — 2» (c). Apostolorum institutio (III, 7-VI, 6). 
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T [ e M 7 
16 Kal ovrot slot duoiwç ot éni TO zrevgu OT, 
P4 A , 
OTELQOUEVOI, Ot, ÖTAV GXOUOWOL TOY AÀOyOvT, 
2 r A Lu £ 2 , 
süJéuc ueta yagaç Aaupavovot atTtov, 
Ü {v 2 
1T zal ovx Eyovor Glouy iv &avroic, GG 
5 4 , N 
nooçzargol slow sitra yevouevns d'MWEUWS 7 
~ A 2 ! , 
diwyuod dut tov Àoyov, tv Oeo OxovÓoA- 
t 48 K IE CONT DES G 5 ` 3 7 
Covtou. al obroL sLotv ot sl; TAÇ Gx&v- 
Suc onsupóusvoi, oÙTOi eiotv où TOV Àoyor 
I aw aw 
dnovortec, °? xal ot uéguuvou TOÙ olgvoc 
TOUTOU xal y QNÁTY TOU nÀovrov xoi oi 
s \ ` 9 f > , 
neoi và hona ÉRLVPVULU  EGTOQEVOLEVCU 
ovunviyovor TOV À0YOY, XUL &xogrnoc YİVETOL. 
20 Kai oùtoi slow ot enè thv yv vqv xa- 
Any onagevteç, oltiveç dxovovoi TOV ÀOyov 
xal THUQUOÉYOYTUL, xoi X4AQTNOPogovow ÈV 
/, NEA € La PEE c La 
TOLÆXOVTU xai ÈV é&j4orra xai £v EXGTOY. 
?! Koi ZAeyev aurois Mýri 0° Avyvos 
y [64 € S \ L4 VON € ` ` 
EOyETOL, lva v7.0 TOY u00tOY T6) 7 VNO TV 
, 2 œ 3 `~ `~ , 3 % 
xÀtygv; ovy tva Ent Ty Àvyriav ÉTMUTEUT ; 
22 Où ydg ÉOTL vt XQUATOY, 0 GUY ur pavs- 
qu93, ovdà éyévevo dnozgvpov, «22^ iva 
1 1] y Si 
siç œparveoor Em. Er Ti Eye wrta 
, 
Q4 X0U&LV, &XOUÉETU. 
24 Kai £Aeyev auroic Bhénere, vi &x0V61£. 
"Ev © ug l srondaostot uiv 
V (Ò u£TQU HETOEÎTE, uergnjoevot Juv, 
~w ~w 2 ) 
xal ngocrsOw0sT00 UÜpuiv Tolg GYXOVOVOIT. 
En » ^ [4] 
35"0c ydg &v Eyn, dodnoeru ovrq' xal 06 
2 > va y 2 y 2S 2 is 
0UX EYEL, XUL 0 EYEL (.QOTOETOL AN GUTOU. 
/ ! 
26 Kai £lsyer Ovruc êotiy ý Baorksta 


Toù Feot, (c iiv Gr Quoc faln tov ond- 
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deant : et audiéntes aúdiant, et nonintél- 
ligant : nequándo convertäntur, et dimit- 
tántur eis peccáta. 

13 Etaitillis : Nescítisparábolam hanc? 
et quómodo omnes parábolas cognoscé- 
tis? '* Qui séminat, verbum séminat. Hi 
autem sunt, qui circa viam, ubi seminátur 
verbum, et cum audíerint, conféstim venit 
Sätanas, et aufert verbum quod seminá- 
tum est in córdibus eórum. !9 Et hi sunt 
similiter, qui super petrósa seminántur : 
qui cum audíerint verbum, 
gaüdio accipiunt illud : 
radicem 


statim cum 
1Tet non habent 
sed temporáles sunt : 
deínde orta tribulatióne et persecutióne 
propter verbum, conféstim scandalizán- 
tur. 18 Et álii sunt qui in spinis seminán- 
tur : hi sunt qui verbum aüdiunt, '? et 
ærümnæ sæculi, et decéptio divitiárum, 
et circa réliqua concupiscéntiæ introeün- 
tes suffócant verbum, et sine fructu effi- 
citur. ?? Et hi sunt qui super terram bo- 
nam semináti sunt, qui aüdiunt verbum, 
et suscipiunt et fructíficant, unum tri- 
ginta. unum sexaginta, et unum centum. 

?! Et dicébat illis : Numquid venit lu- 
cérna ut sub módio ponátur, aut sublecto? 
nonne ut super candelábrum ponátur? 
?? Nonest enim áliquid abscónditum, quod 
non manifestétur : nec factum est occül- 
tum, sed ut in palam véniat. ?? Si quis 
habet aures audiéndi, audiat. 

21 Et dicébat illis : Vidéte quid audiátis. 
In qua mensüra mensi fuéritis, remetiétur 
vobis, et adjiciétur vobis. Qui enim 
habet dábitur illi : et qui non habet, étiam 
quod habet auferétur ab eo. 

26 Et dicébat : Sic est regnum Dei, 
quemádmodum si homo jáciat seméntem 


in se, 


IV. 45^. Grec : « ceux-là sont ceux qui (reçoivent la 
semence) le long du chemin, lorsque là parole est 
semée, puis des qu'ils l'ont entendue ». 

19. Et toutes les autres convoitises. Grec : « et les 
convoitises qui arrivent à propos des autres choses ». 

94. Et en. y ajoutant. Grec : « et on ajoutera à vous 
qui eutendez ». 


Marc, IV, 13-26. 167 


I. Vie publique (I-X). — 2° (c). Préparation des Apótres CIII, 7-VI, 6). 


tendant ils entendent et ne compren- 
nent point; de peur qu'ils ne se 
convertissent, et que leurs péchés ne 
leur soient remis ». 
zuxusuüeurdit:« Vousne com- asser 
prenez point cette parabole? Et com- 155 is 
ment done comprendrez-vous toutes ries iiis. .7 ium 
les autres paraboles? !^ Celui qui] ji cepe prédication évangélique. = 7 
sème, sème la parole. !5Ceux quise pis e 3, | 15. Satan, le diable. 
trouvent le long du chemin où la pa- D$ à, 
role est semée, ce sont ceux qui ne 7% è? 
l'ont pas plus tôt entendue, que Satan 
vient et enlève cette parole qui a été 
semée dans leurs cœurs. !9 Et pareil- zz. se, 26-27. 
lement ceux qui ont reçu la semence ^^ ^ 
en des endroits pierreux, sont ceux 
qui, entendant la parole, la recoivent 
d'abord avec joie; !* mais n'ayantco.s 12s. 
point de racine en eux, ils n'ont To 
qu'un temps; après quoi la tribula- ^4»16 0: 
tion et la persécution survenant à 
cause de la parole, ils se scandalisent 
aussitôt. 18 Et les autres qui reçoi- 57 24 


2 

vent la semence parmi les épines, sont QD * 
ceux qui écoutent la parole; !? mais yare. 10, 23. 
les soucis du siècle et l'illusion des ! 7*7 ^ 
richesses, et toutes les autres convoi- ^ $ 1" 
tises entrant en eux, étouffent la pa- 9*!5* 
role et la rendent sans fruit. ?? Enfin Ps. 54,13. 
ceux qui ont recu la semence dans la Cant. 4 11. 
bonne terre, sont ceux qui écoutent Joa. 13, 16. 
la parole etla reçoivent, et produisent zz 47,12. 
du fruit, l'un trente, l'autre soixante, 
et l'autre cent ». 

?! |I leur disait aussi : « Apporte- Eucerads 21-93. Il ne faut pas cacher la lumière sous le 


Mio e e l boisseau. 


t-on la lampe pour la mettre sous le o >| 94. Sous le boisseau. Voir la note sur Matthieu, 


boisseau ou sous le lit? N'est-ce pas Pr. 2 15. | v, 15. 
pour la mettre sur le chandelier ? Proy; 21, 20; 
22 Car il n'y a rien de caché quine soit 2:52. 
manifesté, ni rien de fait en secret L5'r. 
qui ne vienne au grand jour. ?3 Si? Cor. 4 3, 5. 
quelqu'un a des oreilles pour enten- ei 16,27. 
dre, qu'il entende ». | 

24 [| leur disait encore: « Prenez mensura. 24-95. Il faut mettre à profit la parole de Dieu. 
garde à ce que vous entendez. La me- Lue. 6, 38. 
sure dont vous aurezusé pour les au- 32.1 3. 
tres, on en usera pour vous, et en y 
ajoutant. *? Car on donnera à celui 
qui a; et celui qui n'a pas, méme ce SP 
qu'il a lui sera óté ». Lue. 19, 94. 

26 J] disait aussi : « Il en est du messis- 26-99. Graine qui germe. Propre à saint Marc. 

Mare. 4, 30. | 96. Qui jette de la semence en terre. Voir la fi- 


d 2 4 
royaume de Dieu comme d'un homme 9» 355. | gure de Matthieu, xit, 3, p. 64. 


qui jette de la semence en terre. | 


— 
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Marcus, IV, 27—V, 2. 


I. Vita publica (I-X). — 2° (c). Apostolorum institutio (III, 7-VI, 6). 


gov ini TAG YNG, ?' xoi xa9sV0y xal iy&- 
Qro, voxra xai jučoav, xal © onógoc bàa- 
otavy xoi LAUVNTUL wç oùz olósv aUrOgC. 
» rw pum aw 
28 AUTOUUTY YOO À YÅ xagzoqogsi, tot TOY 
X009T0v, sita or&yvv, sta nÀgon citov £v 
id La .. 29€ M TE 7 
TW OTA XUL. Orav dE nagad ó xagnoc, 
t v t 
2 , 2 li \ , LU 
EUJEUG «7z00T£ÀÀsL TO Ógézavov, OTL nag- 
ÉOTNXEY © J'sg.ouóc. 
30 Kai sAsys" Tin duowwowusv Tyv ba- 
Li lad Ga N > Li od 
otÀsav TOV J'EOU, 7] év moto nagapoÀm nma- 
; 3 La 31 c $ [4 ) 
pafaAcusv aUTQv; ? Qe 4044W cwansoc, 
«^ (] ^v ^ ^ 
óc Órav onago éni TAG YNG, LUXQÔTEQOG 
HOVTWUY TOv OnsQu&rQv iorà TOV ini TAÇ 
ync' ** xai Òtav onaor, avafatvsw xoi yive- 
TAL Tl&VTQY TOV Àayavov UEÇWV, xal TOLET 
/ La 9 7 [4 A \ 
xÀAádovc usyahovc, ocre dÜvaodar no vv 
4 ld ^w e. 
OXLOV QUTOU TO NETEWA TOU OUQAYOU xa- 
vaoxqvovy. Kai row rot zaoafoAalc 
€ ? Dd 
7zt0ÀÀoi; tÀ&Àsu «Urol; vOv Àdyor, xaç 
2d: , 2 Qn 34 ` ` = 
nOvvavro &xovsu' ?';yq«pgic dE nagafolnç 
2 3 l4 » mw m 
ovx lahest GUTOÏG, xat’ idiav dE Toic uadq- 
Tac GUrOU ÉTÉÀVE navrta. 


955 Kal Aëye aûtoic èv èxsivy v5 utog, 
OwLac yevouérnc zhiAJwpsv sig TO néga. 
36 Kai agé£vrsc tov 0yAov, nagoAaufavov- 
Ow ačtov dc zv èv TO nÀo(o, xai &àha dÈ 
nioo zv UET ato.  ?" Kai vivera 
ÀotAow &véuov usyan và 08 xvuoca iné- 
BoÀAsv sig tò nAoîoy, Ogre avrO 505 yeut- 
Ceod. 39 Kal zv avtoç ini Ty ngovuvy 
éni TO ngocxsqaAotov xat oov. Kai dis- 
yélgovow avrov xal À£yovow ato Mdd- 
0x0À&, où jéke oot ÓtL Gzt0ÀAusOD'a; ?? Koi 
ÓieysgO'sig ÉnETIUNGE TO dvéjuo xal sins th 
dJaluconp Zwóna, nepiuwoo. Kai ixóna- 
osv Ò &v&uoc x«l iyévero yoMQvg usydAm. 
^9 Koi sinsv avroïc Ti dehol dors ojo; 
nwç oùz yere niotw; "! Kal iqof59s- 
cav pofov usyov, xai čìsyov noòç dàin- 
Àovc Tic oa otoc èotiv, ótt zal Ó àvs- 
uoç xal ý 9Àa000 Ünoxovovot «TO ; 

W. Koi ZAJov sig v0 négav vgg Fuldo- 
ons siç Tv ywgav tov l'adaoggvov. ? Kai 


27. X: xa9evÓei, D: êyéo9n. BCDT : Plaoré. 
28. NABCL T6* ydo. BDLT: zuixezc ocroc. 30. T: 
Taç ou. LT: èv Tiv avr. 7zagaf. Jouer; 318. 
G rell.: xoxxov. L: 4uxoótoov òv (incl. zàv èn 
T. y-). T* êort et x. óvav oz. 32. NBCDT: petor 
zavrov Tay hayz. B (pr. m.) T!: xaraoxývow. 33. 
ADGL T!: àóvvavro. 34. NBCT* 7. /óío:c uat. 36. 


in terram, ?? et dórmiat, et exsürgat nocte 
et die, et semen gérminet, et incréscat 
dum nescit ille. ?$ Ultro enim terra fruc- 
tificat, primum herbam, deínde spicam, 
deinde plenum fruméntum in spica. ?? Et 
cum prodüxerit fructus, statim mittit fal- 
cem, quóniam adest messis. 


30 Et dicébat : Cui assimilábimus reg- 
num Dei? aut cui parábole compará- 
bimus illud? 3t Sicut granum sinápis, 
quod cum seminátum füerit in terra, mi- 
nus est ómnibus semínibus, que sunt in 
terra : ** etcum seminátum füerit, ascén- 
dit, et fit majus ómnibus oléribus, et facit 
ramos magnos, ita ut possint sub umbra 
ejus aves cœli habitáre. 33 Et tálibus 
multis parábolis loquebátur eis verbum, 
prout póterant audíre : ?* sine parábola 
autem nonloquebátureis: seórsum autem 
discípulis suis disserébat ómnia. 


35 Et ait illis in illa die, cum sero esset 
factum : Transeámus contra. ?* Et dimit- 
téntes turbam, assúmunt eum ita ut erat 
in navi : et álie naves erant cum illo. 
37 Et facta est procélla magna venti, et 
fluctus mittébat in navim, ita ut imple- 
rétur navis. 38 Et erat ipse in puppi super 
cervical dórmiens : et éxcitant eum, et 
dicunt illi : Magíster, non ad te pértinet, 
quia perímus ? ?? Et exsürgens comminátus 
est vento, et dixit mari : Tace, obmutésce. 
Et cessávit ventus : et facta est tranquil- 
litas magna. +° Et ait illis : Quid tímidi 
estis? necdum habétis fidem? Et timué- 
runt timóre magno, et dicébant ad alter- 
ütrum : Quis, putas, est iste, quia et 
ventus et mare obédiunt ei? 


V. ! Et venérunt trans fretum maris in 
regiónem Gerasenórum. ? Et exeünti ei 


L* óz. NABCGLKT?HO: loia. 37. LT: x. 7d xvu. 
(* avro, rep. in f. ro 72.). 38. GLTO: £v vg. 40. 
LT: àore ; o?7to £y. — 1. CG: 749ev. N BLT: Z*oac. 

40. Pourquoi êtes-vous timides? Le grec a en plus : 


« ainsi ». — La fin du verset forme le verset 41 dans 
le grec. 


V. 1. Géraséniens. Grec : « Gadaréniens ». 


Marc, IV, 27 — V, 2. 169 


I. Vie publique (I-X). — 2° (c). Préparation des Apótres (III, 7-VI, 6). 


27 Qu'il dorme, qu'il se lève de nuit Fs 126, 2. 


Jac. 5, 7. 
j At 1 Cor. 3, 7. 
et de jour, la semence germe et croît ,! A 
sans qu'il sache comment. ?8 Car c'est , ge e 
d'elle-même que la terre produit du Is. 66, 14; 
E 1 Joa, 2, 12, 
fruit ; d abord de l'herbe, puis un épi, ee 
et ensuite du blé tout formé dans l'épi. Se. 2 H 
29 Et quand le fruit est en maturité, 7». Pa 
Mat. 15, 30. 
aussitôt on y met la faux, parce que Wat. 1» 39 
c'est le temps de la moisson ». 1 Cor. 15, 24. 
p. 14, Us 


30 J] disait encore : « A quoi com- granum 
sinapis. 


parerons-nous le royaume de Dieu? pv. 1, 6. 
ousous quelle parabole le représen- 
terons-nous ? ?! Il est comme un grain 1sc.15 1: 
de sénevé qui lorsqu'on le sème, est at DET 


Hebr. 7 12: 
la plus petite de toutes les semences ^et. 15, 9. 


qui sont dans la terre. ?? Et quand on ps. 79, 11-12. 


la semé, il monte et devient plus mx 4, 7. 


grand que toutes les plantes, et 
pousse de si grands rameaux, que les 
oiseaux du ciel peuvent se reposer 
sous son ombre ».?? Ainsi, c'est par Mare, 2,2. 
beaucoup de semblables paraboles uc i 2 
qu'il leur annonçait la parole, selon 
qu'ils pouvaient l'entendre. ?* Car il Lue: 24 27. 


Is. 8,1529, 11. 


ne leur parlait point sans paraboles; 
mais en particulier il expliquait tout 
à ses disciples. 
33 Or il leur dit ce jour-là, lorsque sedata 


t tas, 

le soir fut venu : « Passons à l'autre as 18 
Luc. 8, 22. 

bord ». ?* Et ayant renvoyé le peuple, Ps. 41, 9. 
t. 8, 23. 

ils 'emmenérent sur la barque où il Sap 1, a 


P 1, 
était; et d'autres barques l’accompa- “Jox. 21:8." 


« s m S 5 14 
gnaient. ?7 Mais il s'éleva un grand Mat, B, 24-27, 
uc -25, 


tourbillon de vent, qui poussait les 55577 
flots dans la barque, de sorte que la 2^1? ia. 
barque s'emplissait. 38 Jésus cepen- Ps. 3 6; 


,4; "77, 65. 


dant était à la poupe, dormant sur un p^ [ES 
2" 
oreiller: et ils le réveillèrent et lui 1?&5/5. 


dirent : « Maitre, n'avez-vous point 


de souci que nous périssions? » Mare. 6, 52. 


39 Alors se levant, il menaça le vent, xo. T sa. 


et dit à la mer : « ae calme-toi Doe i E 


Et le vent cessa, et il se fit un grand 


calme. +° Et il leur dit : « Pourquoi va. 14, 31. 
A . Q D Dan. 3, 1I. 
étes-vous timides ? N'avez-vous point 3e. ‘10, 7. 
° ° Ps. 106, 23- 24; 
encore la foi? » Et ils furent saisis 23, 5.29, 4. 


d'une grande crainte, et ils se di- mat.s, 27. 
saient l'un à l'autre : « Qui pensez- 
vous est celui-ci, que le vent et la 
mer lui obéissent? » 
V. ' Et ils vinrent de l'autre côté næmonia- 


cus 


dela mer dans le pays des Gérasé- furiosus. 


niens. ? Et comme Jésus sortait de la "c $2 


1 Cor. 13, 12. 


30-34. Parabole du grain de sénevé. Comparer 
avec Matthieu, xui, 31-32. 


31. Un grain de sénevé ou de moutarde. Voir la 
note sur Matthieu, xi, 31. 


36-40. Jésus apaise la tempéte. Comparer avec 
Matthieu, vin, 23-26; Luc, vin, 92-96. 


37. Un grand tourbillon de vent. Voir la note 
sur Matthieu, vui, 24. 


39. Se levant, il menaca le vent. Voir la figure 
de Matthieu, vui, 26. 


V. 1-20. Possédés de Gérasa. Comparer avec Mat- 
thieu, vin, 28-94; Luc, vui, 26-39. 

1. Géraséniens. Voir la note sur Matthieu, viii, 28. 
Le texte grec porte Gadaréniens au lieu de Géra- 


Marcus, V, 3-18. 


I. Vita publica (I-X). — 2° (c). Apostolorum institutio (III, 7-VI, 6). 


Ebeh D Ov «ÜT èx vot nholov, EÜT EU an- 
j| vrnoev GUTQ £x TWV urmuetav &v9'gumoc 
êv nve sip dze9doro, 905 QU XOTOÏX7- 
oi slyev £v tolg PEUT xai oÙTE &Àvos- 
otv ovdeiç zÓvvaro avtov Noa, 1da To 
QUÜTOY nohidziç nedos xai GAVOEOL deds- 
otoi xal sono at Um aÙtot taç GÀV- 
ost xai tac TEÛUG ovrrevglp dut, xai ovÓsic 
aœUTOY dA audou, 5 xa Duc rc yv- 
#TUG xal jugug êv Toi OQEOL xai EV Toi 
uvýuaow av zoúÇwv xal xaraüxonrOY EUV- 
TOv ÀtJoic. 

Ido v2 rov Inoovv áno uaxoóľev, é0guus 
xai TQOSEXÜYNOEN aŭto, ' xal xousoc qon 
usyály eine Ti uot xal cot, co, vii TOU 
9soU roU Uwlorov; Ogxicc os tov Jer, un 
Hs Puourionc. 8 Eleye vu avto LEelTe, 
TO Tet ito TO ` dxd QT Ov, € £X TOU dvguinov). 
9 Kai Ennouta ovvov Ti oo drvouu; Koi 
ansxoi9n AÀéycov zisysuüv Óvouc uot, ÒT 
7:04.4.0L oue. 10 Kai nageuaet GU TOY no“, 
iva uh avTov «nooveta &Ee TAG Xeiouc. 

11 Hy 08 xet ngog ta don &ycÀy xolocv 
ueyéin fooxouévg. '? Koi meosxaAsoav 
«v 10v zt&vteG ot dœiuove, Aéyovreg IHéuwov 
uac sig vovg yolgovç, (va siç avrovg siç- 
£A9'wusv. 13 Kai énéroswev owvoic svJéuc 0 
"Joovg. Kai iSsÀJOvre ta nvevuuru ta 
dx&Jopta tigAOov sig ToUc xotgovc, zaù 
WOUNGEY À YEN ZATO vov xonuvot sig TNV 
JuAaocar (jour dé ws diçyihioi), xai. Envi- 
yovro ÈV TÙ Jaldooy. 

14 Où dé Bóoxovrec. TOUG Xotoovc ëpuy 0 
xal avýyysiav sig tv nov xoi sig TOUG 
&aygovc. Kai éiz5ÀJov iósiv, ti ¿ott To 
yeyovos, 15 va £gyorrat A906 vov Tnoovv, 
xal 9'8t090U0L TOY deu oviÇóuEvov xaJýuevov 
xal iHOTLOLEVOY xal aopoovovvra, TOV £0 ZN- 
xorta Tor Àsyewva, xci eqo[njd oar. 15 Koi 
dinyjouvto «ÜTOÙG Ot idóvrec, nuoc EyEVETO 
TO Sorong oper, xal TEQÙ v(vY oiov. 
Koi AeSuvro uud ety QUTOY ne) dE 
GRO TØV OQUV GUT(Y. 

18 Kai Eufurtos atot siç TO 7tÀoiov, nag- 


2. NBCLT: &£c190vroc avrov (* e29.). NBCDLT: 
vmjvt. 9. NABCT: èv roi uymuaow. LT: ovót 
œlvoa ov xét. ov Octa duv. 4. D: dr: ztoM d xig aUo v 
Osdeuéyor médes xoi diVotow iv ais EOnoar, die- 
oztaxévo. xo taç médas oXvrerQupévon. 6. NBCT: 
Ko idwy. NBCT': (l. evzo) 7tgOg vtov. T. 
NABCT: 2éye:. 9. GKSLTHO: K. 2éye aŭro. (LTO: 
Asyur). 10. BCT?: avzd door. 11. T: moos To 
ge. 12. G rell. [KLH]* révres. [K]T?* ot aeiu. 
13. NBCT[L]* v2. [L|T* o9 "Zyc. et por Ót. D: 


de navi, statim occürrit de monuméntis 
homo in spíritu immündo, ? qui domicí- 
lium habébat in monuméntis, et neque 
caténis jam quisquam póterat eum ligáre : 

quóniam sape compédibus et caténis 
vinctus, dirupísset caténas, et cómpedes 
comminuísset, et nemo póterat eum do- 
máre : ? et semper die ac nocte in monu- 
méntis et in móntibus erat, clamans, et 
concídens se lapidibus. 


6 Videns autem Jesum a longe, cucür- 
rit, et adorávit eum : 7 et clamans voce 
magna dixit : Quid mihi et tibi, Jesu Fili 
Dei Altíssimi? adjüro te per Deum, ne me 
tórqueas. ? Dicébat enim illi : Exi spíritus 
immünde ab hómine. ? Et interrogábat 
eum : Quod tibi nomen est? Et dicit ei : 
Légio mihi nomen est, quia multi sumus. 
10 Et deprecabátur eum multum, ne se 
expélleret extra regiónem. 

11 Erat autem ibi cirea montem grex 
porcórum magnus, pascens. !? Et depre- 
cabántur eum spíritus, dicéntes : Mitte 
nos in porcos ut in eos introeámus. 13 Et 
concéssit eis statim Jesus. Et exeüntes 
spiritus immündi introiérunt in porcos : 
et magno ímpetu grex precipitátus est 
in mare ad duo millia, et suffocáti sunt in 
mari. 


14 Qui autem pascébant eos, fugérunt, 
et nuntiavérunt in civitátem et in agros. 
Et egréssi sunt vidére quid esset factum : 
!5 et véniunt ad Jesum : et vident illum 
qui a demónio vexabátur, sedéntem, ves- 
lítum, et sanæ mentis : et timuérunt. 
'6 Et narravérunt illis, qui víderant, quá- 
liter factum esset ei qui dæménium ha- 
büerat, et de porcis. '' Et rogáre coepé- 
runt eum ut discéderet de finibus eórum. 

18 Cumque ascénderet navim, coepit 
illum deprecári, qui a dæmônio vexátus 


Koi eUJéog xúgos "TyooUc Pregaper eroe Ets 
Tovs xoteovs. 14. NBCDT: (l. TOUS y.) avtovg et 
do yy. ABLT: mador. 15. NBDLT* (p. xa.) xat. 
D* vov oy. v. ley. 18. NABCDLT: éufaivoyros. 


8. Ce verset figure dans le grec entre parenthéses. 
42, Les esprits. Grec : « tous les démons ». 
i D'environ deur mille figure dans le grec entre 
prunes — Impétueusement. Grec « du haut ». 
45. Et sain d'esprit. Le grec a en plus : « celui qui 
avait eu (le démon) Légion Y. 


Marc, V, 3-18. 1 


I. Vie publique (EK-X). — 2° (c). Préparation des Apótres (III, 7-VI, 6). 


d 
= 


Š P rut à lui P998 26,27, | séniens, comme Luc, vu, 26, et l'on voit que la 
bar ques tout a FOUR accou " EE 33, | Monnaie porte en effet TAAAPA. AU droit est la 
d'au milieu des sépulcres, un hom me ! 27,5 1? | tête diadémée de Néron, et au revers Astarté te- 


qii WW . 3 Sap. 2, 24, | naut de la droite une couronne et de la gauche 
possédé d'un esprit 1mpur, lequel y 12, 43. | une corne d'abondance. 


habitait dans les sépulcres; et nul ne $5 2 1; 


pouvait le tenir lié, même avec des 7*5 421-25. 
chaînes. * Car souvent, serré de chai- 455 12,5. 
nes et les pieds dans les fers, il avait Prev: 7^ 10. 
rompu ses chaines et brisé ses fers, 


et personne ne le pouvait dompter. tam. 5, 5. 


1 Reg. 16, 14. 

? Et sans cesse, le jour et la nuit, il Jer. 16, 13. 

était parmi les tombeaux et sur les Monnaie de Gadara [Gérasa] (Y. 1). 
montagnes criant et se meurtrissant 2. Au milieu des sépulcres. Voir la note sur Malt- 
avec des pierres. thieu, vun. 98. 


€ Or voyant Jésus de loin, il accou- , Petitio 


d:emonum. e - 7 
rut et ladora: 1 et, criant d'une voix . Met. 8, 29. 7. Qu'importe à moi et à vous. Sur cettelocution, 
^ Luc. 8, 28, 31. | voir la note de Jean, n, 4. 


: S g u : 1 a Jac. 2,19. 
forte, 11 dit : « Qu'importe à moi et à ne? 


vous, Jésus, Fils du Dieu Très-Haut? Mare. 1, 21; 
Je vous adjure par Dieu, ne me tour- ^» 1% 12 


| 8 1 1 digait : Luc. 4,41. 
mentez point ». * Car il lui disait : Ie 64h, 


it l ! 5 Luc. 11, 14. 
« Esprit impur, sors de cet homme!» tue. 15 1. 


° Et il lui demanda : « Quel est ton sais ss. | e Ae era d'Ausaste Sc composait de 6.800 
nom? » Et il lui répondit :« Légion Joa. 16, 30. | hommes. Le mot légion doit étre pris ici dans le 
est mon nom: car nous sommes "*"b?* |sens d'un trés grand nombre. 

beaucoup ». !? Et il le suppliait avec Mat. s, 31. 

instance de ne point le chasser hors ^ ' ` 

de ce pays. 


‘1 Or il y avait là, le long de la ın porcos 


mittuntur. 

montagne, un grand troupeau de ;e.5125 
: à s Mat. 8, 34. 

pourceaux qui paissaient. !? Et les rue. 8, 32-31. 


À GN 2 ; Job, 1, 11. 
esprits suppliaient Jésus, disant : 2'pet. 3,22. 


« Envoyez-nous dans ces pourceaux, "^"^ 
afin que nous entrions en eux ». qs 14, ». 
13 Et Jésus le leur permit aussitôt. Les 4» is 21. 
esprits impurs, sortant donc du pos- ^* * * 
sédé, entrérent dans les pourceaux, 

et le troupeau, d'environ deux mille, 

se précipita impétueusement dans la 

mer, et s'y noya. 

"^ Ceux qui les gardaient s’en- Pastorum 
fuirent et répandirent cette nouvelle tue. 1s, 1s. 
dansla ville et dans les champs. Aus- 2 Mach. 6, 4 
sitôt les gens sortirent pour voir ce — 
qui était arrivé; !* ils vinrent vers 1%% 
Jésus, et ils virent celui qui avait été 7: 1? 24 
tourmenté par le démon, assis, vétu, 
et sain d'esprit; et ils furent saisis 
de crainte. t° Et ceux qui avaient vu Mat. $ 34. 
leur racontèrent ce qui était arrivé au ! Res. 6, 19, 
possédé et aux pourceaux; !7 et ils? Res 17,18. 
commencèrent à prier Jésus de s'é- 
loigner de leurs confins. 

18 Lorsqu'il montait dans la bar- uen. 


tio. 


que, celui qui avait été tourmenté tues. ss. 


13. Le troupeau. Voir la figure de Matthieu. vin, 
30, p. 41. — Se précipita impétueusement dans 
la mer. Voir la note sur Matthieu, XXI, 19. 


Ps. 90, 3. 
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Marcus, V, 19-34. 


I. Vita publica (I-X). — 2° (c). Apostolorum institutio CIII, 5-VI, 6). 


/ 2 _ A c o. @ 5 5 2 
EXGAEL QÜTOY O JON ELC, tva Ñ LET. av- 
vov. ? *O dè IgooUc oix àqxjxsv aŭtóv, dhig 

^ t A 
Aya aro’ Yzays sic vOv oixov cov ngog 
TOÙG OOÙc, xal &v&yysiÀov avUTOiC, 00a GOL 
d xvgiog énoigos xoà mhënoé os. °? Kai 
nie xai OEUTO x5ovoosiv èv vy Zfexa- 

, «e > , 3 ~ £t 5 ~ * 
no Et, VON noinosv avr o [nuoovc xat 

/ EJ ? 
n&vteg éQ'avt Gov. 

?! Kai dansguouvros vot 'Igoov èv vo 
Àot (wv tig TO z£gav, ovv z93] 0 yho 
zÀoiQ rai ELG ouv, 0vvy yd? 0 yÀoc 
\ E > 7 A N N , 
HOÀUG ET QUTOY, xal 92v naga Tyv Jalas- 

99 \ Qo Z ~ > 
cav. 7? Kai idov, £pyetou sig twv doz- 
/ 2 lá 2r / A5 \ 2 
ovvaywywv, 0vouarr Iispoc, xai idwr av- 
vOv nints ngoc TtOUG nodaç AUTO, ?? 
7.&9&x& À& &UtOY nohia, Àëyaov' “Ori to Fv- 

Ü d 2 / y à 3 \ 3 
YATQLOV UOV EOYATWG EYE Lva EADJWY &ni- 


N 
xal 


o OQ NL M ^ u Ed \ La 
FNs «Ut» Taç YELOUG, 0nc«c ow xal Chos- 
24 Kai azx5AJs ust’ AUTOV, xL 5x0- 
ovet ato 0xAoc zoÀvc, xal ovvéOAufov 

v 0% 
&ÜTOv. 


TOL. 


23 (Kai yuvy Tiç, ooa. èv Quoa atuaroc 
Y aw 
ety Ôwdexa, ° xal nolìd maJovca dno 
70AÀAQv iatowv, xai danavjoaca tà nag 
e Ga j s IN 2 ^ 2 A 
tavtnzc n&vra, xai under oqsind soa, &AA 

~ > ` = > ~ 97 2 , 
4.6440» siç TO yeioov EAdOVO&, *' axov- 
oaoa neo toù ‘noov, iÀJovoa v tw 
» » a mc , 2 — 
0 4À(0 ÖNLOFEV, 7/V/&TO TOU LUUTLOU GUTOV. 
28 "E , . © E i (E , 2 A 

Àeys yag ‘Or xàv Ty tuatiwv aüTov 
aoo, ow9700u0t. °° Kai si9£nc Egy- 
Qv À ANY vov QLUUTOG arc, xal £yvo 
TO OUUUTL, ÓTL. LATUL QNO TS UAOTYOÇ. 

30K * Ie L (oz D A 3 c is 
ai sU J'étc 0 Inoovc énvyvovc Ev &avto 

\ De [4 A, , 2) A 3) t 
THV é&£ avtov dura £A OVOUY, 110100- 

\ 3 w Y XV 5 , LU e 
peis &v tu oyiw £A&y& Tic uov Nyato twy 
€ , 34 ND 2 £2 Le * 
tuatiwv; *! Kai &keyov avro où uadqrol 
avrov: BAszüg tov 0gAov ovvOAifovra os, 
xal ÀAéysc Tiç uov qwaro; ? Kai nsoie- 
BAénsro idsiv tyv vovvo zowujoacav. 33H 

M ^ ^ 
dE yuv) pobndsion xoi vofuovoa, sidvia ô 
yéyovev én' aèt), DATE xai ngocénsosv av- 
TO, xal sizev adto z&üoav Ty dAnjdtuv. 
31O dé sinsv avv! Oyarso, ý niotuc cov 
CÉOWXÉ os Vnuye sic sigrvmv xai tofi Dyujc 
NO TG uA otvyOc oov). 

19. GKSTHO: Kei oùx dq. L: x. [Iyo] ct: 
&7zt&yy. NABCT: zezoczxe. 22. [L]T* &0. 93. T: 
zaoaxoAct. RBCDT: tra 0097 x. 050g. 25. NABCT* 
tis. 26. D: (l. eic) ènt. 27. NBCTT (a. meo) vd. 


füerat, ut esset cum illo : !? et non admisit 
eum, sed ait illi: Vade in domum tuam 
ad tuos, et annüntia illis quanta tibi Dó- 
minus fécerit, et misértus sit tui. 20 Et 
ábiit, et coepit prædicäre in Decápoli, 
quanta sibi fecísset Jesus : et omnes mi- 
rabántur. 


?! Et cum transcendísset Jesus in navi 
rursum trans fretum, convénit turba 
multa ad eum, et erat circa mare. ?? Et 
venit quidam de archisynagógis nómine 
Jáirus : et videns eum prócidit ad pedes 
ejus, ?? et deprecabátur eum multum di- 
cens : Quóniam filia mea in extrémis est, 
veni, impóne manum super eam, ut salva 
sit, et vivat. ?' Et ábiit cum illo, et seque- 
bátur eum turba multa, et comprimébant 
eum. 


25 Et mülier qua erat in proflüvio sán- 
guinis annis duódecim, ?5 et füerat multa 
perpéssa a complüribus médicis : et ero- 
gáverat ómnia sua, nec quidquam profé- 
cerat, sed magis detérius habébat : ?7 cum 
audísset de Jesu, venit in turba retro, et 
tétigit vestiméntum ejus: *8 dicébat enim : 
Quia si vel vestiméntum ejus tetígero, 
salva ero.?? Et conféstim siccátus est fons 
sánguinis ejus : et sensit córpore quia sa- 
náta esset a plaga. 

30 Et statim Jesus in semetípso cog- 
nóscens virtütem quse exierat de illo, 
convérsus ad turbam, aiébat : Quis tétigit 
vestiménta mea ? ?! Et dicébant ei disci- 
puli sui : Videsturbam compriméntem te, 
et dicis : Quis me tétigit? ?? Et circum- 
spiciébat vidére eam, qua hoc fécerat. 
33 Mülier vero timens et tremens, sciens 
quod factum esset in se, venit et prócidit 
ante eum, et dixit ei omnem veritátem. 
34 [Ile autem dixit ei : Filia, fides tua te 
salvam fecit : vade in pace, et esto sana a 
plaga tua. 


98. T: óv. édv d'pœpua xày tAv iuatiwy avrov 
owI. 29. NBCT: ev32c; item 30,42. 33. [L]TO* 


> 0» 
€7t . 


25-34. Se trouvent dans le grec entre parenthèses. 


Marc, V, 19-34. 


I. Vie publique (I-X). — 2 (c). Préparation des Apótres CIIL, 7-VI, 6). 


par le démon, le supplia de lui per- 
mettre de rester avec lui; '? mais il 
le lui refusa et lui dit : « Va dans ta 
maison, vers les tiens, et annonce- 
leur tout ce quele Seigneur a fait pour 
toi, et comme il a eu pitié de toi ». 
20 [] s'en alla donc, et commença à pu- 
blier dans la Décapole tout ce que 
Jésus avait fait pour lui; et tous 
étaient dans l'admiration. 

?! Jésus ayant repassé dans la bar- 
que de l'autre cóté de la mer, il s'as- 
sembla une grande multitude autour 
de lui; et il était prés de la mer. 
2? Or vint un chef de synagogue, 
nommé Jaire; le voyant, il se jeta à 
ses pieds, ?? et il le supplia instam- 
ment, disant : « Ma fille est à l'extré- 
mité; venez, imposez votre main sur 
elle, afin qu'elle guérisse et qu'elle 
vive ». ?* Et il s'en alla avec lui; et 
une grande multitude le suivait et le 
pressait. 

25 Alors, une femme qui avait une 
perte de sang depuis douze années, 
26 et qui avait beaucoup souffert de 
plusieurs médecins, et avait dépensé 
tout son bien sans aucun fruit, se 
trouvant plutót dans un état pire, 
27 ayant entendu parler de Jésus, vint 
dans la foule, par derrière, et tou- 
cha son vêtement ; ?? car elle disait : 
« Si je touche seulement son véte- 
ment, je serai guérie ». ?? Et aussi- 
tót la source du sang tarit, et elle 
sentit en son corps qu'elle était gué- 
rie de son mal. 

30 Au méme moment, Jésus con- 
naissant en lui-méme la vertu qui 
était sortie de lui, et se retournant 
vers la foule, demandait : 
touché mes vétements? » ?! Ses dis- 
ciples lui répondaient : « Vous voyez 
la foule qui vous presse, et vous de- 
mandez : Qui m'a touché? » 3? Et il 
regardait tout autour, pour voir celle 
qui l'avait fait. ?? Alors la femme, 
craintive et tremblante, sachant ce 
qui s'était passé en elle, vint et se 
prosterna devant lui, et lui dit toute 
la vérité. ?* Jésus lui dit : « Ma fille, 
votre foi vous a sauvée : allez en paix 
et soyez guérie de votre infirmité ». 


Rom. 12, 16. 


PENSE 
79, 19 
Ps. 125, 3. 
Philip. 1, 
23-24. 
Mat. 9, 6. 
Sap. 8, 16. 
1 Tim. 5, 8. 


Marc. 7, 31. 
Mat. 4, 25. 
Act., 2, 11. 
Dan. 3, 99. 
Ps. 97, I. 
Ex. 15, I1. 


Jairus adit 


Jesum. 

Mat. 9,1. 

Luc, 8, 40. 
Joa. 6, 2. 

Am, 4, 13. 
Luc. 8, 11; 

10, 23. 

Mat, 9, 18. 
Job, 42, 5. 


Marc, 7, 32; 


16, 18. 


Ps. 143, 7. 
Luc. 8, 42. 
Mat. 9, 18. 


A muliere 


tangitur 
Jesus. 
Mat. 9, 20. 
Luc. 8, 43. 
Lev. 15, 25. 


Sap. 16, 12. 
Ps. 106, 20. 


Luc. 8, 38,44, 


Mat. 9, 20. 


Mat. 9, 21. 

Marc. 8, 56. 

Luc. 6, 19; 
8, 44, 


Lev. 20, 28. 
Ez, 16, 6. 
Ps. 146, 3; 
102, 3-4. 


Eam a 
profluvio 
sanguinis 

sanat. 
Luc. 6, 19. 
Mat. 14, 36. 


« Qui a Luc. 8, 45-47. 


Luc. 8, 43. 
Joa. 16, 30. 


Sap. 4, 15. 


1 Cor. 14, 25. 


Rom. 9, 1. 


Luc. 8, 48; 
7, $0. 
Mat. 9, 22 ; 
15, 28. 


Marc. 10, 52. 


Ps. 67, 29, 


20. La Décapole. Voir la note sur Matthieu, iv, 
DU 


,21-43. Résurrection de la fille de Jaire et gué- 
rison de l'hémorrhoisse. Comparer avec Matthieu, 
IX, 18-26; Luc, vin, 40-56. 


22. Un chef de synagogue, archisynagogus, en hé- 
breu rósch hakkenéseth. Ses fonctions consistaient 
à administrer les affaires temporelles et spiri- 
tuelles de la synagogue. Il présidait aux offices, 
désignait les lecteurs de la Sainte Ecriture, don- 
nait la parole à ceux qui devaient l'expliquer ou 
l'expliquait lui-méme, et exercait sur tout ce qui 
se faisait dans la synagogue sa haute surveillance. 


27. Son vétement. Saint Matthieu, 1x, 20, porte 
la frange de son vêtement. Voir la note, ibid. 


30. La veriu. La force divine qui avait opéré le 
miracle. 


174 Marcus, 


V, 35— VI, 5. 


I. Vita publica (I-X). — 2° (c). Apostolorum institutio CIII, ?-VI, 6). 


e e 2t 23 N 
5 "Er, aéroU AoAoUvroc, EOYOYTU ONO 
^v € 
Toi Gpyovaywyov, A£yovrsc "Ori Ņ Jv- 
X 
YATE Gov dnéJa«ve& ví ETL OXUARELS TOV 
did oxoAov; ?9*O dè "Incovc s$9£wc, zov- 
~ 2 
Gag TOv ÀOyov AaAoUnsvov, LEVEL TO doxi- 
OVV y" M qofov, HOvoy TLOTEUVE. 
37 Kai o)x dphxev oùðsva avto Ovva- 
xoÀov9zoau sè un llérvoov xoi "Idxcoflov 
xal "Iokvvqgv vov &ósAqov "loxofov. 
38 Nh > A 5 ~ 2 
Kai soyerat sig tov oixov Tor doy- 
7 i * ~ , ! 
ovvay« yov, xai Jewo dopuboy, xÀctov- 
Tac xal dhahdovraçs noid. 39 Kai 
eicel Joy syst aûtoic Ti JoovfsioOs xoi 
, \ , 2 2 14 2 \ 
xalets; TO THOAÔLOY oùz nEduver, GA 
xaJtvós. "Koi xateyskwy avtov’ O dE 
> \ «V ; s 
exputo GTOVTUSG, roguhaufdve TOY NQ- 
TEqu TOÙ naædiov xol TV payée. xai TOG 
UET? GÜTOU, XUL ElGHOQEVETUL Ót0v ÑV TO NAL- 
diov &vaxsiusvov. ^! Kai xouTnouc týs yev 
` ~ [1 ^^, > e. IY ^) 
ooç rov ztGtÓLov, leyst avt) Tada zovu, 
ô oti uedeounrevouevoy T0 xogáoLov, (ooi 
+ 
Àeyo), £yetgut. 72 Kol eUd'euc d ave EOTN) TO x0- 
QaoLov xal TEQLETUTEL Ñv yao étoy Óuóexa. 
Koi éSéoTyour ÉXOTUOEL Hey. 33 Koi 
Ótcors(Auro avtog mod, iva undis yvo 
TOUTO, xoi sine doOqvot ath Qayer. 


WX. Koi Éénl der éxsi9tv xol 949tv siç 
tv nargiða «toù, xal dxoAovOoUOw av- 
To où uadnrai a)roUv. ? Koi ysvouévov 
cof fii ov Nouto év 7» gvyayay dou ox, 
xci Too GROUOVTEG S$emhr)000vto, Aeyov- 
TEC" lló3zv Toute tavta, xal tie ý copia 
ý Óo9'tioa eX tQ, ÓT. zoi duds TOLUL TOL 
dia vOv zerowy GUTOU yivovtat; 3 ory où- 
TOG otiw 0 TéxTwy, © vioc Muoiuc, ddel- 
qàc dè LaxBou xai Iwon xai Ioda xoi 
Xiuwvos; xal ovx sioiv at aÓsAqoali a)roU 
wde 190G zu&c; Kai Eoxavðaličovto év 
ejrQ. ^ "Ehsye dè oic d Tyoovc "Ot. 
0Ux EOTL TQOPNTNS GTUHOG, ci un êv zi nxa- 
toid QUTOV xai ÈV TOÙG gvyyevéot xal Ev t} 
oixla «tot. Kai ovx jovvaro éx&i où- 
deuia drag 70] 004, ei ux 0ÀLyotc dĝ- 
Quoroic émi9sic taç yeloaç &9todnsvos. 


36. NBDT (* ev9.) : ztagaxovGo. 31. L: éxo- 
lou. 38. NABCDLTO: Zeyovre. NABCXT (a. x4-) 
xat. 40. NBCDL: Avros ðt. T: ndvrag. G[KL]T[H]* 
draneiu. kå. NBCT: xoŭu. T: Suam 42. NBCTT 
(p. beor.) £U9Uc. — 1. T: čegera: eic. 2. BTH (a. 
rohot) ot. GKSLTHO* 674. auto; T: dod. 


TOUTE x, GL Óvv. T. ai e. qywoutva. 3. Al: ó v 


33 Adhuc eo loquénte, véniunt ab archi- 
synagógo, dicéntes : Quia fília tua mórtua 
est : quid ultra vexas magístrum? 3¢ Je- 
sus autem audito verbo quod dicebátur, 
ait archisynagógo : Noli timére : tantüm- 
modo crede. 37 Et non admísit quemquam 
se sequi, nisi Petrum, et Jacóbum, et 
Joánnem fratrem Jacóbi. 


38 Et véniunt in domum archisynagógi, 
et videt tumültum, et flentes, et ejulántes 
multum. ?? Et ingréssus, ait illis : Quid 
turbámini, et plorátis? puélla non est 
mórtua, sed dormit. +° Et irridébant eum. 
Ipse vero ejéctis ómnibus, assümit patrem 
et matrem puélle, et qui secum erant, et 
ingréditur ubi puélla erat jacens. '' Et 
tenens manum puéllæ ait illi : Tálitha 
cumi, quod est inierpretátum : Puélla 
(tibi dico) surge. *? Et conféstim surréxit 
puélla, et ambulábat : erat autem annó- 
rum duódecim : et obstupuérunt stupóre 
magno. ^? Et præcépit illis veheménter ut 
nemo id sciret: et dixit dari illi mandu- 
cáre. 

VI. ' Et egréssus inde, ábiit in pátriam 
suam : et sequebántur eum discipuli sui : 
? et facto sábbato coepit in synagóga do- 
cére : et multi audiéntes admirabántur in 
doctrina ejus, dicéntes : Unde huic hac 
ómnia? et qua est sapiéntia, quæ data est 
illi : et virtütes tales quae per manus ejus 
efficiántur? 3 Nonne hic est faber fílius 
Mariæ, frater Jacóbi, et Joseph, et Jude, et 
Simónis? nonne et soróres ejus hic no- 
biscum sunt? Et scandalizabántur in illo. 
* Et dicébat illis Jesus : Quia non est pro- 
phéta sine honóre nisi in pátria sua, et in 
domo sua, et in cognatióne sua. ? Et non 
póterat ibi virtütem ullam fácere nisi pau- 
cos infirmos impósitis mánibus curávit : 


véxrovog vios x. Mao. BDLT: zat «0. et : Iwon- 


TOC. 


VI. 2. De sa doctrine n'est pas dans le grec. — Et 
ces merveilles. Grec : » au point que des merveilles ». 

4. Dans sa maison et dans sa famille. Grec : 
« parmises parents et dans sa maison ». 


Marc, V, 35— VI, 5. 175 


I. Vie publique (I-X). — 2° (c). Préparation des Apótres CIII, 7-VI, 6). 


33 Comme il parlait encore, des ese Jairi 


fidem 

gens du chef de synagogue vinrent, Posts 
disant : « Votre fille est morte; pour- $587 1L 
quoi tourmentez-vous davantage le 

A 9 36 M : ] r ] Joa. 14, 1. 
maitre?’ » ais Jésus, cette parole Marc. 9,22. 

a Luc. 1, 37. 

entendue, dit au chef de synagogue: Gen.18, 14. 
« Ne craignez point; croyez seule- 
ment ». ?' Et il ne permit à personne Ps 46, 10. 
delesuivre, sinon à Pierre, à Jacques 
et à Jean frère de Jacques. 

38 En arrivant à la maison du chef Mortuam 38. Des genspleurantet poussant de grands cris. 


Mol puellam voir Ja note sur Matthieu, 1x, 23, et la figure ibi- 
de synagogue, il vit du tumulte, des "seat. | dem, p. 45. De 5 


Mat. 9, 23-25. 
gens pleurant et poussant de grands Luo s ss 
cs Or étant entré; il leur dit: ;, n, n, 
« Pourquoi vous troublez-vous et kasr iz 
pleurez-vous? La jeune fille n'est 
pas morte, mais elle dort ». *? Et ils mM»t7,6. 
se riaient de lui. Mais Jésus, les Rom: 1s, 7. 
ayant tous renvoyés, prit le pére et 
la mère de la jeune fille, et ceux qui 
étaient avec lui, et entra dans le lieu 


` . La » Ld [A L . . 
où la jeune fille était couchée. ‘! Et Pec! M. 


tenant la main de la jeune fille, il lui mx 11 
dit: « Talitha cumi »; ce que l'on 
interpréte ainsi : « Jeune fille (je vous i ; ; 

- ' 44. Talitha cumi. Ce sont deux mots araméens, 
le commande), levez-vous ». *? Et Act Aho 7 | dont le premier signifie jeune fille et dont le se- 
aussitôt la jeune fille se leva, et elle . ne del eren0e personne emi- 
marchait; car elle avait douze ans; 
et tous furent frappés d'une grande 
stupeur. 43 Mais il leur commanda Mare. 1. 34, 43. Que personne ne le süt. Voir la notesur Mat- 


Pleureuses (Y. 38). Sarcophage de Méléagre. 


em o EM + 
fortement que personne ne le süt, et 55; 5, 26, thieu, 1x, 30. 
il dit de lui donner à manger. Luc. 8, 56. 


1E * S , 

Ibo dust pom de là, i : en alla X un a VI. 4-6. Jésus revient à Nazareth. Comparer avec 
dans son pays,et ses disciples le Fm. Mou XII, EM [ot MT er 

iv] 2 o Mat. 13, 54-58. Etant partide là, de Capharnaum, sen atia 
suivirent. Or un jour de sabbat ze Miss dans son pays, à Nazareth, qui està deux petites 
étant venu, il commença à enseigner ; 295! i; | Journées de Capharnatm. 
dans la synagogue, et beaucoup, Ten- '? u 35; 
tendant, étaient dans l'admiration de 1% * 
sa doctrine, disant : « D'où lui vien- 
nent toutes ces choses? quelle est 
cette sagesse qui lui a été donnée ? 


et ces merveilles si surprenantes qui 


. ai , Marc. 3, 31. 
ki font par ses mains? N est-ce Da? Lu. 4,22; | 3. Sur ce verset, voir la uote de Matthieu, xm, 
là ce charpentier, fils de Marie, frère 545454» |5556. 


de Jacques et de Joseph, de Jude et 5553415, 
de Simon? et ses sœurs ne sont-elles 
pas ici parmi nous? » Et ils se scan- 
dalisaient de lui. * Mais Jésus leur "1635 


disait : « Un prophète n'est sans hon- "2,1. ' 
neur que dans sa patrie, dans sa soc à,» 


maison et dans sa famille ». ? Et il Te. es 5. Et il ne put faire là aucun miracle, non par 


1 à = ; 16, 16,8, 10. | défaut de puissance de son cóté, mais par défaut 
ne put faire là aucun miracle, si ce x. 11,2. | qe dispositions de leur part. 


n'est qu'il guérit quelques malades ** * * 


= 
d 
(ær) 


Marcus, VI, 6-20. 


l. Vita publica (I-X). — 2 (d). Apostolorum missio (VI, 7-VII, 23). 


3 Ld 
6 Kai è9avuate di vv dnotiav avrov. 
Aw , 
Kai megupys vag xac xxu, Óu0aoxav. 


1 Kai nooçxulsitar tovs Ó«ósxa, xal 
Z0t«ro avtovg dnootélklar vo dvo, xai 
édidov avtois eEovoluv TOV nvsvuuérov vOv 
axadaorav. 8 Kai saggyysev ovroic, tva 

\ z > € ld > N un 7 / 
unôèr utowo siç 000v, & un) Qadov uo- 
vov un nýoaæv, uù &orov, uy eig tv ġo- 
vqv yulxov all’ vnoósósuivovg ocavóa- 
Mu xoi un vóvoeo dou dvo yv vac. 7? Koi 
&eysv avtog "Onov iav sigéAOmrs tig oi- 
xiav, xet uévete tuc Qv iEcÀO qus éxsidsv. 
11 Kai 600 &v un Ócfovrot vues nOE 
GXOVOWOLY  Upuüv, ÉXTOQEVOUEVOL — xeid ev 
ZXTUVGEUTE TOY Y0UY TOY UTLOXÜÁT() TOV T0- 
dov uwy, siç La gruQiov atog aunv eyw 
vuir, &vexvütsgov orat Sodouois 7; Toug- 
Gois iv LEON xotosuc, 7| T NOAEL ÈXELVN. 
12 Koi iEeA9Ovrsg EXNOUOOOY, iva usravor- 
owo, ° xai. dauõvia nolla 2Sépallov, xod 
JÀswpov Ehaiw nolloùç aÿfwoTous xai EFs- 
QU TEVOV. 

!* Kai 2xovosv č Buosis Howdy (pa- 
VEQOV YUQ ÉVÉVETO TO VOLU ACTOU), xai EAS- 
yer "Or. "In&vvgc 0. bantiğwv èx vexoav 
2y£o95, xoi die roUro éveoyovou ai Óvvd- 
peig ev atw. “Allor £Aeyor “Ori ^? HAMag 
&orív. “Ahio £Àeyov "Ori noopnrnc gocviv 
7 wç cis vOv noopquüv. 16 "Axo/cag dÈ 6 
"Houónc sinsv Ori öv iyd &nsxsquiuco 
Jodtvvnv, OÙTOG OTI GÜTOG qyéoO n 2x ve- 
xov. 

11 Avtos yao dó 'Howóac GmnoorsiAac 
ÉXQUTNOE tov lwavvyy xal Zónosv avtov èv 
qvÀoex$y, da "Howówóe tv yvvaixa ®ı- 
Mnnov toù &ÓsAqoU aÿroÿ, ótt e rrjv yá- 
unoev. *8"Ehsye ydo 0 Todvvns ro Howdy 
"Oz. ovx ègeori oor &yswv tiv yvvoixa ToU 
&Óslqo) oov. 9H óà Howdidg ivstysv 
aT xai z9sXsv aŬtov Gzoxrsivat xol otz 
ndvvuro. ?9'O yago Howdng eqofisiro ròv 
Jo&rvvgv, sóc uvtov &vóga Oixoww xoi 
ayiov, xol Ovvetýgst avtov, xai dxovoac 
GU TOU, TOAG Eole, xal zdac airov XOVE. 


9. GKSLHO: érdvonode (al.: ivóvoac9c). 11. 
NBT: Kai Oc Gv Téxos un déEntre Vus. 
NBCDG[KL]T[HO]* gunv-ix. 19. T: éxyovéar. 
BDLT : uetavowow. 14. BDL* Zeyov. NBDT2L: 
ÉyAYEQT AL. T: evéory. 13. NABCDG!KSLTO4- (p. 
"Aor) dë. D* zteog. NBCT* žoriv. GKSLTHO* 7. 
16. GS[L]T* or. avt. (T eti. èx vexg-). 19. CL : 
ote. 20. NBT? (l. èr.) : 77:69. 


6 et mirabátur propter incredulitátem 
eórum, et circuibat castélla in circuüitu 
docens. 

1 Et vocávit duódecim, et coepit eos 
míttere binos, et dabat illis potestátem 
spirituum immundórum. ? Et præcépit 
eis, ne quid tóllerent in via, nisi virgam 
tantum : non peram, non panem, neque 
in zona ses, ? sed calceátos sandáliis, 
et ne indueréntur duábus tünicis. '? Et 
dicébat eis: Quocümque introiéritis in do- 
mum, illic manéte donec exeátis inde : 
let quicümque non recéperint vos, nec 
audíerint vos, exeüntes inde, excütite 
pülverem de pédibus vestris, in testimó- 
nium illis. t? Et exeüntes prædicébant ut 
pœniténtiam ágerent : !? et dæmonia 
multa ejiciébant, et ungébant óleo mul- 
tos ægros, et sanábant. 


14 Et audívit rex Heródes (maniféstum 
enim factum est nomen ejus), et dicébat : 
Quia Joánnes Baptísta resurréxit a mór- 
tuis : et proptérea virtütes operántur in 
illo. !5 Alii autem dicébant : Quia Elías 
est. Alii vero dicébant : Quia prophéta 
est, quasi unus ex prophétis. ‘6 Quo 
audito Heródes ait : Quem ego decollävi 
Joánnem, hic a mórtuis resurréxit. 


17 Ipse enim Heródes misit, ac ténuit 
Joánnem, et vinxit eum in cárcere, prop- 
ter Herodíadem uxórem Philíppi fratris 
sui, quia düxerat eam. '* Dicébat enim 
Joánnes Heródi : Non licet tibi habére 
uxórem fratris tui. !? Heródias autem in- 
sidiabátur illi : et volébat occidere eum, 
nec póterat. ?? Heródes enim metuébat 
Joánnem, sciens eum virum justum et 
sanctum : et custodiébat eum, et audíto 
eo multa faciébat, et libénter eum audié- 
bat. 


10. Quelque part que vous alliez, étant entrés dans 
une maison. Grec : « lorsque vousentrerez dans une 
maison ». 

11. De vos pieds. Grecs: « de dessous vos pieds ». 
— Le grec a en plus àla fin : « en vérité je vous le 
dis, au jour du jugement, ceux de Sodome et de Go- 
morrhe seront traités moins rigoureusement que 
cette ville ». 


Marc, VI, 6-20. 


TER) 


I. Vie publique (I-X). — 2° (d). Mission des Apôtres (VI, 5- VII, 23). 


en leur imposant les mains. 9 Et il 
s'étonnait de leur incrédulité; il par- 
courait toutefois les villages d'alen- 
tour et il y enseignait. 

' Or il appela les douze et com- 2222. 
menca à les envoyer deux à deux, et "a5 2% 19; 
il leur donna puissance sur les es- Mere: 3 1 


Eph. 4, 3. 


1 1 8 1 Luc. 10, 1. 
prits impurs. 8 Et il leur commanda „recio se, 


de ne rien prendre pour le chemin ,,45, 


qu'un bâton : ni sac, ni pain, ni ar- jos °? "i. 
gent dans leur ceinture; * mais de, 
chausser leurs sandales et de ne fr 
point se munir de deux tuniques. 4 5 e% 
10 Et il leur dit : « Quelque part que Copa M 
vous alliez, étant entrés dans une!im5 P 
maison, demeurez-y jusqu'à ce que pet lS 5 
vous sortiez de ce lieu-là. !! Et quant Erb- 515 


Jac. 5, 2-3. 


: 1 1 Jer, 14, 10. 
à ceux qui ne vous recevront point 4 Te. 


i s 1 Mat. 10, 14-15. 
et ne vous écouteront point, lorsque ¥at ayaan, 


vous sortirez de là, secouez la pous- EE 
sière de vos pieds en témoignage 19017 
contre eux ». !? Etant donc partis, [53 ** 
ils préchaient qu'on fit pénitence; Mat 427 
'$ chassaient beaucoup de démons, ju $5 
oignaient d'huile beaucoup de mala- ,,, ?*,,, 


des et les guérissaient. Ps. 102, 3. 


11 Or le roi Hérode entendit parler "eredes 


de Jésus (car son nom s'était ré- Jo»enem 
: o o A redivivum 

» ES tat. 

pandu), et il disait : « Jean-Baptiste putat, 
est ressuscité d'entre les morts, et Mat- 14.7. 
i irae Ig- Act. 4,12. 
c'est pour cela que des miracles s'o E US 


pèrent par lui ». !? Mais d'autres di- ware.s, 25. 
saient: « C'est Élie ». Et d'autres : “Matt, 1a 
« C'est un prophète, semblable à un 4 Reg. 1, 10. 
des prophètes ». '* Ce qu'ayant en- re: 2, 1. 


z : ., + Deut. 18, 18. 
tendu, Hérode dit : « Ce Jean quej'ai Tus». 


r s 2 * la P . 2, 14. 
décapité est ressuscité d'entre les “Ps s13. 
morts ». 

17 Car Hérode lui-même avait en- vinctum 

z 3 . Joannem 
voyé prendre Jean, et l’avait retenu, timet 
# . ` Her S. 

chargé de fers, en prison, à cause mat. 14, 3-12. 


, . . . , , L . 9, 19; 
d'Hérodiade, qu'il avait épousée, 15 31-32. 


quoique femme de Philippe, son 

frère. ‘8 Parce que Jean disait à Hé- rev. 18, 16. 
rode: « Il ne t'est pas permis d'avoir ia, 112. 
la femme de ton frère ». !? Or Héro- 
diade lui tendait des pièges, et vou- 
lait le faire périr; mais elle ne le 
pouvait pas. °? Hérode, en effet, crai- 3er. 37, 17. 
gnait Jean, sachant que c'était un 
homme juste et saint; il le protégeait, 
faisait beaucoup de choses d’après 
ses avis, et l'écoutait volontiers. 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII, 


3 Reg. 19, 10. 
Job, 5, 12. 


2 Cor. 6, 14-15, 
Prov. 11, 9. 
Job, 36, 13, 


3 Reg. 17, 22. 


d) Mission des Apótres, VI, 7-VII, 23. 


7-13. Discours aux Apótres; leur mission. Com- 
parer avec Matthieu, 1x-35-x1; Luc, 1x, 4-6. 


8. Ni argent dans leur ceinture. Voir la note 
sur Matthieu, x, 9. 


Égyptiens voyageant avec un bâton. (Thèbes. D'après Wilkinson). Qr. 8). 


RS SSI 


9. Sandales, chaussures consistant en une se- 
melle de cuir ou de bois qui était attachée avec 
des cordons sous la plante des pieds. 

41. En témoignage contre eux; c'est-à-dire afin 
que ce soit pour eux un témoignage que vous ne 
pouvez plus avoir aucun commerce avec eux, 
puisqu'ils refusent d'embrasser la religion divine 
que vous préchez. 

14-99. Mort de saint Jean-Baptiste. Comparer avec 
Matthieu, xi, 1-425 Luc, 1x, 7-9. 

44. Hérode Antipas, tétrarque de la Galilée et 
de la Pérée. Voir la note sur Matthieu, xi, 4. La 
monnaie reproduite ici porte au droit, en abrége, 
« Hér(ode) tétrar(que) », et, au revers, dans une 
guirlande, le nom de la ville de Tibériade, qui 
s'appelait autrefois Cinnéreth et qu'Antipas appela 
Tibériade en l'honneur de Tibère. 


Monnaie d'Hérode Antipas (Y. 14). 


15. A un des prophètes; c'est-à-dire à un des an- 
ciens prophètes comme on lit dans Luc, 1x, 8. 

17. Hérodiade. Voir la note sur Matthieu xtv, 
3. — Philippe. Voir ibid. 


12 


125 


Marcus, VI, 21-34. 


XY. Vita publica (I-X). — 2° (d). Apostolorum missio (VI, 7-VII, 23). 


21 Koi ysvouévqgg AHÉQUS EUAUIQOU ; ÖTE 
*Howózc voic yeveolow; COLIT deinvoy ènolet 
TOÏG MEYLOTĞOW QÜTOV AOL TOLG E 
xal TOÏG MQWTOLG TAG T aMAGUUE, Meat eicel- 
S'ooxc tig 9vyargoc aT TNS “Hewduidoc 
xal COXNOGUÉVAS xal dgsouonc T Howdy 
xal TOlG OVVAVOXEIUEVOLS; eU EY 0 Baotlevc 
TQ) X0QUOLD" ivqoóv us 0 iav 98246; za 
duoc oo.  ?? Kol duoosv avr Ori 0 
idv us oivijogc, Óoc cor, Ec 5nulcovc THS 
Beoislag pove — | E 

241 dè dEsAD'ovoa sine vj] UNTEL GU TIG 
Ti orjowum; H dë sine Trv xepainy 
’Jwévvoutod bantiotot. *° Kol eiçehdovoa 
süSiuc usta onov TOG vOv Baot£u, 
priouto Àéyovoo OFT iva pot dc bav- 
Tic éni nivaxi viv KEPAAV Lodvvov ur 
Banvworov. °! Koi TEQI}VTOG yevopevoc 0 
bBaorhers, d tovg Ó QXO'vG xal toù Gvva- 
voxsuL£vov ovx HI 6Aqosv GUTIV dd eraot. 
27 Kai evdéwc dnoorslàÀeg Ò  faciXeUG 
onsxovidrwgo, énérusey  ivey9mven Tir 
xeqaAny WÔTOÙ. -— 

38«) SÈ ans JV ÉTEXEQUNIOEY «vz0v EV 
TA pulash, xol Sveyxs viv xeqpaav (V T00 
Ent nives, xol EDGE QTV TW xogaoiq, 
xai tò xogéoiv EdWXEY a/vqv ci MATE 
aútiç. ?? Kal dxovourtec ot pod roi (v 
to? DT Ov xol gav TO NTAUO AVTOV, Xal 
Ü9quav adto £v uvyusiy. | 

30 Kai ovrdyoyTut oL 5001000 7006 
rov ?Inoobv, xol dmyysev arte ZU YT, 
xal doa nolo xal dou ÉdidaEur.  ?! Koi 
ane avroic Aedre ÜjusiG aŭro xat iÓiav 
sig éguov tónov, xoi VU GVEGTE o Myov. 
*Hgay y&o ot £gxOptevor xai ot VNAYOVTEG 
root, xal oùdE payeiy nöxaigovv. 32 Kai 
ani do slg EQNUOV TONOV TY TAOL xaT 
dur.  ?? Kai sidov aœvroÿs Unayovrac 
où 0 yot, xal ènéyVOOUY aU TOY 07.0, xal 
net} GNO noaoQv TWV moÀsav ovvéðgauov 
Zuei, xol ngonAJov avtovg xoà ovvqidov 
ngog cvrOr. i | | 

34 Kal 82E8A9«v sidev 0 ‘Inoovcs nowy 
üxyAov, xoi donÀeyyvio9q èn avroig, ÓTi 


91. L: ó ve ‘Ho. LT: éroinoer. 22. LT: dex. 
5 g£0£Y -.- einer de. 23. N* pe. 94s. NBT: (1. 4 oè) 
Kat. T: 7. Banrièoytos (bis). 27. T?: évéyxc. [L] 
CX+ (in f.) èm mivam. 28. BCLT: Kc dTeÀ9. N* 
d dr dm.-xeq. av 10v. 29. BT: z43av. NABCT* TQ. 
30. NBCDLT* (tert.) xot. 31. NBCT: (l. eev) 
Aéyet. T: dveztevoac9e. NABTN: eUxcigovy. 39. NB 
L: Ko an. & To (N* TO) ml. eis Eg. Tom or xov? 


21 Et cum dies opportünus accidisset, 
Heródes natälis suis coenam fecit princi- 
pibus, et tribünis, et primis Galiléæ : 
22 cumque introisset filia ipsíus Herodia- 
dis, et saltásset, et placuísset Heródi, 
simülque recumbéntibus : rex ait puéllæ : 
Pete a me quod vis, et dabo tibi : ?? et 
jurávit illi : Quia quidquid petieris dabo 
tibi, licet dimidium regni mei. 


24 Quæ cum exisset, dixit matri suæ : 
Quid petam ? At illa dixit : Caput Joánnis 
Baptistæ. ?* Cumque introísset statim 
cum festinatióne ad regem, petívit di- 
cens : Volo ut prótinus des mihi in disco 
caput Joànnis Baptiste. ?6 Et contristátus 
est rex : propter jusjurándum, et propter 
simul discumbéntes, nóluit eam contris- 
táre : ?/ sed misso spiculatóre præcépit 
afférri caput ejus in disco. 


Et decollávit eum in cárcere, *8 et 
áttulit caput ejus in disco : et dedit illud 
puéllæ, et puélla dedit matri suæ. ?? Quo 
audito, discipuli ejus venérunt, et tulé- 
runt corpus ejus : et posuérunt illud in 
monuménto. 


30 Et conveniéntes apóstoli ad Jesum, 
renuntiavérunt ei ómnia quæ égerant, et 
docüerant. ?! Et ait illis : Veníte seórsum 
in desértum locum, et requiéscite pusil- 
lum. Erant enim qui veniébant et redi- 
bant multi: et nec spátium manducándi 
habébant. ?? Et ascendéntes in navim, 
abiérunt in desértum locum seórsum. 
33 Et vidérunt eos abeüntes, et cognové- 
runt multi : et pedéstres de ómnibus 
civitátibus concurrérunt illuc, et præve- 
nérunt eos. l 


3+ Et éxiens vidit turbam multam Je- 
sus : et misértus est super eos, quia erant 


25. 33. NABDG[K]SLT[H]O* of dx. et (exc. 
S) evvróv (NATX: avrous). LT* x. ovvzàg. m. 
cur. G: ovvéÓg. x. gA9ov xet (* rell.). 34. LT: 


3 L4 3 , 
ET GUTOUG. 


96. Son serment. Grec : « ses serments ». 

27. Dans un bassin n'est pas dans le grec. ) 

33. Le grec a en plus à la fin : «et se rassemble- 
rent auprès de lui ». 


Marc, VI, 21-34. 1918 


I. Vie publique (I-X). — 2° (d). Mission des Apótres (VI, 7-VII, 23). 


?! Mais un jour opportun arriva, le Te. 
jour de la naissance d'Hérode, où il 
fit un festin aux grands de sa cour, et Ps. 4,17 
aux tribuns, et aux principaux dela ^*^^ 
Galilée. ?? Or la fille d'Hérodiade Eei. 9, 4, 6. 
méme étant entrée, et ayant dansé et 
plu à Hérode, et à ceux qui étaient 
à table avec lui, le roi dit à la jeune 
fille : « Demandez ce que vous vou- 
drez, et je vous le donnerai ». ?* Et 5x 20,7. 
il lui jura, disant : « Tout ce que vous 
demanderez je vous le donnerai, fût- 
ce la moitié de mon royaume ». 

24 Lorsqu'elle fut sortie, elle dit à merodia- 
sa mère : « Que demanderai-je? » Et crudelitas, 


z 16, 45. 


C à it : : — Tob. 4, 19. 
sa mère répondit : « La tête de Jean- „Tob, 4, 19., 


Baptiste ». ?? Aussitôt s'étant rendue ap. 17, 6. 

A ` . Eccli. 25, 26. 
en grande háte prés du roi, elle fit sa 
demande, disant : « Je veux que vous 
me donniez àl'instant, dans un bassin, 
la tête de Jean-Baptiste ». ?* Le roi 2 Tim. 5, 5. 


Prov. 12, 10. 


fut contristé; cependant, à cause de , 7e. 5 2. 
. Eccli. 27, 10; 


son serment, et à cause de ceux qui  »* 
étaient à table avec lui, il ne voulut 

pas la contrarier. °? Aussi ayant en- Ap. 16,6- 
voyé un de ses gardes, il lui ordonna 
d'apporter la téte de Jean dans un 
bassin. 

Et le garde le décapita dans la Pecotiatas 
prison; et apportant sa tótedansun 5 ee?! 
bassin, il la donna à la jeune fille, et Eceli. 25, 17. 
la jeune fille la donna à sa mère. ?? Ce Mat. 11, 12. 
qu'ayant appris, ses disciples vinrent, 
prirent son corps, et le déposèrent 
dans un tombeau. 

30 Orlesapótress'étant rassemblés Turbæ 


concursus. 


auprès de Jésus, lui rendirent compte Mare. 6, 7. 
uc. 9, 10. 


de tout ce qu'ils avaient fait et ensei- Gal. 2 2. 
gné. 31 Et il leur dit : « Venez à l'é- Mat, 14, 13. 
cart en un lieu désert, et vous vous „Joa. 6 1. 


reposerez un peu ». Car ceux qui al- 7?»5359; 
laient et venaientétaient sinombreux, 15.26 20. 
qu'ils n'avaient pas méme le temps de 

manger. 3? Ainsi, montant dans la rw.» 10. 


Mat. 14, 13. 


3 RAN & 312 Joa, 6, 1. 
barque, ils se retirèrent à l'écart, dans Jo» $ 1. 


. z 33 : Luc. 9, 11. 
un lieu désert. Mais beaucoup de so 


: Lue. 8, 4-5. 
gens les ayant vus partir et ayant Iwe A. 


connu leur dessein, y accoururent à P676 
pied de toutes les villes, et y arri- 
vérent avant eux. 

31 Ainsi, en débarquant, Jésus vit »e ejus 


B ^ vict 
une grande multitude, et il en eut EL 
Mat. 9, 36; 


compassion, parce q'uils étaient 14 14-24. 
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Sandales fabriquées en Égypte (Y. 9, p. 177). (Thèbes). (D'après Champollion). 
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91. Tribun signifie ici un chef militaire quel- 
conque, non un tribun romain. 

22. La fille d'Hérodiade.Salomé. Voirla note sur 
Matthieu, XIV, 6. 

91. Dans laprison. Voir la note sur Matthieu, 
XIV, 40. 


30-44. Multiplication des cinq pains. Comparer 
avec Matthieu, xiv, 13-91; Luc, ix, 10-17; Jean, vt, 
1-15. 


31. En un lieu désert dans les environs de 
Bethsaide Julias. Voir la note sur Matthieu, xiv, 
13. 
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Marcus, VI, 


35-49. 


I. Vita publica (I-X). — 2? (d). Apostolorum missio (VI, 7-VIL, 23). 


ğoav «X6 noofata "i Eyota rouva’ xal 
nou TO duddoxswv aëroùc noid. % Kai 
107 cgus MOLANG yevouévie, TOO0GEÀ FOVTEG 
GÜTE OL pad rai QU TOU Ho "Oct 
Zonudc &orw č tónoç xal oN do rohh" 
36 C nrovoov oU TOV, Íva  ansÀJOvrsc sic 
TOUG XUXÀ( dygovc xal x( ac dyoga owo 
tavroig otovç ví ydo páywow 0Ux £yov- 
ow. 37‘ O dè œnoxodeic sintv avtoiç 
More a/roic vuslic payr. Kai Aéyovoiw 
avto’ "AneldOVTES d yogaatouev dLaxoGiwy 
óvagicv &orovc xai OOUEY cUvoic payer; 
38 '() dé Asyer evroig llócovc diprov EYETE; 
dndyete xal idere. Kol yvóvreç À£yovov 
Ilévrs, xoi dvo iy9iac. ?? Kai énétuëer 
«Urol; GvaxADvaL TÜVTUG, CUUTOOLE OUUTLO - 
ora, eni TO ywo z09rQ. “Kai dvénsoor 
nouo mocoiat, dvi EXGTOY xal QVO TEV- 
TI XOVTU. 

^! Kai AaBwy tovg TÉVTE &grovc xol rovc 
dúo iy9vac, dvaflzwac sig vOv ovgavov 
sUÀOygos xac xarízÀaos TOÙG grove, xai 
2didov tois uadnrais «vov, iva nego Q - 
giv avtog, xal rovc Óvo iyJUac ÉUEÉQICE 
z&ci. *? Kol iquyov n&vrsc x«i yopora- 
c9qo«v. *3 Kal pour xiaoudtwv ddósxa 
xoqivovc ztÀgosu, xai dno TOv iyJv«wv. 
^! Kai pour oi qayóvrsc vovg &grovc cca 
HEVTUXLGYLALOL &vOgsc. 

^9 Kai sóJéwc nv«yzaos voUvG uatnyras 
uto duffmvou sig TO ztAoiov xai zt-90ysiv 
sig TO ztégav noos Bndoaidüv, twç aiv0G 
anovon vov 0yhov. — "9 Kai &novotapvoc 
aûtois dnnldey siç TO 000 7ztpocsv&acO ot. 

41 Kai dyiaç ysvouévgc zv TO moov èv 
uco ths Julkdoons, xaè avtos uOvoc En 
ths ync. ^9 Kai siósv «tovs bacančous- 
vovc èv TO &Aodveu (Ñv yàg Ò dveuoç vav- 
Tiog aûtoic). Kai nso teragoryv quAexQv 
TG vuxtOG EQYETOL NQOG AÖTOVG TEQUTUTOV 
ini týs Falaoong, xal Isle nage dE 
uùtoúç.  '? Oi dè idóvreç avtov negna- 
vovvra ini THS JoAdoo5c, dobav quyracuu 

Jo NI: ywopévis et * aùr. NBT*: Bieyov. 
36. [L]T* čer. et ydo el ovx Ey. 37. L: derovs; 
LT: duoousy cvv. qaystv (T: dax. Ómv. … pay- 
Ónvagíov dax). 39. NBL: dvaxA959ve. 40. LT? 
(l. &và bis) : xare. 41. NBT* avzov. BT: TEQ- 
Tudwov. 43. NBT: xogívov nÀnoóucero. NF (a. 


sicut oves non habéntes pastórem, et cœ- 
pit illos docére multa. ?? Et cum jam 
hora multa fíeret, accessérunt discipuli 
ejus, dicéntes : Desértus est locus hic, et 
jam hora prætériit : ?9 dimitte illos. ut 
eüntes in próximas villas et vicos, emant 
sibi cibos quos mandücent. ?" Et respón- 
dens ait illis : Date illis vos manducáre. 
Et dixérunt ei: Euntes emámus du- 
céntis denáriis panes, et dábimus illis 
manducáre. ?? Et dicit eis : Quot panes 
habétis? ite, et vidéte. Et cum cog- 
novissent, dicunt : Quinque, et duos 
pisces. ?? Et præcépit illis ut accum- 
bere fácerent omnes secündum contu- 
bérnia super viride foenum. ^? Et discu- 
buérunt in partes per centénos et 
quinquagénos. 


1 Et accéptis quinque pánibus, et duó- 
bus piscibus, intuens in cœlum, bene- 
dixit, et fregit panes, et dedit discipulis 
suis, ut pónerent ante eos : et duos 
pisces divisit ómnibus. *? Et manducavé- 
runt omnes, et saturáti sunt. *? Et sustu- 
lérunt reliquias fragmentórum, duódecim 
cóphinos plenos, et de piscibus. ** Erant 
autem qui manducavérunt quinque millia 
virórum. 

Et statim coégit discípulos suos 
ascéndere navim, ut præcéderent eum 
trans fretum ad Bethsáidam, dum ipse 
dimitteret pópulum. +ë Et cum dimisisset 
eos, ábiit in montem oráre. 

^" Et cum sero esset, erat navis in mé- 
dio mari, et ipse solus in terra. *? Et 
videns eos laborántes in remigándo (erat 
enim ventus contrárius eis) et circa quar- 
tam vigíliam noctis venit ad eos ämbu- 
lans supra mare : et volébat praeterire 
eos. ^? At illi ut vidérunt eum ambulán- 
tem supra mare, putavérunt phantásma 


iy9.) dvo. 44. N* rovc ägrous. 45. NBDT* oce. 
NBT: ev9u0c. 45. NBLT: œrolver. 48. NBLT: ¿dwr 
(* sq. xa). 49. NBT: Ed. àv: par. £orw. 


36. Acheter de quoi manger. Grec : « s'acheter des 
pains ». 
44. Ceux qui mangèrent. Le grec a en plus : 


pains ». 


« les 


Marc, VI, 35-49. 
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I. Vie publique (I-X). — 2° (d). Mission des Apótres (VI, 7-VII, 23). 


comme des brebis qui n'ont point de 


pasteur, et il commenca à leur en-5 er. 17. 


33 Marc. 8, 1. 
Et Mat. 15, 32. 


comme déjà l'heure était fort avancée, Lue. 9, 11-17. 


seigner beaucoup de choses. 


ses disciples s'approchérent, disant: 
« Ce lieuest désertet il est déjà tard ; 
36 penvoyez-les afin qu'ils aillent 
dans les villages et lesbourgs voisins 
acheter de quoi manger ». 37 Mais 
leur répondant, il dit : « Donnez-leur 
vous-mémes à manger ». Et ils lui 
repartirent : « Irons-nous donc ache- 
ter pour deux cents deniers de pain 
afin de leur donner à manger? » 
38 Alors il leur demanda : « Com- 
bien avez-vous de pains? Allez et 
voyez ». Et lorsqu'ils eurent regardé, 
ils dirent : « Cinq pains et deux 
poissons ». ?? [1 leur commanda donc 
de les faire tous asseoir par grou- 
pes sur l'herbe verte. 4° Et ils s'as- 
sirent par groupes de cent et de cin- 
quante. 

^! Alors il prit les cinq pains et les 
deux poissons, et, levant les yeux au 


ciel, il les bénit; puis il rompit les, mn! 4 4-5. 


pains, et les donna à ses disciples 
pour les mettre devant la multitude, 
etil partagea les deux poissons entre 
tous. *? Ils en mang 
rassasiés. '? Et ses disciples empor- 
térent les restes, douze paniers pleins 
de morceaux et une partie des pois- 
sons. ^ Or ceux qui mangèrent 
étaient au nombre de cinq mille 
hommes. 

^5 Et aussitôt il fit monter ses dis- 
ciples dans la barque, pour le pré- 


céder de l'autre côté de la mer, à os. 6, 1415. 


Bethsaide, pendant que lui-méme 


46 2 Reg.6, 18-19. 
renverrait le peuple. Et après qu'il ? nes:6, 18-19 


l'eut renvoyé, il s'en alla sur la mon- 
tagne pour prier. 

41 Lorsqu'il fut soir, la barque se 
trouvait au milieu de la mer, et Jésus 
seul à terre. *5 Et voyantses disciples 


qui se fatiguaient à ramer (carle vent? Cor. 11, 23. 


leur était contraire), vers la quatrième 
veille de la nuit, il vint à eux, mar- 
chant sur la mer; et il voulait les de- 
vancer. *? Mais eux, dés qu'ils l'aper- 
curent marchant sur la mer, crurent 
que c'était un fantóme, et jetérent un 


Ex. 3, 7. 
Luc. i 20. 


Joa. 6, 5-13. 


Le Gy JE 
Is. 21, 14. 


Mat. 14, 16. 


Rom. 10, 12. 
Ps. 54, 23. 
1 Cor. 2, 12. 


Joa. 6, 10. 
Ps. 47, 14. 


Luc. 9, 14. 


Multiplica- 


ti panes. 
Marc. 7, 34. 
Joa. 11, 41 ; 


Ps. 21, 27. 
Is. 58, 7. 
Luc. 9, 13. 


Marc. 8, 8. 


cerent, et ils furent ps. 77, 29-30. 


Joa. 6, 12. 
Jac. 1, 5. 


Solus 
secedit 
Jesus. 


Mat. 14, 22. 
Ps. 79, 19. 
Luc. 6, 12. 


Incessio 
maris. 
Act. 27, 20. 
is 14, 24. 
5 ile Gb 


Luc. 24, ?7. 
Ps. 76, 20. 
Jon. 1, 14. 


37. Deux cents deniers. Environ 456 francs, le 
denier valant 78 centimes au temps de Notre- 
Seigneur. 


45-58. Jésus-Christ fuit les honneurs et marche 
sur les flots. Comparer avec Matthieu, xiv, 22-36 ; 
eon vI, 16-91. 

Bethsaide de Galilée. Voir la note sur Mat- 
Ihi di XI, 91. 

46. Sur la montagne. Voir la note sur Matthieu, 

Wake 


48. Vers la qualrième veille de la nuit. C'est-à- 
dire vers trois heures du matin. Voir la note sur 
Matthieu, xiv, 25. 


182 


Marcus, VI, 


50— VII, 6. 


I. Vita publica (I-X). 


— 20 (d). Apostolorum missio (VI, 7-VII, 23). 


civar xal dvèzoašav. 99" (Ilávrsg yàg av- 
vOv eidoy xal étaguyInoav). Kai svJéuc 
&ÀdÀnos ust dtv xol heysi autos Oug- 
oste yw su, un qofisio9s. 9! Kai avéf 
790g &/rovc siç TO nAOOY, xal EXOÔTUIEY 
ó Gveuoc. Kai May èx nsgio00U èv EWVTOÏG 
ÉBIOTUYTO xal £O euo ov. 52 Où yao ovv- 
av èni toic otor nv yàg 5 xagðia æv- 
TOY 7L87:00001LEVT]. 

53 Kai dunegiouytec nov ini vuv ygv 

l'evgoogét, xai ngoai 3 oov. 33 Kai 
£e d vtov ŒUTOY £x TOU HAOLOV, tUÜJ'&UG 
enwyvóvvsc avtov, POETE Qidonuóvrec. dany 
TAV negiywgov exea, 5Zotavro ¿nè Toic 
xoafparorc Tous LA éxovrug TEQUPÉQEL 
Óztov 7xovov te èxit goti. 6 Kal Onov &v 
eicenogevevo sig xac 7j nohe 7 &ygovs, 
&y Taig ayogaiç ÉTid our Tovg «09 svobvras, 
xa zt gEXÀ0UY avtov, fva x&v TOU x90- 
OzéÓov TOU tuatlov GUTOU Gyovcar xal 
000L ÈV j|ntovvo GÜT OÙ, £e 0vTO. 
VII. Koi ovváyovtat nooç «)tOv ot Daor- 
calo, xai TIVEG TOV YOAUUATÉWYV, Advrss 
ano "sooooAvucv. ? Kai idovvsc tivas vov 
uaFnTwy a)roU xowaic yego (TOUTEOTL 
GVIRTOIG) ÉCDLOVTUG GOTOUG, ÉUEUWUYTO. 
3 ( OL ydo Pagioutor xal m vv oL Tovóoiot, 
iav un TVYUN vipwvtat TAÇ yelouc, 0Ux 
£0 Jt0vOL, HQUTOUVTES viv z4000000Y TOY 
ngsofvréowv: * xai ano «yooac, av un pa- 
zTlOQvTA&L, OÙx ÉGJIOVOL zal hda noha 
eoru & nagéAoflov xgarsiv, Ppantiouovg no- 
74oiv xal Esorwv xoi yuhxiwy zat 4M- 
væv). *”Ensta énsouvoot avtov ot Dagi- 
ouiot zal ot yoauuateic Aati ot uod arat 
OOV OÙ NEQLNATOČOL AUTA TV 7&QuÓ00tv 
TOY ngsofvrsowv, GA avintoiç 7£00lv 
čoĝĴlovot TOY &oTOV; 

9€) d dnorgud elc etre GÜT oi" Ou 
xa) aic AQ0EGITEUGEN "Hoctac reg t puo TOY 
ÜzoxQurQY, (g yéyoanrar Obrog ð haog 
TOÍc XslÀsOl ue tiuQ, ý ÔÈ xugdiu avTOv 


50. NBT: (l. Kat) o dë. 54. NBIL]T x. ¿Jav u. 
54. A[L|T (in f.) où dvÓgec v. Tonovu éxeívov. 
55. NBT?: zeeiédonuov. NBT: ywoav. L* xe. 
56. NBT?: àrí9eoov. NBLT: zvavro. — 1-5. G rell. 
* éuéuy. [0: 819. ... xat ið. GKSLT!H: dez. (ot 
yag-xuväv) Enero (LT: xov) &meowr.]. 2. NBT*: 
ÖT xoi. ... £o89íovow. LT: roûs Gor. NAB* &u£uw. 
3 NT?: ztw«vd. 4. NT?: ano. NBT?* xoi xAwvav. 


5. NBDT (I. "En.): Kei. 5. GKLTO (1. avi.) : 


esse, et exclamavérunt. ?? Omnes enim 
vidérunt eum, et conturbáti sunt. Et 
statim locütus est cum eis, et dixit eis : 
Confídite, ego sum, nolite timére. ÿ! Et 
ascéndit ad illos in navim, et cessávit 
ventus. Et plus magis intra se stupé- 
bant : ?? non enim intellexérunt de pá- 
nibus : erat enim cor eórum obcæcä- 
tum. 

?3 Et cum transífretássent, venérunt in 
terram  Genésareth, et applicuérunt. 
51 Cumque egréssi essent de navi, con- 
tinuo cognovérunt eum : 5? et percurrén- 
tes univérsam regiónem illam, cœpérunt 
in grabátis eos, qui se male habébant, 
circumférre, ubi audiébant eum esse. 
56 Et quocümque introíbat, in vicos, vel 
in villas, aut civitátes, in platéis poné- 
bant infírmos, et deprecabántur eum, 
ut vel fímbriam vestiménti ejus tánge- 
rent : et quotquot tangébant eum, salvi 
fiébant. 

VII. ' Et convéniunt ad eum pharisæi, 
et quidam de scribis, veniéntes ab Jero- 
sólymis. ? Et cum vidíssent quosdam ex 
discípulis ejus commuünibus mánibus, id 
est, non lotis, manducáre panes, vitupe- 
ravérunt. ? Phariscei enim, 
Judæi, nisi crebro láverint manus, non 
mandücant, tenéntes traditiónem  senió- 
rum : *eta foro nisi baptizéntur, non có- 
medunt : et ália multa sunt, qua trádita 
sunt illis serváre, baptismata cálicum, 
et urceórum, et æramentérum, et lectó- 
rum : ? et interrogábant eum pharisæi et 
scribae : Quare discipuli tui non ámbulant 
juxta traditiónem seniórum, sed commü- 
nibus mánibus mandücant panem ? 


6 At ille respóndens, dixit eis : Bene 
prophetávit Isaías de vobis hypocritis, 
sicut scriptum est : Pópulus hic lábiis me 


xoLvatc. 


6. NBT* &7r0xg. [LS "Ori. 
(p. yéye-) “Ore BDL: č 4cóc ovTog. 


NBT2+ 


50. Car tous le virent et ils furent épouvantés 
figure dans le grecentre parenthèses. 

51. Et leur stupeur en devint plus grande. Grec : 
«etils s'en étonnaient davantage en eux-mêmes et 
ils étaient dans l’admiration ». 


VII. 2. Iis les en blämérent. Grec : 
E De 

3-4. Ces versets figurent entre parenthèses dans le 
grec. 


« ils se plai- 


et omnes 


Marc, VI, 50— VII, 6. 183 


I. Vie publique (I-X). — 2° (d). Mission des Apôtres (VI, 7-VII, 23). 


grand cri. 5? Car tous le virent, et ils $4 s; 


furent épouvantés. Mais aussitôt il , 2» To, 
leur parla, et leur dit : « Rassurez- ** ^ ** 
vous, c’est moi; ne craignez point ». 
53! Etil monta avec eux dans la bar- 
que, et le vent cessa, et leur stupeur 


en devint plus grande : ?? car ils n’a- Mare: T, 18; 


n 14, 32; 
1c 


Tn 4, 39. 


8, 175; 3, 5. 
vaientpas compris ce qui s'était fait tue- 2: 16. 
` e 5 2 
à l'égard des pains parce que leur 
cœur était aveuglé. 
33 Et, après avoir traversé la mer, inm Nd d Génésareth. Voir la note sur 
ils vinrent vers la terre de Génésareth sanate. 25 


et y abordérent. ?* Et dés qu'ils fu- srat. 14, 35. 

rent sortis de la barque, les gens du ?** * em 

pays reconnurent Jésus. ?? Et par- "E 

courant toute la contrée, ils com- 

mencèrent à lui apporter de tous 

cótés, dansleurs grabats, les malades, 

là M ils entendaient dire quil sai 56. La frange de son vêtement. Voir la note sur 
56 Et partout où il entrait, dans les Fs 13,3. | Matthieu, ix, 20. 


Mat. 9, 21. 
bourgs, dans les villages ou dans les Zeh. $, »3. 


É 28. 
villes, on mettaitles malades sur les Nar 1 è 
places publiques, et on le suppliait 
de les laisser seulement toucher la 
Írange de son vétement; et tous ceux 
qui le touchaient étaient guéris. 
YXXC! Et es pliarisiens et quel- eme 170.129,72 pale pure en intérieure compa- 


non lotis 


ques scribes "OPIS, de Jérusalem, manibus- 2. Manger du pain signifie faire un repas, pren- 
s'assemblérent auprès de Jésus; ? et pr's zosi. | dre toute espèce de nourriture. 
ayant vu quelques-uns de ses disci- 
ples manger du pain avec des mains 
impures, c'est-à-dire qui n'avaient 
pas été lavées, ils les en blàámérent. - | l 
3:99 lee pharisiens e fex n TTE Jon. hs T E ost des anciens. Voir la note sur 
6. D 
ne mangent point sans s'être souvent 1s.1,16;32 11. 
lavé les mains, gardant la tradition 
des anciens. * Et lorsqu'ils reeien- gne Wt 
nent de la place publique, ils ne 
mangent point non plus sans s'étre 
lavés; et il y aencore beaucoup d'au- 
tres pratiques qu'ils tiennent de la 
tradition, et qu'ils doivent observer, 
comme de laver les coupes, les cru- 
ches, les vases d'airain et les lits. "S; 
i Les pharisiens donc et les scribes 1s ?* 121 
lui demandaient : « Pourquoi vos 
disciples ne se conforment-ils point 
à la tradition desanciens, mais qu'ils 
mangent le pain avec des mains im- 
pures ? » 
6 Mais, répondant, Jésus leur dit: Falsa 6. Ainsi qu'il est écrit, c'est-à-dire quand il a 


traditio de | éCiit. 


« Isaie a bien prophétisé de vous, inner 


hypocrites, ainsi qu'il est écrit : Ce 152,13. 
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Marcus, VII, 7-22. 


I. Vita publica (I-X). — 2° (d). Apostolorum missio (VI, 7-VII, 23). 


/2€ 2 , > » 3 Ge 7 ? \ Li 
now anéyer dm uov’ uurmy 0€ ospor- 
Toi ue, ÓLÓGOxovrsg didaoxaliuc, ivr&Auata 
dydouriwr.  $’Apevtes yag Tr évtolyy 
TOD DEOÙ, HOUTEÎTE tv HUQUOOGLY TOV Gv- 

— 4 
J'ou zv, PUnTIOUOUG Ssoruv xoi zorqotmr, 

\ » La Ge * ~ 
xai &AÀU NOQOUOLO TOLAUTO HOAÂUK TLOLELTE. 

? Koi &Aeyev oiroig Koc aJsreire tyy 
&vroAgv vo) Feot, tva tv nagddoow Dur 

^w 3 * 
Tuogonte. ° Muwonc yago sine Tiuc rov 
HOTÉQU oov xal vir unto oov xat O 
~ ! o J Hd 
xuxoÀoyov zarégo 7] UTEQ FavatTw TE- 
bz 1d 
Aevr&ro.  '''Yusic de Léyere’ Eav siny &v- 
Jowros Two zargi 7 t) unroi Koofav (0 
~ A D» e ~ 
ior. dwgov) 0 av č tuov wqsAm2mc. 
12 K N > 7 2) pe DEN 0 (e 
al OUXÉTL GQIETE GUTOY OVOEY naout 


13 xv- 


\ [4 NON md \ c xd 

TQ nøt GÜTOÙ Å TT) MMTO &UTOUV, 

povvtes TOv À0yor TOU Jeov Ty nugadoos 

vr D NUQEÑØZUTE xol HUQOUOLG TOLUUTO 
NOLL THOLEÏTE. 

14 Kai ngocxoAsodtcevog návta tov 0 yÀOv, 

y Io oa 2 , ! Ü ` 

&Asysv avrOig AxovetE OU THUYTES xal 

r y ~ 

ovviste. 15 Ovdér eotiw bwer toù drow- 

mov siçnogsvousvov sig aUrüv, Ô Óvvorot 

> À fn P * 4 29 , 3 5 

QUTOY XOLY(UOGL, OALA TO EXTLOQEVOLLSYO, OT 

OUTOU, £X&ly&. ÉOTL TO XOLVOVYTO TOY kv d QG- 

16 Dr y 5 > , 2 [ 

TOY. ET Tic Eye wta uxovar, dzovētw. 

17 Koi öre siggAOsv sig oixov dno TOU 

v 3 ld 2 NM E \ 2 Cut 

0yÀ0v, ÉTNOWTWY GUrOY OL LAFNTOL ŒUTOU 

negl ths nza«ou[)0^5c. 

OÙtw xai vueis dovretoi zots; OÙ vosirs, 


18 Koi Aîya aùrtoig 


LU d & 5, >» / >» M 
OTL naV TO EEWDEY &ignogsvOusvor sig TOY 
» 3 , 2 * d e49 e 
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8. LT* yee. NB[L'!|T!* Bazz.-mowire. 9. T: 
orpomre. 12. NBLT?* xo. LT* (bis) evvov. 14. 
LT: ray (pro zvro) et dxgoaré ... ouverte. 15. 
NBDLT: zd èx vov dvd. éxrtog. 16. NBT?* (ADL 
T!Xq. 17. LT: tjv megef. 19. NABELT: xa- 
SapíGwv. 21. D* ot. 


— 


honórat, cor autem eórum longe est a me: 
T in vanum autem me colunt, docéntes 
doctrínas et præcépta hóminum. 8 Relin- 
quéntes enim mandátum Dei, tenétis tra- 
ditiónem hóminum, baptismata urceórum 
et cálicum : et ália simília his fácitis 
multa. 

? Et dicébat illis : Bene írritum fácitis 
precéptum Dei, ut traditiónem vestram 
servétis. !! Móyses enim dixit : Honóra 
patrem tuum, et matrem tuam. Et : Qui 
maledíxerit patri vel matri, morte moriá- 
tur. !! Vos autem dícitis : Si dixerit homo 
patri aut matri, Corban (quod est donum) 
quodcümque ex me, tibi profüerit : '? et. 
ultra non dimittitis eum quidquam fácere 
patri suo, aut matri, !? rescindéntes ver- 
bum Dei per traditiónem vestram, quam 
tradidistis : et similia hujüsmodi multa 
fácitis. 


1% Et ádvocans iterum turbam, dicébat 
illis : Audite me omnes, et intellígite. 
15 Nihil est extra hóminem intróiens in 
eum, quod possit eum coinquináre, sed 
quæ de hómine procédunt, illa sunt quæ 
communicant hóminem. '9 Si quis habet 
aures audiéndi, aúdiat. 


17 Et cum introisset in domum a turba, 
interrogábant eum discípuli ejus pará- 
bolam. !? Et ait illis : Sic et vos impru- 
déntes estis? Non intellígitis quia omne 
extrinsecus intróiens in hóminem, non 
potest eum communicáre : !? quia non 
intrat in cor ejus, sed in ventrem vadit, 
etin secéssum exit, purgans omnes escas? 
20 Dicébat autem, quóniam quæ de hómine 
éxeunt, illa commünicant hóminem.?! Ab 
intus enim de corde hóminum male co- 
gitatiónes procédunt, adultéria, fornica- 
tiónes, homicídia, ?? furta, avaritiæ, ne- 


1. Des doctrines et des ordonnances humaines. 
Grec : « des doctrines (qui sont) les commandements 
des hommes ». à 

40. Celui qui maudira, c'est-à-dire « celui qui 
parlera mal ». 

41. Corban. Ce mot subsiste encore dans le syriaque, 


Hao qui signifie « don ». 
14. Le peuple. Grec : « toute la foule ». 4 
19. Et est jeté dans le lieu secret. Grec : « etin latri- 
nam abit ». — Qui purifie tous les aliments, c'est-a- 
dire « avec tout ce que les aliments ont d’impur». 


Marc, VII, 


7-22. 185 


A. Vie publique (I-X). — 2» (d). Mission des Apótres (VI, 7-VII, 23). 


1 Tim. 1, 16. 


peuple m'honore des lèvres, mais leur / 52 g'i, 


cœur est loin de moi ; 7 et il est vain 

le culte qu'ils me rendent, en ensei- 

gnant des doctrines et des ordon- 

nances humaines. * Car, laissant de 175,77 
côté le commandement de Dieu, vous matig 43. 
observez la tradition des hommes, la "e n, 24- 
purification des tasses et des coupes, 

et vous faites encore beaucoup d'au- 

tres choses semblables ». 


? Et il leur disait : « Vous rendez et 
LE. ° p * parentum 
entièrement vain le précepte de Dieu, honore. 
pour garder votre tradition. +° Car mee 1,404 
21,17. — 


Moïse a dit : Honore ton père et ta ,2^17., 
mère. Et : Celui qui maudira son père Prov. 28, 24. 

x ge eut. 5, 16. 
ou sa mère, quil meure de mort. Evn.6,2. 


11 Mais vous, vousdites: Si un homme prov. 20, 25. 


dit à son père ou à sa mère : Que Ei as 
tout corban (c'est-à-dire don) que je zis 10" 


fais, tourne à votre profit, il satisfait 

à la loi. ? Et vous ne le laissez rien 

faire de plus pour son père ou pour 

sa mère, t? abolissant le commande- Mi E 
ment de Dieu par votre tradition, que! tim. 5,1. 
vous-mémes avez établie; et vous 

faites encore beaucoup de choses 
semblables ». 


14 Et appelant de nouveau le peu- Quid 
° . . e .  polluat 
ple, il leur disait : « Ecoutez-moi hominem 


tous, et comprenez. !? Il n'est rien au Dan. 16, L 


. im. 2, 7. 
dehors de l'homme, qui, entrant en Mat. 16, 15. 
lui, puisse le souiller ; mais ce quisort Tit. 1,15. 
a . . . ; 19, 

de l'homme, c'est là ce qui souille | 28. 
R 16 $ ; Marc. 4, 23. 
l'homme. Si quelqu'un a des Ps 118,6. 
Luc, 8, 8. 


oreilles 
tende ». 
‘7 Etant entré dans une maison es. 
après avoir quitté le peuple, ses dis- i255 
ciples l'interrogeaient sur cette para- 
bole. #8 Et il leur dit : « Ainsi vous is 1. 
aussi, vous êtes sans intelligence? ^7" 5 
Ne comprenez-vous point que toute 
chose du dehorsentrantdans l'homme, 
ne peut le souiller; !? parce que cela «ii is. 
n'entre point dans le cœur, mais va au 
ventre, et est jeté dans le lieu secret 
qui purifie tous les aliments? ?? Mais, 
disait-il, ce qui sort de l'homme, 


pour entendre, qu'il en- Rom. 10, 17. 


g . . Jac. 1, 11. 
c'est là ce qui souille l'homme, ?! car rom. 7, 11. 
, Gal. 5, 17. 
c'est du dedans, du cœur des hommes, „Gen. 6, 5. 
: 5 celi. 27, 5. 
que sortent les mauvaises pensées, les 53.1». 
` L . X. 20, Lo, 11, 
adultères, les fornications, les ho- Eccli. 10, 9, 


. . D . . 1 . 
micides, ?? les larcins, l'avarice, les 1.15, 6;52,7. 


8. La tradition des hommes. Voir la note sur 
Matthieu, xv, 2. 


10. Qu'il meure de mort. Voir la note sur Mat- 
thieu, xv, 4. 


11. Corban (c'est-à-dire don). La tradition juive 
prétendait qu'on pouvait s'interdire par vœu, 
d'user pour soi-méme ou de disposer en faveur 
d'autruid'unobjet quelconque, aliment, vêtement, 
etc. L'objet ainsi interdit s'appelait corban, et 
sous ce prétexte quelques-uns s'autorisaient à 
refuser méme à leurs parents ce qui était néces- 
saire. Notre-Seigneur réprouve cette interpréta- 
tion abusive de la loi. 


45. I west rien au dehors de l'homme. Voir la 
note sur Matthieu, xv, 11. 


19. Le cœur est considéré comme le siege et le 
centre de la vie spirituelle et intellectuelle. 


93. L'œil mauvais. Voir la note sur Matthieu, 
XX, 415. 
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Marcus, VII, 23 — VIII, 1. 


I. Vita publica (E-X). 


— 3? (a). Varia Christi miracula (VII, 24-VIIL 26). 
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24. NBT*: "Exsg9ev ðe. LT?: óga. .DT* x. 23ó. 
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quítiæ, dolus, impudicitiæ, óculus malus, 
blasphémia, supérbia, stultítia. ?** Omnia 
heec mala ab intus procédunt, et commü- 
nicant hóminem. 

21 Et inde surgens ábiit in fines Tyri et 
Sidónis : et ingréssus domum, néminem 
vóluit scire, et non pótuit latére. ?? Mülier 
enim statim ut audivit de eo, cujus filia 
habébat spiritum immündum, intrávit, et 
prócidit ad pedes ejus. ?* Erat enim mú- 
lier gentílis, Syrophoeníssa génere. Et 
rogábat eum ut demónium ejiceret de filia 
ejus. 


27 Qui dixit illi : Sine prius saturári fi- 
lios : non est enim bonum sümere panem 
filiórum, et míttere cánibus. ?8 At illa re- 
spondit, et dixit illi : Utique Dómine, nam 
et catélli cómedunt sub mensa de micis 
puerórum. ?? Et ait illi : Propter hune ser- 
mónem vade, éxiit deemónium a filia tua. 
30 Et cum abiísset domum suam, invénit 
puéllam jacéntem supra lectum, et dæ- 
mónium exiísse. 


?! Et iterum éxiens de fínibus Tyri, 
venit per Sidónem ad mare Galil& inter 
médios fines Decapóleos. *? Et addücunt 
ei surdum et mutum, et deprecabántur 
cum, ut impónat illi manum. ** Et appre- 
héndens eum de turba seórsum, misit dí- 
gitos suos in aurículas ejus : et éxpuens, 
tétigit linguam ejus, ?* et suspiciens in 
coelum, ingémuit, et ait illi : Ephphétha, 
quod est adaperíre. ?? Et statim apértæ 
sunt aures ejus, et solútum est vinculum 
lingue ejus, et loquebátur recte. 


36 Et præcépit illis ne cui dícerent. 
Quanto autem eis præcipiébat, tanto ma- 
gis plus prædicäbant : 37 et eo ámplius 
admirabántur, dicéntes : Bene ómnia fecit : 
et surdos fecit audíre, et mutos loqui. 

WENN. ' In diébus illis iterum cum 
turba multa esset, nec habérent quod man- 


Aetoas. 33. N: xaT ið. &no tov òy. NT?* avrov. 
35. NBDT* e$3éoc. NBDLT: &voiynoar. 36. LT 
(* auros) : aŭtor 4644. — NBDLT: mahr xolov. 


25. Sitót qu'elle eut oui dire qu'il était là. Grec : 
« entendant (parler) de lui ». 

26. C'était une femme paienne, syro-phénicienne de 
nation figure dans le grec entre parentheses. 

305, Grec : « elle trouva le démon sorti et la fille 
couchée sur le lit ». 

31. Les confins de Tyr, il vint par Sidon. Grec: 
« des confins de Tyr et de Sidon il vint ». 


Marc, VII, 23— VIII, 1. 


187 


I. Vie publique (I-X). 


— 3° (a). Divers miracles du Sauveur CVII, 24- VIII, 26). 


méchancetés, la fraude, les impudi- „Ham. 5 15 


cités, l’œil mauvais, le blasphème, 
l'orgueil, la folie. ?? Toutes ceschoses 2%, 14 
mauvaises viennent du dedans et 7*5! 
souillent l'homme ». 

?: Partant ensuite de là, il s'en alla sproto- 
sur les confins de Tyr et de Sidon; "fume 
et étant entré dans une maison, i 


Lev. 24, 14. 


Tob. 4, 14. 


Jesum. 
Mat. 15, 21; 


10, 5. 
voulait que personne ne le sût, mais “°° 30- 
il ne put demeurer caché; ?* car une M» 15 22. 


femme dont la fille était possédée js 5,7 
d'un esprit impur, sitôt qu'elle eut — ** 
oui dire qu'il était là, entra et se jeta 

à ses pieds. ?9 C' était une femme mue 
paienne, syro-phénicienne de nation. 1s. +9, 15. 
Et elle le priait de chasser le démon | 
hors de sa fille. 

27 Jésus lui dit : « Laissez d'abord 2? fidem 
rassasier les enfants ; car il n'est pas "32142628. | 
bien de prendre le pain des enfantset „E= 1% 3: 
de le jeter aux chiens ». ?? Mais elle Dan. 9,18. 

: m". Mat. 15, 27. 
répondit et lui dit : « Il est vrai, Sei- 
gneur; cependant les petits chiens 
mangent sous la table les miettes des 
enfants ».?? Alors il lui dit : « A cause 
de cette parole, allez; le démon est 
sorti de votre fille ». ?? Et lorsqu'elle 
revint dans sa maison, elle trouva sa 
fille couchée sur son lit, et que le dé- 
mon était sorti. 

3t Quittant de nouveau les confins Surdi et 


muti 


Mat. 18, 28. 
Lue. 7, 50. 


Marc. 9, 26. 


de Tyr, il vint par Sidon à la mer de „curatio. 

M n | Mat. 15, 29. 
Galilée, à travers le pays dela Déca- re 5 43. 
pole. ?? Or on lui amena un sourd- Mare. 5, 20. 
muet, et on le suppliait de lui impo- tee. 1, 11. 
ser les mains. ?? Le tirant de la foule 75321» 


à l'écart, il lui mit les doigts dans ies x55; 
oreilles, et toucha sa langue avec de ' 

la salive; ?* puis levant les yeux au $ ġo 
ciel, il soupira et dit : « Ephphétha, 173^ 
c'est-à-dire ouvre-toi ». ?? Et aussi- Mare. 5 43. 
tôt ses oreilles s'ouvrirent, et le lien 1.5556; 
de sa langue se rompit, et il parlait — 
distinctement. 

z Cependant il leur défendit dele Mister 
dire à personne. Mais plusil leur dé- ** 52599: 
fendait, plus ils le publiaient, ?" et ro. u^ 
plus ils étaient dans l'admiration, Es». is, 
disant : « Ila bien fait toutes choses ; ^ ' ™ 
il a fait entendre les sourds et parler 
les muets ». 


VIIE. ! En ces jours-là, comme Misertus 


turbæ 


la multitude était grande encore et Mat. 15,32-38. 


Eccli. 14, 10. 


Mat. 12, 31-32. 


Marc. 6, 3]. 


Ob fidem 


Act. 13, 46. 


Rom. 4, 20-21. 


3° Ministère de Jésus dans la Galilée 
occidentale et septentrionale, VII, 24-IX. 


a) Divers miracles du Sauveur, 
VII, 24-VILL, 26. 


24-30. La Chananéenne. Compareravec Matthieu, 
xv, 21-98. 


Monnaie de Tyr de l'an 321 environ de l'ére des Séleuci des 
CY. 24). (Epoque de Notre-Seigneur). 


24. Tyr et... Sidon. Voir la note sur Marc, rm, 8. 


Monnaie de Sidon du temps de l'empereur Tibére (Y. 21). 


26. Syro-phénicienne, ou phénicienne de Syrie, 
chananéenne. 

21. Aux chiens. Voir la note sur Matthieu, xv, 
206. 

31-37. Guérison d'un sourd et muet. Ce fait est 
propre à saint Marc. 

31. La mer de Galilée. Voir la note 8 à la fin du 
| volume.— La Décapole. Voir la note sur Matthieu, 

IV, 25. 
| 


3^. Ephphétha estle propre mot araméen dont se 
servit Jésus-Christ et que saint Marc a conservé, 
comme, v, 41, Talitha cumi. — Ouvre-toi. Ces pa- 
roles sont 'directement adressées àla personne du 
sourd et muet, mais dans le sens logique, elles se 
rapportent à sa bouche et à ses oreilles (Glaire). 


| 
36. Il leur défendit de le dire à personne. Afin de 
| nous apprendre à éviter l’éclat autant que l'inté- 
rét de Dieule permet ; et aussi par prudence, pour 
éviter que la haine des ennemis ne s'accrüt. 


Vill. 1-10. Multiplication des sept pains. Com- 
parer avec Matthieu, xv, 31-39. 
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Marcus, VIII, 2-17. 


I. Vita publica (E-X). — 3° (a). Varia Christi miracula (VII, 24-VIII, 26). 
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€! ^ ~ ~ 
QUT omuestor nyte; duny Agyco vuv, & 
, ^ aw ^ D 
dodmoetou tY yeve& vovvo onustor. 13 Koi 
2 A 2 r 9 \ r > \ ~ 
apsis «vtovc, iuBac név sig to mnÀoiov 
anni dev siç TO ztégav. 
14 Koi énehtdovro AaBetr Gorovc, xoi 
> \ c » 2 5 2? C ~ 3 
& uù Eve &orov ovx siyov us? EWUTUY èv 
TW mÀoto. !'? Kai ÓisoréAAsro uuütois Aé- 
TUM ^ ^ ^ 
yov Opoars, BAénsrs dno ts Couyc TOY 
J e <e 7 
Dogioaiwr xol rhs Cours ‘Howdov. t Kai 
, y 
deloyibovro ngoc dhljhovs, Aéyovreg "Ort 
» MU 17 \ N c 2 = 
&QTOVG OUX EXOLLEY. Koi yvovc o Igoovc 
! 2 ~w 
Aëye uvtois Ti duloyiTeods, ött &orove 
2 b eu ; 
OUX EYETE; oÙnw voslre OUOË OUVLETE; ETL 


il: G[K]SLT[H]O* ò "Iyo. NDT* evzov. 9. Cf. 
ad Mt. 15,32. L* uon 3. N T*: vyo7is. LT: x. 
viyeg ædt. NADL: 7xeow. NB DT: čno axe. 
etotv. 5. NBT: powra. ND: Gor. £y. NBDT: einar. 
6. NBDLT: ragayyélla. T: 76027:9. 7. NBDT*: 
eiyov. L. x. Taûta … maçaredÿrai x.c. 9. T* où 


pay. 10. D (pr. m.) : Meleyadd (sec. m. Mayadd). 


ducárent, convocátis discipulis, ait illis : 
? Miséreor super turbam : quia ecce jam 
tríduo süstinent me, nec habent quod 
mandücent : ? et si dimísero eos jejünos 
in domum suam, defícient in via : quidam 
enim ex eis de longe venérunt. * Et re- 
spondérunt ei discípuli sui : Unde illos 
quis póterit hic:saturáre pánibus in soli- 
tüdine? * Et interrogávit eos : Quot panes 
habétis? Qui dixérunt : Septem. 


$ Et præcépit turbæ discámbere super 
terram. Et accipiens septem panes, grá- 
tias agens fregit, et dabat discípulis suis 
ut appónerent : et apposuérunt turba. 
1 Et habébant piscículos paucos : et ipsos 
benedixit, et jussit appóni. 8 Et manduca- 
vérunt, et saturáti sunt, et sustulérunt 
quod superáverat de fragméntis, septem 
sportas. * Erant autem qui manducáve- 
rant, quasi quátuor míllia : et dimisit eos. 

10 Et statim ascéndens navim cum dis- 
cípulis suis, venitin partes Dalmanütha. 
11 Etexiérunt pharisæi, et eoepérunt con- 
quírere cum eo, quæréntes ab illo signum 
de ccelo, tentántes eum. '* Et ingemíscens 
spíritu, ait : Quid generátio ista signum 
quærit? Amen dico vobis, si dábitur ge- 
neratióni isti signum. !? Et dimittens eos, 
ascéndit iterum navim, et ábiit trans fre- 
tum. 


14 Et obliti sunt panes sümere : et nisi 
unum panem non habébant secum in navi. 
15 Et præcipiébat eis, dicens : Vidéte, et 
cavéte a ferménto pharisæorum et fermén- 
to Heródis. 16 Et cogitábant ad alterütrum, 
dicéntes : Quia panes non habémus. 
17 Quo cógnito, ait illis Jesus : Quid co- 
gitátis, quia panes non habétis? nondum 


X: Maydald sim. 12. LTO: Gnret. 13. NBCDT* ecc 
To nl. 16. LT? (* 4éy.) :£yovow. 17. N (sec. m.) 
BT* d "Ic. 17, Lee, 


VIII. 4. Il appela. Grec : « Jésus appelant ». 
1. ll les bénit aussi, et les fit servir. Grec 
ayant béni, il dit de servir eux aussi ». 


& c et 


Marc, VIII, 


2-17. 189 


I. Vie publique (I-X). — 3° (a). Divers miracles du Sauveur (VII, 24-VIIL, 26). 


n'avait pas de quoi manger, ilappela jé x 


ses disciples et leur dit : ? « J'ai pitié Ki, 
de cette multitude ; car voilà déjà trois 7°% 5 6: 
jours qu'ils sont constamment avec 
moi, et ils n'ont pas de quoi manger ; 252,5 
3 et si jeles renvoie à jeun dans leurs 
maisons, ilstomberont de défaillance 
en chemin, car quelques-uns d'entre 
eux sont venus de loin ». ^ Ses disci- 
ples lui répondirent : « Comment”? 5 n ;103; 
pourrait-on les rassasier de pain ici, 
dans le désert?» * Etil leur demanda : ,, 95455. 
« Combien de pains avez-vous? » "*1 1; 
« Sept », répondirent-ils. 

6 Alors il commanda au peuple de secundo 

pascit. 


s'asseoir à terre; puis ayant pris les 9^5 Te. 
Job, 1, 10. 


pe 11, 6. 


sept pains etrendu grâces, il les rom- ; mess is. 
2 Cor. 9, 15. 


pit et les donna à ses disciples pour" i254. 
Mat. 24, 45; 


les servir, et ils les servirent à la mul- i, $2, ii 
Hebr. 13, DOM 


titude. ? Ils avaient en outre quelques Eccli. 6, 5; 
petits poissons ; il les bénit aussi, et sap 15 20. 


8 P 13, 25. 
les fit servir. * [ls mangérent AR et x As 


ils furent rassasiés ; et ses disciples čeri, 10-11. 


el, 2, 24. 
emportèrent ce qui était resté de mor- 


ceaux, sept corbeilles. ? Or ceux qui Mst. 15, 39; 
mangèrent étaient environ quatre Lue 6, 1 m 
mille : et il les renvoya. 

10 Montant aussitôt dans la barque Mm 


signum. 


avec ses disciples, il vint dans le pays saf 1539. 


de Dalmanutha. '' Alors les pharisiens faw ue 


étant venus, commencèrent àdisputer '*5 


avec lui, lui demandant un prodige ns"? 


dans le ciel pour le tenter. '? Mais "Ehe," 


gémissant au fond du cœur, il dit : $i 4: 
« Pourquoi cette génération demande- rue ii 29. 
t-elle un prodige? En vérité, je vous Br iot 
le dis, il ne sera point accordé de pro- 
dige à cette génération ». !? Et, leslais- Mat ; " 
sant, il monta de nouveau dans labar- 551 
que et passa del'autre cóté de la mer. 

14 Or les disciples avaient oublié Fermen- 


m phari- 


de prendre des pains, et ils n'avaient moram, 


qu'un seul pain avec eux dans la bar- Ps. 54, 23. 


que. !? Etil leur commandait, disant: 125 Pg 


Gardez-vous avec soin du levain dees € 
des pharisiens et du levain d'Héro- 
de ». !6 De là ils s'entretenaient entre Ps 3% 1-11. 
eux, disant : « C'est parce que nous 
n'avons point de pains ». !7 Ce Mat. 6, 31-82. 
3 z ` uc, 24, 25. 
qu'ayant connu, Jésus leur dit EON 
« Pourquoi vous entretenez-vous de | 
ce que vous n'avez point de pain? 


N'avez-vous done encore ni sens nl 


2. J'ai pitié de celte multitude. Voir la note 
sur Matthieu, xv, 32. 


10. Dalmanutha est, selon les uns, à l'est du lac 
de Tibériade; selon d'autres, à l'ouest, dans le voi- 
sinage de Magdala. Voir la note sur Matthieu, xv, 
39. D'apres p Rendel Harris, Texts and Studies, 
t. II, 4, 4891, p. 178, au lieu de Dalmanutha, la vraie 
lecon est Magid idan, comme le porte le Codex Beza. 

11-13. On n demande des signes. Comparer avec 
Matthieu, xvi, 1-4. 


14-24. Levain des pharisiens. Comparer avec 
Matthieu, xv, 5-12. 

44. Gardez-vous avec soin du levain. Voir la note 
sur Matthieu, xv, 11. 

15. D'Hérode Antipas. Voir la note sur Matthieu, 
XIV, 1. 
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Marcus, VIII, 18-32. 


I. Vita publica (EX). — 3° (5). Ob futuram passionem præmonita (VIII, 27-IX). 


HETWQWUËVNY EXETE viv xegótay VE; 
18Opdaluovc Eyortes ov Bhërete, xoi wta 
&yovrsg OUX dxovsre, XUL OÙ UYMLOVEUETE; 
"rs tovg névre &orovc ExluOw sig Torg 
z&vraxiGyiMovg, 7t000vg xogirovc zÀ5osic 
xAaGudrwr foutre; /Héyovouw adto zkiósxa. 
20 rs dé rovc ENTO els v0UG TETOUXIGYLMIOUG, 
T0OWY Onvgiótvr HANQUUUTE KACOUETWV 
oare; Oi di sinov Entrá. ?! Kol &Aeyev 
«Uroig llog où ovviste; 


22 Kai čoyerar sig BnIouidur. Kai pë- 
govoiv «UTC TvQÀOY xai zagaxoaÀovOw OV- 
tov, tiva avrov &ymqvou.  ?? Kai imaeflo- 
LEVOG TAG 450906 TOU TUDAOV, ÉEnyuyEr ATOV 
ECW THG XOUNS, xoi ATUOUG sig TË Ö ULETO 
QÜTOV, ÉRLD EG TOG YEÏOUG GUTQ, ENNQWTO 
utoy, & Ti Pàénsei. ? Koi Gvrafléwac 
3 " ! \ 2 [d c J 
&Asy& Blénw vovg Grdouwrovs wç dérdoc 

m 25 Ei bio rin ; 
TEQITOTOUVTUS. ire nav én£d qe TOG 
A8ioac eni rovc 0q9'aAuovUc «ÜTOT, xal énoln- 

ü DN 2 , : S , 

otv avrov GvaDAsWov zal QNOXATEOTO TN, 

xai évéBhswe vgÀovyog &navrag.  ?6 Koi 

GTTÉOTELREY &UTOY Siç TOV olxov GUTOU. À£ycn 
/ 

Mndë sig tyv xwunv sicéhdne, undë siang 

zwi £y TN XOU. 

?! Kai e&pA9ev 0 ‘Inoods x«i ot uot- 
Toi a)rov sig toç rouus Kocagsias Tic 
Diuinnov. Kal èv v» odo EnnoutTa rovg 

` € ~ D À de er ! D 
uadnras avrov, ëywr axtois Tiva us hé- 

c » Si 28 € A 2 
yovow où &vdquno sivou; °S Ot dè ane- 
xoi àqouy: Locvvpr zov Bantiorýv, xol č- 

1 4 MN e^ ^ 
hou Fiar &ÀAow dE Eva vOv ngopyror. 
29 K \ 2 \ Aé 2 — a ‘Y a A # 
al GUTOG À&£ysL œuroic Ys de tiva 
ue À&ysrs sivær; "AnoxguTeis dè à lléroog 
Aéyer avto’ XV el 0 Xpioróc. ?? Kai èns- 
! ^ 
Tluz0sv toig, ivo, uz Ósvi A£ycot neo v- 
TOU. 

?! Kai Jotaro didacxsiw avrovc Or dsi 

M CA id 2 ld A d hy 
TOY viov TOU GYJQU7tOU nolla Tud civ, zal 
2 d m 
&7t0Ó0xuLa09Tvoi. TO TOY mQsofvréguv 

b 2 I 
xal QQYLEQEWV xoi yoauguauréoy, xol TO- 
XTUVĪŅVOL, XA UET TOEÏG ?u£QUG ÉVUOTI- 
vou. °° Kol nuÿ6noix tov Adyov élue. 


19. NODT?T (a. zoo.) xci. 20. BCT: Aéyovou 
avro. 21. NCT: Oùro (AL: IT. ovrw). 22. LTO: 
Éeyortou. 23. T: Bléreix; 94. LTO+ (p. ave.) 
ó1: et (p. d.)000. 25. L: dztexor. (T: ATEXGTÉOTY). 
LT: évé84eztev. NBCDST?: éxayra. 26. N ABCDEX 
* zov. D: "Yztoye eig v. oëxov oov x. under eite 
ets v. our. NBT?: (1. uy0è pr.) uy et * uzót 
engs ad finem. 28. T: size» (NBCDLTT evró 


cognôseitis nec intelligitis? adhue cæcä- 
tum habétis cor vestrum? 18 Oculos ha- 
béntes non vidétis ? et aures habéntes non 
auditis? Nec recordámini, '? quando 
quinque panes fregi in quinque míllia : 
quot cóphinos fragmentórum plenos sus- 
tulistis ? Dicunt ei : Duódecim. ?? Quando 
et septem panes in quátuor millia : quot 
sportas fragmentórum tulístis? Et dicunt 
ei : Septem. ?! Et dicébat eis : Quómodo 
nondum intelligitis ? 

?? Et véniunt Bethsáidam, et addücunt 
ei cæcum, et rogábant eum ut illum tán- 
geret. ?? Et apprehénsa manu ceci, edüxit 
eum exira vicum : et éxpuens in óculos 
ejus impósitis mánibus suis, interrogávit 
eum si quid vidéret. ?* Et aspíciens, ait : 
Vídeo hómines velut árbores ambulántes. 
25 Deinde iterum impósuit manus super 
óculos ejus: et ccepit vidére : et restitûtus 
est ita ut clare vidéret ómnia. ?6 Et misit 
illum in domum suam, dicens : Vade in 
domum tuam: et si in vicum introieris, 
némini dixeris. 


7 Et egréssus est Jesus, et discípuli 
ejus, in castélla Cæsaréæ Philippi : et in 
via interrogábat discípulos suos, dicens 
eis : Quem me dicunt esse hómines? 
28 Qui respondérunt illi, dicéntes : Joán- 
nem Baptístam, álii Elíam, álii vero quasi 
unum de prophétis. ?? Tunc dicit illis : 
Vos vero quem me esse dícitis? Respón- 
dens Petrus, ait ei : Tu es Christus. ?? Et 
comminátus est eis, ne cui dícerent de 
illo. 


31 Et coepit docére eos quóniam opórtet 
Filium hóminis pati multa, et reprobári a 
senióribus, et à summis sacerdótibus, et 
scribis, et occidi : et post tres dies resür- 
gere. ?? Et palam verbum loquebátur. 


Aéyoyres). D: wc Eva NBOLT?: dr eig. 29. LT: 
noo aûrous. 31. NBCDLTO: $zoó. KBCDET+ 
(a. dox. el ye.) Tov. 


25. Et il commença à voir. Grec : « et il le fit voir». 

96. Va dans ta maison, et si tuentres dans le bourg, 
ne dis rien à personne. Grec : « n'entre pas dans le 
bourg et ne (le) dis à personne dans le bourg ». 

98. En disant n’est pas dans le grec. — Comme n'est 
pas dans le grec. 


Marc, VIII, 


18-32. 191 


I. Vie publique (I-X). 


— 3° (b). Préparation des Apótres à la Passion (VIII, 27-IX). 


intelligence? Avez-vous donc tou- 
jours le cœur aveuglé ? 18 Ayant des 
yeux, ne voyez-vous point? ayant des 
oreilles, n'entendez-vous point? et 
avez-vous perdu tout souvenir ? 
19 Quand je rompis les cinq pains 
pour les cinq mille hommes, combien 
de pappas emportátes-vous pleins de 
morceaux ? » « Douze », lui dirent-ils. 
20 « Et quand je rompis les sept pains 
pour les quatre mille hommes, com- 
bien emportâtes-vous de corbeilles 
pleines de morceaux ? » « Sept », lui 


Marc. 4, 12. 
Marc. 6, 41. 
Joa. 6, 11. 
Ps. 113, 5-6. 


Marc. 6, 13. 


Marc. 8, 8. 


dirent-ils. °t Et il ajouta : « Comment "t 15 11-12, 


ne comprenez-vous point encore? » 


22 Lorsqu'ils arrivèrent à Beth- jw 
saïde, on lui amena un aveugle, et on «25 s;. 


le priait dele toucher. ?? Or, prenant jo $5.5. 


Jac. 5, 16 


la main de l'aveugle, il le conduisit sare. © 5. 


5, 28; 7, 32. 


hors du bourg, mit de la salive sur "ya o 5 


ses yeux; et lui ayant imposé les 
mains, il lui demanda s'il voyait 
quelque chose. ?* Celui-ci regardant, 
dit : « Je vois les hommes qui mar- 
chent semblables à des arbres ». 
25 Jésus lui mit de nouveau les mains 
sur les yeux, et il commenca à voir, 
etilfut guéri, de sorte qu'il voyait 
clairement toutes choses. ?9 Alors il 
le renvoya à sa maison, disant : « Va D 
dans ta maison, et si tu entres dans »s. 3s, 2, D. 
le bourg, ne dis rien à personne ». 

21 De là Jésus se rendit avec ses P) Judicia 
disciples dans les villages de Césarée hominis. 
de Philippe; en chemin il interro- matig s; 
geait ses disciples, disant : « Qui dit- 44/5. 
on que je suis? » ?? [Is lui répondi- wi, 13-16. 
rent, en disant : « Jean-Baptiste dm. de 
d'autres, Elie; ro comme un Mare. 4, 11. 
des prophètes ». ?? Alors il leur de- po 
manda : 


Dan. 7, 7. 
Ps. 37, 11. 


Joa. 1, 4-5, 
Ps. 12, 4; 
11$, 18. 


Marc. 5, 43. 
Prov. 31, 25. 


Deut. 18, 15. 


« Mais vous, qui dites-vous Jo» 5 26. 
que je suis? » Pierre, prenant la pa- 
role, lui dit : « Vous étes le Christ ». 
i Et il leur défendit avec menace de Luc. » Y 
le dire à personne. 

J commença en même temps à neta 
leur enseigner qu'il fallait que le 
Fils de l'homme souffrit beaucoup; 
qu'il fùt rejeté des anciens, par les rias. 2,2. 
princes des prétres et par les scribes ; E 5 
qu 'lfüt mis à mort, et i qu aprés trois 1 Pet. 1, 1 iu. 
jours il ressuscitát. ?? Etil en par- mas f, D 
lait ouvertement. 


10, 32. 
Ps. 76, 11. 


Joa. 1L Br 
16, 29. 


Marc. 5, 13. 


Mare. 9, 31; 


22-96. Aveugle guéri à Bethsaide. Trait propre 
à saint Marc. i | 
22, Bethsaide. Voir la note sur Matthieu, xi, 94. 


26. Ne dis rien à personne. Voir plus haut la 
noie sur vu, 36. 


b) Jésus prépare ses Apôtres à sa Passion, 
YHI, 21-IX. 


27-30. Pierre fondement de l'Église. Comparer 
avec Matthieu, xvi, 43-90; Luc, ix. 48-94. 

21. Césarée de Philippe. Voir la note sur Mat- 
thieu, xvm 13. 


31-39. Passion prédite. Pierre repris. Comparer 
avec Matthieu, xvi, 21-28 ; Luc , 1x, 22-27. 

31. Des anciens. Voir la note sur Matthieu, xvi, 
91. — Le princes des prêtres... les scribes. Voir la 
note sur Matthieu, i, 4. 
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Marcus, VIII, 33— IX, 8. 


I. Vita publica (I-X). — 3° (5). Ob futuram passionem præmonita (VIII, 27-IX). 


Kai ngocÀAeflóousvog avrov ð lérgoc 
noËaro énvrukv evo. 33O dè Emotroupeic 
xal idv TOUS nag: GG GÜTOU, ÉTETIUNOE 
To llérge léywvr "Ymaoys ónioc uov, oa- 
v&V&' ött OÙ (qoovsic tæ TOU sov, QAG 
và TOY GvOQunr. 

34 Kai nooçxahksodusvos tov OyÀov ovv 
Toç uo reic avtov, siusv autoic ‘OcrTic 
Jélel Onilow pov #19 er, «agrada o 
EGUTOY xol GOUT e OT«vQoy GUTOU, XGi 
&x0XovO sito pot. 35 Oc ydo &v 98 zu 
Vv GUTOU O(000L, QNOLEOEL LZ Ll óc Ó' 
av CAE THV uy GUTOU EVEXEV (LOU XAL 
ToU sUmyysMov, ovroc ocost avtyv. 99 Ti 
780 opeko dvdQwrov, 2 EG xE00707 TOV 
KOGLLOV due xai Pop 31) TV Wvy5Xv 
«avTov; ?' "H ti dwost ZEE eua vtr) 
Aayua THG Vv avTov ; 99 "Oc 749 Qv 
ênaoguv?h uE xol vovc £uovc Aó7ovc è iv T7 
yeveg. TGUTD» t) uoyaMdı xol duogruAo, 
xal 0 vio ToU &v9'Qu nov nuo yvvðýostar 
QÛTOV, OT 97 ev 7] dd En TOU HUTOUG 
QUTOU Leve TOY «yea TOY &yLY. 

EX. Koi ÉhyEr c oic uiv Aye uiv, 
ÓT slol Tiveg Tv Wde $ eor xo TY, OÙTLVEG OÙ 
un JEUOWVT a Javarov, £uc &v 10WOL vov 
BaciAsiav tov eov &AnÀvO viav 2 £v dvvauer. 

? Koi pe)" nique 88 naguhuupave Ô 
dnoovc tov Ilévgov xal TOv Táxwßov zal TOV 
Lodvvry, xo «vaqeost «v ToUc eic 0goc yN- 
Àov xar idiay  Móvovc, xol (ue &T5,000:00 FN 
&u7tQ009 £v twv. ? Koi ta HT UE avTov 
£yévevo oviifovva, Àevxa Mav wc uv, ola 
yvaqs)c éni Uc yns où dóvaraı Asvxavon. 
* Koi wp) c)roic Hac ovv Mwst 
xal ouv Guklukouvrec TW Tov. * Kaù 
anozgIeiç o Iévooc heyet TW JI6ov Paf- 
Bi, xaXov otw ua wde evo, xal TOW- 
owuev oxivac TG, coL play xai Muost 
uiav xol HA pio. 5 Où yap jos. Ti àa- 
Aon four yàg éxgpoBoz. T Koi éyéveto 
veia &mioxii ovoo «i roic, xoi "LEE quor 
ex TNS veqpene, Aéyovou Oùtoc otv 6 
VLOG HOV Ò Gyanuqróc, QÜTOŬ CKOVETE. 
8 Kai éamva neg phepauevo OUXÉTL où- 
déva &idov, aha TOv ^Inooóv vor usd? 
EGUT (. 


33. NBDT* zo. NBCT: xat léyer. 34. NBCDGL: 
Et vic. DGKST'/6: OT. u. Gxoloudetr. 39. GKSTO 


(alt. 1.) : éavr8 yvy. NABCDT* o$zoc. 36. T2: 
d d. xeg0moc et: ónuw9vc. 37. NBT: Té 
e dot. — 3. T* œs y. NBCT+ (p. dur.) otros. 


3 BDT”: “Hìeias. 5. NABCDT: Gn Bet. 6. KO: 2a- 


Et apprehéndens eum Petrus, coepit in- 
crepáre eum. ?? Qui convérsus, et videns 
discípulos suos, comminátus est Petro, 
dicens : Vade retro me Sátana, quóniam 
non sapis que Dei sunt, sed qua sunt 
hóminum. 

3 Et convocáta turba cum discípulis 
suis, dixit eis : Si quis vult me sequi, dé- 
neget semetipsum : et tollat crucem suam, 
et sequátur me. ?? Qui enim volüerit áni- 
mam suam salvam fácere, perdet eam : 
qui autem perdíderit ánimam suam prop- 
ter me et evangélium, salvam fâciet eam. 
36 Quid enim próderit hómini, si lucrétur 
mundum totum, et detriméntum ánimæ 
suæ fáciat? 37 Aut quid dabit homo cum- 
mutatiónis pro ánima sua? 38 Qui enim 
me confüsus füerit, et verba mea, in ge- 
neratióne ista adültera et peccatrice : et 
Fílius hóminis confundétur eum, cum 
vénerit in glória Patris sui cum ängelis 
sanctis. 


39 Et dicébat illis : Amen dico vobis, 
quia sunt quidam de hic stántibus, qui 
non gustábunt mortem, donee vídeant 
regnum Dei véniens in virtüte. 

XX. Et post dies sex assümit Jesus 
Petrum, et Jacóbum, et Joánnem : et ducit 
illos in montem exeélsum seórsum solos, 
et transfigurátus est coram ipsis. ? Et 
vestiménta ejus facta sunt splendéntia, 
et cándida nimis velut nix, quália fullo 
non potest super terram cándida fácere. 
? Et appáruit illis Elías cum Móyse : et 
erant loquéntes cum Jesu. ^ Et respón- 
dens Petrus, ait Jesu : Rabbi, bonum est 
nos hic esse : etfaciámus tria taberná- 
cula, tibi unum, et Móysi unum, et Eliæ 
unum. ? Non enim sciébat quid diceret : 
erant enim timóreextérriti. * Et facta est 
nubes obümbrans eos : et venit vox de 
nube, dicens : Hic est Fílius meus charis- 
simus : audite illum. 7 Et statim circum- 
spiciéntes, néminem ámplius vidérunt, 
nisi Jesum tantum secum. 

Axoet (T: dzt0xoi95). LTO: Exp. y. &yévovvo. 7. NB 
CG rell. [LH]* 2£y. 8. L : & un. 


39. Ce verset est rattaché dans le grec au chapitre 
suivant. 


IX. 2 (Gr. 3). D'une blancheur telle qu'aucun foulon 
sur la ds ne pourrait l'égaler. Grec : « tels qu'un 
foulon sur la terre ne pourrait blanchir ». 


Marc, VIII, 33—IX, 7. 193 


I. Vie publique (E-X). — 3° (b). Préparation des Apótres à la Passion (VIII, 27-IX). 


Alors Pierre le tirant à part, com- '^erepatio 


Petri. 


menca à le reprendre. 33 Mais Jésus, Bons noun E Retire-toi. Voir la note sur Matthieu, xvi, 


se retournant et regardant ses disci- !°1 3-4 
ples, gourmanda Pierre, disant 
« Retire-toi de moi, Satan, parce 
que tu ne goütes pas ce qui est de 
Dieu, mais ce qui est des hommes ». 
34 Et appelant le peuple avec ses Passio- 


num ne- 


disciples, il leur dit : « Si quelqu'un RU 


veut me suivre, qu'il renonce à lui- Met, 16,24-28; 

méme, qu'il porte sa croix et me Mure. 10, 21. 

suive. % Car qui voudra sauver son £ecli.25, 38. | 35, Car qui voudra sauver son dme. Voir la note 
âme, la perdra; et qui perdra son 2:10, 6. | SUY seo 
âme à cause de moi et de l'Evangile, m 

la sauvera. ?9 Et que servira à icri 

l'homme de gagner le monde entier, 

s'il perd son âme ? 37 Ou que donnera ?€er.* 1715. 

l'homme en échange de son âme? 


38 Car celui qui aura rougi de moi et mat. 16, 27. 
Act. 10, 34. 


de mes paroles, au milieu de cette ROLES 

r ld . ` n al. " B 
génération adultére et pécheresse, mcs 14. ' 

: d 5 CA Nor 

le Fils de l'homme aussi rougira de wi. 22, 30. 


lui, lorsqu'il viendra dans la gloire 
de son Pére avec les anges saints ». 


39 J] leur disait encore: « En vérité, Proximum |} 39, I] y en a qui... ne goüteront pas de la mort. 
5 Voir la note sur Matthieu, xvi, 28. 


je vous le dis, il y en a parmi ceux ici LP. 


z . A Luc. 9,27. 
présents qui ne goüteront pas de la ,Lv-* 3 en. 


T DE Mat. 26, 64. 
mort, qu'ils n'aient vu le royaume de Mat. 26 6 | 


Dieu venant dans sa puissance ».  ? Cor. 13, 4. 
EX. Six jours aprés, Jésus prit rransfigu- | IX.1-12.Transfiguration. Compareravec Matthieu, 


Pierre, Jacques et Jean, et il les con- masi | 4. E ute oc pragrel Voir la note sur 
duisit seuls à l'écart sur une haute ji; | Matthieu, xvn, 1. 

montagne, et il fut transfiguré devant "551 5^ 

eux. ? Ses vêtements devinrent res- "oa 7$ 


. ` Mat. 17, 2. 
plendissants et très blancs comme la rw 9, 24. 


neige, d'une blancheur telle, qu'au- * ^^^ 
cun foulon sur la terre ne pourrait 
l'égaler. 3 Et Elie leur apparut avec i 
Moïse; et ils s'entretenaient avec Jé- piar 5,5, 
sus. ^ Alors, prenant la parole, Pierre Ka 
dit à Jésus : « Maitre, il nous estbon 525557 
d'être ici. Faisons trois tentes, une prsg: 
pour vous, une pour Moise, et une 

pour Elie ». ? Car il ne savait ce qu'il 1 Pet. 1 11. 


disait, parce qu'ils étaient saisis de deco. 
crainte. * Cependant il se fit une nuée yra. 17,5, 
qui les couvrit de son ombre; etil 573 
vint de la nuée une voix disant : , 5, 
« Celui-ci est mon Fils bien-aimé ; ,À* 15, 
écoutez-le ». 7 Et aussitôt, regardant i^t 
tout autour, ils ne virent plus per- £55 


sonne, si ce n'est Jésus seul avec 79»!57 | 4. Maitre, Le texte latin porte Rabbi. Sur ce 
Bx terme voir la note de Jean, 1, 38. 


Foulons (Y. 2). (Peinture de Pompéi), 
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Marcus, IX, 9-22. 


JF. Vita publica (I-X). — 3? (5). De futura passione præmonita (VIII, 27-IX). 


? Karafowóvrov O8 avrov dno rov 
ügovc, deorsiharo avroic, iva uyOeri diy- 

, a 2 EU c CA ~ 
yjowvrar & sidov, si ur) ÒTav 0 vtoc rov 
dvJounov èx vexgov dvaovy. ‘Kai vov 
Adyov èxoarnoav nog &xvrovc, GUÈNTOUVTES 
TÍ dor. TO ÈX VEXQOV &vaormvon. 

11 Kai ènyowrwv avtov Aéyovrsg "Ori 
Aéyovot ol yoauuaretc, ótt HÀLav dei A TE 
ngUrov; !*'O dè dnmoxgi)sig sinsv avwrolg 
"Hac èvè Fov ngdrovánoxadi0 1G navra, 
xoi rc YÉVOUTTEL eni vov viov TOÙ &v9go- 
zov, iva nohia md: xoci EEovderwd. 
13? 4148 eyw duir, Óvt xai "Hac £AjAv3s, 
xoi Enoinour a/10 oa 59tÀnoav, xad«c 
yéyo«nrot ÊN QÙTOV. 


14 Kal £A9wv ngoc tovg uudnruc, sidev 
» b M 2 \ M ~w 
ÓxÀov zt0À)v negt GUTOUC XUL JQUULLOTEUG 

^ 3 = 45 K S 294 E c 
ovíxroUvroc ŒUTOU. al EVJEUG TU 0 
üyÀog idwv airov gedaußýTn, xai ngoc- 

! 2 , 2 / 16 K \ 2 / 
TQ£yovrsc ŅONAÇOVTO QUTOV. ai Enno- 
1540s voUG yoauuuteic Ti ovëyreire ngoc 
GUrOVG; 

T D gm 

17 Kai cnoxgdeis sig ix vov 07AÀov 
4 D » ` c , 
sins Zhóuoxos, NVEyzaæ TOV VLOV UOV 7tQ0G 

^ , 
cs, Eyovra nvsUua &AcAov, xai onov &v 

2 G A €I PINE NEN J 
avrov xavoaAcf m), 0roost GUTOV, xat OPEL, 
xai volLet voUc Gd0vrac GUTOV, xoi SrocLye- 
tav xoi sinov roig uo 35c0iG 00v, iva ŒUTO 
3 ; * 3 2! 49 ʻO dè 2 
exDuAmOL, xoà ovx LOXvOGY. € GTO- 

^ 5 » ' 
xguO9sig adto Ayer `Q ysveà &7u0r06, Etc 
norte ngoc Vua EOOUU; Enc NOTE dvou 
[4 o L 2 \ La 20 K M » 
vuv; PEQETE AVTOV 7tQOG LE. al ğ- 
2 \ 3 ER 3 7 
veyxav aðtov 1006 uvtov. Kai iðwv avtov, 
sÜ9éuc TO nvsUua ÉCHUQUEEY UÜTOV, xal NE- 
owy eni ths yrc exvMero &qoitov. ?! Kai 
énqou gos tov nuteou adrot’ Ilocos yoo- 
vog goriv, wç tovto yëyovev avt; O Oz 
sins Iludoder ?? zal moÀAéxig artov 

\ > nd b M 2 €} œ 2 
xal sig nvo fale xai sig VOaTu, iva áno- 
Àéop utor all st vt duvaou, Bondnoov 

k A 
mur 0nA«y yno9 sc èp’ uas. 

9. NBCDT?+ (in.) Kai. BDL: éx v. de. 10. 
DG: otir: tav èx v. vaot. 11. L:'O 71. 19. 
NBCT (* dzoxo-) : ëg. LTO: axoxañhorére.. 
LO: dv9o.; KTH: é68d. (LT: &&eÓev593). 13. T: 
mJelor. 14. N BT?: &90vrec et eióov. T: ou. 
rods avrés. 15. LT: édovrec a. éEe9au 59 0av. 
16. GKLTO: (l. rovs yo.) autous. D: èv ueir; 
17. LTO: dnexoí2z. 19. G rell. (T*) : «vrois. 
20. L?T: ouveonde. 21. LTH "Ex. 


8 Et descendéntibus illis de monte, 
præcépit illis ne cúiquam quæ vidissent 
narrárent, nisi cum Filius hóminis a mór- 
tuis resurréxerit. ? Et verbum continué- 
runt apud se, conquiréntes quid esset, 
cum a mórtuis resurréxerit. 

10 Et interrogábant eum, dicéntes : 
Quid ergo dicunt pharis&i et scribæ, 
quia Elíam opértet venire primum? 
!! Qui respóndens, ait illis : Elías cum vé- 
nerit primo, restítuet ómnia : et quómodo 
scriptum est in Fílium hóminis, ut multa 
patiátur et contemnátur. !? Sed dico 
vobis quia et Elías venit (et fecérunt illi 
quæcümque voluérunt) sicut scriptum est 
de eo. 

13 Et véniens ad discípulos suos, vidit 
turbam magnam circa eos, et scribas 
conquiréntes cum illis. 14 Et conféstim 
omnis pópulus videns Jesum, stupefáctus 
est, et expavérunt, et accurréntes salutá- 
bant eum. '? Et interrogávit eos : Quid 
inter vos conquíritis ? 

16 Et respóndens unus de turba, dixit : 
Magister, áttuli filium meum ad te, ha- 
béntem spiritum mutum : !7 qui ubicüm- 
que eum apprehénderit, allidit illum, et 
spumat, et stridet déntibus, et aréscit : 
et dixi discipulis tuis ut ejícerent illum, 
et non potuérunt. 18 Qui respóndens eis, 
dixit : O generätio incrédula, quámdiu 
apud vos ero ?quámdiu vos pátiar? Afférte 
illum ad me. '? Et attulérunt eum. Et 
cum vidisset eum, statim spiritus con- 
turbávit illum : et elísus in terram, volu- 
tabátur spumans. ?? Et interrogávit pa- 
trem ejus : Quantum témporis est ex quo 
ei hoc áccidit? At ille ait : Ab infántia : 
?! et frequénter eum in ignem, et in 
aquas misit, ut eum pérderet : sed si quid 
potes, ádjuva nos, misértus nostri. 


9. (G. 10). Se demandant ce que voulait dire : Jus- 
qu'à ce qu’il füt ressuscité d'entre les morts. Grec : 
« se demandant ce que c'était de ressusciter d'entre 
les morts ». 

10. (G. 14). Pourquoi donc les pharisiens et les sceri- 
bes disent-ils. Grec : « les scribes disent ». 

12. (G. 13). Il n'y a pas de parenthèses dans le grec. 

44. (G. 15). Apercevant Jésus. Grec : « le voyant ». 

45. (G. 46). Alors il leur demanda. Grec : « et il de- 
manda aux scribes ». , 

18. (G. 19). Jésus s'adressant à eux. Grec : «et lui, 
lui répondant ». 


— 


Marc, IX, 8-21. 195 


I. Vie publique (I-X). — 3° (b). Préparation des Apótres à la Passion (VIII, 27-IX). 


8 Mais lorsqu'ils descendaient de cuze 


s cuiquam 
la montagne, il leur commanda de fées" 
ne raconter à personne ce qu'ils 5? 


arc. 3, 43. 


avaient vu, jusqu'à ce que le Fils de pi 15, 


l'homme fût ressuscité d'entre les "9,25 17 
morts. ? Etils gardèrent cette parole tue. 9, 36. 
en.eux-mémes, se demandant ce que Ps, 118, 11. 
voulait dire : « Jusqu'à ce qu'il fùt ^" " ^ 
ressuscité d'entre les morts ». 
10 Et ils l'interrogeaient, disant : 445, 

« Pourquoi donc les pharisiens et les , 555, 
scribes disent-ils qu'il faut qu'Elie $275, 
vienne auparavant? » !! Jésus ré- D.» se 
pondant, leur dit : « Élie viendra au- 
paravant, etil rétablira toutes cho- 

ses; et comme il est écrit du Fils de 
l'homme, il faudra qu'il souffre beau- 

coup et qu'il soit rejeté avec mépris. 

12 Mais je vous dis qu'Élie est déjà JE 


te 


venu (et ils lui ont fait tout ce qu'ils Mare. 6 11. 
Mat. 23, 34- 35. 


ont voulu), ainsi qu'il est écrit de: Reg. 19, 2, 


lui ». 
13 Et venant vers ses disciples, il fuss 


tio. 


vit une grande foule autour d'eux, et yrat 17, 14. 


des scribes disputant avec eux. Josa as 
14 Aussitôt tout le peuple apercevant ri 15 ir. 


Jésus, fut saisi d'étonnement et de 5% 5? 


frayeur ; et, accourant, ils le saluaient. 


15 Alors il leur demanda : « De quoi Fe ?5 #1: 


disputez-vous ensemble? » 
16 Et un homme de la foule prenant pros 
la parole, dit :« Maitre je vous al dicciur: 


, o á Joa. 7, 18-19. 
amené mon fils, qui a en lui un es- Mat. n E 
prit muet; '7 lequel, partout où UIT ieia 
s'empare de lui, le brise contre terre, „3% 52. 
et l'enfant écume, grince des dents, E 8, 12. 
et il se dessèche. J'ai dit à vos disci- E 10, 4. 
ples de le chasser, mais ils ne l'ont ER 15. 
P ». 18 Jésus, s'adressant à eux, dit : pin 


« O race iE I jusqu'à quand Mat. 1216,17; 17; 
gen avec vous? jusqu'à quand Dent #, 56. 


o o Luc. 9, 41. 
vous supporterai-je? Amenez-le- Ez 2,6 
moi ». !? Etils le lui amenèrent. Or RAS 
sitôt qu'il eut vu Jésus, l'esprit le iuc $ 41: 
tourmenta; et, brisé contre terre, ilse Mat 17, 16. 
roulait en ips. 20 Jésus demanda Jwu.5 27: 
à son père : « Combien y a-t-il de sectio ours 


iemps que Eds luiarrive? » « Depuis "Pe: 50, 7. 


son enfance, dit le père. ?! Souvent rs» 17. 
: M Joa. 10, 10. 
il l'a jeté dans le feu et dans l'eau Esth. 14, 13. 

: binc amb Mat. 15, 22. 
pour le faire périr; mais si vous pou- rec. 36,1. 


vez quelque chose, ayez pitié de nous 
et secourez-nous ». 


8. De ne raconter ú personne. Voir la note sur 
Matthieu, xwvit, 9. 


41. Elie viendra auparavant. Voir la note sur 
Matthieu, xvii, 10. 


12. Elie est déjà venu. Saint Jean-Baptiste. 


13-28. Guérison du lunatique. Comparer avec 


Matthieu, xvir, 14-20; Luc, tx, 31-43. 


17. Contre terre. Voir le verset 19. 


48. Ils ne l'ont pu. Voir la note sur Matthieu, 
XVIf, 15. 
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Marcus, IX, 23-38. 


Y. Vita publica (K-X). 


— 3° (b). De futura passione prc monita (VIII, 27-IX). 


ES TO oz Tnoovc einer airo To si vva- 
OG 7ILOTEUOQOL, NOVTO durarà T() 7ILOTEU OVTL. 
?! Kal sw: xocZoc 0 TUTO TOU TWO OU, 
uerg Oaxquwr éheye Ilovsvw, zvo Ronde 
UOV TÙ) &TiOTix. 

25 "[óuv di 6 ‘Ipoovc ÔTL ÉTIOUVTOE EL 
ò yÀoc , ÉTETIUNOE TO "Ye vp T AT 
Jder, Aya GÜTQ' To z-YEULLO TO GA. 0ÀOV xal 
xaxpóv, eyol COL 21iT 4000, eges &E ev TOV, 
xol MNxETL elc£À.9 NS EG GÜTOY. DR gd 
xal nohia CAUQUEUr aÙTOr ÉEnATE, xoi 
iyivevo (geb vexoôc, agre no] hoÛs Aëye 
ÔTL GTED UNE. T dè 4n96ovc zoaTtjoas 
ÆÜTOV TÅG YELQOG Nyergev t «Ttov, xai dvéory. 

28 Kai eigeldOvTu aÜTO eic olxor, oL 
TÉL LUCE GÜTOÙ ÉANOUTWY GÉTOY xat. (oio 
Ou pe 0UX jovri[ d quer enu ŒÜTO ; 
29 Kai einer e/roig Toto tò yévoc êv 
oùderi dúvatui 8er, el uz] &v noocevyy 
xoi vrorsia. 

30 Kai éxstd er é6e.DOvTES THQETOQEVOYTO 
did ths Tuhaiaç xci ox j95hev fi iva vic 
yva. 9! "Eóiduoxs yao TOUS undae uú- 
tot xal beyer «)roig “Ort 0 vi0c TOU dv- 
9'ouiatov nagadidorou. siç zegas arduo, 
xal GTORTEVOU otv TO v, xal anoxTurdeic 
T3) Toit? AQU GVUOTHOETUL. 32 Or cde 
2| yvói ovr TO onu, xol éqofovvro GÜTOY ENE- 
CUT 004. 

33 Kai jader zis Kansoraovu. Kai èv 
Tj oixLo JEVOHErOS emotivo aÿtovuc Ti èv 
T) fóð 7:906 ÉGUTOUc dieAoyiS sode; “iOi 
de dou na" 7:006 Grove yao dekliyd7- 
cav èv 1j ddw, Tiç ustGor.. 9? Kot zadi- 
oac équivqos Tos dwdeza xal A£yei «i rolc" 
Et Tiç Felet nU roc sivo, £OTOL TAY T(Y 
&oyoroc xol MAVTWV diaxovos. 36 Koi hu- 
Boy 7zt0uÓtov, E ÉOTNOEY QÜTO ÈV Heo GUTQY, 
toi ëvayxa LOG {LE VOS GÜTO snev avTog 
iir Oc è čov èv TOY ToLoV TOY ru LD dene 
eni TU võuati tov, uè Ó£ysvov xol ds. sav 
¿uë déEmrou, ovx duà ÔSyETAL, CALG TOY QTO- 
OTELAGVTU UE. 

38^ 4nexoiO 9 0€ LION Twdvvng Aya 
ZhóuoxoAe, sidouev Tiva iv TE OvOuuTL oov 


99s. GIS zo. LT: 9vvg (bis). L?: mor. zr. 
(sine interp.). KHO: To. GS: avto, zo. T: zo. 
Ei Óvvg (* 7T. ). E conj.’ 7zíorevoa. 24. N (sec. 
m.) BT: Eve. 24. LT* u. Odcxo. NABCDTG 
rell. [KH]* xve. 25. NAT? (a. y2.) d. LTO: 
To 4A. x. o Tr Li: em.906. LT*: xoa Sac et 
ozcpabes. BCD[L]T^* avr. NABLTT (a. 7044.) 


?? Jesus autem ait illi : Si potes cré- 
dere, ómnia possibilia sunt credénti. 
?3 Et contínuo exclámans pater pueri, 
cum láerymis aiébat : Credo, Dómine : 
ádjuva incredulitátem meam. 

21 Et cum vidéret Jesus concurréntem 
turbam, comminátus est spiritui im- 
mündo, dicens illi : Surde et mute spiri- 
tus, ego præcipio tibi, exi ab eo : et ám- 
plius ne intróeas in eum. ?? Et exclá- 
mans. et multum discérpens eum, éxiit 
ab eo, et factus est sieut mórtuus, ita 
ut multi dicerent : Quia mértuus est. 
26 Jesus autem tenens manum ejus, ele- 
vávit eum, et surréxit. 

?! Et cum introísset in domum, disci- 
puli ejus secréto interrogábant eum : 
Quare nos non potüimus ejicere eum ? 
28 Et dixit illis : Hoc genus in nullo po- 
test exíre, nisi in oratióne et jejünio. 

29 Et inde profécti prætergrediebäntur 
Galilæam : nec volébat quemquam scire. 
30 Docébat autem discipulos suos, et dicé- 
bat illis : Quóniam Filius hóminis tradé- 
tur in manus hóminum, et occident eum, 
et occisus tértia die resürget. $! At illi 
ignorábant verbum, et timébant interro- 
gáre eum. 


3? Et venérunt Caphárnaum. Qui cum 
domi essent, interrogábat eos : Quid in 
via tractabátis ? ?? At illi tacébant : síqui- 
dem in via inter se disputáverant, quis 
eórum major esset. ?* Et résidens vocávit 
duódecim, et ait illis : Si quis vult pri- 
mus esse, erit ómnium novissimus, et 
ómnium minister. ?? Et accipiens püerum, 
státuit eum in médio eórum : quem cum 
compléxus esset, ait illis : ?* Quisquis 
unum ex hujüsmodi püeris recéperit in 
nómine meo, me récipit : et quicumque 
me suscéperit, non me süscipit, sed eum 
qui misit me. 

?7 Respóndit illi Joánnes, dicens : Ma- 
gister, vídimus quemdam in nómine tuo 


Täs. 27. NBDLT?: z. X: cUr8.98. LT!: &iceA av roc 
evt. LT: zfie Ti (L*: Or). 30. T: rop. 31. LTO 
(eti. 10,34) : uero Toets qu. 33. NBLT: LU 
(* me. Íavr.). NBDT: xapaoraovu. 34. [LIT* è> 
vg 00. 37. NODT?: rov reíov rovrov. NBT: 
déynre (l1. 0£5.). 


2. (G. 33). Ils vinrent. Grec: « il vint ». 


Marc, IX, 22-37. 197 


K. Vie publique (I-X). — 3° (5). Préparation des Apótres à la Passion (VIII, 27-IX). 


fides. 
tout est possible à celui qui croit ». er, 
23 Et aussitôt le père de l'enfant s'é- Me. 1o 2s- 
cria, disant avec larmes : « Je crois, Pe». +. 
Seigneur; aidez mon incrédulité ». $9 1» 
21 Et Jésus voyant une foule qui ,,,5* 


Liberatus 
accourait, menaça l'esprit impur, ,,"$r., 
lui disant : « Esprit sourd et muet, je %17 18: 
tele commande, sors de cet enfant ?° 6% 31- 
et n'y rentre plus ». ?*? Et poussant col 3, 3. 
un grand eri et le déchirant violem- 2 or. 415. 
ment, il sortit de l'enfant qui devint ps. 72, 24. 
comme mort; de sorte que beaucoup ^ 
disaient : « Il est mort ». ?* Mais !*U** 
Jésus, prenant sa main et le soule- 
vant, il seleva. 

*1 Et lorsque Jésus fut entré dans vis jejunii 


une maison, ses disciples lui deman- orationis. 


?? Jésus lui dit: « Situ peux croire, Petitur 


. . Mat. 17, 19, 
dèrent en secret : « Pourquoi, nous, 15:16, 157,5. 
n'avons-nous pu le chasser? » ?9 I] 2 Cor.‘ 6. 


On à > Luc. 10, 17. 
leur dit : « Ce genre de démons ne tse 10,17. 


T: Tob. 8, 3-10. 
peut se chasser que par la prière et ob. 8, 3- 


5 8b 6 


le jeùne ». Joel, 2, 12-13, 
2% Etant partis de là, ils traversè- pe futura 


passione, 


rent la Galilée; et il ne voulait pas Mare. 7, 21; 
que personne le sût. 5 Cependant il Aet. 1, 36. 


instruisait ses disciples, et leur di- Marc. $, 31; 


sait : « Le Fils de l'homme sera livré M m 
entre les mains des hommes, etils 275. 
le tueront, et le troisième jour aprés ,, 5» 12, 
sa mort, il ressuscitera ». ?! Mais ils DD 


ne comprenaient point cette parole, Joa. 21, 12. 
. . . 3° Mat. 16, 22, 
et ils eraignaient de l'interroger. 23, 
?? [ls vinrent ensuite à Caphar- Qui primus 


erit, 


naüm; et, lorsqu'ils furent dans la Lue. 9, 46. 
: à ù .  Mat.18, 1, 15. 
maison, il leur demanda : « Que dis- Luc. 4, 23. 
. . . o $ $4 9 
cutiez-vous en chemin? » 33 Et ils se Boeli, 10, 11. 
DP PA : 


taisaient, parce que dans le chemin , 2,46. 
. Mat. 20, 20. 


ils avaient disputé ensemble quise 6i, n. 
, . D uc. 10, 1 ; 

d'entre eux était le plus grand. ?* Et, , 14167 
» : o 2 Cor. 8, s 
s'étant assis, il appela les douze, et Ecai. 16, 9. 


" E ^ Mat. 20, 16, 
leur dit : « Si quelqu'un veut être le, 26. 
Mare. 10, 13. 


premier, il sera le dernier de tous et Mat. 10,2. 
: 5 : ac. 4, 6. ` 
le serviteur de tous ». ?? Puis, pre- «612 
: : MEE at. 18, 2-3. 

nant un enfant, il le mit au milieu Ga. 4,1. 
; © s : Bee 2 1314. 
d'eux; et après l'avoir embrassé, il Mare. 10, 16. 
"4 . 36 š : Gen. 48, 10. 
leur dit : « Quiconque recoit en Luc. 9, 48. 
2 AU. »925 

mon nom un petit enfant comme ce- . 10, 40. 
Joa. 13, 20; 


lui-ci, me reçoit; et quiconque me 141v 
. . : " . 2 Cor. 12, 14. 
recoit, recoit non pas moi, mais celui 
qui m'a envoyé ». 
37 Jean, prenant la parole, lui dit : cu S res. 


« Maitre, nous avons vu quelqu'un xis: 1, 2. 


24. Jésus voyant une foule qui accourait. Jésus 
se méfiant des enthousiasmes de la foule, se hâte 
d'accomplir le miracle demandé. 


29-31. Nouvelle prédiction de la Passion. Com- 
parer avec Matthieu, xvii, 21-22; Luc, 1x, 44-45. 


32-40. Rivalité des apótres. Comparer avec Mat- 
thieu, xvui, 1-5; Luc, 1x, 46-50. 1 

32. Capharnaüm. Voir la note sur Matthieu, 1v. 
13. — Dans la maison oü il résidait habituellement. 
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Marcus, IX, 39— X, 2. 


I. Vita publica (I-X). 


— 4» Missio in Peræa et Jerusalem (X). 


exBuAorva dort, 
nuiv' x«l ÉXOAVOULEY avtor, ÓTL [ &x0- 
ovet muir. ?9'O de JTyoovc ELLE" Mi 
X(ÀVETE QUTOV' OÙ -dsic yag dor, ÓG HOINOEL 
düraqur éni TO OVOUUTI pov xoi dumjoëru 
TO JV xuxoAoyijooí 11e. OR Oc yàg OVX &OTL 
#09” jp, ónio Jd 2otiv. ‘1° Oc yao 
av notion UIS HOT QLOV datos Ev TO 
dvóuari pov, ÓTI X groto? OTE, CUNY My 
vuiv, oU ux dzoÀéog tov puodov avtov. 

42 Koi 0g dv oxavðalioy Eva Twv uxor 

w a 7 ? 2 ind 
TOV TMIOTEVOYTIOY EIG ELÉ, «aÀov ÉOTIV GUÜT(N 

d >» , r A M M 
[0 À.0v, st zt&gixevrot MIos LUMXOG TEQL TOY 

aw X , 

ToU yqÀov airov, xai BéBanro sig vv Je- 
ÀA«o0onr. 

, 

^3 Kai idv oxarÓoA(g os 5 yeto oov, 

a A 

anóxoyor aùtjv' xuhk0y ool oti xvÀÀor 

~ , ~w 

siç tv Gunv sigsÀgsiv, 7 taç dvo ysipac 

, ~w > 4 

&yovra Gneldeiy siç TV yeevvav, tig TO 

Gé p [A ! € , 2 
nvo TO Qofpsotov, **ónov Ò OxwAÀQ5 av- 

~ ~ w ! 

TOV OÙ TEEUTO xoi TO NVQ OÙ Oérvvrat. 
5$ Kai dv ó moig oov oxavðain os, 
&n0xoWov oTo: xaÀov OTL Oo sigtÀO civ 
> A ` r kA ` , La 
tig thy Cwnv wir, 7 rovc dvo noðdaç 
p^ y = > M ! > N 
&£yorra BAndmrat siç TV yétvvor, Elç TO 

e \ > A6 €t c , e 2 e > 
TVE TO &opsororv, *9 óztov 0 OXWÀANS VTV OÙ 
TEhEUTO xal TO HUE OÙ Ofrvvrot. 

41 Kai dv 6 0pdJauluoc oov ozara 
o£, &xjuAs aŭror zahov Got oru LorOpIuÀ- 
pov eiçehdeir sig Tr flaotAsiav vov Feo, 
7 dvo óqO9uAuovc Eyovta Bin eic Thv 
yésvvav TOÙ zvgOc, "P nov O ozwAng avtov 

j 3 xat TO nU 19 Ia 
OÙ TEAEUTO HU TO NVO OÙ GBEVVUT UE. aç 

A A € , * m , SR 
ydg ztvgi AUOdTGETU, xat naoa JV aht 
&Ao950stoi. °° Kulov to haç dv dè To 
«t 2 [4 ? , 2 N 2 , 
&Aac &raXor JEVNTUI, EV TLVL GUTO GOTUOETE ; 
537 ? c ~ ct A > # ? 2 
EYETE EV EUUTOIG &Àuc, XAL ELONVEVETE EV dÀ- 
Aý oic. 

X. KoóxsJsv dvaoraç toyerat siç Tu Opt 
~ 2 , 4 2 t ~ 7 pa 

ths lovóateg dix vov négav rov Iopduvor. 

Kai ovunopsvorru nülir 0yhot ngoc av- 


[4 IN [4 » 4 fa ? , 2 
TOY, xal WG AGDE, nav ÉdOUOZEY av- 
Tous.  ? Kei nooçsldôvres ot Dagiouio 


38. [L]T* de (T: "Egz). GKSO* £v. G[K]* o; 
dx d. qu. T: éxwlvouer (* OTi-qu.). 40. GKSL: 
var (bis). 41. G rell. * và et us. [L|TO t ó óTi. 
49. NABCLT: xg. v&rov et: pulos onixos. 43. 
NBT: oxarðakíon. NBCLT: xal. èoriv oe. 44. RBCT* 
(ADLX4). 45. SLT: oe. NBC[L]T* &s ro of. 
(ADLX1). 46. NBCT* (ADLXT). 47. T: oc. LT* 
që m. 49. NBT?* xev ngog ad finem (ACDL TIX; 


os oùz GX0À0vJtl 


ejiciéntem daemónia, qui non séquitur 
nos, et prohibüimus eum. ?? Jesus autem 
ait : Nolite prohibére eum : nemo est 
enim qui fáciat virtütem in nómine meo, 
et possit cito male loqui de me : ?? qui 
enim non est advérsum vos, pro vobis 
est. + Quisquis enim potum déderit vo- 
bis cálicem aqua in nómine meo, quia 
Christi estis : amen dico vobis, non per- 
det mercédem suam. 

1 Et quisquis scandalizáverit unum ex 
his pusíllis credéntibus in me : bonum 
est ei magis si circumdarétur mola asi- 
nária collo ejus, et in mare mitterétur. 


42 Et si scandalizáveritte manus tua, ab- 
scíde illam : bonum est tibi débilem in- 
troíre in vitam, quam duas manus habén- 
ilem ire in gehénnam, in ignem inex- 
ünguibilem :'? ubi vermis eórum non 
móritur, et ignis non extínguitur. 

** Et si pes tuus te scandalizat, ámputa 
illum : bonum est tibi claudum introíre 
in vitam ætérnam, quam duos pedes ha- 
béntem mitti in gehénnam ignis inextin- 
euíbilis: *? ubi vermis eórum non móritur, 
et ignis non extínguitur. 

*6 Quod si óculus tuus scandalizat te, 
éjice eum : bonum est tibi luscum in- 
troire in regnum Dei, quam duos óculos 
habéntem mitti in gehénnam ignis : *' ubi 
vermis eórum non móritur, et ignis non 
extinguitur. 48 Omnis enim igne saliétur, 
etomnis victima sale saliétur. ** Bonum 
est sal : quod si sal insülsum fuerit, in 
quo illud condiétis? Habéte in vobis sal, 
et pacem habéte inter vos. 


X.'Et inde exürgens venit in fines 
Judææ ultra Jordánem : et convéniunt 
iterum turbæ ad eum : et sicut consuéve- 
rat, iterum docébat illos. ? Et accedéntes 


cf. Levit., 
did c8 (L: 


TOY. 


u, 13). 50. LT: ëy. ... da — 1. LT* 
xoi 7téo.). 2. G rell. * ot. LT: £ztzoo- 


1. (G. 38). Le grec ajoute à la fin : 

nous suit pas ». j 

41. (G. 42). Un de ces petits. Grec : « un des petits ». 
44. (G. 45). Eternelle n'est pas dans le grec. 


« parce qu'il ne 


Marc, IX, 38—X, 2. 199 


I. Vie publique (K-X). — 4^ Ministère en Pérée et a Jérusalem (X). 


qui chassait les démons en votre ibi 


nom, et quine nous suit pas, et nous 7% 
l'en avons empéché ». 38 Mais JESIS : 6.12 5 38. Ne l'en empéchez point. Jésus blàme le zèle 
3 . S 9 à 13. I. inconsidéré des Apótres et leur enseigne qu'on 
leur répondit : « Ne l'en empéchez Mat. 7, 22, 23, | peut lui appartenir sans faire nécessairement 
point; car il n'y a personne qui fasse DNS qi OR. 
un miracle en mon nom, et qui puisse 
incontinent mal parler de moi;?? car =, 5,9: 
qui n'est pas contre vous, est pour Mat, 30. 
vous. ^' Et quiconque vous donnera , Res% To. 
un verre d'eau en mon nom, parce ft 
que vous étes au Christ, en vérité, je 
vous le dis, il ne perdra point sa ré- 
compense. 
^! » Mais quiconque scandalisera SIC ER 41-50. Il faut éviter le scandale. Comparer avec 
un de ces petits qui croient en moi, il, Cor. $, 12. S. Unc LEM je moulin. Voir la note et la 
une peur Tunque.lon mit. 19 #7.) figure de Matthieu, xvu, 6. 
autour de son cou une meule de mou- „Lue. A a 
Em A qu'on le jetát dans la mer. 

» Que Si votre main vous scan- manus, . La vie; c'est-à-dire la vie éternelle. Cf. y. 4%. 
à coupez- -la : il vaut mieux xm x E — m géhenne. Voir la note sur Matthieu, v, a. 
pour vous entrer dans la vie, privé s; an 
d'une main, que d'aller, ayant deux pas bl. 
mains, dans la géhenne du feu qui 
ne peut s'éteindre, ^? oà leur ver ne E 1621.| 43. Leur ver ne meurt point. C'est-à-dire le ver 

: Eccli. 7, 19. | de ceux qui sont dans l'enfer. C'est une citation 
meurt point, et leur feu ne s 'éteint d'Isaie, LXVI, 24. Ce ver est l'image du remords 
pas. de la conscience coupable. 

^' » Et si votre pied vous scanda- pedis, 
lise, coupez-le : il vaut mieux pour Jer. » 4-5. 


Prov.25,19-20. 
vous entrer, privé d'un pied, dans la Lue. 16, 22. 


vie éternelle, que d'étre jeté, ayant s 
deux pieds, dans la géhenne du feu 
qui ne peut s'éteindre, * où leur ver 541; 
ne meurt point, et leur feu ne s'éteint 
pas. 
46 ; Que si votre œil vous scanda-  oeuli. 
lise, arrachez-le : il vaut mieux pour aok A 
vous entrer, privé d'un œil, dans le Xam. 16, 26. 
royaume de Dieu, que d’être jeté, Mat. 25, 41. 
ayant deux yeux, dans la géhenne 
du feu, #4 où leur ver ne meurt 7o 21, 26. 
point, et leur feu ne s'éteint pas. zez 13. 
48 Car tous seront salés par le feu, ma 48. Tous seront salés par le feu, de manière à 
mE - o ^ p Don ne pouvoir être consumés par lui, mais voués à 
comme toute victime doit étre salée d'éternels chátiments. 
par le sel. *? Le sel est bon; mais si sr 2e 
le sel perd sa vertu, avec quoi l'as- Rom. 12, 18. 
saisonnerez-vous? Ayez du sel en E 


vous, et conservez la paix entre 


vous ». TA 4 Ministère de Jésus en Pérée et à Jérusalem, 
X. ! Partant de là, il vint aux con- „puf X. 
» 3 níiquum 
fins de la Judée, au delà du Jour- repudium. * . 4-12. yanan et célibat. comparer avec Mat- 
e : 2 Marc. 9,33. |f ieu, XIX, 1-12; Luc, xvi, 18. 
dain ; et le peuple s'assembla de nou Mat. 19, 1; De lå, de Capharnaüm. — Aux confins de la 


veau près de lui, et, selon sa coutume, ?? 38-39. ' ud vers Jérusalem. — Au delà du Jourdain, 
Joa. 10, 49. | en passant par la Pérée, à l'est du Jourdain, pour 


il recommenca à les instruire. ? Et | ne pastraverser la Samarie, pays hostile aux Juifs. 
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Marcus, X, 3-19. 


I. Vita publica (I-X). — 4° Missio in Peræa et Jerusalem (X). 


Ennoutnour avtov, si 2&cotiv dvdoi yvvoixa 
anodou, zteigiLovrec airov. 9 'O dE dno- 
xgiJtig einer uvtoïis Ti vuir éveTelauTo 
Moon; * Oi dà sinov Muworç inerosve 
fifAtov Croctaciov yoya xai &0A1v00t. 

5 Kai ànoxgiOsic ó "Inooc sinsv avvoic 
lloóc tv oxìņgoxagðiav jov Eyouyer 
vui tyv évrokgv tavrnr ê åno dE agy5c 
XTICEWG &gosv x«i 95v ènoiyosv avroUG 
ó 9sóc.  ""Evexsv tovtov xavoAsiys v- 
Souzoc töv nuTÉQu «rov xoi TQv uN- 


J M r hj A s 
TÉQU, xal 7:906X0AÀ5]U97]08TGL 7tQOG TV yr- 


~w € m 8 V mA € ^) LA > # 
vaix& atov, ? xai zoovrat ot Óvo sic CUQAU 
, A 
iav wcre ozeti slol Óvo, aka uia oaos. 
a 5 7 
VO oiv ð Fsoç ovvélsvisv, avdowroc un 
VAGTUTAES 0 
10 Kai zv vp oixia nav oi uudmrui 
> E ~ ~ 4 
OUTOU 79i TOU UÜTOÙ ÉANOUTHOUY QÜTOV. 
4 ! ~w A 
! Koi Aëyea avroic “Oç idv dnokion tyv 
yvvoixa avtov zal yaunon GA, uoiyatat 
?, 5 2 P wn 13 A o 4 2 ; \ 
£m QGUIQV xat EUV yvvy ŒTOÀUOY TOY 
&vÓpo c)tncg zal yaurndn ahw, uOLyGTO 
US NE AEL E A D ONE 
13 Koi : TO diu, b 
«i ngoçépsgov adto nadia, iva 
« 2 €. « \ JA 2 , 
ynta avtov où È UuUPNTUL instr 
voic zgocgqsoovow. — ''"[óuv dè o ‘Incovc 
2 5 — 
NYUVOATNOE x«i siusv avvoig APETE TU 
y d 
natia &oysoJat nodc uE, xol ju AWAVETE 
2 1e d M ; 9 A € 
aTa’ Twv y&Q TOUOUTUY OTL 5 fj«ciAs(C 
~ ~ 45 > 4 d E ~w é a DA hj 
rov Jeov. '? Aunv eyw (uir, oç av un 
Li ~ ~ 
dsEntat thv Buorhsiur tot Isot wc nadiov, 
2 \ > ' 2 2 , 46 A 9 
OÙ un tig£A9 m siç ovt. Kai ¿vayza- 
Ü — 
Moauevos avta, TiTeic vac yEiouc ét. uita 
nvAd yet «UG. 
11 Kai £xnoosvou£vov avtov sig OU, 
3 T 
HOOGÔQULUUY siç xai YOVUTETHOUG UÜTUY NN- 
ld 2 
Qura «ûtov Mduozahse ayafé, ví AUTO, 
o 
iva CQwnv aiüror xAnoovourow; '8O de 
2 M 5 ^ 
Incovc sinsev avv Ti us heyeis dya3Ov; 
2 2 Tu 
cvósic ayaJoc, si un sig 0 deoc. 1 Tac 
3 A FJ : M , 
tvroÀuc oides My woiryséonc, ur qovsv- 
\ 1 S ; A 
ONG; ur XAËWUMNE, un perðouagtvojons, ur 


9. T: 'O de T. eix. 6. NBC[L]T* ð Jede. 7. 
NDT?+ (p. unt.) evros. LT: 77 yvvciwt. NBT?* 
xoi 7tgocxo44. ad finem (ACDLTIX+). 10. KLTO: 
zis tyv oix. LT: megt tara. 12. LTO: yauyom 
&Aoy. D: x. yvvy čav En ano T. avðgos x. yau. 


pharisæi interrogábant eum : Si licet viro 
uxórem dimíttere : tentántes eum. ? At 
ille respóndens dixit eis : Quid vobis 
præcépit Móyses ?* Qui dixérunt : Móyses 
permisit libéllum repüdii scribere, et 
dimittere. 

? Quibus respóndens Jesus, ait : Ad 
durítiam cordis vestri scripsit vobis præ- 
céptum istud : ê ab initio autem creatüræ, 
másculum et féminam fecit eos Deus. 
7 Propter hoc relínquet homo patrem 
suum et matrem, et adhærébit ad uxórem 
suam : ê et erunt duo in carne una. Ita- 
que jam non sunt duo, sed una caro. 
? Quod ergo Deus conjünxit, homo non 
séparet. 

19 Et in domo íterum discipuli ejus de 
eódem interrogavérunt eum. !' Et ait 
illis : Quicámque dimíserit uxórem suam, 
et áliam düxerit, adultérium committit 
super eam. t? Et si uxor dimiserit virum 
suum, et álii nüpserit, moechátur. 

13 Et offerébant illi párvulos ut tánge- 
ret illos. Discípuli autem comminabán- 
tur offeréntibus. !* Quos cum vidéret Je- 
sus, indígne tulit, et ait illis : Sínite pár- 
vulos veníre ad me, et ne prohibuéritis 
eos : tálium enim est regnum Dei. 
'5 Amen dico vobis : Quisquis non recé- 
perit regnum Dei velut párvulus, non 
intrábit in illud. ‘6 Et compléxans eos, et 
impónens manus super illos benedicébat 
eos. 

'7 Et cum egréssus esset in viam, pro- 
cürrens quidam genu flexo ante eum, ro- 
gábat eum : Magister bone, quid fáciam, 
ut vitam ætérnam percipiam? !5 Jesus 
autem dixit ei : Quid me dicis bonum ? 
Nemo bonus, nisi unus Deus. !? Præcép- 
ta nosti : Ne adülteres, Ne occidas, Ne 
furéris, Ne falsum testimónium dixeris, 


14. GKSO* (alt.) «c. 16. X: zváóyec rideis T. y. 
(T?: xarevloye. SL: evioye). 19. LT: My pov., 
un uoy. NCT?F (in f.) eov. 


X. 18. Que Dieu seul. Grec : «si ce n'est un : Dieu ». 


Marc, X, 3-19. 
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X. Vie publique (I-X). — 4^ Ministère en Pérée et à Jérusalem (X). 


iSi 'at i - Mat. 22,15-16; 
les pharisiens s'approchant, lui de- 221516; 


mandèrent s'il est permis à un homme 795 36 15. 


de renvoyer sa femme; c'était pour , 1:15 
° 7 " eut. 24, I. 
le tenter. * Mais Jésus répondant, EUR 


leur dit : « Que vous a ordonné ,,, 1 ,;. 
Moïse? » * Ils répliquèrent : « Moïse Ec 19 7 
a permis d'écrire un acte de répu- ^? 
diation, et de la renvoyer ». Mat. 2, 15-16. 
? Jésus leur répondant, dit: « C'est coniugem 
à cause de la dureté de votre cœur, Ma. 19, 8. 
qu'il vous a écrit ce précepte. * Mais 1.55 
au commencement de la création, "e 
Dieu fit un homme et une femme. °°”; 1:77; 


7 C'est pourquoi l'homme quittera 5^9. 
son pére et sa mére, et s'attachera à SELL 
. 8 . 1 Cor. 7, 1-5. 

sa femme; ê et ils seront deux dans , go. M. 
une seule chair. Ainsi ils ne sont Mat. 19,5. 
plus deux, mais une seule chair. ? Ce 1 cor. 7, 10. 
que Dieu donc a uni, que l'homme ne ^^^ 
le sépare point ». 

1 Dans la maison, ses disciples mdissotu- 
l'interrogèrent encore sur le méme "monium. 

° 114 e PE ° Joa. 8, 31-32. 
sujet. !! Et il leur dit : « Quiconque ‘rec 6, se. 
renvoie sa femme et en épouse une Mare. 4, 3. 
autre, commet un adultère à l'égard , 5,32. 
de celle-là. t? Et si une femme quitte prov. 2, 16. 
son mari et en épouse un autre, elle 
se rend adultére ». 


13 Cependant on lui présentait de mfantes 
LC T A propiores. 
petits enfants pour qu'il les touchát. |... 2. 
Mais ses disciples menacaient ceux , 19213 
qui les présentaient. '' Jésus, les san 4, 15. 
voyant, fut indigné, et leur dit : "55^ 


« Laissez ces petits enfants venir à mox 1417, 


moi, et ne les en empéchez point; car 
à de tels est le royaume de Dieu. 1 Pret. 2, ». 
15 En vérité, je vous le dis : Quiconque 
n aura point reçu le royaume de Dieu 
comme un petit enfant, n’y entrera 
point ». '* Et les embrassant et im- Aet. s, 15 17. 
posant les mains sur eux, il les bé- ect. 44, 25. 
nissait. Ce 

17 Comme il se mettait en chemin, 
quelqu'un accourant et fléchissant le 
genou, lui demanda : « Bon maître, ?5 +; 16, 5. 


Juvenis 


1-] i le éter- Luc. 15,1 
que ferai je. pour avoir la vie Ss M 
nelle? » të Jésus lui répondit : Sar. 15,8. 


« Pourquoi m'appelles-tu bon? Nul ji i 
nest bon, que Dieu seul. '? Tu con- ^15: 
nais les commandements : Ne com- "^ 3 ?* 
mets point d'adultére; ne tue point; P5 7% 1717 
ne dérobe point; ne rends point de 
faux témoignage; ne fais point de 


2, Pour le tenter. Voir lanote sur Matthieu, xix, 


4. Moïse a permis. Dans Deutéronome, xxiv, 1. 


1. L'homme quittera son père et sa mère. Voir la 
note sur Matthieu, XIX, 4. 


13-16. Jésus bénit les enfants. Comparer avec 
Matthieu, xix, 13-45 ; Luc, xviu, 15-17. 


14. A de tels est le royaume de Dieu. Voir la 
note sur Matthieu, XIX, 14. 


11-91. Jeune homme riche invité à la perfection. 
Comparer avec Matthieu, xix, 16-26 ; Luc, xvin, 18- 
- AT. Quelqu'un. Voir la note sur Matthieu, xis, 
16. 
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Marcus, X, 20-32. 


E. Vita publica (I-X). — 4^ Missio in Peræa et Jerusalem (X). 


&noorsgnonc Tia vOv natéga oov xoi 
tv unréou O è wnorxgueis einer 
> ^. , ~ , > , 
evTQ' ZhókoxoeÀs, tavra nevra épvhaga- 
UNV EX VEGTNTOG UOV. 
21O dè "Ingovc euffAewec avto 1y&nosv 
«)rüv nai sinev adto “Ev oo vorsgst 
/ , NS A 
nays, boa EYES AWANOOY xoi doç Toç 
AT yo, xul gees Fyoavgoov ëv oUvgaro* 
xai ÓsUgo, &xoAovOs uot, ÉQUG TOV OTAVQOYV. 
22 O dè orvyrvácoc ini to hoyw, annhkde 
; 3 ` » í , i A 
Auzovusvoc zv yago EyWY xrquaro 0ÀÀG. 
23 Kai neofBhewauervos o InoovG heyet torg 
ea € Ge =? , c ` 
nantais avtov? ll«g ducrolwç ot ta 
Y A DA 
Xonio &yorrsc sic Tv BootAstar vov Jeor 
&iGEAEVOOYVTOL. 
24 Ot dE uadntrui EJaubovrro nè roig 
r 3 d [4 SN 23 (S ; P 
Aoyois avrov. O dè "Incovo new enoxgt- 
Jsig heyet aûtois "Téxvo, nog ÓvgxoAóv 
EOT., TOUG zt£z0LJOTOG ENL TOTS ouad sig 
Thv B«ci.stav vov Isot siçehdetr. |. ?? Evxo- 
HUTEQOUY ÉOTL, xauNniov diè tÅ TOVUUAIUG 
TZc Qeqióog del Der, Z nÀovotov sig tyv 
Be«ciAstay toù Feson sicsÀOsy. 
26 Ot dé zt&o.o0(6 e&&nAo00rro, Asyorrsc 
S € n ` ' , ~ 
no0c artoj Koi vig Óvvarou oc35v«; 
€9 =x w ed ^ 
27 Eufhiwaus dè avrois d "Iyoovg Azyst 
Il«o& dvdJowroi ddvraror, &AÀ où nagg 
TO T&D’ zu£vva. YCH Jvruru eoru HU TQ FEP. 
! 2 € 
28 Kai mosaro ð llérgog Àeysw avto 
3 LA c ^ 2 [4 , \ P ; 
Ióov, jusis dpnrausr narro xoi nrxokovIT- 
cauev oo. ?’Anoxgdeic dè 0 ‘Inoovc sl- 
.2 ` , € 2$! 3 a 
nev’ unsv eyw uiv, ovÓsig otiw Oc 
2 i7 P A E 2 \ RAJ 2 ^ LA 
Gpnrev oixiav n &0sAqovc 7 &ÓsAquc 7 na- 
A À E 
téga 7) MNTEOÙ ù yvvoixa 7) véxva 7] &.ygoUc 
£vextv uou xoi vro) svayysitov, 9 idv un 
lapy ixcerovreniaotova vOr EV TO X049 
; 3c 4 ` 2 ` hi > * \ 
TOUr(, oixtaç xal &ÓsAqovc xoi EAU xat 
LNTÉQUG xoi texva xol &ygovc, uera Ou 
yuwv, xol iv vo ao To Epyouevro Gurv 
81 I ToAXol dé £oorrou zoo rot 6 yu- 
TOL, XUL OÙ EO &TOL NQWTOL 
32 Hoav dè iv t) 009 avefleivovrsg sic 
Er A se , 2 ` [4 T 
egocoAviuo, xai 2v ngoouywy avrovg 0 Iny- 
w IY > v ` 2 m 
OOUG, xut EJOUPOUYTO xal &xoXAovgovrrsg 


GUVLOV. 


20. NBT: o dë ọn avro. ADL: épulaëa. 21. 
NBCT: (1. oo) oe. ABLT* rots. NBCD(L]T?* čo. 
v. oravg. (ALT!X T). 24. NBT?* z8c-yozu. (ACD 
LT! X1). 28. NABCT* (in.) xoi. LT: 7xods97xoutr. 
29. S: K. noxo. NBT: "Eq ò T. NET: 7 yr. 7 


Ne fraudem féceris, Honóra patrem tuum 
et matrem. ?? At ille respóndens, ait illi : 
Magister, hæc ómnia observávi a juven- 
tüte mea. 

21 Jesus autem intüitus eum, diléxit 
eum, et dixit ei : Unum tibi deest : vade, 
quæcumque habes vende et da paupéri- 
bus, et habébis thesaürum in coelo : et 
veni, séquere me. ?? Qui contristátus in 
verbo, ábiit mœrens : erat enim habens 
multas possessiónes. ?? Et circumspí- 
ciens Jesus, ait discipulis suis : Quam 
difficile qui pecünias habent, in regnum 
Dei introibunt! 

?! Discipuli autem obstupescébant in 
verbis ejus. At Jesus rursus respóndens 
ait illis : Filioli, quam difficile est, con- 
fidéntes in pecüniis, in regnum Dei in- 
troire! ?* Facilius est, cámelum per fo- 
rámen acus transire, quam dívitem in- 
tráre in regnum Dei. 

26 Qui magis admirabäntur, dicéntes ad 
semetípsos : Et quis potest salvus fíeri? 
21 Et intuens illos Jesus, ait : Apud hó- 
mines impossibile est sed non apud 
Deum : ómnia enim possibília sunt apud 
Deum. 

28 Et coepit ei Petrus dicere : Ecce nos 
dimísimus ómnia, et secüti sumus te. 
?? Respóndens Jesus, ait : Amen dico vo- 
bis : Nemo est, qui relíquerit domum, aut 
Íratres, aut soróres, aut patrem, aut ma- 
trem, aut filios, aut agros, propter me et 
propter evangélium, 3° qui non accipiat 
cénties tantum, nunc in témpore hoc : 
domos, et fratres et soróres, et matres, 
et fílios, et agros cum persecutiónibus, et 
in seculo futüro vitam ætérnam. ?! Multi 
autem erunt primi novíssimi, et novís- 
simi primi. 

3? Erant autem in via ascendéntes Je- 
rosólymam : et præcedébat illos Jesus, et 
stupébant : et sequéntes timébant. Et as- 


rar. (* 5 yur.). NODT+ (a. roù evayy.) £vexev. 30. 
L: uxtéoo. 31. GKLTHO* ot. 32. T* x. exo4. èp. 


21. Le grec a en plus à la fin : « t'étant chargé de 
la croix ». 

24. Bien-aimés n'est pas dans le grec. 

29. Ou mere. Le grec a en plus : « ou femme ». 
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I. Vie publique (I-X). — 4^ Ministère en Pérée et à Jérusalem (X). 


fraude ; honore ton père et ta mère ». 
20 : S Ps. 70, 5-6. 
Mais le jeune homme reprenant z3; 33,1112. 
la parole, lui dit : « Maitre, j'ai ob- 
servé tous ces préceptes dés ma jeu- 
nesse ». 
?! Jésus, l'ayant regardé, laima, a perfec- 
one 


etlui dit : « Une seule chose te man- rentur, 


s E 8, 16. 
que; va, vends tout ce que tu pre 


donne-le aux pauvres, et tu auras un E e xD 


trésor dans le ciel : puis viens et Mat 6, 20. 
1 Joa. 2, 6. 


suis-moi ». ?? Mais, affligé de cette mare. 8, 34. 
l 2, 
parole, il s'en alla triste, car il avait +> * 


de grands biens. ?? Alors Jésus re- Luc. 15, 24. 
gardant autour de lui, dit à ses dis- E | 
ciples : « Qu'il est difficile que ceux ma'z s. | 


qui ont des richesses entrent dans le 
royaume de Dieu! » 
2: Or ses disciples étaient tout Pivitiarum 


pericula. 


étonnés de ce discours; mais Jésus Pet 33, 1 
prenant de nouveau la parole, leur is em 
dit : « Mes enfants bien-aimés, qu'il p, 17 
est difficile à ceux qui se confient Pror. i 3 
dans les richesses, d'entrer dans le 
1 135 = Luc.18, 25-27. 
royaume deDieu! 25 TF est plus fa- tac 18,24-27. 
cile à un chameau de passer par lg g e 
im. ta 13. 


chas d'un aiguille, quà un riche X«-5 s 
d'entrer dans le royaume de Dieu ». 
26 Et ils demeuraient encore plus Omnia 


cum Deo 


étonnés, se disant l'un à l'autre : « Et popalo. 
Ma - 


qui peut donc être sauvé? » ?" Mais Joa.7, 39. 
Jésus les regardant, dit : « Aux us. 
hommes, cela est impossible, mais £5» 


non pas à Dieu; car tout est possible xare 1/35. 


à Dieu ». 
28 Alors Pierre se mit à lui dire : piseiputo- 28-31. Récompense assurée aux Apótres. Com- 
D: rum parer avec Matth?eu, xix, 21-30; Luc, xvm, 28-30. 
« Voici que nous avons, nous, tout Ingenio 28. Nous avons... tout quitté. Voir la note sur 
uc. 18, 28. | Matthieu, XIX, 27. 


quitté pour vous suivre ». ?? Jésus Mat. 19, 27. 
Ap. 18, 4. | 


n * ` Ko Is. 33, 15. 
répondant, dit : « En vérité, je vous eI 


le dis, nul n'aura quitté maison, ou E on 
E. ou sœurs, ou père, ou mère, sou 1? ; 
ou n ou terres à cause de moi et à vel. Te 


cause de l'Évangile, 30 qui ne re- Mat. 10, 36. 


95. Il est plus facile. Voir la note sur Matthieu, 
XIX, 24. 


Deut. 33, 7. 

coive maintenant, en ce temps méme, B IN 
. e eut. ; ©. 
cent fois autant de maisons, de act. 4, 34-35. 
" ` Ps. 16, 4. 
frères, de sœurs, de mères, de fils et Mat. 19, 39. 
» e. uc. 6, 8 

de terres, avec des persécutions, et, EX 
n 5 . a E ZG, 13. 

dans le siècle à venir, la vie éternelle. Soa. 14, 19. 


31 : s : Cor. 15, 28. 
Mais beaucoup de premiers seront is 205 31. Beaucoup de premiers seront les derniers, 
à « Nihil sic excitat tardiores ut æmulatio, propter- 


i "2 Luc. 13, 30. 
les derniers, et beaucoup de der nod 11, 2 | ea sepius inculcat Dominus : Erunt novissimi 


niers, les premiers ». primi ». Saint Jean Chrysostome. 
32 1 St a) 1 Messiæ 
Or ils etaient en chemin pors no 32-34. Jésus annonce sa Passion. Comparer avec 
monter à Jérusalem; Jésus marchait imminens. Matthieu, xx, 11-19 ; Luc, xvin, 31-34. 
Wiat AOG g 32. Prenant... å part les douze. Voir la note sur 


devant eux, et ils en étaient tout ‘14 Mana XX, 17. 
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I. Vita publica (I-X). — 4° Missio in Peræa et Jerusalem (X). 


3 ~ \ 
£pobourto. Kai nagalaßfwv nav rovc 
, 2 ~w ! 
dwdsxza, noEuTo c)roig Àéytw TO u£AAOVTG 
[4 ea ? , 
atw ovufotveur 3 Ori ido). dvafuivouev 
» c , vE E CEN NIRE, 
tic lsgooóAvua, xai 0 vtoc vov avdowrov 
7aoudoJx0sta. oic HOYLEQEUOL xal voic 
^ ^ 2 \ 
VOGLLUUTEUOL, xal xavaxoivovaw avtov Fa- 
, w y 
vaT xai nagadwovow a)tOv TOÏG EOYVEOL, 
DEA ^ LA 
"xai EURUIEOVO aUT(. xal LUOTLyUOOU- 
~ > 
Ow atov xal EUHTUOOUOLY atO xai Qno- 
m 2 , M n , 2 J 2 
XT£VOUOlV GUTÓY, zal T) TITY TusQQ. Cva- 
OTNOETUL. 
33 Kai noocçnogevorto uvre Jazoffoc xoi 
2 
lwavvng, ot vioi ZeBedaiov, Aéyovrsg A- 
dacxuks, JéÀousv iva Ó dv airjowuev, 
[4 € w 5 - , 
zoujonc quir. | 3?9'O di sinsv evroig Ti 
4 = w 5 
delete nomoa ue uiv; ?* Ot dè sinov 
A M € + € T D des. 2 s 
gotro Aoc uiv, iva siç Ex ÓsEuov cov xoi 
T 2: 2 , , > e , 
siç £& súwvýuwv oov xa&Jtowsv €v vy Ó0En 
Gov. 
€ A A 5 w 2? 
38O dé "Ingovc siztv uvroic Oùx ot- 
date ti uiraiode Ó/vaoOUs met to noth- 
2 M , M ^ , a 5 \ 
Qov 0 yw 7uv(, zat TO fantioua 0 £y 
, ^ EU 
Bantitoucs Baxtniodnvu; ?? Oi dè sinov 
> ~ PS = 
arto Avrausda. “O dè "Incotg sinsv aù- 
= N * 2 A m À p , 
Ts To uev notjgoov 0 Eyo mivw miecŸs, 
` \ p a 5 iN fsa 
xai TO Bantioux 0 yw Pantitoumu fant- 
, [A ^ 
o95osog& "rd de xudiou èz deuov uov 
7» 2 # WE ^ 
xal && EUWyvuuy uov oùx ET £uOv dovvuu, 
2 DN c [ 
aAA OLG T) TOLLLAOTOL. 
LA P] , *, 

*! Kai dxovcavrsc où dExa zo£avro dya- 
vaxrsv negi loxw(jov xal ‘Iwarvor.  '?*O 
* 2 o2 , 2 * , 
de "Incovc nooçruisouusvos aërois Asye 
2 C2 s M Lu € ce » e 
aÿtois” Oiduts, ótt où ÓoxoUrrec &oysw TOV 

ai ~ ius 

&Ovuv AUTUAUQEVOUOLY aŬTWV, xal ot usya- 

Ào, eu vv xav&SovoucZovotw avrov. ‘3 Oi; 
a » m 

ovtt è EGTu èv Üuiv: AM ôç av Fely 

' J C w SE fS i 

YEVEOT eu ugyac èv V uiv, cotat dur OLUXOVOG, 

44 s a TEN ) € fee ) in 
XUL 0c av FEAN Vuwv VEVEOT EL HOUTOG, 

13 Kai yao 0 vioc 
^ 2 ; > S1 ~ 

toU avfgwnov 0UZ DATE diazovy iva, aria 


3 , ~ 
EOTUL navtwv ÓoUAOG. 


dıaxovjoai xal ÓoUvoi tv wvygv aùroë 
Àvvgov Gvri ok. 
56 Kal sozovro: sig ‘Ieuyw. Kai 2x- 
34. LT: &£uztrvo. ... uaor vy. NBT* avtov. NBCDT: 
xat uera TOETS "u£oac dvoor. 33. | TO+ oe (p. ai 
795.). 36. BLT:roc70w. 37. BCDT: ere» (item 39). 
T: &gioreoov (* o9). 38. LTO: 7. 39. T* uèv. 40. 


sümens iterum duódecim, coepit illis dí- 
cere qua essent ei eventuüra. ?? Quia ecce 
ascéndimus Jerosólymam, et Fílius hó- 
minis tradétur princípibus sacerdótum, 
et scribis et senióribus, et damnábunt 
eum morte, et tradent eum géntibus : 
34 etillüdent ei, et cónspuent eum, et fla- 
gellábunt eum, etinterficient eum : et tér- 
tia die resürget. 


33 Et accédunt ad eum Jacóbus et 
Joánnes filii Zebedæ&i, dicéntes : Magis- 
ter, vólumus, ut quodeümque petiérimus, 
fácias nobis. ?* At ille dixit eis : Quid 
vultis ut fáciam vobis? ?? Et dixérunt : 
Da nobis, ut unus ad déxteram tuam, et 
álius ad sinístram tuam sedeámus in gló- 
ria tua. 

35 Jesus autem ait eis : Nescitis quid 
petátis : potéstis bibere cálicem, quem 
ego bibo : aut baptismo, quo ego bap- 
tízor, baptizári? ?? At illi dixérunt ei : 
Póssumus. Jesus autem ait eis : Cálicem 
quidem, quem ego bibo, bibétis: et bap- 
tismo, quo ego baptizor, baptizabímini : 
i0 sedére autem ad déxteram meam vel ad 
sinistram, non est meum dare vobis, sed 
quibus parátum est. 

1 Et audiéntes decem, ecepérunt indig- 
näri de Jacóbo et Joánne. *? Jesus autem 
vocans eos, ait illis : Scitis quia hi, qui 
vidéntur principári géntibus, dominántur 
eis : et príncipes eórum potestátem ha- 
bent ipsórum. 43 Non ita est autem in 
vobis, sed quicumque volüerit fieri ma- 
jor, erit vester minister : ** et quicimque 
volüerit in vobis primus esse, erit óm- 
nium servus. ? Nam et Filius hóminis 
non venit ut ministrarétur ei, sed ut mi- 
nistráret : et daret ánimam suam redemp- 
tiónem pro multis. 

16 Et véniunt Jéricho, et proficiscénte 


LTO: 7. 43. LTO: dé otir. 44. L: 9. èv Cuv eiva 
79. 46. LD: Éoyere. CT: Teoayu. 


33. El aux anciens west pas dans le grec. 

34. Cracheront sur lui, le flagelleront. Grec : « le fla- 
gelleront et cracheront sur lui ». 

49. Leurs princes. Grec : « leurs grands ». 


Marc, X, 33-46. 
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I. Vie publique (I-X). 


— 4» Ministère en Pérée et à Jérusalem (X). 


étonnés, et ils le suivaient pleins de ?15:? 3> 


crainte. Et prenant encore à part les 4% E D. 


D. 


douze, il commença ame UnEdiIre Cetus Du 


qui devait lui arriver : ?? « Voilà que mat. 2, 15: 
nous montons à Jérusalem, et le-Fils 1127€ 


de l'homme sera livré aux princes Rom 
des prêtres, aux scribes et aux an- Joa. 1, rm 


ciens; ils le condamneront à mort, “Os. x IN 
et le livreront aux gentils ; 3* et ils raw. 5, 14 
l'insulteront, cracheront sur lui, le 155,5. 
flagelleront, et le tueront; et le troi- Mat, 25, 19 
siéme jour il ressuscitera ». Joa. 10, 17-18. 


P'etitio 


35 Alors s'approchérent de lui Jac- ji. 
ques et Jean, fils de Zébédée, disant : 3620 20.8. 
« Maître, nous voudrions que tout ce xac. 6, 25. 
que nous vous demanderons, vous 
le fissiez pour nous ». ?* Mais illeur 
répondit : « Que voulez-vous que je Lue. 19, 22. 
s pour vous? » 37 Et ils dirent : 

« Accordez-nous que nous soyons 7%, 197: 
assis l’un à votre droite et l’autre à 
votre gauche, dans votre gloire ». 

38 Mais Jésus leur dit : « Vous ne Bibendus 
savez ce que vous demandez : pou- Mare, 1a, ES 
vez-vous boire le calice que je bois, tue. T 50. 
ou être baptisés du baptême dont je x Sod p 
suis baptisé? » | 
rent : « Nous le pouvons ». Mais Jésus 
leur dit : « À la vérité, le calice que 
je bois, vous le boirez, et vous serez 
baptisés du baptéme dont je suis 
baptisé; ^" mais d’être assis à ma 
droite ou à ma gauche, il ne m'ap- 
partient pas de vous l'aecorder à 
vous, mais à ceux à qui il a été pré- 
paré ». 

^! Or, entendant cela, les dix s'in- 
dignérent contre Jacques ot Jeani e. udo 
^? Mais Jésus les appelant, dit: « Vous n» 9, 46; 
savez que ceux qui passent pour ré- Ma: 16,1. 
gner sur les nations, les dominent, et 7275 
que leurs princes ont puissance sur 7'** 


Luc. 12, 50. 
Mat. 26, 27. 
inc 2 17 
1 Cor. 10, 2. 


Col. 3, 1-2. 
Prov. 3, 16. 
Mat. 20, 23. 
Ap. 14, 13. 
Jac. 4, 3. 


Ministret 


elles. 4? Il n'en est pas ainsi parmi 55 7, 
vous; mais quiconque voudra de- mae gss. 
venir le plus grand, sera votre Ser- ue. 946. 
viteur; *' et quiconque voudra être ss; 
le premier parmi vous, sera le ser- 2i 1b 1- 


viteur de tous. ^*^ Car le Fils de twe. 2 27. 


A 8. 
l'homme méme n'est pas venu pour sais. 
A 1 1 S 29,7 
être servi, mais pour servir, et Jer, 12,7. 

1 Joa. 2, 2.] 


donner sa vie pour la rédemption 
d'ur grand nombre ». 
46 [ls vinrent ensuite à Jéricho; et 


Cæcuus ad 
Jesum 


39 Ils lui répondi- rh RERO 11. 


Luc, 22,25-27. 


33. Nous montons à Jérusalem. Voir la note sur 
Matthieu, xx, 18. 


35-45. Demande des fils de Zébédée. Comparer 
avec Matthieu, xx, 20-28. 

35. Zébédée. Voir la note sur 1v, 21. D’après saint 
Matthieu, c'est leur mére Salomé qui vient adresser 
au Sauveur cette demande. 


40. À ceux à qui il a été préparé par son Père. 
Voir la note sur Matthieu, xx, 23. 


A1. Les dir, c'est-à-dire les dix autres Apótres.. 


A4. Et quiconque..... Le Seigneur, par ces paro- 
les, ne condamne pas la prééminence d'autorité ; 
il blàme seulement le sentiment qui nous fait 
ambitionner la supériorité et la domination sur 
les autres. 

45. D'un grand nombre. Voir pour le vrai sens 
de cette expression, la note de Matthieu, xx, 28. 


46-53. Aveugles de Jéricho. Comparer avec Mat- 
thieu, XX, 29-34: Luc, XVIII, 35-43. 

46. Tis vinrent ensuite à Jéricho. Voir la note 
sur Matthieu, xx, 29. 
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Marcus, X, 47— XI, 10. 


JE. Ultima Jesu (XI-XVI). 


— 1° (a). In Jerusalem ovans ingressus (XI, 


1-11). 


7,00€ EvOuEVOU «UTOU QNO Jeotyc, xol TWV 
uod qr GÜTOÙ HU xov ixavov, vios Ti- 
atov, Bugtiuoog o vague exi qo 7.0.90. 
TNV dd0v nooçor(ov. ^ Kai &xovoac ót 
Tzoovc o Nobugcióc deriv, Z/9Eovo zgaiev 
xol Aéysw* “O vióc AaBid, 560v, £AénaóY 
us. 38 Kol éneriuwr «jr noldor, tva 
9u97c1(0 y. O dè noÀAQ LG ÀÀOy ixgalsv 
Yië Aafid, 81670? LE. 

19 Kai ortaç 0 I500vc sinsv GÜTOY povn- 
Ivar Koi povovor TOV rvqÀov, Àéyovrsc 
GUT" «gos, £yetQot, pove os. 93010) de 
daoflald TO iudtioy GU TOU, d vaovaG DATE 
213 TOV "Inoovv. 5I Kai «noxovd eic Àgyst 
GUT O Jnoovc Tt éhes LOL O0 ou; O 
dè ruphog sizsv UT" PafBovi, iva dra- 
Bey. 92/0) dg "oov EÈTEV &ÜT(' “Yruye, 
ý TiOTIG oov oéowxé os. Kai sid duc &Yé- 
paepe, xat j«oXovO et TO Iqoov êv T7 00Q. 

XE. Koi ôte ES 0vGLY &LG Tegovoanaju, 
eic Byògpayn zai Byłaviav 7906 TO 090€ 
TOV LULA anootélle dúo TOY pod quy 
«Ttov, ? xai héyel oU Tol Yndyere siç thv 
xun TNV AUTEVUVTL uv, xai £U 9 &uc siç- 
7:008 vOLEYOL els «tov £Uonosts TA Ov dede- 
u£vov, èp ôv ovdeic & v3 Qu ttv ERO E" 
toutes QÛTOV yas. 3 Koi &dv "uc DITE 
siny Ti nors toùto; sinats Oti o xvQLOG 
aUrOU zoslav Eget, xal eÛJEUG avtov áno- 
GrsA&L (00e. aov dè xal ségov TOV 
nwàov ÓsÓósuévov ngog THV voa ECT eni 
TOU dupo dov, xal Avovotr «rov. P? Kai 
TLVEG TOV XEL ÉOTAÔTWUV &A&/0Y cvroig Ti 
nosire AVOYTEG TOY 70A0v; ^ Ot dé sinov 
Toi x«uc &vevt(A.ovo Ò "Imgoovg xoi 
«quaav oU rovc. 

' Koi gyoyov. TOY TA OV TOOG tov Jnootv, 
xol néfoovovto TO LuGTUO GÜTUY, Au 


éxaduGer Êm? at. ? IHoAÀoi è ta tudta 
GUTQY ÉCTOWOUY eic tv 000v, &ALoL dE 
otopádac EXONTOV Èx TWV dévdouwr xal 
otou vvvov éic tv 000v. ? Kai ot 7906. 0Vt &G 
xal ot dxoloviFovvtec. Expat ov Àéyovtec' 
Qoavva sÜAoynusvoc d oyo uevoç év ovo- 


uati xvgtov, !* evhoynuévy 1] oyouevy pao- 


46. GD: (l. &xo leg.) éxei89ev. G'KLTHO: 6 
vios. LT* o. T: z$q4. xgosairys (* Sq. 7teocevco»). 
47. BLTO: Nataonvos. LT: Yië 4. (T* Tyo.). 49. 
NBCT: Puwyyoate avrov. NABCDT: čyeroar. 50. 
NBDLT: dvez7ó5ooc. D: mods avrov. 51. NBCDT: 
Koi dn. auto 0 "Ty. simev. E Tí co. 9. zt. 51. 
NABCTG rell. : : Pagfovvi. 5 . NBCDT: (l. to 
"Ineov) evT9. D LET: Fou (ere Bbg.) 
ILe Pore 2. L: 80. nw. T: lvoate a. x. pé- 


QETE. 3. NABCDT: &zooréAe ([L'|]T raw). 6. 


eo de Jéricho, et discipulis ejus, et plü- 
rima multitüudine, filius Timæi, Barti- 
meus cecus, sedébat juxta viam men- 
dicans. '" Qui cum audisset quia Jesus 
Nazarénus est, ccepit clamáre, et dicere : 
Jesu, fili David, miserére mei. ‘8 Et 
comminabántur ei multi ut tacéret. At 
ille multo magis clamábat : Fili David 
miserére mei. 

19 Et stans Jesus precépit illum vo- 
cári. Et vocant cæcum, dicéntes ei : Ani- 
mæquior esto : surge, vocat te. °° Qui 
projécto vestiménto suo exiliens, venit ad 
eum. ?! Et respóndens Jesus, dixit illi : 
Quid tibi vis fáciam? Cacus autem dixit 
ei : Habbóni, ut videam. ?? Jesus autem 
ait illi : Vade, fides tua te salvum fecit. 
Et conféstim vidit et sequebátur eum in 
via. 

XI. ' Et cum appropinquárent Jero- 
solymæ et Bethánie ad montem Olivá- 
rum, mittit duos ex discipulis suis, ? et 
aitillis: Ite in castéllum, quod contra vos 
est, et statim introeuntes illuc, inveniétis 
pullum ligátum, super quem nemo ad- 
huc hóminum sedit: sólvite illum, et ad- 
ducite. 3 Et si quis vobis dixerit : Quid 
fácitis? dicite, quia dómino necessárius 
est : et continuo illum dimittet huc. * Et 
abeüntes invenérunt pullum ligátum ante 
jánuam foris in bívio : etsolvunt eum. ? Et 
quidam de illic stántibus dicébant illis: 
Quid fácitis solvéntes pullum? ë Qui di- 
xérunt eis sicut precéperatillis Jesus, et 
dimisérunt eis. 

' Et duxérunt pullum ad Jesum : et 
impónunt illi vestiménta sua, et sedit 
super eum. ê Multi autem vestiménta sua 
stravérunt in via : álii autem frondes cæ- 
débant de arbóribus, et sternébant in via. 
? Et qui præibant, et qui sequebántur, 
clamábant, dicéntes : Hosánna : $ þe- 
nedíctus qui venit in nómine Dómini : be- 
KLTO: (l. àvez-) eizev. 1. NBCT: (l. 77.) pégov- 
oi. NBCDT: (I. en éd.) érmBallovorr. B: avra. 
Ni evrOYv TQ Lu... èxadioav. NBCDT: êm avzov. 
8. NBCT: Kai moi; td. X* asràv (B: avtor). 
AX: êv t} odu. NBDELT: o7:8adaçs. NBT: xo- 
wavtes èx T. dygov (* x.-00.). 9. [L]T* 4éy. 


50. S'élanca. Grec : « il se leva». , 

52. Il le suivait. Grec : « il suivait Jésus ». 

des Que faites-vous? Grec: « pourquoi faites-vous 
cela ? » 

10. Le commencement du verset est rattaché dans le 
grec au verset 9. — Le règne qui arrive, Le grec a 
en plus : « au nom du Seigneur ». 


Marc, X, 47 —XI, 10. 
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EX. Derniers jours (XII-XVI). — 1° (a). Entrée de Jésus à Jérusalem (XI, 1-11). 


comme il partait de Jéricho avec ses 
disciples et avec une grande multi- 
tude, lefils de Timée, Bartiméel'aveu- 
gle, qui était assis sur le bord du 
chemin, demandant l'aumóne, *" ayant 
entendu que c'était Jésus de Nazareth, 
se mit à crier, disant : « Jésus, fils de 
David, ayez pitié de moi! » 48 Nom- 
bre de personnes le menacaient pour 
le faire taire ; mais lui criait beaucoup 
plus encore : « Fils de David, ayez 
pitié de moi! » 

49 Alors Jésus, s'arrétant, ordonna 
qu'on l'appelát. On appela done l'a- 
veugle en lui disant : « Aie confiance, 
lève-toi, il t'appelle ». ?? Celui-ci, 
jetant son manteau, s'élanca et vint 
à Jésus. ?! Et Jésus lui demanda : 
« Que veux-tu que je te fasse? » L'a- 
veugle lui répondit : « Maitre, que je p: 
voie». ?? « Va, lui dit Jésus, ta foi t'a 
guéri ». Et aussitót il vit, et il le sui- 
vait dans le chemin. 

XI. ! Comme ils approchaient de 
Jérusalem et de Béthanie, prés du 
mont des Oliviers, il envoya deux de 
ses disciples, ? et il leur dit : « Allez 
à ce village qui est devant vous; et 
dés que vous y serez entrés, vous 
trouverez un ànon lié, sur lequel au- 
cun homme ne s'est encore assis; 
déliez-le, et me l'amenez. ? Et si quel- 
qu'un vous demande : Que faites-vous ? 
dites que le Seigneur en a besoin, et 
aussitôt il le laissera amener ici ». 
4 S'en étant donc allés, ils trouvèrent 
l’ânon lié dehors, devant la porte en- 
tre deux chemins, et ils le délièrent. 
? Et quelques-uns de ceux qui étaient 
là leur disaient : « Que faites-vous, 
déliant cet ânon? » ê Ils leur répon- 
dirent comme Jésus le leur avait com- 
mandé, et on le leur laissa. 

T Et ils amenèrent l'ánon à Jésus, 
et ils le couvrirent de leurs vêtements, 
et il monta dessus. 8 Beaucoup de 
personnes aussi étendirent leurs vê- 
tements le long de la route; d'autres 
coupaient des branches d'arbres, et 
en jonchaient le chemin. ? Et ceux 
qui marchaient devant, et ceux qui 
suivaient criaient, disant: « Hosanna! 
10 Déni celui qui vient au nom du Sei- 
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Prov. 3, 27. 
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A Jesu 
sanatur. 
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10, 16. 
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Lam. 3, 7. 
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Lue. 19, 33. 


Joa. 9, 28-29. 
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52. Il le suivait dans le chemin. Voir la note sur 
Matthieu, xx, 3%. 


Ile PARTIE. Derniers jours de 


Jésus, XI-XVI. 


1° Premiers jours de la Semaine Sainte, XI- 


| NIV, 11. 


2o La Céne, XIV, 12-26. 
3° La Passion, XV. 
4 La Résurrection, XVI. 


1° Premiers jours de la Semaine Sainte, 
XI-XIV, 11. 


a) Entrée de Jésus à 


XI. 1-11. Comparer avec Matthieu, xxt, 1-11; Luc, 
XIX, 29-44; Jean, xn, 12-19. 

1. Béthanie. Voir la note sur Matthieu, xxt, 11. 
— Mont des Oliviers., Voir la note sur Matthieu, 
XXI, 1. 


Jérusalem, XI, 1-11. 


9. Hosanna. Voir la note sur Matthieu, xxi, 9. 


Entrée de Jésus à Jérusalem. (Y. 7). (Mosaïque du X11? siècle). 
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II. Ultima Jesu (XI-XVI). 


Marcus, XI, 11-24. 


— 1? (b). Jesus hostes arguit (XI, 12- XII. 


Àsia èv ôvóuatı xvgiov, TOÙ NATQOG UWY 
Zlaflló* wouvvè èv toig úwioTtos. 11 Koi 
sigzA9sv sig Tegoodìvua d "Inoovc xol sic 
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7/05 oùonc ths pac, ner sig Bydaviar 
uera tov dwdexa. 


12 Kai t) énoguov, Sel 9Ovrev adtoy’ 
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doa TL evojost èv auth xal iÀA9wv ÈT av- 
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XGLQ0G ovxovy. | "5 Kai dnoxouieic 7j Ty- 
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oL L&ŸNTUL (TOV. 

15 Kai &ogovrat sic VsgoooAvue. Koi 
sise dur 0 "IncoUc sig TO isgov, z]o&at o èx- 
Baker tong nwhovvtaç xai &yogaGovrac £v 
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10. G. rell. [KH]* & ov. xvo. 1. LT* o 1o. 
x. 13. ANBCDTT (a. maxo.) dno. Ly (alt. 1.) 
[udve] et à (e conj. nonn. : ov, al.* où s. ov- 
ovxov): 14. G rell. [KH]* ð Tyo. 14. NBCDT: 
pgóei. T: ozyg. 15. NBCDT* o Tro. DT (p. Ex.) 
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nedíctum quod venit regnum patris 
nostri David : Hosánna in excélsis. !! Et 
introivit Jerosólymam in templum : et 
cireumspéctis ómnibus, cum jam vés- 
pera esset hora, éxiit in Bethániam cum 
duódecim. 


1? Et ália die cum exírent a Bethánia, 
esüriit. !? Cumque vidísset a longe ficum 
habéntem fólia, venit si quid forte inve- 
niret in ea : et cum venisset ad eam, nihil 
invénit preeter fólia : non enim erat tem- 
pus ficórum. !* Et respóndens dixit ei : 
Jam non ámplius in ætérnum ex te fruc- 
tum quisquam mandücet. Et audiébant 
discipuli ejus. 


15 Et véniunt Jerosólymam. Et cum 
introisset in templum, ccepit ejícere ven- 
déntes et eméntes in templo : et mensas 
nummulariórum, et cáthedras vendéntium 
colümbas evértit : '* et non sinébat ut 
quisquam transférret vas per templum : 
17 et docébat, dicens eis : Nonne scrip- 
tum est : quia Domus mea, domus ora- 
tiónis vocábitur ómnibus géntibus? vos 
autem fecístis eam spelüncam latrónum. 
18 Quo audito principes sacerdótum et 
scribe quærébant quómodo eum pérde- 
rent : timébant enim eum, quóniam 
univérsa turba admirabátur super doc- 
trina ejus. 


1% Et cum véspera facta esset, egre- 
diebátur de civitáte. ?? Et cum mane 
transírent, vidérunt ficum áridam factam 
a radicibus. ?! Et recordátus Petrus, 
dixit ei : Rabbi, ecce ficus, cui male- 
dixísti, áruit. ?? Et respóndens Jesus, ait 
illis : Habéte fidem Dei : ?? amen dico 
vobis, quia quicümque dixerit huic 
monti : Tóllere, et míttere in mare, 
et non hæsitäverit in corde suo, sed 
crediderit, quia quodeümque  díxerit 
fiat, fiet ei. ?* Proptérea dico vobis, 
ómnia quæcúmque orántes pétitis, cré- 


BTX: zemowjx. 18. LT: œroléowo. T: m&s yap. 

19. T: óvev. LT: -ovro. 23. N BDLT* ydo. L: œ 

hahet (T: o laist). NBCDT* o av eny. 24. LT: 

oa 7tpocev yeode x. el : éldBere. 25. LT: oryxete. 
11. Il entra. Grec : « Jésus entra ». 


45. Or élant entré. Grec : « et Jésus étant entré ». 
91. Voilà que. Grec : « vois ». 


Marc, XI, 11-24. 
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II. Derniers jours (XII-XVI). — 1? (0). Jésus confond ses ennemis (XI, 12- XII). 


gneur; béni le règne qui arrive de 
notre pére David; hosanna au plus 
haut des cieux! » !! Et il entra à Jé- 
rusalem, dans letemple, et aprés avoir 
regardé toutes choses, comme l'heure 
était déjà fort avancée, il se retira à 
Béthanie avec les douze. 

1? Le lendemain, comme ils sor- 
taient de Béthanie, il eut faim. 13 Or, 
voyant de loin un figuier qui avait des 
feuilles, il vint pour voir s'il y trou- 
verait quelque fruit. Mais, lorsqu'il 
s'en fut approché, il n'y trouva que 
des feuilles, car ce n'était pas le temps 
des figues. !* Alors prenant la parole, 
il lui dit : « Que jamais personne ne 
mange plus de fruit de toi! » Et ses 
disciples l'entendaient. 

15 Ils vinrent ensuite à Jérusalem. 
Or étant entré dans le temple, il com- 
menca à chasser ceux qui vendaient 
et achetaient dans le temple; il ren- 
versa méme les tables des changeurs 
et les sièges de ceux qui vendaient 
des colombes. 16 Et il ne souffrait pas 
que personne transportát d'objet par 
le temple. {7 Il enseignait aussi, leur 
disant : « N'est-il pas écrit : Ma mai- 
son sera appelée maison de priére 
pour toutes les nations? Et vous, vous 
en avez fait une caverne de voleurs ». 
18 Ce qu'ayant entendu, les princes 
des prétres et les scribes cherchaient 
comment ils le perdraient; car ils 
le craignaient, parce que tout le peu- 
ple était dans l'admiration de sa doc- 
irine. 

19 Lorsque le soir était venu, il sor- 
tait de la ville. 2° Et comme le lende- 
main matin ils passaient, ils virent le 
figuier desséché jusqu'à la racine. 
21 Alors Pierre se ressouvenant, lui 
dit : « Maitre, voilà que le figuier que 
vous avez maudit a séché ». ?? Et Jé- 
sus répondant, leur dit : « Ayez foi 
en Dieu. ?? En vérité, je vous dis que 
quiconque dira à cette montagne : 
Léve-toi, et jette-toi dans la mer, et 
n'hésitera point dans son coeur, mais 
croira que tout ce qu'il aura dit se 
doit faire, il lui sera réellement fait. 
21 C'est pourquoi je vous le dis : Tout 
ce que vous demanderezdansla prière, 
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AN. Ultima Jesu (XI-XVI). — 1° (6). Jesus hostes arguit C XI, 12-XII). 
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note 7tgOG avTrovc &ÀAOY dovior zaxe- 
# 5 Ü M 2 / 
vov AvdopoAncavrsc exsqoAoto0av zat dne- 
or&Aov priuwuérvor.  ? Koi nv Go 
GTÉOTEUAE AOXEÏVOY anséztewav, zat Tol- 
ovg XAAovc, tovg uèv dégovteç, Toùc dè 
(TLOXTELYOYT EC. 


26. NBTX* (ACDELX+). 28. NBT: Zeyov et: 7 
ris. 29. BCT* dzoxq.8. et «dvo. 30. NABCDLTO 
+ cà (a. Io). 34. LT: óiedoy. (* 8v). KSLTO* idv 
(LT: 2442. KLO: v3.5). D: poB&uer. 33. [L?] 
NBCT* éroxgdeis. — 1. NBLT: 4odeiv. 2. NBCT: 


dite quia accipiétis, et evénient vobis. 

25 Et cum stábitis ad orándum, dimít- 
tite si quid habétis advérsus áliquem : ut 
et Pater vester qui in coelis est, dimittat 
vobis peccáta vestra. ? Quod si vos non 
dimiséritis : nec Pater vester, qui in 
coelis est, dimittet vobis peccáta vestra. 

?! Et véniunt rursus Jerosólymam. Et 
cum ambuláret in templo, accédunt ad 
eum summi sacerdótes, et scriba, et se- 
nióres : ?? et dicunt ei : In qua potestáte 
hec facis? et quis dedit tibi hanc potes- 
tâtem ut ista fácias? ?? Jesus autem 
respóndens, ait illis : Interrogábo vos et 
ego unum verbum, et respondéte mihi : 
et dicam vobis in qua potestáte hac 
fáciam. ?? Baptismus Joännis, de coelo 
erat, an ex homínibus? Respondéte mihi. 
3! Atilli cogitábant secum dicéntes : Si 
dixérimus, De colo, dicet : Quare ergo 
non credidístis ei? ?? Si dixérimus, Ex ho- 
mínibus, timémus pópulum : omnes enim 
habébant Joánnem quia vere prophéta 
esset. ?? Et respondéntes dicunt Jesu 
Nescímus. Et respóndens Jesus, ait illis : 
Neque ego dico vobis in qua potestáte 
hac fáciam. 


XII. ! Etcopit illis in parábolis loqui: 
Víneam pastinávit homo, et circumdedit 
sepem, et fodit lacum, et ædificávit tur- 
rim, et locávit eam agrícolis, et péregre 
proféctus est. ? Et misit ad agrícolas in 
témpore servum, ut ab agricolis accíperet 
de fructu vineæ. 3 Qui apprehénsum eum 
cecidérunt, et dimisérunt vácuum. * Et 
iterum misit ad illos álium servum : et 
illum in cápite vulneravérunt, et contu- 
méliis affecérunt. ? Et rursum álium 
misit, etillum occidérunt : et plures álios: 
quosdam cædéntes, álios vero occidéntes. 


TOV apr. D: ive dno roU xcgrtov TOU Gut. 
Óócovow adtw. 3. NBDT: Kat 4effóvres. D+ (in 
f.) TEOS avtov. 4. LT?: «dx. éxepal. x. jtTiuņnoav. 
5. G(K]LT[H ]* ze. LT: où (bis) et : ro- 


xTévyovtec. 


XII. 4. Et ils le blessèrent à la tête. Grec : «et lapi- 
dant encore celui-ci, ils le blessérent à la tête ». 


Marc, XI, 25— XII, 5. 211 


LL. Derniers Jours (XII-XVI). — 1° (b). Jésus confond ses ennemis C XI, 1?-XII). 


croyez que vous l'obtiendrez, etil vous 
arrivera. 
?5 » Et quand vous serez pour prier, Ame 


precein 


pardonnez, si vous avez quelque chose dimitten- 
um. 
contre quelqu'un, afin que votre Père, stat. , 11, 


5, 23. 
qui est dans les cieux, vous pardonne TS e 


aussi vos péchés. ?6 Ea si vous ne ne TL 4 
pardonnez point vous-mêmes, votre pecli. 21.3. 


C 1 1 Luc. 6, 37-38. 
Père qui est dans les cieux ne vous Int f 3535 


pardonnera point non plus vos pé- 
chés ». 
?! [ls vinrent de nouveau à Jérusa-, Unde 


baptismus 


lem; et comme il se promenait dans Joannis, 


le temple, les princes des prêtres, les zx M 
scribes et les anciens s'approchérent? Tin. s 13. 
de lui, *? et lui dirent : « Par quelle 72,15; 
autorité faites-vous ces choses, et qui 16,1 
vous a donné ce pouvoir de les faire? » 

29 Jésus, répondant, leur dit : « Je Lue. 19, 22 m 
vous ferai, moi aussi, une demande; S. 
répondez-moi, et je vous dirai par 9s . 


Mat. 5, 23-24. 


quelle autorité je fais ces choses. ?? Le zo. s, 31-32. 


baptéme de Jean était-il du ciel ou des 
hommes? Répondez-moi ». ?' Mais r&s55; 
eux pensaient en eux-mêmes, disant : ea 33. 
« Si nous répondons : Du ciel, il dira : 
Pourquoi donc n'y avez-vous pas cru ? 

32 Si nous répondons : Des hommes, Is. 28, 15 
nous avons à craindre le peuple » ; car xar n 13; 
tous croyaient que Jean était vraiment za). 1, %6. 


33 E. 
prophète. ?? Répondant donc, ils di- x an 27. 


rent à Jésus : « Nous ne savons ». Ets Ees: t 22. 
eg. 2 : 


répliquant, Jésus leur dit : « Ni moi Mare. 3,23. 
& ey 
non plus, je ne vous dis par quelle tue. n 20. 


autorité je fais ces choses ». 
XXX. ! Et il commença à leur par- vinitores 


occisis 


ler en paraboles : « Un homme planta , servis 
une vigne; il l'entoura d'une haie, at. 1,33. 
creusa un pressoir, y bâtit une tour, an 
il la loua ensuite à des prouerons, et 1,8 
partit pour un voyage. * Or, en la pich. 6, 4 
saison, il envoya aux vignerons un 
serviteur pour recevoir d'eux du fruit 

dela vigne. ? Mais s'étant saisis de ps. 105, 16. 
lui, ils le déchirèrent de coubs; et le Pov2i sr; 
renvoyèrent les mains vides. ^ I1 leur mat. 21, se. 
envoya de nouveau un autre serviteur, “Act. 7'52. 
et ils le blessèrent à la tête, et l'acca- 15,6. 
blérent d'outrages. ? Il en envoya 2M » 
encore un autre, et ils le tuèrent; en- Je 5*5 
suite plusieurs autres, dont ils déchi- M75 37. 
rèrent les uns de coups et tuèrent les 


autres. 


21-33. Par quelle autorité ? Comparer avec Mat- 
thieu, xxi, 23-27. 

21. Dans te temple; c'est-à-dire dans le parvis 
du temple. Voir la notesur Jean, x, 23. 


XII. 1-12. Les fermiers de la vigne. Comparer 
avec Matthieu, xxr, 33-465 Luc, xx, 9-19. 

1. Un pressoir. Voir la note et la figure de Ju- 
ges, vi, 11. 


5. Ils déchirèrent. Voir la note sur Matthieu, 
XXI, 35. 
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Marcus, XII, 6-19. 


ET. Ultima Jesu (XE-XVI). — 1? (5). Jesus hostes arguit (XI, 12-XII). 


6 "E NEG Gy o > M c F2 
TL 0ÜY EVO VLOV EZWV QYANNTOV GUTOU, 
ONEOTELÀE XUL QUTOV 71006 adtong ĉo yarov, 
Aéye "Ori évtoanýoovtat TOV viov pov. 
T Exsivor dè ot y6tugyoi ELOV 79065 ÉGUTOUS" 
"Ori oórog êcTi Ó xAmoovouoc, ÔEÙTE, €70- 
ATEVOUEY oi vÓY, xol HUOY ÉOTUL À xAggovo- 
, 8 \ / 2 ` 2 + \ 
uua. Kai Aofovrsc avrov azsxrawavr xot 
&E£fBaAov sE« Toù œurelwvoc. 
5 ^ 25 ET 
9 Ti oiv ztoujos, 0 xvgioc TOU GUtEAOYOC; 
^ ; 
"Elevostor xoi anoisoet Tovg yscgyovc, xoi 
^Y 2/ 2 \ 
duos TOY pre ova Aes Un Ovóz v 
Youpnv TOUT dvéyvote; AiJov 0v dns- 
doxipuour où 0ixOJOLOUTES, ovrog eyeviponm 
sic xsqpaAgv yovíag !! naga xvglov éyévevo 
» 2 ^ 
GŒÜTY, xal ÉOTL JovuaoirQ iv 0qQ29aAuolG 
NUOV; 
12 Kai éfntrour avTOv xoatou, xoi éqo- 
" D? h 
nd nov vOv 0 yAor £yrooor y&Q, ÖTL TQOÇ 
2 M \ li M 5 SEO J 
avtovg Tv ztegafoXgv sins. Kai a qiévrsc 
GUTOY annad 0v. 
2 
13 Kai anzooríAAovot HO0G GUTOY Tu 
~ , \ ~ € ~ o 
twv Dagioaiwv xoci vov “Howdiarwr, iva 
avtov dyosúowo oyw. '* Ot dè eA9Ovrsc 
Aéyovour avro’ Mdaozals, odouer ótt Gin 
N pi S m ! N 2€ JT 2 
dns ci xal où uEhEL oot negl ovdevoç OU 
\ 4 2) L4 2 1? Jaag 
yag DAsmzsicG sig mgoçwnrov avgownwv, gA) 
En GAmdelug tv 000v troù Jsou diduoxeic' 
» e ^ ~ 
Egsorıi xnvoov Kaiouoi dovvar, 7; où; dw- 
uev, 5 un douesr; O dè sidwç avtov 
TV Uzt0xgictr eizsy avvolc Ti us NELOMCETE; 
postre uot Ómvdgtov, iva ide. 16 Ot dè 
2/ M / 2 ^e , € 2 ` 
veyzav. Kai léyer avrois Tivos s cizwr 
aÙrn xat 5 émyoupn; Oi dè sÙ T0 
q xai 5 Envyoupr; Oi dé sinov ovi 
Kotoagoc. | '" Kai anmoxgi3sig 0 "Igoovc 
4 5 ~ a 
sintv œutoic "nodors tå Kaicagoçs Kai- 
oaol, xoi TÈ TOD Feot To Jeo. Kal dav- 
joa ÈT? GÜT(. 
Y ^ P] 
18 Kai sgyovrau. Zaddovxuior zg0g av- 
Z a P 
vOv, oLrivsc Asyovow qGvaoraouw un svat, 
\ 3 7 2 ` / és 49 r 
xal ennowtyoav avtov Asyovteg °? Mda- 
xas, Movonc è uiv, ÊTL èd 
0xaAs, Mouvoncs syoapyev uiv, ótt édv vtvoc 
2 \ Ld M 
«ÓsApoc anodavy xal xarainy yvvoixa 
s Ü \ > Ga [44 y te 2 A 
xal TEXVO UN AP), tva Mapy 0 GdeApoc 
2 frd `~ a 2 dé \ 5 Là 
GUTOU TYV yvvoixa avrov XAL ÉEavaoTn07 


6. NB[L]* 8v et xoi, T: "En È. eb yer viov 
dy dTTÉOT. cUTOv Eo». 7. NBCT: TEOS EQVTOVG 
enay. 8. NBCT: Ko 1. gm. cUTOY. NABCDLTO: 
e&ég. evrov. 9. BT* ov». 11. D* Tao zvo. Èy. 
aúTtý. 14. NBCDT*: (l. où 08) Kai, CDL} (a : 
É&eor)) em dv xiv. 16. [L]* (alt.) of 9$. LT: 
era. 17. LT: O òè I. ein. T: To K. nod. K. 


6 Adhuc ergo unum habens filium cha- 
ríssimum : et illum misit ad eos novissi- 
mum, dicens : Quia reverebüntur filium 
meum. 7 Coléni autem dixérunt ad 
invicem : Hic est heres : venite, occidà- 
mus eum : et nostra erit heréditas. * Et 
apprehendéntes eum, occidérunt : et 
ejecérunt extra víneam. 

? Quid ergo fáciet dóminus vineæ ? Vé- 
niet, et perdet colónos : et dabit víneam 
áliis. '* Nec scriptüram hanc legístis : 
Lápidem quem reprobavérunt ædificän- 
tes, hie factus est in caput ánguli : 11 a 
Dómino factum est istud, et est mirábile 
in óculis nostris? 


12 Et quærébant eum tenére : et timué- 
runt turbam : cognovérunt enim quóniam 
ad eos parábolam hane díxerit. Et relícto 
eo abiérunt. 

13 Et mittunt ad eum quosdam ex pha- 
riscis, et herodiánis, ut eum cáperent in 
verbo. !* Qui veniéntes dicunt ei : Magis- 
ter, scimus quia verax es, et non curas 
quemquam : necenim vides in fáciem 
hóminum, sed in veritáte viam Dei doces: 
licet dari tribüutum Cæsari, an non dábi- 
mus? !5 Qui sciens versütiam illórum, ait 
illis : Quid me tentátis? afférte mihi 
denárium ut vídeam. !9 At illi attulérunt 
ei. Et ait illis : Cujus est imágo heec, et 
inscriptio? Dicunt ei : Cæsaris. 17 Re- 
spóndens autem Jesus dixit illis : Réddite 
igitur quæ sunt Cæsaris, Cæsari : et quae 
sunt Dei, Deo. Et mirabántur super eo. 


18 Et venérunt ad eum sadducæi, qui 
dicunt resurrectiónem non esse : et in- 
terrogábant eum, dicéntes : !* Magister, 
Móyses nobis scripsit : ut si cujus frater 
mórtuus füerit, et dimíserit uxórem, et 
filios non relíquerit, accipiat frater ejus 
uxórem ipsíus, et resüscitet semen fratri 


LT: édaÿuator et (18) : &rgowrov. 19. NBCT: 
un gpg 1éxvov. NBCT* (sec.) avrov. 


4^. Est-il permis de payer le tribut à César, ou ne 
le payerons-nous point? Grec : « est-il permis de don- 
ner le cens à César ou non ? le donnerons-nous ou ne 
le donnerons-nous pas? » 

45. Leur malice. Grec littéralement : 
crisie ». 


« Ieur hypo- 


Marc, XII, 6-19. 218 


EE. Derniers jours (XII-XVI). — 1° (b). Jésus confond ses ennemis CXI, 12 -XII). 


5 » Enfin, ayant un fils unique qui «te 


oecidunt. 


lui était trés cher, il le leur envoya le xx 1- 


Gen. 22, 2; 
dernier, disant : Ils respecteront mon ihip; 
fils. 7 Mais les vignerons se dirent l'un Hebr, "E 
à l'autre : Celui-ci est l'héritier; ve- ,1^j9., 
nez, tuons-le, et nótre sera l'héritage. $7," Is-14 
5 Ainsi, l'ayant pris, ils le tuèrent et," 8%, 
le Jent hors de la vigne. v I 


» Que fera donc le maître de la Lapis re- 
probatus. 


vigne? Il viendra, exterminora les vi- 1.5, 1. 


d n Mat. 21, 41, 31. 
gnerons, et donnera la vigne à d'au- gue. 20, 17. 


tres. ‘9 N'avez-vous point li cette mi 10. La pierre qu'ontrejetée. Allusion au Psaume, 
ked PÉ uit E 5 sar Is 12816. | CXVI. 22-23. — Un sommet d'angle. Voir la note 
parole de I Écriture : La pierre qu ont iea. | sur Matthieu, xxi, 42. 


rejetée ceux qui bâtissaient est deve- 1937 


nue un sommet d'angle : !! e'estle Sei- Rom. 3, " 
gneur qui a fait cela, et c'est admira- Ps. 119, 129. 
ble à nos yeux? » 

12 Dès lors ils cherchaient à se saisir "a scriba- 


Tun 


de lui; mais ils craignaient le peuple; L»e 20. 19. 


Mat. 26, 45; 

ils reconnurent, en effet, que c'était à 1,11, 
(ow 7M "ie 

eux qu'il avait appliqué Gatte para- gre 272. 
bole. Ainsi le laissant, ils s'en allè- Act. 13, 16. 


rent. 
1% Mais ils envoyèrent vers lui quel- Tributum 43-17. Les hérodiens et l'impôt. Comparer avec 
d 7 Csesaris. | Matthieu, xxu, 45-22; Luc, xx, 20-26. 
ques-uns des pharisiens et des héro- ra. 20, 20. 43. Des hérodiens. Voir là note sur Matthieu, 


1 Mat. 12, 155 | xx ; 
diens, pour le surprendre dans ses "1, ° |5516 


aroles; !* lesquels étant venus, lui EM 14. La face des hommes. Voir la note sur Mat- 
1 i dan eh a METTE i LO: 

dirent : « Maitre, nous savons que Pe RU 

vous ns vral, et que vous n'avez Mat, 23 16, 


égard à qui que ce soit; car vous ne ^r aras’ 

considérez point la face des hommes, 

mais vous enseignez la voie de Dieu 

dans la vérité : Est-il permis de payer 

le tribut à César, ou ne le payerons- 

nous point? » !5 Jésus, connaissant Te9»1; 

leur malice, leur dit : « Pourquoi me 2,151. 

tentez-vous ? Apportez-moiun denier, | 

que je le voie ». 16 Etils le lui apportè- Mat 22, 20. 16. César était alors l'empereur Tibére. Voir Luc, 


rent; et il leur demanda : « De qui est S 

cette image et cette inscription? » « De 

César », lui dirent-ils. {7 Alors repre-. &os. 15, 7 

nant, Jésus leur dit : « Rendez donc à VE ES 

César ce qui est à César, età Dieu ce '""*^*7 

qui est à Dieu ». Et ils étaient en ad- 

miration de lui. | l i 
‘8 Alors vinrent à lui les saddu- gepem | paner aveo Milton qe Dre Dae ES 

céens, qui disent qu'il n'y a point de uxor. wi dd sadducéens. Voir la note 7 à la fin du 


7 e : 9c 1 Mat. 22,23-32, 
résurrection, et ils l'interrogeaient, D rie 3s 


disant : !? « Maitre, Moïse a écrit pour Ast- 23, 
nous : Si le frère de quelqu'un meurt, peut. " E 
et quitte ainsi sa femme sans laisser Gen. 35,5, 11. 
d'enfants, que son frère épouse sa 


femme, et suscite des enfants à son 
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Marcus, XII, 20-33. 


JI. Ultima Jesu (XI-XVI). 


— f? (b). Jesus hostes arguit (XI, 12-XII ). 


OTEQUO TW dos œëroù. 0 Enta oùv 
ade) qoi aoo xol 0 TQUT OS Pie yvvatko 
xal dnofvýoxwv ovx diis onéguut, ?! xai 
o Jevtsgoc Ehapev LUE xai dn£duve, xol 
070 «TOG equae OTÉQUEU, xal o voíroc os- 
av TU, ul £A ffov atty OÙ ETT xai 
ovx (pna ne ÉCHÜTY TÉVTCV OTE- 
Jave xol 1 yovi. 23 Hy TI] oùy ÉvaCTUGEL 
tav GVUOTWU OL, tivoç GÜTIOY OTEL yvv5 ; OL 
yüo nt čoyov o)rQv yvvolxo. 


24 Kai énoxordeis 0 Jmoovc sinsv avtog 

Où di rovro nlavacŸs, un siÓórsg TAG 
EU 
yapa unÔE TV dévaur TOU D eo ; DOTE 
yco ex veugt GYXOT(O0Y, OUTE yapuovoty 
OÙTE YGLÉOOVT CA, QAR sioiy (c äyyshor ot 
ey Toi ov gavoic. 2 Iegi ÔÈ TOV VEXQOY, OT 
eye LQOVTEL, OÙX GvÉYVUTE ey T7 piho Mot- 
EWG nÈ THC Bérov, wc ELISY QUT 0 Feos 
yeyar Eyo 0 Jeoc ABouou zat O0 Fsoç 
J 
Joux nai 0 9t0c Tarif; ?' OUx goti ó 
O'eüc vsexgov, àla 9soc Corre: dusic oùr 
70A) niavaods. 
rd w 

28 Kai zoogsAO«wv sig vov yoauyatswy, 
&xovcug aUrQv ovNToÚvtTwv, elÓwc ÔTL xa- 
«0c atts GztexglO n, ÉANOWTNOEY GUTOV’ 
Awg S O E 
Ioia dori noutn naowv evro; ?9'O dè 
3 [d 2 , 2 n xh / yd 
[noovc &zsxgtdx aûtw Ott TOWT noaouv 

nad 9 mw. Xy >] / , c S 
twv £vroAwY' zdauovs Togo, xvgvoc o deoc 

w era E 

uwv xvproc siç ott ?9 xal ayonyosc xú- 
grov TOY Fsov cov ÈE 0Ànc tç xagÓtac oov, 

e; € = = PL cf m. 
xal EE 0Ànc TNS WUYNS Cov, xoi ES OANG TNG 
diavoias cov, xai €E òns TÅG logvog cov. 
"rq ngwrty évroÀy.  ?! Kai Ósvréga 
Opola, eùt vdyonyosu vOv HÀNOLOY oov 
c , D , y > CEN 
wç osavrov. JMailwv rovrov &AÀg évroAr 


OÙX &OTL. 
32 Koi simtv qr 0 young ec: Kea- 
Moc, diduoxahs, Em  diydeiac inog, ÓTL 


T 
siç otl Ÿeoc xal oùz &orwv QALOG TANV 
2 ig * SEED ~ 2 \ Dea CI ~ 
aU TOV, ?* xai TO GYGY QÜTOV EE OANG TÅG 
, A De € ^w J \ De 
xagÓLoc xoi £E Ang TAG OUVÉOELUG xoi 8&5 
«t — nd A D e Vd 2 ; S 
OÀNS TS wvXn5c xat & OÀnc THS loyvoc, xol 


20. G rell. * gy. 21s. a o Toit. el eire MILAT 
Hegov evt. (G: x. WOUT. x. OL È 8X aq.). Tike 
&oyorov. 23. T* v. [L]T* ót. dvaor. 24. NBCT: 
"Egy ovr. ó I. 25. LT: youitovroi. NODT ?* oi. 
26. NABCT: Béze. T: zx. 26. LT'* (duo ult.) 
QE 21. LT!* ó. G rell. [KH]* (alt.) eos. NBCT* 
vu. 8y. 98. CDLT: oy ótı. NBCT: zévrov (D*). 
29. NBT: Anexo. o Iņo. D: árroxgJets dë ð "Ico? 
EèTTEY aura. NBT: (l. mao. rov ëvr.) éoriv (ACG: 


suo. ?? Septem ergo fratres erant: et pri- 
mus accépit uxórem, et mórtuus est non 
relícto sémine. ?! Et secündus accépit 
eam, et mórtuus est : et nec iste reliquit 
semen. Et tértius similiter. ?? Et accepé- 
runt eam similiter septem : et non reli- 
quérunt semen. Novissima ómnium 
defüncta est et mülier. ?? [n resurrectióne 
ergo cum resurréxerint, cujus de his erit 
uxor? septem enim habuérunt eam uxó- 
rem. 

24 Et respóndens Jesus, ait illis : Nonne 
ideo errátis, non sciéntes Scriptüras, 
neque virtütem Dei? ?? Cum enim a mór- 
tuis resurréxerint, neque nubent, neque 
nubéntur, sed sunt sicut ángeli in ccelis. 
26 De mórtuis autem quod resürgant, non 
legístis in libro Móysi, super rubum quó- 
modo díxerit illi Deus, inquiens : Ego 
sum Deus Abraham, et Deus Isaac, et 
Deus Jacob? ?7 Non est Deus mortuó- 
rum, sed vivórum. Vos ergo multum 
errátis. 

28 Et accéssit unus de scribis qui au- 
díerat illos conquiréntes, et videns quó- 
niam bene illis respónderit, interrogávit 
eum quod esset primum ómnium mandá- 
tum. ?? Jesus autem respóndit ei : Quia 
primum ómnium mandátum est : Audi 
Israel, Dóminus Deus tuus, Deus unus 
est : ?? et diliges Dóminum Deum tuum 
ex toto corde tuo, et ex tota ánima tua, et 
ex tota mente tua, ct ex tota virtüte tua. 
Hoc est primum mandátum. *! Secün- 
dum autem simile est illi : Diliges próxi- 
mum tuum tanquam teípsum. Majus ho- 
rum áliud mandátum non est. 

?? Et ait illi scriba : Bene, magister, in 
veritáte dixisti, quia unus est Deus, et 
non est álius præter eum. ?? Et ut diligá- 
tur ex toto corde, et ex toto intelléctu, et 
ex tota ánima, et ex tota fortitüdine : et 


neuwty 7ztavrov ivroÀg). L: [èvrolý &onw]. 30. D* 
x. é& O1. v. dar. o8. NBE Ts ovr; Te. vt. 31. 
NbBTII J* (in.) Karet ouoia. X: aury. 32. G rell. E 
deos. 33. [L ]T* x. èE 61.7. p. T?: TLEQLOGO T 6QO Y otir. 


26. En tant qu'ils ressuscitent. Grec :«qu 'ils ressus- 
citent, c’est-à-dire comme preuve de la résurrection ». 

99, Le Seigneur ton Dieu est le seul Dieu. Grec : 
« le Seigneur notre Dieu est le Seigneur un ». 

Pio Hi second est semblable à celui- à. Grec : 
second (qui est) semblable (est) celui-ci ». 


« et le 
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II. Derniers jours (XII-XVI). — 1° (b). Jésus confond ses ennemis (XI, 12-XII). 


MM Or il y avait sept frères : le 
premier prit une femme, et mourut 
sans laisser d'enfants. ?! Le second 
la prit ensuite et mourut, et ne laissa 
point non plus d'enfants, et le troi- 
sième pareillement. ?? Et ils l'ont ainsi 
épousée tous les sept, et ils n'ont 
point laissé de postérité. Enfin après 
eux tous est morte aussi la femme. 
?3 A la résurrection donc, lorsqu'ils i cor. 15, os. 
ressusciteront, duquel d'entre eux 
sera-t-elle femme? Car tous les sept 

l'ont eue pour femme ». 


Gen. 29, 26. 


TA . A resurrec- 

« N'étes-vous point pour cela méme tionem. 
: Is. 5, 13; 

dans l'erreur, ne comprenant ni les 29 nz 
DUM : : . œ Rom. 5 2T. 
Ecritures ni la puissance de Dieu? 2 cor. 3,15. 
25 gs : ; Mat. 22, 29. 
25Car, lorsqu'ils ressusciteront d'entre rom. 4,17. 
Sap. 2, 21, 22 

les morts, les hommes ne prendront; 2 3136 


point de femmes ni les femmes de 
maris, mais ils sontcomme des anges 
dans le ciel. *6 Et quant aux morts, en so, 15,2526, 


tant qu'ils ressuscitent, n'avez-vous Ez 37,13. 
point lu dans le livre de Moïse, à l'en- zs 


droit du buisson, comment Dieu lui “33% 


parla, disant : Je suis le Dieu d'A- "7" 
braham, le Dieu d'Isaac et le Dieu de 

Jacob? ?' Il n'est pas le Dieu des sa. 4 1 
morts, mais des vivants. Vous done, '^* 5 ™ 
vous errez beaucoup ». 

238 Alors s'approcha un des scribes, pe 

qui avait entendu les sadducéens lin- mandato. 
terroger, et voyant qu'il leur avait si Tue, 20,39; 


D 


bien répondu, il lui demanda quel Mare. s, 11. 


sant” ; Mat. 22,35-39. 

était le premier de tous les comman- , Jo.5, 10. 
29 T4 DU 3 Is. 33, 18-19. 

dements. ?? Jésus lui répondit : « Le peut. 6,4, 5. 


premier de tous les commandements 15s, s. 


est : Ecoute, Israél, le Seigneur ton 


| 
| 
3 
i 
21 Et Jésus répondant, leur dit : Quid post 


Dieu est le seul Dieu; ?? tu aimeras seo. 11, 16. | 


le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, moy. 3, ss. 
de toute ton âme, de tout ton esprit et Riisi. 
de toute ta force. Voilà le premier cai 
commandement. ?' Le second est mat. 22,39. 


semblable à celui-là : Tu aimeras ton 55 15 34 


prochain comme toi-même. Aucun ‘6x su 


autre commandementn'est plus grand 1oa. 5, 20. 
que ceux-là ». Joa. 13, 35. 
?? Et le scribe lui dit : « Fort bien Tod 

A . . i il 2 Me - 
maître, vous avez dit en toute vérité "a cst 
quil niy a qu'un seul Dieu, et il n'y e 
en a point d'autre que lui; ?? qu'on 7237. 
doit l'aimer de tout son cœur, detoute i 5,15, 


son intelligence, de toute son âme et pax 10, 22. 


23. Duquel d'entre eux sera-t-elle femme? Toir 
la note sur Matthieu, xxu, 28. 


96. A l'endroit du buisson; c'est-à-dire à l'en- 
droit de son livre oü il parle du buisson ardent, 
dans Exode, u, 4 et suiv. C'est le titre que les 
Juifs, dans leur division du Pentateuque pour la 
lecture des synagogues, donnent à la section de 
l'Exode où se lit l'histoire du buisson ardent. 


98-34. Le grand commandement. Comparer avec 
Matthieu, xxu, 34-40. 


29. Écoute, Israël. Citation de Deutéronome, Vi, 
4. Ces paroles sont les premieres de la profession 
de foi des Israélites, appelée schema', parce 
qu'elle commence par ce mot. 


31. Tu aimeras ton prochain. Citation de Lévi- 
tique, xix, 48; tirée, comme la précédente, des Sep- 
tante. 
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IX. Ultima Jesu (XI-XVI). — L (c). Prophetíca verba (XIII). 
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diligere próximum tanquam seípsum, ma- 
jus est ómnibus holocautomátibus, et 
sacrificiis. ?' Jesus autem videns quod 
sapiénter respondísset, dixit illi : Non es 
longe a regno Dei. Et nemo jam audébat 
eum interrogáre. 

33 Et respóndens Jesus dicébat, docens 
in templo Quómodo dicunt scribe 
Christum filium esse David? ?* Ipse enim 
David dicit in Spíritu sancto : Dixit Dó- 
minus Dómino meo, Sede a dextris meis, 
donec ponam inimícos tuos scabéllum 
pedum tuórum. ?" Ipse ergo David dicit 
eum Dóminum, et unde est fílius ejus? 
Et multa turba eum libénter audivit. 


38 Et dicébat eis in doctrina sua : Ca- 
véte a scribis, qui volunt in stolis ambu- 
láre, et salutári in foro, ?? et in primis 
cáthedris sedére in synagógis, et primos 
discübitus in conis, ‘ qui dévorant do- 
mos viduárum sub obténtu prolixæ ora- 
tiónis : hi accípient prolixius judícium. 

tt Et sedens Jesus contra gazophylä- 
cium, aspiciébat quómodo turba jactáret 
es in gazophylácium, et multi dívites 
jactábant multa. *? Cum venísset autem 
vídua una pauper, misit duo minüta, quod 
est quadrans, *? et cónvocans discípulos 
suos, ait illis : Amen dico vobis, quóniam 
vídua haec pauper plus ómnibus misit, qui 
misérunt in gazophyläcium. ** Omnes 
enim ex eo, quod abundábat illis, misé- 
runt : haec vero de penúria sua ómnia 
qua hábuit misit totum victum suum. 


XXIX. ! Et cum egrederétur detemplo, 
ait illi unus ex discípulis suis : Magister, 
áspice quales lápides, et quales structü- 
ræ. ? Et respóndens Jesus, ait illi : Vides 
has omnes magnas ædificationes ? Non 


y 
. 


cic èx. 2. T* &7toxg. (eti. y. 5).LT: ap. ode. T: 
Aitor. 


40. Sous le prétexte de longues prières. Grec: « et 
prient longuement en apparence ». 


Marc, XII, 34— 


XIN. 2. 


1 
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IX. Derniers jours (XII-XVI). — 1? (c). Discours prophétiques C XII ). 


de toute sa force; et qu'aimer le pro- 
chain comme soi-méme est plus que 
tous les holocaustes et tous les 


sacrifices ». ?* Jésus voyant qu'il avait Met, 15, 6: 
sagement répondu, lui dit : « Tu n'es Zu 20, 10. 
: ; Joa, 16, 30. 
pas loin du royaume de neu Et oe 15 9. 
personne n'osait plus l'interroger. 
35 Mais prenant laparole, Jésus de- Christus 
ilius 
David. 


mandaiten enseignant dans letemple: 
« Comment les scribes disent-ils que 
le Christ est fils de David? 3ë Car 


Marc. 11, 27, 
17. 


Mat 29, 41 


David lui-même a dit par l'Esprit- Jon. 15, 20. 
Saint : Le Seigneur a dit à mon Sei- „Pe 109 1 
gneur : Asseyez-vous à ma droite, Te 13- 
jusqu'à ce que j'aie fait de vos enne- 1515 12. 

Luc. 20, 44. 


mis l'escabeau de vos pieds. 37 Ainsi 
David lui-méme l'appelle son Sei- 
gneur ; comment est-il son fils? » Et 
une grande foule l'écoutait avec 
plaisir. 

38 [1 leur disait encore dans son 
enseignement : « Gardez-vous des 
scribes, qui se plaisent à se promener 
avec de longues robes, et à être salués 
dans les places publiques; ?? et à 
s'asseoir sur les premiers sièges dans 
les synagogues, et qui veulent les 
premières places dans les festins; 
^? qui dévorent les maisons des veuves 
sous le prétexte de longues priéres : 
ces hommes-là subiront un jugement 
plus sévére ». 

11 Aprés cela, étant assis vis-à-vis 
du tronc, Jésus regardait de quelle 
manière le peuple y jetait de l'argent; 
or nombre de riches y en jetaient 
beaucoup. *? Et une pauvre veuve 
étant venue, elle y mit deux petites 
pièces valantle quart d'un as. +? Ap- 
pelant alors ses disciples, il leur dit : 
« En vérité, je vousle dis, cette pauvre 
veuve a déposé plus que tous ceux 
qui ont mis dans le tronc. *^* Car tous 
ont mis de ce qu'ils avaient de su- 
perflu; mais celle-ci a mis de son in- 
digence méme tout ce qu'elle avait, 
tout son vivre ». 

XXIX. ! Lorsqu'ilsortaitdu temple, 
un de ses disciples lui dit : « Maitre, 
voyez quelles pierres et quels båti- 
ments ». ? Et répondant, Jésus lui P5. 
dit : « Tu vois toutes ces grandes » a. 5, 20. 


constructions? Il n'y restera pas Ius. 18, 11 


Mat. 22, 45. 


Snperbia 
sceribarums, 


Mat. 23, 6. 
Luc, 11, 43. 


Mat. 23, 2. 
Ps. 106, 32. 
Luc. 19, 10. 


Luc. 20, 47. 
Mat. 23, 14. 
Ps. 108, 7. 
Is. 3, 14, 15; 
27, 8. 


Munuscu- 
Ium vidu. 
Ps. 25, 4. 

4 Reg. 12, 9, 
Joa. 8, 20. 


Tob. 4, 9. 


Gen. 4, 4-5. 
2 Cor. $, 12. 


Luc. 11, 41. 
Job, 31, 17. 
Luc. 12, 33, 
Ps. 40, 2. 


c) KE versio 
templi fu- 
tura. 
Luc. 24, 5. 
Mat. 24, 1; 
23, 38. 


35-37. Le Christ, Fils et Seigneur. Comparer avec 
Matthieu, xxi, 41-46; Luc, XX, 41-44. 


Luc. 20, 41. | 


36. L'escabeau de vos pieds, Voir la note sur 
Matthieu, xxu, #1. 


| 


$8-40. Sur les scribes et les pharisiens. Compa- 
rer avec Matthieu, xxi, 1-39; Luc, xx, 45-41. 
38. De longues robes. Stolæ, tuniques ou robes 
| longues et flottantes. Sur la stola, voir la note sur 
| Luc, xv, 22. 


41-44. La veuve et ses deux deniers. Comparer 
avec Luc, XXI, 1-4. 

41. Tronc. Gazophylacium, troncs au nombre 
| de treize, appelés trompettes à cause de leur 
| forme. lls étaient destinés à recevoir les dons 

volontaires des Juifs et étaient placés dans la 
| cour des femmes, devant les colonnes qui sup- 
portaient la galerie des femmes. i 

42. Le quart d'un as. Voir la note sur Matthieu, 

v, 96. 


c) Discours prophétiques de Jésus, XIII. 


| XIII. 4-37. Prophétie sur Jérusalem. Comparer 
| avec Matthieu. xxiv, 1-54; Luc, xxi, 5-36. 

4. Voyez quelles pierres et quels bátiments. Les 
constructions qui formaient l'ensemble du tem- 
ple (tepov) étaient magnifiques. « Les pierres [des 
fondations qui restent encore] sont de dimen- 
sions trés grandes, dit M. de Vogüé. La longueur 
des blocs varie depuis sept mètres jusqu'à quatre- 
vingts centimètres; l'un d'eux a 12 metres de 
long ». 
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relinquétur lapis super lápidem, qui non 
destruátur. 

3 Et cum sedéret in monte Olivárum 
contra templum, interrogábant eum se- 
parátim Petrus, et Jacóbus, et Joánnes, et 
Andréas : * Dic nobis, quando ista fient? 
et quod signum erit, quando hæc ómnia 
incipient consummári? 

? Et respóndens Jesus ccepit dícere illis : 
Vidéte ne quis vos sedücat : 5 multi enim 
vénient in nómine meo dicéntes, quia ego 
sum : et multos sedücent. 7 Cum audiéritis 
autem bella, et opiniónes bellórum, ne 
timuéritis : opórtet enim hzc fieri : sed 
nondum finis. ? Exürget enim gens contra 
gentem, et regnum super regnum, et 
erunt terræmoôtus per loca, et fames. Ini- 
tium dolórum hzc. 


? Vidéte autem vosmetípsos. Tradent 
enim vos in concíliis, et in synagógis va- 
pulábitis, et ante præsides et reges stá- 
bitis propter me, in testimónium illis. 
10 Et in omnes gentes primum opórtet 
predicári evangélium. !'! Et cum duxe- 
rint vos tradéntes, nolíte preecogitáre quid 
loquámini : sed quod datum vobis füerit in 
illa hora, id loquímini : non enim vos estis 
loquéntes, sed Spíritus sanctus. !? Tradet 
autem frater fratrem in mortem, et pater 
filium : et consürgent filii in paréntes, et 
morte affícient eos. !? Et éritis ódio 
ómnibus propter nomen meum. Qui autem 
sustinuerit in finem, hic salvus erit. 

14 Cum autem vidéritis abominatiónem 
desolatiónis stantem ubi non debet, qui 
legit, intélligat : tunc qui in Judæa sunt, 
fügiantin montes : !? et qui super tectum, 
ne descéndat in domum, nec intróeat ut 
tollat quid de domo sua : ‘et qui in agro 


(KLJ|T HO * ro éx9£v-zooq. (ALXT). T: éoros (L: 
éoryxoc). 15. LT* ðe. [L]T* e z. oix: 40. LT* œr. 


XII. 8. Et des famines. Grec : « et des famines et 
des troubles ». La fin du verset est rattachée dans le 
grec au verset suivant. 

9. On vous traduira devant les tribunaux, vous 
serez battus dans les synagogues. Grec : « on vous 
traduira devant les sanhédrins et les synagogues ; 
vous serez battus ». 

44. L'abomination de la désolation. Le grec porte 
en plus : « prédite par le prophete Daniel ». 


Marc, XIII, 3-16. 219 


IT. Derniers jours (XII-XVI). — 1? (c). Discours prophétiques € XIII). 


pierresur pierre, qui nesoitdétruite ». 

Ni Nome il était assis sur le re 
mont des Oliviers en face du temple, fx 
Pierre, Jacques, Jean et André lui 7» b 4. 


demandaient en particulier : ^ « Dites- 79 115 


: : Eccle. 5, 11. 
nous quand ceci arrivera, et quel sera Feis Sth 


le signe que toutes ces choses com- 
menceront de s'accomplir? » 
? Et répondant, Jésus commença Commotio 


gentium. 


par leur dire : « Prenez garde que Yat. 24, 4. 


» : Joa. 16, 12. 

personne ne vous séduise ; ê car beau- o 2, 15. 
coup viendront en mon nom, disant: :5o.4 1. 
Sap. 4, 3. 


C'est moi; et beaucoup seront séduits 3 Thes. 2, 
0-11. 
par eux. 1 Lorsque vous entendrez ac. s, 18-10. 


parler de guerres et de bruits de 721,4. 
Luc. 12, 4. 


guerres, ne craignez point; car il! Cor- 1r. 
faut queces choses arrivent; mais ce 


n'est pas encore la fin. $ Car une na- 1.1 
Luc. 21, " qm 


tion se soulévera contre une nation, Lam.i 10. 
un royaume contre un royaume et il ns 
y aura des tremblements de terre en 
divers lieux, et des famines. C'est là 
le commencement des douleurs. 

Prenez garde aussi à vous- lerseeutio 


fidelium. 


mêmes. Car on vous traduira devant 355259; 


les tribunaux; vous serez battus dans H-3, 2. 


3 a Act. 20, 28. 
les synagogues, et vous comparaitrez 4g 203 


à cause de moidevantles gouverneurs i 33; 
n. 3, 32. 


et les rois, en témoignage contre eux. Ms. 5. 11-12. | 


6. © ó Mare. 16, 15. 
10 Mais il faut d'abord que l'Evangile Met 24 l. 


s. 27, 6. 
soit préché chez toutes les o Aem E 15, A 
!! Lors donequ'on vous conduira pour =. 163. 


i ; 2 Cor. 3, 5. 
vous livrer; ne pensez point d'avance :à co.1,19. 


à ce que vous direz, mais ce qui vous ^^^ 
sera inspiré à l'heure méme, dites-le; ^in 
car ce n'est pas vous qui parlez, mais "Bap. 9 D 
l'Esprit-Saint. ‘? Un frère livrera Aei aa 
son frère à la mort, et un père son ta, a, 1e. 
fils; et des enfants s'éléveront contre Mat. 1o, ?1, 
leurs parents et ils les feront mourir. Men. 72, 
13 Et vous serez en haine à tous, à 
cause de mon nom. Mais celui qui iai 21,9, 
restera ferme jusqu'à la fin, celui-là soa. È, 19, 
sera sauvé. e 
14 » Or quand vous verrez l'abo- Fusiant 


omnes. 


mination dela désolation là où elle ne Ic 21, 20, 


Mat. 24, 15. 
° Dan. ,27; 
doit pasétre (que celui quilit entende) ES. 
alors que ceux qui sont dans la Judée, „12 4, 10. 
1: Eoo I CL 
fuient vers les montagnes; et que iar 
celui qui est sur le toit, ne descende As de 


point dans la maison, et n'y entre ? cv. 


point pour emporter quelque chose mat. 24, 17. 


de sa maison; !* et que celui qui sera "5 


3. Le mont des Oliviers. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxt, 4. 


6. Beaucoup viendront. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxi, 11. 


9. En témoignage contre eux; Cest-à-dire pour 
rendre témoignage devant eux dela vérité de la 
doctrine que je vous ai enseignée. 


42. L'abominatton de la désolation. Voir la note 
sur Matthieu, xxiv, 15. — Fuient vers les monta- 
gnes. Voir la note sur Matthieu, xxi, 16. 


45. Sur le toit. Voir la note sur Matthieu, x, 
QAI 
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IX. Ultima Jesu (XI-XVE). 


Marcus, XIII, 17-33. 


— 1° (c). Propkhetica verba ( XIII). 


A 2 \ » \ 9 2 > N , 
TOV &y9Ov (Qv uj ÉTLIOTOEWUTU sic TU OTILOQ, 
Ej \ € , c 07 Où M dè ~ 2 
ROUL TO LUUTLOY AVTOV. vai dè voig èv 
y«orgl iyovooug xat tuiç 9uÀelovocig iv 
ÉLELVUIG Tuc vu EQOLG. 

, 
18 TToocev zeoe dé, Eva un yevqvou ý qvyr 
^ ^ A CC J 
uwv yauwvos. |." "Ecovvat yag at ju£oot 
5 ~w J E 3 Lj 2 3. 79 
Exsivat JAMWIG, oie OÙ YEVOVE TOLUUTY QN 
on xviosuc, MG EXTIOEY Ò J'eüc, EWG TOU 

a ` 2 à ! 20 K \ > \ , 
vOv, xat OU UN YEVNTEL. ab sl uñ xú- 

2) , M c I 2 » ». , 
olog éxoAo[ os Tas uégac, oUx æv é0c 07 

m / 2 \ A N 5 La a 
ngoa COUDE dhia dia tovg ExLEATOUG, OUG 
> ! 3 d * c ! 

&EsÀéEarO, &xoAoDoos vag nusooc. 

?! Kai rovs av vig vuir siny "Ióov, wde 
[4 A M, > z 3 d < 7 
0 XouorOc, 7° lÓov, éxsi, UÑ TIOTEUONTE. 
22 ?Eysodnoovtra yag WevO0 yotovor xal pev- 
doztooq tut, xai óc covot oqusio xal TÉQUTU 

^v M 
T00G TO Gz07zÀAY&v, Et ÓvvarOv, xci vovc 
&xAexrovg. °3Yusiç dE fBlAéneve 1000, moosi- 
onza vuiv n&vrG. 

24 2 2 3 5 Ü b [4 , \ N 

25 AK. EV EXELVULIG TAG NUEQULG, UET TV 
JAiyir Ezsivyy, Ò huoc oxorodýosta, xal 
c , D D \ , c v 25 4 
7 GsÀqvr:z OÙ wos TO qéyyoc ovvnc, ^? xat 

m ~ yf 
OÙ COTEQEG TOU 0UQUYOU ECOYTUL EXTITITOVTES, 
xal at Ovrauels aL èv voiG ovQaroig oalev- 
9'7joovtot. 

26 Kai tots Óworvraut vOv viov ToU &YJQO- 
zov égyOusvov èv vsqéAoug uste Óvvagusoc 
bd b / 
noliņns zat dobne. 

\ > , c [d A RJ / `~ 
TOUG &yy£Àlovg aðtoð, xat ÉTIOUVUEEL TOUG 
ÉXAEATOUG QÜTOV EX TWV TECOCQWV VEUT, 
aT &xgov yç EWG &xgov ovgavoù. 

28 Ano dÈ TAG ovxgc MUŸDETE v5v nagu- 
polv. Orav aths 705 0 xAddoc «z«A0c 
yévyTut xoi éxqum và QUAÂG, ytraloxevs ÖTL 
> ` \ A 3 14. 29 a S € o 
&yyvg TO dégog OTV OÙTW zal VuEL 
ÔTUY TAVTA LÔMTE ytvóuEva, yure)oxevs ÓT 
3 , 5 3 IN # 30 2 A , t ë w 
£yyvg EOT Ez Ivou. dun v Aya vpiv, 
ÔTL OU UÑ urged g cr «vn, HEXQUG OÙ 
HUYTG TUÛTU yérigros. 'O ovoavoc xai À 
yz maosisUcovrot, ot Ó8 oyot uov OU uÑ 
HUQEÀ D (901. 

32? Jleoù dE vzc muéouc Exeivns zat TAG 
e 26 A 5 2088 € Y € » > 
wogaç ovOsic older, ovd où &yyehor ot Ev ov- 

~ zde c € 7 > A € ti 33 ! 
oavw ovd O viOc, ei uy 0 maryo. °° Bhe- 


TETE, GYQUTVETE xal TOUOEUYEOTE OÙX 
A8 L g pr LOT: 77. Sil T g) e e 
(bis; L: alt. 1.). NABDET: morevere. NCT*: (1. 


ydo) de. DT!* yeudd yo. xci. DT: (1. doo.) ouj- 
govor 23. o: 29. ETF àix.- DD. 
Eu T* (bis, [L Je pr.) Srs 28. LT: xq vg. ili: 
yuwuonera. 29. T: oùrws. NABCT: tôyre (D+ 


?7 Kai torse anootehsl 


erit, non revertátur retro tóllere vesti- 
méntum suum. t7 Væ autem prægnánti- 
bus et nutriéntibus in illis diébus. 


18 Oráte vero ut híeme non fiant. 
1% Erunt enim dies illi tribulatiónes tales, 
quales non fuérunt ab inítio creatúræ, 
quam cóndidit Deus usque nunc, neque 
fient. ?? Et nisi breviásset Dóminus dies, 
non fuísset salva omnis caro : sed propter 
eléctos quos elégit, breviávit dies. 


?! Et tune si quis vobis dixerit : Ecce 
hic est Christus, ecce illie, ne eredidéritis. 
2? Exürgent enim pseudochrísti et pseudo- 
prophétæ, et dabunt signa et porténta ad 
seducéndos, si fíeri potest, étiam eléctos. 
?3 Vos ergo vidéte : ecce prædixi vobis 
ómnia. 

21 Sed in illis diébus post tribulatiónem 
illam sol contenebräbitur, et luna non 
dabit splendórem suum : ?? et stellæ coeli 
erunt decidéntes, et virtütes quæ in ccelis 
sunt, movebüntur. 


26 Et tunc vidébunt Filium hóminis 
veniéntem in nübibus cum virtüte multa 
et glória. ? Et tunc mittet ángelos suos, 
et congregábit eléctos suos a quátuor 
ventis, a summo terra usque ad summum 
coeli. 

28 A ficu autem discite parábolam. Cum 
jam ramus ejus tener füerit, et nata füe- 
rint fólia, cognóscitis quia in próximo 
sit æstas : ?? sic et vos cum vidéritis hæc 
fieri, scitóte quod in próximo sit in óstiis. 
3? Amen dico vobis, quóniam non trans- 
ibit generátio haee, donee ómnia ista 
fiant. ?! Coelum et terra transibunt, verba 
autem mea non transíbunt. 


32 De die autem illo vel hora nemo scit, 
neque ángeli in coelo, neque Fílius, nisi 
Pater. ?? Vidéte, vigiláte, et oráte: nescitis 


ndvra) tavta yw. 31. GKS: nageheuoere. T (n f. 2 
7tageAevoorrot. 32. G rell.: 7. BT!: dyyelos èr 80. 
33. BDLT* x. zooçevy. 


48. Ces choses. Grec : « votre fuite ». 
32. Ni les anges dans le ciel. Grec : 


« ni les anges 
qui sont dans le ciel » 


Marc, XIII, 


17-33. 221 


El. Derniers jours (XEI-XVE). — 1° (c). Discours prophétiques (XIII). 


dans le champ, ne retourne point sur | 
ses pas pour prendre son vêtement. yrat. 24, 19. | 


D Des malheur aux femmes en- kes is ie | 
ceintes, et à celles qui nourriront en pam. "0. 
ces jours-là. 
Ern Sonequeces choses n'ar- Serrat 
p cucbemtenhiver. 1” Car ces jours Met. 25 20. 
. e , m , Dan. 12, 1. 
seront des tribulations telles qu'il n'y J0e1,2, 2. 
3 : 20. 300123 
en a point eu depuis le commen- 1 Thes., 3. 
P 


cement des créatures que Dieu afaites 
jusqu'à présent, et qu'il n'y en aura 
point. ?? Et si le Seigneur n'avait 


Job, 26, 14. 
5, 16. 


2 r Q D ph. », 
abrégé ces jours, nulle chair n'au- r. i5 6; 1, 


rait été sauvée; mais à cause des élus 
qu'il a choisis, il a abrégé ces jours. 

?! » Et alors si quelqu'un vous dit : 
Voici le Christ ici, le voilà là, ne le 
croyez point. ?? Car il s'élévera de 


faux christs et de faux prophètes, et 
2 Thes. 2, 9, 
10. | 


ils feront des signes et des prodiges 
pour séduire, s’il peutsefaire, même 
des élus. ?? Vous donc, prenez garde : 
voilà que je vous ai tout prédit. 

?! » Or en ces jours-là, aprés cette 
tribulation, le soleil sera couvert de 
ténèbres, et la lune ne donnera plus 
sa lumiére; ?? et les étoiles du ciel 
tomberont, etles vertus quisont dans 
les cieux seront ébranlées. 


26 » Alors on verraleFilsdel'homme Christus | 


venant dans les nuées avecune grande 
puissanceetune grande gloire;?"alors 
aussi il enverra ses anges, et il ras- 
semblerases élus, des quatre vents, de 
l'extrémité de la terre jusqu'à l'extré- 
mité du ciel. 

28 » Apprenez la parabole prise du 
figuier. Lorsque ses rameaux sont 
encore tendres et que ses feuilles 
viennent de naître, vous connaissez 
que l'été est proche :?? de même vous, 
quand vous verrez ces choses arriver, 
sachez que le Fils de l’homme est 
proche, à la porte. ?? En vérité je vous 
dis que cette génération ne passera 
point que toutes ces choses ne s'ac- 
complissent. ?! Le ciel et la terre 
passeront, mais mes paroles ne pas- 
seront point. 

32 » Mais sur ce jour ou sur cette 
heure, nul ne sait rien, ni les anges 
dans le ciel, ni le Fils, mais le Père 
seulement. ?? Tenez-vous sur vos 


Seductio- | 


nes. | 
Luc. 17, 23. | 


2 Tin. 3, L 
Deut. 14, 8. 
at. 21, 21; 
7 15,22: 


1 Joa. 2, 18; 
4, 3. 


Deut. 12, 1. 


Marc. 13, 9. 
Mat. 21, 25 ; 
2t. gd. 
Turbatio 
cocli. 
Lue. 21, 25. 
Joa. 14, 29. 
Ap. 6, 12-13. 
Is. 13, 10. 
Joei, 3, 15-16. 
Nutz. SML 26, 
Job, 26, 1. 


judex. 


Mare. 14, 62, 
Mat. 24, 30. 
Lue. 21, 27. 
Dan. 7, 13 
Act. 1, 11, 
Mat. 26, 61. 


Parabola 
ficus. 
Mat. 21, 31 ; 
13, 41. 
Ps. 49, 5. 
Is. 43, 5-6. 
Ez. 31, 9. 


Mat. 24, 32. 
Luc. 21, 29, 
Cant. 2, 13. 
Jac. 5, 9. 
cl, Jf. 


Marc. 9, 1. 
Mat. 16, 28; 
5, Gu 
Job, 14, 12. 
1 Cor. 7, 31. 
2 Pet. 3, 10. 


Mat. 24, 35. 
Luc. 21, 33. 


Vigilan- 
dum. 
Mat.21,27,36. 
Act. 1, 7. 
Hebr. 12, 2. 
Luc. 12, 40. 
ACL di ffc 


11-18. Voir pour l'explication de ces versets les 
notes sur Matthieu, xxiv, 19, 20. 


19. Ces jours seront des tribulations. Voir la 


note sur Matthieu, xxiv, 21. 


90. Nulle chair. Voir la note sur Matthieu, xxiv, 
923 


me 


22. De faux christs et de faux prophètes. Voir 


| la note sur Matthieu, xxiv, 11. 


294. Cette tribulation. Voir la note sur Matthieu, 
XXIV, 21. 


98. Du figuier. Voir la note sur Luc, xui, 6 


32. Le Fils de Dieu ignore ce jour, non selon sa 
divinité,qui connait tout, mais selon son huma- 
nité, qui ne le connait point par elle-même, c'est- 
à-dire par ses propres lumiéres, mais par la seule 
révélation que lui en fait la divinité, laquelle lui 
est intimement unie (Glaire). 


NO 
NO 
NO 


Marcus, XIII, 34— XIV, 10. 


EX. Ultima Jesu (XII-XVI). — r (d). Apud Simonem cena (XIV, 1-11). 


34 ue 


2 2 , 2 M ` DIT € 
&vJguzoc «z005uoc, &qsic Thv OÙxLUY av- 


OLÔUTE (O0 MOTE O xGLOÓC OTV 
(durs y&Q TÔT &L00G . 


rot xal do)g roig dovAoig «/roU Tr gov- 
gluv, xul EXGOTW TO £gyov aUTOU, xal TQ 
Fvgwgw £veretÀaro iva yonyogz. °° Tonyo- 
pere oùv' (oix otÓnrs yag HÔTE À xvgLoc 
T DE » 3 A ?» [4 b 
TS oixiug ÉOYETU, OYÈ 7) LMECOYUXTIOU 7| 
«f v’ Soa 
GhextTopopuviag 7] mowi) un éATWY è- 
^ A 
œipvns, sign vuas x«JsvOovrac. TA dè 
dur Àéyc, naor Àéyey lonyoosïre. 
M. 7 
XIV. Hy dè r0 nuoyu xol ta &vua 
`~ , c , * D / c 2 ~w 
ueta Oo juegas, xai ¿Gyrovv oi doyisosig 
* [4 ~w ew, 3 ax 5 fh 
xoi où yup rélG, TTG auTOv £y Ó0Àq xoa 
2 » U I ND 
Tnouvtec anoxtelvwouw ?&Asyov dE Mn èv 
^v ^ J ^ ^ 
TI) &ogtz, ux ove Q'ógvfoc £orot TOÙ Aaov. 


zv ~ ~ 
? Koi Ovros avroð èv Bmduvia èv r 
oixt& Æluwvos TOU Aszgo), XATAXELUEVOV 
2 GA ey \ 7 324 / , 
GUTOU WADE yury £zovoa aAcpoorgov ui- 
gov v&gOdov zu0TixZc HOÂUTEAOÙG, x«l ovv- 
, A 2 r lá 2 ind 
TOUWGOG TO GÀMÓGOTOOY ZATEJEEV QVTOV 
\ ma £s 4y ! 2 
xata TNG repars. ‘Hour dé tvec &yava- 
#TOUYTEG ngoc Euvrouc xal A&£yovrsg Fic ti 
c 3 ld a Es , , EX 2 T 
7 anws «vT TOÙ uUgov yeyovev; * óv- 
VUTO y&g TOUTO zQuJTvYOL ÉTUVO TKO- 
ciwy Ózvagtorv xat dodmrur roig nro 
M 3 ie e in 
xoi ÉVEBQUUUWYTO CUTY. 
c \ 2 i 5 
6 O dé ‘Inoovc siner “Agere œutir ci 
D , I p 
QUTI) X07LOUG NAQEJETE; AUAOV Epyov &ioyd- 
> 3 J iof # `~ `~ 
oaro siç uë. ! Ilavrors ydo tovc ntwzovg 
EyETE LEF &avrQv, xal orav Elyte, OVvacds 
QCTOVG EÙ 7L0L 00V ÊUE ÔÈ OÙ HUVTOTE Zyers. 
8 SO 7 e > , ^ ! , 
ELYEV GTI, ENONCE zt9osAoafs VOICI 
? Auv 
L C w Lo 
À&yQ Uv, 0ztov Eur 4700707 to SÜGyyéAtov 
TOUTO tig ÓÀov rOv xoouov, xol Ô ènoinoev 
(017) Lay TNOST si ) m 
7 A«A191)08104 siç uvmuoovvor GÛTH. 


LOU TO OWUU ELG TOY EVTAFLOOUOV. 


10 Kai ò lovóec 0 "Ioxeguóroc, sic vov 
» 2 d w 
dwdsxa, GnmAdE ngoc rovs doyisosic, iva 


34. NBCDT* (a. £x.) xat. 35. NBCT+ (a. oyt) 7 
..1 ueoovuxTi0v. 37. LT: 9 de. — 9. LTO: ye. 
3. LTO: zo» (B: zzv) 44. LT* xatd. 5. X: àov- 
varo. ABCXT (p. Tovro) to mvgor. NCDT: dy. 
TQ. NCT*: èveßoruoŭvro. 6. NABCDT: èv uoi. 


7. LT: evvois. 8. NABCDT: &oyev. |L]T* a227. | 


enim quando tempus sit. ?* Sicut homo 
qui péregre proféctus relíquit domum 
suam, et dedit servis suis potestátem cu- 
jüsque ôperis, et janitóri præcépit ut 
vigilet. ?? Vigiláte ergo (nescitis enim 
quando dóminus domus véniat : sero, an 
média nocte, an galli cantu, an mane), 
?* ne, cum vénerit repénte, invéniat vos 
dormiéntes. %7 Quod autem vobis dico, 
ómnibus dico : Vigiláte. 

XIV. ! Erat autem pascha et ázyma 
post bíduum: et quærébant summi sacer- 
dótes et scribae quómodo eum dolo téne- 
rent, et occiderent. ? Dicébant autem : 
Non in die festo, ne forte tumültus fieret 
in pópulo. 

? Et cum esset Bethäniæ in domo Si- 
mónis leprósi, et recümberet, venit mülier 
habens alabástrum unguénti nardi spicáti 
pretiósi, et fracto alabástro, effüdit super 
caput ejus. * Erant autem quidam indigne 
feréntes intra semetipsos, et dicéntes : Ut 
quid perditio ista unguénti facta est? 
? póterat enim unguéntum istud venüm- 
dari plus quam trecéntis denáriis, et dari 
paupéribus. Et fremébant in eam. 


6 Jesus autem dixit: Sinite eam, quid 
illi molésti estis? Bonumopus operáta est 
in me : 7 semper enim paüperes habétis 
vobiscum : et cum voluéritis, potéstis illis 
benefácere: meautem nonsemper habétis. 
8 Quod hábuit hec, fecit : prævénit 
üngere corpus meum in sepultüram. 
? Amen dico vobis : Ubieümque prædicä- 
tum füerit evangélium istud in univérso 
mundo, et quod fecit haec, narrábitur in 
memóriam ejus. 

10 Et Judas Iscariótes unus de duóde- 
cim ábiut ad summos sacerdôtes, ut 


9. [LIT+ ð * roùro. 10. NABCDET* (pr.) 6. 
NBODT?: Tovðas "Toxegub9. NBCT (a. eig) 6. A* 


sig vv dwd. T: tva avrov nagado! avrois. 


XIV. 2. De peur qu'il ne s'élevát quelque tumulte 
dans le peuple. Grec : « de crainte d'une sédition du 
peuple ». 


Marc, XIII, 34 — 


NO 
NO 
s 


XIV, 10. 


II. Derniers jours (XII-XVI). — 1° (a). 


Repas chez Simon ( XIV, 1-11). 


: : ; Mat. 25, 13; 
gardes, veillez et priez, puisque vous 5, 

ne savez quand ce temps viendra. ES 
3! Comme un homme qui partant pour Tee- 21 25. 
2 5 Luc. 19, 12. 

un voyage, et laissant sa maison, xa. 25, 15. 
*. s . ` uc. , . 

donne pouvoir.à ses serviteurs, à cha- Joa. 10, 3. 
: E uc 2, 8: 

cun suivant sa fonction, et commande Prov. s, 17. 
au portier de veiller. *? Veillez donc Mat. 24, 42. 
10 j 21,34 
(car vous ignorez quand viendra le ,21 Dm 


maitre de la maison, le soir, ou au 
milieu de la nuit, ou au chant du coq, 
ou le matin), ?? de peur que, venant 
subitement, il ne vous trouve endor- 
mis. 7 Et ce que je vous dis, je le dis 
à tous : Veillez ». 

XXV. ' Or c'était la Páque et les | 
azymes deux jours après ; etles princes 
des prétres etles scribes cherchaient 
comment ils se saisiraient de lui par. , 3. 


ruse, et le feraient mourir. 2 Mais ils 52. 


Marc. 14, 30. 

Mat. 18, 33. 
Ps. 62, 2. 

1 Cor. 15, 34. 

Prov. 6, 9-11. 

1 Thes. 5,3. ] 


e] 
n 
to 

E 
eo 


capiendo 
Jesu. 


EcentceNoncpas un jour de la 35 $ 
fête », de peur qu'il ne s'élevát quel- 7° 6- 
que tumulte dans le peuple. 

3 Et comme Jésus se trouvait à Ursitur 
Béthanie, dans la maison de Simon Met. 26,6. 


Joa. 12, 1; 
I-uispseuseetoquulétait à table, il , 1°, 
vint une femme ayant un vase d'al- 3s» Y 
bátre plein d'un parfum de nard d'épi 

d'un grand prix. Or, le vase rompu, 
elle répandit le parfum sur sa tête. 
1 Quelques-uns s'en indignérent en 
eux-mémes, et ils disaient : « Pour- 
quoi avoir ainsi perdu ce parfum? 
5 Il pouvait en effet, ce parfum, se 
vendre plus de trois cents deniers, 
et étre donné aux pauvres ». Et ils 
murmuraient contre elle. 

6 Mais Jésus dit : « Laissez-la; 
pourquoi lui faites-vous de la peine? 
C'est une bonne œuvre qu'elle a faite 
envers moi; 7 car les pauvres, vous 
les avez toujours avec vous, et quand 
vous voulez, vous pouvez leur faire 
du bien; mais moi, vous ne m'avez 
pas toujours. * Ce qu'a pu celle-ci, 
elle l'a fait; elle a d'avance parfumé 
mon corps pour la sépulture. ? En 
vérité, je vous le dis : Partout où 
sera prêché cet Evangile, dans le 
monde entier, ce que celle-ci vient de 
faire, sera méme raconté en mémoire 
d'elle. | 

19 Alors Judas Iscariote, un des 


Mat. 26, 8. 
Joa. 12, 4. 
Sap. 15, 12. 


Joa. 12, 5. 
Eccli. 10, 9-10. 
Tim 6, 10 

Job, 27, 8. 
Ps, 2, 1139,4. 


Mulierem 
laudat. 
Mat. 3,15 ; 
26, 10. 
Prov. 321 
Luc.10, 40, 12, 
1 Tim. 4, 8. 
Ps. 131, 7. 
Deut. 15, 11. 
Tob. 4, 7,9. 
Luc. 16, 9. 
2 Cor. 8, 12. 
Joa. 16, 19. 


Joa. 12, 7. 
Eccli. 7, 38. 


Marc. 16, 1; 
13, 10. 
Mat. 26, 18; 

21,14. 00 | 
Eccli. 19, 1-2. 

Ps. 111, 7. 

Joa. 12, 7. 


Proditio 
Judæ. 


| maintenant 


| « à racine épaisse et lour- 


Joa. 13, 2; 


douze, alla trouver les princes des "557r 


35. Le soir, ou au milicu de la nuit. Voir la 
note sur Matthieu, xvi, 25. 


d) Repas chez Simon, XIV, 4-11. 


XIV. 1-2. Conspiration contre Jésus. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 3-5; Luc, xxi, 1-2. 

1. La fête de Páque (voir la note sur Matthieu, 
xxvi, 2) s'appelait aussi les Azymes, parce que 
pendant les sept jours qu'elle durait, les Israéli- 
tes ne devaient manger que des pains azvmes ou 
non fermentés, en mémoire de la sortie d'Égypte. 

3. Jésus chez Lazare à Bétlianie. Comparer avec 
Jean, XII 1-2. 

3-9. Repas chez Simon. Comparer avec Matthieu, 
XXVI, 6-135; Jean, xu, 2-11. 

3. Béthanie. Voir la note sur Matthieu, XX1, 17. 
— Simon le lépreux. Voir la note sur Matthieu, 
xxvi, 6. — Un vase d'alóátre. Voir là note sur 
Matthieu. XXVI, 7. 

Nard. « Ptolémée dit que 
le nard est une plante 
odoriférante qui croît 
principalement à Ranga- 
mati, sur les frontières 
du pays qu'on nomme 
le Bootan. 
Pline en reconnait douze 
espèces. ll met en pre- 
miere ligne celui des 1n- 
des, puis le syriaque, le 
gaulois, celui de Crète, 
etc. Il décrit ainsi le nard 
indien: « C’estun arbuste 


« de, mais courte, noire 
« et cassante, quoique 
« onetueuse en même 
« temps. L'odeur ressem- 
« ble beaucoup à celle 
« du cyperus ; le goút est 
« áere, les feuilles sont 
« petites et viennent en 
« touffes. Les sommités 
« du nard se dévelop- 
« pent en épis barbus. De là vient que le nard est 
« Si fameux pour sa double production, l'épi barbu 
« et la feuille ». Le prix de ce nard était alors de 
cent deniers la livre (environ 85 francs). Les au- 
tres sortes, qui n'étaient que des herbes, coütaient 
beaucoup moins cher et pouvaient s'obtenir pour 
quelques deniers. Galien et Dioscoride parlent du 
nard (en gree nardostachys, nard à épis) à peu 
pres dans les mêmes termes. Ce dernier auteur 
prétend toutefois que le nard connu sous le nom 
de syrien venait en réalité des Indes et était ap- 
porté en Syrie, d'où on l'expédiait sur divers 
points... Sir William Jones, orientaliste distingué, 
lit une étude spéciale de cette question ardue, et 
finit par découvrir que le nard était une espece 
de valériane appelée par les Arabes sumbul, ce 
qui signifie ép: barbu, et parles Indous jatamansi 
ou mèche de cheveux, noms dus tous deux à la 
forme de la tige qui ressemble à la queue d'une 
lermine ou d'une belette. Il lui donna donc la 
dénomination de Valeriana jatamansi, qui a été 
aeceptée par tous les botanistes modernes. Le 
mot nard parait étre dérivé du mot tamoul nar 
qui désigne une foule de substances odorantes.. 
Le nard des anciens était probablement un non 
générique sous lequel ils désignaient les parfums 
les plus exquis ». (E. Rimmel). 

5. Le denier (voir figures et notes, à la fin du 
t. V1, p. 903) valant 78 centimes environ, trois 
cents deniers font à peu prés 23F francs de notre 
monnaie. 


Vase d’albâtre (Y. 3). 


19-11. Judas s'engage à livrer son Maitre. Com- 
parer avec Matthieu, xxvi, 44-165 Luc, XXH, 3-6. 
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Marcus, XIV, 11-25. 


II. Ultima Jesu (XI-XVI). 


— 2» Cæœna sancta ( XIV, 12- 


26 ). 


napady QÜTOV «v roic. 1! Ot dé &xovoar- 
TEG éy091)00v, xal ënnyyelhavto QUT( CQ yú- 
otov odvar xal Eire mg sÜxaiguG TOY 
nagadw. 

12 Kai 5 nowty muëou tov itu, Öte 
TO nüoyu ETVOV, A£yovow VTH ot uu Tru 
atot’ Ilov délais Gneld0vTEs Sroyičow- 
pev iva quyns vo n&oyo; * Kai anootelhe 
Óvo vOv uudnrwor c)rOU, zal heysel avtos 
Ynaysre eig vov no My, xai dnavtýosi viv 
&YOgonoc KEQÉLLOY ú daros Bacvázav: &x0- 
Aovdjours auto, xai Onov idv sien, 
STUTE TO oixodsonór Or o dc onu dog 
leyar Ilo on to XGTÜ}VUG, OTOV TO 
AUO YU UETA TOV UMUŸNTOY uov qdyO; 
15 Kai avrog vuir Oeiser Gvowsov usya 
ĉotowuEvov Etoo" exei érout ore ur. 
16 Koi End or ot pad roi GUTOÙ xoi DA 
sic THV nohy, xal evoor xaJ(üc snev ov- 
TOLC, Ut 7j rop. oy TO na. 

17 Kai owtac y 'evopteri EQ y evot LETO TOV 
dwdexa. 18 Koi ÖVOZELUEVWV QČTOV xol 
éGd107T(y, einsv 0 Incodç Auv Ayo duir, 
OTL elc eB ULLOV nagadwos LE, 0. Ed (cov 
HET pot. 19 Ot dè zjoEavro Avnsio dou zal 
Aey&wr adto sic xa9^ sig Mýri iyw; xoi 
ados Mr iyw; ?9'O dè dmoxoiOsic sl- 
nev avtoiç' Eig èx vv duderu, ó éuflunvó- 
LEVOG UET’ EUOU sic TO ov[Atov.  ?! 'O uiv 
VLOG TOV GvOQUAOV Und, xuduc y&yoa- 
ntal negt cUrov' oval è rQ rfi 
éxsivg, OV où 6 vids roU dvSoumov 7.0.00. 
Duce. zalov sv Qt, & OÙx dye 0 
&v9 Quoc éxevoc. 

?? Kai £09107Twy ao)rQv, hapy 0 "Iy- 
govc &gvov, sUAoynoag &xÀact xol sótxsv 
«voc xai ane Aofets, puyete TOTO EOT 
TO otc pov. ?? Kai Aofliv To nor5gtov, 
EVYUOLOTHOUG £Ótxsv avtoiç, xat TOY èE 
œûrov zn&vrtcg. ?^ Kai sinsv avroic "Tovro 
&ovi TO olud nov TO TNS avig diadhang, TO 

negi moÀAav EX yvyóutevov. 2 ET Ay 
DV, OTi OUx£IL OU pui) miw £X TOU Je vvi- 
HLUTOS WE ÉUTERO, Ewe TS juegas £xelv, 
OTUY QUITO TYQ) xouvyOv ÈV Ty Buorhsiæ toù 


12. BDT: zregaóoi. 13. D* avzov. 14. [L]TOT 
(p. xara.) us. 15. NABCDETX: evdyoiov. [Lj* 
&zoiuov. TO: x. &xet. 19. T Où 08. NDTN: xot etc 
(K: xaO tis. Al.: xé3eic s xc TG [*- era] eic). NBCT?* 
x. GAA.-Eyo (ADLT'+). 20. LTO* anozo. T* èx. LF 
T. xeiga. 21. Tt Or.. [L]T* 7». 22. LA T* 6 290. G 
rell. [K Ju payete. 23. LTO* ro. 24. T (alt.) 
TO (c. [L?]) et xew. LT: $zie. 95. T?: yery u. 


próderet eum illis. *1 Qui audiéntes gavisi 
sunt : et promisérunt ei pecüniam se 
datüros. Et quærébat quómodo illum 
opportune tráderet. 

12 Et primo die azymórum quando pas- 
cha immolábant, dicunt ei discipuli : Quo 
vis eámus, et parémus tibi ut mandüces 
pascha? !? Et mittit duos ex discípulis 
suls, et dicit eis : Ite in civitátem, et oc- 
cürret vobis homo lagénam aque báju- 
lans, sequímini eum : !* et quocümque 
introferit, dícite dómino domus, quia 
magister dicit : Ubi est reféctio mea, ubi 
pascha cum discípulis meis mandücem? 
15 Et ipse vobis demonstrábit coenáculum 
grande, stratum : et illic paráte nobis. 
16 Et abiérunt discipuli ejus, et venérunt 
in civitátem : et invenérunt sicut dixerat 
illis, et paravérunt pascha. i 


17 Véspere autem facto, venit cum duó- 
decim. 18 Et discumbéntibus eis, et man- 
ducántibus, ait Jesus: Amen dico vobis, 
quiaunus ex vobis tradet me, quimandúcat 
mecum. ° At illi coepérunt contristári, 
et dícere ei singulátim : Numquid ego? 
20 Qui ait illis : Unus ex duódecim qui 
intingit mecum manum in catino. *! Et 
Filius quidem hóminis vadit sicut scrip- 
tum est de eo : væ autem hómini illi, per 
quem Fílius hóminis tradétur : bonum 
erat ei, si non esset natus homo ille. 


?? Et manducántibus illis, accépit Jesus 
panem : et benedicens fregit, et dedit eis, 
et ait : Sumite, hoc est corpus meum. ?? Et 
accépto cálice, grátias agens dedit eis : et 
bibérunt ex illo omnes. ?* Et ait illis : Hic 
est sanguis meus novi testaménti, qui pro 
multis effundétur. ?? Amen dico vobis, 
quia jam non bibam de hoc genímine 
vitis usque in diem illum, cum illud bibam - 


45. Un grand cénacle meublé. Grec : « une grande 
chambre haute, meublée (et) toute préte ». 

19. Et à lui demander chacun en particulier, est- 
ce moi? Grec: « et à lui dire un par un : Est-ce moi? 
et un autre : Est-ce moi? » 

90. Il leur répondit. Grec : 
leur dit ». 

22. Prenez. Le grec a en plus : 


« mais lui, répondant, 


« mangez ». 


Marc, XIV, 


11-25. 225 


EL. Derniers jours (XII-XVI). — 2° La Cène CXIV, 12-26). 


Is. 10, 7. 
prétres, pour le leur livrer. DE CUR ue ea e, 


ci l'entendant, se réjouirent, et pro- 7*5: 
D Ps. 51, 3 19,8. 
mirent de lui donner de l'argent. P5 
Aussi cherchait-il une occasion favo- ^9 5» 67 
Is. 1, 23. 


rable pour le leur livrer. 
12 Or le premier jour des azymes, * Paratur 


. . A Pascha. 
auquel on immolait la páque, ses ee 
. e. " e. e d 
disciples lui dirent : « Où voulez-vous Dent 16, 5-6. 


1 Cor. 11, 8. 
que nous allions vous préparer Ce tecle. 4, 11; 


10, 15. 
qu'il faut pour manger la pâque? » EE: 
13 Et il envoya deux de ses disciples, et reii. 13,12. 
udit a Allez dans la ville; vous 99 2*2 
rencontrerez un homme portant une fer, 6, E 
cruche d'eau, suivez-le; !* et, quel- ^ 
que part qu n entre, dites au maître m 


S 
E 
d 
4 
e 


Mat, 7, 6. 
de la maison : Le Maitre dit : Où est Ax n à. | 
le lieu où je pourrai manger la páque mn. 13, 11. 
avec mes disciples? ‘5 Et il vous p 
mentrera un grand cénacle meublé; "5 s i 
faites-y les préparatifs pour nous ». 
16 Ses disciples s'en allèrent donc; ils 
vinrent dans la ville, trouvérent les 
choses comme il leur avait dit, et 
préparèrent la pâque. | 

17 Le soir étant venu, il vint avec Aa 
les douze. '? Et comme ils étaient à Mat. 26, 20. 
table et qu'ils mangeaient, Jésus leur „Ps 4 e 
dit : « En vérité, je vous le dis, un de _ ze 21-24. 
vous qui mange avec moi me rtu ^s SN 
19 Alors les disciples commencèrent Jo». " 2 
à s'attrister, et à lui demander cha- E "15, 5. 


Joa. 2, 25. 
cun en particulier : « Est-ce moi? » Mat. 28 25. 


20 [] leur répondit: « Un des douze, 115, 18. 
qui met avec moi la main dans le Lue. 22,21. 
plat. 21 Pour le Fils de l'homme, il |398 
s’en va, ainsi qu il est écrit de lui; m a 


mais malheur à l'homme par qui le (8: M 
Fils de l'homme sera livré! Il vau- — *» 
drait mieux pour cet homme qu'il 


ne füt pas né ». 


D D C 
22 Et pendant qu'ils mangeaient, sacra. 
Mat. 26, 26. 
Jésus prit du pain, et puis “Tayant E 2115) 


11, 2 
béni, il le rompit, le leur donna, et? 5," ^ 


5 . 3, 19-20. 
dit : « Prenez, ceci est mon corps ». "ini 10, s. 

E ° Jac. l, 5. 
23 Et, ayant pris le calice et rendu peiz si 


grâces, il le leur donna, et ils en bu- 


56, 7. 
ent tous. ?* Et il leur dit : « Ceci est à cor 10, 16. 
2 Cor. 9, 15. 
mon sang, le sang du Nouveau Tes- zac. » 1 


Hebr. 9, 22. 
tament, qui sera répandu pour un Es. 24,5 


grand nombre. ?? En vérité je vous rot56:1,11. 


Luc. 22, 20. 
Mat. 26, 29. 


le dis, je ne boirai plus dece fruit de 
Luc. 22, 18. 
Is. 5, 7. 


la vigne, jusqu’au jour où je le boi- Y 
e. to 
rai nouveau dans le royaume de Pror. 9, à 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Luc. 22,21-23. 
13, 21, le 


5, 26-27. 


2? La Gène, XIV, 12-26, 

42-16. Préparation à la Påque. Comparer avec 
Matthieu, xxvi, 41-19; Luc, XXI, 7-13. 

12. On immolail la páque, c’est-à-dire l'agneau 
ol qu’on immolait et qu’on mangeait le 14 de 
nisan (mars-avril, en mémoire de a délivrance 
de la servitude d'Égypte, selon les rites prescrits 
par la loi. Exode, xi, 3-20, 27. 

43. Un homme portant une cruche d'eau. Cet 
homme devait venir de la fontaine de Siloé. Voir 
Jean, 1x, 11. Aujourd'hui les Arabes du village de 
Siloam, au sud de Jérusalem, portent l'eau de Si- 
loé et vont la vendre dans Jérusalem. 


15. Un grand cénacle, l’&wyeo, l'appartement 
supérieur où lon recevait les hôtes, etc. Voir 
plus laut la note ir, 4. Saint Épiphane, dans son 
livre Des mesures, raconte que l'empereur 
Adrien trouva Jérusalem détruite, « à l'excep- 
tion de quelques maisons et del Église de Dieu, 
qui était petite et se trouvait à l'endroit où les 
Apótres étaient montés au cénacle : c'est là 
qu'elle avait été bâtie, dans cette partig de Sion 
qui avait échappé à la dévastation ». En 1551, 
l'église du cénacle fut convertie en uni e et 
recut le nom qu'elle porte encore aujourd'hui de 
« Nebi-Daoud » ou le « prophète David ». « D’après la 
tradition, la maison [ou était le cénacle] appar- 
tenait à saint Joseph d'Arimathie. Elle avait pro- 
bablement deux étages divisés chacun en deux 
parties comme on la toujours vu. La premiere 
partie [de l'étage supérieur] est le cénacle ou 
salle de l'institution de la Sainte Eucharistie, et 
laseconde la salle du Cénotaphe de David. Aujour- 
d'hui la salle du cénacle a quatorze mètres de 
long sur neuf de large et elle est en stvle gothi- 
que du xiv? siècle parfaitement caractérisé. "peux 
colonnes correspondant aux piliers qui suppor 
tent l'étage inférieur la divisent dans le sens de 
sa longueur en deux nefs paralleles. L'étage infé- 
rieur est formé de substructions anciennes et 
divisé en deux salles dont la plus grande est [con- 
sidérée comme]la salle du lav ement des pieds; 
c'est une vaste salle dont la voüte est suppor- 
tée par des piliers dans la direction de l'est à 
l'ouest. À l'est de cette dernière salle se trouve 
celle du cénotaphe inférieur de David ». (Liévin 
de Hamme). 

16. Ils préparérent la páque, l'agneau pascal et 
tous les accessoires prescrits. Exode, xu, 3-20. 

17-25. La Cène légale. Comparer avec Matthieu, 
XXVI, 17-205 Luc, xxn, 14-18. 

18-21. Quel et le traitre. Comparer avec Mal- 
thieu, xxvi, 21-25; Luc, XXII, 21-28; Jean, xut, 21- 
3). 

93. 23. 


-— mt) 


Pour ces deux versets voir la note sur 
Matthieu, xxvi, 26-29. 


226 Marcus, XIV, 26-43. 
II. Ultima Jesu (XI-XVI). — 3° Passio Christi (XIV, 27-XV). 
Jesod. ?9 Kai éuvQoavreg é&gÀJov siç to | novum in regno Dei. ?6 Et hymno dicto 
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avrov x (Qa, ?9 xoi £Asyev Appa, 0 na- 
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13 Kai s)éJ&éuc, étt a)rOU AcAOUYrOG, 

27. NBCDILJ|* èv t7 v. v. (T[O]* eti. iv &p-). 
99. T: E x. 30. G rell. : oz. ov. LT* èv. 31. LT: 
éxrecoows hahet (* uall.). 32. CL: o ôv. ET: 
VN: 33. T* «ov (sec.). LT?: per avrg. 

33. ACDEN: 7rgoce29dv. NBT: ëmnrev. D+ (p. doa) 
adry. 36. NABCT: vovro d; i&uov. 38. NBT: 


exiérunt in montem Olivárum. 

?! Et ait eis Jesus : Omnes scandaliza- 
bímini in me in nocte ista : quia scriptum 
est : Percütiam pastórem, et dispergéntur 
oves. ?8 Sed postquam resurréxero, præ- 
cédam vos in Galilæam. ?? Petrus autem 
ait illis : Et si omnes scandalizáti füerint 
in te, sed non ego. ?? Et ait illi Jesus : 
Amen dico tibi, quia tu hódie in nocte 
hac, priüsquam gallus vocem bis déderit, 
ter me es negatürus. ?' At ille ámplius 
loquebátur : Et si oportüerit me simul 
cómmori tibi, non te negábo. Simíliter 
autem et omnes dicébant. 


? Et véniunt in predium, cui nomen 
Gethsémani. Et ait discípulis suis : Se- 
déte hie donec orem. ?? Et assümit Pe- 
trum, et Jacóbum, et Joánnem secum : 
et coepit pavére et tædére. ?* Et ait illis : 
Tristis est ánima mea usque ad mortem : 
sustinéte hic, et vigiláte. ?? Et cum pro- 
cessisset paululum, prócidit super ter- 
ram : et orábat ut, si fieri posset, trans- 
iret, ab eo hora : ?9 et dixit : Abba pater, 
ómnia tibi possibilia sunt, transfer cálicem 
hune a me : sed non quod ego volo, sed 
quod tu. ** Et venit, et invénit eos dor- 
miéntes. Et ait Petro : Simon, dormis? 
non potuisti una hora vigiláre? 3$ Vigi- 
láte et oráte, ut non intrétis in tentatió- 
nem. Spíritus quidem promptus est, caro 
vero infirma. ?? Et íterum ábiens orávit 
eümdem sermónem dicens. ^? Etrevérsus, 
dénuo invénit eos dormiéntes (erant enim 
óculi eórum gravátij, et ignorábant quid 
respondérent ei. 41 Et venit tértio, et ait 
illis : Dormite jam, et requiéscite. Sáffi- 
cit : venit hora : Ecce Fílius hóminis tra- 
détur in manus peccatórum. ^? Sürgite, 
eámus : ecce qui me tradet, prope est. 


43 Et adhuc eoloquénte, venit Judas Is- 


H9yre. 40. LT: malv é19ov (* sq. ré). KLTO: 
xarafaovrôueroi. 44. LT* (alt.) ro. GSLT: va- 
raveode. 42. '[?: 7yyioer. 

99. De vous n'est pas dans le grec. 


43. Jésus parlant encore. Grec : « et aussitót, lui 
parlant encore ». — Iscariote n'est pas dans le grec. 
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: 26 ! TENES y . Mat. 26, 30. 96. L'hymne dit. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 
Dieu ». Et, l hymne dit, ils s'en al Luc. 22, 39. | 30, — Ils s'en allèrent au mont des Oliviers. Voir 


lérent au mont des Oliviers. Jean [Ja note sur Matthieu, xxt, 1. 
21 4 M 3; 
xd ésus leur dit : « Vous vous Jactantia "mx 
pu Bener m E moi e nuit; is 31; 27-31. Fuite des Apótres et ER de saint 
car 1l est écrit : Je frapperai le pas- a o Pierre prédits. Comparer avec Matthieu, xxvi, 31- 
s PP P $ Reg. 22, I. | 353; Luc, xxu, 34-33; Jean, XII, 36-38. : + 

teur, et les brebis se disperseront. 4x 

28 Mais aprés que je serai ressusci- !* *** 


té, je vous précéderai en Galilée ». 55,25. 


29 Pierre lui dit alors : « Quand tous. ^'^ | 
les autres se scandaliseraient de vous, PE $2 | 
moi, non ». ?? Et Jésus lui repartit : geii s4 11. | 
« En vérité je te le dis, aujourd'hui, Mat. 26,33. | 
cette nuit méme, avant qu'un coq ait Joa. 15, 35. 
chanté deux fois, tu me renieras trois 

lois ». èt Mais Pierre insistait : Jos 11, 14 
« Quand il me faudrait mourir avec Mat. 26 35. 
vous, je ne vous renierai pas ». Et 

tous disaient de méme. 

32 Etant venu à une maison de cam- Agonia in| 3242. Prière et agonie du Sauveur. Comparer 
pagne nommée Gethsémani, il dit à «26365 | VE Gethsemane Voir la note sur Matthieu, xxvi, 
ses disciples : « Asseyez-vous ici Joa. 18,1. | 36. 
pendant que je prierai ». ?? Et il prit Mare.s,2:5,37. 
avec lui Pierre, Jacques et Jean, et il Ps 51, 6. 
commença à s'effrayer et à tomber 
dans l'abattement. ?* Et il leur dit: fix 
« Mon âme est triste jusqu'à la mort; ! Pet- 5, **. 
EMMA 3 Et, s'é- Mat. 26, 39 
tant avancé un peu, il tomba la face Rom. 5 15. | 
contre terre, et il demandait que, sil ' ` 


était possible, cette heure s'éloignát 


> 36 e TE ` Mare. 10, 27. 36. Père est misici comme explication de Abba 
de lui. Et il dit : « Abba, Pére, Mat. 10, 22. | mot syriaque. — Toutefois, non ma volonté. Voir 
toutes choses vous sont possibles, gag% |la note sur Matthieu, xxvi, 39. 


Gal. 4, 6. 
éloignez ce calice de moi; toutefois, 

non ma volonté, mais la vôtre ». 37 I] 3st*$ 1$ 
revint ensuite, et, comme 1l les 

trouva dormant, il dit à Pierre : « Si- 

mon, tu dors? Tu n'as pas pu veiller : 
une heure??5 Veillez et priez, afin 1 Gr 1s, 3i. 
que vous n’entriez point en tentation. Rom. 7, 23. 
L'esprit est prompt, mais la chair est 

faible ». ?? Et, s'enallant de nouveau, "54^ 
il priait, disant les mémes paroles. 
40 Etant revenu, illes trouva encore Mat. 25, 5; 
dormant (car leurs yeux étaient ap- Prov. 6, 9. 


pesantis), et ils ne savaient que lui 


répondre. *' Il vint une troisième {pr 317 pait Parmer Main Voir la note sur Mat- 
fois et leur dit : « Dormez maintenant Eeee. 5 11. 
et reposez-vous. C'est assez; l'heure 

est venue, voilà quele Fils del'homme 

sera livré aux mains des pécheurs. 79»? 24 
42 Levez-vous, allons; voici que celui Mat. 26, 46. 
qui me livrera approche ». 43-52. Arrestation du Sauveur. Comparer avec 


1 ? Wine Matthieu, xxv, 41-505 Luc, XXIL, 41-53; Jean, xvi 
13 Jésus parlant encore, Judas Is- Su dede ——— 0 0. 
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Marcus, XIV, 44-60. 


IX. Ultima Jesu (XI-XVE). — 3° Passio Christi (XIV, 27-XV). 


nagayiverat "ovóac, sig «v tov Óuósxa, 
xal UET? GÜTOÙ 0yA0C HOÀVG HETO (LO ZLQOY 
xai EVAGWY, naga TOv GOYIEQEWY xoi TWV 
yo«puuareov za? TOY mzQsoDvréocvr. ** Me- 
durer dè 0 ztagadidoUc avtov cvooquor av- 
roig, Àéycv' "Ov &v quÀQowo, a)róg ote 
XOGTIOUTE «vrOY xci QNUYUYETE GO(uAOC. 
15 Kai uv, evdewc mgocsAgUv ato 


f 
eyer “Pappi, gappi xol xavsqiAgotv av- 
, A CS NT 3 5 PEE ` ~ 
TOY. Où dé én&faAov én' uvtov Tag yet- 


guc avrov xal ÉXQÜTHOUV uvtov. 

P Eig dé ui TOV TUQEOTHAÔ TV, ongoa- 
LEVOG Tùy Hogar, &moL08 TOv ÓoUÀOv TOU 
&gQyisgécc zal GqsiAev aUroU TO (rior. 
18 Kai anoxodeic 0 Inooùc sintv avroic’ 
Qg eni iyoryv EE ETE ueta ua otguv xol 
Evrwv gvhhafpeiv LE 19 xaŸ nu£gav huny 
"0c nac Ev TO tQ dd«ozwv, xai oùz 
ATLETI uE dÀM iva P amic. aL 
Youpi. 

50 Koi dqpévtes ovrOv navtec ëpvyor. 

! Kal siç vig. veuvioxoc ztoov et CUT, 
E€— oiwdova ¿nì yuuvoù, xat 
XQUTOU OLV aroy oL veavioxov ?? 6 de xa- 


tanav tyv owôova, yvuvoç Epuyer ám 


QÜTWV. 

Kai am ya yov TOY Tioovv ngog TOY 
«9 i£, xol OUVÉQYOVTUL UTD TÜVTE oL 
(9 gLepsic xai oL , gef rego, xai ot yoau- 
uateic, "xai 0 Hévooc QTO Huxg0 der 
roov 08v GUÜT(U Ew EC siç rQv adin 
TOU cote EES, xa jv Ovyxc d 1 L&vog perd 
Twv dVzuzosrQv xal DEQUEVOUEVOS HoÛc 
puç. 

210i 0E «oxteosic xal 010 to Guvédouor 
ébiTour xaT TOU Jroov HagTugiur, siç 
TO Javarwoat GÜTOY x«l oùz sÜooxov. 
90 Tohoi yao ëyevðouugrógovy XGU' GUTOU, 
xol toot cL HagTUQLEL ovx Dour. 7 Kai 
TLVEG GVGOTUVTES <pevdouuoriçour xaT av- 
ToU, À£yovrsg *8 Oti zusic T|40V EV aù- 
TOÙ héyovtog "Ort £y XGTGÀUO(Q TOY YGOYV 
TOUTOY TOY HELQOTOÏTOY, xal OL TOUUY ÜLLE- 
pv &ÀA0Y à GZELQOTOËNTOV oixoðouy o ow. ?? Kai 
ovd ovT(G ton Qv ý HaQTuQiu «UTON. 

NET ÉvaGTÈc 0 &Q/L&Q£UC slc TO nedov, 
inyowryoe vov Inooðv A£yov: Otx dzoxolv » 


43. LT+ E (Er eli. o Toxaguótrzsg). L'T* dv. [LIT* 
Tolis. 44. L: dtd yere. 45. LT* (alt.) cappi. 
46. T: avto. er 47. LT (C TIE WT oiv. 
48. L: ues o LT: K. veavéíoxog cic ouryxoÀ. (S: 
xolg Jpoer). LT* où veav. 59. [L]T?* an ovr. 53. 
NDT?* CU TQ. 97. D: &yevó. xat eyorv xor! avr. 


cariótes, unus de duódecim, et cum eo 
turba multa, cum gládiis et lignis a sum- 
mis sacerdótibus, et scribis, et senióribus. 
11 Déderatautem tráditor ejus signum eis, 
dicens : Quemcümque osculátus füero, 
ipse est, tenéte eum, et dücite caute. ^? Et 
cum venisset, statim accédens ad eum, 
alt : Ave, Rabbi : et osculátus est eum. 
t6 At illi manus injecérunt in eum, et te- 
nuérunt eum. 


47 Unus autem quidam de circumstän- 
tibus edücens gládium, percüssit servum 
summi sacerdótis, et amputávit illi auri- 
culam. ** Et respóndens Jesus ait illis : 
Tanquam ad latrónem existis cum gládiis 
et lignis comprehéndere me? 4? Quotidie 
eram apud vos in templo docens, et non 
me tenuístis. Sed ut impleántur Scrip- 
turæ. 

39 Tuncdiscipuliejus relinquéntes eum, 
omnes fugérunt. ?! Adoléscens autem qui- 
dam sequebátur eum amictus síndone 
super nudo : et tenuérunt eum. *? At 
ille rejécta sindone, nudus profügit ab 
els. 

53 Et adduxérunt Jesum ad summum 
sacerdótem : et convenérunt omnes sa- 
cerdótes, et scribae, et senióres. ?* Petrus 
autem a longe secütus est eum usque 
intro in átrium summi sacerdótis : et se- 
débat cum minístris ad 1gnem, et calefa- 
ciébat se. 


55 Summi vero sacerdótes, et omne con- 
cilium, quarébant advérsus Jesum testi- 
mónium, ut eum morti tráderent, nec in- 
veniébant. ?* Multi enim testimónium fal- 
sum dicébant advérsus eum : et conve- 
niéntia testimónia non erant. ?" Et quidam 
surgéntes, falsum testimónium ferébant 
advérsus eum, dicéntes : #8 Quóniam nos 
audívimus eum dicéntem : Ego dissólvam 
templum hoc manu factum, et per triduum 
áliud non manu factum ædificäbo. 5? Et 
non erat convéniens testimónium illórum. 

60 Et exürgens summus sacérdos in mé- 
dium, interrogávit Jesum, dicens : Non 
respóndes quidquam ad ea quse tibi obji- 


98. D: a42ov &raovgoo ayero. 60. NABCE* co. 


45. Maître, je vous salue. Grec : « rabbi, rabbi ». 

50. Ses disciples n'est pas dans le grec. 

51. Ils se saisirent de lui. Grec : « les jeunes gens 
le saisirent ». 

53. Ou s'assemblèrent. Grec : 
près de lui » 


« et s’assemblèrent 


Marc, XIV, 


44-60. 20 


AN. Derniers jours (XI-XVI). — 


3° La Passion (XIV, 27-XV). 


Mat. 26, 47. 
Luc. 22, 445 
Joa. 1$, 3. 
1 Esdr. 9, 2. 


cariote, l'un des douze, vint, et, avec 
lui, une grande troupe armée d'épées 


et de bâtons, et envoyée parles prin- Pr 745, 


ces des prêtres, et par les scribes et Mst?5 35. 
les anciens. ^*' Or le traître leur avait E o 
donné un signe, disant : « Celui que Lue 4, 30; 
je baiserai, c'est lui-même, saisissez- 
Eo et emmenez-le avec précaution ». 
5 Étant donc venu, 

aussitót de lui, disant : « Maitre, je Mat. 26. 50. 
vous salue»; et il le baisa. 46 Et eux 6«n.35,252». 
mirent la main sur lui, et le saisirent. 


Luc. 22, 47. 
Mat. 26, 49; 
23,7 


2 Reg.20, 9-10. 
il s'approcha ?res- Du 


#7 Un de ceux qui étaient présents, Ultro se 

N radit. 

1 né Mat. 26, 51. 
tirant son épée, en frappa le serviteur Hu 
du grand prêtre, et il lui coupa l'o- oa. 18, 1e. 
reille. +8 Alors prenant la parole, Jé- Mat. 26, 55. 
p à ue, 22, 52. 

sus leur dit \ ous étes- venus !Pet, 2,23. 

` r r 2 JE 

comme à un voleur, avec des épées et 

des bâtons, afin de me prendre. on 
49 J'étais tous les jours parmi vous, Tue: 25 14. 


enseignant dans le temple, et vousne 
m'avez point pris; mais c'est pour 
que les Ecritures s'accomplissent ». 

50 Alors ses disciples l'abandon- 
nant, s'enfuirent tous. 5! Un jeune 
homme le suivait, couvert seulement 
d'un linceul; ils se saisirent de lui. 
32 Mais, laissant le linceul, il s'enfuit 
nu d'au milieu d'eux. 

53 Cependant ils amenèrent Jésus 
chez le grand prêtre, où s'assemblé- 
rent tous les prétres, et les scribes, 
et les anciens. 
loin jusque dans la cour du grand pré- 
tre; et il était assis près du feu avec 
les serviteurs, et se chauffait. 

?* Or les princes des prêtres et tout Falsa tes- 
le conseil cherchaient un témoignage Mat. 26, 59. 
contre Jésus pour le faire mourir, et 
ils n'en trouvaient point. ?* Car beau- 
coup témoignaient faussement contre Beli #1, io. 
lui; mais les témoignages ne s'ac- brov. 19,9. 
cordaient point. *7 Et quelques-uns, E. 
selevant, portaient contre lui un faux 5 
témoignage, disant : *8 « Nous l'avons #76 81: 


Discipulo- 

rum tuga. 
Mat. 26, 56. 

Job, 19, 13-14. 
Joa. 18, 9. 


Gen. 39, 12. 
Cant. 5, 7. 


Jesus 
coram 
concilio. 


quB ü e œ Ps. 37, 12-13. 
3! Pierre le suivit de piu» 3, 12. 
Luc. 22, 33. 
Mat. 10, 32. 
Luc. 12, 4. 

Joa, 18, 18. 


28, 15. 


entendu dire : Je détruirai ce temple 7°% 7”: 
fait de main d'homme, et en trois LE 
jours j'en rebâtirai un autre non fait 
de main d'homme ». ?* Mais leur té- d 555. 
moignage n'était pas uniforme. 

E e arand préire se levant Jesos nei 
au milieu d'eux interrogea Jésus, di- 2 


sant : « Tu ne réponds rien à ce que 


45. Maitre. Dans le texte latin, Rabbi. Voir sur 
ce mot la note de Jean, 1, 38. 


41. Un de ceux qui étaient présents. C'était saint 
Pierre. I] n'est pas nommé, parce que, à l'époque 
où furent rédigés les Évangiles, la prudence de- 
vait conseiller de ne pasattirer l'attention ni pro- 
voquer la colere des Juifs. 


51. D'un linceul. Le terme correspondant en 
grec et en latin signifie aussi un vêtement de 
toile de lin dont on se sert pour la nuit. C'est une 
espèce de chemise qui couvre presque entiére- 
ment le corps. Plusieurs commentateurs 
croient que le jeune homme dont saint Marc est 
le seul à parler, était Marc lui-même. 


53-54. Jésus traduit devant Caiphe. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 51-58; Luc, xxn, 54; Jean, 
XVIL, 15-16. 


54. Il était assis prés du feu..... et se chauffait. 
« C'est encore l'usage en Orient où les nuits sont 
froides. On allume un feu de branchages ou d'her- 
bes sèches et l'on s’accroupit autour pour causer 
longuement jusqu'à ce que le sommeil l'emporte. 
Alors on s'enveloppe dans son manteau et l'on 
dort ». (J.-H. Michon). 

55-61. Faux témoins. Comparer avec Matthieu, 
XXVI, 60-62. 

55. Le conseil. Le sanhédrin. Voir la note sur 
Matthieu, xxvi, 59. 


58. Je détruirai ce temple. Voir la note sur Mat- 
thieu, XXI, 12. 
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Marcus, XIV, 61 —XV, 2. 


JI. Ultima Jesu (XII-XVI). — 3° Passio Christi (XIV, 27-XV). 


oUÓZv; vl oùToi cov xuvoquagrvgovotv ; 9! O dè 
LoudT a xai ovÓEv dnexgivato. Io 0 do- 
JLEQEUS ennodivo avtov xal heyeri aŭto XU 
8 o Xpuoroc, 0 viOG TOU &UAoyqrov ; 6250) 
dè "Iyoo)g siner "Eye syw xol dyeode 
TOV viOv TOU d vOguiztov «od LE VOV ¿x de- 
Ev TN dvd piene xui ÉQHOMEVOY evo TOV 
VEDEMOY TOU ovgavot. 

63 © dé ÉQYLEQEUS I Es TOUG uva 
GUTOÙ Léyer Ti &i yosiav EYOLLEV HUQTU- 
Qa»; 64 fxovouTE WE Placpuius TL Uu 
puiver eu ; Où dè nuvtes xatezowwav aUrOY 
vou &voyov Javdrov. Kai Zo&avroó ti- 
veg iunvVsiv UT, HU msQuxaMU nS TO 
ngooçwnov GUrOU zat xoloqitsu aŭtov xai 
Aéysw advo Ioopýrevoov. Kai oi vayos- 
TOL guricuaor QUTOV Eo ov. 

66 Kai Üvvoc TOU | I[évgov € Ev T) COLE] xa- 
TW, Er pia TOY Tt010l0X(Y TOU (QJLE- 
ocw, 9' xal idovou rov Iléroov Fsguorvd- 
Lt£vOY, &uféwoaon aito Leye Koi ov pero 
rov No£Zaorvov [noov 709a. 68'0) den nov 
cato Àëywv Otz olda ov0è éniorap o Ti 
où Aéyeis. Kai 2En1der iEn sic v0 roouv- 
Liov, xai. EXT égeivaoe. 69 Koi 5 na- 
dio idočoa avtov nav N g5aTo Léyeuv 
roig nagsoryzóoiw ótt ovrog èE ajrQv 
doriv. "VO ôt naAw zjoveiro. Koi METO 
puxoov náv oL TUQEOTUUTEG ékeyov to Ie- 
TOW Ados &E avtov sb xol yoo Ta- 
Autos ei, xal X MaMa cov pord; i. = O 
dè Zo&Soro dvadeuariberv zat Ourvar "Ou 
ovx olda tov &üvOoumov vOUTOV ÓV ÀÉ/ETE. 
7? Kai ix de EUTEQOU GhEXTUO égeivnos, xa 
dveuvio d lIévooc vov gipuroc OÙ snev 

avto 0 "I5covc Ori noir &A£zrogo. qovn- 
cat Ôiç, 4zeQvyon us TOIc, «oi émiaAdv 
&x).ote. 

XV. Kal sv9éoc ni 10 zoo ovuflovAwvv 
HLOWOUVTEG oL doyiegeig METO TOV noeofv- 
TÉQUY xal yomuuatTéwy, xal Ó0Àov TO OUVE- 
ÓpLov, Onouvrec trov "[noovv dnyveyzav xal 
nagéðwzav vQ llicrg. ? Koi énnoutr- 
osv aŭtov Ò IhàA&rog Z2 & 0 Bacueic 
tov "ovóotav; O dà dnoxgi9slg sintv av- 
to X) Aéy&g. 


61. NBCT: gx anexo. 8Ó£v. G4. L: tyv 84. 65. 
NABCLT: Hafor (D: Hpufavor. X: Eolo). y 
Lr 709a, 18 Tyo. 68. LT?: Oùre oid. gte el : 

o MLP e Eh em 0 dq eina 4. y 8 CTE Te d 
Es 70. NBCDLT* x. 2-05. (AX). 71. GKLTO: 
ouvova. 12. GIKSO: K. eU9£oc (LT: 0999). KSH: 

0 6. 0 (LTO: ds). — 1. NBCDLT?* zi to. 


ciüntur ab his? 61 Ille autem tacébat, et 
nihil respóndit. Rursum summus sacér- 
dos interrogábat eum, et dixit ei : Tu es 
Christus Fílius Dei benedicti? 6? Jesus 
autem dixit illi : Ego sum : et vidébitis 
Fílium hóminis sedéntem a dextris vir- 
tütis Dei, et veniéntem cum nubibus 
celi. 

53 Summus autem sacérdos scindens 
vestiménta sua, ait : Quid adhuc deside- 
rámus testes? 9' audístis blasphémiam : 
quid vobis vidétur? Qui omnes condem- 
navérunt eum esse reum mortis. 9? Et cœ- 
pérunt quidam conspüere eum, et veláre 
fáciem ejus, et cólaphis eum cædere, et 
dícere ei, Prophetíza : et minístri álapis 
eum cædébant. 


66 Et cum esset Petrus in átrio deórsum, 
venit una ex ancillis summi sacerdótis : 
67 et cum vidisset Petrum calefaciéntem 
se, aspíciens illum, ait : Et tu cum Jesu 
Nazaréno eras. 59 At ille negávit, dicens : 
Neque scio, neque novi quid dicas. Et 
éxiit foras ante átrium, et gallus cantávit. 
9? Rursus autem cum vidisset illum an- 
cilla, ccepit dícere circumstäntibus : Quia 
hic ex illis est. "? At ille iterum negávit. 
Et post pusíllum rursus qui astábant, di- 
cébant Petro: Vere ex illis es : nam et 
Galiléus es. *! Ille autem coepit anathe- 
matizáre et juráre : Quia néscio hóminem 
istum, quem dicitis. 7? Et statim gallus 
iterum cantávit. Et recordátus est Petrus 
verbi, quod díxerat ei Jesus : Priusquam 
gallus cantet bis, ter menegábis. Et coepit 
flere. 


XV. ! Et conféstim mane consilium fa- 
ciéntes summi sacerdótes, cum senióri- 
bus, et scribis, et univérso concilio, vin- 
ciéntes Jesum, duxérunt, et tradidérunt 
Piláto : ? et interrogávit eum Pilátus 
Tu es rex Judæérum? At ille respóndens, 
ait illi : Tu dicis. 


61. Dieu n'est pas dans le grec. 

62. De la majesté de Dieu. Grec : 
sance ». 

10 Car tu es aussi Galiléen. Le grec a en plus: 
« et ton langage est semblable (au leur) ». 

72. Et il se mit à pleurer. Grec: « et sortant promp- 
tement, il pleura ». 


« de la puis- 


Marc, XIV, 


61— XV, 2. 
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EX. Derniers jours (XI-XVII). — 3^ La Passion (XIV, 25-XV). 


Marc. 15, 5. 


ceux-ci déposent contre toi?» ©! Mais Ja ok os. 
Jésus se taisait, et il ne répondit rien. rom. 13, i9. 
Le grand prêtre l'interrogea de nou- "^r pue 
veau et lui dit : « Es-tu le Christ, le oni. ds, ia 
Fils du Dieu béni? » 9? Et Jésus lui marc. 13, 26. 
dit : «Je le suis; et vous verrez le MEUS 
Fils de l'homme assis à la droite de iu 
la majesté de Dieu, et venant sur les 
nuées du ciel ». 

$3 Alors le grand prétre déchirant 
ses vêtements, dit : « Qu'avons-nous t 7 
encore besoin de témoins? 9* Vous y 26,65-66 
avez entendu le blasphème : que vous i iz ai. 
en semble? » Tous le condamnérent 
comme étant digne de mort. 5? Aus- mare. 19,4; 
sitôt quelques-uns se mirent à cra- 
cher sur lui, à voiler sa face, à le 
déchirer à coups de poing et à lui 
dire : « Prophétise ! » etles serviteurs 
le déchiraient de soufflets. 

66 Et pendant que Pierre était en 
bas dans la cour, vint une des ser- 
vantes du grand prêtre; 9?" et lors- ESEE 
qu'elle eut aperçu Pierre qui se chauf- rd 10- Al; 
fait, le regardant, elle dit : « Toi ausi mare. 10, 47. 
tu étais avec Jésus le Nazaréen ». wa m 
$8 Mais il nia, disant : « Je ne sais ni d] 
ne connais ce que tu veux dire ». Et 
il sortit devant la cour, et un coq 
chanta. © Or la servante l'ayant en- Mat, 26, 71 
core vu, dit à ceux qui étaient pré- 
sents : « Celui-ci est un d'entre eux ». 
79 Mais il le nia de nouveau. Et peu 5o.7, 52. 
aprés ceux qui étaient là disaient à 
Pierre : « Tu es certainement un 
d'entre eux, ear tu es aussi Gali- 


Reus 
mortis. 


15 
Mat. 36, 68. 
Luc. 22, 63. 
Is. 50, 6. 
Job, 30, 10; 
16, 11. 
Mich. 5, 1. 
Lam. 3, 30. 


Trina 
Petri 
negatio. 
Mat. 26, 69. 


léen ». 7! Alors il se mit à faire des rue», 57,59. 


imprécations et à jurer : « Je ne con- 
nais point cet homme que vous di- 
tes ». 7? Et aussitôt un coq chanta yrat. 26, 73, 


LA LJ 34. 
encore. Et Pierre se-ressouvint de la, 2*, s4. 


parole que lumus dite Jésus :,25!59* 


« Avant qu'un coq chante- deux fois i Dr. a 
tu me renieras trois fois ». Etil se p.6,7. 
mit à pleurer. 
XV.! Désle matin, les princes des Coram 
ato 


prétres s'étant assemblés avec les rt. 27, 1. 


anciens, et les scribes, et tout le con- I2 5 x. 


seil, ils lièrent Jésus, l'emmenérent "Paa" 
et le livrèrent à Pilate. ? Et Pilate pm. i33. 
linterrogea : « Es-tu le roi des "^^ 
° 9 , e 2 : : Luc. 23, 3. 
Juifs? » Jésus lui répondant, lui dit: at. 27, n. 
Joa. 18, 33. 


« Tu le dis ». 


Luc. 22, 56, 59. 


— 


61-65. Jésus se déclare Fils de Dieu et est con- 


damné. Comparer avec Matthieu, xxvi, 63-68, 


63. Déchirant ses vétements. Voir la note sur 


Matthieu, xxvi, 65. 


65. Le déchiraient de soufflets. Voir la note sur 
Matthieu, xxr, 35. 


66-72. Reniement et repentir de saint Pierre. 
Comparer avec Matthieu, xxvi, 69-15; Luc, xxi, 55- 
62; Jean, xvi, 16-17, 25-27. 


70. Tu es..... Galiléen. Elle l'avait reconnu à son 
accent et à sonlangage. Voir la note sur Matthieu, 
XXVI, 73. 


72. Il se mit à pleurer. Voir la note sur ew, 
XXVI, 75. 


XV. 1. Réunion du Sanhédrin. Jésus conduit à 
Pilate. Comparer avec Matthieu, xxvn, 45; Luc, 
XXII, 66 — xxii, 45 Jean, xvii, 28. — Tout le con- 
seil. Le sanhédrin. Voir la note sur Matthieu, xxvt, 
59. — Pilate, procurateur de la Judée, qui gouver- 
naitau nom | des Romains. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxvi, 2. 

2-5. Jésus interrogé par Pilate. Comparer avec 
y du XXVII, 11- 14; Luc, xxm, 3-5; Jean, XVIII, 
2g 
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Marcus, XV, 3-21. 


II. Ultima Jesu (XI-XVII). — 3^ Passio Christi (XIV, 27-XV). 
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4. NBCDT: xeryyoesou. 6. NABT: 67 aeon- 
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3 Et accusábant eum summi sacerdótes 
in multis. ^ Pilátus autem rursum inter- 
rogávit eum, dicens : Non respóndes quid- 
quam ? vide in quantis te accüsant. ? Jesus 
autem ámplius nihil respóndit, ita ut mi- 
rarétur Pilátus. 

* Per diem autem festum solébat dimit- 
tere illis unum ex vinctis, quemcümque 
petissent. * Erat autem qui dicebátur Ba- 
rábbas, qui cum seditiósis erat vinctus, 
qui in seditióne fécerat homicidium. $ Et 
cum ascendisset turba, coepit rogáre, sicut 
semper faciébat illis. ? Pilátus autem re- 
spóndit eis, et dixit : Vultis dimíttam vo- 
bis regem Judæôrum? 10 Sciébat enim 
quod per invídiam tradidíssent eum sum- 
mi sacerdótes. 

11 Pontifices autem concitavérunt tur- 
bam. ut magis Baräbbam dimítteret eis. 
'? Pilátus autem iterum respóndens, ait 
illis : Quid ergo vultis fáciam regi Ju- 
dæérum? !'? At illi iterum clamavérunt : 
Crucifige eum. !* Pilátus vero dicébat 
illis : Quid enim mali fecit? At illi magis 
clamábant : Crucifige eum. t? Pilátus 
autem volens pópulo satisfácere, dimísit 
illis Barábbam, et trádidit Jesum flagéllis 
cæsum, ut crucifigerétur. 


16 Milites autem. duxérunt eum in 
átrium preetórii, et cónvocanttotam cohór- 
tem. !7 Et induunt eum púrpura, et im- 
pónunt ei plecténtes spíneam corónam. 
18 Et cœpérunt salutáre eum : Ave rex 
Judæérum. !? Et percutiébant caput ejus 
aründine: etconspuébant eum, et ponéntes 
génua, adorábant eum. 


20 Et postquam illusérunt ei, exuérunt 
illum pürpura, et induérunt eum vesti- 
méntis suis: et edücunt illum ut crucifige- 
rent eum. ?! Et angariavérunt preetereün- 
tem quempiam, Simónem Cyren*um, 


leds. 20. L: vd ép. a8 et : čyso. (NT*: TG iO 
tudrie avrov. BC* vd ida). NDT** (in f.) avrov. 


XV. 1. Et qui avait commis. Grec : « lesquels avaient 
commis ». 

40. Ce verset est dans le grec entre parenthèses. 

16. Dans la cour du prétoire. Grec : « à l'intérieur 
de la cour qui est le prétoire ». 

21. Une partie du verset figure dans le grec entre 
parenthèses. 


| 


Marc, XV, 3-21. 
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iE. Derniers jours (XI-X VI). — 3 La Passion (XIV, 27-XV). 


tacet. 


3 Et les princes des prétres por- 
taient contre lui beaucoup d’accusa- 
tions. * Pilate l'interrogea de nou- 
veau, disant : « Tu ne réponds rien? 
Vois de combien de choses ils t'ac- 
cusent ». ? Mais Jésus ne répondit Mare. 14, 61. 


. 53, 7; 


Luc, 23, 2. 
Mat. 27, 12. 
Ps. 108, 2-3, 


Mat.27, 13,62, 
Job, 29, 16. 


| 57, 11. 
pas davantage, de sorte que Pilate E. 
en était étonne. 
6 Or à un des jours de la fête, il Barabbæ 
opponitur. 


avait coutume de remettre au peuple yrat. 27, 15. 
un des prisonniers, celui qu'ils de- Xx iz 
mandaient. 7 Il y avait alors un nom- ra. 23, 19. 
mé Barabbas qui avait été mis en 775! 
prison avec d'autres séditieux, et 
qui avait commis un meurtre dans la 
sédition. 8 Le peuple étant donc 9.616. 
monté devant le prétoire, commença 
à demander ce qu'il leur accordait 
toujours. ? Pilate leur répondant, 
dit : « Voulez-vous que je vous dé- 
livre le roi des Juifs? » 1° Car il savait 
que c'était par envie que les princes 
des prétres l'avaient livré. 

!! Mais les pontifes excitèrent le 
peuple à demander qu'il leur déli- 
vrât plutôt Barabbas. !? Pilate répon- 


Mat, 27, 17. 
Joa. 19, 15. 


Sap. 3, 21-25. 


Morti 
damnatur 
Jesus, 
Mat. 27, 20-23. 
Luc. 23, 18-23. 


dant encore, leur dit : « Que voulez- we 3 55 
vous donc que je fasse du roi des Jox is ss 
Juifs? » 13 Mais de nouveau ils Jetis 2 
crièrent : « Crucifiez-le! » '* Pilate, 25 
cependant, leur disait : « Mais quel soa. 18, ss. 
mal a-t-il fait? » Et eux criaient en- es r 
core plus : « Crucifiez-le! » 15 Pilate 7727. 
donc, voulant complaire au peuple, Met. 27, 2 
leur remit Barabbas, et il leur livra „Sa. 1} 19. 
Jésus déchiré de verges, pour être , 59 |" 


crucifié. 


16 Or les soldats le conduisirent * ares 
dans la cour du prétoire, et ayant Sorig » 
convoqué toute la cohorte, ^7 ils le 15:5 
vétirent de pourpre, et tressant une rs317, 


Jo Hab 


couronne d'épines, ils la mirent sur ji. 

sa tête. !8 Puis ils commencèrent à 5:755 

le saluer, disant : « Salut, roi des xl 
Juifs! » !? Et ils lui frappaient la tête "2772 
avec un roseau; et ils crachaient sur fre sy is. 
lui, et fléchissant le genou, ils l'ado- ?** 19, 2-3. 
raient. 

20 Et après qu'ils se furent ainsi paci 
joués de lui, ils lui ótérent la pourpre "tarer 31: 
et le couvrirent de ses vêtements; puis cine», 3. 
ils l'emmenérent pour le crucifier. 


Hebr. 13, 12. 
Zach. 3, 3. 
?! Ft ils contraignirent un certain Si- 


Hebr. 13, 11. 
Mat. 27, 32. 


| 


3. Beaucoup d'accusations. Le détail de ces ac- 
cusations est donné par saint Luc, xxii, 2 et 5. 


6-15. Barabbas préféré à Jésus. Comparer avec 
Matthieu, xxvn, 43-26; Luc, xxm, 13-25; Jean, 
XVIL, 39-40. ANE . 

6. Aun des jours de la fête: c'est-à-dire à la fête, 
pendant la fête de Pâques. Voirla note sur Mat- 
thieu, xxvi, 15. ; 

1. Barabbas. Voir la note sur Matthieu, xxvit, 
16. 


15. Condamnation du Sauveur. Comparer avec 
Matthieu, xxvu, 96; Luc, xxii, 93; Jean, xix, 13-16. 
— Pour être crucifié. Voir la note sur Matthieu, 
XXVII, 96. 


16-20. Flagellation et couronnement d'épines. 
Comparer avec Matthieu, xxvii, 21-94; Jean, xix, 
1-3. 

16. La cour du prétoire. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxvu, 27. — La cohorte romaine était la 
dixiéme partie de la légion et comptait plus de 
quatre cents hommes. 

47. Ils le vétirent de pourpre. Voir la note sur 
Matthieu, xxvu, 28. — Une couronne d'épines. 
Voir la note sur Matthieu, xxvii, 29. 


21. Simon de Cyréne. Comparer avec Matthieu, 
XXVII, 32; Luc, xxi, 25. — Sur la croix et Simon 
de Cyréne, voir note sur Matthieu, xxvii, 32. Saint 
Marc nomme ses deux fils, probablement parce 
qu'ils devinrent chrétiens. Rufus est sans doute 
celui que saint Paul nomme, Romains, xvi, 13, 
parmi ceux à qui il envoie ses salutations. 
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Marcus, XV, 22-37. 


XXI. Ultima Jesu (XII-XVI). — 3° Passio Christi (XIV, 27-XV). 
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vei. 28. NABCDTX* (ELX+). 29. LT* èv. 30. LT 
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veniéntem de villa, patrem Alexándri et 
Rufi, ut tólleret crucem ejus. ?? Et per- 
dicunt illum in Gólgotha locum : quod 
est interpretátum Calvárie locus. ?? Et 
dabant ei bíbere myrrhátum vinum : et 
non accépit. 

24 Et crucifigéntes eum, divisérunt ves- 
timénta ejus, mitténtes sortem super eis, 
quis quid tólleret. ?? Erat autem hora tér- 
tia : etcrucifixérunt eum. ?* Et erattítulus 
cause ejus inscríptus : Rex Jupæorun. 
?! Et cum eo crucifigunt duos latrónes : 
unum a dextris, et álium a sinístris ejus. 
28 Et impléta est Scriptüra, que dicit : Et 
cum iníquis reputátus est. 

2% Et preetereüntes blasphemábant eum, 
movéntes cápita sua, et dicéntes : Vah 
qui déstruis templum Dei, et in tribus 
diébus reædificas : ?? salvum fac temetip- 
sum descéndens de cruce. ?! Similiter et 
summi sacerdótes illudéntes, ad altéru- 
trum cum scribis dicébant : Alios salvos 
fecit, sefpsum non potest salvum fácere. 
?? Christus rex Israel descéndat nunc de 
cruce, ut videámus et credámus. Et qui 
cum eo crucifixi erant, convitiabántur ei. 


33 Et facta hora sexta, ténebræ factae 
sunt per totam terram usque in horam 
nonam. ?* Et hora nona exclamávit Jesus 
voce magna, dicens : Eloi, Eloi, lamma 
sabactháni? quod est interpretátum : Deus 
meus, Deus meus, ut quid dereliquisti me? 
?5 Et quidam de circumstántibus audién- 
tes,dicébant: Ecce Eliam vocat.’ Currens 
autem unus, et implens spóngiam acéto, 
cireumponénsque cálamo, potum dabat ei 
dicens : Sínite, videámus si véniat Elías 
ad deponéndum eum. 

37 Jesus autem emíssa voce magna ex- 
pirávit. 
ro. L'T?: où aùr. 34. T* 4£y. TO: nn aD icu: 
B: cegeg3&ve. (D: Lepddra). 39. T: zteosordrov 
et. Toe. 30. T: rc. DESEE: 


29. De Dieu n'est pas dans le grec. 


. Marc, XV, 22-37. 235 


IE. DEn ea Jours (XE-X VI). — " La FN CXIV, 27-XV). 


mon de Cyrène, père d'Alexandre et P: ** *5 | 


Rom. 


de Rufus, qui passait par là en reve- 11: 
nant de sa maison des champs, de 


porter sa croix. ?? Ensuite ils le COn- Mat.21,33-35. | 22-28. Crucifiement. Comparer avec Matthieu, 
d Jh lel ] Luc. 23,33, 31, xxvir, 32-38; Luc, XXII, 33; Jean, xix, 17-24. 
uisirent au lieu appelé Golgotha; ce Joa. 19, 23. 92. Golgotha... Calvaire. Voir la note sur 


que l'on interprète par riso du Cal- Matthieu, xxvu, 33. 
vaire. ?? Ils lui présentaient à boire, DB Ph, | 93. Myrrhe. Voir la note sur Matthieu, n, 11. 
du vin mêlé de myrrhe; mais il n’en 4 8, 23. 


prit point. 


21 Et l'ayant crucifié, ils se parta- crucitixio. | 24. Et l'ayant crucifié. Voir la note sur Matthieu. 


gèrent ses vêtements, y jetant le sort, S» » 2; | 70S S 


pour savoir ce que chacun en empor- 25,245. | 


14 25 il étai TP Ps. 21, 19. | 25. La troisième heure; c'est-à-dire la fin de la 
terait. Or il était la troisième heure Joa. 19, M. | troisième heure, ou environ la sixième, comme le 


lorsqu'ils le crucifièrent. ?9 Et le titre ^7 36, 10. | dit saint Jean, xix, 14 (Glaire). 


à ; Mat. 27,37. | 26. Le Roi des Juifs. Voir la note sur Matthieu, 
de sa condamnation était ainsi écrit : Luc v SAISIE 37. | 
« Le Ror pes Juirs ». ?7 [ls crucifiè- 1: oo | 


rent avec lui deux voleurs, l'un à sa Mat 27, ss. 
droite, l’autre à sa gauche. 2 ANT EURE a 
Is. 53, 12. 
fut accomplie l'Écriture, qui dit : « Il i 
a été mis au rang des scélérats ». 
29 Et les passants le blasphémaient, &onvicias 29-32. Insultes au Sauveur. Comparer avec Mat- 
" ; ! Mat. 27,39. | (hieu, xxvir, 39-44%; Luc, XXIII, 25-39. 
branlant la téte, et disant : « Ah! toi Luc. 23,35. | 39. Le temple, en grec vis. Voir plus hautlanote 

o 5 o : GE SL NÉE 

qui détruis le temple de Dieu et le sare. 1, 5s | SN Us 
° e. . . . at. 27, . 
rebátis en trois jours, 3° sauve-toi toi- 

x : Joa. 3, 14-15; 
méme, et descends de la croix ». 12,32. 
31 Pareillementles princes des prêtres Mat. 27, 12. 

h : Luc. 23, 35. 
eux-mêmes, se moquant de lui avec Prov. 2, 11. 
. o. n s s. 101, 7. 
les scribes, se disaient l'un à l'autre: 
« Il a sauvé les autres, et il ne peut 
se sauver lui-méme. ?? Que le Christ, Joa. 1, 30; | 32. Ceux qui avaient été crucifiés. Voir la note 
] 2 du = à d Ta 20, 29. | sur Matthieu, xxvi, 44. 
e roi sraél, descende maintenant Mat. 27,44. | 33-58. Ténèbres et autres prodiges. Comparer 
de la eroix afin que nous voylons et uc. 23, 39. | avec Matthieu, xxVII, 45-535 Luc, XXII, 44-45. 
que nous croyions ». Et ceux qui 
avalent été crucifiés avec lui, l'outra- 
geaient de méme. 


33 La sixième heure venue, les ténè- Ad Patrem! 33, La sixième heure; c'est-à-dire midi. 


uestus. 

bres se répandirent sur toute la terre Mat 27 5 
vième heure. ?* E la Am. 5,9. 3*. La neuvième heure; C'est-à-dire trois heures 
jusqu à la neuvième heure. t à la Job, 5, 14 | de laprés-midi. — Elot Eloi... Ces paroles, en 


neuvième heure, Jé ésus cria d'une voix 70%, 2, 10. | araméen, sont prises de Psaume, xxi, 2. 
forte, disant : « Éloi, Éloi, lamma "#75 

sabacthani », ce que l'on interprète da MA 

ainsi : « Mon Dieu, mon Dieu, pour- 

quoi m'avez-vous délaissé? » 33 Quel- au 17, 10. 
ques-uns de ceux qui Fe Ce 
l'entendant, disaient : « Voilà qu'il | 
appelle Élie ».99 Et Bec un d'eux, Tue, 23, 36. on RM une éponge. Voir la note 
courant, emplit de vinaigre une Ps. 6s, 22. — 
éponge, et l'ayant mise au bout d'un 
roseau, il lui présentait à boire, di- 

sant : « Laissez; voyons si Elie vien- 


La d à 
dra le délivrer ». ors 37. Dernier soupir du Sauveur. Comparer avec 


37 Mais Jésus ayant poussé un grand Lue, 23, 46. | Matthieu, xxvii, 50; Luc, xxi, 46; Jean, XIX, 28- 
e e Joa. 19,30. | 30. — Jésus... expira. Voir la note sur Matthieu, 
crl, expira. Prov. 3, 18, | XXVI, 50. 
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Marcus, XV, 38— XVI, 6. 


XI. Ultima Jesu (XE-XVI). — 4^ Resurrectio (XVD. 


\ A Lo À Lad 
38 Kai TO xatanétaoua TOÙ vaoU EOyi- 
> 2 3 7 Ü EN 
020 siç do, and Gvwder Enc zdrow. 3? Idoy 
hj c J Le Ca 
dè 0 xevrvolwv Ò mzagsotqQxoc 65 Evartiag 
2 cs — qq c! 2 De | FJ 
QUTOU, OTL OÙUT(US HOUENG EGEMVEVOEV, SL EY 
2 d € > 7T c 35 62 
"d)nJuc 0 čvľgwnoç otroc viog zv Fsov. 


5 M ~w : 
^9 "Hoay dè xal yvvaixsg dno Luxgo der 


Lad ? v d Ed 
Jecwoovoo, £v aic mr xai. Magla ý May- 
5) À N NN M / [4 Be Yi Ü ind 
aAnvy xat Magia 5 vov Iuxwbov rov 
— 2 ^ EY ~ 
Quxgov xal Twop uýtyo xai Xahwun, * ot 
So o g SY b) c , 2 , 
xal ors qv év vy [aMha, mrxolovdovr 
P ln. 4 ld 
aŬtw xol dimrovovr aUr(, xat GAku no- 
S dee ~ ~ 
lat at ovravafaou adto sic Tegooo vua. 


12 Koi 0x Owtec yevouévne, (Enel Ñv 
ztagaoxsvi, Ò oti ngoodhhatov,) *93A9tv 
lwonp 0 ano Aguataiaç, svozxuov fov- 
LEUTHG, 0c xal uÜTOc 3j ds yo j 

NS; 0G xat GUÜTOG Åv 7tQocÓs yO0usvoc vov 
Baorksiur vov Isot’ Tolunouc siche moog 
Ihkarov zaù prpouto to cœux toù Tyooù. 
^**O dé IhAarog èFavuuosy, si jón téFvyze' 
XUL TOOGXUAEOUEVOS TOV XEVTVQLWVO, ENN- 
owrtyosv atov ei naat Günéduave. ^"? Koi 
YVOUG TO TOU XEVTVQLWVOG, EÔWOOUTO TO 
ono roO Twop.  ^* Kal dyogaoaç ou- 
dova xci xa9tAov avtov iveiÀgos t) ow- 
Jovi, xol xavéO «sv avtov èv uvnusiw, 0 ÑY 
AskutTounuévor ix mérQuc, xai MQOGEZUMOE 
ÀiJ'ov ini tyv Figav ro) uvqustov. “TH 
dE Magia À Mayðalyyy xoi. Mugia "Ivo 
€ govv 7ztoU ti J&tot. 

XVI. Koi diuysrouérov vov oufButor, 
Magia ý Mayduimyn xoci Magia n vov 
LuxwBov xai Ned yogocav dowuaTta, 
tva ¿Fotou ahsiywoir avtov. ? Koi Mav 
TOWT TNS uG oafppatrwv čoyovtai éni TO 
uynusov, dvateihavtog ToU ýhlov. * Koi 
&eyor noûc avras Tiç dnozvhiost ýuiv 
TOv AtJov ex vc JUoac rov uvqustov; * Kai 
ivo .évaoor İEWQOVOLW, ÜTL (z046XULIOTOL 
0 Mitoc mr ydo usyag oqoóga. 


5 Kai sise dodoc sig To uymueïoy sidov 
vsavtoxov xudmueror èv roig ÓsSioic, zsgi- 
PEBAnuëvor otov Asvxrv, xol ÉEsdaufrd n- 
ouv. 9'O dè eyer od voic Mn ex2oufsiode 
“Inoovr Enreire vov Nuluonvor tov otav- 
pccévor qj y£oO n, ox Ecru wde 1080 TOTO, 


. 99. NBT?X* xodéas. 40. NBT* zv. LT (eti. 
Y. 47) : Joorroc. 4A. NBT* (pr.) xoi. 42. L: moas 
oc pp. 43. LTO: &9w7. 44. L (pro naa) : jòn. 
45. LT: zrœua. 46. LT (* all. x.) : £99xev. 47. 
BT: M. 5 "Ioozgroc. LT: é9evcei. — 9. L: pu ei: 
tă m) 688. (LÈT: rar o-). 3. CDL: 229. 4. NBT: 


œraxexvaote. o. BT!: Jovo. ACT!: tor. 


| 


38 Et velum templi scissum est in duo, 
a summo usque deórsum. ?? Videns autem 
centürio, qui ex advérso stabat, quia sic 
clamans expirásset, ait: Vere hic homo 
Filius Dei erat. 


40 Erant autem et mulieres de longe 
aspiciéntes : inter quas erat María Mag- 
daléne, et María Jacóbi minóris, et Jo- 
seph mater, et Salóme : ! et cum esset in 
Galilæa, sequebántur eum, et ministrá- 
bant ei, et álize multæ quae simul cum eo 
ascénderant Jerosólymam. 


42 Et cum jam sero esset factum (quia 
erat parascéve, quod est ante sábbatum], 
43 venit Joseph ab Arimathæa nóbilis de- 
cürio, qui et ipse erat expéctans regnum 
Dei, et audácter introivit ad Pilátum, et 
pétiit corpus Jesu. ** Pilátus autem mi- 
rabátur si jam obiísset. Et accersíto cen- 
turióne, interrogávit eum si jam mórtuus 
esset. ^? Et cum cognovísseta centurióne, 
donávit corpus Joseph. ^* Joseph autem 
mercátus síndonem, et depónens eum in- 
vólvit síndone, et pósuit eum in monu- 
ménto, quod erat excísum de petra, et 
advólvit lápidem ad óstium monuménti. 
11 María autem Magdaléne, 'et María Jo- 
seph, aspiciébant ubi ponerétur. 


XVI. ! Et cum transisset sábbatum, 
María Magdaléne, et María Jacóbi, et Sa- 
lóme emérunt arómata ut veniéntes ünge- 
rent Jesum. ? Et valde mane una sabba- 
tórum, véniunt ad monuméntum, orto jam 
sole. ? Et dicébant ad ínvicem : Quis re- 
vólvet nobis lápidem ab óstio monuménti? 
1 Et respiciéntes vidérunt revolütum lá- 
pidem. Erat quippe magnus valde. 


5 Et introeüntes in monuméntum vidé- 
runt jüvenem sedéntem in dextris, coo- 
értum stola cándida, et obstupuérunt. 
6 Qui dicit illis : Nolite expavéscere : Je- 
sum quæritis Nazarénum,crucifixum : sur- 
réxit, non est hie, ecce locus ubi posuérunt 


40. Joseph. Grec : « José ». 

43. Joseph d'Arimathie. Grec : « Joseph, celui d'A- 
rimathie ». 

zu. S'il était déjà mort. Grec : « S'il y avait long- 
temps qu'il était mort ». 

46. Joseph n'est pas dans le grec. 

4i. Joseph. Grec : « José ». 


Marc, XV, 38— 


NO 
ceo 
st 


XVI, 6. 


LI. Derniers jours (XI-XVE). — 4° La Résurrection (XVI). 


Portenta. 
suc. 23, 45. 


38 Et le voile du temple se déchira 
i | ; Mat. 27, 51. 

en deux, depuis le haut jusqu'en Does io | 

39 Or le centurion, qui était vis-à-vis, | 


voyant qu'il avait expiré en jetant un ses 17s. 
pareil eri, dit : « Vraiment, cet homme us 


était le Fils de Dieu ». 
^? |] y avait là aussi des femmes qui «up 

qui regardaient de loin, parmi les- mat. 27, 5. 
quelles étaient Marie-Madeleine, Ma- Re 
rie, mère de Jacques le Mineur et de ^^^*^** 
Joseph, et Salomé; ! et qui, lorsqu'il 1«e 5 23; 
était en Galilée, le suivaient et le ser- 1 Tiu. '5 10. 
vaient; et beaucoup d'autres qui 

étaient montées avec lui à Jérusalem. 

42 Le soir étant déjà venu (parce Sepultura. 
que c'était le jour de la préparation 7&1 s» 
qui précède le sabbat), ? Joseph d'Ari- Jo, 5, 26. 
mathie, noble décurion, qui lui-même 12:27 225 
attendait le royaume de Dieu, vint et 7°% 1% 38- 
entra hardiment chez Pilate, et lui 
demanda le corps de Jésus. ** Pilate 
s'étonnait qu'il füt mort si tót; il fit 
donc venirle centurion, et lui demanda 
s'il était déjà mort. *? Or s'en étant 
assuré par le centurion, il donna le 
corps à Joseph. ** Et Joseph ayant 
acheté un linceul et détaché Jésus de 
la croix, l'enveloppa dans le linceul, 
le mit dans un sépulcre qui avait été 
taillé dans le roc, et roula une pierre 
à l'entrée du sépulcre. 47 Or Marie- 
Madeleine, et Marie, mére de Joseph, 
regardaient oü on le mettrait. 

XVI. ! Lorsque le sabbat fut passé, 4 Mulieves 
Marie-Madeleine, et Marie, mère de peer: 
Jacques, et Salomé, achetèrent des 281 
parfums pour venir embaumer Jésus. ,2,56 
2? Ainsi parties de grand matin, le Mare. 1 8. 
premier jour de la semaine, elles ar- Frov. 10,7. 
rivèrent au sépulcre, le soleil étant 7% x3, 1,9. 
déjà levé. ? Or elles se disaient l'une 
à l'autre : « Qui nous ôtera la pierre 
de l'entrée du sépulcre? » * Mais re- 
gardant elles virent la pierre ótée; or 
elle était fort grande. 

5 Et entrant dans le sépulcre, elles 
aperçurent un jeune homme assis à 
droite, vétu d'une robe blanche, et 
elles furent frappées d'étonnement. 
6 I] leur dit : « Ne craignez point; 
c'est Jésus de Nazareth, le crucifié, 
que vous cherchez; il est ressuscité, 
il n'est point ici; voilà le lieu où on 


Luc. 197 33 
Job, 29, 16. 


Cant. 7, 10. 
Joa. 19, 40. 
Luc. 23, 53. 
Mat. 27, 59. 
Mat. 
Prov. 
Lam. 3 
Is. 10, 10. 


Mat. 27, 61. 
. 23, 49. 


Joa. 20, 1. 
Luc. 24, 2. 
Mat. 25, 2. 
Ps, 75, 9-10. 


Angelus 
resurrec- 
tionis 
nuntius. 
Luc. 24, 4. 
Joa. 20, 12. 
Mat. 285, 3. 
Col. 3, 1-2. 


Mat. 28, 5. 
Luc. 21, 5. 
Ps.29,6: 19, 12. 
Marc. 14, 67. | 
Mat. 22, 32. 


| Luc, X1, 


38. Le voile du Saint des Saints. Voir la note sur 
Matthieu, xxvn, 51. 


39-4. Centurion et autres spectateurs. Comparer 
avec Matthieu, xxvu. 54-56; Luc, xxi, 41-49. 

39. Le centurion. Voir les notes sur Matthieu, 
vit, 9; XXVII, 54. 


40. Marie-Madeleine. Voir la note sur Matthieu. 
XXVI, 36. — Marie deCléophas, mère de Jacques le 
Mineur, apôtre, et de Joseph. Voir Ibid. — Et Sa- 
lomé, la mere des fils de Zébédée, c'est-à-dire de 
TEN Jacques le Majeur et de saint Jean l'Évangé- 

iste. 


42-41. Sépulture. Comparer avec Matthieu, xxvu. 
97-01; Luc, xxui, 50-55; Jean, xix, 38-42. 

42. Le jour de la préparation. Voir la note sur 
Matthieu, xxvu, 62. 

43. Josephd'Arimathie.Noirlanote sur Matthieu, 
XXVI, 57. — Décurion, en grec govhsutis, membre 
du sanhédrin. — Lui demanda le corps de Jésus. 
Voir la note sur Matthieu, xxvi, 58. 


4^. Pilate s'étonnait qu'il fût mort sí tôt. « La 
mort venait ou de la perte du sang ou dela faim. 
On cite des crucifiés qui ont vécu deux ou trois 
jours et pouvaient parler ». (Rohault de Fleury). 
« Quoïque Pilate, quand on lui demanda le corps 
du Sauveur, s'étonnát qu'il fût déjà mort, cette 
surprise était d'un homme peu sensible et même 
peuattentifà tout ce que Jésus-Christ avait souffert 
dans le Prétoire, puisque la seule peine de la 
flagellation et du couronnement d'épines était 
capable de faire mourir l'homme le plus robnste. 
Aussi il était si affaibli, quand il sortit dela maison 
de Pilate, que le temps qu'il vécut depuis fut bien 
plus l'effet d'une vertu divine que d'une force 


| humaine ». (Thomas de Jésus). 


46. Un linceul. Voir la note sur Matthieu, xxvu, 
39. — Un sépulcre. Voir la note sur Matthieu, 
xxvu, 60. — Et roula une pierre. La pierre qui 
fermait l'entrée de plusieurs tombeaux juifs était 
ronde comme une meule de nos moulins et on la 
roulait à l'entrée du tombeau pour le fermer. 


4° Résurrection, XVI. 


XVI. 1-4. Saintes femmes au tombeau. Comparer 
avec Matthieu, xxviu, 1-2; Luc, xxiv, 1-2; Jean, 
a lo 

1. Lorsque le sabbat fut passé: c’est-à-dire le 
samedi au soir, lorsque le soleil fut couché. Le 
sabbat finissait au coucher du soleil. Pour accor- 
der saint Marc avec saint Luc, qui dit que ces 
femmes avaient préparé les parfums dés la veille 
du sabbat, il faut traduire ici : Elles avaient 
acheté des parfums; ou bien elles achetèrent de 
nouveau des parfums qu’elles joignirent à ceux 
qu'elles avaient aclietés la veille, et qui ne sufti- 
saient pas pour embaumer comme il faut le corps 
de Jésus-Clirist (Glaire). 

3. La pierre de l'entrée qui servait de porte au 
tombeau et empêchait d'y pénétrer; la pierre qui 
avait recu les sceaux. 


5-8. Apparitiond'anges. Comparer avec Matthieu. 
xxvm, 2-15; Luc, xxiv, 48. : 

5. D'une robe blanche (szort). Voir la note sur 
22 


mme 


239 


Marcus, XVI, 7-20. 


IX. Ultima Jesu (XI-XVE). 


— 4? Hesurrectio ( XVI). 


Ó7LOU Ed quy avTOv. TAW UzTyetE, si- 
TUTE roig uod nraic GÜTOU XQ TW ? IHroo, OTL 
noogyet vueg siç tyr T iia ExEt (TOY 
0V/S0U, xac EÈnEr viv. Y ul ESELI ot- 

00 Tayi Épuyor (o TOU uveo stye dè 
adtag TOOLOG xol EXOTUOLG, xci ovOsrt ov dèr 
sinov’ éqoflovvro ydo. 

: "vacas dé mowy TOWT) GuBBuTov 
ëpavn THOWTOV Mate tn Maydurvy, eq 
nc Pxefajuet inta Ócuoria. t9 Exsivn 
zogevüsioo QNÅYYELE TOÏG MET’ QUTOV yE- 
vouévois, revFovor xoi xAotovot. '1' Kaxi- 
vou dxovouvtes OT C7) zal EJeudn Um av- 
TAG, 5 1tot50ar. 

12 Merg dè taŭra Óvoiv èg «vov negi- 
HUTOUOLY ÉPUVEQUŸTN £v éréga HOPI, mo- 
osvouévois siç aygor. 1? Koxeivo neh- 
Oüvrsg anýyysthav roig Lowroig ovói éxel- 
roig éntorsvoar. 

14 "Yorsgov voxsuivoig GUvOig TOG 
£vósxa éqavsgUb Om, xoi wveidios vv an- 
OTLUY GÜTQY zal 073.190x&90Íav, ÓTL roi 
Jeacauévou avtov ëynyeguevov ovx émi- 
otsvoav. '? Koi sinsv LIT Iogevdérres 
eig TOV xoouov GTUVTU, #NOVEUTE TO EUUY- 
yélor néon v5 xviosv !' ò motsúoaç zal 
Bannicdeis owO950s:t04, 0 dE cmovQooc 
xaraxordmgosrou. — ' ausa dè volg mu- 
OTEVOUOL tutta 7t4QuxoAovdmosr "Ev To 
dvouari uov dauoviæ &[oJ.0U0t, AW OO 
ÀeMjoovo: xcewoic, !5 qeis «govov xv 
FAVÆOLUOV Ti 7000, OÙ 10] GUTOUS [[A&wst 
Enl GOQWOTOUS ysigoc ÉTINOOVOL, xai «oq 
ÉEovour. - 

19 “O uiy oir xvgtoc. UETA TÒ alom 
a) roig, GvEAnpIN sig TOY ovgavOv xol xd- 
Ouosv ix ÓsEuüv vov Jeou’ ?* Exeiro dè 
£86). Ovtsc exi ovs TUYTUYOU, TOU XVOLOU 
OvrsQyoUrroc xai vov Àoyov BeBoaoüvroc dt 
TOY ÉRGXOÀOVIOUYTUIY oņuslwv. 


1. NABCDT: “Ale. 8. NABCDTG rell. *zeyv. 
D: exer. 9-20. NBTO* (ACDEL et permulti co- 
dices +). CDL: mage’ 76. 10. DF (a. rois) atols. 
B ADLT (p. Sor.) ôr. ACL+ (p. eypy-) À àx vexoar. 

. CAF xæwais. CAF (in f.) x. êv vraie yeootr. 
ACDEX: Llawn. 19. CL+ ’In08ç (p. xvo.). B 


eum. 7 Sed ite, dicite discipulis ejus et 
Petro quia præcédit vosin Galiléam : ibi 
eum vidébitis, sicut dixit vobis. 8 At illa 
exeüntes, fugérunt de monuménto : invá- 
serat enim eas tremor et pavor : et némini 
quidquam dixérunt : timébant enim. 


? Surgens autem mane, prima sábbati, 
appáruit primo Mariæ Magdaléne, de qua 
ejécerat septem dæmônia. *° Illa vadens 
nuntiávit his, qui cum eo füerant, lugén- 
tibus et fléntibus. ‘! Et illi audiéntes quia 
viveret, et visus esset ab ea, non credidé- 
runt. 

12 Post hæc autem duóbus ex his am- 
bulántibus osténsus est in ália effigie, 
eüntibus in villam : !? et illi eüntes nun- 
liavérunt céteris : nec illis credidérunt. 


14 Novissime recumbéntibus illis unde- 
cim appáruit : et exprobrávit incredulitá- 
tem eórum et duritiam cordis: quia iis, qui 
viderant eum resurrexísse, non credidé- 
runt. !? Et dixit eis : Eúntes in mundum 
univérsum predicáte evangélium omni 
creatüra. !6 Qui crediderit, et baptizátus 
füerit, salvus crit : qui vero non credíde- 
rit, condemnábitur. '* Signa autem eos 
qui crediderint, hæc sequéntur : In nómine 
meo dæménia ejícient : linguis loquéntur 
novis : !? serpéntes tollent : et si mortí- 
ferum quid biberint, non eis nocébit : su- 
per ægros manus impónent, et bene habé- 
bunt. 

19 Et Dóminus quidem Jesus postquam 
locütus est eis, assümptus est in coelum, 
et sedet a dextris Dei. ?? [lli autem pro- 
fécti prædicavérunt übique, Dómino coo- 
peránte, et sermónem confirmánte, se- 
quéntibus signis. 


subscr. xera Magroy (NACE: Evoy. xare M). 


XVI. 9. Marie-Madeleine. Le grec peut se traduire 
ici et ailleurs : « Marie celle de Magdala ». 

19. A une maison de campagne. Grec : « à la cam- 
pagne ». 

19. Jésus n'est pas dans le grec. 


Marc, XVI, 7-20. 


II. Derniers jours (XI-XVI). 


— L La Résurrection (XVI). 


: : TP : > ; Mat. 28, 7. 
l'avait mis. * Mais allez, dites à ses get UTR 


disciples et à Pierre qu'il va devant I 2 
vous en Galilée; c'est là que vous le 5:55 ?* 


verrez, comme il vous l'a dit». 


arc, 14, 28. 


8 Mais Mat. 28, 8. 
uc. 24, 9. 


elles, sortant du sépulcre, s'enfuirent, Job, 3, ls. 


Hebr. 12, 21, 


car le tremblement et la peur les avait 
saisies; et elles ne dirent rien à per- 
sonne, tant elles étaient effrayées. 

? Or Jésus étant ressuscité le ma- 
tin, au premier jour de la semaine, il 


Job, 9, 36. 


Apparet 
Magdale- 
ne, 
Joa. 20, 14. 


apparut premièrement à Marie-Made- L5 2: 
om. 5, 20. 
leine, de laquelle il avait chassé sept T» je 1» 


deret 10 Et elle alla l'annoncer à pc 

z J 20, 16, 18. 

ceux qui avaient été avec Ret qui ai. 2d 

16, 90. 

s'affligeaient et pleuraient. Mois T à 
11,34. 


eux entendant dire qu'il vivait et qu'il 
avait été vu par elle, ne le crurent 
pas. 

Il se montra ensuite sous une „Suphu, 
autre forme, à deux d'entre eux, qui AES us 
étaient en chemin et qui allaient à 
une maison de campagne; 
ci allérent l'annoncer aux autres;- 
mais ils ne les crurent pas non plus. 

1* Enfin il apparut aux onze lors- 
qu'ils étaient à table et il leur repro- 
cha leur incrédulité et la dureté de 532 1. 
leur cœur, parce qu'ils n'avaient pas c5 12,5. 
cru ceux qui avaient vu qu'il était ^ °° 


Mat. 28, 16. 


undecim 
apostolis. 


ressuscité. ' Et il leur dit : « Allez ws ss, i5. 
d tout luni t prêchez l'É . Joa. 20, 21. 
ans tout l'univers, et préchez l Evan- ‘Gi 123 
gile à toute créature. !5 Celui qui ss, 1s, s. 
croira et sera baptisé sera sauvé : {oa 3, 16e. 

1 Cor. 10, 1-2, 


mais celui qui ne croira pas sera con- Luc 19, 57. 
damné. ‘7 Or voici les prodiges qui va. 2s, 20. 
accompagneront ceux qui auront Cru : 2,4; 10,46 | 
ils chasseront les démons en mon 

nom; ils parleront des langues nou- zac. 10, 19. 
velles; !8 ils prendront les “serpents, I E 
et s'ils boivent quelque poison mortel, 
il ne leur nuira point; ils imposeront ` 
les mains sur les malades, et ils seront 
guéris ». 

19 Et le Seigneur Jésus, après leur 
avoir parlé, fut élevé dans le ciel, où 
il est assis à la droite de Dieu. ?9 Et 
eux, étant partis, préchérent partout, 
le Seigneur coopérant avec eux, et 
confirmant leur parole par les mira- 
cles qui l'accompagnaient. 


En 50, 4. 


Ascensio. 


Ps. 88, T 
Mich. 2, 13. 
Act. 1, 4-8. 
Rom. 8, 
Hebr. 2, 1. 
Act. 14, 3; 

S ieg an 16. 
Is. 49, 6; 


Ez. 1, 14. 
2 Tim, 4, 1-2. 
Joa. 14, 12. 


13 et ceux- Lue. 21.35, 41. 


27, 29; b, 46. 


Eceli. 51, 30, 


Reg. 4, 40. 


Hebr. 1,3, 13. 


26, ne, Ea 


Marc. 13, 10. | 


8. A personne; c’est-à-dire à aucune des per- 
sonnes qu'elles rencontrerent : car il est constant, 
par saint Matthieu et par saint Luc, qu'elles en 
lirentle rapport aux Apôtres, selon le commande- 
ment qu'elles avaient recu (Glaire). 


9-11. Jésus apparait à Madeleine. Comparer avec 


Jean, XX, 14-18. 


12-13. Apparition d'Emmaüs. Comparer avec Luc, 
xxiv, 13-35. 

42. Sous une autre forme. Il était apparu à 
ire E sous la forme d'un jardinier (Jean, xx, 
45) ; il apparut à ces deux disciples sous celle d'un 
voyageur (Luc, xxiv, 15). 


14-18. Apparition à Jérusalem ; dernières paroles 
de Jésus. Comparer avec Luc, xxiv, 44-50. 


43. Préchez LÉ vangile à toute créature. Ces 
paroles s'adressent aux Apôtres formant un corps, 
une hiérarchie, comme étant unis à uu chef. 


16. Celui qui croira... sera sauvé. La foi est une 
obligation indispensable, une condition essen- 


| tielle et un gage du salut. Cette règle s'étend à 


tous les temps "et à tous les lieux, et n'admet au- 
cune exception. 

41. Les prodiges. « Adjuncta sunt prædicationi- 
bus sanctis miracula ut fidem verbis daret virtus 
` ostensa, et nova facerent qui nova prædicarent ». 
Saint Grégoire. 


19. Ascension. Comparer avec Luc, xxiv, 51-53. 
— Fut élevé dans le ciel. Ascension eut lieu sur 
le mont des Oliviers, Actes, 1, 42. 

20. Travaux des Apótres. Propre à saint Marc. 


GRAS IT — 


LE 


SAINT ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST 


SELON SAINT LUC 


INTRODUCTION 


Tous les auteurs ecclésiastiques, sauf Clément d'Alexandrie, attestent que 
cet Évangile a paru après celui de saint Marc, et qu'il vient en troisième lieu. 
L'auteur dit lui-même qu'il n'est pas le premier qui ait essayé d'écrire la Vie 
du Sauveur. Ailleurs il nous apprend qu'il a publié son Évangile avant d'écrire 
les Actes des Apótres. Or, le livre des Actes a été terminé, suivant toutes les 
apparences, en l'an 62 ou 63, époque à laquelle son récit s'arréte brusque- 
ment. Il est donc probable que le troisième Evangile a été écrit entre l'an 55 et 
l'an 60, une huitaine d'années aprés celui de saint Mare, une quinzaine apres 
celui de saint Matthieu. A cette date, le christianisme était déjà établi dans 
beaucoup de contrées de lempire; mais la plupart des Apótres étaient encore 
en vie. 

On peut distinguer dans l'Évangile de saint Luc quatre parties : — 1? En- 
fance et jeunesse de Notre-Seigneur, 1, 5-1v, 13. — 2° Prédication dans la 
Galilée, 1v, 14-1x, 50. — 3° Voyage de Galilée à Jérusalem, 1x, 51-xvrir, 30. 
— 4° Derniers mystères, xvin, 31-xxrv. 

Saint Luc n'avait pas connu Notre-Seigneur, ni observé par lui-méme les 
faits évangéliques; mais il avait à sa disposition les écrits de saint Matthieu 
et de saint Marc, qui pouvaient le guider dans la plupart de ses récits. Quant 
aux faits qu'il rapporte seul, et aux circonstances qu'il ajoute aux récits de ses 
devanciers, il a eu pour s'en assurer diverses autorités : 

1? Saint Paul, si bien instruit de tout ce qui concernait le Sauveur, soit par 
ses révélations, soit par les rapports des premiers disciples. On sait que 
saint Luc a longtemps vécu avec l'Apótre, qu'il l'a suivi dans la plus grande 
partie de ses missions. Les premiers chrétiens étaient si persuadés dela part 
que saint Paul avait prise à la composition du troisième Évangile, qu'ils lui en 
faisaient honneur et que Tertullien l'appelle ¿illuminator Luca. 
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2° Plusieurs personnages apostoliques : saint Barnabé, l’un des premiers 
lévites convertis qui devint fondateur de l'Église d'Antioche où saint Luc 
apprit les éléments de la doctrine chrétienne; saint Philippe, diacre de Cé- 
sarée, chez lequel saint Luc logea avec saint Paul en se rendant à Jérusalem, 
et auprès de qui il demeura les deux premières années de la captivité de 
l'Apótre; saint Jacques le Mineur, évêque de Jérusalem; saint Pierre et les 
autres Apótres, avec lesquels saint Luc fut en rapport. 

3° La Sainte Vierge et les parents de saint Jean-Baptiste. C'est à cette 
dernière source qu'a dà être puisé en particulier le récit des faits qui ont pré- 
cédé la naissance du Sauveur; récit dont la couleur tout hébraique contraste 
avec le prologue de l'Évangile. Aussi saint Luc atteste-t-il qu'il a remonté jus- 
qu'aux origines, et fait-il remarquer à deux reprises que la mère de Dieu con- 
servait icm son cœur le souvenir de tout ce qu'elle voyait et entendait. 

Le troisième Évangile offre des marques trés nombreuses d'authenticité. On 
sait que saint Luc était médecin, et qu'il avait fait par conséquent quelques 
études, qu'il était Gentil d'origine, qu'il fut disciple de saint Paul, qu'il se con- 
sacra comme son maître à la conversion des Gentils, enfin qu'après avoir écrit 
son Évangile, il a composé les Actes des Apótres. Or, ces qualités, ces habi- 
tudes d'esprit, ces dispositions, ces particularités, se reflétent d'une maniére 
visible dans le troisióme Évangile. 

1° On reconnait la pr Ns de l’auteur à la manière dont il parle des 
maladies et de leur guérison; et il est facile de constater la culture de son 
esprit aux qualités de sa composition. — Cet Évangile décrit les maladies 
guéries par le Sauveur avec bien plus de précision queles autres, en des termes 
qui lui sont propres et qui appartiennent au langage médical de l'époque. En 
outre, il a plus qu'aucun autre la forme de l'histoire. — Il commence, comme 
Josèphe, par un prologue, suivant l'usage des Grecs, et par une dédicace à un 
Théophile qu'il nomme Excellence, ou excellent. Ce Théophile pourrait étre 
un chrétien de Rome ou d'Achaie, honoré d'un emploi civil. Ce pourrait bien 
être aussi, comme le pense Origène et comme on en trouve des exemples vers 
cette époque, un personnage fictif, représentant tous les fidéles, désireux de 
servir et d'aimer Dieu. « Si tu aimes Dieu, c'est à toi qu'il est écrit », dit saint 
Ambroise, qui suivait ce sentiment. — L'auteur remonte au commencement 
des faits évangéliques, et il conduit son récit jusqu'à la fin, en le rattachant 
aux événements contemporains, et en suivant autant qu'il peut la chronologie. 
C'est un soin que saint Matthieu avait négligé et dont l'importance commen- 
cait à se faire sentir. Déjà saint Mare avait essayé de rétablir cet ordre. Saint 
Luc profite de son travail et cherche à le compléter. Il distribue tout autre- 
ment les faits rapportés par saint Matthieu du chapitre vri au chapitre xr. — 
Il s'efforce aussi de combler les lacunes de ses devanciers. Un tiers de ses 
récits, cinq miracles et douze paraboles lui appartiennent en propre. Il est le 
seul qui parle des soixante-douze disciples et de leur mission. C'est peut-étre 
ce qui a fait dire à plusieurs auteurs, à saint Épiphane en particulier, qu'il en 
faisait partie, bien que saint Luc lui-méme semble affirmer le contraire, sui- 


vant saint Grégoire le Grand. — Pour le style, quoique son grec ait encore 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 16 
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bien des hébraismes, surtout au commencement, dans les cantiques en par- 
ticulier, il est notablement plus pur que celui des autres écrivains du Nouveau 
Testament. Il ne les reproduit presque jamais sans leur donner plus de cor- 
rection et d'élégance. 

2» On reconnait un disciple de saint Paul. — Comme le Docteur des 
Gentils, il appelle le Sauveur Dominus, « le Seigneur », titre qui suppose l’ha- 
bitude de le considérer au ciel, dans sa gloire, plutôt que le souvenir de sa 
vie sur laterre. — Il insiste sur la nécessité et l'efficacité de la foi, sur l'uni- 
versalité de la rédemption, sur le mérite de l'aumóne et de la pauvreté évan- 
gélique, sur la générosité nécessaire aux Apótres. — Le récit qu'il fait de 
l'institution de l’ Eucharistie diffère de ceux de saint Matthieu et de saint Mare ; 
mais il est presque identique avec celui que saint Paul fit vers la méme 
époque aux Corinthiens; les paroles sacramentelles sont suivies, dans l'un 
comme dans l'autre, dela méme recommandation : « Faites cela en mémoire 
de moi, etc. ». Il est aussi, avec l'Apótre, le seul qui mentionne l'apparition 
de Notre-Seigneur à saint Pierre aprés la Résurrection. — Enfin, on a re- 
marqué que son élocution a quelque chose de l'abondance et de la facilité de 
saint Paul, de méme que celle de saint Marc tient de la concision et de la fer- 
meté de saint Pierre, et l'on a relevé de nombreuses coincidences de pensée et 
d'expression avec les Épîtres de l'Apótre. 

3° L'ouerage n'est pas fait pour les Juifs. — L'auteur ne suppose pas à 
ses lecteurs une grande connaissance de la langue, des mœurs, de la géogra- 
phie de la Palestine. Il ne cite aucune parole du Sauveur en hébreu. Il nomme 
toutes les localités par leur nom grec, il dit : le mont appelé des Oliviers, 
la bourgade qu'on nomme Bethléhem, la fète des azymes, connue sous le 
nom de Päque. Il fait connaitre la distance d'Emmaüs. Il avertit qu'Arima- 
thie est en Judée, que Capharnaüm est en Galilée, aussi bien que Nazareth, 
mais non Gadare. Il évite de dire comme saint Matthieu : la cité sainte, les 
anciens. Il remplace Rabbi par Maitre, Hosanna par une périphrase. Il pré- 
sente Jésus-Christ comme le Sauveur du genre humain plutót que comme le 
Messie de la nation juive. Sa généalogie ne s'arréte pas à Abraham; elle re- 
monte jusqu'à Adam, et montre que tous les hommes sont de la famille du 
Sauveur. Ce n'est pas par les rois de Juda, mais par une ligne collatérale 
qu'elle le rattache à David. Zacharie, à la naissance de son précurseur, comme 
Siméon dans le récit de sa Présentation, annonce l'aurore du salut au genre 
humain tout entier. Enfin les faits qui n'ont qu'un intérét temporaire et local, 
comme les longues disputes des Pharisiens avec le Sauveur, sont constam- 
ment écartés. 

4° IL est destiné aux Gentils. — Tout ce qui eût pu les choquer ou donner 
lieu aux Juifs de se mettre au-dessus d'eux est passé sous silence. Au lieu 
d'opposer aux enfants de Dieu les nations ou les Gentils, comme saint Mat- 
thieu, il leur oppose les pécheurs, terme qui peut s'appliquer aux Juifs comme 
au reste des hommes. Dans plusieurs endroits, il fait mention de l'empire, de 
ses magistrats, de ses officiers, et toujours avec une considération bien mar- 
quée. Il évite de leur attribuer le supplice du Sauveur. Quand il est question 
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du royaume de Dieu, il fait remarquer qu'il est spirituel. Il recueille avec soin 
un grand nombre de traits négligés par saint Matthieu, qui étaient de nature, 
soit à humilier les Juifs, soit à toucher les paiens et à leur donner confiance : 
le salut promis à Zachée et au bon larron; le pardon accordé au prodigue et 
à la pécheresse; la préférence donnée au publicain sur le pharisien et au Sa- 
maritain sur le prêtre et le lévite; les paraboles de la brebis égarée, de la 
drachme perdue, du figuier tardif; l'éloge fait par le Sauveur de plusieurs 
Gentils; sa prière pour ses bourreaux; la conversion d'un larron sur la croix, 
et celle du centenier à la mort du Fils de Dieu. Aussi a-t-on dit de cet Évangile 
en particulier qu'il est l'Évangile de la miséricorde et que les paroles d'Isaie, 
lues par le divin Maître dans la synagogue de Nazareth, pourraient lui servir 
d'épgraphe. L'Homme-Dieu y parait comme le divin médecin. Saint Mat- 
thieu l'avait présenté aux Hébreux comme Messie, et saint Marc aux Romains 
comme le Fils de Dieu : saint Luc le présente aux Grecs, c'est-à-dire à tous 
les peuples civilisés, comme Sauveur du genre humain tout entier. 

5° Quant au style, cet Évangile, plus correct, plus soigné que le reste du 
Nouveau Testament, a une grande analogie avec le livre des Actes. On re- 
marque des deux côtés des passages empruntés à des pièces officielles ou à 
des écrits plus anciens, des paroles touchantes, aflectueuses, pleines de dé- 
lieatesse, des tableaux admirables de naturel, de simplicité et de grâce, qui 
font penser au talent de peintre attribué à l’auteur par la tradition. Des deux 
côtés, l'Ancien Testament est cité d'apres les Septante; Jésus-Christ est 
appelé le Seigneur, et la foi en sa médiation est préconisée comme la condi- 
tion et le moyen du salut. On trouve méme dans les deux livres des membres 
de phrases identiques, et des périphrases communes, « le Saint de Dieu, les 
discours du prophete, le livre des Psaumes, etc. ». Ce sont aussi les mémes 
mots favoris, « grâce, multitude, salut, coeur, évangéliser, etc. ». 69 verbes 
sont répétés 254 fois dans le troisieme Évangile et 427 fois dans les Actes, 
tandis que dans tout le reste du Nouveau Testament, ils ne le sont que 271 
fois; 33 mots se trouvent dans l'un et l'autre de ces livres, sans qu'on les 
rencontre en aucun autre. (L. Bacuez). | 
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SANCTUM 


JESU CHRISTI EVANGELIUM 
SECUNDUM LUCAM 


X. ! Quóniam quidem multi conáti 
sunt ordináre narratiónem, quæ in nobis 
complétæ sunt, rerum : ? sicut tradidé- 
runt nobis, qui ab inítio ipsi vidérunt, et 
minístri fuérunt sermónis : ? visum est 
et mihi, assecüto ómnia a princípio dili- 
génter, ex órdine tibi scribere, óptime 
Theôphile, ^ ut cognóscas eórum verbó- 
rum, de quibus erudítus es, veritátem. 

? Fuit in diébus Heródis, regis Judéæ. 
sacérdos quidam nómine Zacharías, de 
vice Abía, et uxor illius de filiäbus Aaron, 
et nomen ejus Elisabeth. ë Erant autem 
justi ambo ante Deum, incedéntes in 
ómnibus mandátis et justificatiónibus 
Dómini sine queréla : * et non erat illis 
fílius, eo quod esset Elísabeth stérilis, et. 


ambo processíssent in diébus suis. 


8 Factum est autem, eum sacerdôtio: 
fungerétur in órdine vicis suæante Deum, 
? secundum consuetüdinem sacerdótii, 
sorte éxiit ut incénsum póneret, ingrés- 
sus in templum Dómini :'? et Omnis mul- 
titúdo pópuli erat orans foris hora in- 


I. 4. La vérité. Grec : « la certitude ». 
1. De fils. Grec : « d'enfant ». 


LE SAINT 
EVANGILE DE JÉSUS-CHRIST 


SELON SAINT LUC 


I. — 4* 
Auctoris 


X. ! Comme beaucoup ont entrepris 
de mettrepar ordre le récit des choses 2*2: 
qui se sont accomplies parmi nous, 7955355 
? suivant que nous les ont transmises P551 
ceux qui, dés le commencement, les ? 54.15 
ont eux-mêmes vues, et qui ont été 7* L ?* 
les ministres de la parole ; ? j'ai cru, Agt 11:. 
moi aussi, excellent Théophile, aprés Jex*1 35. 
m'être diligemment informé de tout Hə». è, 2. 
dès l'origine, devoir t'en écrire par | 
ordre toute l'histoire, * afin que tu Jo 53132; 
connaisses la vérité de ce dont tu as — 
été instruit. 

5 Aux jours d'Hérode, roi de Judée, 
il y eut un prétre nommé Zacharie, 
de a elasse d'Abia; et sa femme, 1191 
d'entre les filles d'Aaron, s'appelait Gen. # 15. 


2° a) 
Sterilis 
Elisabeth. 
1 Par. 24, 10. 


Elisabeth. Ils étaient tous deux justes ‘Xe? 
devant Dieu, marchant sans reproche 5&3 12 
dans les commandements et toutés "ith $, 5. 
. ~ . 7 e. 3 *. Gen. 1l, 30 ; 
les lois du Seigneur; * et ils n'avaient "i51: 
. Age , +, Num. 8, 25. 
point de fils, parce qu'Elisabeth était Deut. 7, 14. 
a n ee c Sap. 3, 13. 
stérile, et que tous deux étaient prov.d,1s. 
, A Rom. 4, 19, 18. 
avancés en âge. 
8 Or il arriva que lorsque Zacharie „Angelus 
5 | N 4 Zacharize 
remplissait devant Dieu les fonctions arparet, 
du sacerdoce, au rang de sa classe, Rom. 4 17. 
? il lui échut par le sort, suivant la Eceli, 43, 


coutume observée entre les prêtres, ,4»5i 
d'entrer dans le temple du Seigneur , 30,7. 
Lev. 16, 17. 


pour y offrir l'encens. 1° Et toute 431,100. 


la multitude du peuple était dehors Jm e 


[re PARTIE. — Vie cachée du Sauveur, 
I-IV, 13. 


1? Introduction, I, 1-4. 

9» Préparation de la naissance de Jésus, I, 
5-80. 

3° Enfance de Jésus, II. 

4° Ministère de saint Jean-Baptiste, III, 1-20. 

5° Préparation du ministère de Jésus, III, 21 
— IV, 13. 


1? Introduction, I, 4-4. 


, I. 4. Saint Luc peut avoir en vue ici, outre les 
Evangiles canoniques antérieurs, les écrits que 
plusieurs fidèles avaient composés dès les com- 
mencements du christianisme, écrits plus ou 
moins exacts et fidèles, malgré la bonne intention 
de leurs auteurs.'Le langage de saint Luc n'im- 
plique pas d'ailleurs un blàme des récits dont il 
parle; il se propose seulement un but particulier 
et veut suivre une méthode propre. 

3. Théophile, chrétien de distinction, d'ailleurs 
inconnu, probablement d'origine paienne, à qui 
saint Luc a aussi dédié les Actes des Apótres. 


2» Préparation de la naissance de Jésus, 
I, 5-80 i 


a) Conception de saint Jean-Baptiste, I, 5-25. 


5. Sur Hérode le Grand, voir la note de Mat- 
thieu, n, 4. — Zacharie, de la classe d'Abia. David 
avait partagé les prêtres en vingt-quatre classes ou 
familles qui remplissaient les fonctions sacrées à 
tour de róle dans le temple une semaine chacune, 
d'un sabbat à un autre sabbat, I Paralipomènes, 
xxiv, 4; II. Paralipomènes, viii, 4: U Esdras, xi, 
40. Zacharie appartenait à la huitióme classe qui 
était celle d'Abia. Nous ne savons du reste sur lui 
que ce que nous apprend PÉvangile. — Elisabeth. 
Nous ne connaissons non plus d'elle que ce que 
nous raconte saint Luc. 


9. Dans le temple, le vaóz, la maison de Dieu, dans 
la partie appelée le Saint où était l'autel des par- 
fums. Voir la note sur Matthieu, XXI, 12. 


10. A l'heure de l'encens. On offrait l'encens tous 
les jours, matin et soir. Exode, xxxvi, 6-8. 
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Lucas, I, 11-25. 


I. Vita abscondita (I-IV, 13). — 2? (a). Conceptio Baptiste (I, 5-25). 
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Qi) ÀaOv HUTEOXEVUOUEVOY. 

18 K NS VA " , N M » 2 = 

ai sine Zayugiaç ngog TOY &yyEkov 
Karo ti yvwcouu Touto; &yo) ydo siut nos- 
/ ~w ~ 
of vr5c, xai Ņ yvvij uov ngofpep navia èv roig 
€ , ce on 19 K \ 2 SEN c» ^ 
7uégotc (UTC. GL &.7t0X QUO ELG 0 yy £4.0G 
E D E) 7 2 i4 € N 
einer auto Eyw siui l'offgujA 0 nugeoryzag 
5 / d = \ 2 # ir 
&v(ztt0Y TOU FEOV, ZAL GTEOTUA NY ÀoAnoot 
ngoç os xal EVUyyEMOUOd HI oo TGUTO. 
20 Kai idov, 807 orwnrwv xoi un dvvéuevos 
ÀeAgoot, XJA 7G usQuc YÉVTU TUÛTU, 
» D m 2 De ~w / 
dvd (v ovx ÉTIOTEUVOUG TOG ÀOyOLG uov, 
OÉTIVEG 1300 Fjoovtat &lg TOY XGLQOY GUTO Y. 
?! Kai my 0 uoç noocdoxwy vOv Za- 
, \ 5 ; 9 d , 
yoolav, xai  &davualov év Tw YOOVILELV 
«TOv èv v) vaw. — ?* * EgeA9uv dè ovx 10V- 
varo Maout GUTOÏG, xci néyvwoav ÓTL 
OATUOLUY EWQUXEV ÈV TO VOW xol GÜTOG "Y 
dLavevwv auToic, «ol OLÉUEVE x«qoc. 

23 Kai éyévero ws EAN NO ot yuso 
THG Aevrovgytoc AVTOV, G2] A9 &v siç TOY olov 

c m" 24 M. \ dè a \ (S , 
QUTOU. er dë TOAUTUG TOG qu£soug 
cvvéAafsv ° EModper ý yuv uvtov, xol 
zsgiéxovfiev šavtýv wm5vog névre, Àéyovoa: 
25 Ori oŬtw uor nsnoinzev © xv9tog èv zu£- 

TO - 2 ~w \ » , 3 
oug, ais énslÓsv apehsir TO OvsidOG uov êv 
GVTQUTOL. 


14. NABCDT: yevéoe. 15. GKTO* rë. 17. BCX: 


ztgogeAevaerou. NBT?: Haeío. EX: xavaoxevao. 19. 


: 


cénsi. ^' Appáruit autem illi ángelus 


Dómini, stans a dextris altaris incénsi. 
'? Et Zacharías turbátus est videns, et 
timor irruit super eum. 


'* Ait autem ad illum ángelus : Ne 
tímeas, Zacharía, quóniam exaudita est 
deprecátio tua : et uxor tua Elísabeth 
páriet tibi filium, et vocábis nomen ejus 
Joánnem : '*et erit gaúdium tibi, et exul- 
tátio, et multi in nativitáte ejus gaudé- 
bunt : t erit enim magnus coram Dó- 
mino : et vinum et síceram non bibet, et 
Spiritu sancto replébitur adhuc ex útero 
matris suæ : !5 et multos filiórum Israel 
convértet ad Dóminum Deum ipsórum : 
'* et ipse præcédet ante illum in spíritu 
et virtûte Eliæ, ut convértat corda pa- 
trum in filios, et incrédulos ad prudén- 
tiam justórum, paráre Dómino plebem 
perféctam. 

'5 Et dixit Zacharías ad ángelum : 
Unde hoc sciam ? ego enim sum senex, 
et uxor mea procéssit in diébus suis. 
'? Et respóndens ángelus, dixit ei : Ego 
sum Gábriel, qui asto ante Deum : et 
missus sum loqui ad te, et hæc tibi evan- 
gelizäre. ?? Et ecce eris tacens, et non 
póteris loqui usque in diem quo hac 
fiant, pro eo quod non credidísti verbis 
meis, que implebüntur in témpore suo. 


21 Et erat plebs expéctans Zachariam : 
et mirabántur quod tardáret ipse in 
templo. ?? Egréssus autem non póterat 
loqui ad illos, et cognovérunt quod visió- 
nem vidisset in templo. Et ipse erat 
Ínnuens illis, et permánsit mutus. 

?3 Et factum est, ut impléti sunt dies 
officii ejus, ábiit in domum suam : ?* post 
hos autem dies concépit Elisabeth uxor 
ejus, et occultábat se ménsibus quinque, 
dicens : ?* Quia sic fecit mihi Dóminus 
in diébus, quibus respéxit auférre oppró- 
brium meum inter hómines. 


EXT?: rods or. 20. DG: zàgo95oorre. 25. NCD 
[MTS 


Luc, I, 11-25. 
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EI. Vie cachée (I-IV, 13). 


(a). Conception de Jean-Baptiste (I, 5-25). 


priant, à l'heure de l'encens. !! Et 
un ange du Seigneur lui apparut de- 
bout, à droite de l'autel de l'encens. 
'? Zacharie fut troublé en le voyant, 
et la crainte le saisit. 

13 Mais l'ange lui dit : « Ne crains 
point, Zacharie, parce que ta prière 
a été exaucée; Elisabeth, ta femme, 
enfantera un fils, et tu lui donneras le 
nom de Jean; !* il sera pour toi un 
sujet de joie et d'allégresse, et, à sa 
naissance, beaucoup se réjouiront. 
15 Car il sera grand devant le Sei- 
gneur; il ne boira ni vin ni cervoise, 
et il sera rempli du Saint-Esprit dès 
le sein de sa mère: !? et il convertira 
un grand nombre d'enfants d'Israël 
au Seigneur leur Dieu; '7 et il mar- 
chera devant lui dans l'esprit et la 
vertu d'Élie, afin qu'il unisse les 
coeurs des péres et ceux des fils, ra- 
méne les incrédules à la prudence 
des justes, pour préparer ainsi au 
Seigneur un peuple parfait ». 

18 Et Zacharie dit à l'ange : « Com- 
ment connaitrai-je cela? car je suis 
vieux, et ma femme est avancée en 
âge ». 1° Et l'ange répondant, lui dit : 
« Je suis Gabriel, qui me tiens devant 
Dieu, et j'ai été envoyé pour te par- 
ler et t'annoncer cette heureuse nou- 
velle. ?? Et voilà que tu seras muet, 
et ne pourras parler jusqu'au jour oü 
ces choses arriveront, parce que tu 
n'as pas cru à mes paroles, qui s'ac- 
compliront en leur temps ». 

21 Cependant le peuple était dans 
l'attente de Zacharie, et il s'étonnait 
qu'il demeurát si longtemps dans le 
temple. ?? Mais étant sorti, il ne pou- 
vait leur parler; et ils. comprirent 
qu'ilavaiteu une vision dans letemple. 
Et pour lui, il leur faisait des signes, 
et il resta muet. 

?3 Et il arriva que lorsque les jours 
de son ministére furent PL il 
s'en alla en sa maison. ?* Or aprés 
ces jours, Élisabeth, sa femme, con- 
cut, et elle se tenait cachée pendant 

cinq mois, disant : ?? « C'est ainsi que 
le Seigneur a fait pour moi aux jours 
où il ma regardée pour me délivrer 
de mon opprobre parmiles hommes ». 


Mat. 11, 


Ex. 30, I. 
Ps. 58, 20. 
Hebr. 1, 14. 


Zach. 2, 3-4. | 
Bar. 4, 36 ; 5, 
5 


Luc. 1, 29. 
Dan. 10, 16. 
Is. 6, 5. 
106, 84 © 
eique 
filium 
prædicit. 


Act. 10, 31. | 


Ps. 84,9. 
Zach. 4, 5. 
Is. 7, 4. 
Dan. 9, 2-3. 


Mal. 3, I. 
Jern Jl. 9n 
& JUL 
Num. 6, 3. 
Jud. 13, 1. 
Is. 61, 10. 


1 Reg. 1, 1L. 


Act. 21, 24. 


2 Cor. 10, 18. 


Job, 32, 8. 


Ma1.3,1;23, 24. 
Eccli. 48, 10. 


Mat. 10, 5. 


Eccli. 48, 1. 


Dubius 
Zacharias 
Gen. 15, 8; 

15, 12. 


Dan. 6, 16 ; 
9, 21. 
Mat. 18, 10, 
Moba 12 13: 
Esth. 1, 14. 
Ps. 103, 1. 
Hebr. 1, 14, 
Is. 52, 7-8. 


Is. 30, 15. 
Luc. 1, 62 
Ez. 3, 26. 
Is. 21, 2. 
Dan. 12, 4. 


1 Cor. 1, 22. | 


fit ME 
TS: 
o ET 16. 
8.39,2; "26, 14. 
ee 22, i 


Hab. 2, 3. 
Ex. 4, 10. 
Dan. 10, 1. 


Luc. 1, 36-37. | 


Luc. 10, 23. | 


2 Cor. 3, 18. 

Prov. 25, 2. 

Job, 21, 5; 
29, 9. 


Concipit 
Elisabeth. 
Gen. 30, 30. 


41. L'autel de l'encens est le méme que l’autel 


des parfums. Exode, xxxvii, 27 et suiv. 


13. Jean. Sur saint Jean-Baptiste, voir la note 


de Matthieu, Mi, 1. 


15. Il ne boira ni vin ni cervoise, comme les 


Nazaréens, Nombres, vi, 3. La cervoise désigne une 
liqueur enivrante faite avec des fruits doux, au- 
tres que le raisin. 


41. Elie le prophète. Voir la note sur Matthieu, 


Xi, 4. Voir aussi Jean, 1, 94. 


19. Gabriel, l'homme de Dieu, l'un des princi- 


paux anges qui se tiennent devant le tróne de 
Dieu, celui qui avait annoncé à Daniel l’époque 
de la venue du Messie. Daniel, vu, 16; 1x, 21. 


91. Le peuple était dans les parvis extérieurs 


| de l’«6, et il ne voyait pas Zacharie qui était dans 
le Saint ou vass. 


93. Il s'en alla en sa maison. À Hebron, suivant 


les uns, à Jutta, selon les autres. Voir plus bas, 
| y. 39 
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Lucas, I, 26-42. 


Y. Vita abscondita (EK-EV, 13). — ? (6). Annuntiatio et Visitatio (I, 


26-80). 


?8?Ey dè To umvi TO £xr ansotaàn 0 
«y yeog T apo? ao rov Feot sig z0Àw 
tjs l'owkatac, 7 0vopo NoËugëd, ?' ngog 
zug £voy HEUVNOTEVMEVTY dvógi, à voua 
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96. Me mo AU (et 2, 5). LT: £urzor- 2E- 1 a 
yy. et evAoy. ov èv yvv. 29. GT: H òè èm to 
2. Óievag. x. duel. 31. NABCDT: aviłýwn. o D 
Kai einer. 35. [LIT (p. yerr.) èx o8. 36. LT?: 
ovyyevís. T: yie. 3 T = T8 035 Ds 
(l. dxg49ev) àméory. 39. X: (l. Tovðe) Aevid; 


26 [n mense autem sexto, missus est án- 
gelus Gábriel a Deoin civitátem Galiléæ, 
cui nomen Názareth, ?? ad vírginem de- 
sponsátam viro cui nomen erat Joseph, 
de domo David, et nomen virginis 
María. ?* Et ingréssus ángelus ad eam, 
dixit : Ave grátia plena: Dóminus tecum : 
benedicta tu in muliéribus. 

29 Quse cum audisset, turbáta est in 
sermóne ejus, et cogitábat qualis esset 
ista salutátio. 3° Et ait ángelus ei : Ne 
timeas María, invenisti enim grátiam apud 
Deum : *! ecce concípies in útero, et 
páries filium, et vocábis nomen ejus 
Jesum. ?? Hic erit magnus, et Filius 
Altissimi vocábitur, et dabit illi Dóminus 
Deus sedem David patris ejus : et regná- 
bit in domo Jacob in ætérnum, ?? et regni 
ejus non erit finis. 


34 Dixit autem María ad ángelum : 
Quómodo fiet istud, quóniam virum non 
cognósco ? % Et respóndens ángelus dixit 
el : Spíritus sanctus supervéniet in te, ct 
virtus Altíssimi obumbrábit tibi. Ideóque 
et quod nascétur ex te sanctum, vocábi- 
tur Filius Dei. 36 Et ecce Elisabeth 
cognáta tua, et ipsa concépit filium in 
senectüte sua : et hic mensis sextus est 
illi, que vocátur stérilis : ?* quia non erit 
impossíbile apud Deum omne verbum. 

?5 Dixit autem Maria : Ecce ancilla 
Dómini, fiat mihi seciindum verbum 
tuum. Et discéssit ab illa ángelus. 

?? Exürgens autem María in diébus 
illis ábiit in montána cum festinatióne. 
in civitátem Juda : *? etintrávitin domum 
Zachariæ, et salutávit Elisabeth. ‘! Et 
factumest, ut audivit salutatiónem Mariæ 
Elisabeth, exultávit infans in ütero ejus : 
et repléta est Spiritu sancto Elisabeth : 
3? et exclamávit voce magna, et dixit 


e conjectura loire seu Zourre (Jos. 
42. BT: (l. y.) xeavyg. 


32. La fin du verset est rattachée dans le grec au 
verset 35. 

35. La chose sainte qui maitra de vous. Grec : 
« le saint (enfant) qui naitra ». 


15, 55). 
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I. Vie cachée (I-IV, 13). — 2° (b). Annonciation et Visitation CI 26-80). 


26 Au sixième mois, l'ange Gabriel BEES b) Annonciation et Visitation, I, 26-80. 
96, La ville de Galilée, appelée Nazareth. Sur la 


missio, 
fat envoyé de Dieu dans la ville de Jer. 33, 5. | Galilée et Nazareth, voir les notes 4 et 5 à la fin 
Galilée, appelée Nazassth Mi une $^. lr | du volume. 
vierge qu'avait épousée un homme ="? K3 Su 
nommé Joseph, de la maison de Mati, 5 pi 
David; et le nom de la vierge était 3 m 


*. 28 , 2 IST 
Marie. #Orl’ange étant venuverselle 159,7, 


Jud. 5,21. 
luidit: «Jevoussalue, pleine de grâce; 3» Lodi 


Cant. 8, 6. 
le Seigneur est avec vous; vous êtes Gant s 


"E Prov. 31, 29. 
bénie entre les femmes ». ORIS 


29 Lorsque Marie l'eut entendu, elle etnuntium. 
fut troublée de ses paroles, et elle Hebr. 13, 21. | 
pensait quelle pouvait étre cette dn Gen, 32, 10. 


| í M Ps TRS m 5. | 
tation. ?? Mais l'ange lui dit : « Ne wa 


craignez point, Marie; vous avez ES 3. 
trouvé grâce devant Dieu; ?' voilà Cent. 4, 12. 31. Jésus ; c'est-à-dire Sauveur. Voir la note sur 
Is. 7,14; 9,6. | Matthieu, 1, 21. 
que vous concevrez dans votre sein, S n 
et vous enfanterez un fils à qui vous Pee 9-10. 
donnerez le nom de Jésus. ?? Il sera Lise 32. Sera appelé... hébraisme, pour sera le F'ils, 
grand, et sera appelé le fils du Très- rss | °! 
1 Tim. 1, 17. 


laut, et le Seigneur Dieu lui donnera er. DE aA 


le trône de David, son père; etil ré- Mat is 23; 
gnera voee MN surla maison de "abe 


- 


33 l. 1, 2-3. 
det et son régne n'aura point AP 1e, 16. | 
de fin ». Mich. 4, 7. | 

Ez, 21, 27. 


34 Marie dit à l'ange : « Comment H:eret 34. Marie avait fait vœu de garder sa virginité, 
hte ou elle en avait au moins formé le propos, la ré- 


cela se fera-t-il? car je ne connais x 3% 15. | solution (Glaire). 


point d'homme ». ?? Et Pange répon- ? Maen.s, 12. 


. . . e Tob. 3, ic 
dant, lui dit : « L'Esprit-Saint sur- Gen.24, 16. 
: Mat. 1, 18, 20. 
viendra en vous, et la vertu du Très- Act. 1,8. 
. Lue. 21, 19 
Haut vous couvrira de son ombre. 6, 13. 
, . . o M RErov. 13,17 
C'est pourquoi la chose sainte qui nai- sa». 7, 23. 
£x; 1l g 
ira de vous sera appelée le Fils de _ s 25. 
36 Eccli. 49, 9. 
Dieu. ?* Et voilà qu'Elisabeth, votre E T 
u 5. 
parente, a concu, elle aussi, un fils Lue, d$ 27. 
e e . en . 
dans sa vieillesse; et ce mois est le Rom, 4, 21. | 
00,42, 25 | 


sixième de celle qu’on appelle stérile, 5227 | 
37 car, à Dieu, rien n'est impos- 
sible ». 

38 Alors Marie reprit : « Voici la „et amnuit. 


258 is 7, 25-26. | 


servante du Seigneur, qu'il me soit 2122 | 


E: n. 49, 18 
fait selon votre parole ». Et l'ange E c 
s'éloigna d'elle. Joa. 1, ie | 
39 Or en ces jours-là Marie. se _ Maria 39. En une ville de Juda. Cette ville est, suivant 
i i Elisabeth | Jes uns, Hébron, ville sacerdotale, la plus impor- 


levant, s'en alla en grande hâte vers IAM tante des montagnes de Juda; suivant les autres, 
2 : ^34 | qui pensent qu 'Hébron aurait été nommée par son 

les montagnes, en une ville de Juda; Dd 1 d. nom, si cette ville avait été réellement la rési- 
1 et elle entra dans la maison de Ha» 3,11. | dence de Zacharie, la ville de Juda est une autre 
Cant.  &. | ville sacerdotale dont le nom est légèrement dé- 


Zacharie, et elle salua Élisabeth. 3 3, | figuré, Jutta, située également dans la partie mon- 


u Et il arriva que lorsque Élisabeth Rath, # 0. | lagneuse de la Judée. 
entendit la salutation de Marie, l'en- | 
fant tressaillit dans son sein, et Eli- 

sabeth fut remplie de l'Esprit-Saint; | 


42 alors elle s'écria d'une voix forte : 
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Lucas, I, 43-63. 


I. Vita abscondita (I-IV, 13). 


29 (b). Annuntiatio et Visitatio (I, 26-80). 
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vévevov ÔÈ TO NUTQ AVTOV, TO TL Gy 
Jélor xoAsioQ9ou uvtov. 8? Kai uityous 
ALV 'd Ag A i , ER M N 

GXLOLOY EVOUWE eycy' LWAVVNG EOTL TO 
PA 2 ied X 2 7 / 
Ovoux avtov. Koi édavuacur nuvtes. 


43. NBT?: oc èug. 44. GKSO: và Bo. iv d 
49. L: meyéha (LTO: dureros: et avta). 50. T: y 
z. yeveds. 55. GKSH: (xa8.-5udv). CGKS: 2. 
eios. 56. NBT?: ws (1. wçet). 58. D* (sec.) oc. 
N* (pr.) evzze. 59. NBCDG: ér v5 qu. t oy9. 


Benedicta tu inter mulíeres, et benedíc- 
tus fructus ventris tui. +3 Et unde hoc 
mihi ut véniat mater Dómini mei ad me? 
‘4 Ecce enim ut facta est vox salutatiónis 
tuæ in aüribus meis, exultávit in gaüdio 
infans ut útero meo : ^? et beáta, qua cre- 
didísti, quóniam perficiéntur ea, que 
dicta sunt tibi a Dómino. 

6 Et ait María : Magnificat ánima 
mea Dóminum : ^ et exultávit spiritus 
meus in Deo salutári meo. ** Quia re- 
spéxit humilitátem ancillæ sus : ecce 
enim ex hoc beátam me dicent omnes 
generatiónes. '? Quia fecit mihi magna 
qui potens est : et sanctum nomen ejus. 
50 Et misericórdia ejus a progénie in 
progénies timéntibus eum. ?! Fecit po- 
téntiam in bráchio suo: dispérsit supér- 
bos mente cordis sui. ?? Depósuit potén- 
tes de sede, et exaltávit hümiles. 5? Esu- 
riéntes implévit bonis : et dívites dimísit 
inánes. ?* Suscépit Israel pierum suum, 
recordátus misericórdie suse. ?? Sicut 
locütus est ad patres nostros, Abraham 
et sémini ejus in secula. 


56 Mansit autem Maria cum illa quasi 
ménsibus tribus : et revérsa est in do- 
mum suam. 

57 Elisabeth autem implétum est tem- 
pus pariéndi, et péperit filium. 5*9 Et 
audiérunt vicini et cognáti ejus, quia 
magnificávit Dóminus  misericórdiam 
suam cum illa, et congratulabántur ei. 

33 Et factum est in die octávo, vené- 
runt circumcídere püerum, et vocábant 
eum nómine patris sui Zachariam. *^ Et 
respóndens mater ejus, dixit : Nequá- 
quam, sed vocábitur Joánnes. 9! Et dixé- 
runt ad illam : Quia nemo est in cogna- 
tióne tua, qui vocétur hoc nómine. 
6? Innuébant autem patri ejus, quem 
vellet vocári eum. 5? Et póstulans pugil- 
lárem scripsit, dicens : Joánnes est 
nomen ejus. Et miráti sunt univérsi. 


061. NDT: cirer. NABCLT: èx 77s ovyy. 62. LT: 


2 f 
Cvto. 


54. Grec : «il a aidé Israël son serviteur à se sou- 
venir de la miséricorde ». 

55. Ce verset figure entre parenthèses dans le grec 
à l'exception de « pour toujours ». 


Luc, I, 43-63. 


25] 


E. Vie cachée (K-YV, 13). — ?? (b). Annonciation et Visitation (I, 26-80). 


« Vous êtes bénie entre les femmes, Eei- T 
et le fruit de votre sein est béni. *? Et £t 2, Li 
d’où m'arrive-t-il que la mère de mon 795 $. 

i i DETTE Luc: 11, 97. 
Seigneur vienne vers moi ? 41 Car, n D 
dés que la voix de votre salutation ,,?*. 


im dl, 85 


est venue à mes oreilles, l'enfant a Le?» 
tressailli de joie dans mon sein. ^? Et 9» 9 5 
bienheureuse, vous qui avez cru, car C9 | 


ce qui vous a été dit par le Seigneur "e 1,28. | 


Job, 20, 29. 
Hebr. 11, 1. 
Is. 34, 6. 


: í « Mon âme Canticum 


s'accomplira ». 
^95 Alors Marie dit 


Mariæ. 
ifi l 4T ‘+ 1 Reg. 2, 1. 
glorifie le Seigneur. RP mon esprit Ly, 
a tressailli d'allégresse en Dieu mon 755.5. 10 


Sauveur; ^? parce qu'il a regardé ža. 9,2 
l'humilité de sa servante; et voici que pensum 
désormais toutes les générations me „Ps, 135.6. 
diront bienheureuse; *? carcelui quiest 9.30 15. 
puissant m'a fait de grandes choses, 99. 
et son nom est saint; *? et sa miséri- p, 355... 
corde se répand d'âge en âge sur A. 
ceux qui le craignent. ?! [la déployé 
la force de son bras; il a dissipé ceux 
qui s'enorgueillissaient dans les pen- 
sées de leur cœur. ?? Il a renversé 
les puissants de leur tróne, et a élevé 
les humbles. ?? I] a rempli de biens 
les affamés, et il a renvoyé les riches 
les mains vides. ?' Se souvenant de 
sa miséricorde, il a pris sous sa sauve- Deut. 7, 7. 
garde Israël, son serviteur, ?? comme i$ 15 2315. 
il l'avait promis à nos pères, à Abra- is» 6 
ham, et à sa postérité pour toujours ». 
56 Marie demeura avec Elisabeth JH 

environ trois mois,et elle s'en retourna Ene 3l, a 


. $ m. 5, 8. 
ensuite en sa maison. Cant. 6, 12. 


: Sap. 8, 16. 
5T Cependant le temps d'enfanter Part 
pour Elisabeth s'accomplit, et elle fiium 
Luc. 1, 20. 


mit au mondeun fils. 58 Et ses voisins mg 
> 1 i Joa. 3, 29. 
et ses parents, ayant appris que Dieu pe 
avait signalé en elle sa miséricorde, 
s'en réjouissaient avec elle. 
?? Or il arriva qu'au huitième jour, 


cui nomen 


datur 
ils vinrent pour circoncire l'enfant, et Forme 
ils le nommaient Zacharie, du nom 92,25 * 
de son père. *? Mais sa mère prenant $5 


la parole, dit : « Non, mais il s'appel- 9*55 **: 
lera Jean ». 5' Ils lui dirent : « Il n'y Gen. ss, 10. 
a personne dans votre famille qui soit ^ $5 115; 


appelé de ce nom ». 5? Et ils deman- rev. 6, 10. 
daient par signe au père comment il 15 45, 1. 


voulait qu'on le nommát. 5? Or, de- 4» 5, 1 
mandant des tablettes, il écrivit : Is. DEN 
cel, 29, 1-27. 


« Jean est son nom ». Et tous furent 
dans l'étonnement. 


46. « Le Magnificat est le premier cantique du 
Nouveau Testament : il pourrait servir de conclu- 
sion à l’Ancien. Il a du rapport avec plusieurs au- 
tres, surtout avec ceux de Marie, sœur de Moïse, 
et d'Anne, mere de Samuel; mais combien l'àme 
de la sainte Vierge parait plus unie à Dieu et plus 
sainte! Combien son langage a plus de majesté, 
d'élévation et de calme! C'est bien le prélude de 
la voix du Sauveur. — La conduite de Dieu dans. 
l'établissement du christianisme y est admirable- 
ment dépeinte. Marie a devant les veux tous les 
événements qui vont s'accomplir : la synagogue 
réprouvée, l’Église fondée, les Apótres glorifiés, 
les Gentils comblés de grâce, enfin toutes les pro- 
messes magnifiquement accomplies. — A la salu- 
tation de sa parente : « Vous êles bénie entre les 
femmes », la sainte Vierge répond par une pré- 
diction aussi précise que merveilleuse : « Toutes 
les générations me diront bienheureuse ». Or, elle 
a vu pendant sa vie et nous voyons encore tous 
les jours l'accomplissement de cet oracle. — Les. 
sentiments exprimés dans ce cantique sont bien 
ceux qui devaient pénétrerla mére de Jésus, apres 
la faveur incompréhensible qu'elle avait reçue. 
Telles devaient étre sa foi, son liumilité, sa recon- 
naissance ; tel son ravissement sur la sagesse, la 
| puissance, la bonté de Dieu dans la rédemption 

du monde. Quel admirable modèle pour les âmes 
| intérieures que le Ciel favorise de ses grâces! —. 
Enfin remarquez combien Marie était accoutumée 
au langage des écrivains sacrés. Elle n'emploie 
pas une expression qu'on ne lise dans le Psal- 
miste et dans les Prophètes. Toute la différence 
est dans la profondeur de ses pensées et dans la 
sublimité de ses sentiments ». (L. Bacuez). 

48. Ces paroles sont une prédiction de l'honneur 
insigne que l’Église, dáns tous les siècles, devait 
rendre à la Tres Sainte Vierge. 

56. En sa maison à Nazareth. 


Auguste sur son trône (II, 1, p. 253). (Musée de Naples) 


63. Des tablettes, en grec rtvax'ä1o,, planchette 
en bois de pin si l'on peut s'en rapporter a l'éty- 
mologie, probablement enduite de cire et sur la- 
ede on pouvait tracer des caractères avec un 
stylet. 
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Lucas, I, 64 —II, 3. 


I. Vita abscondita (E-IV, 13). — 3° (a). Jesu nativitas et circumcisio (II, 1-21). 


64 Ave y 8v È TO otoua aX vov nogayonua 
xai 5» yÀmdcooa atov, zal EAGAEL SUÀOyOY 
d , 
tov Fsdv. 9? Kai éyévetro ini ndvtaç po- 
em 2 "d 3 €t 
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“A € 7 f ev 66 K \ c9 , 
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97 Kai Zayaotag 0 natro «vrov émAq- 
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cwTyogias piv £v TQ oxy afi TOU au 
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TOU 7066 TOG MUEQUG TÅG GwE Tuv. 
76 * ^ r 2 € , 
Koi ov, nœdior, noopnrns vytorov 
*1n9707 ngomogsvom 760 7:90 7Q90cuzov 
XvQLOV, &TOLLLLOGL 0 O0 UG &UTOU, 11 TOU dovvat 
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80 To de nœudior neuve xai exgotocovro 
AVEUUOTL, xal DV EV TOUS &grtcotc, EWG uso 
avadslEews «vov ngoc tov loganh. 
XX. "Eyivevo dè èv voig quégoug éxetvouc, 
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66. NBCDT?? (a. yete) ydo. 69. LT* to et të. 
70. T* (alt.) vov. 71. D: Ex yergos yo. juwr «c 
navt. rov. 12. D* xat. 14. NBDLT* càv et ý uor 
[L inter uncos). 75. NABCDT* týs Gogc. 76. 
NBCDTO+ (p. Kat ov) O&. 77. AC: (1. avtar) 
yuav. — 1. NC: &yovorov. 2. NBDLT?* 5 (p. 
7tow17 + nonnulli e conj. s. rec ts s. 7 B [dev- 


6+ Apértum est autem illico os ejus, et 
lingua ejus, et loquebátur benedicens 
Deum. 5? Et factus est timor super omnes 
vicínos eórum : et super ómnia montána 
Judææ divulgabántur ómnia verba hec : 
$6 et posuérunt omnes qui audíerant in 
corde suo, dicéntes : Quis putas, puer 
iste erit? Etenim manus Dómini erat cum 
illo. 

$T Et Zacharias pater ejus replétus est 
Spíritu sancto, et prophetávit, dicens : 
‘8 Benedictus Dóminus Deus Israel, quia 
visitávit, et fecit redemptiónem plebis 
suc : 9? et eréxit cornu salütis nobis, in 
domo David püeri sui. *? Sicut locütus 
est per os sanctórum, qui a seculo sunt, 
prophetárum ejus : 7! salütem ex inimicis 
nostris, et de manu ómnium qui odérunt 
nos : 7? ad faciéndam misericórdiam cum 
pátribus nostris, et memorári testaménti 
sui sancti. 73 Jusjurándum, quod jurávit 
ad Abraham patrem nostrum datürum se 
nobis : ?* ut sine timóre, de manu inimi- 
córum nostrórum liberáti, serviámus illi, 
7$ in sanctitáte et justitia coram ipso, 
ómnibus diébus nostris. 76 Et tu puer, 
prophéta Altíssimi vocáberis : præibis 
enim ante fáciem Dómini paráre vias 
ejus : 77 ad dandam sciéntiam salutis 
plebi ejus, in remissiónem peccatórum 
eórum : 78 per viscera misericordiæ Dei 
nostri : in quibus visitávit nos, óriens ex 
alto : 7° illumináre his, qui in ténebris et 
in umbra mortis sedent : ad dirigéndos 
pedes nostros in viam pacis. 

80 Puer autem crescébat, et conforta- 
bátur spiritu : et erat in desértis usque 
in diem ostensiónis suæ ad Israel. 

NX. ! Factum est autem in diébus illis, 
éxiit edictum a Cæsare Augüsto, ut de- 
scriberétur univérsus orbis. ? Hæc de- 
scriptio prima facta est a preside Syrie 
Cyrino : ? et ibant omnes ut profiterén- 


véoa]). L: Kvoíva (B: xvoeive; al. e conj. : Kvi»- 
Tua S. K. Ovcos S. Zateoprivov). 3. AIME (l. ciary) 
ÉécVt8. 

66. Car. Grec : « et». 

Ifi; &, 
grec. 


3. Dans sa ville. Grec littéralement : « dans sa pro- 
pre ville ». 


Ce verset figure entre parenthéses dans le 


IAS rL164-« 3. 
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1. Vie cachée (I-IV, 13). — 3° (a). Naissance et circoncision de Jésus CII, 1-21). 


$* Aussitôt sa bouche s'ouvrit, sa „25 
aperitur, 


langue se délia, et il parlait, bénis- MM 
sant Dieu. 9? Et la crainte se répandit „22° b 2%, 


sur tous leurs voisins, et toutes ces Feli 22,2. 
merveilles furent divulguées dans ,, A 
toutes les montagnes de la Judée; 756? 
55 et tous ceux qui les entendirent les 11} 5, 
recueillirent dans leur cœur, disant : ,, 4, 11 
« Que pensez-vous que sera cet en- Es LENS 
Jer. 1, 5. 


. fant? » Car la main du Seigneur était 
avec lui. 

97 Et Zacharie, son père, fut rempli 
del'Esprit-Saint,etprophétisa disant : 
*5 « Béni le Seigneur, le Dieu d'Is- 4,754 1, 
raél! de ce qu'il a visité et racheté son ?s s» 14. 
peuple, ??et nous a suscité une corne reis» 


Is, 64,8 ; 49,2. 


Canticum 
Zacharii, 
9 Pet. 1, 21. 
Ps. 49, 23 
115, 10. 


de salut dans la maison de son servi- ! pssi” 
teur David, 7° comme il a promis par 7,7 

: à TS. 25 4 
la bouche des saints prophètes, qui 1s 3% + 


Luc. 3, 4;1, 17. 
Ps. 131, 17. 
Mal. 3, 1. 


Jer. 31, 34, 
8.55,1 ; 43, 25. 
Eccli, 37, 26. 


Joa. 3, 16. 
Num. 21, 17. 
Mal. 3, 20. 
Is. 60, 1. 


Mat. 4, 15. 
JEn SR 0 9 8n 25 
Tob, 5, 12. 
Bar. 3, 14. 


Puer in 
deserto. 
Luc. 2, 40, 52. 
Jud, 13, 24. 
Ps. 83, 8. 
Luc. 3, 3. 


$^ a) 
Edictum 
Cesaris. 


ont été dès les temps les plus anciens, ?* 105, 10. 
*! de nous sauver de nos ennemis et zer. 1, 11-12, 
de la main de tous ceux qui nous haïs- u$15125 7. 
sent, 7? pour accomplir ses miséri- Gen. 2, 16. 
cordes envers nos pères, en souvenir m D 
de son alliance sainte; 73 selon le ser- Hebr.6, 16-17. 
z CM Gen. 12, 2-3; 

ment qu'il a juré à Abraham, notre 15,5; 22, 
père, de faire pour nous, 14 qu'étant dé- Bar. 4, 21. 
livrés de nosennemis, nous le servions Bp 
sans crainte, © dans la sainteté et la Erts 21 
justice, marchant devant lui tous les 1er 1». 2. 
: À : E à Hebr. 12, 14, 
jours de notre vie. 76 Et toi, petit en- 7. 
fant, tu seras appelé prophète du Très- 
Haut; car tu marcheras devant la face 
du Seigneur, pour lui préparer les 
voles; 77 pour donner au peuple la 
science du salut, et pour la rémission : 
de ses péchés, 8 par les entrailles de 
la miséricorde de notre Dieu, avec 
lesquelles est venu nous visiter le so- 
leil se levant d'en haut, 7° pouréclairer 
ceux qui sont assis dans les ténébres 
et l'ombre de la mort, pour diriger 
nos pieds dans une voie de paix ». 

80 Or l'enfant croissait et se forti- 
fiait en esprit; et il demeurait dans 
les déserts, jusqu'au jour de sa mani- 
festation devant Israél. 

IE. ! Or il arriva en ces jours-là 
qu il parut un édit de César Auguste, 
pour qu'on fit le dénombrement des 
habitants de toute la terre. ? Ce pre- *'5 


mier dénombrement fut fait par Cyri- gem} h, 
nus, gouverneur de Syrie; ? et tous ^r 


Zacharisæ | 


| 


69. Une corne de salut; c'est-à-dire un puissant 
sauveur. Chez les Hébreux, la corne était un sym- 
bole de la force. Voir Psaume xvu, 3, la figure et 
la note,t. VI, p.37, 38. — Dans la maison de 
David, dans sa postérité, en Jésus. 

80. Dans les déserts. Dans le désert de Judée. 
Voir la note sur Matthieu, ni, 4. 


3° Enfance de Jésus, II. 
a) Naissance et circoncision, II, 1-?1. 


JI. 4. César Auguste (voir la figure. p. 251), pre- 
mier enipereur romain, fils de Caius Octavius eL 
d'Atia, nièce de Jules César, né en 62 avant notre 
ere. Adopté par Jules César, il forma pour venger 
la mort de son grand-oncle, tué en 44, le second 
triumvirat avec Marc-Antoine et Lépide. Ce dernier 
fut bientôt mis de côté et Antoine fut comple- 
tement battu à la bataille d'Actium, 34 av. J.-C. 
Octave, aprés cette vietoire, recut du Sénat le titre 
d'empereur. En 27 av. J.-C. il eutletitre d'Auguste. 
Il rétablit la paix dans tout l'empireet l'administra 
avec sagesse. Il. mourut à Nole en Campanie, à 
Pâge de 76 ans, l'an 14 de notre ère. Hérode le 
Grand avait été nommé roi des Juifs en 40 av. 
J.-C. par Antoine, avec son assentiment. Devenu 
seul maitre de l'empire, Auguste confirma à 
Hérode, qui était venu le visiter à Rhodes, son 
titre de roi et il le favorisa pendant toute sa 
vie. Hérode à son tour bátit Césarée sur la Mé- 
diterranée en son honneur et fit élever à sa 
gloire des temples non seulement à Césarée, mais 
aussi à Samarie et ailleurs. Auguste, de son cóté, 


| probablement par politique, fit une fondation pour 


qu'on offrit tous les jours à ses dépens deux sa- 
critfices en son nom dans le temple deJérusalem, 
ce qui fut exécuté fidèlement jusqu'au moment où 
éclata la guerre juive, en 66 de notre ère. En l'an 
6, Auguste incorpora la Judée à la province ro- 
maine de Syrie. 

4-2, Le recensement de Cyrinus ou Quirinus. 

« On a trouvé à Ancyre, en Galatie, sur les murs 
d'un temple consacré à Auguste, un résumé de 
l’histoire de son régne, écrit par lui pour être 
placé dans son mausolée. Or, dans ce résumé il 
mentionne un recensement qu'il a fait des citoyens 
romains, recensement qui semble supposer un 
dénombrement général de l'empire. Il indique la 
date de cette opération, et cette date coincide avec 
celle de la naissance du Sauveur. Nous avons de 
plus le témoignage de plusieurs auteurs. Suétone 
(+ 140), dans son Histoire des douze Césars, rap- 
porte qu'Auguste a fait trois fois le recensement 
de l'empire et qu'il en a laissé un cadastre : bre- 
viarium, Tacite (+ 130) dit à peu prés la même 
chose. Saint Justin, né à Sichem, à 42 lieues de 
Jérusalem, écrivait vers 138, dans son apologie à 


| l'empereur Antonin : Jésus-Christ est né à Beth- 


léem. Vous pouvez vous en assurer, en consultant 
le recensement de Quirinus, votre premier gouver- 
neur en Judée. Tertullien écrivait de méme, 150 
ans apres la- mort d'Auguste : Les pièces origi- 
nales du dénombrement d Auguste sont conservées 
dans les archives de Rome. Leur déposition fournit 
un témoignage authentiquerelativement à la nais- 


| sance du Sauveur. D’après cet auteur, ce serait 


sous le gouvernement de Saturninus que le dé- 
nombrement aurait eu lieu; mais cela n'empêche 
pas qu'il ait pu être exécuté par les soins de Qui- 
rinus, associé ou subordonné pour cet effet au 


| gouverneur ». (L. Bacuez). 
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Lucas, II, 4-18. 


I. Vita abscondita (H-EV, 13). — 3° (a). Jesu nativitas et circumcisio (Il, 1-21). 
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sig tyv ZLovduiur siç nouv Aaßið, fric 
xalsiro DBuJAséu, (did to sivut avtov € 
» ^ r 
otxov xat nutToiüs Aafpið), * «noyocipaod at 
\ \ ou 
ovv Magap Ty £uvorsvusvn AVTO yvvoizt, 
» 3 / 
0707 éyxva. 
GE ! dè 3 ~ 5 2 ` D 
yévevo DÈ v Tw siva «tovc éx&, 
> , c ve 
&nÀqogqo«rv at MUÉQU TOÙ TExEY aUrNY. 
o» \ € wa 
1 Koi ETEXE TOV vtov QÜTNG TOV NQWTOTOXOV, 
xal éoztagyavoosv adtoy, xal avéxÀwev av- 
NE 6 / , * ~ 
TOV EV 13) DUTY, OLOTL oUx Ñv WÜTOÏG TOTOOG 
> ^v 
EV T(0 XUTOAUUUTL. 
8K A , + > ~ / ^ 2 a 
GL TCOLLLÉVEG NOUV EV TT) JUE T7) GU TT) 
+ ^v $ cS 
&yoavAovrrsg xai qviaooovrsg qvAaxaG TNG 
\ 3 \ \ , c m 9 \ 2 » 
vuxtoc Ent Tv zotuvgv avzov. ? Kol iov, 
» , 3 w * 
&yy&A0c xvgtov én£oT5 GUroic, zal doba xv- 
Li ! 
Qtov HEQUÉAGUWEY avrovg xoi éqo[nmomqoav 
7 1 5 ~w 
qofov u£yav. 0 Kai sinsv uÜrois 0 &yys- 
. \ . 
Loc My poBeiode ido) ydo, CES ouat 
U uiv Xugàv ueyamv, duc EOTOL mavtl cQ 
haw OT éréy9m vuir gui tegov OQT70, 
óc ott XpioTOG xvgioc, èv noÀ& p 
43 K M m C + \ ~ ^ c r 
«L TOUTO Vuiv ro oņusior Evonoste 
Dd E 
Boeqoc éonagyavwuevov xetusvov èv q&tvp. 


13 Kal és ip Éyé vero OVV TW ayyehy 
ANTOG CTQUTLEG oUourtov, GEVOUYT@Y TOV 
Jsov xal Asyovrav 14 Méga v UVIOTOLG 
so xal Ent yns sionvg, èv dvOgumoic 
&UO0x(a. 

5 Koi éyévero dg dngÀgov án’ avtov 
sig TOY o)gavov oi &yyshot, xal ol dv- 
27 OL. ot HOUHÈVEG sinov xo0ç & Ado Aove' 
Zea LE wg Bndheeu, xal tõwuev TO 
NLE TOÙTO TO y&yovoc, ô € xúgroc £yvtigi- 
CE jur. 16 Koi 5»A9ov ontouvrec xa 
i vevgov TáY TE Maui xoi tov lwoo, xol 
TO Bospoc xeluevor èv 7j parry. 17 "Tóoy- 
Tec dè deyvguour TEQÙ TOU dinars TOU 
ÀaAn9tvroc «voc HEQÙ TOU 7tGLÓLOU TOUTOU. 

18 Kai ravrec oi AOUGUNTES tJuvuacur 
negl vv ÀeAmOéevrov (nO Toy nouévav 


S: NADL: de: NABCDT: HEWVNOT. NES 


yv. (ef. 1,27)- 6. D: (l. Er 0 AAR wg OE 
ztageyetroyro i (l. Énigo.) érehéoInoay. "1. NAB 
DLT* z5j (eti. Y. 12, c. GKSHG). 9. NBT% 
idov. 19. T?* setu. 14. L: evdoxias. iR NB[L]T?* 
x. ot d»9o. NBT?: (l. eiztov) èkæłovv. 16. BT: 


naar. 17 NBDLT?: 


éyvooiav. 


tur sínguli in suam civitátem. * Ascéndit 
autem et Joseph a Galilæa de civitáte Ná- 
zareth in Judæam, in civitátem David, 
quae vocátur Béthlehem : eo quod esset 
de modo et familia David, ? ut profiteré- 
tur cum María desponsáta sibi uxóre 
pregnánte. 


5 Factum est autem, cum essent ibi, 
impléti sunt dies ut páreret. ' Et pépe- 
rit filium suum primogénitum, et pannis 
eum invólvit : et reclinávit eum in præsé- 
pio. quia non erat eis locus in diversório. 


8 Et pastóres erant in regióne eádem. 
vigilántes, et custodiéntes vigilias noctis 
super gregem suum.? Et ecce ángelus 
Dómini stetit juxta illos, et cláritas Dei 
circumfülsit illos, et timuérunt timóre 
magno. !? Et dixit illis ángelus : Nolite 
timére : ecce enim evangelizo vobis gaü- 
dium magnum, quod erit omni pópulo : 
'! quia natus est vobis hódie Salvátor, 
qui est Christus Dóminus, in civitáte 
David. '? Et hoc vobis signum : Invenió- 
tis infántem pannis involütum, et pósitum 
in præsépio. 

'3 Et súbito facta est cum ángelo mul- 
titüdo militiæ cœléstis laudántium Deum, 
et dicéntium : '' Glória in altissimis Deo, 
etin terra pax homínibus bons volun- 
tátis. 

15 Et factum est ut discessérunt ab eis 
ángeli in celum, pastóres loquebántur 
ad invicem : Transeámus usque Béthle- 
hem, et videámus hocverbum quodfactum 
est, quod Dóminus osténdit nobis. !5 Et 
venérunt festinántes : et invenérunt Ma- 
ríam, et Joseph, et infántem pósitum in 
præsépio. 7 Vidéntes autem cognovérunt 
de verbo, quod dictum erat illis de püero 
hoc. 

18 Et omnes qui audiérunt, miráti sunt : 
et de his, qu: dicta erant a pastóribus 


4. La fin du verset figure entre parenthéses dans 


le grec. 

14. Et sur la terre, paix aux hommes de bonne 
volonté. Grec : « et paix sur la terre; bonne volonté 
parmi les hommes ». 

15. Les bergers. Grec littéralement : 
les bergers ». 


« les hommes, 


Luc, II, 4-18. 
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E. Vie cachée (I-IV, 13). — 3° (a). Naissance et circoncision de Jésus CII, 1-21). 


allaient se faire inscrire, chacun dans 
Luc. D 26: 
Joa. 7, 42. 


sa ville. * Joseph aussi monta de Na- 
zareth, ville de Galilée, en Judée, 1E 161 
dans la ville de David, qui estappelée Xu 17 $. 
Bethléhem, parce qu'il était de la »s. ss, 3. 

maison et de la famille de David, Dee. EE 
5 pour sefaireinscrire avec Marie, son 

épouse qui était enceinte. 

6 Or il arriva que lorsqu'ils étaient 
là, les jours où elle devait enfanter 
furent accomplis. 7 Et elle enfanta son 
fils premier-né, et l'ayant enveloppé 
de langes, elle le coucha dans la cré- 
che, parce qu'il n'y avait point de place 
pour eux dans l'hótellerie. 

5 Or en la méme contrée se trou- 
valent des bergers qui passaient la 
nuit dans les champs, veillant tour 
à tour à la garde de leurs troupeaux. 
? Et voilà qu'un ange du Seigneur se 
présenta devant eux, et une lumière 


Marie 
partus. 
Job, 14, 5. 
Is. 37, 26. 
Gal. 4, 4. 
Mat. 1, 25. 
Joa. 1, 14 ; 11. 
2 Cor. 8, 9. 
Is. 1, 3. 
Nap. 7, + 
Mat. 8, 30; 
5, 3. 


Angelusad 
pastores, 
Mich. 4, S-9. 

Gen. 31, 40. 

Lue, 12, 37. 


Is. 60, 1. 
1 Tim. 6, 16. 
Dan. 7, 10. 
Rom. 13, 12. 


le 8L 


4. Bethléhem. Voir la note 2 à la fin du volume 


1. Son fils premier-né. Cela ne veut pas dire que 
plus tard la sainte Vierge ait eu d’autres entants. 
Les Hébreux appelaient premiers-nés,les enfants 
uniques aussi bien que ceux qui avaient des frères 


| ou des sœurs. Cf. v. 23. — Dans l'hôtellerie. Ce 
| mot ne doit pas être entendu dans ic sens mo- 


divine les environna, et ils furent sai- 

sis d'une grande crainte. ‘Mais l'ange pan.16, 1-12; 
leur dit : « Ne craignez point, car mios, 
voici que je vous apporte la bonne 
nouvelle d'une grande joie pour tout 


Joa. 4, 25; 
il e 27 p C TENES 
le peuple; c est qu il vous est né ae 
aujourd'hui, dans la ville de David, iie vis | 
ap. 15, 14-15, 


un Sauveur, qui est le Christ-Sei- Met 1, 21. 
13 1 IPs, 83 8L 
gneur. !* Et ceci sera pour vous le 7%, 
signe : Vous trouverez un enfant en- ?s 516. 
veloppé de langes et couché dans une 
créche ». 
13 Au méme instant se joignit à Angelo- 
D . TS 5 ruim con- 
lange une multitude de la milice cé- centus. 
leste louant Dieu, et disant: 14 « Gloire Dan. 7, 10. 
2 . E 4 Reg. 6, 16. 
à Dieu au plus haut des cieux, et sur Lue. 19,35. 


E im. 1,17. 
la terre, paix aux hommes de bonne e. 15, 18. 


Is. 57, 19. 


Gen. 323 db 


volonté ». VERAS 
S ° . ph. 2, TE à 
15 Et 1l arriva que lorsque les an- Pastores 


adorant. 


ges, remontant au ciel, les eurent Hebr. 10, 95. 
quittés, les bergers se disaient les uns 1.23::575. 
aux autres : « Passons jusqu'à Beth- 10.1, 1,3, 
léhem, et voyons ce prodige qui est ze. 2, 30, 32. 
arrivé, et que le Seigneur nous a fait 
connaitre. » !9 Ils vinrent donc en mata 1. 
grande hâte, et ils trouvèrent Marie Teas 6: 
et Joseph, et l'enfant couché dans une Der 
crèche. !7Or,enle voyant, ils reconnu- merr. 2, 4. 
rent la parole qui leur avait été dite ^" ^7 
sur cet enfant. 

18 Et tous ceux qui en entendirent 


parler admirérent ce qui leur avait été 


Maria 
prieconiis 
attenta. 

Is, 25, 1. 


derne. « L'hótelleric, l'auberge n'existait pas er 
Orient. Par la loi de l’hospitalité, l'étranger était 
recu dans chaque maison oü il se présentait. A 
défaut de cette hospitalité, ou s’il ne voulait pas 
y recourir, i] pouvait se retirer dans une hótel- 
lerie commune, appelée aujourd'hui khan, où 
hommes et bétes trouvent un abri. Quand l'hótel- 
lerie commune était occupée, force était à l'é- 
tranger de chercher ailleurs un abri. En général, 
la chose est facile en Palestine, où lc terrain 
montagneux et calcaire offre partout des grottes 
[naturelles ou] taillées de main d'homme, soit pour 
servir d'habitation, soit comme chambres sepul- 
crales. La plupart de ces excavations remontent à 
des époques trés reculées ». (J.-H. Michon). 


Intérieur d'un caravansérail moderne (Y. 7), 
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X. Vita abscondita (I-IV, 13). — 3? (0). In templo præsentatio CII, 22-41). 


"góc ovvove y de Magus rüvru ovv- 
ETHOEL TO fiuaTa TOUTO, ovuBaMovoa £v 
T» xagdiæ av/rZc. ?? Jh ÜTÉOTQEWGY m 
7LOLLLÉVSG, doEdLorzec xoi wivodvres zv 90v 
éni naow oig 7xovoav xai sidov, xa9O«ug 
Ekal ngog avroVg. 

21 Kai ôte ènìiyotyoav usoei OXTO) TOU 
neoitaueir tO nadiov, xol ixX5u935 TO ovo- 
ua «toù [goovg, TO xÀgOiv dno toù dy- 
yéhov ngoo vov ovAÀqqOzvou avtov £v TD 
xohi. 

22 Kai öte énAgoOq00v at 5u£got TOU 
ku UQUOHLOU aŭtwv xata vov vouor Mov- 
GEUG, dvijyayov TO» sic TsgooóAuua, naga- 
orioa v( zvo, ?? CI YÉYOUTTUL iv 
"ép XvoLov Oa NQV QQOEV dravotyov 
tou &yiov TO voi zÀn91,0810.,) ** xai 
tror ovar J'UCIUY, xata TO e oruévov £y 
vou XUQLOU, Pevyoc Tovydvwv 7] Óvo veo- 
oors TEQLOTEQWV. 

25 Kai idov, d cv gtmoc à ¿v Tegovoalyýu, 
() Gvoua vus, xai 0 &vłgwnoç ovrog 
dixaoç xci Evans, noocÓsgousvog naod- 
zino vov [logo5A, xoi zvevua &yiov Ñv ET 
avtov. ?9 Kai ñv o/TQO xeyomuutiouévor 
UNO TOU AVELHUTOS vov œyiov, un ideir 
Juraror ngiv 7, | (à TOV Xgroroy xvolov. 
27 Koi mA» è EV TO nvevuaTI tig TO isgov 
xci ày TO eiçuyuyev Tovg yovsic ro zvudioy 
‘poor, TOU nooo «ToS X010 TO APO- 
LEVOV TOU vóuov neg avrov, ?9 zal 4UT0G 
£ÓsZaro aùto sig TAG ayudas GÜTOŸ, ZG 
s/Aóyqgos tov O&Ov xol sins 

29 Nüvyanonveis tov ÓoUÀOv cov, donota, 
xor TO gua oov èv siomvzy OT sidov 
oL OpJuluOi uov TO owtýorov cov, ?! ë 
NTOLUGOUG XGTG 7LQOQUTOY THUVTUY TOV 
Aawv, ?* paç sig &noxdivyav vav xoi 
dobav uov oov Toga. 

33 Kai 4v Imo5q xoi ý unto evro9 Fav- 
uaboytec énl roig AoAovuévotg zteol utol. 
? Kol SUAGynosv avtovg Xvuswv, xal sine 
ngos Magi LET gotov [óov, ovrog 
ETTOL ELG HTWOLY Ha &YROTGOLY a: é TO 
ogah, xal Eis onusiov GYTLÀSYO LLEVOY, 33 (zaù 
000 02 «Xv c TAY wuynr usAevosrat gouqguia), 


19. NBDT?: Magia. 20. R: ëxéore. (ex errore 
typogr. R. Steph). NADT: ïðor. 91. NABG 
rell. TERTE METY evror. 93s. LTH (bis) TQ. 
KTO: vooosc. 24. NBDT?t (a. vou.) TÒ. NBT: 
voooovs. 25. NBT?: dre. mv. NABT: 7 &yuor. 
26. BTF (p. 7) &r. 28. NBT* e$vov. 30. A: ióov. 
32. D*é83vov. 33. NBDT: (1. Two.) à nare avtov. 


ad ipsos. !'? María autem conservábat óm- 
nia verba haec, cónferens in corde suo. 
20 Et revérsi sunt pastóres glorificántes 
et laudántes Deum, in ómnibus quæ au- 
díerant et víderant, sicut dictum est ad 
illos. 

?! Et postquam consummáti sunt dies 
octo ut circumciderétur puer, vocátum 
est nomen ejus Jesus, quod vocátum est 
ab ángelo priusquam in ütero conciperé- 
tur. 

22 Et postquam impléti sunt dies pur- 
gatiónis ejus secündum legem Môysi, 
tulérunt illum in Jerúsalem, ut sísterent 
eum Dómino, ?? sicut scriptum est in 
lege Dómini : Quia omne masculínum 
adapériens vulvam, sanctum Dómino 
vocábitur : ?* et ut darent hóstiam secün- 
dum quod dictum est in lege Dómini par 
tüárturum, aut duos pullos columbárum. 

25 Et ecce homo erat in Jerúsalem, cui 
nomen Símeon, et homo iste justus, et 
timorátus,  expéctans  consolatiónem 
Israel, et Spiritus sanctus erat in co. 
26 Et respónsum accéperat a Spiritu 
sancto, non visürum se mortem, nisi 
prius vidéret Christum Dómini. ?7 Et 
venit in spíritu in templum. Et cum in- 
dücerent püerum Jesum paréntes ejus, 
ut fácerent secándum consuetüdinem le- 
gis pro eo : ?? et ipse accépit eum in ul- 
nas suas, et benedixit Deum, et dixit : 


29 Nunc dimittis servum tuum Dómine, 
secündum verbum tuum in pace: ?? quia 
vidérunt óculi mei salutáre tuum, ?! quod 
parásti ante fáciem ómnium populórum, 
?? lumen ad revelatiónem géntium, et gl6- 
riam plebis tuæ Israel. 

?3 Et erat pater ejus et mater mirántes 
super his qua dicebántur de illo. ?* Et 
benedixit illis Simeon, et dixit ad Ma- 
ríam matrem ejus : Ecce pósitus est hic 
in ruínam et in resurrectiónem multórum 
in Israel, et in signum cui contradicétur : 
?? et tuam ipsíus ánimam pertransíbit 


95. Ce verset figure entre parentheses dans le grec. 

95. Etait en lui. Grec : « était sur lui ». 

33. Et son père et sa mère. Grec : « et Joseph et sa 
mére », 

35. Le commencement de ce verset figure entre 
parentheses dans le grec. 


Luc, II, 19-35. 
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Y. Vie cachée (I-IV, 13). — 3» (b). Présentation au Temple (II, 22-41). 


raconté par les bergers. '? Or Marie 
conservait toutes ces choses, les re- 
passant dans son cœur. ?° Et les ber- 
gers s'en retournérent, glorifiant et 
louant Dieu de toutes les choses qu'ils 
avalent entendues et vues, comme il 
leur avait été annoncé. 

?! Cependant les huit jours pour 
circoncire l'enfant étant accomplis, il 
fut nommé Jésus, nom que l'ange lui 
avait donné, avant qu'il fût concu dans 
le sein de sa mère. 

22 Et aprés que les jours de la pu- 
rification de Marie furent accomplis 
selon la loi de Moïse, ils le portérent 
à Jérusalem, pour le présenter au 
Seigneur, ?* comme il est écrit dans 
la loi du Seigneur : « Tout mále ou- 
vrant un sein sera appelé consacré au 
Seigneur » ; ‘et pour offrir l'hostie se- 
lon ce qui est dit dans la loi du Sei- 
gneur, une couple de tourterelles, ou 
deux petits de colombes. 

25 Or il y avait à Jérusalem un 
homme appelé Siméon, et cet homme 
juste et craignant Dieu attendait la 
consolation d'Israël, et l'Esprit-Saint 
était en lui. ?6 Et il avait été averti 
par l'Esprit-Saint qu'il ne verrait pas 
la mort, qu'auparavant il n'eüt vu le 
Christ du Seigneur. ?? Conduit par 
l'Esprit, il vint dans le temple. Et 
comme les parents de l'enfant Jésus 
l'y apportaient, afin de faire pour lui 
selon la coutume prescrite par la loi, 
?3 il le prit entre ses bras, bénit Dieu, 
pedit: 

29 « Maintenant, Seigneur, laissez, 
selon votre parole, votre serviteur s'en 
aller en paix; ?? puisque mes yeux ont 
vule Sauveur qui vient de vous, ?! que 
vous avez préparé à la face de tous 
les peuples; ?* pour être la lumière 
qui éclairera les nations, et la gloire 
d'Israël, votre peuple ». 


l8 Ww alo 


1 Par. 29, 17. 


Sap. 1, 1-2. 
Luc ES 
Eccli, 32, 9; 
11, 18. 
Luc. 19, 13, 


Philip. 1, 24. 


Act. 90, 28. 
Ps. 47, 9. 


Circum- 
cisio. 


Luc. 1, 59, 31. 


Mat. 5, 17 ; 
il, St 
Joa. 13, 15. 
Hebr. 2,17. 


Ex. 12, 44-15. 


Is. 62, 2. 
b) Oblatio 


in templo. 


Lev. 12, 4. 
Ex. 25, 11. 
Eccli. 24, 33. 
Mal. 3, 1. 


Ex. 13, 2. 
Num. $, 16. 
Prov. 3, 9. 
Lev. 27, 26. 


Lev. 12, 2-8. 


Rom. 12, 1. 


Simeon 
senex. 
Luc. 23, 51. 
Act. 28, 20. 
Bar. 3, 1-2. 


Eccle. 12, 13. 


Mat. 2, 12. 
Ps.85, 49; 
12, 1. 
Joa. 8, 56. 
Luc. 10, 23. 


Is. 63, 14. 

Rom. 8, 14, 
Ps. 121, 4. 
Mat. 25, 13. 
Luc. 6, 38. 
Is. 59, 19. 

Mat. 3, 15. 
1 Cor. 12, 8. 
Jud. 5, 3. 


Canticum 
*imeonis, 
Gen. 46, 30. 
Ps. 101, 14. 
2 Tim. 4, 6. 
Luc. 3, 6 ; 1, 


79; 2, 48,3, 25. 


Is. 11, 10; 


49, 6, 9 ; 60, 3. 


Rom. 3, 23. 
Mat.8, 11; 
11, 28. 
Joa. l, 9. 
Ps. 35, 10. 
Mal. 1, 11. 


Rom.11,25-26. 
Deut. 28, 13. 


33 Et son père et sa mère étaient Simeonis 


dans l’admiration des choses que l’on 
disait de lui. 34 Et Siméon les bénit 
et dità Marie, sa mére : « Celui-cia 
été établi pour la ruine et la résur- 
rection d'un grand nombre en Israël, 
et en signe que l'on contredira: 35 et 
un glaive traversera votre àme, afin 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


prophetia. 


Ie, 8, 1 ; 28, 16. 


Mat. 21, 42. 
Rom. 9, 33. 


Hebr. 12, 3. 
Act. 28, 22. 
1 Cor. 22. 

2 Cor. 2, 16. 
Joa. 19, 26. 


Hebr. 2, 3-1, 


Ez. 9, 4. 
Joa. 8, 48; 
2, 4. 


21. Pour circoncire l'enfant. La circoncision fut 
sans doute faite par saint Joseph, dans la grotte 
de Bethléem. Dans le chœur de la basilique de 
la Nativité à Bethléem, dansle bras de la croix 
au sud du maitre-autel qui est placé à peu prés 
au-dessus de la grotte où est né Notre-Seigneur se 
trouve l'autel de la circoncision, à l'endroit ou la 
tradition, mentionnée déjà par saint Epiphane, lo- 
calise cette cérémonie. 


b) Présentation au Temple, II, 92-44. 


22. Les jours de la purification; c'est-à-dire qua- 
rante jours. 


93. Ouvrant un sein; ouvrant un sein maternel; 
c’est-à-dire un fils dont la mère n'a pas eu d'autre 
enfant auparavant; un premier-né, soit que sa 
mére engendre encore aprés lui, soit qu'il reste 
fils unique. Cf. y. Y. — Sera appelé consacré, hé- 
braisme, pour sera consacré. Cf. 1, 32. (Glaire). 


25. Siméon. On a conjecturé, mais sans preuve, 
qu'il était le fils du fameux docteur juif Hillel e,t 
le pére du Gamaliel dontil est parlé dans Actes 
XXII, 3. 


27. Dans le temple, soo». Voir la note sur Mat- 
thieu, XX1, 12. 


33. L'Évangéliste nomme toujours Joseph pére 
de Jésus, parce qu'il était l'époux de Marie et le 
pere nourricier de Jésus, et qu'il passait pour son 


| pere dans le monde. 


34. Dieu n'a pas envoyé son Fils pour la perte 
d'aucun homme ; mais plusieurs, par leur propre 
perversité, et par leur refus obstiné de ne pas le 
recevoir, devaient y trouver l'occasion de se per- 


| dre. 


35. Un glaive, en grec bo«zoíc, un grand glaive 
qu'on avait coutume de porter sur l'épaule droite, 
marque ici une grande douleur qui transpercera 


| l'âme de Marie. 
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238 Lucas, II, 36-52. 


I. Vita abscondita (I-IV, 13). 


— 3S? (c). Jesus in Templo inventus CII, 41-352 


ónc«c &v azoxcAvpouot Ex noÀAwv zag- 
Our diuhoyiouoi. 

99 Kai qv Avva 7:900] T16, dvyürne Da- 
vov À, ex puins Aojo GUI] noopepn vto 
êv juegas aol lac, Choua è ETN HETO ! dvdoûc 
eno ano TNG zagdsviag «the, 37 zal GÜTI 
yiga WG TWV dydonzovru TECOGQUY, 7 oÙx 
PiOTUTO OTO TOV LEQOÙ, VOTES xat deù- 
0501 AUT QE! vovou vxo. xoi jusoav. 35 0 aè 
GÜTI QUTD T wog ÉTIOTA co. dydwprooyeiTo 
TO HVQUU, HU ees "eg GÜTOÙ 7L&O0L TOTS 
z190cÓszouévoic TP Ev "TegovooAu. 


39 Ke \ [4 2 À LU ` 3 \ 

al dc ETEAEOOV ČTNAVTO TO XATO TOV 

vóuov xvolov, ÜTÉOTOEWUY ic tnv l'uliluiur, 

sig TNV nov avtu Nobagëd. 10 To dè 

HOLÔLOY nùgave xal ÉXQUTULOUT O AVEUHOTI,) 

HANOOVUEVOY copias, xai YUQU D'EOÙ qv ER” 
OUTO. 

"Koi ÉHOQEVOYTO oL yovsic GUTOU 4AT’ 
rog eic. "egovoodaju. T? £007?) TOU 07a. 
^? Kai ôte EyEVETO TOV dw dexa, dvaßáv- 
TWV GÜTUY a ego xaTa TO &U'oc 
TS oors “* xci TSÀEIDOÓYTOY TOG QLLÈQUE, 


£v TW ÜTOCTQEPELV ŒÜTOUG VTÉRLELVEV Inoovg 


7j ni £v JsgovooA(u, xol oùz £v | wong 
xai ? unrno evrov. ^ INoutooca LEG JE av- 
TOY EV TQ ovvodig sivat, j2 ov juegas 000» 
Xa dvebnTour aÜTOY v Toic _OUYYEVEOL zal 
Toig yvoocoic. As ett un EVQOVTES GÜTO y, 
Ün£orQsyav sig JepovooAnu C NTOUVTES aŭ- 
TOY. 

i Koi éyévevo ue" a TQsic, evo | 
GÜTOY ÈV TW LEO, «09 eb OUEVOY 2 ëv LEOU TOV 
Olde tov xai drovovta GUTUY xal ETEW- 
tovto o rovc. ! E&iotavvo de TAVTEG oL 
ÉROVOVTEG QU TOU ni T) ovvéost xoi toic 
(7.0X0l080LY &UTOU. 

ue Koi ido vesc aÜTOY ÉSEnhéynouv, zal 
TOOG GUTOY Ñ La jt QUTOU eine Téxvor, TL 
ènoiyoac juv oŭtwç; idot, 0 natýo oov 
gyo ödvvouevor P avoniv 15 Nd Kai 
ELNE 7.90c aU rovc Ti ótt CAU LETEES UE; oùz 
dets, ÔTL ÈV toc TOV 7.61006 pou de? slvai 
LUE ; 50 Kai a/vol où cuvquur rò jua 0 
VAE «UTOL. 

3! Kai zaTEbN, uet" aÜTUY xol NAF £v elc 
Nubuger, xol jv U7LOLGOOO0 LEVOG , ew toic. 
Koi 7 UTNE GÜTOU uere AUYTU TO 
Qut o TG T0, EV To xagÓía aom. s Kai 
Tzoovc NQOEXONTE comic xol PITE xal Y OUTL 
nag Few xai dv Founoic. 


37. T: avt}. NABT: £vsc. [L1]T* «zo. 38. LTO* 
evr7. LT: Jew (* èr). 39. LT* (alt.) zzv. 40. LTO* 
zvevu. 42. NABLTO: &vegowóvz. 'T* ec Tegoo. 
43. NBDT: ov« èyvwoav ot yoreis av109 (G: 8x 
Éyrocar. Nouto.). 45. GKL] TO* (pr.) evzov. LT: 
cvraGgr. 46. NBT: uera. 48. LTO: x. eime moos tå. 


gládius, ut reveléntur ex multis córdibus 
cogitatiónes. 

°° Et erat Anna prophetissa, filia Phá- 
nuel, de tribu Aser : hec procésserat in 
diébus multis, et víxerat cum viro suo 
annis septem a virginitáte sua. ?* Et haec 
vídua usque ad annos octogínta quátuor : 
qua non discedébat de templo, jejüniis 
et obsecratiónibus sérviens nocte ac die. 
35 Et haec, ipsa hora supervéniens, con- 
fitebátur Dómino : et loquebátur de illo 
ómnibus, qui expectábant redemptiónem 
Israel. 

29 Et ut perfecérunt ómnia secúndum 
legem Dómini, revérsi sunt in Galiléam 
in civitátem suam Názareth. ^" Puer au- 
tem crescébat, et confortabátur plenus 
sapiéntia : et grátia Dei erat in illo. 


“1 Et ibant paréntes ejus per omnes an- 
nos in Jerúsalem, in die solémni Pasche. 
3 Et cum factus esset annórum duó- 
decim, ascendéntibus illis Jerosólymam 
secündum  consuetüdinem — diéi festi, 
13 consummatísque diébus, cum redírent, 
remánsit puer Jesus in Jerüsalem, et non 
cognovérunt paréntes ejus. *' Existimán- 
tes autem illum esse in comitátu, vené- 
runt iter diéi, et requirébant eum inter 
cognátos et notos. ^* Et non inveniéntes, 
regréssi sunt in Jerásalem, requiréntes 
eum. 

*5 Et factum est, post triduum invené- 
runt illum in templo sedéntem in médio 
doctórum, audiéntem illos, et interrogán- 
tem eos. 47 Stupébant autem omnes qui 
eum audiébant, super prudéntia et re- 
spónsis ejus. 

18 Et vidéntes admiráti sunt. Et dixit 
mater ejus ad illum : Fili, quid fecísti no- 
bis sic? ecce pater tuus et ego doléntes 
quærebämus te. ^? Et ait ad illos : Quid 
est quod me quærebâtis ? nesciebátis quia 
in his que Patris mei sunt opórtet me 
esse ? *? Et ipsi non intellexérunt verbum 
quod locütus est ad eos. 

51 Et descéndit cum eis, et venit Náza- 
reth : et erat sübditus illis. Et mater ejus 
conservábat ómnia verba hæc in corde 
suo. *? Et Jesus proficiébat sapiéntia, et 
ætâte, et grátia apud Deum et hómines. 


40. N: Gnreire. 01. CD* xoi 249ev. L: ze yu. m- 
[zevzra]. 52. NT*T (a. oop.) èv th- X: ghiri æ. 
copie. 


38. La rédemption d'Israël. Grec : « la rédemption 
dans Jérusalem ». 
49. Se fortifiait. Grec : 


43. Ses parents. Grec : 


« se fortifiait en esprit ». 
« Joseph et sa mère ». 


Luc, II, 36-52. 
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I. Vie cachée (E-1V, 13). — 3° (c). Jésus perdu et retrouvé (II, 41-52). 


Lam. 1,2. 


qu Mes pensées de beaucoup de mi 


cœurs soient révélées ». 

36 [] y avait aussi une prophétesse, ira, Pro 
Anne, fille de Phanuel, de la tribu rrov. 11, 16. 
d'Aser; elle était fort avancée en âge, à» 7 7. 
et elle avait vécu sept ans avec son Pet 35 2 
mari, depuis sa virginité; °7 restée Ps. 26,4 
veuve, et âgée alors de quatre-vingt- Ps. 83, ir 
quatre ans, elle ne quittait point le 552, 15 1s. 
temple; servant Dieu nuit et jour 75:55: 
dans les jeûnes et dans la prière. 

?8 Elle aussi, survenant, à cette méme 

heure, louait le Seigneur, et parlait 
del'enfant àtous ceux qui attendaient 
la rédemption d'Israél. 

39 Aprés qu'ils eurent tout accompli 
selon la loi du Seigneur, ils retour- 
nèrent en Galilée, à Nazareth, leur 
ville. * Cependant l'enfant croissait 
et se fortifiait, plein de sagesse; et la 
gráce de Dieu était en lui. 

*! Or ses parents allaient tous les 
ans à Jérusalem à la fête de Pâque. 
12 Lors donc qu'il eut douze ans, ils 
montèrent à Jérusalem selon la cou- 
tume de cette solennité; ^? et, quand 
les jours de la féte furent passés, ils 
s'en retournèrent; mais l'enfant Jésus 
demeura à Jérusalem, et ses parents 
ne s'en aperçurent point. *^ Pensant 
quil était avec quelqu'un de leur 
compagnie, ils marchérent durant un 
jour, et ils le cherchaient parmi leurs 
proches etleurs connaissances. ^? Et 
ne le trouvant pas, ils revinrent à Jé- 
rusalem pour le chercher. 

46 Mais il arriva que trois jours 
aprés ils le trouvérent dans le temple, 
assis au milieu des docteurs, les écou- 
tant et les interrogeant. ‘7 Et tous 
ceux qui l'entendaient étaient éton- 
nés de sa sagesse et de ses réponses. 

^$ En le voyant, ils furent étonnés, 
et sa mère lui dit : « Mon fils, pour- 
quoi avez-vous agi ainsi avec nous? 
Voilà que votre pére et moi, fort affli- 
œés, nous vous cherchions ». *? Mais 
il leur répondit : « Pourquoi me cher- 
chiez-vous? Ignoriez-vous qu'il faut 
que je sois aux choses qui regardent 
mon Père? » ?? Mais eux ne compri- 
rent point ce qu'il leur disait. 

1 ]l descendit ensuite avec eux, et 
vint à Nazareth; et il leur était sou- 
mis. Or sa mère conservait toutes ces 6i} i t; 
choses en son cœur. ?? Cependant ?* 19, 147. 
Jésus avançait en sagesse, en âge et 
en gráce devant Dieu et devant les: 
hommes. 


Ps. 108, 30. 
Jer. 31, 11. 
Deut, 32, 4. 
1 Cor. 14, 12. 


A d 
Nazareth 


Mat. 2, 21. 
Eph. 4, 13. 
Is. 65, 20. 

Joa. 1, 14. 
Col. 2, 2-3. 
Is. 22, 43. 
1 Cor. 3, 7. 
Luc. 1, 80. 


c) Amissus 
uer. 
Ex. 23, 14 ; 
34, 23, 
Ps. 121, 4. 
Is. 22, 21. 
Tob. 1, 5-6. 


Ps. 41, 5; 


Ex. 12, 19. 
Ps. 25, 8. 
Is. 64, 11. 


Ex. 23, 15. 
Deut. 16, 7. 
Zach, 12, 12. 

Is. 55,6. 

Ps. 23, 6. 


Cant. 3, 1. 

Is. 58, 2. 

Ps. 83, 11 ; 
104, 1. 


Inter 
doctores 
inventus. 
Cant. 3, 4. 
Is. 42, 1-2, 
Eccli, 24, 1. 
Joa, 1, 26. 


Luc. 4, 22. 
Mat. 7, 28. 
Is. 52, 14. 


Quæ causa 
digressio- 


2, 16. 
Eccli. 24, 45. 
Sap. 1, 1l. 


Ps. 138, 6. 
1 Cor. 1, 25. 


Crescit 
Jesus. 
Ex. 20, 12. 


Hebr. 2, 17. 
Reg. 2, 26. 

Eccli. 45, 1. 

Eccle, 2, 9. 


reditus. : 


37. Elle ne quittait point le temple. Yl y avait dans 
le temple, t:ọóv, une cour avec ses dépendances 
réservées aux femmes. Voir la note sur Matthieu, 
XXI, 12. 

39. Nazareth. Voir la note 5 à la fin du vo- 
lume. 


€) Jésus perdu et retrouvé, II, 41-52. 


A1. Páque. Noir la note sur Matthieu, xxvi, 2. 

4*. « La tradition ehrétienne rapporte à la lo- 
calité moderne d'El-Biréli (la Beeéroth biblique), le 
lieu oü Marie et Joseph s'apercurent que l'enfant 
Jésus n'était pas avec leur parenté. Une église 
chrétienne [fut bâtie en cet endroit en souvenir 
de cet événement]. Une portion notable du mur 
septentrional et de labside subsiste encore. El- 
Biréh est aujourd'hui un village encore important. 
On y voit une magnifique piscine recevant les 
eaux d'une fontaine abondante ». (J.-H. Michon). 

46. Dans le temple, tego» (voir la note sur Mat- 
thieu, xxi, 12), dans une des salles qui faisaient 
partie du t:ọóv, vraisemblablement dans la syna- 
gogue placée dans le parvis des gentils et oü 
avaient lieu les lecons et les discussions des rab- 
bins. 

52. « Comment faut-il entendre ce verset de 
saint Luc : Jésus avancait en sagesse, en äge et 
en gráce? Pour ce qui est de l'intelligence, nous 
entendons saint Luc en ce sens qu'ayant, comme 
homme, les mêmes facultés que nous et se trou- 
vant ici-bas dans des conditions analogues aux 
nótres, le Sauveur éprouvait des impressions de 
méme genre, voyait les mémes objets, se formait 
les mémes idées, acquérait la méme science ; et 
que laissant paraître cette science au dehors selon 
qu'il l'acquérait et n'en faisant pas paraître d'au- 
tre, il donnait de jour en jour à ceux qui l'obser- 
vaient de nouvelles preuves de ses connaissances 
et de sa sagesse. Les Docteurs donnent à cette 
science le nom d'expérimentale, à cause de la ma- 
niére dont on l’acquiert pour l'ordinaire. Elle était 
pour Notre-Seigneur la conséquence naturelle de 
la condition où il s'était mis, et elle rend compte 
de ce qu'ont dit Ecriture et les Pères sur son 
enfance et sur le développement graduel de son 
intelligence. Puisqu'il acquérait réellement cette 
sorte de science, il devait aussi en donner des 
marques, y faire des progres, apprendre certaines 
choses, y appliquer son esprit, interroger, admirer, 


| s'étonner, etc. Cela n'empéche pas de reconnaitre 


en son áme dés le premier moment de l'Incarna- 
tion une science surliumaine et des lumières d'un 
ordre supérieur. Les principaux Docteurs et tous 
les théologiens enseignent qu'il avaitrecu par in- 
fusion, à la manière des prophètes et des saints, 
mais dans un degré incomparablement plus élevé, 
un degré de science proportionné à sa dignité et 
à sa mission. De plus, ils s'aecordent à dire que 
son âme jouissait de la vision intuitive de l'es- 
sence divine, d'une manière plus parfaite et plus 
pleine que tous les esprits du ciel. Ils regardent 
ces priviléges comme une conséquence naturelle 
de l'union hypostatique, et par conséquent ils ne 
sauraient admettre qu'il ait dà les mériter par 
ses œuvres, ni qu'il en ait été un seul instant 
privé. A plus forte raison n’admettraient-ils pas 
que son esprit partageàt à son entrée dans le 
monde l'ignorance commune à tous les enfants 
d'Adam. Dans l'Apocalypse, on entend les élus du 
ciel célébrer sa sagesse et ses lumières en méme 
temps que sa divinité. Quant à la grâce dont l’âme 
de Notre-Seigneur a été ornée, nous distinguons 


| de méme, avec les théologiens, les habitudes et 
| les actes surnaturels, les principes et les effets. 


Les œuvres de grâces ou les actes de vertus crois- 
saient et se multipliaient sans cesse ; mais les ha- 
bitudes infuses, les dispositions vertueuses, la. 
grâce sanctifiante, tout ce qu'exigeait en son âme 
sa dignité d'Homme-Dicu, ne pouvait croitre. Le 
Sauveur a toujours possédé ces dons au degré le 
plus élevé ». (L. Bacuez). 
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Lucas, III, 1-14. 


E. Vita abscondita (E-IV, 1:3). — 4^ Missio Joannis Baptiste CIIL, 1-20). 


e c 
XXE. "Ev ¿ret ÔÈ nevrexoudsxóvo TYS yE- 
, 4 K , c d 
uovias TiBeoior Kotcogoc, 7yeuovevortos 
Ilovztov Ilärov vzc ’lovdaiuc, xoi vevgoo- 
E Puel , c fol D AL 
Xxovvroc tç D'eAiXotac Howdov, Buirnov 
dè vov dÓsÀqoU GUTOU TETOUOYOUVTOS TAG 
; \ 
Jrovoaíac x«i Touywviridos *w90c, xoi 
m > ^ LT 
Avoaviov tg “ABlamrnc vstQaoyovvroc, 
.. » J 
2 èm goyisoswv “Avva xoi Koiaqo, £yévero 
m ~ D , 
óua Oso) éni "Tocvvqv tov toù Zuyagiov 
€ v > -—» / 
viov, èv T) ghuo. — | | 1 
? Kai nhder sic nacav TNV negl yc gov TOV 
J 
"ogoó&vov, xnovoowr Barrioux usravotoc 
^ D 9 
sig GDEOLY ŒUGQTIWY, * WG YEYQUITOL Èv 
5 OA c, 4 , 
piphw Xóycv "Hootov vov roognrov, Léyor- 
t EY ^ > idm) 7 WC + 
voc" Dorn Bowvros iv 19 éoquw “Erorua- 
oare Tv O0Ó0v xvgiov, sÙFsilas TOoLETTE TOG 
, 2 w 5 m £ À 9 7 M 
voiflov; «čto ?zt&oc puouyE nÀnowd10s 
Msi # 
Toi, xal nav VOG xci fjovroc vazsiuvadd170s- 
SY M \ > 2 = s c 
T&L, Zal £OTGL TO CZOMA siç eUDelav xat OL 
Toa siot siç 0doUc Astac, xai OWETu naca 
OGQE TO OWTHOIOY TOU J&tov. 


T"Eleysv oùv roig éxnogsvousvouwg 0yhoic | 
~ c » 2 I. , >, S | 
Banniodmre úm c)rov: L'evrmuura 2y10- 


br , c , € = ~ 2 M ~ 

vQv' vic UVnztÓstEev Viry quvysiv ano TN 

f , + x 

uelhoúong oys; ?lloujoevs ovv xogmnovc 

Dee t = , * \ y 1 

GELOUG THG ueravoiac, XAL UN QQENOFE Àe- 

9 € m r y \ ? » 

y&w £y avtos’ latiga $70usv vov APouuu. 

Asyw yag Upiv, 0zL dvraro 0. DEUG Ex TWV 

Aigwv rovrQv $ysigat Terra v "Abou. 

Hey dÈ xal n GEivn ngoc vuv oiZav vOv 

dévdowr xerar nav o)v ÓévÓgov jj nowoUv 

XGgnov xaAOv ÉXXONTETOL xal sic nvo pah- 

Aetat. 

` bA a r * 

10 Kai énqod rav oivOv ot ù ghor A&yovrsc 

T: o)v moujcousv; !! [dnoxgiJsig dè Leyst 

a)roic O £yov do yitwvas uerudoTw vo 

J ^ € Li 

un &yovu, xoi Ò &yov Poduara Cuoiwg 
TOLELTW. 

12 "HA3ov dé xal vsAovot bantiotyvat, 

‘OS s P eds / , / 

xai sinov ngoc cvrov ZhóaoxoAs, vt mo- 

3 P) ^. ` 

cour; !? O dé sins nocc uùrouc Mnoèr 

^ £ 
TA OV NOQA TO ÕLOTETOYUEVOV vuv NQÉOOETE. 


11?EnnowTuwy dè aÜTO y xal CTOUTEUO LEVOL, 
Aéyortec Kai music ti noujoousv; Koi sins 
zg0c o/rovc Myðéva ducsionte unOè 

2. G rell. : ri éoxy:eoéoc. L: Karpa. 3. AB 
LT!* zzv. 4. NBDLT* Zéy. 5. LT: ev9eoc. 6. D: 
(l. 3.) xvgiov. 9. [L]* xaiàv. 10. SLTO: roumowuer 
(LTO eti. y. 12, 144). 11. LT: &eyev. 14. BCLT!6: 
avroïs (l. me. av.). N: (T? un0dë) uóévo. 


EXT. ! Anno autem quinto décimo im- 
périi Tibérii Cæsaris, procuránte Póntio 
Piláto Judæam, tetrárcha autem Galiléæ 
Heróde, Philippo autem fratre ejus te- 
trárcha Iturææ, et Trachonítidis regió- 
nis, et Lysánia Abilinæ tetrárcha, ? sub 
principibus sacerdótum Anna et Cáipha : 
factum est verbum Dómini super Joári- 
nem, Zacharíe filium, in desérto. 


* Et venit in omnem regiónem Jordá- 


nis, prédicans baptísmum pœniténtiæ 


in remissiónem peccatórum, ^ sicut scrip- 
tum est in libro sermónum Isaiæ prophé- 
tæ : Vox clamántis in desérto : Paráte 
viam Dómini : rectas fácite sémitas ejus : 
? omnis vallis implébitur : et omnis 
mons, et collis humiliábitur : et erunt 
prava in dirécta, et áspera in vias pla- 
nas : * et vidébit omnis caro salutäre Dei. 


7 Dicébat ergo ad turbas qus exibant 
ut baptizaréntur ab ipso : Genímina vi- 
perárum, quis osténdit vobis fügere a 
ventüra ira? * Fácite ergo fructus dignos 
pæniténtiæ, et ne coepéritis dicere : Pa- 
trem habémus Abraham. Dico enim vo- 
bis, quia potens est Deus de lapídibus 
istis suscitáre filios Abrahae. ? Jam enim 
secüris ad radicem árborum pósita est. 
Omnis ergo arbor non fáciens fructum 
bonum, excidétur, et in ignem mittétur. 


10 Et interrogábant eum turbæ, di- 
céntes : Quid ergo faciémus? !! Respón- 
dens autem dicébat illis : Qui habet duas 
tünicas, det non habénti : et qui habet 
escas, simíliter fáciat. 

'? Venérunt autem et publicáni ut bap- 
tizaréntur, et dixérunt ad illum : Magís- 
ter, quid faciémus? !* At ille dixit ad eos : 
Nihil ámplius, quam quod constitûtum 
est vobis, faciátis. 

1* [nterrogábant autem eum et milites, 
dicéntes : Quid faciémus et nos? Et ait 
illis : Néminem concutiátis, neque ca- 


III. 4. Isaie. Le grec a en plus : « disant ». 

7. A ceux qui accouraient en foule. Grec : 
foules qui accouraient ». 

41. Il leur disait. Grec : 


« AUX 


« il leur dit ». 


Luc, III, 1-14. 
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I. Vie cachée (E-AV, 13). 


— 49 Ministère de saint Jean-Baptiste CIII, 1-20). 


LEF. ' L'an quinzième du règne de nes 
César Tibére, Ponce Pilate étant mat. 14, 1-3. 
gouverneur de la Judée, Hérode, té- mau 222. 
trarque de Galilée, Philippe, son 
frère, tétrarque d'Iturée et du pays de 
Trachonite, et Lysanias, tétrarque 
d'Abylóne; ? sous les grands prêtres “ini. ' 
Anne et Caïphe, la parole du Sei- "UE 
gneur se fit entendre à Jean, fils de 
Zacharie, dans le désert. 

3 Et il vint dans toute la région du 
Jourdain, préchant le baptéme de pé- 
nitence pour la rémission des péchés. 
^ Ainsi qu'il est écrit au livre des pa- 
roles du prophète Isaïe : « Voix de 
quelqu'un qui crie dans le désert : Is, 40, 8-5; 
Préparez la voie du Seigneur, faites 2 cor n 3. 
droits ses sentiers : * toute vallée sera Zach. 4, 7. 

Luc. 14, 11. 
comblée, et toute montagne et toute o» 15, 13. 
colline seront abaissées, i chemins Tob 1, 6. 
tortueux deviendront droits, etles ra- 
boteux, unis; ê et toute chair verra 
le salut de Dieu ». 

7 Ainsi il disait à ceux qui accou- 
raient en foule pour étre baptisés par 
lui : « Race de vipères, qui vous à 
montré à fuir la colère à venir ?$ Fai- 
tes donc de dignes fruits de pénitence, 
et ne commencez pas par dire : Nous 
avons pour père Abraham. Car je 
vous dis que de ces pierres mêmes 
Dieu peut susciter des enfants à Abra- 
ham. ? Déjà la cognée a été mise à 
la racine des arbres. Tout arbre donc 
qui ne produit pas de bon fruit sera 
coupé et jeté au feu ». 

10 Et la foule l'interrogeait, disant : 
« Que ferons-nous donc? » !! Et ré- 
pondant, il leur disait : « Que celui 
qui a deux tuniques en donne une à 
celui qui n'en a point, et que celui 
qui a de quoi manger fasse de 
meme ». 


Viam 
parat 
Domino. 
Luc. 1, 80. 
Mat. 3,1 
Marc. 1, 4. 
Act. 19, 4. 
Mat. 3, 3. 
Marc. 1l, 3. 
Joa. 1, 23, 28. 


Is. 52, 10. 
Joa. 1, 14. 
Job, 19, 26. 


Fructus 
poeniten- 
tize. 
Matis 72397 


Act. 2, 38. 

Is. 14, 29. 
Mat. 23, 30. 
Joa, 8, 39. 

IBS Gh 

Deut. 25,2. 
Ap. 18, 7. 

Bar. 4, 28. 


Mat. 3, 10. 


Ez. 17, 9. 

Luc. 13. 7. 
Joa, 15, 2, 

Mat. 7, 18. 


Ad 
turbam, 
Act. 2, 37. 
Mich. 6, 6. 


1 Joa. 3, E 
2 Cor. 8, 12. 

1 Cor. 7, 13- A 
Is. 58, 7 


12 Des publicains vinrent aussi qu 
pour être baptisés, et lui deman- I» 7! 
dérent: « Maitre, que ferons-nous? » L Cor,» 5 
t? Et il leur répondit : « Ne faites Lue. 1,5. 
rien de plus que ce qui vous a été Prov. 22: 28. 


preserit ». 
14 Et des soldats aussi l'interro- 


. . Lev. 19, 13. 
geaient, disant : « Et nous, que fe- neue 
rons-nous? » Et il leur dit : « N'usez E x 


de violence ni de fraude envers per- 18.3,12;14,15. 


1 Mach. 1, 10. 


21 0131 


1 Cor. 10, 1-2. 


Dan. 4, 10-11. 


ad milites. 


4° Mittitur | 4° Ministère de saint Jean-Baptiste, III, 1-20. 


II, 1-14. Prédication et baptême de saint Jean- 
Baptiste. Comparer avec Matthieu, m,4-10; Marc, 1, 
1-6; Jean, 1, 28. 

4. L'an quinzième du règne de César Tibère. 
Claude Tibere Néron, fils de Tibére Claude Néron 
et de Livia Drusilla, second empereur romain, 
était né à Rome ľan 42 avant notre ère. Sa mère 
Livia épousa l'an 38 l'empereur Auguste qui Pa- 
| dopta, l'an 4 de notre ère, apres lui avoir fait 
| épouser l'an 11 avant Jésus-Christ sa fille Julie. 
| Tibère fut associé en l'an 13 de notre ère au gou- 
vernement de l'empire et chargé de l'administra- 
tion des provinces. L'année suivante, en l'an 44, 
Auguste étant mort, son fils adoptifse trouva seul 
maitre de l'empire. Il avaitalors 55 ans. 11 mourut 
en 37, à l'àge de 78 ans. Pendant son régne, il 
donna deux. procurateurs à la Palestine, Valerius 
Gratus, qui garda sa charge onze ans (15-26 de no- 
tre ére), et Ponce Pilate, qui fut procurateur pen- 
dant dix ans (26-36). La 45* année de Tibére va 
du 19 août de l'an 28 jusqu'à la méme époque de 
l'an 29 après J.-C. — Ponce Pilate. Voir la note sur 
Matthieu, xxvI1,2. — Hérode, tétrarque de Galilée. 
Hérode Antipas. Voir la note sur Matthieu, xiv, 4. 
— Philippe le tetrarque ou Hérode Philippe était 
fils d'Hérode le Grand par sa cinquième femme, 
Cléopâtre de Jérusalein. C'est le seul des fils de ce 
roi qui n'ait pas laissé la réputation de mauvais 
prince. Il épousa à un âge assez avancé Salomé, 


fille d'Hérodiade, la danseuse qui demanda la téte 
de saint Jean- -Baptiste. Philippe était tétrarque 
d'Iturée et du pays de Trachonite.L'Iturée, région 


| montagneuse, conquise par le roi Aristobule en- 


6. | 


| viron un siècle avant J.-C., était au nord-est de 
Luc. 2, 30. 


la Palestine et à l'ouest de Damas. Ses liabitants 
étaient célébres par leurs brigandages et par leur 
habileté à tirer de l'arc. La "Traclionite, l'ancien 
Argob, le Ledja actuel, était également liabitée par 
des pillards qui demeuraient Sous des tentes. L'em- 
pereur Auguste donnace pays à Hérode le Grand, 
l'an 93 avant notre ère, pour qu'il le purgeàt au 
brigandage. Saint Luc entend par Trachonite tout 
le pays situé au sud de l’Antiliban, à l'est du haut 
Jourdain et du lac de Tibériade jusqu'aux monta- 
gnes des Druses. Philippe gouverna ce pays 37 ans; 
ii embellit et agrandit Césarée de Philippe, qui 
recut de lui ce surnom, et Betsaide Julias, et il 
| mourut sans postérité Pan 34 de notre ére. — Ly- 
sanias n'est guère connu que de nom. C'était pro- 
bablement le descendant d'un autre Lysanias, 
prince de Chalcis du Liban, que Cléopâtre avait 
fait périr insidieusementen 35av. J.-C. — Abylène 
était le pays qui tirait son nom de la ville d'Abila. 
Il était situé entre le Liban et l Hermon, au nord- 
ouest de Damas, à dix-huit milles romains decette 
derniére ville et à trente-sept milles d'Héliopolis. 
2. Sous les grands prêtres Anne et Caïphe. Anne, 
fils de seth, appelé par Josèplie Ananus, fut promu 
grand prétre par Quirinus, gouverneur de Syrie, 
l'an 7 de notre ére. Au commencement du regne 
de Tibere, en l'an 14, il fut déposé par Valerius 
| Gratus, procurateur de Judée, et remplacé par ls- 
maél, fils, de Phabi. Bientôt aprés, Éléazar, fils 
d'Anne, recut le souverain pontificat. qu'il dut 
| céder l'année suivante à Simon, fils de Camith. 
Ce dernier fut remplacé par le gendre d'Anne, 
Joseph Caiphe, qui conserva celte” dignité de l'an 
27 ou 28 à l'an 36 ou 37. Anne vécut longtemps et 
cinq de ses fils furent tour à tour grands prétres. 
Les Évangélistes l'ont nommé avec Caiplie, soit 
parce qu'il était sou sagan ou vicaire, comme 
quelques-uns l'ont pensé, soit qu'il füt encore 
alors président du sanhédrin ou bien qu'ayant 
exercé les fonctions du souverain pontificat, il er 
portàt encore le titre par honneur. fl devait, en 
tous Cas, jouir d' une grande influence à Jér usalem, 
et en particulier aupres de Caiplie, son gendre. 
— Caïphe. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 3. — 
Jean, fils de Zacharie. Voir la note sur Matthieu, 
ut, 1. — Dans le désert de Judée. Voir la note sur 
Matthieu, ui, 1. 
3. Toute la région du Jourdain, le Ghôr actuel. 
| 6. Toute chair. Voir la note sur Matthieu, XXIV, 
| 29. 
14. Ni de fraude. Le mot du texte, qui signifie 
proprementcalomnie, s'emploie assez souventdans 
| la Bible pour fraude, injustice. {Glaire). 
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Lucas, III, 15-29. 


I. Vita abscondita (I-IV, 13). — 5° (a). Baptisma et genealogia Christi CIII, 21-38). 
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lümniam faciátis : et conténti estóte sti- 
péndiis vestris. 

15 Existimánte autem pópulo, et cogi- 
tántibus ómnibus in córdibus suis de Jo- 
ánne, ne forte ipse esset Christus, !5 re- 
spóndit Joánnes, dicens ómnibus : Ego 
quidem aqua baptízo vos : véniet autem 
lórtior me, cujus non sum dignus sólvere 
corrígiam caleeamentórum ejus : ipse 
vos baptizábit in Spíritu sancto et igni : 
17 cujus ventilábrum in manu ejus, et pur- 
gábit áream suam, et congregábit trí- 
ticum in hórreum suum, páleas autem 
combüret igni inextinguibili. 18 Multa 
quidem et ália exhórtans evangelizábat 
pópulo. 


19 Heródes autem tetrárcha, cum cor- 
riperétur ab illo de Herodíade uxóre 
fratris sui, et de ómnibus malis quz fecit 
Heródes, ?? adjécit et hoc super ómnia, et 
inclásit Joánnem in cárcere. 


?! Factum est autem cum baptizarétur 
omnis pópulus, et Jesu baptizáto, et 
oránte, apértum est coelum : ?? et descén- 
dit Spíritus sanctus corporáli spécie 
sicut colámba in ipsum : et vox de cœlo 
facta est : Tu es Filius meus diléctus, in 
te complácui mihi. 


?3 Et ipse Jesus eratincipiens quasi an- 
nórum triginta, ut putabátur, fílius Jo- 
seph, qui fuit Heh, qui fuit Mathat, 
21 qui fuit Levi, qui fuit Melchi, qui fuit 
Janne, qui fuit Joseph, ? qui fuit Matha- 
thiæ, qui fuit Amos, qui fuit Nahum, qui 
fuit Hesli, qui fuit Nagge, ?6 qui fuit Ma- 
hath, qui fuit Mathathiæ, qui fuit Sémei. 
qui fuit Joseph, qui fuit Juda, ?* qui fuit 
Joánna, qui fuit Resa, qui fuit Zoróbabel, 
qui fuit Saláthiel, qui fuit Neri, ?5 qui 
fuit Melchi, qui fuit Addi, qui fuit Cosan, 
qui fuit Elmadan, qui fuit Her, ?? qui fuit 
Jesu, qui fuit Eliézer, qui fuit Jorim, qui 


19. Mais comme il reprenait Hérode le tétrarque. 
Grec : « mais Hérode le tétrarque repris par lui ». — 
Femme de son frére. Grec : « femme dePhilippe son 
frere ». 

22. Vint du ciel. Le grec a en plus : « disant ». 

93. Or Jésus avait, quand il commenca (son minis- 
tère), environ trente ans. On peut traduire : « et Jé- 
sus lui-même commençait à peu prés sa trentième 
année ». — Comme l'on croyait figure entre paren- 
thèses dans le grec. — Qui le fut de Mathat figure 
dans le grec au verset suivant. 

24. Janné. Grec : « Ianna ». 

98. Cosan. Grec : « Cosam ». — Elmadan. Grec : 
Elmódam ». 

29. Jésu. Grec : « Jósé ». 
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Luc, III, 15-29. 
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I. Vic cachée (I-IV, 13). — 5° (a). Baptéme et généalogie du Christ (IH, 21-38). 


sonne, et contentez-vous de votr 
paye DE 

15 Or le peuple croyait et tous pen- 
saient en leurs cœurs que Jean pour- 


rait bien être le Christ. ! Jean répon-. 


dit, disant à tous : « Pour moi, je 
vous baptise dans l’eau; mais viendra 
un plus puissant que moi, de la chaus- 
sure de qui je ne suis pas digne de 
délier la courroie : lui vous baptisera 
dans l'Esprit-Saint et le feu; ‘7 son 
van est en sa main, et il nettoiera son 
aire, puis il rassemblera le froment 
dans son grenier, et brülera la paille 
dans un feu qui ne peut s'éteindre ». 
18 ("est ainsi qu'en lui apprenant 
beaucoup d'autres choses, il évangé- 
lisait le peuple. 

19 Mais comme il reprenait Hérode 
le tétrarque, au sujet d'Hérodiade, 
femme de son frére, et à cause de 
tous les maux qu'il avait faits, 2° Hé- 
rode ajouta encore celui-ci à tous les 
autres, il fit mettre Jean en prison. 

?! Or il arriva que, comme tout le 
peuple recevait le baptéme, et que 
Jésus ayant été baptisé, priait, le 
ciel s'ouvrit ; ? et l'Esprit-Saint des- 
cendit sur lui sous la forme sensible 
d'une colombe ; et une voix vint du 
ciel : « Vous êtes mon fils bien-aimé; 
c'est en vous que j'ai mis mes com- 
plaisances ». 

23 Or Jésus avait, quand il com- 
menca son ministère, environ trente 
ans, étant, comme l'on croyait, fils 
de Joseph, qui le fut d'Héli, qui le 
fut de Mathat, ?* qui le fut de Lévi, 
qui le fut de Melchi, qui le fut de 
Janné, qui le fut de Joseph, ?? qui 
le fut de Mathathias, qui le fut. d'A- 
mos, qui le fut de Nahum, qui le fut 
de Hesli, quile fut de Naggé, ?$ qui le 
fut de Mahath, quile fut de Matha- 
thias, quile fut de Séméi, qui le fut 
de Joseph, qui le fut de Juda, ?" qui 
le fut de Joanna, qui le fut de Résa, 
qui le fut de Zorobabel, qui le fut de 
Salathiel, qui le fut de Néri, ?8 qui 
le fut de Melchi, qui le fut d'Addi, 
qui le fut de Cosan, qui le fut 
d'Elmadan, qui le fut de Her, ?? qui 
le fut de Jésu, qui le fut d'Éliézer, 


e Mat. 13, 27-28. 


Mat. 10, 10. 
Mich. 2, 2. 


Non est 
ipse 
Christus. 
Joa, 1, 19. 
Mat. 11, 7. 
oa. l, 6, 45. 
Mat. 3, 11. 
Marc. 1, 8, 7. 


Luc. 1, 76. 
s, 53, 8. 
Job, 4, 18-19. 
Luc. 3, 2 


. 9, “6 


Mat. 2, 12. 
Joa. 5, 22. 
Mat. 25, 33. 
Jer. 15, 7. 
Ez. 36, 24-25. 
Mat. 13, 30. 


Mat. 3, 1-17. 
Marc. 1, 1-16. 
Joa. 1, 19. 
Is. 40, 9. 


In carcere 
includitur. 
Sap. 4, 6. 

1 Tim. 5, 20., 
Eccli. 21, 7; 
23, 32-33. 
Ez. 16, 33-34. 
Lev. 20, 21. 
Eccli. 49, 9. 
Ps. 108, 4 ; 
37, 5-6 ; 49, 21. 


5° a) Jesu 
baptismum 
Mare. l, 9-11. 


Mat. 3, 13, 16. 


Joa. 1, 32; 


, 

Sap. 1, 5. 
Ps. 106, 16-17. 
Is. 66, 12. 
Ps. 103, 30. 
Ez. 36, 25. 
Joa. 4, 21. 
Luc. 9, 35. 
Ps. 36, 37. 
Joa. l, 14. 


et genea- 
logia 
usque ad 
captivita- 
tem, 
Num. 4, 3. 
Act. 1, 17. 
Joa. 14, 9. 
Mat. 1, 17. 
Luc. 4, 22. 
Num. 36,8; 
Ef. te 


Mat. 1, 12. 


15-17. Premier témoignage de saint Jean-Baptiste 
à Jésus. Comparer avec Matthieu, 111, 14-49; Marc, 
1, 1-8; Jean, 1, 15. l 

16. La chaussure, les sandales. Voir la note sur 
Marc, vi, 9. 


Monnaie de bronze de Philippe le tétrarque (III, 1, p. 261). 
— Au droit, tête de l'empereur Auguste, — Au revers, 
un temple et le nom de Philip[pe], tétrarq[ue]. 


17. Son van est en sa main. Voir la figure de 
Matthieu, ni, 12, p. 20. 


19-20. Emprisonnement de saint Jean-Baptiste. 
Comparer avec Matthieu, xi, 3-4; Marc, vi, 11-18. 

19. Hérode le tétrarque Antipas. Voir lə note 
sur Matthieu, xiv, 4. — Hérodiade. Voir la note sur, 
Matthieu, xiv, 3. — Femme de son frère. Voir la 
note sur Matthieu, x1v,3. 


5° Préparation du ministère de Jésus, 
II, 21-1V, 13. 


a) Baptémeet généalogie du Sauveur, III, 21-38. 


91-22, Baptême du Sauveur. Comparer avec Malt- 
thieu, m, 13-11; Mare, 1, 9-11. 


23-38. Généalogie du Sauveur. Comparer avec 
Matthieu, 1, 1-11. 

93. Suivant plusieurs interprétes, saint Josepli, 
qui, selon la nature, était fils deJacob, était, selon 
la loi, fils d'Héli. Car Héli et Jacob étaient fréres 
utérins ; et Héli, l'ainé, étant mort sans postérité, 
Jacob, d’après la loi, épousa sa veuve et par suite 
de ce mariage,son fils Joseph fut réputé fils d'Héli 
selon la loi. D'autres disent que Joseph, fils de 
Jacob par nature, l'était d'Héli par alliance, ayant 
épousé Marie, qui en était la fille. (Glaire). — Sur la 
double généalogie de Notre-Seigneur, voir la note 4 
à la fin du volume. 
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Lucas, III, 30—IV, 8. 


X. Vita abscondita (I-IV, 13). — 5 (b). Tentatio in deserto (IV, 1-13). 
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TUYTL Quart FEOV. 


| fuit Mathat, qui fuit Levi, 3° qui fuit Si- 


meon, qui fuit Juda, qui fuit Joseph, qui 
fuit Jona, qui fuit Elíakim, ?! qui fuit Mé- 
lea, qui fuit Menna, qui fuit Máthatha, qui 
fuit Nathan, qui fuit David, ?? qui fuit 
Jesse. qui fuit Obed, qui fuit Booz, qui 
fuit Salmon, qui fuit Naásson, ?? qui fuit 
Amínadab, qui fuit Aram, qui fuit Esron. 
qui fuit Phares, qui fuit Jude, ?* qui fuit 
Jacob, qui fuit Isaac, qui fuit Abrahæ, 
qui fuit Thare, qui fuit Nachor, *? qui fuit 
Sarug, qui fuit Ragau, qui fuit Phaleg, 
qui fuit Heber. qui fuit Sale, ?* qui fuit 
Cáinan, qui fuit Arpháxad, qui fuit Sem, 
qui fuit Noe, qui fuit Lamech, ?? qui fuit 
Mathuüsale, qui fuit Henoch, qui fuit Jared, 
qui fuit Maláleel, qui fuit Cáinan, * qui 
fuit Henos, qui fuit Seth, qui fuit Adam, 
qui fuit Dei. 

AW. ' Jesus autem plenus Spiritu 
sancto regréssus est a Jordáne : et age- 
bátur a Spiritu in desértum ? diébus qua- 
dragínta, et tentabátur a diábolo. Et 
nihil manducávit in diébus illis : et con- 
summátis illis esuriit. ? Dixit autem illi 
diábolus : Si Filius Dei es, dic lápidi huic 
ut panis fiat. 4 Et respóndit ad illum 
Jesus : Scriptum est : Quia non in solo 
pane vivit homo, sed in omni verbo Dei. 


5 Et duxit illum diábolus in montem 
excélsum, et osténdit illi ómnia regna 
orbis terre in moménto témporis, * et 
ait illi: Tibi dabo potestátem hanc uni- 
vérsam, et glóriam illórum : quia mihi 
trádita sunt : etcui volo do illa. * Tu ergo 
si adoráveris coram me, erunt tua ómnia. 
5 Etrespóndens Jesus, dixit illi : Scrip- 
tum est : Dóminum Deum tuum adorábis, 
et illi soli sérvies. 


T. G OIL. : ses 
8. NBDG|KLII]TO* "Yr. cer... (A[L]XT) et ydo. 


30. Jona. Grec : « Jonan ». 

31. Menna. Grec : « Mainan ». 

35. Sarug. Grec : « Sarouch ». — Phaleg. Grec : 
« Phalec ». — Salé. Grec : « Sala ». 

31. Mathusalé. Grec : « Mathousala ». 


IV. 9. Il eut faim. Grec : « aprés il eut faim ». 

4. Lui répondit. Le grec a en plus : « disant ». 

5. Le conduisit... et il Lui montra. Grec : « le con- 
duisant... lui montra ». i 

6. Puis il lui dit. Grec : « et le diable lui dit ». — 
Je les donne. Grec: « je la donne ». ^ 

8. Il est écrit. Grec: « retire-toi de moi, Satan, car 
il est écrit ». 


Luc, III, 30—IV, 8. 
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I. Vie cachée (I-IV, 13). — 5° (b). Tentation du Sauveur (IV, 1-13). 


qui le fut de Jorim, qui lefut de Ma- 
that, qui le fut de Lévi, 3° qui le fut 
de Siméon, qui le fut de Juda, qui le 
fut de Joseph, qui le fut de Jona, qui 
le fut d'Éliakim, ?! qui le fut de Mé- 
léa, qui le fut de Menna, qui le fut 
de Mathatha, qui le fut de Na- 
than, qui le fut de David, ?? qui le 
fut de Jessé, qui le fut d'Obed, qui 
le fut de Booz, qui le fut de Salmon, 
qui le fut de Naasson, ?? qui le fut mat. 1, 4,3. 
d'Aminadab, qui le fat d'Aram, qui 

le fut di Esron, qui le fut de Phares, 

queant deuda, »* qui le fut de 

Jacob, qui lefutd'Isaac, qui le fut d'A- usque aa 
braham, qui le fut de Tharé, qui le fut wait, 2. 
de Nachor, ?? qui le fut de Sarug, qui ™™ we 
le fut de Ragaü, qui le fut de Phaleg, 


usque ad 
David, 


usque ad 


2 Reg. 5, 14. 
Mat. 1, 6, 5 


Gen. 11, 26. | 


Abrahzin, | 


qui le fut d'Héber, qui le fut de Salé, 
?6 qui le fut de Cainan, qui le fut 
d'Arphaxad, qui le fut de Sem, qui 
le.fut de Noé, qui le fut de Lamech, 
37 qui le fut de Mathusalé, qui le fut 
d'Hénoch, qui le fut de Jared, qui le 
fut de Malaléel, qui le fut de Cainan, 
38 qui le fut d'Hénos, qui le fut de 
Seth, qui le fut d'Adam, qui le fut de 
Dieu. 

IV. 


b) Prima 
tentatio, 


1 Jésus, plein de l'Esprit- 


Saint, revint du Jourdain; et il était Tue 3 22. 
conduit par l'Esprit dans le désert Mere., 12. 
? pendant quarante jours, et il était rue. 2 27. | 
tenté par le diable. Durant ces jours Ee x 
il ne mangea rien, et aprés qu'ils ^P ^ '? 
furent passés, il eut faim. ? Or le se. 10,21; 


diable lui dit : « Si vous êtes le Fils xeu zs, ss. 
. . 2 o j Ps. 32, 9. 
de Dieu, dites à cette pierre qu'elle 


devienne du pain ». * Jésus lui répon- pets 
dit : « Il est écrit : L'homme ne vit m i 
pas seulement de pain, mais de toute "4 
parole de Dieu ». 
? Alors lediable leconduisitsurune Secunda 
haute montagne, et illui montra enun 4510. | 
Zach. 4, 7. 


instant tous les royaumes dela terre; ^» ud 
$ puis il lui dit : « Je vous donnerai zen. 10, 10 ; 


; 


toute cette puissance et toute la EM | 
gloire de ces royaumes : car ils 64 
m'ont été livrés, et je les donne à ; uo 
qui je veux. * Si donc vous m'adorez, 3nd E 
ils seront tous à vous ». 8 Et Jésus Eph. b ie 


répondant, lui dit : « Il est écrit : Tu peut. 6, 13; 
adoreras le Seigneur ton Dieu, et tu "^? 2" 


30, 5. 
ne serviras que lui seul ». Ps, 44, 12; 


65, 4, 


34. Tharé. Jusque- là la généalogie de saint Luc 
suit à peu près celle de saint Matthieu. De Tharé 
à Adam, tout est propre à saint Luc. 


36. Caïnan manque dans le texte hébreu de 
Genèse, x, 24; xt, 12-13, mais il existe dans les 
Septante. 


38. Qui le fut de Dieu. « Ce simple mot, jeté là 
sans commentaire et sans réflexion, pour raconter 
la création, l'origine, la nature, les fins et le mvs- 
tere del homme, est de la plusg grande sublimité ». 
(E. Lefranc). 


b) Tentation du Sauveur, IV, 1-13. 


IV. 1. Dans le désert de la Quarantaine. Voir 
la note sur Matthieu, iv, 1. 
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Lucas, IV, 9-24. 


EX, Vita publica (IV, 14-XIX, 25). — 1 (aÐ). Missio incæpta in Galilæa (IV, 14-44). 


? Kai 9qyoysv avrov siç TsgovoaAgu, xoi 
ÉOTNOEY a)rOv ini TO ATEQUYLOY TOÙ LEQOD, 
\ z 2 us $] [4 CA pi 6m mw. 
xal simsv aUr(Q' Ei 0 vioç sb vov J'sov, 
Bale csavrOv ivrsUJev xavor 'yéyganrot 
, ct ~w 2 ! c se 3 ~ 
yag “Ori roig «yysÀowg avtov évrekeirou 
w m et 
TEQÙ 00), rov diapviagot os, ''xoei Oti 
^Y ^ / 
En JELQWVY GQOUOL OE, UAHOTE 7tQocxoW/mc 
n00ç Moy tov noda oov. !? Kai &zoxgi- 
\ 5 2,9 co -. » ; 
Oslg sinev aùrw 0 moovg On stoyta 
Oix gxnagáosig xvgiov Toy sov cov. 
'3 Kai ovrrelsouc n&vra ztsugaouov ò dw- 
bohoc anéoTy dz aUTOU & yot xoatgov. 
14 Kai )nsorgswev d [nuoovg &v tù) ðv- 
vaue ToÙù ztveUtLuvoc sic Tv L'ojuAatav, xol 
l 3e. 7 LE lud 7 \ 
qui] é£nA ds xa?’ 0496 THG HEQLYWOOV negt 
2 fr 45 K \ 2 A! edid 9 E 
GUTOU. al ŒUTOG &ÓiÓnoxsv v roig 
ovvaycyaig avtov ÓotalOusvog UzO nav- 
twv. 16 Kai mader sig tyv Nolagsr, o) 
Ej ! N D A S 
2v ve Qapuuévoc, xal sic XATO TO 
sido «UTQ ÈV 7j] juego% TOV oupBarwr 
sig vv Ovvaycynv, xai ÉVÉOTY dvayvævat. 
"7 Koi ened0 97 GUT » Piphiov Hoctov rov 
ngoqjrov, xoi dvantéEag TO ffAiov sos 
TOY TOTOY, 0 qv yEyoauuevor [veu 
HUQIOU ÈT’ &u£, OÙ ÉVEXEV EJQLOE LE svay- 
ysMisoJus nrwyois, CNEOTAAZE uE idoa- 
\ 
DJ TOUS OUVTETOUULMEVOUC vov xagÓtav, 
Br > ; y - 
#NQVEU ciyuaAOTOIG peu xol Tuphoic 
2 La 2 ~w t 2) 
&vapAswi, GTOOTELAG T&OQavOuévovg èv 
2 H we 
dpeoe, !? xnovEu éviavrov xvolov Ósxrov. 


20 Kai zrUEGG TO fifMov, énodoùs TO óan- 
QET) EXA uos, Zal TAVTWV ÈV zi OUrGy y 0L 
0qJ'aAuol 200v «reviZovtec «UrQ. °? Ho- 
tato de Àéysw 7006 avtovç "Or OÑ UEQOV 
AERANQUTE 5» yeap avta &v volg «oi 
[d Ld 
Uv. ? Koi RÉVTEG ÉLLUQTÉQOUY QUTD, 
xal EJavuačov eni Toig ho yor TIG Jéguros 
toic ÉXTOQEVOUEVOIG EX TOÙ OTO UOTOG GÜTOT, 

Y " 2 Km D (4 CN 2 / 
xal &k&yov' Ov; ovroc éovw 0 viog Too5q; 

23 Kai sine ngog «vrovg Ta CQELTE 

goc avtovç llavrcog épeité 

A 
uoi vqv nagafolyvy taŬtyv laros, Isoa- 
HEVOOY CEUUTOY OU AxovouquEr yevoueva 
ev t) Konsgvoou, noinoov zal wde èv 7j 
nartgiði 00v. ?' Eins dé *Auyv Aéyos “uiv, 


9. T: Hy. ðt. NBT* avzov. NABDT* o. 

44. RS 

17. L: dvoitas. 18. NABDT: etvexev et evay- 
yelioaodou. NBDG[KLHO /T*édo- -xagð. (ANT). 

20- NBT*: xot tdycoy oL 0 (9aAuo iy Ty ovrayoryg 
702v dTevilorres ovTQ. 


| 


? Et duxit illum in Jerusalem, et státuit 
eum super pinnam templi, et dixit illi : 
Si Fílius Dei es, mitte te hinc deórsum. 
10 Scriptum est enim quod ángelis suis 
mandávit de te, ut consérvent te : !! et 
quia in mánibus tollent te, ne forte of- 
féndas ad lápidem pedem tuum. t? Et re- 
spóndens Jesus, ait illi: Dictum est : Non 
tentábis Dóminum Deum tuum. !? Et 
consummáta omni tentatióne, diábolus 
recéssitab illo, usque ad tempus. 


Et regréssus est Jesus in virtüte 
Spiritus in Galiléam, et fama éxiit per 
univérsam regiónem de illo. !'? Et ipse 
docébat in synagógis eórum, et magnifi- 
cabátur ab ómnibus. '9 Et venit Názareth, 
ubi erat nutrítus, et intrávit secundum 
consuetüdinem suam die sábbati in syna- 
gógam, et surréxit légere. 


17 Et tráditus est illi liber Isaiæ pro- 
phétæ. Et ut revólvit librum, invénit lo- 
cum ubi scriptum erat : '9 Spíritus 
Dóminisuper me, propter quod unxit me, 
evangelizáre paupéribus misit me, sanáre 
contritos corde, '? prædicäre captivis 
remissiónem, et cæcis visum, dimittere 
confráctos in remissiónem, prædicäre 
annum Dómini accéptum et diem retri- 
butiónis. 

20 Et cum plicuísset librum, réddidit 
minístro, et sedit. Et ómnium in synagóga 
óculi erant intendéntes in eum. ?! Coepit 
autem dicere ad illos : Quia hódie impléta 
est hiec scriptüra in aüribus vestris. ?? Et 
omnes testimónium illi dabant : et mira- 
bántur in verbis grátie, que procedébant 
de ore ipsíus, et dicébant : Nonne hic est 
filius Joseph? 

?3 Et ait illis: Utique dicétis mihi hanc 
similitádinem : Médice cura te ipsum : 
quanta audívimus facta in Caphárnaum, 
fac et hic in pátria tua. ?' Ait autem : 


29 41 Ov yi (T: o viocs ort. Iwo. ÊT.). 
23. GKLTO: ec K. (LT: Kag.). 


19. Le commencement du verset est rattaché dans 
le grec au verset 18. — Et le jour de la rétribution 
n'est pas dans le grec. 


Luc, IV, 9-24. 
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El. Vie publique (EV, 14- XIX, 25). 


— 1° (al). Débuts en Galilée (IV, 


14-44). 


? ]] le conduisit ensuite à Jérusa- ,Te"se | 
lem, le posa sur le pinacle du temple 2^5 577. 


et lui dit : « Si vous êtes le Fils de + d ER 
Dieu, jetez-vous d'ici en bas. t° Car il UN 


est écrit qu'il a ordonné à ses anges 1034. 
Eu D Ps. 31, 8 
de vous garder; !! et qu'ils vous por- Ji», 
teront en leurs mains, de peur que , 1.» 1. 
7 s. 90, 12-13. 
vous ne heurtiez votre pied contre la peut. 6 16. 
pierre ». !? Jésus répondant, lui dit: I 
«Il a été dit : Tu ne tenteras point le ! Cr 1°, 9. 
Mat. 4, 11. 


13 Or toute ten- 


Luc. 22, 53, 


Seigneur ton Dieu ». E 


tation achevée, le diable se retira de ze». 4 15. 
e et. 5, 9. 
lui pour un temps. Tea E. 


AE, — Fa! 
In 
synagoga 
Nazareth 


14 Et Jésus retourna en Galilée, 
par la vertu de l'Esprit, et sa renom- 
mée se répandit dans tout le pays. 

i 
5 Et 11 enseignait dans leurs synago- „Aet. 10, 37. 
gues, et il était exalté par tous. !* I] eme 4, 10. 


Mat. "n 20. 


vint à Nazareth, où il avait été élevé, D d. 


Marc. 1, 14. 


et il entra, suivant sa coutume, je Tue a 
jour du sabbat, dans la synagogue, C 
et il se leva pour lire. 34, 23. 

‘7 On lui donna le livre du pro- tesit, 
phète Isaïe; et l'ayant déroulé, il UK 
trouva l'endroit où il était écrit : 101.5, E 
t8 « L'Esprit du Seigneur est sur iei 
moi; c'est pourquoi il m'a consacré T. 45, 16. 
par son onction, et m'a envoyé pour pun 


évangéliser les pauvres, guérir ceux 
qui ont le cœur brisé, !? annoncer aux ? Tim. 2, 26. 
captifs leur délivrance, aux aveugles EL 
le recouvrement de la vue, rendre à Lev, $3, 10. 
la liberté ceux qu'écrasent leurs fers, E 
publier l'année salutaire du Seigneur, 
et le jour de la rétribution ». 

^" Ayant replié le livre, il le rendit etexptieat. 


5 dl 
au ministre, et s'assit, et tous, dans un 3, et 


la synagogue, avaient les yeux atta- ? Acn. 
chés sur lui. ?! Oril commenca à leur 
dire C'est aujourd'hui que cette 
Ecriture que vous venez d'entendre 

est accomplie ». °? Et tous lui ren- 4,3 
daient témoignage, et admirant les re. E 
paroles de grâce qui sortaient de sa Mat 1323. 
bouche, ils disaient : « N'est-ce pas 1 Res. 16, 11. 
là le fils de Joseph? » 

?3 Alors il leur dit : « Assurément meredutos 
vous m'appliquerez ce proverbe : Eccli. 30, 31. 
Médecin, guéris-toi toi-même, et me rac. 23, 37. 
direz : Ces grandes choses faites à 3o 415; 
Capharnaüm et dont nous avons oui i 
parler, fais-les ici dans ta patrie ». pue. 13, as. 


21 Et il ajouta : « En vérité, je vous Ten s i 


7 


Joa. 1, 19. 

Mat. 5, 18. 

Eccli. 48, 
27-28. 


Mat. 4, 12, 24. 


Marc. 1 1 | 


9. Sur le pinacle du temple. Voir la note sur 
| Matthieu, 1v, 5. 


II* PARTIE. 
Sauveur, IV, 14-X1X, 


— Wie publique du 
28. 


1? Prédicaiion en Galilée, 1V, 14-IX, 50. 
2 Voyage en Galilée et à Jérusalem, IX, 51- 
XIX, 98. 


1? Prédication en Galilée, IV, 14-IX, 50. 


a) Débuts du ministère de Jésus, IV, 14-V, 26. 
al) Jésus commence à précher en Galilée, 
IV, 14-44. 


14. Retour en Galilée. Comparer avec Matthieu, 
1V, 425; Mare, 1, 14; Jean, iv, 43. 

16-30. Synagogue de Nazareth. Propre à saintLuc. 

16. La synagogue de Nazareth dans laquelle 
enseigna Notre-Seigneur se trouvait, d’après la 
tradition, sur l'emplacement de l'église actuelle 
des Grecs unis, à peu prés au centre de la ville 
moderne, non loin du marché. — Sur Nazareth, 
voir la note 5 à la fin du volume. — Synagogues. 
Voir la note sur Matthieu, 1v, 23. — Tous les Juifs 
pouvaient lire et parler dans les synagogues. Il y 
avait des lecteurs chargés de lire le texte sacré, 
mais ils ne faisaient point partie du personnel 


| ofliciel et le chef pouvait désigner à son gré la 


personne de l'assistance par qui il voulait faire 


| remplir cet office. C'est ainsi que Jésus-Christ peut 


lire dans la synagogue de Nazareth. La lecture 
finie, le président invitait le lecteur ou un autre 
assistant à expliquer ce que l'on venait de lire ou 
à adresser une exhortation au peuple. En vertu de 
cet usage, Notre-Seigneur, y. 21, s'adresse à l'au- 
ditoire. 

47. Et l'ayant déroulé; c'est-à-dire ouvert. Chez 
les anciens les livres étaient en forme de rouleau. 
— L'endroit où. Cf. Isaie, 1X1, 1 et suiv. 

19. Le jour de la rétribution, le jour où Dieu 
rendra à chacun selon ses œuvres. On lit dans 
Isaie, LXI, 2: Jour de vengeance, jour où le Sei- 
gneur se vengera de ses ennemis; Ce qui exprime 
la mêmeidée, mais d’une manière plus restreinte. 

20. Au ministre, celui que les Rabbins appel- 
lent le khazan, sorte de sacristain chargé d'ouvrir 
les portesde la synagogue, de préparer les manus- 
crits de l'Écriture qu'on doit lire et de rendre tous 
les services nécessaires pendant les offices. 


23 Capharnaüm. Voir la note sur Matthieu, 1v, 
13. 
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IT. Vita publica (EV, 


14-XIX, 28). 


Lucas, IV, 25-39. 


— 1° (a!). Missio incepta in Galilea (IV, 14-44). 


OT ovósic 71900] r2] Ós«roc éOTU èv TL na- 
Toldi aurot. P Er dno elac dé Aéyco vuv, | 
70ÀÀAcl you four &v TOic jugas "Hitov | 
êv TO Toganà, ÔTE éxle097 o oUguvoc ET 
en vola xal uvas EE, dg EyEveTO Aoc 
uéyac nì nà&oav tv yv ?9 xai ngog où- | 
deuiay atov Eneupdn Htec, sè un sig 
Zeno tic Eidwvos nooc yvvoixa ynour. 
27 Kai nokkoi Asztgol z0«v ini "Exoootov 
roD npopyrov čv vro "loge, xai ovÓsig 
atov exadagtodz, si un Nssuav 0 Xigoc. 

EDO OU _Ethjoÿqour TÜVTEG impro ev Tn 
OUYQJOYT, GHOVOVTES tautu. ?? Kai dva- | 
OTUVTEC SEépodov ŒÜTU y £80 TNG mo EU, 
xai 7y4y0Y «Utov EWG TG VPOVOS TOÙ 0govc, 
èp ov à nog aûrwv qQxodóuro, sig TO 
xoraxonurtoot avrov. 0 _AÿT0c dE ds JW y 
dl HEGOV AÜTWY ÉTOQEVETO. 

3 Kai xurnlder sig Konsovaovu, no- 
Aw ths Taiaias, xol 2v Qidkoxov avtovg 
£y Toic oáppaor rar &&enAajogorro è nith) | 
dida y aùTov, OTi Ev EEovoiu 1] iv 0 Àoyocev rov. 

33 Kai iy vy ovvaywy gr &v9gunoc | 
£X nveðua Ocuptoviov &x(&J6grov, xoi | 
AVE «Quse por ueyakn, *‘Aëywr "Ea, | 
Ti juv xat Oo, Inoov Nagugnve; 1c 
(71048004 2) C ie CE Tig &L, O &yvoc TOU 
Json. ?? Koi Enstiunoe ato 0 ‘Inoovc, 
leywv Diuwdnrtr xoi Ese EE avrov. 
Kai Qiyov avrovrO Óciuóvior sig TO u£cov, 
&EgÀ9sev an avrov ugóiv Badwar avrov. 

36 Kai iyévero. 9uufog Eni návrog. xoi 
Cuve hour "poc Maj hou héyovrec Tic o 
hoyos oŭtoç Óri èv ÉEovoiu xoi dure 
ÉTUTUOOEL T OÙG «xao AVEUUUOL, xoi 
ÉÉÉQYOVTU ; 3T Kai i&enopsvero AE AEQÙ 
(TOU tlg HÜVTU TONOV THG TEQU LD 90v. 

38 Avuorog t ÔÈ Ex THG gvvaywyis cichhd er 
siç Tv olxtav Xiuwvoç' 7 j| nevO spa de rov Xi- 
OU av curé oue ZIUQETQ) LEYGA, za 
?|9ujcz0 ur GUTOY Agi IZ 39 Kai n- 
otag êndvw COLTS ÉRETIUNOE TW HUQETW, 
xal LA LULA 7,090 Y 07) LLG. dè dvaoráca 
dimrover air oic. 


| 


19 
mE 


. NDT?: éevzov. 

. LT* (pr.) it. 

T: Zosg3a. LTO: r. Ziovtos. 
. LT: AASowLT: Nauar. 


n2 
ot 


(en 


BO à D 
eO -1 


. NABCT* (a. 29.) 775. NBDGKLTO: (1. edic 
TO) Ogte. 


L4 


31. DF (p. ye24.) zzv zega2eAdaoiov èv 0gíois 


Zafovlur xoi Nepdaleiu. 


Amen dico vobis, quia nemo prophéta 
accéptus est in pátria sua. ? [In veritáte 
dico vobis, multæ viduæ erant in diébus 
Eliæ in Israel, quando clausum est coelum 
annis tribus et ménsibus sex, cum facta 
esset fames magna in omni terra : ?6 et 
ad nullam illárum missus est Elías, nisi 
in Sarépta Sidoniæ ad mulíerem viduam. 
27 Et multi leprósi erant in Israel sub Eli- 
so prophéta, et nemo eórum mundátus 
est nisi Náaman Syrus. 

^3 Et repléti sunt omnes in synagóga 
ira, heec audiéntes. ?? Et surrexérunt, et 
ejecérunt illum extra civitátem : et duxé- 
runt illum usque ad supercilium montis, 
super quem civitas illórum erat zedificáta, 
ut przecipitárent eum. ?? Ipse autem tráns- 
iens per médium illórum, ibat. 

3! Et descéndit in Caphárnaum civi- 
tâtem Galilææ, ibique docébat illos 
sábbatis. 3? Et stupébant in doctrína ejus, 
quia in potestáte erat sermo ipsius. 

.53 Et in synagóga erat homo habens 
daemónium immündum. et excelamávit 
voce magna, ?! dicens : Sine, quid nobis, 
et tibi Jesu Nazaréne? venisti pérdere 
nos? scio te qui sis, Sanctus Dei. ?? Et 
increpävit illum Jesus, dicens : Obmu- 
tésce, et exi ab eo. Et cum projecisset 
illum dæmoônium in médium, éxnt ab illo, 
nihilque illum nócuit. 

39 Et factus est pavor in ómnibus, et 
colloquebántur ad invicem, dicéntes : 
quod est hoc verbum, quia in potestáte et 
virtüte ímperat immuündis spiritibus, et 
éxeunt ? 57 Et divulgabátur fama de illo 
in omnem locum regiónis. 

35 Surgens autem Jesus de synagóga, 
introivit in domum Simónis. Socrus au- 
tem Simónis tenebátur magnis fébribus : 
et rogavérunt illum pro ea. ?? Et stans 
super illam, imperávit febri : et dimísit 
illam. Et contínuo surgens ministrábat 
illis. 


34. NBT* 2éy. GLTO: juges; 35. LT: az. GK* 
(at, ) zo. 
38. TO: &nó tjs o. NABDTX* 5 (a. ev9-). 


33. Un démon impur. Grec littéralement : « un 
esprit de démon impur ». 

34. Laissez-nous! Grec : « Ah ». 

37. De tous côtés dans le pays. Grec : « en tout 


lieu des environs ». 


Luc, IV, 25-39. 
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JI. Vie publique (IV, 14-XIX, 28). — 1° 


(al). Débuts en Galilée (IV, 14-44). 


dis qu'aucun prophète n’est accueilli | 


dans sa patrie. ?? Je vous le dis, en ‘Maoi s | 
vérité, il y avait aux jours ones UNE 
beaucoup de veuves en Israël, lors- Eccii 5" 


que le ciel fut fermé pendant trois 
ans et six mois, et qu'il y eut une 
grande famine sur toute la terre; 
26 et Ehe ne fut envoyé à aucune nn | 
d'elles, mais à une femme veuve à 
Sarepta de Sidon. ?7 Et il y avait en * t5 
Israël beaucoup de lépreux au temps 7*5 1° 
du prophéte Elisée, et aucun d'eux 
nefut guéri,sinon Naamanle Syrien». 

28 En entendant ces paroles, ils som 
furent tous remplis de colère dans la iram. 
synagogue ; ?? c'est pourquoi ils se 


levèrent, le jetèrent hors de la ville, rue: 6, 22-23. 


bd. 3. 
et le menérent au sommet du Eon EN 
Sb AO a e 
sur lequel leur ville était bâtie, pour Joa. 8, 52 
: E : F Joel, 2, 23 
l'en précipiter. ?? Mais Jésus pas- ‘52,3 
I 3 ; Luc. 5, 9. 
sant au milieu d'eux, s'en alla. Job, 9, 10, 
nieliINdescendit à-Capharnaüm, Pecet Ca- 
. oq 2 o: " ,’ pharnaum, 
ville de Galilée, et là il les enseignait ;, 2 12 
Mat. 4, 1321] 


aux jours du sabbat. ?? Et ils s'éton- 22,515. 
naient de sa doctrine, parce qu'il "533% | 
leur parlait avec autorité. p 

33 Or il y avait dans la synagogue 
un homme ayant en lui un démon 
impur, et E cria d'une voix forte, 

34 disant : « Laissez-nous! Qu'im- DR Re 
porte à nous - à vous, Jésus de Na- 1535; 441; 
zareth? Étes-vous venu pour nous Zoa 10, 36, 
perdre? Je sais qui vous êtes : le saint ed dd 
de Dieu ». è? Et Jésus le gourmanda, rs» 41. 
disant : « Tais-toi, et sors de cet Ps. 1916. 
homme ». Et le démon l'ayant jeté à 

terre au milieu de l'assemblée, sortit 

de lui et nelui fit aucun mal. 

36 Et l'épouvante les saisit tous, et 
ils se parlaient entre eux, disant : 
« Qu'est-ce que ceci : il commande 
avec puissance et force aux esprits 
impurs, et ils sortent? » 57 Et sa 
renommée se répandit de tous cótés 
dans le pays. 

38 Etant sorti de la synagogue, 
Jésus entra dans la maison de Simon. 

Or la belle-mére de Simon avait une E Les 
grosse fièvre ; et ils le prièrent pour Jac. 5, 115. 
elle. 3? Alors étant debout auprès sr. id 
d'elle, il commanda à la fièvre et la 5o» DU 
fiévre la quitta. Et se levant aussitót, 

elle les servait. 


Ejcctum 
dæmo- | 
niuni. 

Zach. 3, I. 

Luc. 9, 43. 
arc. 1, 26. 


Is. 45, 2. 
Sap. 11, 17. 
Jer, 31, 19. 
HELD ee 
Joa. 7, 23; | 

5, 14. 


Miratur 
turba. 
Ps. 51, 6. | 
Job, 4, 14. | 
Is. 66, 8. 
Joel, 1, 2-3. 
Luc. 11, 20. 
Ex. 8, 19 


Mat. 4, 24. 
Ps. 18, 5. 
Is. 52, 15. 

Prov. 15, 30. 


Sanata 
socrus 
P4 B | 
Simonis. | 


26. Elie, le prophéte originaire de Thesbé, vécut 
sous les rois Achab et Ochozias d'Israël et fut 
enlevé miraculeusement au ciel. I] récompensa la 
charité d'une veuve de Sarepta par un prodige : la 
farine et l'huile de cette pauvre femme ne s'épui- 
serent point tant que dura la famine. — Sarepta est 
une ville de Phénicie, sur la Méditerranée, entre 
Tyr et Sidon, mais plus proche de cette derniére 
puc que de Ja premiere. Voir III Rois, xvi, 9. 
. Élisée, disciple d'Élie et héritier de son es- 
mi guérit Naaman, grand personnage de la cour 
de Syrie, de la maladie de la lèpre, en le faisant 
laver sept fois dans le Jourdain. Voir IV Rots, v, 
4-15. 

29. Le mont de la Précipitation ; c’est-à-dire la 
montagne sur laquelle les habitants de Nazaretli 
conduisirent Notre-Seigneur, dans l'intention de 
l'en précipiter, n'est pas identifiée d'une manière 
certaine. Le site traditionnel est au sud de la ville, 
à une heure de chemin. Il y a là un rocher qui 
aurait pu trés bien servir aux mauvais desseins 
des compatriotesdu Sauveur. Les Franciscains ont 
élevé une église en cet endroit. De là on découvre 
la plaine d'Esdrelon. 

31-37. Démoniaque de Capharnaüm. Comparer 
avec Marc, 1, 23-28. 


34. Qu'importe à nous et à vous? Voir la note 
sur Jean, 1, 4. 


38-41. Guérison dela belle-mère de saint Pierre. 
Comparer avec Matthieu, vim, 44-17; Marc, 1, 29- 


| 34. 
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Lucas, IV, 40—V, 9. 


IX. Vita publica (IV, 14- XI X, 28). 


— 1? (a?). Vocati primi Apostoli CV, 1-11). 


40 /fóvovrog È vo) xA(ov, TUÜVTEG 000L 
eLyov do evobvvac voooc moueuc, ñyayov 
GUTOUE 7190€ «Uo»: 0 ÓÈ &vi éxd ovi) aUTOY 
taç x&ioac £u sic ÉDEQUIEUGEY a ÜTOUC. 
d "Enjoy evo dè xoi deti via ATO T0AA0Y 
XQ ovra xal heyovta' “Ou où & ó Xeuoroc 
O VEGG TOU J&OU' ZAL ÉTITILUUY 0UX Ela GUT. 
olv, o'ti JÒsLoav vOv Xororov advov civar. 

a l'evouerng dè ?| ege; Ekel Div ÉTOQEV- 

35 els &gTtov TONOV Zal OÙ ohor &jvovy 
UT, xal EL £g œuTov, xal AUTEL OY 
GÜTOY TOU m sooeéeo dut. GT’ QGUTQv. 
43O dè sine ngog uvrouc Ort xoi taig 
évegouc zt0Àe0tv. EVUyyEMouG Tai ue ds vov 
Baowsiav TOU dsov, ÖTL sig TOUTO G7tÉOTGÀ- 
uat. ** Kol Ñv xqovoowv èv taig ovvayw- 
vais th J'oMAatac. 
v. “Eyévero dE £v t TOv 0 yov ézixeiodot 
GUT() TOU &XOV&LY TOY AMyov TOÙ J&ov, xal 
avtog jv EOTWG 7090 A Muyqv l'evvyoa- 
oct, ? xal side Ovo noia éora re aeg Uv 
Muvgy oL dè dAisig dno[Uvrsc Gm avr 
&ntnÀovav ta Óixrvo.  %’Eufac dè sic èv 
Toy nÀoiwv, 0 5v Jluwros, nowTnoE ač- 
TOY anO TAG yÀs inavoyaystv OÀyov xci 
x«Jiouc ¿ðiðaozev èx ToU mÀolov coUG 
0 yÀovc. 

* "c dà énuvouro XoAov, sins noc tov 
Siuwva "Enováyays sig tò Budos, xol ya- 
Lacate ta Ólxrvo Čuwy sig yga. 5 Koi 
ÉToxQUI elc d Sio &iztev ooto Eniotata, 
de ÖANG TÅG VUATUG HOTÉOUVTES ovOEy èàd- 
Bouer éni dé to juuti oov yaldow To 
dixrvov. $ Kai Todto zovjoavrsc ovvézAa- 
our BAIN nado 7L0AU* dieóyyvvto dè 
to diztvov c)rüv. ' Kai zatévevoav toic 
LETO XOLG TOG EV T() TEQ nolo, TOU #90 v- 
TOG oviaféod vt «v vole xai 7AJ0v, xol 
érhmour aug órsou Ta niola, wcre DvOlis- 
OJUL atd. 

s"Ióuv dà Nüijeov Ilévooc HQOGÉMECE Toi 
yóvaot TOU Too, Ayr "ÉSATE GT EUOD, 
ÓTL dro GHUQTOAUS Elu, xúgIE. 3 Ocu- 
Pos yao TEQUEOYEN avTov xal návtaç TOUG 
OÙY GUTQ, enl v5 yog vov iy9vor ý) ovv- 


40. LT: zzz. BDT: &Q'egdztevev. 41. E 
So yorro. LT: xçavyés. GL. KHjLTO* ő Sep 42. 
ABCDT: &mebyrav. 43. LT: &zrt v. dneordânr. m 
T: els rdg o. — 4. N: iv và ovraydÿra T. 8 y. 
NABT: airy xoi az. 2. ACDT: 10er. ACT: moid- 
eux. NACT: œlesis. NCT: Erlurar (BDL: Ënlvror). 
3. NBT: xe9ío. dE. 5. NBT?* QUT. NABLT?* 


40 Cum autem sol occidisset, omnes 
qui habébant infirmos váriis languóribus, 
ducébant illos ad eum. At ille singulis 
manus impónens, curábat eos. ^! Exíbant 
autem dæmónia a multis clamántia et di- 
céntia : Quia tu es Filius Dei : et íncre- 
pans non sinébat ea loqui, quia sciébant 
ipsum esse Christum. 

42 Facta autem die egréssus ibat in de- 
sértum locum, et turbæ requirébant eum, 
et venérunt usque ad ipsum, et detiné- 
bant illum ne discéderet ab eis. *? Quibus 
ille ait : Quia et áliis civitátibus opórtet 
me Te regnum Dei : quia ídeo 
missus sum. ^*^ Et erat prédicans in syna- 
gógis Galiléæ 


WV. ! Factum est autem, cum turbæ ir- 
rüerent in eum, ut audirent verbum Dei, 
et ipse stabatsecus stagnum Genésareth. 
2 Et vidit duas naves stantes secus stag- 
num : piscatóres autem descénderant, 
et lavábant rétia. ? Ascéndens autem in 
unam navim, qui erat Simónis, rogávit 
eum a terra redácere pusillum. Et sedens 
docébat de navícula turbas. 


^ Ut cessávit autem loqui, dixit ad Si- 
mónem : Duc in altum, et laxáte rétia 
vestra in captüram. ? Et respóndens Si- 
mon, dixit illi : Præcéptor, per totam 
noctem laborántes, nihil cépimus : in 
verbo autem tuo laxábo rete. 95 Et cum 
hoc fecíssent conclusérunt píscium mul- 
titüdinem copiósam, rumpebátur autem 
rete eórum. * Et annuérunt sóciis, qui 
erant in ália navi, ut venirent, et adjuvá- 
rent eos. Et venérunt, et implevérunt 
ambas naviculas, ita ut pene merge- 
réntur. 

$ Quod cum vidéret Simon Petrus, pró- 
cidit ad génua Jesu, dicens : Exi a me, 
quia homo peccátor sum, Dómine. ? Stu- 
por enim circumdéderat eum, et omnes 
qui cum illo erant, in captüra píscium, 


z5s. i. [L]* (alt.) vois 8. NB ED: 
gj) ov. 

M. Le Fils de Dieu. Grec : « le Christ, le Fils de 
Dieu ». 


Et les pécheurs étaient descenduset lavaient 
iue filets. Grec : « mais les pécheurs en étant des- 
cendus lavaient les filets ». 


Luc, IV, 40—V, 9. 
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LL. Vie publique (IV, 14- XIX, 28). — 1° Ca’). Appel des premiers Apótres CV, 1-11). 


Warioe sa- 

nationes, 

Mat. 8, 15; 
11, 28. 

Mare. 1, 32, 
34. 


0 Lorsque le soleil fut couché, 
ious ceux qui avaient des infirmes 
atteints de diverses maladies, les lui 
amenaient. Or Jésus, imposant les 
mains sur chacun d'eux, les guéris- 
sait. Et les démons sortaient d'un ge $, 1 
grand nombre, criant et disant : , *3*, 
« Vous êtes le Fils de Dieu »: et les Mat-13,36-2. 
gourmandant il ne leur permettait 
pas de dire qu'ils sussent qu'il était 
le Christ. 


Joa. 20, 22. 
Lue. 11, 20. 


12 Lorsqu'il fit jour, il sortit et s'en piscedit 
. À octurus. 
alla en un lieu désert, et la foule le "d 
cherchait : et ils vinrent à lui, et ils NES 
l "n Is. 55, 6. 
le retenaient, de peur qu'il ne les $ Pa 
4, 40. 


quittàt. +3 Il leur dit : « Il faut que je 

^ e Luc. 20, 1. 

prêche aux autres villes le royaume „Mat. 4 23.. 
. ; ne Rom. 2, 14-15. 

de Dieu, car c'est pour cela que j'ai 1s. 49, 6. 


: Mat, 6, 33. 
été envoyé ». “f Et il prêchait dans , 25921.. 
les synagogues de Galilée. Tit. 1,9. 
VW. ! Or il arriva que lorsque la foule 
se précipitait sur lui, pour entendre "iue. n, 
la parole de Dieu, il se tenait lui-même MSti, 845 
près du lac de Génésareth. ? Or il vit, 66 s21. 
deux barques qui étaient sur le bord i5 1917. 
du lac, et les pêcheurs étaient des- 
cendus, et lavaient leurs filets. ? Mon- je. 4,1. 
tant dans une des barques qui était à Him. 5, 
Simon, ille pria de s'éloigner un peu 
de la terre. Or, s'étant assis, il ensei- 
gnait le peuple de dessus la barque. 
^ Lorsqu'il eut cessé de parler, il 
dit à-5mmone: «-Avance en mer, et garta 
jetez vos filets pour pêcher ». Mais Ps 32 6 


a) De 


Mira 
piscium 


. : “hs . Is. 55, 11. 
Simon, répondant, lui dit: « Maître, ,Ez ^ 21, 
nous avons travaillé toute la nuit sans zoa, 21, 3. 
rien prendre; cependant, sur votre GP. 
parole; je jetterai le filet ».6 Et quand 323,7 


ils l'eurent fait, ils prirent une si Joa. 21, 6,11. 


uc. 21, 33. 


grande quantité de poissons, que leur Mat. 13, 47. 


filet se rompait. 7 Et ils firent signe 
à leurs compagnons qui étaient dans 
l'autre barque de venir les aider. Ils 
vinrent donc, et emplirent les deux 
barques, au point qu'elles étaient prés 
de couler à fond. 

* Ce que voyant Simon Pierre, il riseatio 
tomba aux pieds de Jésus, disant : "fetera. 
« Retirez-vous de moi, Seigneur 
parce que je suis un homme pécheur ». 
? Car il était plongé dans la stupeur, zer. s, 30. 
lui et tous ceux qui se trouvaient avec ac. 9i. 
lui, à cause de la péche des poissons 


Prov. 18, 19. 
2 Cor. 1, 7. 
Ez. 47, 9. 


Joa. 1, 13. 


2 Cor. 5, 16. 


2 Reg. 22, 8. 


Rom.11,25-26. 


? Eph. 3, 14-15. 


Luc. 7, 37-50, 


2 Tim. 3, 19. ] 


42-44. Tournée dans la Galilée. Comparer avec 
Matthieu, ww, 23-25; Marc, 1, 35-39. 


a?) Appel des premiers Apótres, V, 1-11. 


V. 1-11. Pêche miraculeuse de saint Pierre. Com- 
parer avec Matthieu, iv, 18-22; Marc, 1, 16-20. 

4. Lac de Génésareth. Voir la note8 à la fin du 
volume. Saint Luc est le seul des Evangélistes qui 
qualifie de lac, le lac de Tibériade, en employant 
la dénomination grecque. Les autres auteurs sacrés 
l'appellent une mer, selon l'usage hébreu qui ap- 
pelle mer tout amas Peaux. 


AR 


Qd 
t 


E 


Filet égyptien rempli de poissons (Y. 6). (Tombeau des Pyramides, D'après Wilkinson), 


SIN 


m 
2E Lucas, V, 10-23. 

EE. Vita publica (EV, 14- XIX, 28). — 1° (a). Prima Jesu miracula CV, 12-26). 
&Aaufov, 1° Guoiwc 02 xoi "Itxoflov xai "Imcv- | quam céperant : !? similiter autem Jacó- 


5 ~ [ 
vyv, vtovc ZefsÓatov, ot z;oav xotvwvoi To =i- 
NUS: ` 4 NU M T a 
uw. Kal sine nooc tov Ziuwva o I5n00vc 
^ ^ mw » 
Mny pofod' ano vo? vov drdowrovc £05 ¢w- 
~ - \ 
your. !! Kal raTuyuyovtes tu iota nt vov 
YNV, ÉDÉVTEG &navcvo DAXOLOVIQOUY UT. 
12 Kai éyévero èv TO ebvut uUTOY £v tuc 
~ , \ 2 JE A , / ^ 
T()Y 7t0À&EQv, xal LOOU, &vro ztÀxonc Lengas 
xal dur Tor '[noo)v, nsodv éni ngooçwnov 
2den In arot, Aéywv: Kugis, eav dem, 
dvvaoui ue xod'agioct. — 1? Kai éxvsivac thv 
ES e 2 ~ SCOR , , 
y&oc« waro «vtot, sinu: Délw, x«J«gi- 
oÀqu. Kol séO9£uc ý Linga &nTAJev an 
2 € 14 $02 5 , » ~ ^ 
atov. Kui atog nui yeey «UU ju 
evi sineiv, GAÀ«' dnsAd«v ÓsiZov osavtov 
TD LEQEÙ, xal HOOGÉVEYXE negt TOÙ xaJugi- 
a S EE ! eom Sa 
ouou cov xc«J«uc nooçetuës Muvonc, sic 
LLGOTUOLOY ŒUTOËG. 
15 Amoyeto d uükkor 0 Àoyos nsgl «v- 
TOU, xal ovvýoyovto Oyot 7t0AÀoi &xov&tiv 
* # [4 5 5 ND N ~ 2 
xal DEQUTEUVEOT AL UM GUTOU QNO TWV COJE- 
vaev avtov: !* avrog dE zv vroywowr £v 
yu Egi otc xai TQOGEUZOHEVOG. 
t1 Kai éyéveto êv puce TOY Tutor, xoi 
autos zv dıddoxwr x«i our Kad Tusvot 
(D«oicoto, xci vouodiddozaho, ot zjo«v èy- 
Audotec èx naonç xwunc vc L'eMAotac «oi 
2 f \ € VUES ` 7 
lovóaíeg «ai Tesgovouiyw zat dvrauc xv- 
t Ej 2 er bles 2 [4 18 € LO d 
olov Ñv eic TO LUO DL (UTOUC. Kai idov, 
3 J ? A , 2/ E A 
&rógsc psgovteç cmt z)Mvnc vd 'ounor, oc 
4v nagaAskvuévoc x«i ésnrour GUTOY elc- 
&veyxsiv xal eivat évwurmior «vov. '°? Kai 
2 
un evodrtec dia molac EGEVÉY#WOLY WUTUV, 
did vov òyhov, &vaf&vvsc éni to duc, duc 
CEE 5 ui 
m fo 2 \ \ m 
TY HEQUELCOV xad py GUTOY GUY TQ 4N- 
diw sic TO HÉGOY £pt900 Er TOU Igon. 
20 Kai ido ur MIOT GUrQv ETEV GUTQ' 
"AvO9gwnzs, áqéovrot oot vt ŒUGQTIUL cov. 
?! Kaizo&avro diukoyiTeso da ot youuua- 
rec xal ot Dugiouior, Léyovtes "Tig éovw 
ov voc, 0c lahet braspnuias; Tic ÓvraraL 
c 
&quévat d punottac, eb um povos 0 Feos; 
22? Enıyvovg 02 0 "Inco?c voc Gtukoyiouovc 
aÜTUY, &70x9LOÀslc sins ngoc c)rovg Ti 
diukoyiTeode èv voic xogóteug uwv; ?? Ti 


11. NBDLT?: zévra (eti. y. 28). 12. NBT?: (l. 
xat ið.) dwy Ó&. 13. L: Aéyov. 15. LT* 9z' avrov. 
17. LT: ot B. el ovvedgav9. NBT?: ido. eXcov. 
18. B} (p. déve) astov. 19. NABCDT* (pr.) 
hd. D: dvéfnoav En. vr. wua xci dnooteyavrec 


M g c! 3 [em \ v 
TOUS HEQGHUOVG O7tOv YY xcoJ"xav TOY xg foertov 


bum et Joánnem, filios Zebedæ#i, qui 
erant sócii Simónis. Et ait ad Simónem 
Jesus : Noli timére : ex hoc jam hómines 
eris cápiens. !! Et subdüctis ad terram 
návibus, relictis ómnibus secüti sunt eum. 

1? Et factum est, cum esset in una ci- 
vitátum, et ecce vir plenus lepra, et vi- 
dens Jesum, et prócidens in fáciem, ro- 
gávit eum, dicens: Dómine, si vis, potes 
me mundäre. 13 Et exténdens manum, 
tétigit eum dicens : Volo : mundäre. Et 
conféstim lepra discéssit ab illo. !^ Et ipse 
præcépit illi ut némini diceret : sed, 
Vade, osténde te sacerdóti, et offer pro 
emundatióne tua, sicut precépit Móyses 
in testimónium illis. 


15 Perambulábat autem magis sermo 
de illo : et conveniébant turbæ multe ut 
audirent, et curaréntur ab infirmitátibus 
suis. 16 [pse autem secedébat in desér- 
tum, et orábat. 

17 Et factum est in una diérum, et ipse 
sedébat docens. Et erant pharis&i se- 
déntes, et legis doctóres, qui vénerant ex 
omni castéllo Galiléæ, et Judææ, et Je- 
rüsalem : et virtus Dómini erat ad sanán- 
dum eos. 18 Et ecce viri portántes in lecto 
hóminem qui erat paralyticus : et quæ- 
rébant cum inférre, et pónere ante eum. 
1% Et non inveniéntes qua parte illum in- 
férrent præ turba, ascendérunt supra tec- 
tum, et per tégulas summisérunt eum 
cum lecto in médium ante Jesum. ?? Quo- 
rum fidem ut vidit, dixit : Homo, remit- 
tüntur tibi peccáta tua. 


21 Et coepérunt cogitáre scribæ et pha- 
risci, dicéntes : Quis est hic, qui lóqui- 
tur blasphémias? Quis potest dimittere 
peccáta, nisi solus Deus? ?? Ut cognóvit 
autem Jesus cogitatiónes eórum, re- 
spóndens, dixit ad illos : Quid cogitátis 
in córdibus vestris? ?? Quid est facilius 


ovy To mcocivtixo. 90. GLTO* avro. 21. LT: 
dpeiva. 22. L* œnoxo. 


15. Pour étre guéries. Grec : « pour être guéries 
par lui ». 
11. Assis n'est pas dans le grec. 
20. Qui, voyant leur foi, dit. Grec : 


« et voyant leur 
foi, il lui dit ». 


Luc, V, 10-23. 273 


LI. Vie publique (IV, 14.- XEX, 28). — 1° (a). Premiers miracles du Sauveur CV, 12-26). 


qu'ils avaient faite; © et pareillement AA 
Jacques et Jean, fils de Zébédée, qui m 25. | 
étaient compagnons de Simon. Et Jé- 
sus dit à Simon : « Ne crains point : 5 1230; 
désormais ce sont des hommes que "i 22$ 
tu prendras ». !! Et, les barques ra- 
menées à terre, ils laissérent tout, et | 
le suivirent. ] 
12 Or, il arriva, comme il était dans nus 
une des villes, qu'un homme couvert pres 
de lèpre, voyant Jésus, se prosterna ,?S 2t 5: 


ICor. 19725. 
la face contre terre, et je pei disant: eot. 22 21 
« Seigneur, si vous voulez, vous pou- Met. s 2 | 
vez me guérir ». !? Et étendant lame E 
main, il le toucha, disant: « Je le veux, 795 ?5 13. 
sois guéri ». Et sur-le-champ sa lèpre pur 
le quitta. '^ Jésus lui commanda de ne “Mat. 6, 5 
le dire à personne : « Mais va, dit-il, 7555 
montre-toi au prêtre, et offre pour ta wee? ii 


guérison ce que Moïse a ordonné en uv | 


témoignage pour eux ». Ps 935. 
15 Cependant sa renommée se ré- Secedit in 
desertum, | 


l : r Marc. 
pandait de plus en plus; des troupes Mare. 1 45. 


nombreuses venaient pour l'écouter Rom. 10, 17. 


- ne d ] Luc. 6, 19. 
et pour être guéries de leurs mala- tue. 4, 42. 


1 16 Mais 1 1r21 ^ Marc. 1, 35 
dies. i Mais il se retirait au désert, Mere nus 
et priait. 

"Et il arriva qu'un de ces jours, il Peratyti- 


cus per 


était assis, enseignant. Or des phari- „testem 


demissus 


siens et des docteurs de la loi, qui persat: 


3 . : Sap. 16, 13. 
s'étaient rendus de tous les villages QT. 


de la Galilée, de la Judée et de Jérusa- Rem. 10, 3. 


lem, étaient aussi assis; et la vertu du Les !5 17; 


Seigneur opérait pour guérir les ma- 


. . . 8, 6. 
taient sur un lit un homme paralyti- : Mare E E 4. 
° ` . er. 1 8. 
que, et cherchaient à le faire entrer `Ps. 24 16. 


et à le poser devant lui. !? Mais ne re. 19, <. 
Gal. 6, 2. 


trouvant point par où le faire entrer, Eceli. 3, 20. 
Is. 43, 26. 


à cause de la foule, ils montèrent sur Jac. 5 16. 


le toit, et, par les tuiles, ils le des- 


cendirent avec le lit au milieu de l'as- 15525 Ti. 


on. 9, 2. 


semblée, devant Jésus; ?? qui, voyant sue 7 à. 
s di : H Mat. 9, 3-8. 
leur foi, dit : « Homme, tes péchés te xix. » 613. 
sont remis ». 
21 Alors les scribes et les pharisiens Pharisæo- 


rum blas- 


commencèrent à réfléchir, disant : phemniæ. 
Om : : Mat. 23, 13. 
« Quel est celui-ci qui profére des Jon. 10, 33; 
blasphémes? Qui peut remettre les 1s %3, 25. 
péchés, sinon Dieu seul? » ?? Mais 1552.1. 
dés que Jésus connut leurs pensées, RL. 
il prit la parole et leur dit : « Que 
9 23 Lue. 19, 23: 
pensez-vous en vos cours: Quel ^»; 49,21. 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


lades. 18 Et voilà que des gens por- mat. o, 


43) Premiers miracles du Sauveur, V, 12-26. 


12-14. Guérison d'un lépreux. Comparer avec 
Matthieu, vui, 29-4; Marc, 1, 40-45. 

12. Des villes; C'est-à- -dire des villes voisines, 
dans une des villes de Galilée, peut-être Caphar- 
naum. 


14. En témoignage pour eux. Pour que cela leur 
serve de témoignage et de preuve incontestable 
de ma puissance et de ma fidélité à faire observer 
la loi (Glaire). 


18-26. Guérison d'un paralylique. Comparer avec 
Matthieu, 1x, 2-8; Marc, 1, 2-12. 


19. Sur le toit. Voir la note sur Marc, 11, 4. Les 
mots par les tuiles traduisent les mots grecs ài 
zü» sodio». Le mot xéoanos désigne tout ce qui est 
fait en terre et en particulier la terrasse en terre 
qui forme le toit des maisons orientales. 


91. Les scribes et les pharisiens qui étaient sans 
doute venus pour épier le Sauveur. 
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Lucas, V, 24-38. 


(b). Jesus adversus pharisæos € V, 23-VI 11). 


otw EUXOTUTEQO7, ELTLEUV" “APÉWVTU got 
ut ŒUAQTI Gov, 7 einebr " Eysigou zal negi- 
7L T£, ; 

À "va dè eidyte, ti éEovoíav Eger G 
vioc TOU dvdounov ini TS mae d querat 
ŒUUQTIUG (sine ud naguhshvuére") Doi 
À£yQ, éyeLou xol ‘ous tò xhuvidiér Gov 
TOQEVOU eic TOY olxov cov. 7? Koi napa- 
Xeno &vaOtc vono GÜTUV, &ouc ép g 
HUTEXELTO, any 9v Eis TOv olxov QUtOU, 
dogat Qv TOY Jedy. ?$ Kai £ ÉXOTUOLG éluev 
&novrac, xo ¿do Eos ov TOv Fsov, xol ENAN- 
0970av qopov, Aëyovrec “Ori sidousr na- 
oaðota peur. 


27 Kai LETO TOUT UE xal £O edoa- 
TO TEAw VV dvóuatt Asiy xaJ uevov ET 
TO TEMOVYLOY, AU ETTEV QUT" AxokoÿT EL 
iot. 28 Kai 2GTU MTV GTUVTE, UOTE 
140009 108v avt. 7? Kai ÈnoinoE oyyy 
Ly Mv 0 ZLsvtc airo ev t3 oix (.UTOU, xa 
nv 0 44.06 T&Àuvav “noos xal or, où 
jo«v UET? GÜTUY AUTURELLEV OL. 30 Kai 
éyoyyvbor. 0L Dugiogior xai oi OUT 
GUTQY noc TOUG ue rris QÜTOU, leyovtes 
Marti LETO TEÀW YO Y zal éuugr ou E VETAT: 
«ui nivers; 7! Kod dnoxgureic 0 "Inoovc 
eine TOOG ToC OÙ yostar £ 0vOU oL 
V'YLWIVOVTEG LuTQoÙ, QAN oi xaxGG E VAL 
32 oÙx £i v9 o xd soat ÓQuxatovc GA aug- 
TWAOÛG ELG LETÉVOLAV. 


33 Or dè sirov ngog QUTOY Marti où uad 7 
rol Tov rov VIOTEVOUOL TUXVO xai dence 
70100 VE GL, 0 £L0LOG xal ot twv Pugicuiwr, oL 
de goù 80 iovot xal mivovour; 31 O de eine 
mgog aUroUc My dvuo TE tovg vioc TOU 
VUS, £V t 0 VUUPLOG HET GÜT OV ÉOTL, 
nooo VAOTEUEU ; UE eAevoovtaL LE učo, 

xal TAV 7:699) dm GÜTWY 0 vut toc, 
TÔTE VNOTEVOOVOIY ÈV ÉXELVOIG TOT NUEG. 


36 Eleye de xal nagofolav 7z90c GÜTOUG. 
Ou ovdeis éniflA.uuo t tuaTiov avot ên poh- 
er È eni HAUT LOY au} Ov" cl dE yE, xal TO 
zatvov 0 JL Ge, xa TO malay OÙ OvUpwvEt 
enifÀmue TO ATO T0U xOLYOU. ?' Koi ov- 
deic pahe olvov vov &LG ÉOAOÛG 7 Auodaovc 
et dÈ HAVE; ET 0 VEOG cévos Toùc doxovG, 
xal GÜTOG £x {VIT OETU zal où (0:01 QTO- 
Aovvrav 39 GA olvov viov sig GOXOÙG zat- 


4. DTI: egetras. NCDGL: | Tagalurix. 25- N: 
a rs avrov. KTO: èg 6. D: tov xodarrov. 
28. LTO: jols er. 29. NABCT: 2evete (D: Zevet). 
NX: à Tø orxo. NBCT?: mokis TEÀovOv. 30. NBC 
DT+ (a. tel.) rv. T'* xot &naor. 31. B* 6. ABT: 
did oi. 39. NBT* Aiari. 35. [L]* x. 36. [L]TO+ 


dicere : Dimittüntur tibi peccáta : an dí- 
cere : Surge, et ámbula? 


21 Ut autem sciátis quia Fílius hóminis 
habet potestátem in terra dimitténdi pec- 
cáta (ait paralyticoj, Tibi dico, surge, 
tolle lectum tuum, et vade in domum 
tuam. ?? Et conféstim consürgens coram 
illis, tulit lectum in quo jacébat : et ábiit 
in domum suam, magníficans Deum. 
2 Et stupor apprehéndit omnes, et mag- 
nificábant Deum. Et repléti sunt timore. 
dicéntes : Quia vidimus mirabilia hódie. 

?; Et post hec éxiit, et vidit publicá- 
num nómine Levi, sedéntem ad telónium, 
et ait ilh : Séquere me. ?8 Et relictis 
ómnibus, surgens secütus est eum : ?? et 
fecit el convivium magnum Levi in domo 
sua : et erat turba multa publicanórum, 
et aliórum qui cum illis erant discum- 
béntes. ?? Et murmurábant pharisæi et 
scribe eórum, dicéntes ad discípulos 
ejus : Quare cum publicánis et peccatóri- 
bus manducátis et bíbitis? 3! Et respón- 
dens Jesus, dixit ad illos : Non egent qui 
sani sunt médico, sed qui male habent. 
?? Non veni vocáre justos sed peccatóres 
ad pœniténtiam. 

33 At illi dixérunt ad eum : Quare dis- 
cípuli Joánnis jejünant frequénter, et ob- 
secratiónes fáciunt, similiter et phari- 
sæorum : tui autem edunt et bibunt? 
?: Quibus ipse ait : Numquid potéstis fi- 
lios sponsi, dum cum illis est sponsus, 
fácere jejunáre? ** Vénient autem dies : 
cum ablátus füerit ab illis sponsus, tunc 


jejunábunt in illis diébus. 


36 Dicébat autem et similitádinem ad 
illos : Quia nemo commisséram a novo 
vestiménto immittit in vestiméntum ve- 
tus : alióquin et novum rumpit, et véteri 
non cónvenit commissüra a novo. ?" Et 
nemo mittit vinum novum in utres véte- 
res : alióquin rumpet vinum novum utres, 
et ipsum effundétur, et utres peribunt : 
38 sed vinum novum in utres novos mit- 


(p. &x484.) eo. TOT (p. «ews8) oxyécas. TO: ogi- 
ce et ovuqpor5oti e To). K* inf. 


25. Le lit n'est pas dans le grec. 

34. Les fils de l'époux. Grec: «les fils de la chambre 
nuptiale ». 

36. I! leur faisait aussi cette comparaison. Grec 
littéralement: « et il leur dit aussi une parabole ». 


Luc, V, 24-38. 
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II. 


‘ie publique (IV, 14-XIX, 28). — 1° (b). Jésus contre les pharisiens (V, 27-VI, 11). 


est le plus facile de dire : Tes péchés 
te sont remis; ou de dire : Lève-toi et 
marche? 

24 » Or, afin que vous sachiez quel 
Fils de l'homme a sur la terre le pou- 
voir de remettre les péchés, il dit au 
paralytique : C'est à toi que je parle; 
lève-toi, prends ton lit et va-t'en en ta 
maison ». ?? Et aussitót se levant de- 
vant eux, il prit le lit où il était cou- 
ché, ets'en allaensa maison, glorifiant 
Dieu. ?5 Et la stupeur les saisit tous, 
et ils glorifiaient Dieu. Et ils furent 
remplis de crainte, disant : « Nous 
avons vu des merveilles aujourd'hui. » 

?! Après cela il sortit et vit un pu- » Vocatio 


Levi. 


e Homo 
sanatur. 
Joa. 5, 21. 
Sap. 16, 13. 
Mat. 18, 18. 
Col. 3, I. 
Ps. 37,5. 


Iaio Gk, Bx 
Act, 3, 8. 
Eccli. 51, 8-9. 


Luc. 7, 16. 
Ps. 8, 2. 
Mare. Te 
Luc. 2, 31-32. 


| 


| 


blicain nommé Lévi, assis au bureau Mat. P 9-13 ; | 


des impôts; et il lui dit : « Suis-moi ». Marc: ds. 
28 Et lui, tout quitté, se leva et le suivit. Prov. 18, 17. 
29 CIE luifitun grand banquetdans ixi» 
sa maison; et il y avait une foule nom- Iz 
breuse de publicains et d'autres Het A 

étaient à table avec eux. ?" Et les pha- , ^77, 
risiens et les scribes en murmuraient 19 7; 7, 3». 


Sap. Pt lIl. 


et disaient à ses disciples : « Pourquoi Rom. 12, 3. 
Mat. 7, 3. 


mangez-vous et buvez-vous avec les Ap. 3,20. 


, 36. 


publicains et les pécheurs? » ?! Jésus ON. 


répondant, leur dit: « Ce ne sont pas Eus 25,1 
ceux qui se portent bien qui ont be- — 
soin de médecin, mais les malades. 
3? Jene suis pas venu appelerles justes 
à la pénitence, mais les pécheurs ». 


Rom. 3, 23, 
Act. 3, 19. 
Mat. 5, 20. 


33 Alorsilsluidemandérent: « Pour- De jejunio | 


eriminatio. 
Mat. 9, 14. 
Marc. 2, 18, 
20. 
Luc. 18, 12; 
LIST 
Gal. 2, 4-5. 
Lam. 3, i 
Eph. ne 22. 
Joa. 3, 29. 


quoi les disciples de Jean jeünent- -ils 
et prient-ils souvent, de méme que 
ceux des pharisiens, et que les vótres 
mangent et boivent? » 34 J] leur ré- 
pondit : « Pouvez-vous faire jeüner les 
fils de l'époux, tandis que l'époux est 
avec eux? ?* Viendront des jours où zoa. 192; 
l'époux leur sera enlevé; ils jeüneront Rn 


m 3. 
en ces jours-là ». 

?5 Il leur faisait aussi cette Compa- veteres 
raison : « Personne ne met une pièce Patres- 
d'un vêtement neuf à un vêtement sar. ? 21. 
vieux; autrement ce qui est neuf dé- cu. 5, 1. 


chire le vieux, et la pièce du neuf ne 
convient pas au vieux. 7 De même xa.» 7. 
personne ne met du vin nouveau dans PER 
des outres vieilles; autrement le vin ^ ^ 
nouveau rompra les outres, et se ré- 
pandra, et les outres seront perdues. 

38 Mais il faut mettre le vin nouveau a 


qui 14, Ds 10, 7 ;1 


24. Afin que vous sachiez. Voir la note sur Mat- 
thieu, 1x, 6. 


26. Ils glorifiaient Dieu. Voir la note sur Mat- 
thieu, 1x, 8. 


b) Jésus contre les Pharisiens, V, 27-VI, 41. 


21-32. Vocation desaint Matthieu. Comparer avec 
Matthieu, 1x, 9-3; Marc, 11, 43-17. 

oT. tn publicain nommé Lévi. Saint Matthieu. 
por l'introduction à l'Évangile de saint Matthieu. 

. e -5. 

29. Il y avait une foule nombreuse. Voir la note 
sur Matthieu, 1x, 40. 


33-39. Pourquoi les disciples de Jésus nejeünent 
pas. Comparer avec Matthieu, 1x, 14-17; Marc, u, 
| 18-22. 


34. Les fils de l'époux. Voir la note sur Matthieu, 
IX, 15. 


31. Des outres. Voir la note sur Matthieu, Ix, 17. 
Voir les figures de Genèse, XXI, ~ 19, t. I, p. 102, 
403; de Psaume XLII, 1; LXXVII, 43, . IV, P. 17, 185. 
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Lucas, V, 39— VI, 14. 


IE. Vita publica (AV, 14-XI X, 28). 


— 1° (c). Sermo in monte (VI, 12-49). 


vovc BAzr&£ov, xoi GUPOTEQOL OvYTQ0U vxau. 
39 Kai ovosic muy 7GAGLÓY, SU J'éug Iele 
véov gyae yàg: 'O zo oc X97 ororsoQóc 
EOTL. 

VE. "Eyéveto dE iv ouf diro DEUTEQOTQUT (D 
diezogeveodnu QUTOY da Toy OTOQİLWY, xal 
ETLÀLOV où pia qrol GÜTOÙ TOUG OT yvac, xal 
ñoŸL0v Vol HOVTES taic xsoot. ? Twéc dè TWV 
Daorcaiwy Er OV COLIT TL nosire, 0 ovx 
PEcori TLOLE y ëv Toç odppaot; S Ku) TT- 
xor'elc moos «tovc EUTEV 0 Tyoovc" Oï- 
dë TOUTO GVÉYVUWUTE ô ÉTOÏNGE lapi, UTE: 
éneivosEy oU TOC xci 0L HET’ GU TOU üvrec; 

* uic eicrj ev Elç TOY OLX0V TOU J'eov, xai 
s “TOUS TAG 7go9£0suc chape xai Says 
xat sdwxE xai Toig UET? GÜTOV, OÙ 0Ux &Eg- 
OT puyelv si un [t0 vovG tovc EU i ? Koi 
ëleyev, GUTOÏG" ‘Ou xVQLOc £OTLY O viOG TOU 
uv ouiztov xal TOU ouBButov. 

ê "Eyévevo dE wal ev évEQ( oap oco siç- 
&A9sv avtov Eis TY ovvaywyiy xal Or 
OHELV.. Koi zv Exe &vOQumOG, xul ý LEO 
GUT OU 5 dstre nv noa. ,. LTagevroovv de 
GÜTOY 0L YOUUUUTE xai oL Q«oiootot, El èv 
T0 oup paty J'EQUITEVOEL, iva EUQUOL 2GT7- 
yoglav «à zov. $ Aitos, dè pde rovc dra- 
oyiouovs GÜTQY, xai ELTE T(U &Y9 QUE 
TO Enouv Eyortt THV yeiga "Eyeigui xa 
ovr eic. TO uéoov. ÙU ĝe dvagtog EOTNH. 
2 Einer ovv d Tnoovc ngog avtovg "Ens sow- 
tjow uac rv Egeoti Toic cé fuot d ya- 
Jonoa 7 X0X07:007001; VY OLD Out 7 
&710À£001 ; 1? Kai negpheyduevos TÜVTUG 
avtovg sims TW dvd Qui" "Exrewoy KL 
zsiod cov. “O` de émtolz 08v OÙTU, zal &7t0- 
HUTEOTU IN 5 yelo ŒUTOÙ vyuÿc wg 7 an. 
11 ATOL de ro 9pour dvoiug, xoi diela- 
Aovy ngoc &AA5Àovc, Ti av TOWN OELUY TO 
T5oov. 

12 Eyevevo dè E TALC jugag TOV TUI, 
&EgAÀJsv sig TO 0006. TOOGEVEUC D OL" xat UL 
ÜLovvxregeva iv Tj] TtQOGEU 771] TOU J'eov. 
'* Kai ovs iyévevo ZI TLOOSEUVNO E 
Tovg _Haľyraçs «uútov, xol &xAe Su evo am 
LL guidexa, oc xal dnootóhove wvo- 
«eoe, | ! (Ziuwva, ôv xal GVÜLUCE Tleroov, 
xal Avõðosav rov Gdehpor avtov, lazwßov 


38. NBT* x. ču. ovvto. (ACDLX+). 39. T (* 
£U3-) : yerovós. D* hunc versum. — 1. [L]T!NBX* 
AXES (ACDEX+). LTO* zov. T pon. Tas or. 
p. ROBLT!* nowi èv (NACXT). 3. L: dre. 
LI dvtes. 4. 'T* ws. L: 7t às. LT: Zefov è Égeye a 
X. A. rois). 5. D: T ovr A még Jeaoduerds TWO 
égyaioueror TØ oefféro eelnev avto "vügume, 
el uèv oidas Tí Tous, paxdguos et et dE ur oldas, 
ÉTIxaTÉQGTOs x. 7t& oc rs ei T8 voug Gr. 9 p. 10 
posito). 6. LT* (pr.) x. 7. LTO: Hcoerzo8vro. 
GKSLO* «vr. LTO: EU. T: xarmyogeiv. 


téndum est et ütraque conservántur. ?? Et 
nemo bibens vetus, statim vult novum : 
dicit enim : Vetus mélius est. 

VI. ! Factum est autem in sábbato se- 
cündo, primo, cum transiret per sata, 
vellébant discípuli ejus spicas, et mandu- 
cábant confricántes mánibus. ? Quidam 
autem pharisæôrum dicébant illis : Quid 
fácitis quod non licet in sábbatis? ? Et 
respóndens Jesus ad eos, dixit : Nec hoc 
legistis quod fecit David, cum esurisset 
ipse, et qui cum illo erant : 4 quómodo 
intrávit in domum Dei, et panes propo- 
sitiónis sumpsit, et manducávit, et dedit 
his qui cum ipso erant : quos non licet 
manducáre nis] tantum  sacerdótibus? 
? Et dicébat illis : Quia dóminus est Fi- 
lius hóminis, étiam sábbati. 

ê Factum est autem et in álio sábbato, 
ut intráret in synagógam, et docéret. Et 
erat ibi E et manus ejus dextra erat 
árida. " Observábant autem scribæ et 
pharissi si in sábbato curáret, ut inve- 
nirent unde accusárent eum. ? Ipse vero 
sciébat cogitatiónes eórum : et ait hómini 
qui habébat manum áridam : Surge, et 
sta in médium. Et surgens stetit. ? Ait 
autem ad illos Jesus : Intérrogo vos si 
licet sábbatis benefácere, an male : áni- 
mam salvam fácere, an pérdere? !? Et 
circumspéctis ómnibus dixit hómini : Ex- 
ténde manum tuam. Et exténdit : et re- 
stitüta est manus ejus. '' Ipsi autem re- 
pléti sunt insipiéntia, et colloquebántur 
ad invicem, quidnam fácerent Jesu. 

E: Factum est autem in illis diébus, 
éxiit in montem oráre, et erat pernóc- 
tans in oratióne Dei. '? Et cum dies fac- 
tus esset, vocávit discípulos suos : et 
elégit duódecim ex ipsis (quos et apó- 
stolos nominávit) ** Simónem, quem cog- 
nominávit Petrum, et Andréam fratrem 


8. T: eizrev ðè v dvÓgi. GPKL?TO: yerge. NBDT: 
Ko Gvdo. 9. LT: de. T: ’Exegwr&. LT: ec. LT: vo 
oc. GKS: dztoxceira. (L: roiéoæ). 10. G rell. : 
avto. G(K]* stw. GLTO: rexer. G rell. [KII]* 
úy. NBIL]T?* de 7 él. Ad finem hujus ver- 
sus D addit versum 5, Kei Zeysev-oco8 azov. 
11. LT: moumoœer. 12. LT: 25e292iv avtov. 14 ss. 
D+ (a. Siu.) moocrov .. :0 xoi Iléreoy &mwvo- 
ueocev. TOT (quinquies) x. (eti. L, * quarto). 


VI. 9. Ce qui west point permis. Grec : «ce qu'il 


n'est pas permis de faire ». 
9. Je vous le demande. Grec : 
quelque chose ». 


« je vous demanderai 


40. Il l'étendit. Grec : « mais lui fit ainsi ». — Rede- 
vint saine. Le grec a en plus : « comme l'autre ». 

13. Le grec ne porte pas de parentheses dans ce 
verset, mais en met par contre aux versets 14 à 16. 


Luc, V, 39 


— VI, 14. 377 


LE. Vie publique (EV, 14.- XE X, 28). — 1° (c). Sermon sur la montagne (VI. 12-49). 


dans des outres neuves; et l’un et 
l'autre sont conservés. ?? Et personne 
venant de boire du vin vieux, n'en veut 
aussitót du nouveau, parce qu'il dit : 
Le vieux est meilleur ». 

WE. ! Or, il arriva qu'un jour de Eyvulsæ 


spicæ in 


sabbat, second- -premier, comme Jésus sabbato 


Lev. 23, 1l. 


passait par les blés, ses disciples ar- Mare.?, 23-2. 
Mat. 12, 1-4. 


rachaient les épis et les mangeaient, Deut. 23, 25. 
Joa. 4, 35. 


en les froissant dans leurs mains. Ps. 44 17. 
? Quelques-uns des pharisiens leur xx, 10. 


Eccli. 9, 15. 
Lev. 26,10. 


m. 15, 36. | 


disaient : « Pourquoi faites-vous ce Sri 
qui n'est point permis les jours du 


sabbat? » ? Jésus leur répondant, dit : 1 reg. 21, 3-6. 


« N'avez-vous point lu ce que fit David 
lorsqu'il eut faim, lui et ceux qui 
étaient avec lui; ^ comment il entra Er. 29, 32. 


° ev. 21 6-9 ; 
dans la maison de Dieu et prit les 5,31 


pains de proposition, en mangea, et 
en donna à ceux qui étaient avec 
Jai, quoiqu'il ne soit pas permis d'en 


manger, si ce n'est aux prêtres? » EL sc 23 
2 


il ajouta : : « Le Fils de l'homme est so 5, 2725. 
maitre méme du sabbat ». 
6 [L arriva, un autre jour de sabbat, anus 


arida 


qu'il entra dans la synagogue, et qu p et 


curata. 


y enseignait. Or il y avait là un homme Mat. 12,9. 
Mare. 3. 


dont la main droite était desséchée. 1 Cor. 9, 92. 


s. 70, 17. 
7 Et les scribes et les pharisiens ob- ,,.,, ,. 


* 3? La id » T 13, 14. 
servaient s'il le guérirait le jour du |, "OM 


sabbat, afin de trouver de quoi l'ac- p,” 1 


Num. 15, 36. 


cuser. $ Mais il connaissait leurs pen- Me 26, 59. 


sées; il dit à l'homme qui avait la '"$ 5" 
main desséchée : « Lève-toi et tiens- X i» 


toi là deboutau milieu ». Et, selevant, Aet s 5 


il se tint debout. ? Alors Jésus leur Js 46,6. 
: à b, 6, 29. 
dit : « Je vous le demande, est-il per- rac, 56. 


mis, les jours du sabbat, de faire du 


bien ou du mal, de sauver une âme ou Mare. 3,5. 
de la perdre? » !? Et après les avoir Prov. st, 20. 
regardés tous, il dit à l'homme : d 
« Étends ta main ». Il l'étendit, et sa Es 
main redevint saine. !! Mais eux, rem- 22,24, 25. 
plis de dépit, se consultaient sur ce 70a 1i, #7, 
qu'ils feraient à Jésus. 

12 Il arriva qu'en ces jours-là il se o Aposto- 


orum 


retira sur la montagne pour prier, et electio. 


y passa toute la nuit à prier Dieu.!3 Et are: 3, 13. 
quand le jour fut venu, il appela ses 1 Thess, 217 
disciples, etil en choisit douze d’entre Ts. #, 9- 
eux (qu'il nomma aussi apôtres) : mi 1e. 
Joa. 13, 35; 


{4 Si 0a. 
imon, auquel il donna le surnom ` 15, 16. 
Marec. 3, 16-19. 
de Pionie et André son frère; Jac- 


48, 53; 7, 30. 


VI. 4-3. Épis rompus le jour du sabbat. Comparer 
avec Matthieu, xi, 48; Marc, 11, 23-28. 

ilc Second-premier. Le premier sabbat après le 
second jour de la Pâque. — Arrachaient les épis. 
Voir la note sur Matthieu, xit, 1. 


4. Les pains de proposition. Voir la note sur 
| Matthieu, xn, 4. 


6-11. Main aride guérie le jour du sabbat. Com- 
parer avec Matthieu, xir, 9-14; Marc, m, 1-46. 


9. De sauver une áme. Voir la note sur Matthieu, 
$5, Sf 


c) Sermon sur la montagne, VI, 12-49. 


12-16. Choix des Apótres. Comparer avec Marc 
ut, 43-19. 

12. Sur la montagne. Peut-étre la montagne des 
Beatitudes, Koroun-el-Hattin. Voir la note sur Malt- 

ieu, V 


14-16. Voir les notes sur Marc, ur, 16-19. 
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xoi Twavvyy, Diunnov xoi Baugdolouaïoy, 

15 MozSotov xoi Ouuy, Taxwpov tov vov 

' AAqolov xoi Ziuwva vOv xoAovusvor Çy- 

Acrov, '""Loóav "Lexdfov xoi Tovòav 
T 4 a N O, TO dd ) 
POQUITNY, OG xaL ÉVÉVETO TQOÛÛTAS, 
~ vy > , 

17 gai xora[üc UET (tO £072] ENİ TONOV 
nedivoù, xal 0 yÀoc UUFNTWV OUTOU, xal TIN- 
Joc nod tov laoù ano nadons ths Jovóetac 

\ € \ b m Le # 
xoi deoovoaAqu xoi tys nagoMov Tvgov 
xci Xiduvoc, o zA9ov &xovcot a/TOÜ xci 
uvre dno vOv vóoov o)rQv, xoi oi 

; 
O yAoUpcevo, n0 NVEVUÉTWV axodagrtv, xoi 
&jsgonsvovro. !? Kal nac 0 6 yloc étre 
rw 1] ~ 
GnTEO EL avtov, ÓrL Uvas nag  GUTOU 
&Exoysro xoi i&ro NÁVTEÇ. 
20 Kai autos ndgoaç vOUG OpJaAuoUc 
€ Da 2 \ \ [4 ~ mj 
QUrOU siç voUG uadnrus avTov &ÀAsys Ma- 
xÉQLOL OÙ ztr(0 xot, ÔTL VuETEQu éoviv Å pa- 
osia vov deov. °?! Moxagior où zavov- 


TEG VÜV, ótt Y00TU09N0E0d€.  Muxcguor 
[4 f e et , 2202 l 
OL ALOLOVTEG VUV, OTL VYEAGOETE. Maxa- 


1 ct / € € » 
LOL ÉOTE, ÔTOV LLONOWOLV VUEG 0L (YO QU- 
noL, xol óvar dqoptocoir ugs xal OVELÔL- 
000i xoi ExBdAwWOr TO Ovoua VuOr WG 
HOVNOOY &vsxo TOU viov TOÙ GvJQuOv. 
23 Xalonte v ÉXELVN vr 5u£9o. xoi OOTI- 

OLONTE EV éxstvm vn vuéQo. x oj 

4 8 ` , c N € ~ \ > 
oars ioù yao, © puodoc VUWY nokvç év 
TQ ovtgavQ' XATA TOUTA yàg Émotovv TO 
TOOPTUS OÙ TUTÉQES GUTOY. 

24 Tav oval Vuiv Toig nÀovotow, Ori 
2 ! \ LA bj ixi D5 O 3 4 
OTEXETE TNV NAQAKANOV VuwY. vaL 
Vuy, OÙ éunsnAmouévot, ÖTL THELVUOETE. 

2 \ C w £ lsd = «a # 
Ovai vuir, ot YELWVTEG vuv, OTL MEVİNOETE 

* ; 26 2 4 € w € ~ 
xai xÀovOSsts. Oval dur, Óórav xaos 
TuUGG inwo 7wvtsG OL &vfgwnor xata 
taÙŭta yàg émoiovr voic WEVOOTQOPHTUIG ot 
HUTÉQEG GUTOY. 

277444" ouiv A£ye roig üxovovotr: Aya- 
TGTE TOÙG £yO QoUG UV, xA G HOLEÎTE TOLG 
Qucovow Vua, ?9 sVAoysirs voUG XUTUQW- 
uévovG uiy, xal TQOGEUYEOTE VTEQ TWV 
ènnosatovrwvr vues. ITO túntovti os 
3 10 IN , t 2» S \ Pd * 
¿nl TV OiyOva TUQEYE XAL TV QAANV, xot 
NO TOÙ GÉQOYTUG OOV TO LUØTLOV, XAL TOY 


45. T* tov ta. 16. LT: 4Jox«ow39 (* sq. »-). 
18. T: &voyà. GKSLTO: no. LTO* (alt.) x. 
19. T: ébvav. 20. D* avtos et uat. avtov. 21. D* 
uaz. où xlœ. vür, ót. yel. 22. D* (sec.) vus. 
23. NABDET: yœonre. BDLT: xara zd aura (eti. 
26). 25. NBT?+ (p. èur.) vov. 26. NBT* vy. 
NAT*: xoà. eizt. vuas. GKS* mært. 28. GSL: vus. 


ejus, Jacóbum, et Joánnem, Philippum, 
et Bartholomæum, !5 Matthæum, et Tho- 
mam, Jacóbum Alphæi, et Simónem, qui 
vocátur Zelótes, ‘6 et Judam Jacóbi, et 
Judam Iscariótem qui fuit próditor. 

17 Et descéndens cum illis, stetit in loco 
campéstri, et turba discipulórum ejus, et 
multitudo copiósa plebis ab omni Judæa, 
et Jerüsalem, et marítima, et Tyri, et 
Sidónis, !? qui vénerant ut audírent eum, 
et sanaréntur a languóribus suis. Et qui 
vexabántur a spirítibus immündis cura- 
bántur. '? Et omnis turba quærébat eum 
tángere : quia virtus de illo exíbat, et sa- 
nábat omnes : 

20 Et ipse elevátis óculis in discípulos 
suos, dicébat : Beáti paáperes, quia ves- 
irum est regnum Dei. *! Beáti qui nunc 
esuritis, quia saturabímini. Beáti qui 
nunc fletis, quia ridébitis. ?? Deáti éritis, 
cum vos óderint hómines, et cum separá- 
verint vos, et exprobráverint, et ejécerint 
nomen vestrum tamquam malum, propter 
Filium hóminis. ?? Gaudéte in illa die, et 
exultáte : ecce enim merces vestra multa 
est in cœlo : secundum hæc enim faciébant 
prophétis patres eórum. 


24 Verümtamen væ vobis divitibus, quia 
habétis consolatiónem vestram. ?? Væ vo- 
bis, qui saturáti estis : quia esuriétis. Væ 
vobis qui ridétis nunc, quia lugébitis et 
flébitis. ?9 Væ cum benedixerint vobis hó- 
mines, secündum hsec enim faciébant 
pseudoprophétis patres eórum. 


27 Sed vobis dico qui audítis : Diligite ini- 
mícos vestros, benefácite his, qui odérunt 
vos. 28 Benedicite maledicéntibus vobis, 
et oráte pro calumniántibus vos. ?? Et qui 
te pércutitin maxillam, præbe et álteram. 
Et ab eo qui aufert tibi vestiméntum, 


28. NABDT* xci. NBT: megt. 29. NDT: es zv. 


47. Maritime et de Tyr. Grec : « maritime de Tyr ». 

18. Le commencement de ce verset est rattaché 
dans le grec au verset précédent. 

26. Malheur, quand les hommes vous loueront. 
Grec : « malheur à vous lorsque tous les hommes 
vous parleront bien ». 

28. Qui vous calomnient. Grec : « qui vous outra- 
gent ». 
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LE. Vie publique (KV, 14- XEX, 28). — 1° Ce). Sermon sur la montagne (VI, 12-49). 
EL e ———————— 


Mat. 10, 2-1. 


ques et Jean ; Philippe et Barthélemi ; “it Pis 


: : P 1 Cor. 1, 26. 
15 Matthieu et Thomas; Jacques, fils 1,6 153 


1 Cor. 15, 9. 


d'Alphée, et Simon, appelé le Zélé ; 1^ wa 


16 Judas, frère de Jacques, et Judas 
Iscariote, qui fut le traitre. 
17 Et, descendant avec eux, il s'ar- 1» campo 


docet et 
réta dans une plaine, de méme que la curat. 
troupe de ses disciples, et une grande ^*;7;?* 
multitude de peuple de toute la Judée, 15^ s Ta 


de Jérusalem, de la contrée maritime Ya 25 


et de Tyr etde Sidon, t8 qui étaient ve- Act. 5, 16. 
Marc. $ 10. 


nus pour l'entendreet pour être guéris Lue, 11, 20. 


. Eccle. p 8. 
de leurs maladies. Or ceux aussi qui “° 
44. 


étaient tourmentés par des esprits Mat. 1, 36; | 


impurs, étaient guéris. '? Et toutela “7 


foule cherchait à le toucher, parce 
qu'une vertu sortait de lui, et les gué- 
rissait tous. 


20 Alors Jésus, les yeux levés sur evi. Tum 


ses disciples, dit : « Bienheureux, ô Her. d$ 13. 


pauvres! parce qu'à vous appartient 4 A. 7, 16. 
le royaume de Dieu. ?! Bienheureux, D D iH 
vous qui maintenant avez faim, parce e "n 
que vousserez rassasiés. Bienheureux, Fur AM 
vous qui pleurez maintenant, parce yug 
que vous rirez. ?? Vous serez heureux 61, 3; 60, 5. 
lorsque les hommes vous hairont, c y i. 
vous éloigneront, vous injurieront, et ers 
rej jetteront votrenomcommemauvals, 4 13. 

à cause du Fils de l'homme. ?? Ré- pr 2 


jouissez-vous en ce jour-là, et tres- Mat. 6, 20. 
saillez d'allégresse, parce que votre 
récompense est grande dans le ciel: 
car c’est ainsi que leurs pères faisaient 
aux Rage. 

2t » Cependant, malheur à vous, aivitibus. 


E parce que vous avez votre Con- rac 16, 35; 


e 
? 


. 46. Judas, frére de Jaeques, est communément 
appelé Jude, pour qu'on ne le confonde pas avec 


Judas l'Iscariote. 
17-49. Sermon sur la montagne. Comparer avec 


Matthieu, V-VII. 
17. Tyr et Sidon. Voir la note sur Marc, ru, 8. 


20-23. Bienheureuz... . Saint Luc résume les béa- 
titudes et les raméne à quatre. Voir la note sur 
Matthieu, v, 2-10. 


24. Malheur à vous, riches. Cette malédiction ne 
tombe pas sur la richesse elle-méme mais sur le 
mauvais usage qu'en font ordinairement ceux qui 


sole $ Malheur à vous qui êtes ^^i E 24; | Ja possèdent. 


rassasiés, parce que vous aurez faim. pes 1 
4 e. : 65, 13,14. 
Malheur à vous qui riez maintenant, recte. 4 10. 
parce que vous gémirez et vous pleu- jo», »2. 
rerez. 26 Malheur, quand les hommes "52i «c 
vous loueront, car c'est ainsi que Mai z2” 
leurs pères faisaient aux faux pro- se s, zosi. 
` Sap. 4, 6; 
phètes. | 12, 10-11. 
27» Mais je vous dis, à vous qui écou- "ma 
tez : Aimez vos ennemis, faites du Jn; 
bien à ceux qui vous haissent. ?8 Bó- 4215 
P " 5 . Lev. 5 
nissez ceux qui vous maudissent, et prove. 
priez pour ceux qui vous calomnient. 15:13 17 
? A quiconque vous frappe sur une A5 7 E 
joue, présentez encore l'autre. Et 2,5 


pour celui qui vous prend votre man- Joist». 


27-36. Amour des ennemis. Comparer avec Mat- 
thieu, v, 38-48. 


29. Manteau... tunique. Voir la note sur Mat- 
thieu, v, 40. 
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xyuove un xoAvopc. ??Ilavri dè TO ai- 
land f. P 
rovvti Ot didov, xal QAO TOU GLQOYTOS TA 
où uy &noitst. %! Koi xadoc 9éAeve tva 
7.000 0tv vuv ot &vO QumtoL, xai Vuei HOLEÎTE 
«vrOoic OUOLWG. 
32 K ` 2 2 o b > > € Éd 
al El GyanGts TOUG Gyon vYTGG VUS, 
noiæ vuv yi oti; xai yag OÙ &uoroAol 
rovg dyanwytrac atots &yancot. — ?? Kai 
OV y FOTO TE TOVG ya. J'onovoU vrac vua, 
noia vuy yoQuc ÉOTL; xal yag OÙ &uogroAol 
` 2 A ~ 34 K G SA S r , 
TO GŒÛTO 700001. «i iiv Oavelo uve mag 
T 2 , 2 ~ [ C + , 
«v Eniste Gnohubelr, note vuir *a«gic 
čti; xai yag ot QUUOTWAOL &ucgraAolc 
davelbovotr, iva anokdBwor Ta toa. 
35 Inv cyanate tovs éydooûc Éuwy, xoi 
2 ^ * J À 2 , 
&ya«donowtrs xoi davsi;srs undèv &nsAnt- 
p A 
Covrsc xoi zotal 0 O0 uwv ztoAvG, xal 
# es 
ÉOEOdE viol toù VYIOTOU, ÜTL GUTOG Y07- 
OTOG EOTIV nÀ TOUG X ycQloTrOUG zal novy- 
H 36 , 3 > r i TON 
povc. Iivseods o)v oixriouovec, xad wc 
xal Ò TUTO Uv oixctoutv ÉOTI. 
37 Kai un xgivsre, xal ov un xouümzTE 
M Ld * 2 A ~ 
LT xaradixa6 ers, xal OÙ un) xarodixacO t6. 
anoÂvete, xai &noAvOTnosods. 8 /fidors, 
xoi OO OETEL Uuiv UETQOV xoAOv, HETLEOLE- 
vov xai OsOGÀsvuEvOY xal VTEQEXYUVOLEVOY 
duoovour elc TOY xoÀnov UUWI TO YCE cUvoO 
LLÉTOUW (Ý METOEÎTE, AVTLUETONI OESTE Ouly. 
33 Eins de nagafpolyv avroic Myrti duva- 
~ S [4 ^ 3 \ 2 td 
TAL TUDAUG rvpÀov 00nysiv; oUyi aupOTEoOL 
3 J m 40 2 94 
siç Boduror recourt; * Ovx ott ua- 
\ c N \ r La HS 
Inrs nso tov diddoxalov uvtov xatyo- 
4 ^ = Y c c J 
TIOUEVOG dE z&G orat wç Ò dıdaozaloc 
GUTOU. 
41 Ti dé Bhënei to xüopos To v Two 
opJaAuQ rov &ÓsÀqov cov, tyv dè Óoxov 
` 2) e 3 , 3 Ded 2 w A9 3 
Tir èv tW idiw oq3JoXuo où zoravosic; ?? 7| 
noç dvraco Àéysw vq &ÓsÀqu oov: ?Ade- 
Li Pd 3 / \ Ld g \ > e 
DE, apses ExBalw vo xagqog To £v tw 
3 d >? * à 3 e 2 S 
dpYaluo oov, avtos TNV iv TW Op 
cov Óoxov où Pisnwv; '"Ynoxgud, &£xfos 
7zQrov vv Óoxov ix vov OpIGAUOŸ cov, 
, ^ 
xal tote ÓLufAÀéwec ExBalsiy TO xápqoc 
\ Leod Aw ^- Leod 
TO £v TW OPU roù &ÓsÀqoU cov. 


30. [L/T* dè zo. 31. [L]* x. tueis. 33. NBT (p. 
Kot) yàg. DTI: dyaS3ozovive. NBT?* yao. 34. L: 
daveionte. T: Aoagseiv. NBT* yo. LTO* oi. 35. L: 
&qeÀn. NA[L]F (p. x02.) èv v. ŝọavoïs. NABDT* 
Tov. 36. LT* 87. IET x. 37. L: fre um xg. TF 
(p. xe9.) x. 38. LT (* alt. et tert. x.) : à y. ué- 


étiam tünicam noli prohibére. ?? Omni 
autem peténti te, tribue : et qui aufert quae 
tua sunt ne répetas. ?! Et prout vultis ut 
fáciant vobis hómines, et vos fácite illis 
similiter. 

3? Et si diligitis eos qui vos diligunt, 
quæ vobisest grátia ? nam et peccatóres di- 
ligéntes se diligunt. ?? Et si benefecéritis 
his qui vobis benefáciunt, quæ vobis est 
grátia ?siquidem et peccatóres hoc fáciunt. 
34 Et si mütuum dedéritis his a quibus 
sperátis recípere, qua grátia est vobis? 
Nam et peccatóres peccatóribus fœnerän- 
tur, ut recipiant æquälia. 

33 Verümtamen dilígite inimícos ves- 
tros : benefácite, et mütuum date, nihil 
inde sperántes : et erit merces vestra 
multa, et éritis filii Altíssimi, quia ipse 
benígnus est super ingrátos et malos. 
36 Estôte ergo misericórdes, sicut et Pater 
vester miséricors est. 

37 Nolite judicáre, et non judicabímini : 
nolite condemnáre, et non condemnabi- 
mini. Dimíttite, et dimittémini. ?? Date, 
et dábitur vobis : mensáram bonam, et 
confértam, et coagitátam, et supereffluén- 
tem dabunt in sinum vestrum. Eádem 
quippe mensüra, qua mensi fuéritis, re- 
metiétur vobis. 

39 Dicébat autem illis et similitüdinem : 
Numquid potest cecus caecum dücere? 
nonne ambo in fóveam cadunt? ^? Non est 
discipulus super magistrum : perféctus 
autem omnis erit, si sit sicut magister 
ejus. 

^! Quid autem vides festücam in óculo 
fratris tui, trabem autem, quæ in óculo tuo 
est, non consíderas? * aut quómodo potes 
dícere fratri tuo : Frater, sine ejíciam fes- 
tûcam de óculo tuo : ipse in óculo tuo tra- 
bem non videns? Hypécrita, éjice primum 
trabem de óculo tuo : et tunc perspícies ut 
edücas festücam de óculo fratris tui. 


row ueto. 39. LTO: dè x. et ureo. 40. NBDLT?O 
* avt. N* nés. 41. D* (sec.) vo. 42. BT* 7 (N: 
TOG dE). 


39. Il leur faisait aussi cette comparaison. Grec : 
« mais il leur dit une parabole ». 


Luc, VI, 30-42. 
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2 Cor. 11, 20. 


teau, laissez-le prendre votre tunique. ? 55; 24 7. 
Hebr. 10, 31. 


30 Donnez à quiconque vous demande ; ^5 5^7, 
et ne redemandez point votre bien à Su: 5 7 
celui qui vous le ravit. ?! Comme vous "575; 3” 


Is. 58, 3. 
voulez que les hommes vous fassent, "ron a 16. 


Tob. 4, 16. 


a e . R : 3, xu 
faites-le-leur pareillement. mourn a 
: Le 
32 » Si vous aimez ceux qui vousal- "xo, 


dilectio 
pro seipso 


ment, quel est votre mérite? puisque 

les pécheurs aiment aussi ceux qui Mat. 5,46. 
À k 4 1 Joa. 1, 10. 

les aiment. ?? Et si vous faites du mRem.5 s. 


bien à ceux qui vous en font, quel est nom. 12,2. 
votre mérite? puisque les pécheurs 155.2 15. 
même le font. 3* Et si vous prétez à 15 5, 5 
ceux de qui vous espérez recevoir, D 


quel remerciement méritez- S SEA 
les pécheurs aussi prêtent aux pé- "#18 
cheurs, pour en recevoir un pareil 
avantage. 


2* . . e sed 
33 y Mais vous, aimez vos ennemis, ‘neo. 
5 a A . Lev. 25, 36. 
faites du bien et prétez, sans en rien Eph. 51. 
r r l Joa. 9, 2. 
espérer, et votre récompense sera Eci. s'n. 
Rom. 2, 4. 
grande, et vous serez les fils du 555,1. 
[d ` Q Mat. 5, 45, 
[rés-Haut; car il est bon pour les 559, 18. 
z A , Es. 34, 6. 
ingrats méme et pour les méchants. rue. 11 41. 
pine c à Joel, 2, 13. 
36 Soyez donc miséricordieux, comme ‘Jon. #, 2. 
: A. : jorim Eo Eo 
votre Père est miséricordieux. 
37 » Ne jugez point, et vous ne serez candem. 
2 . d E Mat.7, 1,6, 14. 
point jugés; ne condamnez point, et 55514510; 


vous ne serez point condamnés; re- ; coz i 


M, 3H 
mettez, et il vous sera remis. ?? Don- 6%": 
nez, et il vous sera donné; on versera 55 1 5 
dans votre sein une bonne mesure, sir ^s 
pressée, bien remuée, et débordante. fun 313. 
Car on usera pour vous de la même jf? z 
mesure dont vous aurez usé pour les "T7 54* 
autres ». 

39 I] leur faisait aussi cette compa- «te dux. 
raison : « Un aveugle peut-il conduire at. 15, 14. 
un aveugle ?ne tomberont-ils pas tous 05.46 
deux dans une fosse? ^? Le disciple Ti 
n'est point au-dessus du maître; Beu 33 3” 


mais tout disciple sera parfait, s'il est 
comme son maître. ! 
#1 » Pourquoi voyez-vous la paille 


trabes in 


dans l'œil de votre frère, et n'aper- c 
cevez-vous point la poutre qui est re. 15 21. 


dans votre œil? 2 Ou comment 9955: 


pouvez-vous dire à votre frère : Mon Borir 
irère, laisse-moi ôter la paille de ton $ $5; 
œil, ne voyant pas toi-même la poutre 1 Cr 11, 1. 

. . ; k celi. 34, 4. 
qui est dans le tien? Hypocrite, ôte Ex. 35,8. 


premièrement la poutre de ton œil, 
et alors tu verras à ôter la paille de 
l'oeil de ton frère. 


Festuca eí | 


30. Donnez à quiconque vous demande, le pain 
à l'indigent, de bons conseils à qui ena besoin. 
« Omni petenti, dit saint Augustin, De serm. 
Dom. in monte, 1. I, c. XL, non omnia petenti, ut 
id des quod dare honeste et juste potes. Quid si 
| enim pecuniam petat, qua innocentem conetur op- 

primere?... Ita omni petenti te dabis, quamvis 
non semper id quod petit, dabis, sed aliquando 
melius aliquid dabis, cum petentem injuste cor- 
rexeris ». 


vous? Car Deut. 15, 1-8. | 


31.49. Ne pas juger le prochain. Comparer avec 
Matthieu, vu, 1-5. 


38. Dans votre sein, dans le pan du vêtement, 
dans la cavité que produisait la partie supérieure 
| et antérieure du vêtement qui était peu serré par 
| la ceinture. C'est encore aujourd'hui la coutume 

en Palestine de se servir comme d’une poche, où 
| l'on met toute espèce d'objets, de la partie du vé- 
tement qui couvre la poitrine, partie que l'on fait 
bouffer en la relevant. 


42. Voir la note sur Matihieu, vir, 3. 
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Lucas, VI, 43— VII, 7. 
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13 Où Jd ori Oévdgov xaAOv ztotoUv xagzto v 
00:90 v, odè d£vdgov o«z90v ztotoUvxagzov 
xahov. ^* "Exaovov yàg Ó£vógov ex tov idiov 
XQ97t0U ytvQOX&vOL" OÙ yag EE GxavTwy ovà- 
Àéyovot oùxa, US èx [jivov vQvyac 0L OTapu- 
Ar. 4 O dyadoc &vJ9owunoc ex toù dyuTov 
dNOUVOOÙ TG xcegÓtag HÜTOU TgopEgEL TO 
dy OV, xai 0 zo0r5goog EYŸQUTOS x TOÙ 
7.0y590U 9z0«vgoU ths xcgÓtec GUTOÙ 7190- 
ŒÉQEL TO 7t0y5gOY' ÈX y&Q TOU Tt6QLOOSULLOTOG 
TS xagÓtac ÀaAst TO OTOLE GUTOU. 

16 Ti dë us xaAsive Kugie, xvgie, xal ov 
nosire & Ayw; ^ Lac 0 Épyouevos ngog ue 
xat AXOVWV LLOU TOY ÀOycY xal TOLOV (UTOUG, 
Uzt00&EQ uiv tivi tiv uoo 


D 
&oxocws xal ÉBudure xol 8O5xs Feuihov 
éni tyv nérgav nAMUUVOUG È ysvoué£rgc, 
152€ c x i e > r M 
nocsQgrbev o DNS DU OR como cue 
0UX LOXvE OGÀEUOOL &ÜTZY' TEFELUEM WTO YOQ 
DEN A ! 49 [4 à 2 Id b * 
ENL TV 7&TQGY. O dé exovoac xol un 
TOUJOUS, pors otiw dvJouro oixoðour- 
ouvri oixiav éni viv yhy ywgiçs Feushiov, 9 
; , 
HOOGÉGONEEY Ó notauoc, xoi EUTÉWG E706, 
xai éyévero TO Ónyue TÅG oixiag Pxsirgc 
uêya. 

WI. Exei dè ènijowos ndvra và uota 
c nl 2 X 2 \ ds = > 7 > 
ÆLTOV &G TAG GAOUS TOU ÀGOU, End ET eic 
Konegvaovu. ?‘Exuroyrépyov dé tuvoc dov- 
Aoc xaxac £yav uele cAevrüv, ôç ùv aù- 
C G Éxuwv UELLE TEAEUTUY, Óc 2]Y aÙ 

m 3? ; A A CEE | m 
TO Evtuuos. Ÿ Axovoaç de negt vov Inoov 
ŒTÉOTELE THQOG aÙtov THOEOPUTEQOUS TOV 
2 J PJ id 2 j € PJ A 
lovóotov, égwror airov, önws £A9wv dia- 
owon trov Jovaor aðtroð. ^ Ot dè magays- 
vouevoi ngoc tov nooùr nagexdhovy atov 

, ! a g Me f 2 € 

oZovdaiwg, Asyovreg "Ovi Agios otiw o 

7zt&gé&e, TOUTO ^ dyunG yag TÒ &voc zv, 

xat TNV ovvayayrv aðtoç wxoðounoev quüv. 
Le % , * ^ 7 

$ 'O dè "[360vc éropsvsro ovv eivoic." Hôn 

` ~ 4 ^ 

ÔÈ «)rOU oU uuxgüy dnuéyovrog ANO TAÇ 
t » 

OLHIA, ÉTEUWE 7tQ0c WUTOY O EXGTOÜYTUOY0S 

J ! 2 ca ; \ , 
qiÀovc, ÀAéycv atw’ Kugie, un OXxVÀAOv: 
k d 5 y € A n € y s UE ^ ! 

OÙ y&Q sipu txavoç iva VO TNV OTEYNV uov 
4 o 

siçEAd nc, Tdo odè ZuevtOv nElwou nods 

os éAdeiry GÀÀd sini Àóyc, xol ludyoere 


43. HIA (p. 808) tA. A4. NBCDT: ota. 
Tovy. 45. [L]T* (alt) 4v9e. NBD[L]T* 970.- 
avr (ACX ). LT* «8 el ths. 48. NTB: did zo 
zalos oiodousioJ9e. aÿtyv (pro ve9.-nérg. : ACD 


48 "Ouotóc 
> 2 , > ~ > 7 MI 
€OTIY & Yd QU 7L) 0ix0O0ttoUYTL OtXLAY, 0G | 


| 


L). 49. L: ocxoóousvzi. NBDT: ovvéz. — 1. LT: | 


43 Non est enim arbor bona, quse facit 
fructus malos : neque arbor mala, fáciens 
fructum bonum. #* Unáquaque enim arbor 
de fructu suo cognóscitur. Neque enim de 
spinis cólligunt ficus : neque de rubo vin- 
démiant uvam. ^* Bonus homo de bono 
thesaüro cordis sui profert bonum : et ma- 
lus homo de malo thesaüro profert malum. 
Ex abundántia enim cordis os lóquitur. 


*6 Quid autem vocátis me Dómine, Dó- 
mine : et non fácitis qua dico? ‘7 Omnis 
qui venit ad me, et audit sermónes meos, 
et facit eos, osténdam vobis cui símilis 
sit : 48 similis est hómini ædificänti do- 
mum, qui fodit in altum, et pósuit funda- 
méntum super petram : inundatióne au- 
tem facta, illisum est flumen dómui illi, 
et non pótuit eam movére : fundáta enim 
erat super petram. ^? Qui autem audit et 
non facit, símilis est hómini ædificanti 
domum suam super terram sine funda- 
ménto : in quam illisus est flúvius, et con- 
tinuo cécidit : et facta est ruína domus 
illius magna. 

WIN. ! Cum autem implésset ómnia 
verba sua in aures plebis, intrávit Caphár- 
naum. ? Centuriónis autem cujüsdam ser- 
vus male habens, erat moritürus : qui illi 
erat pretiósus. ? Et cum audísset de Jesu, 
misit ad eum senióres Judæérum, rogans 
eum ut veníret, et salváret servum ejus. 
^ At illi cum venissent ad Jesum, rogá- 
bant eum sollícite, dicéntes ei : Quia dig- 
nus est ut hoc illi præstes : ? díligit enim 
gentem nostram : et synagógam ipse ædi- 
ficávit nobis. 

$ Jesus autem ibat cum illis. Et cum jam. 
non longe esset a domo, misit ad eum cen- 
türio amicos, dicens : Dómine noli vexári : 
nonenim sum dignus ut sub tectum meum 
intres : " propter quod et meipsum non 
sum dignum arbitrátus ut venírem ad te : 


Ened} in2. 4. NDT?: (l. zaoex-) zodvov. KLTO: 
zagésy. 6. NBT?* zoos avr. 7. TBX: int. 


A5. Du mauvais trésor. Grec : « du mauvais trésor 
de son cœur ». — La bouche. Grec : « sa bouche ». 


Luc, VI, 43 — VII, 7. 


CO 


II. Vie publique (IV, 14- XIX, 


28). — 1° Cd). Courses en Galilée (VII. 


^3 » Un arbre n'est pas bon s'il pro-. rr? 
duit de mauvais fruits, et un arbre j^, 
n'est pas mauvais s'il produit du bon 4,77 i, 
fruit. ** Car chaque arbre se connait “er. 12, 1° 


par son fruit. On ne cueille point de : 
figues sur des épines, et on ne ven- 
dange point du raisin sur des ronces. 
1 L'homme bon tire le bien du bon 


2 Reg. 23, 6-7. 
Ps 57, '10. 


Mat, 12, 35, 
3 
Prov. 21, 20. 
Rom. 2, 5. 
Job, 38, 22-23. 
Prov, 15, 1-2. 
Is. 32, 7. 


trésor de son cœur; et l'homme mau- 
vais tire le mal du mauvais trésor. 

Car la bouche parle de l’abondance 

du cœur. 

46 ; Mais pourquoi m'appelez-vous fheentia 
Seigneur, Seigneur, et ne faites-vous “" gamen- 
point ce que je dis? *" Quiconque vient "5 gon 
à moi, écoute mes paroles et les met pi" 
en pratique, je vous montrerai à qui TE. 
ilest semblable. 48 Il est semblable à ! ©r 12, 3. 

Col. 3, 25 
un homme qui, bâtissant une maison, E jg 
Y 8. 
a creusé trés avant, et en a posé uem mu 
Hebr. "s 6. 
fondement sur la pierre: l'inondation a. 1, 22: 
survenant, le fleuve s'est brisé contre Tr 2,20. 
cette maison, et n'a pu l'ébranler, , Bu 
parce qu'elle était fondée sur la pierre. M 
^? Mais celui qui écoute et ne pratique xcii CE 
point, est semblable à un homme qui P es 
. 13, 11. 
a bâti sa maison sur la terre, sans zac 1,23- 
Mat. ", 26. 
fondement: le fleuve s'est brisé con- rs. es 5, 16. 
r ; Ap. 12, 15. 
tre elle, et elle s’est écroulée aus- rov. 16, 25; 
LI A Ld bá , , 24, 16. 
sitôt; et la ruine de cette maison a été 45.15, s. 
rande ». 

VIK. ! Lorsqu'il eut fini de faire centurio 

J 
entendre toutes ces paroles au pon A m 
il entra dans Capharnaüm. ? Or un E * dà 
centurion avait un serviteur malade, a P m 
qui se mourait, et qu'il aimait beau- „Eph.6, $. 
coup. ? Ayant entendu parler de Jé- 41. 
sus, il lui envoya des anciens d'entre Deut. 7,7. 


g8. 


les Juifs, le priant de venir guérir son 3 ba 
serviteur. ^ Ceux-ci étant venus vers ? 2 Par. 30, 3 


Jésus, le priaient avec grande ins- "Esther, , 5 


Zach. E '8. 
tance, lui disant: « Il mérite que VOUS Dent. 33, 3. 

= 17. 
fassiez cela pour lui; ? car il aime "Exi 
notre nation, il nous a méme bâti une 


Joa. 10, 16, 
Mat. 8, 11. 
synagogue ». 


6 Jésus donc allait avec eux. Or Ejus 
comme il n'était plus loin de la mai- EOD A 
son, le centurion envoya de ses amis «1.6 
lui dire : « Seigneur, ne vous donnez EDS 


point tant de peine; car je ne suis pas Ps.5,5. 
digne que vous entriez sous mon toit; 5i. 5 30. 
T c’est pourquoi je ne me suis pas pus La 


jugé digne de venir moi-même à 755: 


Eccli. 3, 20. 


43-49. Comparer avec Matthieu, vit, 16-27. 


4^. Chaque arbre se connaît par son fruit. Voir 
la note sur Matthieu, vn, 16. 


43. L'homme bon tire le bien du bon trésor de 
son cœur. Propre à saint Luc. 


48. Sur la pierre; c'est-à-dire sur un solide (on- 
dement. Le passage correspondant de Matthieu,vix, 
24-21, est plus complet; cependant les détails a 
creusé, a posé, Y. 48, sans fondement, Y. 49, appar- 
tiennent en propre à saint Luc. 


d) Diverses courses en Galilée, VII. 


VII. 1-40. Guérison du serviteur du centurion. 
Comparer avec Matthieu, vin, 5-13. 
1. Capharnaum. Voir la note sur Matthieu, 1v, 


9. Un centurion. Voir la note sur Matthieu, viii, 
3, et la figure, p. 44. — Un serviteur, un esclave. 
— Qu'il aimait beaucoup. L'affection du maitre 
pour son esclave était chose rare dans le paga- 
nisme. 


3. Les anciens d'entre les Juifs, ceux qui étaient 
àla téte de l'administration de la ville. C'est le 
seul endroit des Évangiles où le titre d'anciens 
ne désigne pas des membres du sanhédrin. 


5. Synagogue. Voir la note sur Matthieu, ww, 23. 


6. Le centurion envoya de ses amis. Saint Mat- 
thieu, dans le récit du méme fait, ne parle pas de 
ces députations successives, mais il met dans la 
bouche du centurion lui-méme les paroles qu'il 
fait transmettre à Notre-Seigneur par ses envoyés. 
Saint Lue est plus complet et sa narration est plus 
circonstanciée. 
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Lucas, VII, 8-21. 


IE. Vita publica (EV, 14- XEX, 28). — 1° (d). Iter in Galilæa (VID. 


ó naiç uov. 8 Kol yàg eyed iv9gwnoc siu 
Ono ÉEovoiur vaco0usvoc, £yov ÚT ÈUAVTOV 
otToutiwruc, xal syw Tout Logan, 
xal zogsverou, xal gaiw "Epyov, xoi £gys- 
Tat, xol vq dovAc uov  Iloízoor rovro, xoi 
TOLLEL. 

9 ?Arovouc dè tuura 0 Iņooùç Éduv- 
pacer aŬtov, xai ovgaqelc TU GxOAOVIOUITI 
avto ÓyÀo sime Aiyw vui, ovdi £v vq 
"ogezA vooavrzgv niotiw evoor. 1 Koi 
Üzoo0rQ£wavrec OÙ zeuqoévrec eig vOv olxov, 
súgov tov G09&votvra ÓovAov jyuaívovra. 

11 Kai èyevero èv v5 &Enc,énogsVero sig 
nov xaAovu£vqv Naiv, xai ovveztogsvovro 
atO où uudJroi avtov ixavot, xal ÓyAoc 
zoÀvc. YQ dè zyyws T7 nuly vc no- 
Asc, xat iÓov, éSexouiGevo veO vnu, vioc 
LOVOYEVNS vy uNTOL UTO, xai UT? You, 
xal üyAog tç noAscc ixuv0c zv ovv avg. 
13 Kai idv aùtyv 0 xvoioc £onAayyvio9n 
Zn advp, xoi sinev urh Mn niuis. !* Kol 
7190669 (v 7)woxo tys o0gov' (oi dè Laora- 
Lovrsg &orgoav). Kol sint Neuvioxs, ooi 
eyw, éyéod nu. 15 Koi avsxudioer o ve- 
2006 xat z05aro AcAsv, zal £Ótxsv c)rOv 
tn unto adto. — ' EXafis dè qofloc &nav- 
vac, xal £00Eabov tov Jedy, héyortec Ori 
n9oqtac u£yoc ÈyýysoTa Ev quiv, xol ÔTL 
én&0x£y/jaTo 0 Jeoc vOv Àa0v avtOV.  ' Koi 
&EgAOsv d Àdyog ovrog èv 0An t) lovóuta 
7l GÜTOV, xai £v 71409 17) t£0L7090. 

18 Kai annpyyathuv "To&vry oi uadmrui 
utot negl návrwv rovrov. 1 Kai ngoc- 
xaAso«uevoc dvo TIVOG TOV HAFNTOV GÜTOÙ 
0 Iwdávvyg Eneuye ngoc tov "Inoovv, A£ycr 
Iù ei 0 épyouevoc, À GÀXov noocdoxduer; 
20 Iluouyevouevor d$ 7:906 avtov où &vóposc 
cnor "lokvvgc ò Panniorns &néoralusv 
zuGc n9O0c 6€, héywy NO sb 0 Éoyouevoc, 
3| &ÀAov ngoçõoxwusr; 

TU Ev avry dE v5 wog i9e9dnsvos noh- 


9. DX* avróv. 10. NBLT* do3. 11. [L]T* ixe- 
vot. 12. [L]* ve3v. K: «977. [KH]* z» (LT? pon. 
p. ev). 13. D: iðar ðè et * avrpr. NT2: èw av- 
tjv. 16. BDGKS: zévroc. LT: 7yéo97. 17. [L]* 
(alt.) iv. 19. T: v. xvgiov. D: (l. Eregape-Aéyov) 
déyer mrogeudéyres eirate «aŭto. 21. NBT: (l. ev- 


sed die verbo, et sanábitur puer meus : 
5 nam et ego homo sum sub potestáte 
constitütus, habens sub me milites : et 
dico huic, Vade, et vadit : et álii, Veni, et 
venit : et servo meo, Fac hoc, et facit. 


? Quo audito Jesus mirátus est : et con- 
vérsus sequéntibus se turbis, dixit : Amen 
dico vobis, nec in [srael tantam fidem in- 
véni. !! Et revérsi, qui missi füerant, 
domum, invenérunt servum, qui langüe- 
rat, sanum. 

11 Et factum est: deinceps ibat in civi- 
tátem qua vocátur Naim : et ibant cum 
eo discipuli ejus, et turba copiósa. 1? Cum 
autem appropinquáret porte civitátis, 
ecce defünctus efferebátur filius ünicus 
matris sus : et heec vídua erat : et turba 
civitátis multa cum illa. '? Quam cum 
vidisset Dóminus, misericórdia motus su- 
per eam, dixit illi : Noli flere. t4 Et accés- 
sit et tétigit lóculum. (Hi autem qui por- 
tábant stetérunt). Et ait : Adoléscens, tibi 
dico, surge. !? Et resédit qui erat mórtuus, 
et ccepit loqui. Et dedit illum matri sua. 
16 Accépit autem omnes timor : et mag- 
nificábant Deum, dicéntes : Quia prophé- 
ta magnus surréxit in nobis, et quia Deus 
visitávit plebem suam. *7 Et éxiit hic ser- 
mo in univérsam Judæam de eo, et in om- 
nem circa regiónem. 

!8Et nuntiavérunt Joánni discipuli ejus 
de ómnibus his. ! Et convocávit duos de 
discípulis suis Joánnes, et misitad Jesum, 
dicens : Tu es qui ventürus es, an álium 
expectámus? ?? Cum autem veníssent ad 
eum viri, dixérunt : Joánnes Baptista 
misit nos ad te, dicens : Tu es qui ven- 
türus es, an álium expectámus? 


?! (In ipsa autem hora multos curávit a 


TÅ) ixetvg. L?* 0ë. L'T* vo. 


VIL. 9. En vérité n'est pas dans le grec. 
11. Naim. Grec: « Nain ». — Les disciples. Grec: 


« plusieurs de ses disciples ». 
19. IL en appela deux. Grec : « et Jean appelant 


deux certains de ses disciples ». - 
əl. Ce verset n'est pas entre parenthèses dans le 


grec. 


Luc, VII, 


8-21. 


HI. Vie publique (EV, 14-NEX, 28). — 1° (d). Courses en Galilée (VID. 


vous : mais dites un mot, et mon ser- 
viteur sera guéri. * Car, moi qui suis 
un homme soumis à la puissance 
d'un autre, et ayant sous moi des 
soldats, je dis à celui-ci : Va, et il 
va; à un autre : Viens, et il vient; et 
à mon serviteur : Fais cela, et il le 
fait ». 

? Ce qu'ayant entendu, Jésus fut 
dansl'admiration, et se tournant vers 
la foule qui le suivait, il dit : « En 
vérité, je vous le dis, je n'ai pas 
trouvé en Israël méme une si grande 
foi ». !? Revenus à la maison, ceux 
que le centurion avait envoyés trou- 
vèrent le serviteur qui avait été ma- 
lade, bien portant. 

11 [L arriva qu'il s'en alla ensuite 
dans une ville appelée Naim; et 


Ps. 65, 12. 
Rom. 13, 1. 
2 Keg. 18, 1. 


Pro fide 
sanatur 
servus. 
Mat. 8, 10. 
Joa, 16, 30. 
Is. 49, 6. 
Luc. 24, 25. 
Marc. 16, 14. 
Mat, $, 13. 
Luc. 4, 40. 


Resur- 
rectio filii 
vidue 


Naim. 
ses disciples l'accompagnaient ainsi uo. ii, to. 
qu'une foule nombreuse. !? Or comme 1255145. 
il approchait de la porte de la ville, zi az. | 
voilà qu'on emportait un mort, fils Ress. | 
unique de sa mère; et celle-ci était py. à #6. 
veuve, et beaucoup de personnes de! 3%” 
la ville l'accompagnaient. '? Lorsque 2515 
le Seigneur l'eut vue, il fut touché de goii. 33, Te. 
compassion pour elle et lui dit : « Ne Sa Pir 
pleurez point ». ** Alors il s'approcha, $52 2^4. 
toucha le cercueil (ceux qui le por- 5 $71) 
taient s'arrêtèrent), et il dit : « Jeune 5i, i2, 
homme, je te le commande, lève-toi». "ing: 
15 Et celui qui était mort se mit sur { t I^ So 


son séant, et commença à parler; et ,L?5 eoc. 


Jésus le rendit à sa mère. ‘6 Et tous 92x 17 
furent saisis de crainte; et ils glori- oir ix 33 
fiaient Dieu, disant : « Un grand pro- i 4 is, 


phéte s'est élevé parmi nous, et Dieu ^ ^5 5:5 
a visité son peuple ». !* Et le bruit Ki i92 
s'en répandit dans toute la Judée et 2255 
dans tout le pays d'alentour. E ee 
18 Cependant les disciples de Jean 
lui ayant rapporté toutes ces choses, 
'? il en appela deux, et les envoya 
vers Jésus, disant : « Etes-vous celui 
qui doit venir, ou est-ce un autre que "115 ? 
nous attendons? » ?? Etant donc ve- "21$ 77 
nus vers lui, ces hommes lui dirent : 5... 
« Jean-Baptiste nous a envoyés vers eo: 
vous pour vous demander : Est-ce!" 5 
vous qui devez venir, ou est-ce un 
autre que nous attendons? » 
?! (A cette heure méme Jésus gué- responso 


Legati 
Baptistze. 
Luc. 3, 20. 
Aims lul, 5 
Marc. 6, 20. 
2 bn, 2 B 
Eph. 6, 20. 
Deut. 18, 13; 


11-17. Résurrection du fils de la veuve de Naim. 
Ce récit est propre à saint Luc. 

41. Naim, aujourd'hui Nain, est situé sur le ver- 
sant nord-ouest du petit Hermon (Djébel-el-Dühy). 
| au point où le terrain s'incline vers la plaine d'Es- 
drelon. On jouit de là d'une belle vue surla plaine 
| et sur les montagnes de Nazareth. A l'ouest du 
village, on remarque un grand nombre de tom- 
beaux creusés dans le roc. | 

19. Naim était enfermé dans des murs et avait 
| une porte, comme la plupart des villes et bourgs 
de Palestine qui avaient besoin d’être à l'abri d'une 
surprise de la part des Bédouins pillards. — On 
emportait un mort. Voir la figure de Matthieu, 
ix, 23, p. 45. Les Juifs enterraient leurs morts en 
dehors de la ville. 


16. Un grand prophète. Ils avaient depuis long- 
temps cessé de se manifester en Israël, la joie 
du peuple en était d'autant plus grande. 


18-35. Disciples de saint Jean-Baptiste devant 
Notre-Seigneur. Comparer avec Matthieu, xi, 1-30. 


19. Les envoya. Il était alors prisonnier à Ma- 
chéronte. 


90. Est-ce vous qui devez venir? Voir la note 
sur Matthieu, xi, 3. 
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Lucas, VII, 22-34. 


EX. Vita publica (V, 14-XIX, 28). — 1? (d ). Iter in Galilæa (VIN). 


^ 
Àovc ATO voocY xal UOOTİYWV xai HVEULUTCUV 
mw AU - ` 
TOVNQOV, xci vvqXoic z0AAoic ÉXUQIOUTO TO 
fAénsw.?? Koi anoxoTeis 0 "Inoovc sinsv 
2 ~e J 2 # 2 # A 
«UToic IHogsvO évrsc anayysilate Twavvy à 
J 
sidste xol provoate Ori Tuphoi &vafAz- 
HOVOL, J(0À0l HEQITOTOUOL, engot xo3agL- 
3 
Corte, xcqpol dxovovou vsexgol ÉVELQOYTOU, 
ntwyoi s)wyysMovrov ?xul uaxagióc 
» a b \ — 7 3 J 
EOTL, 0c Eur un oxavdoAo3 7 ¿v zuoi. 
23? 4nsAJOvvov dè vov. ayysiov "Inav- 
A J A IN » \ 
vov, AOEUTO A&ystv HO0G TOUS OyÀovc negi 
Le d ` E 
"Iodvvov: Ti i&qAvJers sig tyv soquov 
Jedouoda; xéAauoy úno GvÉuOV OGÀEUO- 
uevov; ?5 Ahia ti é&eAqAi gars idsiv; &v- 
Jownov Èv uahaxois tuatiors 7) LIpLEOuLEYOY ; 
OO, ot £v LUGTLOLUO evdo Ew zat vovqm vag- 
2 L 4 L t SQ " Q p) Q 
? ^ , 2 \ l 
zovteg &v tois Pacideiois sloiv. ° Ala ti 
&E5eAgAvO ate idsiv; ngoopirtyrv; val, Àéyc 
21 Oùtóç 
> \ € j m p) ü 3 SD 
éoTt, zegb ov yeyoantar "óov, ¿ya dno- 
OTELO TOY yyshóv LOU 7tQ0  7tQOC(U7LOU 
Gov, Öç xataozsváost tv 000v cov zu- 
z9009£rv oov. ?9 Aiyw yag Guir, ust cv èv 
yevvqvoig yvvouxov z9oq5togc docvvov toù 
Bantiorov oùdeic otir’ Ò ÔÈ uixgóvsgoc èv 
T) Paoeig toù Feoù uelÇwv aûrov éoti. 
?9 Kai noc o 


Up, xoi 760,000 180v HOOPHT OU. 


uoç drovouc zal ot 
v&ÀO vat dQixateioar vov Fedr, BanvioOZvrsc 
To Bantioux "Tocvvov ? ot dè Doovaio 
xai ot vouixoi Tv Borvhñr vov Fsoù 59- 
tTyouv siç EUUTOUS, Lu] PantTicdérres va 
ŒUTOÙ. 

?! Eine dè d xvouos Tir oóv Ououwow 
TOÙS AVTQUTOUG THG yeveüc TUUTNG, xoi TLvL 
aioiy Oo; *?‘Ouooi siot radios, toig 
&v &yog& xadTuévoic xai ztgocqorovot dh- 
AxAoig xoi Agyovour Hirjoausv duir, xoi 
OÙX (09710609 € $9 9qrroausv oiv, xol ova 
éxhavoute. D EAQAvOs yag Iwavvye d pa- 
ATIOTIS UNTE Gorov éoO(ev LATE olvov zi- 
vov, xci syete Aoiuóviov Eye. 3* Ej- 
Avder 0 vioc vov Gv9guzov g09(ov xal 


22. DD See Tyo. LT* "Oz. 23. DEED er 
24 ss. NABDGKL: é&j43ere. 26. D} (p. zog.) 
Öri ovÓtic jueilwr £v yevviyroto yvvoudv. tooqi5rgc 
Æwdyyov rov Barriorov, et * hxc verba y. 98. 
21. LTO* yœ. 28. LT* moop. T* të ferr. 29s. 
KLT!H: (K.-vz' 0:8). 31. NABDG rell. 


languóribus, et plagis, et spirítibus malis, 
et cæcis multis donávit visum). ?? Et re- 
spóndens, dixit illis : Eüntes renuntiáte 
Joánni quæ audistis et vidistis : Quia cæci 
vident, claudi ámbulant, leprósi mun- 
dántur, surdi aüdiunt, mórtui resürgunt, 
paüperes evangelizántur : ?* et beátus 
est quicümque non fuerit scandalizátus in 
me. 

24 Et cum discessissent nüntii Joánnis. 
ccepit de Joánne dicere ad turbas : Quid 
exístis in desértum vidére? arundinem 
vento agitátam? ?* Sed quid existis vi- 
dére? hóminem móllibus vestiméntis in- 
dátum? Ecce qui in veste pretiósa sunt 
et delíciis, in dómibus regum sunt. ?9 Sed 
quid exístis vidére? prophétam? Utique 
dico vobis, et plus quam prophétam : 
?! hic est, de quo scriptum est : Ecce 
mitto ángelum meum ante fáciem tuam, 
qui præparäbit viam tuam ante te. ?* Dico 
enim vobis : Major inter natos mulierum 
prophéta Joánne Baptista nemo est : qui 
autem minor est in regno Dei, major est 
illo. 


29 Et omnis pópulus aüdiens et pu- 
blicáni, justificavérunt Deum, baptizáti 
baptismo Joánnis. ?? Pharisæi autem et 
legisperíti consílium Dei sprevérunt in 
semetípsos, non baptizáti ab eo. 


3! Ait autem Dóminus : Cui ergo sí- 
miles dicam hómines generatiónis hu- 
jus? et cui símiles sunt? 3? Similes sunt 
püeris sedéntibus in foro, et loquénti- 
bus ad ínvicem, et dicéntibus : Cantá- 
vimus vobis tíbiis, et non saltástis : la- 
mentávimus, et non plorástis. ** Venit 
enim Joánnes Baptista, neque mandücans 
panem, neque bibens vinum, et dícitis : 
Dæménium habet. ?* Venit Fílius hómi- 
nis mandücans, et bibens, et dicitis : 


* Eine-uvo. 33. LT: £o9wv (T eti. 34). 


22, Et répondant. Grec : « et Jésus répondant ». — 
Ce que vous avez entendu et vu. Grec : « ce que vous 
avez vu et entendu ». 

39. Nous avons entonné. Grec : « nous vous avons 
entonné ». 
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LE. Vie publique (EV, 14-XI X, 28). — P (d). Courses en Galilée (VIT). 


: : a signa 21. Un grand nombre de personnes. Détail im- 
rit un grand nombre de DoNSODBes Mare, 9, portant signalé par saint Luc : Jésus opere des 
aîigées de maladies, de plaies et 1 miracles sous les yeux des deux disciples de Jean. 


d esprits malins, et rendit la vue à eot 34. 


beaucoup ous 22 Et répon- Du 5 18 os m VICUS voient... Voir la note sur Mat- 


ntalleur dit: « Allez annoncer à 75, 5:5 
Jean ce que vous avez entendu et vu: Tig mg 
que des aveugles voient, des boiteux Rhy P 
marchent, des lépreux sont purifiés, Fer pa” 
des sourds entendent, des morts res- Ner 5 s4 
suscitent, des pauvres sont évangé- Jae. ?, 5. 
Mat. 26, 31. 
lisés : ?3 et bienheureux est celui qui Tuc. 2,34. 
Is. 8, 15. 
ne sera point scandalisé de moi». 1 Pet. 2, 7-8. | 
furent partis, il commença à parler Ex 
insi Í : Ó mg 251 
ainsi de Jean au peuple : « Qu'étes Tm 
vous allés voir au désert? un roseau Eedi. 44, 1. 
agité par le vent? ** Mais encore 27m 35 
JA y . utes JL, M5 9 
qu'étes-vous allés voir? un homme dee 
vêtu avec mollesse? Or ceux qui por- x. 3, 4. 
tent des vétements précieux et vivent Hebr. 11, 
dans les délices habitent les maisons Sek n°2 


des rois. ?6 Qu'étes-vous done allés kom rs. 


voir? un prophète? Oui, je vous le ^ 


dis, et plus qu'un prophète nest EG 

celui dontil est écrit : Voici que j'en- Bar. 4s. 

voie mon ange devant votre face, Mac don 

pour préparer EU derant vous, UON n 

28 Car | je vous le dis : Entre ceux qui E E. Ji que luv. Voir la note sur Mat- 


sont nés des femmes, nul n'est plus mat 11, 1; 


` : 13 12. 
grand prophète que Jean-Baptiste; 57,77. 
5 : uc. 1, 15, 80. 
mais le plus petit dans le royaume de mat 3,1. 


Dieu est plus grand que lui ». 
29 Té 1 Lue. 3, 40. 29-30. Ces réflexions sont propres à l'Évangile de 
Et tout le peuple qui l'écoutait et sx 23, 5s. saint Luc. Plusieurs commentateurs regardent ces 


les publicains reconnurent la justice Ps. 9^9 | deux versets comme faisant partie du discours de 
de Dieu, s'étant fait baptiser du bap- pU E 
? 
téme de Jean. ?^ Mais les pharisiens 
et les docteurs de la loi méprisèrent 
: : ES e 32. Des enfants assis dans la place. Voir la note 
le dessein de Dieu sur eux, ne s'étant Edison. Xr. 16. p 
point fait baptiser par Jean. 
?! Le Seigneur dit encore vb: 
qui done eomparerai-je les hommes 1 Cor. 8,1. 


P 1, 21-38. 
de cette génération? et à qui sont-ils Dan. rs, 59. 
Ps. 17, 46. 

semblables? *? Ils sont semblables srat. 21, 31. 


à des enfants assis dans la place, Mati, 1619. 
Mare, 9, 18. 


se parlant l'un à l'autre, et disant : Dent. 3: 32, m 


uc. 
Nous vous avons joué de la flûte, et ?s. 1, s 


1 Cor. 14, 20. 
vous n'avez point dansé; nous avons 2 Mach. 4, 


entonné des chants lugubres, et vous | zz,» 
n'avez point pleuré. ?? Car Jean- ""5^* 
Baptiste est venu, ne mangeant point s 3, 
de pain, et ne nt point ERI, Dan 10, 3. A 
et vous dites : Il a un démon en lui. sn 10 T) 

| 


34 Le Fils de l'homme est venu, tug E 


Puerilis 
« A turbze 


Jeune Étrusque dansant ct jouant de la flûte (Ñ. 32). 


3%. Mangeant et buvant. Voir la note sur Mat- 
(hieu, X1, 19. 
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Lucas, VII, 35-47. 


IX. Vita publica (EV, 1 14- XIX, 28 


). — 1° Cd). Iter in Galilæa (VIL). 


nivwv, xal Àéysre "dos, &v9gcztoc payos | 


à 2 2 A y \ € 
XUL OÙVOTÔTNS, TEAWYWY piocs zal ŒUUOTUW- 
v > S d 
33 Kai dx 59 À Copa ano TOY 
T£XVOY GÜTG T YTUY. 

36" Houta dE vic avtov twv Dupiouiwr, 
O , ? > ~, \ > \ > A 
(va quyy UET KÚTOV’ xai cigeAdQY &lc TNV 
oixiav toù Dugiouiov dvezidy.  *°T Kai 
> , \ 2 Ga , e Ej [4 , 
LÔU, yvvij EV Y) NOAEL ÑTLG V AUUOTLWOG, 

mw + mw ~ 
émiyyovoa OTL dváxeTaL v TÅ OlxiQ TOU 
+ , 2 , / 

Dagiouiov, xoutocon €hafuorgov gov 
35 xa) grace nagai torç nodaç GUTOV 
2 " ! z 4 * / 
0710€ xActovoa, 2050 T0 Boeye tovg noduc 
aÙTOÙ toic Óuxgvoi, xal roig JOEL TAG xs- 
palis avrnc $5£uooOs, rai xoartqiAa voUG 

$ > ed NX 6 ; 
xodaç A a NAELDE T0 Den 

^ c 2 À 
3?"Iówv dè 0 Dagiouioc d zalčoaç avtov 


Àcv. 


ire èv Euvro, Aéywv Où in j 
v év avto, Lëywr Ovroc & nv ngoqu- 
TNG, EYIVWOXEV &v, Tiç xai noram À yvy 
2 TiG (708104 GUTOU, ÜTL ŒUUOTUAUG OTL. 
10 Kai dnoxgideis 0 Incoiç sims noôc 
2S 05 WW y [ 2 0» [s ' 
avTov uir, Eyw ool TL &izeiv. O dé 
por Aduorue, H Aio yoewpa- 
5 ~ , FE 7 
àsta TjO0«v duvaiotn tivi d sig pale 
dmrugiu nertrurooiu, Ò dè frsooc nev- 
12 Mn éyovrwy dé atov dno- 
GUPOTÉQOIS &zaotoaro. Tiç o%v 
60:108; 


> mi 
€L7tc. 


TEXOVTG. 
dovvat, 
2 d 5 ! ^ 2 \ 
GUTQY, ELTE, THAEOY  QGUIOY 
13 dnoxgi9sic Ó 0 Xiuwr einer Ynorcu- 
/ eo € ` ~ > [ c ` 
Bavw, ött (0 TO zÀsiov Eyagiouro. O è 
z NE ~ y 
&insv auto Opdws sxguac. 
4 K \ X A `~ 7 = f v 
at OtQaq sic NOG THV yvvoixo TO Xi- 
~ . . J 5 1. : 7 7 ~ i 2 
uve epn Bhensis tavryv tyv yvvoixa; Eis- 
71AJ0v cov sig tyv oixiav, dwg ini Toùc 
, d ~“ 
noðaç uov o)x &£Ówxag atr dè roig dd- 
» <= | ` / * ~ C-A 
xovoiv sposSe uov Tovg zt00ac xoi taic Josi 
CN ^ [4 ^w SITE Lo 
TNG xsqoAnc ovtáG ÉSEUUEE. 
Y o Le ~ 
ovx &éÓcxac avty dé, ap nc sgnidov 
2 f au / * /, 
ov OLEMTE xaraquAovo« uov TOÙc z00oc. 
2 , 
"S'EXaé Tir xepalyv uov orz gÀsujoc 
aty à VO  TAsupé ue TOÙG nous. 
7 Où Xe Ayo ool, péwyre aL dyag- 
Tial GTA ui TOLLAL, Ort AY ÉRN0E TOLU (0 


dè dAiyoy apistui, 0Myov ayang. 


35. LT: zo ALL TA. 36. LT: T. oixov etl 
xot exin. 37. LT: Zw qv èv và t. du. xc £nvyr. 
ot xata. 38. NBDT?: oic Ód xp. 705oT0 Bo. (ord. 
inv.). NADT?: é&£uo&ev. 39. B+ (a. zog.) 9. 
41. LT?: yoeog. (eti. 16, 5). 42. (L]T* ðè (eti. 43 
in-). LT* einé. 44. G rell. [KH]* zzs xep. 45. X: 


+5 gue uor | 


Ecce homo devorátor, et bibens vinum, 
amícus publicanórum et peccatórum. ?? Et 
justificáta est sapiéntia ab ómnibus filiis 
suis. 

39 Rogäbat autem illum quidam de 
phariséis ut manducáret cum illo. Et 
ingréssus domum pharisæi discübuit. 

T Et ecce mülier, qua erat in civitáte 
peccátrix, ut cognóvit quod accubuísset 
in domo pharisæi, áttulit alabástrum un- 
guénti : 38 et stans retro secus pedes ejus, 
lácrymis coepit rigáre pedes ejus, et ca- 
píllis cápitis sui tergébat, et osculabátur 
pedes ejus et unguénto ungébat. 


3? Videns autem phariséus, qui vocá- 
verat eum, ait intra se dicens : Hic si 
esset prophéta, sciret ütique, qus, et 
qualis est mülier, qui tangit eum : quia 
peccätrix est. 

0 Et respóndens Jesus, dixit ad illum: 
Simon, hábeo tibi áliquid dícere. At ille 
ait : Magíster, dic. +t Duo debitóres erant 
cuidam fœneratéri : unus debébat dená- 
rios quingéntos, et álius quinquagínta. 
42 Non habéntibus illis unde rédderent, 
donávit utrísque. Quis ergo eum plus di- 
ligit? 43 Respóndens Simon dixit : Æs- 
timo quia is cui plus donávit. At ille 
dixit ei : Recte judicásti. 

^* Et convérsus ad mulíerem, dixit Si- 
móni : Vides hanc mulierem? Intrávi in 
domum tuam, aquam pédibus meis non 
dedísti : haec autem lácrymis rigávit pedes 
meos, et capillis suis tersit. * Osculum 
mihi non dedísti : haec autem ex quo in- 
trávit, non cessávit osculári pedes meos. 
46 Oleo caput meum non unxisti : hæc au- 
tem unguénto unxit pedes meos. {7 Prop- 
ter quod dico tibi : Remittüntur ei pec- 
cáta multa, quóniam diléxit multum. Cui 
autem minus dimíttitur, minus diligit. 


eiegA9ev. 47. KLHO: x«ow (L?: «ùth, p. &9-). 
D* ó7: 5ydn .-finem. 


38. A ses pieds. Le grec a en plus: « pleurant ». 
— A les arroser. Grec : « à arroser ses pieds ». 

4t. Beaucoup de péchés leur sont remis. Grec : « ses 
nombreux péchés lui sont remis ». 


Luc, VII, 35-47. 
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Il. Vie publique (HV, 14- XE X, 28). — 1° (d). Courses en Galilée (VII). 


mangeant et buvant, et vous dites: 


C'est un homme de bonne chère, et ^5 1577 


qui aime le vin, ami des publicains et 
des pécheurs. ?? Maisla sagesse a été 
justifiée par tous ses enfants ». 


36 Or un des pharisiens le pria de, 


manger avec lui. Étant donc entré rw. 
14, 1; 23, 5 


dans la maison du pharisien, il se 
mit à table. #7 Et voilà qu'une femme 
connue dans la ville pour une péche- 


resse, ayant su qu'il était à table dans Tr.7 1*1 


la maison du pharisien, apporta un 
vase d'albátre plein de parfums : 
35 et se tenant par derriére à ses 
pieds, elle commenca à les arroser 
de ses larmes; et les essuyant avec 
ses cheveux, elle les baisait et les 
oignait de parfums. 

39 Ce que voyant, le pharisien qui 
l'avait invité dit en lui-même : « Si 
celui-ci était prophète, il saurait cer- 
tainement qui est, et ce quest la 
femme qui le touche : il saurait que 
c'est une pécheresse ». 

40 Alors Jésus prenant la parole, 
lui dit : « Simon, j'ai quelque chose 
à te dire ». Il répondit : « Maitre, 
dites ». 4 « Un créancier avait 


- ’ . F E] . : . . 1, 6. 
deux débiteurs; l'un lui devait cinq yrat 5,3. 


cents deniers, et l'autre cinquante. 
^? Comme ils n'avaient pas de quoi 
payer, 
deux. Lequel donc l'aime le plus? » 


43 Simon répondit : « Celui, je pense, 3 Esdr. 3, 12, 


à qui il a le plus remis ». Jésus lui 
dit : « Tu as bien jugé ». | 

^* Et se tournant vers la femme, il 
dit à Simon : « Vois-tu cette femme? 
Je suis entré dans ta maison, et tu ne 
m'as point donné d'eau pour /aver 


mes pieds; elle, au contraire, elle a: 


arrosé mes pieds de ses larmes et elle 
les a essuyés avec ses cheveux. ^? Tu 
ne m'as point donné de baiser ; mais 
elle, depuis qu'elle est entrée, n'a 
cessé de baiser mes pieds. * Tu n'as 
pas oint ma téte d'huile, mais elle, 
elle a oint mes pieds de parfums. 
^* C'est pourquoi je te le dis : 
Beaucoup de péchés lui sont remis, 


parce qu'elle a beaucoup aimé. Mais 
celui à qui on remet moins aime 


moins ». 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Philip. 3, 
18-19. 


Luc. 11, 19. 
Sap. 8, 1. 
Eccli. 4, 12. 


Rom. 11, 33. 


A pecen- 
rice uucti 
pedes. 
11, 37. 


Act. 26, 5. 
Is. 33, 18. 
Mat. 25, 35. 
am 12,1 
Os. 7, 4. 


Pharisæi 
scanda- 
lum, 
Luc. 5, 20; 
15, 2; 19, 7. 
Rom. 10, 3. 
Sap. 1, 11. 
Mat. 23, 26 
Mare.14, 
13-14. 

Is. 1, 16. 
Ap. 17,5. 


Duorum 
debito- 
rum 
fabula. 
Mat. 26, 6 ; 
22, 16. 
Jon, 3, 2. 
Prov. 8, 6; 


18, 25. 


Col,2, 13; 3, 13. 


1 Cor. 4, 7. 
Joa. 15, 5. 


il leur remit la dette à tous !, Pe» 29 l. 


Mat. 18, 27. 
Sap. 11, 25. 
Job, 6, 29. 


Hujus et 
mulieris 
diversa 
agendi 
ratio. 
Gen. 18, 4. 
Joa. 13, 5. 
Cant. 7, 10. 
Lue. 19, 9. 


Is. 16, 9. 
Cant. 4, 1. 


Rom. 16, 16. 
Lue. 10, 39. 
Is. 60, 13. 


Mat. 26, 7. 
Ps PEL 85 
alé, 8). s 


1 Pet. 4, 8. 
Je. a, 20; 
UC 210022 
Is. 64, 6. 
Jac. 5, 20. 


Tim. 5, 10. 


36-50. Notre-Seigneur, Simon ct la pécheresse. 
iécit propre à saint Luc. 

36. Un des pharisiens. Peut-être Simon le lé- 
preux. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 6. Saint Luc 
mentionne deux autres repas pris par Notre-Sei- 
gneur chez un pharisien, xr, 31 et xiv, 1. 

31. Une femme. Marie-Madeleine. Voir la note 
sur Matthieu, xxvi, 56. — Un vase d'albátre. Voir 
la figure de Marc, xiv, 3, p. 293. C'est encore au- 
jourd'hui l'usage en Orient qu'on peut entrer dans 
les maisons pendant le repas pour voir les con- 
vives. 


44. Cinq cents deniers, 390 francs environ. — 
Cinquante deniers, 39 francs environ. 


A^. Donné d'eau pour laver mes pieds. Cétait la 


premiere marque de déférence qu'on témoignait à 
ses hôtes. Voir la note sur Genese, XVIU, 4. 


4» Donné de baiser. Cétait encore un usage 
oriental de donner un baiser à ses amis en les re- 
cevant et en les quittant. Cf. Genèse, XXXIII, 4; 
Exode, xvii, 73 I Rois, xv, 3. — Depuis qu’elle est 
entrée. Le grec porte : « depuis que je suis entré », 
ce qui suppose que la pécheresse était entrée dans 
la maison à peu prés en méme temps que Notre- 
Seigneur. 
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290 Lucas, VII, 48 — VIII, 13, 


IE. Vita publica (EV, 14- XE X, 28$). — 1° (e). Doctrina signis innixa (VIIL). 


18 Eins dè atti Apéwvrrui oov ai duag- | — * Dixit autem ad illam : Remittüntur 
tia. ^? Kol zo&avro ot cuvuvureiusvor àe- | tibi peccáta. ^? Et ccepérunt quisimulac- 
ye èv Éautoïc Tic oor0c £oriv, 0c xoi duag- cumbébant, dicere intra se: Quis est hic 
tiaç dqizow; 50 Elne dà ngóc tiv yuvatxu | dui étiam peccáta dimittit? *° Dixit autem 

ad mulierem : Fides tua te salvam fecit : 
| vade in pace. 
í , COE MO j VIIL. ! Et factum est deinceps, et ipse 
toc duudeve xara Qon ^ot YUU]Y, X20V0- | iter faciébat per civitátes et castélla, 
otv xol evuyyebdmevos viv Buouksiur vov prédicans et evangelízans regnum Dei : 
Jot, xol o didera, ovv avto, ?xal yv- | et duódecim cum illo, ? et mulieres áli- 
ralxéc Tiveç d 50v Tedeounevuére dno | que, que erant curâtæ a spiritibus ma- 
TVEUUUT(UY 7t0vynoov xol &09svewov, Magia | lignis et infirmitátibus : María, quæ 
ý «cXovuerg Mayduknrr, ap ÅS duuora vocátur Magdaléne, de qua septem dæ- 
inta Een de, ? xal "Iadvva yuv) Xov; mónia exierant, E el Joánna uxor Chusæ 
eruroonov ‘Howdov, xal Xovodvva, xai S Heródis, 2 Susänna, A áliæ 
multæ quæ ministrábant ei de facultáti- 
bus suis. 
^ Cum autem turba plúrima convení- 
| rent, et de civitátibus properárent ad 
ia ie eum, dixit per similitüdinem : ? Exiit qui 
sins do magapoAzc Eger d oxeiowr | séminat, semináre semen suum : et dum 
TOU O7tsiQGL TOY O7t0QO0V GUTOU, xGl èv to | Séminat, áliud cécidit secus viam, et con- 
OHELQEL aUrOv 0 uiv Emtos mad rav ódgy | culcátum est, et vólucres coeli comedé- 
XUL XATENOTY IN, ZUÈ TO TETELE TOU ovu- runt illud. © Et äliud cécidit sae pe- 
vod xavéquysr «ird. © Kal Eregor Zuggs, | (29 : et natum áruit, quia non habébat 
humórem. * Et áliud cécidit inter spinas, 


c , 4 J ; 3 2 (2 
H TIOTIG oov 0£00x& GE, ztopsvov sig sigzvzv. 
WA. Koi éyévero Ev To xa9s&nc, xul av- 


&regat noiai, uirives dinxovovy QUT CT | 
TOY ÚTMUQYÓVTWV QUTGICG. 

^ Xvwóvrog dé ÓyAov zoÀÀo, xoci vuv 
XATO THOMY énimogevouévov 7-906 GÜTUY, 


3 A ld D 
eni TV HÉTOUY, xol qviv ÉSnoév In did TO 


Pr yet ieudidu. Ho E etsimul exortæ spinæ suffocavérunt illud. 
v K ii ETIE EV ey 8 , . , LI . . 

E a ge, 0 an - Et áliud cécidit in terram bonam, et 

P o M. E uU ^. | ortum fecit fructum céntuplum. Hæc di- 
s c et x B O7 . 

ADU (IOS avro. — "Koi ëtegov | cens clamábat : Qui habet aures audiéndi, 

^ Le 

ÉTLEOEV ENL TYV YNV Ty ayuFýv, zaù qviv | audiat. 

> , M t 6 ^ B . , . 

ÉTOINOE xo9nov ixorovranAaotoye.  Tuvra ? [nterrogábant autem eum discipuli 


A£ycv épuve O Eyowr dra ixovsw,Gxovire. | ejus, que esset hæc parábola. 1° Quibus 
? Ennodittv dè odvóv oi uS qvol avzov, ipse dixit : Vobis datum est nosse mys- 
héyovres tic sin à ruouBoir aty. '9'O dè térium regni Dei, céteris autem in pará- 
diner Yui Oa aa d des bolis : ut vidéntes non vídeant, et au- 
diéntes non intélligant. !! Est autem hac 
parábola : Semen est verbum Dei. 1? Qui 
autem secus viam, hi sunt qui aüdiunt : 
: ae. j . deinde venit diábolus, et tollit verbum de 
n nuguboir" O onógoc goriv č Aoyoc rov | corde eórum, ne credéntes salvi fiant. 
Isot. "OL dé nagd tv ddóv sow oi | 13 Nam qui supra petram, qui cum au- 
dxovovtes" sra £oysvot Ò ÓwifloAoc xoi až- 
QEL TOV ào yov ET THG xuodiac QUTG, ive 48. Alors il dit à cette femme. Grec : « et il lui dit ». 
un muiorevoavreG ocOGoiy. 130i dè mì | | 


w n ^ w = 

Tác Paoilelus toù deov, roig dè hornog èv 
mw [44 

ztaguBoAalc, tva. [JÀenovrsg ux BA£noot za 

5} m. 

&xovorrsc un ovvuooty. — "! "Ecr, dè GUT 


49. DL: àor:» o$rog. 50. D: èv domrm (sic). — 
1. Xt (p. 990.) àztdoroo.. 9. AX: Magid u. 3. SO: 
av ois. LTO: £x. 4. D: ovve49óyrog EL (p. zarg) 
vry. D: rapaBolyy vowvrgv mods autos. 5. ATIN: 
avrov. 6. BT?: xæréneoev. 8. NABT: Zreoev eic. 
9. L'T* Zéyorres. 19. NBT?: oc QXOVOQVTEG (D: ot 
dxoAovSoUrrec et XT Fey Ad yov). | Semeurs égyptiens (Y. 5). E o (Tombeaux des rois 


Luc, VII, 48— VIII, 13. 291 


LL. Vie publique (EV, 14- XEX, 28). — 1° (e). Enseignements et miracles (VIII. 


48 Alors i] dit à cette femme Juco amore 48. Vos péchés vous sont remis. Ce sont les 


peccata A : a AP 4 j 
donantur memes paroles qui avaient été adressées au para 


« Vos péchés vous sont remis ». j s ir. | lytique. Lue, v, 20. 


E > MT : ` Mat.9, 2. 
19 Ceux qui étaient à table avec lul romi, 39-30. 
* ` t M B 2 up 
commencèrent à dire en CUX- 5255, 
^ 3 e l : : = t Luc. 8, 48; 
mêmes : « Qui est celui-ci, qui remet 755^; à. 
méme les péchés? » 99 Mais Jésus DR E 50. Votre foi. Non pas la foi seule, mais la foi 
dit à la femme: « Votre foi vous a Rom. 5, 1, agissante, la foi accompagnée des œuvres. 
! : / T 
; : hilip. 4, 7. 
sauvée ; allez en paix ». ae | 
; 1 : E : ere e) Enseignements et miracles 
J VIL. Et il A E r E ene du Sauveur, VIII. 
ésus parcourait les villes et les vil- , tes 
" x ] pus yr 22; | VIN. 2-3. Les femmes pieuses et leurs libéra- 
lages : préchant et annonçant le Joa. 17 4,4,06, | lités. Trait particulier à saint Luc. 
royaume de Dieu; etles douze étaient Mat. a, 23. 
avec lui, 2 ainsi que quelques fem- Luc. 11, 26; 2. Marie ... Madeleine. Voir la note sur Matthieu, 
8, 30. xxvi, 56. 


mes, qu'il avait délivrées des esprits Mare, 7, 9. 


Mat. 27, 55. 


malins et de leurs maladies : Marie, Joa. 12, 6. 


2 Cor, 8. 

appelée Madeleine, de laquelle sept Eue. 23,49, | 

E DP oe. eM T j D es " 3. Jeanne, femme de Chusa, se retrouve à l'en- 

démons étaient sortis, eanne, Patu 7" |sevelissement de Notre-Seigneur, Luc, xxi. 10. 

femme de Chusa intendant d'Hé- IO MU x Chusa était le trésorier ou l'économe d'Hérode 
3 


Antipas. — Susanne est tout à fait inconnue. 
rode, Susanne, et beaucoup d'autres, 


qui l'assistaient de leurs biens. 


í Comme le peuple s'assemblaiten paranoias | LS Parabole, de le semence. Comparer avec 
foule et accourait à lui des villes, il 355529 | — E | 
dit en parabole : 5 « Celui qui sème 2,5, | ad fui au sème. Voir la figure p. 290, et celle 
alla semer son grain; et pendant qu'il Pepe # 
semait, une partie de la semence fn 
tomba le long du chemin, et fut foulée 9,75 


aux pieds, et les oiseaux du ciel lats 513; 1 


mangèrent. Une autre tomba sur la Put- 2? 2^ 
pierre, et ayant levé, elle sécha; po. 
parce qu'elle n'avait point d'humidité. 70»: SOT 
7 Une autre tomba parmi les épines, ? fim.35 | 7. Les épines. Voir la note sur Matthieu, xus, 7. 
l i : les épi- Prov.21,30-31. M. 
et croissant en ge temps, les ep T5728. EN E Gs oreilles OUr entendre, ens 
nes l'étoufférent. 8 Une autre tomba Gens je | 'ende. Voir la note sur Matthieu, xm, 12. 
> A Is. 28, 24-25. 
dans la bonne terre, et ayant levé, 5.79777 
lt : Num. 13, 25. 
elle porta du fruit au centuple ». Sym p 


Disant cela, il criait : « Que celui 427 
qui a des oreilles pour entendre, en- 
tende ». 

" Or ses disciples lui demandaient Aperitar 


parabola. 


quel était le sens de cette parabole. "27^ 0712 


10 T] leur dit : « Pour vous, il vous a! C% 15 1-| 10. Le mystère du royaume de Dieu. Voir la note 
on G 7 R ` Mat. 13,11, | sur Matthieu, xui, 11. 
été donné de connaître le mystère du 15; 11,25. 


royaume de Dieu ; mais aux autres je : Cor. 2, 14, 

parle seulement en paraboles; afin Ps. 70, 15-16. 
D . e S. 49, 9, 

que voyant, ils ne voient point, et Mat.13,15-23. 


; . Mare. 4, 14-20. 
qu'entendant, ils ne comprennent 1 Pet.1, 23. 


. ass Eccli. 1, 5. 
point. '! Or voici le sens decette para- 1 ra. às. 
D et. n . 
bole: Lasemence estla parolede Dieu. Rom. 1, 16. 
12 . E 1 Cor. ll. 21. | : 5 " 
* Ce qui tombe le long du chemin, ce 15.42, 20. | 12. Le diable. Saint Matthieu, xni, 49, l'appelle 


— i k k Joa. 3, 15. | « le méchant », et saint Marc, 1V, 45,« S ». € 
sont ceux qui écoutent; le diable vient Mat.4, 3. | sont autant de termes synonymes. Dp i 


ensuite, et enlève la parole de leur x} gi" 
cœur, de peur que, croyant, ils ne "py" 
soient sauvés. !? Ce qui tombe sur la 7°% ** 
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Lucas, VIII, 14-25. 


YE. Vita publica (IV, 14-XEX, 28). 


TIG HÉTOUG, OÙ Órav QGx0UvOQOL, HETO YUQUS | 


! ` 7 A s fa c 2 
Óéyovrau vOv À0yor xoci ovTOoL GT ur ovx 
; > 
ÉXOUOU , m "oc xeu gaY TMLOTEVOVOL YU Èv 
A * \ » 
XO4Q(U TELQUOLOU Situato uo sic 
TOG dnávðas 7806", ovroL slow OÙ GXOU- 
cavt&c, xoi VO pusguuvcov xoi HAOUTOU ZAL 
ndovc v toù iov z0gsvoj.evot Ovunviyovtat, 
^ v ` \ > ~ a 
xoi où telsopooovo. — !? To dE év vy xam 
yy, ovvol slow otriveg £v xagÓía xain xai 
t t 
dyad) duovoarvrec TOV Aoyov xat£y0vot, xoi 
Pj 4 z 
xoagmoqogovotr ÈV ÜTOLOVNY. 
1 
16 ()józic dè Ai vov &wec xuAUTTEL aÜTOr 
J p € / HU , 2 3 > s 
OXEVEL 7] VTOZATW HVN TLd OL, CAA ET 


Bj , [44 € > d 
&niidqou, LY(X OL ELCTMTOQEVOLEVOL 


47 2 Ü bJ / 
Ov yag EOTL zQvunrOv, 


Avyviag 
pàénwot TO quc. 
À OÙ PUvEQ0V YEVROET OU, 
o 2 / S > S Va 

0 Ov 7 VWO DT CET xal sic quao. cr 


mr 2 , 
OVOE Q7z0XQuqOov, 


18 Biénets ovv, nuc Gxoveve ôç 780 av eZ 
dodrioerut GUT, xal ôs av n &yn, zat ô 
dore &ysiv doS1osva GT GUIOU. 


19 Il i r de \ 2 M , [4 Ü 
«gsyévovro ÔE ztQ0c QUTOV Å LUNTNE 
\ c 2 ^ 3 2 s * 2 2 à 
zut ot &ÓsAqoi avtov, zal oÙx T|ÓUvaYrTO 
^ 2 me \ * 22 ^ 20 NND 
ovvtvzsiv auto da vor ogor. ?? Koi an- 
! PAL , NIU. , ` 
nyyEAn atw, Aeyovrcn TFL unto oov zat 
e J [ c , Ik 30 ~ ' 
oL &ÓsAqoL cov &or5zaotwv EE, LÓsiv os Jé- 
: : 
hovtec. ?''O dè &moxgiOsic sine ngoc av- 
DAN / 5 263 , T ! 
vovc Argo uov zal &ÓsAqot pov, ovrot 
` AN LAN à 
slotv oL TOv ÀOyOv TOU JEOÙ UXOVOYTES xal 
7z0L0UVTSC GUTOY. 
99 s a) 1 3 d m € m ` 
?? Kai ëysveto év qua Twv Ņusgwv, xal 
DENEN DP > ~ \ € M 
«oroc vey sig zÀoiov zat ot uod 
ÆAëldœusr 
> \ ! m , N 2 7 
SiG TO TEQUY TNG Mum, zat GT nou. 
28 TD sovrwv dé ovrcv aqunvoos zal zat- 


> iy ES M 2 " 
UTOVU, XXL ELNE THO0G QGUTOUCG 


¿py lahay av£uov sic Tv Aiuvmr, xoi ovv- 
&nÀxoovvco xai éuvóvvevov. ?* IIooceA9 óv- 
\ La 2 L4 r PERS PJ " 
Tec dé dinysiour avtov, A£yovrsg Eniotata, 
Le \ ? \ 
O de eéysodsic 


2j , sd 2 ! \ ed t€ ~ 
ÉRETIUNOE TO vew zal TO xÀvÓcr. Tov 


ÉTIOTUTU, G0AÀULLEO G. 


a NT UY 7 So fi 7 
VOUTOG, xai ÉTUVOUVTO, XAL EVEVETO YALNVN. 
+ 


25 Eine dè avroic loù sotiv vj niotis uwv; 
GQofg9évisg dE Edavuuour, éyovteç ngoc 


16. LT (bis) : Tidyou. 

17. LT?: © 8 un yvoo95. 

19. BDT*: 7t&oeyéveto. ND+ (QD: ant.) QUTOV. 
20. LT: 770 

20. NBDLT?* 4zyóvtoy. XT on. 


— f? (e). Doctrina signis innixa (VIEIL). 


dierint, cum gaüdio suscipiunt verbum : 
et hi radíces non habent : qui ad tempus 
credunt, et in témpore tentatiónis recé- 
dunt. !^ Quod autem in spinas cécidit : hi 
sunt qui audiérunt, et a sollicitudinibus, 
et divítiis, et voluptátibus vitæ euntes, 
suffocántur, et non réferunt fructum. 
15 Quod autem in bonam terram, hi sunt 
qui in corde bono et óptimo audiéntes 
verbum rétinent, et fructum áfferunt in 
patiéntia. 

16 Nemo autem lucérnam accéndens. 
óperit cam vase, aut subtus lectum ponit : 
sed supra candelábrum ponit, utintrántes 
vídeant lumen. ‘7 Non est enim occül- 
tum, quod non manifestétur : nec abs- 
cónditum, quod non cognoscátur, et in 
palam véniat. 8 Vidéte ergo quómodo 
audiátis. Qui enim habet dábitur illi : et 
quicümque non habet, étiam quod putat 
se habére auferétur ab illo. 

19 Venérunt autem ad illum mater et 


fratres ejus, et non póterant adire eum 


pre turba. ?" Et nuntiátum est ilh : 
Mater tua et fratres tui stant foris vo- 
léntes te vidére. ?! Qui respóndens, dixit 
ad eos: Mater mea, et fratres mei hi sunt 
qui verbum Dei aüdiunt et fáciunt. 


22 Factum est autem in una diérum: 
et ipse ascéndit in naviculam, et discípuli 
ejus, et ait ad illos : Transfretémus trans 
stagnum. Et ascendérunt. ?* Et navigán- 
tibus illis, obdormivit, et descéndit pro- 
célla venti in stagnum, et complebäntur. 
et periclitabäntur. ?* Accedéntes autem 
suscitavérunt eum, dicéntes : Præcéptor, 
perimus. At ille surgens, increpávit ven- 
tum, et tempestátem aque, et cessävit : 
et facta est tranquillitas. ?? Dixit autem 
illis : Ubi est fides vestra? Qui timéntes, 


91. L: evroic. NABDT* avzov. 

22. LTO: ?^Eyévevo ðt. T: àvéflz. 
24. T?: ÓweyeoSeis. 

23. NABT* (pr.) £orw. N: où dE qof. 


©: 


VIL. 24. Maitre. Ce mot est redoublé dans le grec. 


Luc, VIII, 14-25. 293 


Il. Vie publique (HV, 14-NIX, 28). — £ (e). Enseignements et miracles (VILL). 


pierre, ce sont ceux qui, ayant écouté 
la parole, la recoivent avec joie; mais 
ceux-ci n'ont point de racine, ils 
croient pour un temps, etau temps de | 


la tentation, ils se retirent. '* Ce qui "5,5; 
tombe parmi les épines, ce sont ceux Philip. "Py 
qui écoutent la parole, mais, en al- jm 0. 


lant, ils sont étouffés par les solli- 25 2i 


citudes, les richesses et les voluptés , ea 
5 : " ee, NE, RE 
de la vie, et ils ne portent point de Tue. 11, 25. 


. : . 5 Hebr. 10, 36. 
fruit. 15 Mais ce qui tombe dans la ps.62,6. 


bonne terre, ce sont ceux qui écoutant N 
la parole, la conservent dans un cæur `’ 
bon et excellent, et portent du fruit 

par la patience. | 


16 » Personne, allumant une lampe, Non oceut-| 46. Lampe sous le boisseau. Comparer avec Mat- 


ne la couvre d'un vase ou ne la met mesma, | Aien, v, 18; Marc, 1v, 21. 
sous un lit; mais il la pose sur un ee | 

chandelier, afin que ceux qui entrent 1 Cor 9, 18. | 

voient la lumière. t7 Car il n'y a rien Eph. 3:60. | 

de caché qui ne soit découvert, et Mat. 10,26, | 

rien de secret qui ne soit connu, et E 8 | 

ne vienne au grand jour. ‘À Voyez Joa. n 26. 

donc comment vous écoutez. Car il Mat. 13, 22. 

sera donné à celui qui a; et quicon- E I 


1 Cor. 2, 12. 


que n'a point, méme ce qu'il croit Lue. 19 21. | 
L 2l- 22. 

avoir, lui sera ôté ». | 
e Cependant sa mère et ses frères Qui mater 


tfratres. 
vinrent vers lui, et ils ne pouvaient x Mare. 3,213. 
20 Job, 19, 13, à : 
laborder à cause de la foule. On NS 60, 3. f 20-22. Qui sont la mère et les freres de Jésus? 
arc. 6, 3. ; -50. 
donc lui dite «Notre mère et 2 Cor. 515 | "oImparer avec Matthieu, xi, 45-30 
vos frères sont là dehors, qui vou- Fec. 1125; 
. . 21 E q r 6, A i s ze ` 
draient vous voir ». ?! Jésus répon- Mat. 2 50. 91. Mes frères. Voir la note9 à la fin volume. 
: : Mare. 3, 35. 
dant, leur dit : « Ma mère et mes Jos. 15, 14. 
s . , al. +, GE 
frères sont ceux qui écoutent la Joa. 20,17. 
. TET " Eccli. 4, 12. 
parole de Dieu, et qui l'aecomplis- Jae. 1,23. 


sent ». 


22 Or il arriva un de ces jours-là medo 22-25. Tempéteapaisée. Compareravec Matthieu, 
tempestas. | vi, 23-26: Marc, wv, 36-40. 


ba 
qu'il monta sur une barque avec ses i i sl 22. Du lac de Génésareth ou mer de Tibériade. 


disciples, et il leur dit: « Passons à EZe53- | Sur ce lac, voir la note 8 à la fin du volume. 
Sap. l4, am 
l'autre bord du lac ». Et ils partirent. 1». D i | 


23 u : : s , 5 
Pendant qu'ils naviguaient, il s'en- d gu. 33. Un grain de vent. Voir la note sur Matthieu, 


dormit, et un grain fie vent vint fon- Mat. sez. | vin, 21. 


oi Men dh 
dre sur le lac, et la barque s'emplis- Ud, 
sait d'eau, et ils étaient en péril. E | 
am 
*? S'approchant donc, ils le réveillè- Tov. 15 15. 
rent, disant : « Maître, nous péris- Ps- 733/19. 
Prov. 6, 3-4. 


sons ». Alors, se levant, il Du is, 
sther, 13, 9. 
manda le vent et les flots; et ils s'a- 2:77, 6. 
Marc. 4, 39. 


Jaisèrent, e z o Ps. 88, 10. 
I , et il se fit un grand Ene. Ps se Uc 


25 Mais il leur dit : « Où est votre Tob. 3, 22. 

E A y uc. 17, 6. 
foi? » Et eux, effrayés, se regardèrent Mats, 26. | 
5 Marc. 4, 40. | 


avec surprise les uns les autres, di- Prov. %0, 4. | 
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Lucas, VIII, 26-37. 


— f? Ce). Doctrina signis innixa (VIIL). 


aAAjAov; Tic koa oùTOc £ovw, ótt xai toig 
«vépotc émudoos xol TO vdati, xol Vu 
X0UOVOLV GT ; 

26 Ka] xarinisvoav eic TV Jour TOV 
Tadagnvwov, qris £oviv drrunéqur týs la- 
Malas. 
YNY, DTVTNOE" aT «vio ur éx DE 710 - 
AUS üc EYE daruna èx %o0vwy ix avor, 
xol ludtioy oùz &vsÓidvOxsro, xal £v oixig 
0UX &uevev, &ÀÀ' èv roig urmuaotv. ?5"Iduv 
dè vOv noovv. xal &voxgusac TQOGÉTECEN 
GUTQ, xol pov] LEYAN sine Ti uol xol 
ooi, *Incov, vié TOÙ J&0U TOU VWYIOTOV; deo- 
pai oov, ui He Bacavtoxc. 29 [luonyyethe 
yao TO HVEUUOTL TO CAATAOTW AL 
&7t0 TOU dv9 gnov zohor y&Q YO0VOIc 
ovvyonaxet «Tov, xci &Ósousiro GAVOEOL 
xai z£Ó«ig qvAaocopusvoc, xai Oworoccv 
và souc xÀ«vvsro no TOU Óc(uovoc siç 
taç éguuovc. — ?9"Ennowvzos dè aùtor 0 
"Inoooc, Léywr' Ti cot dou droua; O dè 
sins Asyswv, OT auone nolla Eicher 
sig aùtov.  ?! Kol nager aùtor, iva 
LU) ÉTATUE GÜTOÏG eic TNV vocor. o neM ev. 

32 "Hy dè xst ayen yoigwv txavov Bo- 
OXOUEVWV ÈV TW QEL, XA TUQEXGAOUY GUTOV, 
iva nitgëyy uuroic sic Érelrovc ege. eir 
xai énetoewWer uutoic. ?? "EzsA9ovra de 
TO Saud va NO TOU dvd uiztov icr 36v 
elc rovc Xolgove, xai OQUNCEY À aye, XATO 
om GE eig Tr Atv av. xoi Gen VI) 
" ** Idovreg de oL Bo OXOVTEG TO yeyevnuevov 
Epvyov zat OTE Jorrec any ysha siç THV 
nov zal siç Tos «'ygovc. J5 FEES or de 
idsiy TO Jeyovóc, xal 7290 ngo tov Iy- 
cov, E Etoov xod uEvor TOY v9 'oonor, 
áp’ OÙ TG daura Ee wet, LLGTLOLLÉVOY 
xal goqpoovovvra naga  TOUC nóðaç TOU 
T5609, xci EpoB Four. An yyEdur de 
GUTOLG xal OÙ idovvec, TWG £00 91, 0 Dougcovt- 
o9sig ?' xoi 5ouTncor TO Čnav TO 
nii 9oc Uic TTEQLYWQOV TOV Taðuonvov 
dreld siv GT Se ÓTL qoo pueyel 
OUVELYOVTO. 
ÜTÉOTOEWEV. 


26. BLT*: Tegaony. Ceti. 37) NIAK T'egyeonvav. 
LTO: dvtnéga. 2i NEI (sec.) auto. NBT*: 
(l. os eiye) Éywr. 28. LT* (pr.) zat. 29. LT: TEQ- 
yyyeñhev. T: èðeousvero. 30. LT?* 1éy. 31. LT: 
7ztagexdAsr. 32. LT: Boorxouérn et magexdáeaav. 
33. SLTII: eisyidor. 34. NABCDT: zò yeyovos. 
DT!: épuyer. T cum uncialibus omnibus * 
a7teÀA9. 35. D: 7tagoyevouéyoy dE ix Ts TOEWS 
xat Oeognodvrov xaŸYUEVOY TOY a uovo uevoy 


aw € 
Cwpeoyovyta xai LuaTiouéyoy xe1, uevov Taoû TOUS | 


T Ese oru dé ato En Thy 


Atoc È upac siç vo aÀoiov | 


miráti sunt ad invicem, dicéntes : Quis 
putas hic est, quia et ventis et mari ím- 
perat, et obédiunt ei? 

26 Et navigavérunt ad regiónem Gera- 
senórum, quz est contra Galilæam. ?7 Et 
cum egréssus esset ad terram, occurrit 
illi vir quidam, qui habébat daemónium 


jam tempóribus multis, et vestiménto non 


induebátur, neque in domo manébat, sed 
in monuméntis. ?8 Is, ut vidit Jesum. 
próeidit ante illum : et exclâmans voce 
magna, dixit : Quid mihiet tibi est, Jesu. 
Fili Dei Altíssimi? óbsecro te, ne me tór- 
queas. ?? Præcipiébat enim spiritui im- 
mundo, ut exiret ab hómine. Multis enim 
tempóribus arripiébat illum, et vincie- 
bátur caténis et compédibus custodítus. 
et ruptis vinculis agebátur a daemónio in 
desérta. ?" Interrogávit autem illum Je- 
sus, dicens : Quod tibi nomen est? At 
ille dixit : Légio : quia intráverant dæ- 
mónia multa in eum. ?' Et rogábant illum 
ne imperáret illis ut in abyssum irent. 

?? Erat autem ibi grex porcórum mul- 
tórum pascéntium in monte : et rogábant 
eum, ut permitteret eis in illos íngredi. 
Et permísit illis. 55 Exiérunt ergo dæ- 
mónia ab hómine, et intravérunt in por- 
cos : et ímpetu ábiit grex per praeceps in 
stagnum, et suffocátus est. 

31 Quod ut vidérunt factum qui pascé- 
bant, fugérunt, et nuntiavérunt in civi- 
tátem et in villas. ?? Exiérunt autem 
vidére quod factum est, et venérunt ad 
Jesum : et invenérunt hóminem sedéntem, 
a quo demónia exíerant, vestítum, ac 
sana mente, ad pedes ejus, et timuérunt. 
36 Nuntiavérunt autem illis, et qui víde- 
rant, quómodo sanus factus esset a 
legióne : ?* et rogavérunt illum omnis 
multitádo regiónis Gerasenórum ut dis- 
céderet ab ipsis, quia magno timóre 
tenebántur. Ipse autem ascéndens navim, 
revérsus est. 


7t0ÓMG; TOU "Inoov éqo 9noar. 36. LT* x. 37. L: 
7 oor5osv. 


25. A la mer. Grec : « à l'eau ». 

96. Géraséniens. Grec : « Gadaréniens ». 

21. Un homme. Grec : « un homme de la ville ». 

287. Grec: « et voyant Jésus, et ayant crié, il se 
prosterna devant lui, et dit d'une voix forte ». 

31. Ils le priaient. Grec : « il le priait ». 

36. Comment il était échappé sain et sauf de la lé- 
gion. Grec: « comment le démoniaque avait été 
sauvé ». 


31. Des Géraséniens. Grec : « des Gadaréniens ». 


Luc, VIII, 26-37. 295 


EE. Vie publique (IV, 11-XIX, 25). — 1° (e). Enseignements et miracles (VIIL). 


sant : « Qui pensez-vous est celui-ci, 776,21 
qu'il commande au vent et à la mer, P 1621 
et ils lui obéissent? » 


26 1 1 Arp ERA 26-39. Les possédés de Gérasa. Comparer avec 
Ensuite ils abordèrent au pays Sera | Matthieu, vut, 28-34 : Marc, v. 1-99. 
des Géraséniens, qui est vis-à-vis Héros: ol Géraséniens. Voir la note sur Matthieu, vir, 
on 5 21 j 1 Is. 60, 12. 28. 
la Galilée. ?7 Et quand Jésus fut des- Eph., 2. 27. Dans les sépulcres. Voir la note sur Matthieu, 


cendu à terre, il vint au-devant de ‘sus | vm 28. 
lui un homme qui avait en lui un dé- £z 16, #7. 
mon depuis longtemps; il ne portait Bar. s ir 
aucun vêtement, et ne demeurait mare à 6. 
point dans les maisons, mais dans po TM 


; "ur : ., Philip. 2, 10. m" , — : 
les sépulcres. die Celui-ci, dès qu'il Dan, 13, 24. 28. Qu'importe à moi el à vous. Voir la note sur 
; ; 5 2 Cor.6, 15-16. | Jean, 11, 4. 
vit Jésus, se prosterna devant lui, et wa. 1,21. 
A . . * Ji de 11, 27 
criant d'une voix forte, dit : « Qu'im- Gen. 14, 1s. 
: : ' ; > 2 Mach. 9, 13. 
porte à moi et à vous, Jésus, Fils du “rs in, 10 
. ` . Mich. 7, 10. 
Dieu Très-Haut? Je vous en conjure, marc. 5,6, 4; 
" . 155975923; 
ne me tourmentez point ». ?? Car il Tue 1,21. | 29. Depuis longtemps. Saint Luc, qui était mé- 
S LIS sre A s at. 8, 28. ecin, donne sur le démoniaque plusieurs détails 
commandait à l esprit mpl de sortir fe LEE qu'on ne lit ni dans saint Matthieu, ni dans saint 
de cet homme. Depuis longtemps, 35e»: | Marc. Il était possédé depuis longtemps, mais les 
" " Die ; Ps. 79, 14, | Crises violentes n'éclataient que par intervalles et 
en effet, il s'en était emparé ; eis ded s. il Eu poussé par le démon dans le désert. Cf. 
o 104 OA J ^ , s. 80, 13. | Ny, 24. 
quoiqu'il fût lié de chaines et gardé, are. 3,9 
: i . . Joa. 16, 30. 
les fers aux pieds, il rompaitses liens, “os. » 17. 
—X " $ Ps. 90, 7. 
et il était poussé par le démon dans 1%. 8,2 
» 3 Q 2 Cor. 11, 14. o. : 
le désert. % Jésus l’interrogea, Joa 13,%, 2. | 30. Légion. Voir la note sur Marc, v, 9. 
: + 2 Pet. 2, 4. 
disant : « Quel est ton nom? » Il lui ‘in xs 
: Me Job, 41, 3. 
dit : «Légion » ; parce que beaucoup Cor. 18, 24, 
; TP g Rom. 16, 20. 
de démons étaient entrés dans cet "nis 
: o 8 Marc. 5, 10. 
homme. ?! Et ils le priaient de ne pas yet |, 31. pn ete on entend communi ment ien 
, 5 LA | fer, que VEcriture nomme en effet souvent abime 
leur commander d'aller dans l'abime. parce qu'on le concoit comme unlieu profond, où 


32 Or il y avait là un grand trou- Legio por- | les démons sont renfermés pour jamais (Glaire). 
; : : . cos 32. Un troupeau de pourceaux. Voir la figure de 
peau de pourceaux, qui paissaient sur Md NM | Matthieu, vin, 30, p. 41. 
o = l ial 2 hie * 
la montagne; et ils le priaient de leur 715. 
permettre d'entrer en ces pourceaux, Jo» 1 1. 


et il le leur permit. ?? Les démons Jj» 4°33 | 33. Lelac de Génésareth. — Sur le troupeau de 


: , ab dJac.l,14 | pourceaux noyés dans le lac, voir la note sur 
sortirent donc de l'homme, et entrè- osais | Matthieu, xxt. 19. i 


rent dans les pourceaux; et le trou- ! T™ 5 & 
peau courut impétueusement se pré- 
cipiter dans le lac, et s'y noya. 

34 Ce qu'ayant vu, les gardiens, Timor 


: , : A incolarum. | 
s'enfuirent, et l'annoncérent dans la soa. 6, 14. 
: : 5 Jon. 1, 10. 
ville et dans les villages. ?? Et plu- 151». 


sieurs sortirent pour voir ce qui était no» 1, i35; 
arrivé, et vinrent à Jésus; ils trouvè- xag 5 13. 
rent, assis à ses pieds, vêtu et sain ‘re sr, so. 
d'esprit, l'homme dont les démons 4 ». 
étaient sortis, et ils furent remplis de 1", 
crainte. * Et ceux qui l'avaient vu, 1s.61 10. 
leur racontèrent comment il était ps 63, 10. 
échappé sain, et sauf de la légion. titi, 
Alors tout le peuple du pays des ` 5,14. 
Géraséniens le pria de s'éloigner Mare. 5, 17. 
d'eux, parce qu'ils étaient saisis d'une Job, 3i, 14. 
poa frayeur. Jésus donc, montant xax.5,1520. 


ans la barque, s'en retourna. Er 
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Lucas, VIII, 38-51. 


XI. Vita publica (KV, L4-XIX, 28). 


— 1° (e). Doctrina signis innixa (VIDI). 


38"Eózsro dà «vroU 0 dvýg, àp où Eein- 
Avda rà dærudvia, var Ùv adto. Ane- 
Àvos dè aŭror 0 "[goo)Ug, Aëywr 3° "Ymo- 
otospe sig rov oixóv Gov, x«i dinyoù Ooa 
émoígoé oo d Isos. Koi Gnmhds, xa9" 
dm rqv noA xqgvoocv 00 ÈTNONOEV aiv 
ó "[5007c. 

40 ° Eyévero dè cv To ónootgèyat TÓY 
Iyoo, GnEdEEUTO aŬtov 0 0 hos 700y 
yao 7I T&G ngoçõoxwvTEc ovtov. “' Kai 
idov, jer vio ( (0 övoua Jietgos, xal av- 
Tog oyw Tis ovvaytiync vnnoxe, xai 1E- 
owy naga TOUG nodac TOU Loov TUQEA- 
A QUTOY sich deir els TOY OLXOV HÜTOU, 

42 jr, DUYÉTIO uovoysrgc zv evo WG TOV 
dw dsa, zaù K uni) vnozev. 

CEv de t vnaysw uvrov ot 0720 gvve- 
wor aitov. *? Koi yovi ovca èv gécer 
aluatos cno rov dwdexa, 216 eig i«vgovUc 
zgogavaAc caca hov vov tov ovx 10 yv0Er 
Um ov0svog JigunsvOTmqvOL, * ngoceA9ovoa 
n0) ev 2 Wero TOU xoaonèðov TOU L(LLGTLOU 
«iov, xai mage yore £ovy À QUOig TOU 
aipaTos OLET ^9 Kai einer ò 5oovc cle 
Ò áyáuevós uov; “Agvovuérwr dè z&vrov, 
sinev 0 [létoos zal oi ust arot’ Emorü- 
TG, oL 0 ÀOL OvYéz0vOt 6s xai «09 Aovot, 
xal Meyer Tig o cpi uevoc pops 36 uds 
J50ovc sev "Hwoero uov DG é £yO yaQ 
iyvoy duvauur £5819070av or duov. ^ [- 
dodoa O8 ý yuvy Ört oùz hads, rofuovoG 
jM, xat TQOGTECOUOU QUT(, OL’ Av aitiav 
jyaTo GUTOU, dry yeuer GU(0 ÉVQ7LLOY TAV- 
TOG TOU A&0U, XGi (UG id9q nuu ono. 
180) d siner adv Odgos,, 9vyarso, ý ni- 
OTIG OOV O£OQZ6 O& HOQEVOU sig signvyv.) 

19" Er, atot AoXoUvroc, £gystal vig NOQG 
TOU &Q gLOUYG. (00v, À£ycov adto" "Or révy- 
x&v 5 Juyavqo oov: un oxvAAs tov didaoza- 
ov. 0O dé "[ncovg dxovous &nsxotóT 
aUtTQ, yc: My qofiov: uovor niovsvs, zai 
owFjostai. 9! Eigel9«v dè siç tyv oixiur, 
oUx apxev siçehdeir otðsva, sb un Tergov 


38. T!: édeiro. L: &Óeeiro. [L]T* 9 Iyo. 41. LT: 
tos. 42. LT: x. èyévero èv tõ nogeveota avt. 43. 
NACT: 77:6 targots. L: Bior avte. LT?: dàn. 43. 
D: o ðè "Inoovg yrovs tyv £$&el9ovoaov èE avTov 
Óvva uw ETNŅOVTE. NACDT: ot ov» QTY. 46. D* 
“no. NBT: èbelyiv9viav. 47. NABDT* (sec.) adro. 
48. LT* Ocooe. 49. L: aro et : uņyzéri. T* avto. 
50. LT* 2éy. T: zozevoov. 51. NA BCET?: 422». 


LT: &«5se49. Tia ovv GvTOQ. 


f 


38 Et rogábat illum vir, a quo dæmónia 
exierant, utcum eo esset. Dimísit autem 
eum Jesus, dicens : ?? Redi in domum 
tuam, et narra quanta tibi fecit Deus. 
Et ábiit per univérsam civitátem prædi- 
cans quanta illi fecisset Jesus. 


^ Factum est autem cum  rediísset 
Jesus, excépit illum turba : erant enim 
omnes expectántes eum. *! Et ecce venit 
vir cui nomen Jáirus, et ipse princeps 
synagôgæ erat : et cécidit ad pedes Jesu, 
rogans eum ut intráret in domum ejus, 
12 quia única fília erat ei fere annórum 
duódecim, et haee moriebátur. 

Et cóntigit, dum iret, a turbis compri- 
mebátur. *? Et mulier quadam erat in 
fluxu sánguinis ab annis duódecim, quæ in 
médicos erogáverat omnem substántianr 
suam, nec ab ullo potuit curári : ** accés- 
sit retro, et tétigit fímbriam vestiménti 
ejus, et conféstim stetit fluxus sánguinis 
ejus. ^? Et ait Jesus : Quis est, qui me té- 
tigit? Negántibus autem ómnibus, dixit 
Petrus, et qui cum illo erant : Præcéptor, 
turbæ te cómprimunt et affligunt, et 
dieis : Quis me tétigit? ^* Et dixit Jesus : 
Tétigit me áliquis : nam ego novi virtü- 
tem de me exiísse. ^" Videns autem 
mülier, quia non látuit, tremens venit, et 
prócidit ante pedes ejus : et ob quam 
causam tetígerit eum, indicávit coram 
omni pópulo : et quemádmodum confés- 
tim sanáta sit. #8 At ipse dixit ei : Filia, 
fides tua salvam te fecit : vade in pace. 

3? Adhuc illo loquénte, venit quidam 
ad principem synagogæ, dicens ei: Quia 
mórtua est filia tua, noli vexáre illum. 
50 Jesus autem, audito hoc verbo, re- 
spóndit patri puéllæ : Noli timére, crede 
tantum, et salva erit. ?! Et cum venisset 
domum, non permisit intráre secum 


43. La fin du verset avec la suile jusqu'au verset 48 
figure entre parentheses dans le grec. 

43. Tout son bien. Grec littéralement 
vivre ». 

41. Elle déclara. Grec : 


: « tout son 


« elle lui déclara ». 


48. Et Jésus lui dit. Grec : « mais il lui dit : Aie 
confiance ». 

49. Ne le tourmente pas. Grec : « ne fatigue pas le 
maitre ». 


50. Ayant entendu cette parole, dit au père de la 
jeune fille. Grec : « ayant entendu, lui répondit di- 
sant ». 


Luc, VIII, 38-51. 
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II. Vie publique (EV, 11- XIX, 25). 


— 1 (e). Enseignements et miracles CVIII). 


38 Et l'homme, dont les démons en. 
étaient sortis, lui demandait instam- „Ps. 62,9. | 
ment de rester avec lui. Mais Jésus ax. 1,8. 
le renvoya, disant : ?? « Retourne en 1 Cor. 4, s. 
ta maison, et raconte quelles gran- l7 *,* 

Cant. 3,2. 


des choses Dieu t'a faites ». Et il St 
s'en alla, publiant par toute la ville “ge 19. !*. 
les grandes choses que Jésus lui 7°» 13, 3 
avait faites. 

40 Or il arriva que lorsque Jésus voeatur a 


Jairo. 
fut de retour, la foule du peuple le arare. 5, ?1. 
: Mat. 9, 1 
reçut; car tous l'attendaient. *! Et »<'3 2 
Mich. 7, 7 


voilà qu'il vint un homme, nommé 
Jaire, qui était chef de la synagogue, 
et qu'il se jeta aux pieds de Jésus, le 
priant d'entrer dans sa maison; 
4? parce qu'il avait une fille unique 
d'environ douze ans, qui se mourait. 
Et il arriva que comme 1l y allait, 
il était pressé par la foule. *? Or il y 
avait une femme malade d'une perte 
de sang depuis douze ans, laquelle 
avait dépensé tout son bien en méde- 
cins, et n'avait pu être guérie par 
aucun. Elle s'approcha par der- 
rière, toucha la frange de son vête- 
ment, et aussitôt sa perte de sang 
s'arréta. ^? Jésus ditalors : « Qui est- 
ce qui m'a touché? » Comme tous 
s'en défendaient, Pierre dit, ainsi que 
ceux qui étaient aveclui : « Maitre, 
la foule vous presse et vous accable, 
et vous demandez : Qui m'a touché? » 
16 Mais Jésus repartit : « Quelqu'un 
m'a touché; car j'ai connu moi-même 
qu'une vertu était sortie de moi ». 
+T La femme, voyant qu'elle n'était rs. 
pas restée cachée, vint. toute trem- ; 
blante, et se jeta à ses pieds; et elle 1155 ;: 
déclara devant tout le peuple pour- 
quoi elle l'avait touché, et comment 
elle avait été guérie à l'instant. 
48 Et Jésus lui dit : « Ma fille, votre 
foi vous a sauvée. Allez en paix ». 
1 Comme il parlait encore, quel- 
qu'un vint dire au chef de la synago- 
gue : « Ta fille post morte, ne le tour- 
mente pas ». ?" Mais Jésus ayant 


Marc. 5, 22-24. 
Mat. 9, 18. 
Luc. 13, 14. 
Jer, 17, 7-5. 


2 Res. 1, 26. 
Luec. Gr 
Joa. 6, 2 


Mulier a 
flux 
curiti. 


Mat. 9, 20. 
Luc. 15, 12; 
21, 4. 


Luce. 6, 19. 
Marc. 5, 29-33. 
Mat. 9, 21. 


Luc. 7, 49. 
2 Mach. 7, 
20-21. 
mit 
Sap. 1, 1. 


Luc. 6, 17. 
Act. 10, 38. 
Rom. 3, 4. 


118, 18; 


Marec. 5, 31. 
Act. 15, 9.| 
Philip. 4, 7. 
IPnelta 
vitie 
reddita. 


Mat. 9, 22. 


Is. 21, 6. 
Luc. 7, 6. 


entendu cette parle dit au père de ? Par. 2 17. 


Luc. 1, 37. 
la jeune fille : « Ne crains point, 


croin seulement, M elle sera sauvée ». 
' Et quand il fut venu à la maison, 


i ne laissa entrer personne avec lui, 55 


Jos IS 17 


2 Mach, 3, 31. | 


Lev. 15, 25. | 
Marc. 5, 26-27. 


Jer. 17, 14. | 


Marc. 5, 35-37. 


40-46. La fille de Jaire et l'hémorrhoisse. Com- 
parer avec Matthieu, 1x, 18-26; Marc, v, 91-43. 
40. De retour, probablement à Capharnaüim. 


Al. Chef de la synagogue. Voir la note sur Marc, 


v, 32. 


42. Une fille unique. Saint Luc est le seul évan- 
géliste qui mentionne cette particularité. 


4^. La frange. Voir la note sur Matthieu, tx, 20. 


46. Une vertu, la force divine qui avait opéré le 
miracle. 


298 


Lucas, VIII, 52 — IX, 11. 


IX. Vita publica (KV, 14- XIX, 28). 


VOT \ 2 Ü M \ ! 
xai laxofov xoci Lwarrnr xoi rov naortgc 
~ alg N ` ! 32* p. ) ds 
thc HOLÔOC xai TNV UNTEQGO. xcov ÒS 
c Sl 
z&rvrsc zat éxonvovro ebtv. O dé sins 
Mn xAetsvse ovx enc avev, a ÀÀG aude de. 
53 Ka) xureyélwy aùtod, siðótsç Ori ånd- 
Suvsv. 4 _Avroc dà éxBalovy sw ndvra 
N w S Lu 9 d 
xui YXOUTHOUS TÅG YELQOG QUTNG, ÉPUVNOE 
! “IC SIS D N » 
A&ye* H naig, &ystgov. Kai ÉREOTOEWE 
^ 2 ^ \ 2 dw . 
TU HVEULUO GUVTG, xol AVEOTY AUQUYOMUG 
xat dietagev aŭt) doyva paysiv. ?* Kai 
i F w ai * [4 
LEéoTnow» ot yovsig «vcrc 0 dE nagnuyys- 
Aer aûtois undevi sizsiv TO ysyovoc. 
- x 7 ` b 7 
WX. XvyxoAsoGusvoc de vovg Ówósxa ua- 
Fyraç avtov, sÓcxsv «vrois Óvvoqur xci 
&Eovotav ini ndvra TA Ôeova, zal vo- 
covçg JOsgunsUsu, ? xal cn£orstÀev avrovg 
xyoúocsiww tv Pacihsiav roU JtoU xoci id- 
D = M 3 
OJUL rovc AOdEVOUVTUG, Szal sins QOÇ 
> r ` » > N Cer / 
(UTOUG Mydër CUQETE sic TV 0dóv, LE 
gap doug LÄTE nýoav UNTE Tor LATE gyv- 
gov K ava Óvo ziravas &y&v. ‘Kai 
siç v av vixiar sise D NTE, exei TE xo 
EAST EV CECO EOIS. 5 Koi oo av un 
dcc rot Vu, ÈSEQJOUEVOL CNO THG NOLEWG 
ÉXELVNG, xab TOV HOVIOOTOY TO TOY zt00Qv 
vtr ÉTOTIVUEUTE EIG HAOTÚQLOV ÈT’ GUTOUC. 
6 PEE 7 ` - / x ` Ü 
Seoyouevor de Óujoyovro zara Tu xw- 
Lac, 8UG 7814, 0 evo Xa J'EOUTEVOITES NAV- 
TAJOV. 
T'Hxovos de |Howózc 0 rsrQuozzc ta 
c NO V 
yivóusva ÖT QGUroUv navt, zal Óvmmoosi 
x \ a t [4 A Di €t 2 # 
dia To ÀëysOd'ai vno Tuwv, ott loavrgc 
éynyeotou èx vexoov, Sönd viov Óé, TL 
HDi 2 , 2 ^ ; dz 4 e F2 
Hios éparn, (Avv dé, ott noopnrns sic 
~ 2 , 2 1! IK X5: *H jd k 
TWV GO JULY Geor. at einer own 
Jdo&vvqv € &yc (TER (207 tic dé éorw ov- 
roc, nsQl ov 8d dxovw rouvre; Kai èy- 
re, ideiv adzdv. 
10 Koi vnoovgczyrarrsg oi &z100T0A00 diy- 
ynoavro aŭto Ou énonmoar xoi Tagala- 
Pav avroUc drsywonce zat iÓtav sic tonov 


somuov nóAsoc xaXovuévgc Bndcaidu. 11 Ot 

NM» La > ; 2 = M 

dE 0 yot yróvcsg nrxohovY nor avro. Kai 
v t 


defdusvos avroic dast ačtolç TEQÙ THG 


52. LT: 8 yao. 

54. LT* 2x.-xct ABLE Éyergæ). NBCDL: Éyerge. 
55. D: vréote. ... inéro&ev. 

1. ABDT* uad. avtov. 2. BT* rovs 09. (NADL: 

goJeveis). 

3. NBCDT: 64800. 

9. NABCT: Oéyovroi. [L]T* xat. 

7. [L]T* dr? aùr. LT: 7yé097. 
ESI xc 


— 1° (f). Apostolorum institutio (IX, 1-50). 


quemquam, nisi Petrum, et Jacóbum, et 
Joánnem, et patrem et matrem puéllæ. 
* Flebant autem omnes, et plangébant 
illam. At ille dixit: Nolíte flere : non est 
mórtua puélla, sed dormit. ?? Et deridé- 
bant eum, sciéntes quod mórtua esset. 
?' Ipse autem tenens manum ejus clamá- 
vit, dicens : Puélla, surge. 55 Et revérsus 
est spiritus ejus, et surréxit contínuo. Et 
jussit illi dari manducáre. 55 Etstupuérunt 
paréntes ejus, quibus præcépit ne alícui 
dícerent quod factum erat. 

EX. ! Convocátis autem duódecim 
apóstolis, dedit illis virtátem et potes- 
tátem super ómnia dæménia, et ut lan- 
guóres curárent. ? Et misit illos preedi- 
cáre regnum Dei, et sanáre infirmos. ? Et 
ait ad illos : Nihil tuléritis in via, neque 
virgam, neque peram, neque panem, 
neque pecüniam, neque duas túnicas ha- 
beátis. * Et in quamcámque domum in- 
travéritis, ibi manéte, et inde ne exeátis. 
? Et quicümque non recéperint vos : ex- 
eüntes de civitáte illa, étiam pulverem 
pedum vestrórum excütite in testimó- 
nium supra illos. ë Egréssi autem cireui- 
bant per castélla, evangelizántes, et cu- 
rántes übique. 


7 Audivit autem Heródes tetrárcha 
ómnia que fiébant ab eo, et hæsitäbat eo 
quod dicerétur * a quibásdam : Quia Joán- 
nes surréxit a mórtuis : a quibüsdam 
vero : Quia Elías appáruit : ab áliis au- 
tem : Quia prophéta unus de antíquis 
surréxit. ? Et ait Herôdes : Joánnem ego 
decollávi : quis est autem iste de quo ego 
tália aúdio? Et quærébat vidére eum. 

10 Et revérsi apóstoli, narravérunt illi 
quaecümque fecérunt : et assümptis illis 
secéssit seórsum in locum desértum, qui 
est Bethsäidæ. !! Quod eum cognovissent 
turba, secütc sunt illum : et excépit eos. 


9. T* (alt.) ya. 
10. T (* tor. £g.) : n0Aw xcisauérgr. 
11. NLTO: arrodeë. 


52. La jeune fille n'est pas dans le grec. : 
94. Mais Jésus, prenant sa main. Grec : « mais lui. 
les ayant tous fait sortir et prenant sa main ». 


1X. 4. Et n'en sortez point. Grec : « et sortez-en ». 

8. Le commencement du verset est rattaché dans le 
grec au verset 7. 

10. Qui appartient à Bethsaide. Grec : 
appelée Bethsaida ». 

41. Et Jésus les accueillit, et il leur parlait. Grec : 
« et les accueillant, il leur parlait », 


« d'une ville 
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si ce n'est Pierre, Jacques et Jean, et 


le pére et la mére de la jeune fille. 
33 Or tous pleuraient et se lamen- 55 niu 


taient sur elle. Mais Jésus dit : « Ne x ~ 


pleurez point; la jeune fille n'est pas zo» 12, #5; 
morte, mais elle dort ». ?? Et ils se Prov. 19, 29. | 


Colos. 2, 3. 


riaient de lui, sachant qu'elle était ,, , 40; 

morte. ?' Mais Jésus, prenant sa, 17%! 54. Jeune fille, lève-toi. Voir la note sur Marc, 
5 2 : Í S Zl. 

main, éleva la voix, disant : « Jeune 35755 |" i 


fille, lève-toi! » 55 Et Pesprit lui "°° 4. 


revint, et elle se leva aussitôt; et il? 55 17,77 
lui fit donner à manger. 56 Et ses "Six". 


parents étaient hors d'eux-mêmes pus C 


d'étonnement, et il leur commanda ToS | | | 2H 
de ne dire à personne ce qui s'était Eccli. 3, 20. f) Jésus prépare ses Apôtres à leur mission, 
1X, 4-50. 


passé. E 
1 Tá d £) Mandat: IX. 1-6. Discours aux Apôtres: leur mission. 
IX. Jésus, ayant appelé les douze ^ E x Comparer avec Matthieu, ix, 35-x1; Marc, vi, 1-13. 


apótres, leur donna vertu et puissance Se Lr. 
» : n 10 i Bs En témoignage pour eux. Afin que ce soit 
sur tous les démons, et le pouvoir de Mat. pour eux un témoignage que vous ne pouvez plus 


Marc. 67: 
AT] : DIU dmi ne 385: avoirrien decommun avec eux, puisqu'ils refusent 
guérir les maladies. * C'est ainsi qu il IE 90, 13. d'embrasser la religion divine que vous préchez 


r3 envoya précher le rovaume de (Glaire). 

on à J ASA ol 7-9. Mort de saint Jean-Baptiste. Comparer avec 
Dieu, et rendre la santé aux malades. $555.55. | Matthieu, xw. 142: Marc, vt, 14-29. 
? Et illeur dit : « Ne portez rien en Ti 7» 2> = 


. A 9 s 1 M: 6, 8-10. 
route, ni bâton, ni sac, ni pain, ni Mar 6 1». 


argent, et n'ayez point deux tuniques. 1s- 36, 6. 
En quelque maison que vous en- Ze. 10, 5 7. 


Mat. 10, il. 

| o Mat 
triez, demeurez-y, etn'en sortez QUE TE 
? Quant à ceux, quels qu'ils soient, Lue. 10,11. 
Marc. 6, 11. 
qui ne vous recevront point, secouez, mnt, 10, 14. 


. 19, 13-14. 
en sortant de leur ville, la poussière "IDA 


méme de vos pieds en témoignage 
6 "tis, ilg Mare.6. 12. 
pour eux ». ^ Etant donc partis, ils Aey 63, 
ANT Sli- Mat. 4, 23. 
parcouraient les villages, évangéli- jim 
sant et guérissant en tout lieu. 


7 Cependant Hérode, le tétrarque, Merodes 


de Jesu 
entendit parler de tout ce que faisait curiosus. 
Jé t il it M CREE 
ésus, et il ne savait que penser, nr 
parce qu'il était dit ? par quelques- xa. 17, 10. 


EP Mal. 5-6. 
uns : « Jean est ressuscité d'entre les ‘Tue? 16. 


morts »; par quelquesautres : « Élie ""* ^ !* 
est apparu »; et par d'autres : « Un 
des anciens prophétes est ressus- 
cité ». ? Ainsi Hérode dit : « J'ai dé- Lu. 3, 20. 


Mare. 6, 16. 


capité Jean; quel est donc celui-ci, de E 


qui j'entends dire moi-méme de illos 3 Keg. 10, 24. 
choses? » Et il cherchait à le voir. 
10 Les apôtres étant revenus, racon- Terba 


Jesunti 


tèrent à Jésus tout ce qu'ils avaient seauitur. 


fait; et les prenant avec lui, il se re- ft 


tira à l'écart dans un lieu désert, qui v 


14 Lam. 3, 28. 9. Héro á 
appartient à Bethsaide. !! Lorsque le 122: 5,25. | ode de Annas tetrercue de la Galilee et de 


peuple l'eut appris, il le suivit; et ». 104, 4, 10-17. Multiplication des cinq pains. Comparer 


e) AA 
Jésus les accueillit, et il leur parlait E Se | ACC Io TUER XIV, 43-21: Marc, vi, 30-44; Jean. 


Famille pleurant autour du défunt (Y. 52). (Musée du Louvre) 


300 


Lucas, IX, 12-24. 


47. Vita publica (IV, 14- XIX, 28). 


— 4 (f). Apostolorum institutio (IX, 1-50). 


, d ~ \ \ ! nU 
Paoiksiug vov J&oU, xat TOUS yosiav &Z0v- 
[ > 
Ve Jegunsiuc (t TO. 
2T dè 7j "£u. Tj 05a co ziven nooceAd 0v- 
Tec 08 où wdexa sinov adto  ATOÀTOOY vOv 
P 9 2 # > $ \ "d La 
0 zÀov, Uva &z:5)00vrsg eig TOG XvxÀ« AWG 
xui TOÙS Gygo)c AXUTUAVOWOL xal ETOWOIV 
ÊTLOLTLOLOV, OTt «ÔE £v QNL voz Sour. 
43 5 \ \ 3 Be lá E 2 e € ~w 
Eins dè noûc avtovg Aore avtoiç vusis 
~ € AO: A 2 > _A € + ~ 
paysiv. Où de sinor Ovx sioiv muir zstov 
7 Tévreg GQTOL xoi úo iyOusg, sb uyt 
ztopsvOévrsg MES dyoodowuev sig HUYTU 
\ ` ~ , PET» j 
vov Àcov rovrov ouate. Hour yoo 
[4 P A , hf ` \ 
(cs &vOgsc nevtaziçythiot. Eins dë moog 
tovg uudntac atov KoroxMvors «)rovg 
fa 2 \ # 45 \ 9 , 
EIUS ava HEVTHAOVTU. Koi £notgoav 
OÙTW ZA Gvéx)ivav GTUYTUG. 


\ : » 
16 Aaßwv dE Toùs névre &orovg zai rovc 
# `~ 
dvo iyJuoc, dvafhewuç sig tov ovouvor 
2 L4 , 
£107 108Y aU tOUG zal zatéxzhaos, xal OO 
Toi uad cois nagativ to oyw. '* Koi 
ëpayov xal Pyoguío o qoar HUVTEG, XUL 3192 7 
TO HEMOOEUOUY GÜTOS, AAUGUÉTEOY xÓquvoL 
ou ósxa. 
18 K MID 0 > ~ cy 3 * 
aL éytvero ÈV TÐ EVUL GUTOY zt9og- 
la ~ — € 
EVYOLEVOY ZOATALOVUG, OUVROUY QGUt(0 OL 
uagdmrec xat £nqourrosv TOUS eyw 
, c 5 € 
Tiva ue À£yovoiv ot Oyho sivou; !? Où dè 
; $ 
anoxgIevteç sinov "Iuüvrgv vOv Pant- 
/ 2/ j 
orqr, &AXot dè "HÀtov, alor dé, tt x90- 
; me , 175 
quac vig vOv &gzotov vsot. °? Eins 
\ 2 Cx7 EU ` 51 
dé avroic Yusic de viva ue A£ysvse sivut; 
2 si La 
AnoxgIsiç dà ð Iléroog sins Tov Xo- 
Eo TOU FEOT. 
O dé énimuujouc GTI "91/76. 
b sizetv tovto, ?? sinwv “Ori Ósi tov 
ca "NO 9 N ~w \ 2 
VLOV TOV GYO'QU7IOU TokÀ& Tu Ebr, «6i QTO- 


2 à - 
doxuuodmrat dno vor nzgsofvrsowv xol | 


doytegéev xal youpuuom eov, xal &zoxravdT- 
vat xal vy toit) "cog £yega vou. 

#2 Eheye dè ngoc navrag Ei tig Jéhs 
OTIOW uov ATEN, &ovgodoO« avtor zal 
ŒQUTW TOY OrGvgOv GUrOU zaf Ńucoa, 
zal GxoXovsir uo Os ydo &v Jern 
Uv Voy QUTOU owa, (710A £0 EL ev 
óc Ò àv &7:0A£07) TV Wvynv QUTOU EVEREV 


12. GLTO: tre mogevdérr. T?* «8c. 13. N: (I. 
du GUTOUG) GUTOLG (CFO "Iycovs). NBCDT: cirar. 
14. TES NBCD |! PIE be T) wget. 
15. NBT?: xeré£xAvav. N: ztévcrag. 16. Dt (P: ovg.) 
mgoosyúSato xot. 16. T: zrega9 eivai. D: Tol ò ghois. 


18. NT (p. uad.) evrov. 19. NBDT: &zer. BDT?: 


.dixérunt : 


et loquebátur illis de regno Dei, et eos, 
qui cura indigébant, sanábat. 

12 Dies autem coeperat declináre. Et 
accedéntes duódecim, dixérunt illi : Di- 
mítte turbas, ut eüntes in castélla, villás- 
que, qua circa sunt, divértant, et invé- 
niant escas : quia hie in loco desérto 
sumus. !? Ait autem ad illos : Vos date 
illis manducáre. At illi dixérunt : Non 
sunt nobis plus quam quinque panes et 
duo pisces : nisi fortenos eámus, et emá- 
mus in omnem hanc turbam escas. 
14 Erant autem fere viri quinque millia. 
Ait autem ad discípulos suos : Fácite illos 
discümbere per convívia quinquagénos. 
15 Et ita fecérunt. Et discámberefecérunt 
omnes. 

16 Accéptis autem quinque pánibus et 
duóbus piscibus, respéxit in coelum, et 
benedixit illis : et fregit, et distribuit 
discipulis suis, ut pónerent ante turbas. 
17 Et manducavérunt omnes, et saturáti 
sunt. Et sublátum est quod supérfuit 
illis, fragmentórum cóphini duódecim. 

18 Et factum est, cum solus esset 
orans, erant cum illo et discipuli : et in- 
terrogávit illos, dicens : Quem me dicunt 
esse turbæ? !'? At illi respondérunt, et 
Joánnem Baptístam, álii au- 
tem Elíam, álii vero quia unus prophéta 
de prióribus surréxit. ?? Dixit autem il- 
lis : Vos autem quem me esse dicitis? 
hespóndens Simon Petrus dixit : Chris- 
tum Dei. 

?! At ille íncrepans illos, præcépit ne 
cui dícerent hoc, ?? dicens : Quia opórtet 
Filium hóminis multa pati, et reprobári 
a senióribus, et principibus sacerdótum 
et scribis, et occidi, et tértia die resür- 
gere. 

23 Dicébat autem ad omnes : Si quis 
vult post me venire, ábneget semet- 
ipsum, et tollat crucem suam quotídie, 
et sequátur me. ?* Qui enim volüerit áni- 
mam suam salvam fácere, perdet illam : 
nam qui perdiderit ánimam suam propter 


*Hieiar. 94. NABCDT: déyew. 22. L'T10: éraotyreu. 
93. NABCDT: Zoyso9e, dmaor. SL* xa? 74. 
24. NCT: av. 


12. Et dans les villages. Grec : « etdansles champs ». 
29. Simon n'est pas dans le grec. 
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du royaume de Dieu, et il rendait la 
santé à ceux qui avaient besoin d'étre 
guéris. 

12 Cependant le jour commençait à Gr 
baisser ; et les douze s'approchant, lul yrare.6, 35-44; 
dirent : « Renvoyez ie peuple, afin yrat, ta is-21; | 
qu'il aille dans les bourgs et dans les zoa. 7, 16-17. 

| 
villages d'alentour, pour y loger et 
trouver de la nourriture; carici nous 


sommes en un lieu désert ». 13 Mais 75 is 


illeur dit: « Donnez-leur vous-mêmes 367 20, 

à manger ». Ils lui répondirent : ^ 1:58. 

« Nous n'avons pas plus de cinq pains 

et deux poissons, à moins que nous 

n'alions nous-mémes acheter des 

vivres pour toute cette multitude ». 

1* Oris étaient environ cinq mille Mare. 6, 40. 

hommes. Jésus dit alors à ses disci- 

ples: « Faites-les asseoir par groupes 

de cinquante ». !? Et ils firent ainsi : 

ils les firent tous asseoir. | 
16 Jésus ayant donc pris les cinq Pisces et | 


panes mul- | 


pains etles deux poissons,levales yeux , filet 


Is. 61, 6; 9, 3. 

cc EE à “+ 1 Cor. 15,33; 

au ciel, et les bénit ; puis il les rompit, TUNE a 
S " o Ex. 24, d 

et les donna à ses disciples, pour les E $07; 
servir aux groupes. di Et jonewuemdn- miio. 
gèrent et furent rassasiés. Et on em- $2 ox 


porta. de ce qui leur resta, douze :*2.54* 


Ps. 21,27; 
corbeilles de morceaux. EURE 


Opinio de 


18 Or il arriva que comme il priait ‘diristo. 


seul, n'ayant avec lui que ses disci- Mare. S 37 


Jis 25s JE 


ples, il les interrogea, disant : « Qui we 5,5. 
dit-on que je suis? » '? Ils lui répon- ^*^^ 

z : : 1 Tim.3,7. | 
direntet dirent: «Jean-Baptiste;d'au- »'$ 


á : Is. 30, 10. 
ires, Elie; d'autres, un des anciens sinio 1 


prophétes qui est ressuscité ». ?? «Et p PT 


vous, leur dit-il, qui dites-vous que 7°% 5** 
je suis? » Simon Pierre répondant, | 
dit : « Le Christ de Dieu ». | 


3 . . r . 
21 Mais il leur défendit, avec me- Prædicta 
E 4 22 " passio. 
nace, de le dire à personne, ?? ajou- 1ne5,56:4,17. 
i A j Marc, S, 30, 
tant: « Il faut que le Fils de l'homme 7s 1-5. 


souffre beaucoup, qu'il soit rejeté par "t 15 20. 
les anciens, par les princes desirs is 
prêtres et par les scribes, qu'il soit 5 51255 
mis à mort, et qu'il ressuscite le troi- 
sième jour », 

?3 [I disait encore à tous: « Si quel- $a? 


anima. 


qu'un veut venir aprés moi, qu'il re- Mare.s,34-37. 
. me . Mat. 16, 24-26. 
nonce à lui-méme, et porte sa croix Lue. 14, 27. 
: : " . Mat. 6, 34. 
chaque jour, et me suive. ?* Carcelui rue 17,33. 
qui voudra sauver son âme, la perdra; jo 12 25. 


3 Joa. 12, 25; 


et qui perdra son âme à cause de moi, ; «l7 14. 


* 


12. Un lieu désert. Voir la note sur Matthieu, 
XIV, 413. 


18-21. Pierre fondement de l'Église. Comparer 
avec Matthieu, xvi, 19-20: Marc, vui, 21-30. — Entre 
le miracle de la multiplication des pains et la 


| confession de saint Pierre, saint Luc passe sous 


silence un certain nombre de faits racontés par 
saint Matthieu, xir, 22-xvr, 42, et saint Mare, vr, 45- 


| VIII, 96. 


18. Il priait seul à Césarée de Philippe. Voir la 
note sur Matthieu, xvi, $3. 


22-27. Passion prédite. Pierre repris. Comparer 
avec Matthieu, XVI, 21-28; Marc, vin, 31-39. 
22. Les anciens. Voir la note sur Matthieu, xvr, 


| 91. — Les princes des prêtres et les scribes. Voir 


la note sur Matthieu, 11, 4. 


24-25. Voir pour le sens deces deux versets la 
pote sur Matthieu, x, 39. 
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Lucas, IX, 25-38. 


ET. Vita publica (EV, 11- XIX, 


28). — 1° (f). Apostolorum institutio (IX, 1-50). 


25 Ti * 2 
LOT, obrog OWOEL «itor. L yaQ (e- 
lsira dv QWTOG «egdijouc TOY x0 0u0v hov, 
émvrOv dè dmoÀéoeg Ù Em Tec; 


200 yag &v ene vy, LE HU TOÙG suos 
Aüyovc, roUrOv Ó vioç TOU avfgwnov na- 
0 vr dj oerau, ÖTV y £y 1 dosyn «írov 
xal TOU naTgOS xal TOV cya diy year. 
MC dè var diy Iwg, &LOL TLVEG TWV 
wde torxoTwy, ot OÙ uN JEVOOVTU | Juvad- 
tov, fuc àv iw ot Tr Paoideiav vov Jeov. 

28 Eyévevo dè HETE TOUG Aoyovc TOUTOUC, 
oce yuga dat, xal TuouÀ 3 v Iléteor 
xol Lwuvvnv xoi Jezefov ddp sic TO 000 
TOOGEVEUOŸ Qu. 29 Kai éyévsto £v tw 790G- 
eu 7509 ut avtov TO sióog vov a Q0GCUzLOV 
«rov Eregov xol À IUUTIOUUG ev rov ÀEVAOG 
čsaorgantwv. ° Kol idov, &vópsc dvo ovv- 
&ÀdAovr cUTQ, OÙTIVES gjoav Moozc zal 
Ve ioo e. SgIéveng èv duly Ehsyor vQv 
££odov utot, zv iusÀAs nàņgoryv èv Tsgov- 
Guru. 

MONTE Létoos xui oi ovv «Ur ocv 
pPebugnuevor vavo diayoyyopýoavte ç dè 
&idov vr dóSav c«)Urov xai vovg Óvo av- 
doac Tovg OUVEOTWTUS avto. % Koi £c- 
vero EV TN dus gol keota «rovg an aù- 
toù, einer o Ietoos "906 TOV Tnoovy' 
"Emotata, xahov OTV juas ode sivari, xoi 
MO OWUEV oxnvac TOELC, pia 001 aci tay 
Moos xoi Huy Hic, uj sidus ô My&i. 
34 Tutto ÔÈ AUTOD A£yovroc, EYEVETO VEPEÀN 
xul ÉTECHLUOEV LI éqobijdnoav dé erv 
Tin ÉXELVOUS siehdeir eig vr v ve Ex ny. 

RANCE porh £yérevo &4 THS veq ENNS, ÀE- 
yovoa Ovróc &orty Ò vids , uov Ò ÉyurnTUs, 
«UroU dnovete. 96 Koi ev to yevécd un 
quvgv sgy 0 Igoovc povos. Kai ovvol 
&otynoav, xol ovÓsvi anyyysthav èv éxetvouc 
raiç nuéouis oŭvdèv Or &cgaxaotr. 

EE Eyévevo: dè &v vm E: uEou, ZATEA- 
Jdvtwv QTV ANO TOU Ógovc, ovvývtýov 
aŭto 0yAoc mokvc. 38 Kal ido, dvo ano 
toù Oykou Gvsfoógos Ayer  ZhóuoxaAs, 
déouat cov, em([lÀewov ini vOv viov uov, 


26. CX: 2dy. T!* 1dyous. 27. T: ovv8 (pro dde). 
ACDEGSLT!: &oróvrov (NBT?X: éorga.). 28. [Lj* 
sue x. T: x. Idx. x. Io. 30. NBDT?: “Hasies. 

le [ipf (p. EL) 0ë. 32. NT: cider. 33. GUS (a 
a ó. 34. T: èneoxiæbev el : èv To elçeld. 
aŭrtss. 35. TB: èxlekeyuéros. 36. NABCDT* (a. 
"Ino. d. D* ovôtr. T?: édgexov. 37. T^* èv. 


me, salvam fâciet. illam : ? quid enim 
prófieit homo, silucrétur univérsum mun- 
dum, se autem ipsum perdat, et detri- 
méntum sui fáciat? 

26 Nam qui me erubüerit, et meos ser- 
mónes : hune Filius hóminis erubéscet 
cum vénerit in majestáte su et Patris, 
et sanctórum angelórum. ? ' Dico autem 
vobis vere : sunt áliqui hic stantes, qui 
non gustábunt mortem donec vídeant reg- 
num Dei. 

*3 Factum est autem post hsec verba 
fere dies octo, et assümpsit Petrum et 
Jacóbum, et Joánnem, et ascéndit in 
montem ut oráret. ?? EL facta est, dum 
oráret, spécies vultus ejus áltera : et ves- 
titus ejus albus et refülgens. *? Et ecce 
duo viriloquebántur cum illo. Erant au- 
tem Móyses et Elías, ?! visi in majestáte : 
et dicébant excéssum ejus, quem com- 
pletürus erat in Jerúsalem. 


?? Petrus vero, et qui cum illo erant, 
graváti erant somno. Et evigilántes vidé- 
runt majestátem ejus, et duos viros qui 
stabant cum illo. *5 Et factum est cum 
discéderent ab illo, ait Petrus ad Jesum : 
Præcéptor, bonum est nos hic esse: et fa- 
clámus tria tabernácula, unum tibi et 
unum Móysi et unum Eliæ, nésciens quid 
díceret. ?* Hæc autem illo loquénte, facta 
est nubes, et obumbrávit eos : et timué- 
runt, intrántibus illis in nubem. 


35 Et vox facta est de nube, dicens : 
Hic est Fílius meus diléctus, ipsum audite. 
36 Et dum fieret vox, invéntus est Jesus 
solus. Et ipsi tacuérunt, et némini dixé- 
runt in illis diébus quidquam ex his qua 
viderant. 

31 Factum est autem in sequénti die, 
descendéntibus illis de monte, occürrit 
illis turba multa. *8 Et ecce vir de turba 
exclamávit, dicens : Magíster, óbsecro te. 
réspice in filium meum, quia ünicus est. 


38. LT?0: £80zoc. GKSTO: émibléyer. 


25, A son détriment et en se perdant lui-même.. 
Grec : « s'il se détruisait lui-même et se perdait ». 
26. Majesté. Grec : « gloire ». 


98. Qu'il prit... et monta. Grec littéralement : « pre- 
nant... il monta ». 

31. Vint au-devant d'eux. Grec : « vint au-devant 
de lui ». 
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la sauvera. ?? Et que sert à l'homme Pisi 


de gagner le monde entier à son dé- *# 1 1 
triment et en se perdant lui-méme? 
D Xi! aura rougi de moi et De eo non 


erubescen- 


mn 1 unt. 
de mes paroles, le Fils de l'homme „enir, 


. : E EE Marc. $, 35. 
rougira de lui, lorsqu'il viendra dans a 


sa majesté et dans celle du Père et des „25 75 21 


ja, 5, 27-28. 
saints anges. ?7 Et je vous le dis en MM € 
vérité: Il y en a quelques-uns ici pré- je E 
sents qui ne goüteront point de la ETS 
mort qu'ils n'aient vu le royaume de 
Dieu ». 


28 Or, il arriva, environ huit jours rranshgu- 
après qu'il eut dit ces paroles, qu'il. waes ». 
i | Mat. 17, 1. 
prit Pierre, Jacques et Jean, et monta i. 


sur la montagne pour prier. °? Et, peu 10 13, 
pendant qu'il priait, l'aspect de sa 5,3 
face devint tout autre, etson vêtement 5^. 
d'une éclatante blancheur. 3° Et voilà Mare. 9, 4 


quedeux hommess'entretenaient avec Num. 1, 3. 
Eccli. 48, 4-5. 


lui. Or c'était Moïse et Élie, 5! parais- pen 113. 
santen grande majesté ; etils parlaient 6,57 
de sa fin, qui devait s'accomplir à £25 
Jérusalem. 

32 Cependant Pierre et ceux qui se petri 
trouvaient avec lui, étaient appesan- sob os 1235. 
tis par le sommeil; et se réveillant, ban 116. 
ils virent sa gloire, et les deux 


Mare, 9, 5-7. 


hommes qui étaient avec lui. 33 Et il 55i 17,4 
arriva que lorsqu'ils le quittèrent, "ra? z e” 
Pierre dit à Jésus : « Maitre, il nous Sr. 

est bon d’être ici; faisons trois tentes, 

une pour vous, une pour Moïse, et 

une pour ilie »; ne sachant ce qu'il 

disait. ?** Comme il parlait ainsi, il se cant. 1, s. 

forma une nuée qui les enveloppa de zz s 

son ombre; et les disciples furent "^ 7^ 
saisis de frayeur en les voyant entrer 

dans la nuée. 


33 Etune voixvintdelanuée,disant: vex de 


: o : P . Á nube. 

« Celui-ci est mon Fils bien-aimé; rs, 22 
> 36 Pe Lie 
écoutez-le ». 3 Et pendant que la voix Jor Ld 
. , ; olos. 1, 13. 
parlait, Jésus se trouva seul. Mais xxr. 


ardant eux-mémes le sil il Her, 1, 4. 
x À PE CO DS ne y, 17, 9: 


91. Quelques-wuns... ne goüteront point de la 
mort. Voir la note sur Matthieu, xvr, 28. 


28-36. Transfiguration. Comparer avec Matthieu, 
XVII, 1-43; Marc, ix, 4-12. 

98. La montagne. Voir la note sur Matthieu, xvit, 
1. 


30. Moïse et Elie. Voir la note sur Matthieu, 
Noll, dio 


32. Appesantis par le sommeil ; et se réveillant. 
Ce détail n'est donné que par saint Luc. Plusieurs 
interprètes en ont conclu que le miracle avait eu 
lieu pendant la nuit, mais la conclusion n'est pas 
certaine, car la fatigue de l'ascension sur la mon- 
tagne suflit pour expliquer le sommeil des Apó- 
tres. 


36. Ils ne d irent à personne, selon l'ordre formel 


| du Maitre. Voir la note sur Matthieu, XVIL, 9. 


dirent à personne, en ces jours-là, Vere» 8,10. 


? 2 Cor, 11, 5. 


rien de ce qu'ils avaient vu. Dan. 12, 4. 
?' Il arriva que le jour suivant, !«»atieus 


comme ils descendaient de la mon- "r9.14-19. 


tagne, une foule nombreuse vint au- s 9*5 


devant d'eux. ?* Et voilà que de la ps. 1s, 15. 
foule un homme s'écria, disant : xxx is. 
« Maître, je vous supplie, jetez un 


regard sur mon fils; car c'est le seul 


31-43. Guérison du lunatique. Comparer avec 
Matthieu, xvn, 14-20; Marc, 1x, 13-28. 
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Lucas, IX, 39-52. 


EI. Vita publica (EV, 14- XIX, 2$). 


— 2 (u?). Aversio Samaritanorum (IX, 51-62). 


OTL uovoyevýg oti uov ?? xal lóov, zvsv- 
ua Aeupiivet «U)rÜv, xal $&alq nc AQU EL, 
xal OTUQÉCOEL (Ur LETO &q900, xal ud- 
yic ÉTOYWQË AT «)rov OvrrQiDov avtov. 
10 Kai dex 9 mv TOv ua d nt oov, tro éxpadh- 
Àwuoty avto, x«l oix nJvrnd nor. 

x: Anoo eic de o Jyoovc einer" `Q yevea 
TUTO xai dre qaae euge fuc TOTE éco 
7:90 C onec x«l GVEEOUGL uwv; ngoçdyaye 
öde tov vior gov.  "?" Eri dé ngoceoyouévov 
ŒUTOÙ, £QÓnser atov TO Õarudóriov xal ovr- 
condgougev énstiumoe dE 0 "Tnoovc to zvsv- 
uet TO Gzadugr, xal ikoaro vOv naida 
xai GTEÔWXEV ŒUTOY T() zGTQU QÜTOU. 

33 "E&enisocorro dé z&vrsc eni v?» ueyu- 
Aaotmre vov Jeou. L[luvrwr dè Javua- 
Éovrwr &ni n& ow oic émolz ov o oov, cine 
"906 Tovg notes «vtov: ** Oops vusic 
E TO WTO, ULL Y TOUG Aóy0vc TOUTOUC 0 
y&Q viç TOU GrJQuzOv Hu£AAsU nagadi- 
ooto sis zegas da qurwr. GTO TO 
54yvóovr TO nue TOÛTO, ZG da 7LAQUXEX(.- 
Avuuéroy om  GUrOYr, iva un Louvre 
AUTO’ x«i éqofovrro EQUTHOUL EÜTV mtol 
ES Dur TOUTOV. 

‘° Eicy28e dè diuloyiouvg iv avroic, to 
vic &v in ustZov aitov. | **O d "[IncoUc 
iðwv tov dialoytouov WE kagüiac GUTOY, 
ETLAUBOUE voc xadiov, ÉGTAOEV ŒÜTO NAQ 
auto ^? xal sine «v roig 'Oc cav Óz£m- 
TOL TOUTO TO ztGi0lor ENL T() OVOUGT LOU, 
eue Ó&ysrot, xal 0c UV € enè dena, dez evoa 
TOY GTHOOTELÀUYTU n 7&0  LUXZQOTEQOG 
Ev naow VU Uno yv, otoc otat Léa. 

19 Anoxgt siç dè 0 Lwurrns einzv En- 
Gtutu, &douéy Tiva ini TO OvouaTi Gov 
Sxpdhhovta to duuorix xai Ezwivoouev 
«UtOv, Oti OÙX d(xoÀovOsi us? xiu. 
50 Kai sims no0c avtov d "[gootg My 
XWAVETE" Öç y&0 orx EOTL AF ruv, Unio 
ao 
Huv éottv. 

M "Éyévero de iv To ovt, povo Jo TU 
juegas TNG åvarjysws ŒÜTOÙ, xat ŒÉTUg 
TO HQOGWTOY GUTOU £a ri orEe TOU HOQEVE- 
ou sic Tsgovoalyu. 9? Kol anc lotas 
&yy&Àovc 7ztQO MQOGÚTNOV QÜTOT, xGL TMOQEV- 
J'évrec eicnAdov elc xwunv Sauuoarwr, vcre 


Ro D: 4egugeve yae avtov ibaíqvge 7ztvevua. 
: NABCT: éxBélwor. 42. D: và da. zv. … 
eu eUrOv xci dnéðwxev vOv naida (l. ao. 
aTéd. aurov). 43. NABCDT: ézoíe. LT* ò "Io. 
45. LT: éregor. 47. NBT?: edd. 48. LT: orir. 
49. NAET* (a. Tw.) 6. NABCDSLTO* za. 


mihi : ?? et ecce spíritus apprehéndit 
eum, et súbito clamat, et elidit. et dís- 
sipat eum cum spuma, et vix discédit 
dilánians eum : ^" et rogávi discípulos 
tuos, ut ejicerent illum, et non potuérunt. 


! Respóndens autem Jesus, dixit : O 
generátio infidélis, et pervérsa, usquequo 
ero apud vos, et pátiar vos? Adduc huc 
filium tuum. *? Et cum accéderet, elisit 
illum dæménium, et dissipávit. *? Et in- 
crepávit Jesus spiritum immundum, et 
sanávit püerum, et réddidit ilium patri 
ejus. 

41 Stupébant autem omnes in magnitü- 
dine Dei : omnibusque mirántibus in 
ómnibus quæ faciébat, dixit ad discipulos 
suos : Pónite vos in córdibus vestris ser- 
mónes istos : Filius enim hóminis futürum 
est ut tradátur in manus hóminum. ‘ At 
illi ignorábant verbum istud, et erat velá- 
tum ante eos ut non sentirent illud : 
et timébant eum interrogáre de hoc 
verbo. 


46 Inträvit autem cogitátio in eos, quis 
eórum major esset. “7 At Jesus videns 
cogitatiónes cordis illórum, apprehéndit 
püerum, et státuit illum secus se, *5 et ait 
illis: Quicümquesuscéperit püerum istum 
in nómine meo, me récipit : et quicümque 
me recéperit, récipit eum qui me misit. 
Nam qui minor est inter vos omnes, hic 
major est. 

3 [tespóndens autem Joánnes, dixit : 
Præcéptor, vidimus quemdam in nómine 
tuo ejiciéntem dæménia, et prohibüimus 
eum : quia non séquitur nobiscum. ?? Et 
ait ad illum Jesus : Nolite prohibére : qui 
enim non est advérsum vos, pro vobis est. 


?! Factum est autem dum compleréntur 
dies assumptiónis ejus, et ipse fáciem 
suam firmávit ut iret in Jerúsalem. ?? Et 
misit nüntios ante conspéctum suum : et 
eüntes intravérunt in civitátem Samari- 


50. GKSLTO: vuwy (bis). 51. T: &erzerer. [L]* 
(alt.)eor8 52. T: ]. (aÿroÿ) evrov. NT?: (|. xw.) 
nov. NACT?: Zeguepirov. 


49. Ce verset est rattaché au verset 42 dans le grec 
qui partage par contre le verset 4% eu deux. 

44. Dans vos cœurs. Grec: « dans vos oreilles ». 

48. Celui-là est le plus grand. Grec : « celui-là sera 
srand ». 


mmc — 


Luc, IX, 39-52. 
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LE. Vie publique (EV, 14- XE X, 25). — 2° Cal). Jésus mal recu en Samarie (IX, 51-62). 


que j'aie. 3° Et voilà qu'un esprit se 
saisit de lui, et aussitôt il crie, puis 
l'esprit le brise contre terre, le dé- 
chire en le faisant écumer, et à peine 
lequitte-t-il aprés l'avoir tout déchiré ; 
10 j'ai prié vos disciples de le chasser, 
et ils ne l'ont pu ». 

^! Jésus répondant, dit : « O race 


moe 
8, 29. 
Mat. 17, 11; 
9, 16. 
Marc. 9, 17. 
Nah. 2, 10. 
Is. 28, 8. 


Luc. 14, 12. 

Deut. 33, 27. 

Mat. 17, 16, 
1$, 20. 


et 
liberatur. 


infidèle et perverse, jusqu'à quand rh. 2, 15. 
o 


serai-je avec vous, et vous suppor- 


Rom. 9, 32. 
Is. 42, 14. 
Mat. 4, 24. 


terai-je? Améne ici ton fils ». 1? Et. 5207. 


comme il approchait, le démon le bri- 
sa contre terre etle déchira. *? Alors 
Jésus gourmanda l'esprit impur, 
guérit l'enfant, et le rendit à son 
père. 

1 Ettous étaient fort étonnés de la 
grandeur de Dieu; et comme ils ad- 
miraient tout ce que faisait Jésus, 1l 
dit à ses disciples : « Mettez, vous 
autres, ces paroles dans vos cœurs : 
Il arrivera que le Fils de l'homme 
sera livré entre les mains des 
hommes ». *? Mais eux n'entendaient 
pas cette parole; elleétait voilée pour 
eux, de sorte qu'ils nela comprenaient 
point; et ils craignaientdel'interroger 
sur cette parole. 

6 Orune pensée leur vint à l'esprit, 
lequel d'entre eux étaitle plus grand? 
41 Mais Jésus, voyant les pensées 
de leur cœur, prit un enfant, le placa 
près de lui, ‘ et leur dit : « Quicon- 
que recevra cet enfant en mon nom, 
me reçoit; et quiconque me reçoit, 
recoit celui qui m'a envoyé. Car celui 
qui est le plus petit entre vous tous, 
celui-là est le plus grand ». 

+9 Alors prenant la parole, Jean 
dit : « Maître, nous avons vu un 
homme qui chasse les démons en 
votre nom, et nous l'en avons empé- 
ché, parce qu'il ne vous suit pas avec 
nous ». ?? Et Jésus lui dit : « Ne l'en 
empéchez point; car qui n'est point 
contre vous est pour vous ». 

?! Or, il arriva que, quand les jours 


P 


Mat. 17, 18. 
Luc. 7, 15. 
Ap. 12, 12. 
Joa. 5, 14. 
Joa. 11, 10. 
Marc. 9, 31. 
Mat. 17, 22. 
Luc. 11, 20. 


Prædicta 
passio. 
Luc. 21, 14. 


Act. 6,8; 10,38. 


Luc. 22, 28. 
Rom. $, 32. 


Luc. 2, 20; 

18,341. 
Joa. 31, 12. 
Mat.,15, 16. 

2 Cor. 3, 15-16. 
Luc. 9, 41. 


De majore 
contentio. 


Luc. 23, 21. 
Mat. 18, 1. 
Marc. 9, 31-36. 
Tob. 4, 14. 


Luc.6, 8;5, 22. 
Joa. 2, 25. 
Mal. 2, 10. 
Colos. 3, 12. 


Luc. 10, 16. 
Mare. 9, 37. 
Mat. 18, 5. 
Joa. 13, 20. 
Luc. 22, 26. 


Qui non 
contra 
cum ipso 
est. 
Marc. 9, 38 ; 
16, 17-18. 
Mat. 12, 37. 
Luc. 11, 19. 
Mat. 7, 22-23. 


Marc. 9, 38. 
Luc. 11, 23. 
Mat. 12, 30, 
hilip. 1, 18. 


1 
2° a ) 


Contra Sa- 


de son ascension s'accomplissaient, maritanes 


il fixa son visage pour aller à Jéru- 


Joa. 12, 32. 
Act. 1, 11. 


salem. ?? I] envoya done devant luin. 


des messagers, qui, étant partis, en- 

trèrent dansune ville des Samaritains, 

pour lui préparer un logement; 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


10,1. 
Luc. 7, 21. 
Jac. 2, 25. 
Luc. 17, 11; 
9 


4, 29. 
Mat, 10, 11. 


39. Le déchire en le faisant écumer, en produi- 
sant en lui l'épilepsie. 


40. Ils ne l'ont pu, à cause de l'insuffisance de 
leur foi. Voir la note sur Matthieu, xvn, 15. 


44-45. Nouvelle prédiction de la passion. Com- 
parer avec Matthieu, xvii, 21-22; Marc, 1x, 29-94. 


46-50. Rivalité des apótres. Comparer avec Mat- 
thieu, xvii, 1-5; Marc, 1x, 32-40. 

46. Lequel d'entre eux était le plus grand. Voir 
la note sur Matthieu, xvm, 1. 


49. Un homme qui chasse les démons en votre 
nom. Voir la note sur Matthieu, vn, 22-93. 


2° Voyage de Jésus de Galilée à Jérusalem 
IX, 54-XIX, 98. 


a) Débuts du voyage, IX, 51-X, 37. 


al) Jésus est mal recu en Samarie, IX, 51-62. 


54. Fête des Tabernacles, Jésus à Jérusalem. 
Comparer avec Jean, vur, 2-10. — De son ascen- 
sion, c'est-à-dire « où il devait être enlevé au 
monde ». — Il fixa son visage; hébraisme, pour 
il tourna sa face, il se mit en chemin pour aller 
à Jérusalem. 

52-56. Jésus passe par la Samarie. Ce fait n'est 
rapporté que par saint Luc. 


32. Samaritains. Voir la note sur Matthieu, 
X, De 


20 
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Lucas, IX, 53—X, 7. 


AX. Vita publica (IV, 


14-XIX, 28). 


— V (a?). Discipuli edocti (X, 1-24). 


éToud ou or. 53 Kai ovx ÉdESuvTo av- 
TOY, ôt TO nodçwnov OUTOU ÑV TNOQEVOUE- 
ouy is “Legovoulrp. 

* "Jóovrsg ÔÈ où 1o) rod GUÜTOÙ “TéxwBos 
xol Iwávvng sinov’ Kis, Jeles einwuEV 
nvo xatapnvo ano TOU OUQUYOU xal ava- 
Loco QU TOU, dc xal Hac ÉTOÏT0E ; 
p Zrooqeic dè ênstiunoev o roic xoi siner 
Ovx OLUTE olov TVEVUUTOS | SOTE VEIG; 
yao VLOG TOU dvorov ovx TAdt M 
dv QTY GnOhEOU , CUITE owoœ. Kai 
inops J'oav siç £véQav xU pu. 

Br "Eyévero dè TOQEVOLLÉVWV QÜTWV ÈV Ul 
ddw, Einé T 7.906 LULA "Axolov99 00 
oot nov Gv QTÉQXN, xúoLE. 58 Kai einer 
COLLO d Joovc: Ai AM TEKES qwsovc 
t i yovot xai Ta neveu „TOU oŭoavov xaTa- 
O4NVØÓOELS, 0 de vioc TOU GYO QU zov 0UX EYEL 
TOU TNV xepalny slivy. 

59 Hire Oi aoc ËTEQ Or" A401OVT'EL uot. 
O di sine’ Kvote, ë énizQewóv por Gael 9OvrL 
TOUT OV Juin TOv nutéou pov, 9 Fine dè 
OUT [ Jnoovc "Apes Toùc VEXQOÙG Faya 
ToÙc éavtav VEXQOUS, 0v dé ne) dov didy- 
YELLE viv Baoukeiur TOU FEOV. 

(1 Eine è xoi ÊTEQOG" Arohovðýow oot, 

XvQL£, 7.90) T0Y de ÉTITOEY OV LOL NOTO- 
Euodœu toic sic vOv oixóv pov. — 9? Eins dè 
ngog GÜTOY O . Tņoovs: Ovóeic enpa 
Tv Jeu GUTOU ÊT gor gor «al [Aene siç 
To OniOoQ, tUJerOG EOTIY siç Tv faoesiav 
ToU Jo. 
x. Merto dè tovto dveðergev 0 Xv0LOG xai 
irégovc éBOourrovtu, xal GTÉOTELhE aŭ- 
Toùç dva Óvo noO TOOSUITOV ORTI] eic 
ngoav nÓAw zal TOTOY, 0v éuskher «UTOS 
ÉQyEo dut. 2 "Ekeyer où "oc au rovc “O 
pev TEQLOpLOG 7oÀ/c, ot ÔÈ ĉoyátal OA ot 
dej INTE or TOU xvolov TOU DEQIOHLOŸ, OTW 
UE) Eoyataç eic. TOY 9'egLOtOv (TOU. 
* "Yndyere ido, yW &z001iÀÀw vua Og 
Gova £y HEOQ M s M Baotukete bo- 
Advriov, un mov 408 UnoÓ5 uoo, xal 
unòéva xU TG WU OOV QONÆAONOTE. 

5 Eig qv d &v oixiav elcéoynoŸe, HOÜTOY 
heyete" Eigivn To Oxo TOUTO. Koi éd 
pèr 1 exe Do vioc elgrvie, ÉTUVOTOUOET OL ÈT 
eUrOv x sigqgrg uwv s ÔÈ ways, ép. duas 
dvaxauye. "Ev ovr» 08 Ty oixig u£vers, 


54. NBT?* avzov (ACDTHT). L: £x. NbT* ws- 
érroinoe (ACD L1). 55. LTNABCE* x. cim.-ú ueis 
(DXF). 56. GS LTNABCDE* ó-090a:. 57. NBCT: 
Koi èyév. nogo. NDET?: čv. NBDT* xvoie (ACX1). 
59. AL: œneldetr. 60. [KL]T* o > yo. 62. T* moos 
avt. L: êmpal. LT: vj peo. — 1. T* x. [L Th 
p. £85.) dvo (eti. 17). 2. LT: "E2. 08. 2. NAB 
CDGKSL?T?H: xli. 3. LT* yo. 4. NBDT?: 
(1.1598) un.5. LT: eiséldyre (eli. 10).6. NABCDT* 


tanórum ut parárent illi. * Et non rece- 
pérunt eum, quia fácies ejus erat eüntis 
in Jerúsalem. 

* Cum vidíssent autem discípuli ejus 
Jacóbus et Joánnes dixérunt : Dómine, 
vis dícimus ut ignis descéndat de coelo, 
et consümat illos? 5° Et convérsus incre- 
pávit illos, dicens : Nescítis cujus spíri- 
ius estis. ?* Fílius hóminis non venit 
ánimas pérdere, sed salváre. Et abiérunt 
in áliud castéllum. 

?7 Factum est autem : ambulántibus 
illis in via, dixit quidam ad illum : Sequar 
te quocümque íeris. *8 Dixit illi Jesus : 
Vulpes fóveas habent, et vólucres coeli 
nidos : Fílius autem hóminis non habet 
ubi caput reclínet. 

3? Ait autem ad álterum: Séquere me : 
ille autem dixit : Dómine permítte mihi 
primum ire, et sepelíre patrem meum. 
60 Dixitque ei Jesus : Sine ut mórtui sepé- 
liant mórtuos suos : tu autem vade, et 
annüntia regnum Dei. 

9! Et ait alter : Sequar te Dómine, sed 
permitte mihi primum renuntiáre his quae 
domi sunt. 9? Ait ad illum Jesus : Nemo 
mittens manum suam ad arátrum, et re- 
spiciens retro, aptus est regno Dei. 


X.'Posthaecautemdesignávit Dóminus 
et álios septuagínta duos : et misit illos 
binos ante fáciem suam in omnem civi- 
tátem et locum, quo erat ipse ventürus, 
? et dicébat illis : Messis quidem multa, 
operárii autem pauci. Rogáte ergo dó- 
minum messis, ut mittat operários in 
messem suam. ? [te : ecce ego mitto vos 
sicut agnos inter lupos. * Nolíte portáre 
sácculum, neque peram, neque calcea- 
ménta, etnéminem per viam salutavéritis. 

? [n quamcümque domum intravéritis, 
primum dicite : Pax huic dómui : ê et si 
ibi füerit fílius pacis, requiéscet super 
illum pax vestra : sin autem, ad vos re- 
vertétur. 7 In eádem autem domo manéte, 


piv et (a. vios) à. NBT?: éxaremeñoeræ. D: 
êp vu. rmioToËye 5 ebur var. 
54. Le grec a en plus à la fin : « comme Élie l'a 
fait ». R 
56. Les ámes. Grec :. 
57. Le grec a en plus à la fin : 
61. De renoncer à ce qui est. Grec : 
congé de ceux qui sont ». 


« les âmes des hommes ». 
« Seigneur ». 
« de prendre 


X. 1. Soixante-douze. Grec : « soixante-dix ». 


Luc, IX, 53—X, 7. 
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EL. Vie publique (EV, 14- XI X, 28). — 2° (a?). Les soirante-douze disciples (CX, 1-24). 


53 mais il ne fut pas reçu, parce que ve. 15" 
son visage était celui de quelqu'un =°% 13, 21. 
allant à Jérusalem. . 
3! Ce qu'ayant vu, ses disciples 
. apostoli. 
Jacques et Jean dirent : « Seigneur, Esth. hi. 
voulez-vous que nous disions que le 3 Reg. i 15, M. 
eg. 3 , 
feu descende du ciel, etles consume? » "Ur. 
m o 5 ue. 12, 49. 
55 Mais se tournant, illes gourmanda, tz. 13, 23. 
disant : « Vous ne savez pas de quel?! L le 
esprit vous êtes. * Le Fils del'homme ™ è? 
16; 
n'est pas venu perdre les âmes, mais 2/5, i» 
Luc. 19, 10. 
les sauver ». Et ils s'en allérent dans wat, 10, 20. 
un autre village. 


57 Et il arriva, comme ils étaient Christus 


irati 


. ; o o inops 
en chemin, que quelqu'un lui dit : sectandus. 
. 5 à Mat. 8, 19; 

Je vous suivrai partout où vous 7,15. 


2 Cor.11,14-15. 


irez ». ?8 Jésus lui dit : « Les renards 7o» 11, 7. 
ont des taniéres, et les oiseaux du ais, 


ciel des nids; mais le Fils de l'homme ; $^ 9. 


n'a pas où reposer la tête ». a ue 

59 Mais il dit à un autre : « Suis- retinquen- 
moi ». Celui-ci répondit : « Seigneur, Sie or 
permettez-moi d'aller d'abord, et^» 
d'ensevelir mon père ». 60 Et Jésus RR,” 
lui dit : « Laisse les morts ensevelir rm. m 
leurs morts; pour toi, va, et annonce Mat. nad 
le royaume de Dieu ». i 


61 Un autre dit : « Je vous suivrai, Non retro 


respicien- 


Seigneur; mais permettez-moi d'a- Nc 
` . nc. 14, 33. 
bord de renoncer à ce qui est dans act is, i5. 


3 Reg. 19, 20. 


ma maison ». 9? Jésus lui répondit : 1 Reg. 12, M 
H 


« Quiconque ayant mis la main à la tue. 17,32. 
Prov. 26, 11. 


charrue, regarde en arrière, n'est pas mins 4,55. 


1 Cor. 9, 25. 


Mat. 9, 37. 
Joa. 4, 25. 
Mat. 10, 16; 
23, 34. 
Luc. 9, 3. 
Marc. 16, 15. 
1 Pet, 2, 23. 


4 Reg. 4, 29, 
Sap. 15, 12. 
Marc. 6, 9. 
Cant. 7, 1. 


Maneant 
cum reci- 
pientibus. 
Mat. 10, 12. 
Rom. 12, 10. 
Sap. 8, 16. 
Is. 9, 7. 
Gal. 4, 26. 
Is. 60, 17. 


propre auroyaume de Dieu ». 
X.'Apréscela,leSeigneurdésigna 3 
encore soixante-douze autres disci- Jh duo 
ples, et les envoya deux à deux devant TRPI 
lui dans toutes les villes et tous les 42, 
lieux où lui-même devait venir. ? Et Six 
il leur disait : « La moisson est cer- ?»" 19 15. 
tainement grande, et les ouvriers en A» 1 is 
petit nombre. Priez doncle maître de 

la moisson, qu'il envoie des ouvriers 

en sa moisson. ? Allez : Voici que je 

vous envoie comme des agneaux au 

milieu des loups. * Ne portez ni sac, 

ni bourse, ni chaussure, et ne saluez 
personne dans le chemin. 

? » En quelque maison que vous 
entriez, dites d'abord : Paix à cette 
maison! 5 Et s'il s'y trouve un fils de 
la paix, votre paix reposera sur lui ; 
sinon, elle reviendra à vous. ADe- 


53. Il ne fut pas reçu. Les Samaritains faisaient 
mauvais accueil à ceux qui se rendaient à Jéru- 
salem, parce qu’ils montraient ainsi qu'iis ne 
croyaient pas légitime le culte rendu à Dieu dans 
le temple de Garizim. Pour éviter leurs avanies, 
les Galiléens, au lieu de traverser la Samarie, 
allaient passer parfois par la Pérée, mais le détour 
était considérable et Notre-Seigneur avait pris le 
chemin le plus court. 


57-62. Avis aux disciples. Comparer avec Mat- 
thieu, vin, 19-22, 


59. I! dit à un autre. Cet autre disciple, d'apres 
Clément d'Alexandrie, aurait été l'apótre saint 
Philippe. 


61. De renoncer. De disposer de mes biens. Ou, 
d’après le grec, de faire mes adieux aux miens. 


a?) Instruction aux soixante-douze 
disciples, X, 1-24. 


X. 1-20. Mission des soixante-douze disciples et 
retour. Propre à saint Luc. 

1. « La liste des soixante-douze disciples ne 
nous a pas été transmise. Un petit nombre seule- 
ment sont connus avec certitude. On sait qu'ils 
furent choisis parmi ceux qui suivaient habituel- 
lement le Sauveur, et que le divin Maitre les 
associa aux Apótres pour les aider à instruire le 
peuple et le préparer à sa venue. Il est certain 
qu'ils étaient inférieurs aux douze, puisque Ma- 
thias, l'un d'entre eux, fut promu à l'apostolat à 
la place de Judas. Saint Ignace les assimile aux 
diacres et saint Jéróme aux prétres. Leur minis- 
tere fut transitoire et purement personnel : ils ne 
transmirent à personne les pouvoirs qu'ils 
avaient reçus. — Au lieu de soixante-douze dis- 
ciples, la plupart des manuscrits grecs portent 
soixante-dix ; mais on peut croire que c'est un 
nombre rond employé pour soixante-douze, 
comme lorsqu'il s'agit des interprétes de l'Ancien 
Testament, ou des personnes dont se composait 
la famille de Jacob à son entréeen Ég gypte. — On 
a fait cette remarque, que ce nombre répond à 
celui des peuples dont Moise fait le dénombre- 
ment dans la Genése, de méme que le nombre 
douze répond à celui des tribus d'Israël; car, 
d'aprés les Juifs, l'humanité se composait de 
soixante-dix (ou soixante-douze) peuples : quinze 
de Japhet, trente de Cham, et vingt-sept de Sem. 
Cet accroissement du nombre des ouvriers apos- 
toliques, de douze à soixante-douze, semblait 
annoncer l'extension prochaine de la prédication 
à "o entier ». (L. Bacuez). 

4. Ne saluez personne dans le chemin, ma- 
P^ de parler des Hébreux pour dire que rien 
ne doit les arréter en chemin. 

6. Un fils de (a paix; hébraisme, pour quel- 
qu'un digne de la paix. 
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Lucas, X, 8-24. 


JN. Vita publica (EV, 14- XIX, 2$). — 2° (a?). Discipuli edocté (X, 1-24). 


> , ` , \ > EA 
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/ m. ~ [4 aw 
GELOG yo Ò ÉQYETNS TOU poFov ŒUTOÙ 
? J s L De 20 > soo 
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A 
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Ge , 
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€ ~w 9 \ 7 \ > 2 nd 2 9. 
vuiv ?xoi FEQUNEVETE TOUG Ev QÚTY AOJE- 
~ NS ! 2 % + "H > 5 [4 m 
velc, X«L À&ystt ŒUTOL yyuxev ÉD vuac 
5j Baoisle toù deov. 
10 Elç nv Ò av nov eicéoyn0Ÿe xol un 
SA , 
déyovro Uc, Éeldovres siç vic nÀoretac 
ajvgc sinare ! Koi tov xowogróv tov 
4 C a RJ m / c m 2 
xoÀAg9évra uiv €x TG HOÂEWG VUWY dro- 
e Dod # 
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D J \ € w c “ 7 > RC J 
12 Ayw Ó8 vuiv, ott Xodo uoic &v T7 7]u600 
» 12 » T^ LA 3 , 
ixslv Gvexvóvsgov EOTOL, À TN NOAEL EXEN. 
13 Ovai oo, Xopabiv, ovui oor, Bzj3ocidd, 
D € 
ór. & èv "Tégo xoi Zw éyévortro oi 
{v / N 9 
Évrdues at yevoueva èv Uv, nahat gv £v 
md l 
cdxxc xol onoo xaFýusvaæt uertvomocr. 
(2 
' [fav Too xoi Zidüm cvsxrOvsQov 
^ À C w E N y 
doro èv vg xolos, 5 vuv. '* Kai ov, 
^ oee [4 mw 
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detre 0 dè ¿uè CIETUY GIETEL vOv Qno- 
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` A 
11 Ynéoroewur dè oí EBdourzortu ueta 
^ \ d # 
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^ e 2 / Li 
VTOTÜOOETUL uïv čv TU OvOuoti OOV. 
18 Eins dè avroic Edewoovr vOv outavav 
` vus ~ , * 
(c GOrQazv ix TOU OVQWVOU 7£00vtG 
m ! A^" 
192dov, didœu Vuir Tv i£ovotav rov na- 
~ ? 
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LU 


YTG, OÔTL ünéxQvioc TUUTG QNO COUV xoi 


7. LT: SoJoyres (* torrí). 8. L* 9”. 10. NBCDT: 
eig£A9 re xar. 14. LTOF (p. vuar) eis v. node. 
G[KH]LTO* £o' vu. 12. GKST[LH]O* dé. 13. LT: 
byevij9noav et : xaðýuevor 15. LT?: ur) foc. 8o. 
úywðýon; Ews v4. 19. NBCT: dédwxa. GKS: adi- 
x5og. 20. D: (d. revu.) dauora. NABCDET* 


edéntes et bibéntes qua apud illos sunt : 
dignus est enim operárius mercéde sua. 
Nolíte transíre de domo in domum. ? Et 
in quamcümque civitátem intravéritis, et 
suscéperint vos, manducáte qua appo- 
nüntur vobis : ? et curáte infirmos, qui in 
illa sunt, et dicite illis : A ppropinquávit 
in vos regnum Dei. 

10 [n quamcümque autem civitátem in- 
travéritis, etnon suscéperint vos, exeüntes 
in platéas ejus, dicite : !! Etiam pülverem, 
qui adhæsit nobis de civitáte vestra, 
extérgimus in vos : tamen hoc scitóte, 
quia appropinquávit regnum Dei. ‘? Dico 
vobis, quia Sódomis in die illa remíssius 
erit, quam illi civitáti. 

13 Væ tibi Corózain, væ tibi Bethsáida : 
quia si in Tyro et Sidóne facte fuissent 
virtütes qua facte sunt in vobis, olim in 
cilicio et cinere sedéntes poenitérent. 
!* Verümtamen Tyro et Sidóni remissius 
erit in judício, quam vobis. të Et tu Ca- 
phárnaum usque ad colum exaltáta, us- 
que ad inférnum demergéris. ‘© Qui vos 
audit, me audit : et qui vos spernit, me 
spernit. Qui autem me spernit, spernit 
eum qui misit me. 

17 Revérsi sunt autem septuaginta duo 
cum gaüdio, dicéntes : Dómine, étiam 
damónia subjiciüntur nobis in nómine 
tuo. ! Et ait illis : Vidébam Sátanam 
sicut fulgur de celo cadéntem. !? Ecce 
dedi vobis potestátem calcändi supra ser- 
péntes, et scorpiónes, et super omnem 
virtütem inimíci : et nihil vobis nocébit. 
?? Verumtamen in hoc nolite gaudére, 
quia spíritus vobis subjiciüntur : gaudéte 
autem, quod nómina vestra scripta sunt 
in coelis. 

?! In ipsa hora exultávit Spiritu sancto, 
et dixit : Confiteor tibi Pater, Dómine 
cœli et terre, quod abscondísti hæc a 
sapiéntibus, et prudéntibus, et revelásti 


aälor. T: ivyéyoanos. 94. LTO+ ro yo. LT* 
o "yo. 


17. Les soixante-douze. Grec : « les soixante-dix ». 

90. Réjouissez-vous. Grec : « réjouissez-vous plu- 
tót ». 

21. Il tressaillit de joie. Grec : « Jésus tressaillit de 
joie ». — Par l'Espril-Saint. Grec : « en esprit». 


Luc, X, 8-21. 
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IE. Vie publique (IV, 14- XIX, 28). — 2? (a 2). Les soizante-douze disciples (X, 1-24). 


meurez dans la méme maison, man- "Er. 57 


geant et buvant de ce qui sera chez ji 5i 


Deut. 24, 15. 
eux; car l'ouvrier mérite son salaire. Pes $115 


Ne passez point de maison en mai- "** 10, 10. 


son. 8 Et, en quelque ville que vous oo. 2, 


12-13. 


entriez, et où vous serez reçus, manc- 1 Cor, 10, 23. 


Ap. 3, 20. 
Mat. 25, 35. 


gez ce qui vous sera présenté. ? Gué- 
rissez les malades qui s'y trouveront 
et dites-leur : Le royaume de Dieu 
est proche de vous. 

10 » Mais, en quelque ville que vous 
soyez entrés, s'ils ne vous reçoivent 


point, sortez dans ses places, et di- 


Is. 49, 8. 
Rom. 1, 5. 


KRepellen- 
tibus 
maledi- 
cant. 
Mat. 10, 14. 
Marc. 6, 11. 


tes : 1! Nous secouons contre vous la Act. 10, 26-27. 
. Num. 16, 26. 


poussière même de votre ville, qui ta. 9 s. 
s'est attachée à nos pieds; cependant «ci: T 31; 
- J 15, 22, 
sachez que le royaume de Dieu ap- Zom 15, 22. 
proche. t? Je vous le dis : 
t. 10, 15; 

Sodome, en ce jour-là, il y aura plus "1,5 


Is. 27, 8, 
de rémission que pour cette ville-là. xz. 16, 48. 
13 » Malheur à toi, Corozain!  v« 


urbibus 


Malheur à toi, Bethsaide! Car si dans opstinatis. 
Tyr et Sidon s'étaient opérés les mi- p 9/10. 
racles qui ont été opérés au milieu 4m. 6 12. 
de vous, elles auraient autrefois fait i, xS 
pénitence sous le cilice et se seraient 

assises dans la cendre. 14 Mais, pour mat. 1122,25 
Tyr et Sidon, il y aura au jugement ' ` 
plus de rémission que pour vous. 15 Et 1 14,12;5,1. 


t. 2, 19. 
toi, Capharnaüm, élevée] jusqu auciel, zw 14, 11. 


Ez. 28, 2, 
iu seras plongée jusqu'au fond de 
l'enfer. !$ Qui vous écoute, m'écoute; Mat. 10, 40. 

Jon. 13, 20. 


et qui vous méprise, me méprise ; no 


mais qui me méprise, méprise celui Joa. 1,11. 
qui m'a envoyé De 

17 Or les soixante-douze revinrent pe salute 

A . . E gauden- 

avec joie, disant : « Seigneur, les dé- “aum. 
mons mémes nous sont soumis en p 2d 
votre nom ». !? Et il leur dit : « Je Eo» 11, 20. 
voyais Satan tombant du ciel comme 


Joa. 12,31. 
la foudre. !'? Voilà que je vous ai iz 
donné le pouvoir de fouler aux pieds ^,^ 
les serpents et les scorpions, et toute , 57.6. 
la puissance de l'ennemi; et rien ne Ps. 90, 23. 


vous nuira. *? Cependant, ne vous ré- Mare. 16, 15. 
jouissez pas de ce que les esprits vous *% 552 
sont soumis; mais réjouissez-vous de Phi 3 
ce que vos noms sont écrits dans les 
cieux ». 

?! En cette heure méme, il tres- ue 
saillit de joie par l'Esprit-Saint, eb Mat. 11, 25. 
dit : « Je vous rends gloire, ô Père, ' S" 15,26. 


Mat. 5, 3. 
Seigneur du ciel et de la terre, de rog rss 


Mat.3,2; 12,28. 
3 Jac. 5, 14-15. 


Pour Mat. 3, 10, 12. 


2 Cor. 10, 4-5. 


8. Mangez ce qui vous sera présenté. Voir la 
note sur Matthieu, xv, 11. 


9. La mission des soixante-douze disciples se 
résume en deux choses : guérir les malades ou 
exercer la charité corporelle et prêcher l'Évangile 
ou exercer la charité spirituelle. 


13. Corozain..... Bethsaide. Voir la note sur Mat- 
thieu, xi, 21. La prophétie s'est si bien accomplie 
qu'il ne reste rien aujourd'hui de ces villes autre- 
fois si florissantes. — Tyr et Sidon. Voir la note 
sur Marc, vut, 3. 


» Capharnaum. Voir la note sur Matthieu, 
IV, E. 

18. Je voyais Satan. Les Peres ont entendu ces 
paroles de Satan chassé du ciel. Elles sont em- 
ployées ici au figuré pour exprimer les victoires 
remportées sur Satan par les disciples en préchant 
l'Évangile. Jésus avait vu leurs succès en esprit. 


Scorpion en relief sur un vase égyptien trouvé à Hiéraconpolis 
(ř. 19). 


90. Vos noms sont écrits dans les cieux. Il y a 
dans les villes de la terre un registre contenant 
les noms des citoyens qui y habitent ; Notre-Sei- 
gneur suppose qu'il y en a un semblable dans le 
ciel, pour ceux qui y ont droit de cité. 

91. -24. Notre-Seigneur rend grâces à son Père. 
Comparer avec Matthieu, xi, 25-30. 

21. En cette heure méme. Voir la note sur Mat- 
thieu, x1, 95. 
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Lucas, X, 22-35. 


EX. Vita publica (EV, 14-NIX, 2$). — 2° (a?). Misericors Samaritanus (X, 25-37). 
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30 YrolaBuwr dè d Incovc sinsv "dv99o- 
nos Ti xutTéBoivsr ano ‘Ispovouinu siç 
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P] E m 
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UEVOG HATO TOV TONOV, EAFwv xol iov, dv- 
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éxBuwv do dpraqua EdwxE TQ xuvO0 ei 
xal esinev GUÜT(Q' Emus GÜTOU, xai 
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Dos ACEXSLT+ (in.) K. oToapeis moos tës 
nadrès eie (NBDGX9). T* ue. 23. D+ Gn f.) 
xot e & àxovete. 24. N BCT: à av. 25. T?* 
(alt.) xat. - NBDLT?: x. èv On 79 wvym .- 
čoyvi AS 29. NBCDLT: dxaiwoa. 30. 
NBCT?* ðt. BT: tegeryw. NBDLT* Tvyxyav. 32. N 
(pr. m.) * hunc versum. BT!* yero u. 33. [L]T* 
(alt.) avrov. 34. L: éd. 35. NBDLT* £249. 
(ACT). T?: zavóoxei. BDT* avto (NA C[L]T). 


ea párvulis. Etiam Pater, quóniam sic 
pläcuit ante te. ?? Omnia mihi trádita 
sunt a Patre meo. Et nemo scit quis sit 
Filius, nisi Pater : et quis sit Pater, nisi 
Filius, et cui volüerit Fílius reveláre. 


23 Et convérsus ad discípulos suos, 
dixit : Beáti óculi qui vident qua vos 
vidétis. ** Dico enim vobis, quod multi 
prophétæ et reges voluérunt vidére quæ 
vos vidétis, et non vidérunt : etaudire quæ 
auditis, et non audiérunt. 

25 Et ecce quidam legisperitus surréxit 
tentans illum, et dicens : Magíster, quid 
faciéndo vitam ætérnam possidébo ? ?6 At 
ille dixit ad eum : In lege quid scriptum 
est? quómodo legis ??7 Ille respóndens 
dixit : Diliges Dóminum Deum tuum ex 
toto corde tuo, et ex tota ánima tua, et ex 
ómnibus viribus tuis, et ex omni mente 
tua : et próximum tuum sicut teipsum. 
?8 Dixitque illi : Recte respondisti : hoc 
fac, et vives. ?? [lleautem volens justificáre 
seipsum, dixit ad Jesum : Et quis est 
meus próximus ? 

?9 Suscípiens autem Jesus, dixit: Homo 
quidam descendébat ab Jerüsalem in 
Jéricho, et incidit in latrónes, qui étiam 
despoliavérunt eum : et plagis impósitis 
abiérunt semivívo relícto. ?! Accidit au- 
tem ut sacérdos quidam descénderet 
eádem via : et viso illo præterivit. ?? Si- 
militer et Levita, cum esset secus locum, 
et vidéret eum, pertránsiit. ** Samaritá- 
nus autem quidam iter fáciens, venit se- 
cus euin : et videns eum, misericórdia 
motus est. ** Et apprópians alligávit 
vülnera ejus, infündens óleum et vinum : 
et impónens illum in juméntum suum, 
duxit in stábulum et curam ejus egit. 
35 Et áltera die prótulit duos denários, et 
dedit stabulário, et ait : Curam illíus habe : 
et quodeümque supererogáveris, ego cum 


23. Il dit. Grec : « il (leur) dit en particulier » 

25. Se levant pour le tenter, dit. Grec littéralement : 
« se levant, l'éprouvant et disant ». — Posséder. Grec : 
« hériter ». 

27. Tes forces. Grec : «ta force ». 

31. Or il arriva qu'un prêtre descendait. Grec : 
« mais par hasard un prêtre descendait ». 
39. Se trouvant prés de là, le vit. Grec: 

méme endroit, venant et voyant De 
35. Et le jour suivant. Grec : « et sortant le jour 
suivant ». 


« Arrivé au 


Luc, X, 22.35. 
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Ir. Vie publique (EV, 14- XE X, 25). — 2» (a?). Le bon Samaritain (X, 25-37). 


ce que vous avez caché ces choses 

aux sages et aux prudents, et que 

vous les avez révélées aux petits. Oui, 

Père, car il vous a plu ainsi. *? Tou- =t 1127; 
tes choses m'ont été données par mon 7°} 1723 
Père. Et personne ne sait quel est le i. h 3 
Fils, sinon le Père; et quel est lebt 23 9-10. 
Père, sinon le Fils, et celui à qui le 

Fils a voulu le révéler ». 

23 Et, se tournant vers ses disci- meatitas 
ples, il dit : « Heureux les yeux qui testium. 
voient ce que vous voyez! ?* Car, je mers ir. 
vous le dis, beaucoup de prophètes , i$? 
et de rois ont désiré voir ce que vous 
voyez, et ne l'ont point vu, entendre 
ce que vous entendez, et ne l'ont point 
entendu ». 

?3 Et voilà qu'un docteur de la loi, 
se levant pour le tenter, dit: « Mai- 
ire, que ferai-je pour posséder la vie 
éternelle? » ?* Jésus lui dit : « Qu'y 
a-t-il d'écrit dans la loi? Qu'y lis-tu? » 
?7 Celui-ci répondant, dit : « Tu ai- 
meras le Seigneur ton Dieu de tout 
ton cœur, de toute ton âme, de toutes 
tes forces, et de tout ton esprit; et 
ton prochain comme toi-même ». 
#8 Jésus lui dit : « Tu as bien ré- 
pondu; fais cela, et tu vivras ». 
# Mais lui, voulant se justifier lui- 
méme, dit à Jésus : « Et qui est mon 
prochain? » 

3! Jésus reprenant, dit : « Un 
homme descendait de Jérusalem à Jé- 
richo, et il tomba entre les mains de 
voleurs qui, l'ayant dépouillé et cou- 
vert de plaies, s'en allérent, le lais- 
sant à demi-mort. 3t Or il arriva 
qu'un prétre descendait par le méme 
chemin; et l'ayant vu, passa outre. 
?? Pareillement un lévite, se trouvant 
prés de là, le vit, et passa outre aussi. 
3? Mais un Samaritain, qui était en 
voyage, vint prés de lui, et, le voyant, 
fut touché de compassion. ? Et, s'ap- 
prochant, il banda ses plaies, y ver- 
sant de l'huile et du vin; et, le met- 
tant sur sa monture, il le conduisit en 
une hôtellerie, et prit soin de lui. 
2 Et le jour suivant, il tira deux de- 
niers, et les donnant à l'hóte, dit : 
Aie soin de lui, et tout ce que tu dé- 
penseras de plus, je te le rendrai à 


b 1 
Mat. 13, 16. 
l Pet. 1, 12. 
Joa. 1, 1. 
Is. 52, 10. 


Ez. 45, 7. 
Os, 12, 10. 


aj Quis 
sit 
proximus. 


Mat. 19, 16; 
22, 25. 
Mare. 12, 28. 
Jac. 1, 25, 
Ap. 14, 13. 


Is. 8, 19. 
Eccl. 24, 33. 
Mat. 22, 36. 


Deut. 6, 5. 
Jac. 1, 19. 
Cant. 8, 6-7. 
Lev. 19, 18. 
Agg. 2, 9-10. 
1 Joa. 3, 17. 
Rom. 10, 5. 
Lev. 1$, 5. 
Luc. 16, 15 ; 
19, 12. 


Mat. 5, 13. 
Ez. 11, 2. 


Parabola 
de Samari- 
tano. 
Mat. 20, 29. 
Jac. 1, 2. 
Ps. 4, 3. 
Is. 32, 18. 
Ps. 30, 11. 
Abd. 5. 
Os. 7, 1. 


Luc, 1, 23. 
Ex. 23, 4. 
Num. 8, 11. 
Lam. 4, 3. 


Luc. 17, 16. 
Joa. 4, 9; 8, 15. 
Is. 23, 15. 
Rom. 12, 17. 


Joa. 17, 12. 
2 Cor. 11, 29. 


Jae, 5,14. 
Is. 1, 6. 
Eccli. 38, 7. 
Hebr, 13, 2. 


Mat, 10, 8. 

Luc. 12, 42, 
Act. 1, 11. 
Ap- Me vf 


a3) Parabole du bon Samaritain, X, 25-37. 


25-31. Le bon Samaritain. Cette parabole est 
mentionnée seulement en saint Luc. 

26. La lo? de Moïse. - 

27. Tu aimeras le Seigneur ton Dieu. Cf. Deu- 
téronome, v1, 3; XI, 13. — Ton prochain. Cf. Lévi- 
tique, XIX, 18. 

30. Un homme descendait de Jérusalem à Jéri- 
cho. « Il descendait, car Jérusalem est beaucoup 
plus élevée que Jéricho. La distance entre ces 
deux villes était d'environ cent cinquante stades 
(en stades olympiques, de 27 à 28 kilom.); la 
route traversait une contrée aride, un désert. La 
plaine de Jéricho, véritable oasis dans le désert, 
était d'une grande fertilité, renommée pour ses 
roses, son miel et les meilleurs produits de la 
Palestine. Le misérable village de Riha occupe 
aujourd'hui l'emplacement de l'ancienne Jéricho. 
— Pendant son voyage, il tomba entre les mains 
des voleurs qui, l'ayant depouillé, etc. Josèphe 
raconte que la Palestine était alors infestée de 
brigands, et saint Jérôme nous apprend qu’une 
partie de la route de Jérusalem à Jéricho était 
appelée le chemin du sang, à cause du sang qui 
y avait été répandu; il y avait là une garnison 
romaine, pour la protection des voyageurs. Au- 
jourd'hui encore les Arabes du désert pillent fré- 
quemment ceux qui parcourent cette contrée ». 
(Trench). 

34. De l'huile et du vin. Les anciens se servaient 
de l'huile et du vin pour panser les blessures, du 
vin pour les laver etles purifier, de l'huile pour 
en calmer l’irritation. — En une hôtellerie, non 
en une hótellerie proprement dite, mais dans le 
khan ou caravansérail. Voir note et figure de 
Luc, m, 7. La tradition place ce caravansérail 
à Khan el-Akhmar. 


35. Deux deniers. Voir la note sur Matthieu, 
Xvi, 28. — L'hóte, celui qui est chargé de la 
garde du caravansérail. 


Voyageur samnite payant l'hôtesse (Y. 34) (Bas-relief d'iEsernium), 
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Lucas, X, 36— XI, 8. 


IX. Vita publica (IV, 14-XIX, 28). — > (b). De oratione CX, 38- XI, 13). 


XE0 Dai ue dnodwow coi. — 99 Tiç oiv Tov- 
TOY TOv TEDY doret oor nìnoiov yeyovévot 
TOU ÉUTEGOVEO clc tovg Anotaig; ?' 0 de 
sinsv “O TOjOUG TO &Àsog UET? wÜTod. 
Ei inev ovv o TO 0 Taoo)vcg llogsvov, xci 
OU 7L0L&L doit. 

“Eyévero de iv To TTOQEVEO DEL cU TOUC, 
xoi aU TOC sic dev elc xav el Tiva’ yovi 
dé TiG _OvVOpaTi Magda úneðégaro GUTOY eic 
TOY oixor cUr7G. 2 Koi tyde nv adep 
xahovuévn Mota, jj xci T9020: 500.0 0. 
7.90 tovg xodac toù "I500V ğxovs vOv Àó- 
yov. atot “y de Mio TEQIEOTGTO 
ggi nohhyy diaxoviav. Emor&oo dE eine 
K»vgie, où HELL GO ÒT dj d Os qi pov uo- 
vr ME xareMne diaxovsiv; ELNE o)v OÙTH, 
ira uot ovrerviMo cou. i "Anoxgid sic di 
enev Gur» O Troobc Modo, Mio, 
HLEQULVEG xoi vvopal 7 neol Tolha ^? Svog 
dE oti yolia. Mugio dè TY yov uE- 
oidu éSehé&uto, XTig oùx düqoipsOToscoi 
ON QUTZC. 

XE. Koi è EVEVETO EV TU sivo aÿTor ër TÖN 
vivi TTOOGEV YO HEVOY, (Uc énuoao, sing Tic 
TOY puma OUTOU zt00G AUTO? KVoie, 
didu£or juas 7tQOGEU / 4609 o1, LOIS xol 
"]o&vvgc édidube ToUG uod quac GUTOU. 

2 Eins dè avtos: Orar ' ntgocev y 09e, A£- 
VETE AT Auor 0 èv roig oU ocvoic, 
oy oO 1j c9 TO voua gov, EAŸETO À bao- 
heia oov, Jen TNT TO Sud. gov (c ér 
oŭpavy xai ENL TNG "i ? TOY 6 GOTOr zov 
TOY éio otov didov 5uiv to xa?’ juega, 

"xai (pec juty TOG oque riac juw, xci 
yag cU roi dpispev mavti dpeitovti juv, 
xol m glcevéysa UČS &ig TELQUOUOV, VANY 
gvo oue c ATO TOv TLOYMQOÙ . 

? Koi sins .mooc GU TOVC Tic ¿E Vuwv 
Eber qiXov, xul TOQEVOETOL 70065 GQUTOY HE- 
dovvxtiov xi sinn «vr Dile, yonoóv 
m tQéic GOTOUS, Fée) pikos LOV TUQE- 
yévero 8E ddot QOG uE xal oùz EJW ô 
7.90.3 10 0 GUTQ, 1 xoxelvoc £00 Or GTO- 
HOLD eic eta My uot X07L0UG 71506 y6, jdn 
d dou XE ELOT OU xul TO nodio UOV UET’ 
uov &c TV xottyv sioiv, ov , Oven ava- 
oræç doŭvai oo. 8 Asyw Vuir, ei xoi où 


IO ETA d». GKSO: zino. dox. oo: 31. 
GLTO: òt. 38. NCXT: els tyv oixíav (B*). NBT?* 
TS. 39. NCT*: Magid u. Tg rugaradecdeioa 
zoos. LT: v. xvots. 40. a einov. 44. T: 9 xveroc. 
LT: JoovBabr. 19. [L]* dx'. — 1. ad hunc ver- 
sum codex quidam NS addit : « Dicunt 
hanc esse orationem, quam Iohannes docuit 
discipulos suos : Pater, ostende nobis gloriam 
tuam; fili, fac ut audiamus vocem tuam; spi- 
ritus, sanctifica corda nostra in æternum. 
Amen ». 2. G[K]TBN* z4.-8eevoic (ACDLXT) et 
yerq?.-yñs (RACDX+; 1 uncis includit ws-y7s). 


rediero reddam tibi. #5 Quis horum trium 
vidétur tibi próximus fuísse illi, qui in- 
cidit in latrónes ? 37 At ille dixit : Qui fecit 
misericórdiam in illum. Et ait illi Jesus : 
Vade, et tu fac similiter. 

* Factum est autem, dum irent, et ipse 
intrávit in quoddam castéllum : et mülier 
quadam, Martha nómine, excépit illum 
in domum suam : ?? et huic erat soror 
nómine María, quz étiam sedens secus 
pedes Dómini, audiébat verbum illíus. 
40 Martha autem satagébat cirea frequens 
ministérium : quz stetit, et ait : Dómine, 
non est tibi curæ quod soror mea reliquit 
me solam ministráre? dic ergo illi ut me 
ádjuvet. ^! Et respóndens dixit illi Dómi- 
nus: Martha, Martha, sollícita es, et tur- 
báris erga plürima. *? Porro unum est 
necessárium. María óptimam partem elé- 
git, quæ non auferétur ab ea. 

XT. ! Et factum est cum esset in quo- 
dam loco orans, ut cessávit, dixit unus ex 
discipulis ejus ad eum : Dómine, doce nos 
oráre, sicut dócuit et Joánnes discípulos 
suos. 

? Et ait illis : Cum orátis, dícite : Pa- 
ter, sanetificétur nomen tuum. Advéniat 
regnum tuum. ? Panem nostrum quoti- 
diánum da nobis hódie. ^ Et dimitte nobis 
peccáta nostra, síquidem et ipsi dimítti- 
mus omni debénti nobis. Et ne nos in- 
ducas in tentatiónem. 


5 Et ait ad illos : Quis vestrum habébit 
amícum, et ibit ad illum média nocte, et 
dicet illi : Amíce, cómmoda mihi tres pa- 
nes, * quóniam amícus meus venit de via 
ad me et non hábeo quod ponam ante 
illum, * et ille deíntus respóndens dicet : 
Noli mihi moléstus esse, jam óstium clau- 
sum est, et pueri mei mecum sunt in cu- 
bíli, non possum sürgere, et dare tibi. 
5 Et si ille perseveráverit pulsans : dico 


4. LT: dqiouev. T: mavti vo. 4. GI:KJSTBN* e4i2- 
zor. (N sec. m. ACDL+). 5. L: oet. 6. T* uov. 
36. Avoir été le prochain. Grec : « être devenu le 
prochain ». 


XI. 2. Pére. Grec : « notre Père, qui êtes dans les 
cieux ».— Le grec a en plus à la (in: « que votre vo- 
lonté soit faite sur la terre comme au ciel ». 

4. Le grec a en plus à la fin : « mais délivrez-nous 
du mal ». 

8. Si cependant l'autre continue de frapper n'est 
pas dans le grec. 


| 


Luc, X, 36— 
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II. Vie publique (IV, 14- XIX, 28). — ? (b). La prière CX, 38- XI, 13). 


mon retour. ?? Lequel de ces trois te Job, 6, 29. 
semble avoir été le prochain de celui 

qui tomba entre les mains des vo- 

leurs? » ?* Le docteur répondit : EX 17 i 
« Celui qui a été compatissant pour ™"% ar 
lui ». Et Jésus lui dit : « Va, et fais? Tim ?! 
de méme ». 

38 Or il arriva que pendant qu'ils p) Martha 
étaient en chemin, il entra dans un poe 
village, et une femme, nommée Mar- o 
the, le reçut dans sa maison; 
celle-ci avait une sœur, nommée Ma- peut. 35 5. 
rie, laquelle assise aux pieds du 5 n; 
Seigneur, écoutait sa parole. '* Ce- 34, 12,2. 
pendant Marthe s'occupait avec em- 105 14 T 
pressement des soins nombreux du 
service; elle s'arrêta et dit : « Sei- 
gneur, ne voyez-vous pas que ma 
sœur me laisse servir seule? dites- 
lui donc qu'elle m'aide ». ** Mais le I5;?'5 
Seigneur répondant, lui dit : 


Act. 22, 3. 


2) je Ils TU 
2 Cor. 9,12. 
Gal. 5, 2. 


a Rom. 12, 11, 
; à E Mar m 
the, Marthe, vous vous inquiétez et ? Cor $, 12. 
vous vous troublez de beaucoup de , E 
S, 
choses. *? Or une seule chose est né- mat. 6, s. 
. Joa. 6, 27, 33. 
cessaire. Marie a choisi la meilleure rau 3, 24. 
part, qui ne lui sera pas ôtée ». 
XE. ' Il arriva que, comme il vormam 
. + . . orationis 
priait en un certain lieu, un de ses petentibus 
disciples lui dit, aprés qu'il eut fini : Hebr. 6,7. 
« Seigneur, enseignez-nous à prier, ? Par. 20, 12. 
comme Jean lui-méme l'a enseigné à 


Jac. 1, 5-6. 

ses disciples ». 
2 Et il leur dit : « Quand vous “minica 
Ez. 36, 23 


oratio 

priez, dites : Père, que votre nom soit né8%s. 
sanctifié. Que votre règne arrive. Sr" 
3 Donnez-nous aujourd'hui notre pain $e 7 1s 
de chaque jour. ^ Et remettez-nous "$5 
nos péchés, puisque nous remettons £315 2 
nous-mêmes à tous ceux qui nous Z' s 
doivent ; et ne nous induisez point en pe 1$ a 


tentation ». Ps. 103, 15. 
* Et il leur dit encore : « Si quel- Amici. 


qu'un de vous a un ami, et quil aille petitio. 
le trouver au milieu de iis nuit, et lui Hebr. 13, 2. 


3, 17. 
diar Mon ami, prête-moi trois pains, Luc. 24,30, 15. 


$ parce qu un de mes amis est arrivé ju. ud Í 
chez moi de voyage, et queje n'ai rien 2a 
à lui offrir; * etsi celui-là, répondant ig $$, 
de dedans sa maison, disait : Ne 
m'importune point; ma porte est 
déjà fermée, et mes enfants sont au Am 
lit avec moi; je ne puis me lever et siia 15. 


ten donner. 3 Si cependant l'autre E 


39 et Joa.11,1; 712, 1. 


1 Cor. 14, 12. 


36. Avoir été le prochain, s'être conduit de ma- 
nière à mériter ce nom. 


31. Fais de méme. Considère et traite comme 
ton prochain quiconque a besoin de toi, lorsque 
tu peux Ie secourir. 


b) La prière, X, 38-XI, 15. 


38-12. Jésus chez Marthe et Marie. Cette scène est 
propre à saint Luc. 

38. Dans un village, « Dans la partie méridio- 
nale de la Galilée, non loin de Naim ». (Ms 
Darboy). A Béthanie, selon q’ autres commenta- 
teurs. — Une femme, nommée Marthe, le reçut 
dans sa maison. « Marthe avait pour sœur Marie- 
Madeleine et pour frère Lazare ; ils appartenaient 
å une famille considérable. Il 'semble que Mar- 
the fut l'ainée, car elle est toujours citée la pre- 
mière ; c'est aussi à cause de cette qualité sans 
doute qu'on la voit faire à Jésus-Christ les hon- 
neurs de la maison et déployer plus que per- 
sonne les sollicitudes de l'hospitalité. $a sœur 
Marie était d'une nature moins agissante. On 
pense que Lazare, Marthe et Marie-Madeleine 
quittérent la Galilée avec leur maitre et ami di- 
vin, et fixérent leur séjour en Judée, non loin de 
Jérusalem. Il est certain, dans tous les cas, qu'ils 
habitaient le bourg de Béthanie, à quinze stades 
ou trois quarts de lieue de la ville sainte, durant 
les six mois qui précéderent la mort du Sauv eur ». 
(Mer Darboy). Voir la note sur Matthieu, xxvi, 56. 

39. Marie Madeleine. Voir la note sur Matthieu, 
XXVII, 56. 


42. Marie a choisi la meilleure part. « Non pas 
que le Seigneur voulüt blamer Marthe, car elle 
eut aussi sa récompense, c'est-à-dire le don de 
la foi et de la charité, mais il voulait recomman- 
der la noble occupation de Marie, qui a tant 
d'influence sur les destinées de l’âme humaine. 
L'antiquité ecclésiastique a toujours vu dans ces 
deux femmes le double symbole de la vie active 
et répandue en bonnes œuvres, et de Ja vie con- 
templative et consumée en ardentes prières ». 
(M&* Darboy). 


XI. 1-13. Manière de prier. Persévérance. Se 
trouve seulement en saint Luc. 
2-4. Voir la note sur Matthieu, vr, 9-13. 


5-13. Parabole de l'ami importun. 

5. Au milieu de la nuit, au moment du pre- 
mier sommeil, lorsque l'ami dort le plus profondé- 
ment. 


6. Un de mes amis est arrivé chez moi de 
voyage. En Orient on voyage souvent la nuit pour 
éviter le poids de la chaleur. — Je n'ai rien à lui 
offrir. En Palestine on ne cuit ordinairement du 
pain que pour la journée. Il n'en reste plus à 
l'importun et il suppose que son ami en a encore. 
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Lucas, XI, 9-22. 


IT. Vita publica (IV, 14- XIX, 28). — ?^ (c). Adversus pharisæos (XI, 14-54). 
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ÜzGQXOVTà GÜTOU 

8. NBCT?: gil. avr. 9. TO: aroryIýo. (eti. 
10. LTO). 11. ND: (l. vive) ris. NABCDT+ (a. 
vudr) ££. ACD: 7 xci. BDT: auro ëruduwoe. 12. C 
ponit hune versum ante & xet cy9vv. NBT™ 
Bav. B* un 13. Lt (bis) vuorv. T* (alt.) d. 44. 


vobis, et si non dabit illi surgens eo quod 
amicus ejus sit, propter improbitátem 
tamen ejus surget, et dabit illi quotquot 
habet necessários. 

? Et ego dico vobis : Pétite, et dábitur 
vobis : quærite, etinveniétis : pulsáte, et 
aperiétur vobis. 1° Omnis enim qui petit, 
áccipit : et qui querit, invenit : et pul- 
sánti aperiétur. 

!! Quis autem ex vobis patrem petit pa- 
nem, numquid lápidem dabit illi? Aut 
piscem : numquid pro pisce serpéntem 
dabit illi? '? Aut si petíerit ovum : num- 
quid pórriget illi scorpiónem? !? Si ergo 
vos cum sitis mali, nostis bona data dare 
filiis vestris : quanto magis Pater vester 
de ccelo dabit spíritum bonum peténtibus 
se? 

14 Et erat ejíciens dæmónium, et illud 
erat mutum. Et cum ejecísset dæmônium, 
locütus est mutus, etadmiráta sunt turba. 
'5 Quidam autem ex eis dixérunt : In 
Beélzebub principe daemoniórum éjicit 
dæménia. !9 Et álii tentántes, signum de 
ccelo quærébant ab eo. 

'7 Ipse autem ut vidit cogitatiónes eó- 
rum, dixiteis : Omne regnum in seipsum 
divisum desolábitur, et domus supra do- 
mum cadet. !5 Si autem et Sátanas in 
seipsum divisus est, quómodo stabit reg- 
num ejus? quia dicitis in Beélzebub me 
ejicere dæmônia. !? Si autem ego in Beél- 
zebub ejício daemónia : filii vestri in quo 
ejiciunt ? Ideo ipsi jüdices vestri erunt. 
20 Porro si in dígito Dei ejicio dæmonia : 
profécto pervénit in vos regnum Dei. 


?! Cum fortis armátus custódit átrium 
suum, in pace sunt ea quæ póssidet. ?? Si 


L: éxfAr9évroc. 15. GILT: và dox. 19. L* ot. LT: 
avr. uwy #9. 21. DEX: quidoce. 22. LT?* o. 


11. Si quelqu'un d'entre vous demande du pain à 
son père. Grec : « quel est le père d'entre vous dont 
le fils demande du pain » 

44. Et lorsqu'il eut chassé le démon. Grec 
arriva qu'à la sortie du démon ». 


¿etil 


Luc, XI, 9-22. 
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LL. Vie publique (EV, 14-XIE X, 28). — 2? (c). Contre les pharisiens et docteurs (XI, 14-54). 


continue de frapper, je vous le dis, 
quand celui-ci ne se léverait point 
pourlui en donner, parce qu 4l est 
son ami, cependant à cause de son 
importunité, il se lévera et lui en 
donnera autant qu'il en a besoin. 

? » Et moi je vous dis aussi : De- rete» 
mandez, et il vous sera donné; cher- yrat, 7, 7-11. 
chez, et vous trouverez; frapper, epe Bp 
l'on vous ouvrira, !! Car quiconque Ps. 14, 15. 
demande, recoit; et qui cherche, 
irouve; et lon ouvrira à celui qui 
np 

> Si quelqu’ un d'entre vous de- Deus patre 
UO du pain à son père, lui don- ,"^ ^^ 


. 15, 29. 
nera-t-il une pierre? ou si un pois- des 
son, lui donnera-til au lieu du 7951€ 
poisson, un serpent? '? Ou s'il lui p 
demande un œuf, lui présentera-t-i] °°" 
un scorpion? '? Si donc vous, qui êtes 72,10, 
mauvais, vous savez donner à vos,,!*0*. 
enfants des choses bonnes ; combien, Do Ls 


à plus forte raison, votre Pére cé- 
leste donnera-t-il un esprit bon à 
ceux qui le lui demanderont? » 

14 Or il chassait un démon, et ce 
démon était muet; et lorsqu'il eut 
chassé le démon, le muet parla, et le 
peuple fut dans l'admiration. të Mais 
quelques-uns d'entre eux dirent : 

C'est par Béelzébub, prince des 
démons, qu'il chasse les démons ». 
16 Et d'autres, pour le tenter, lui de- 
mandaient un prodige dans le ciel. 

17 Mais Jésus ayant vu leurs pen- 
sées, leur dit : « Tout royaume di- 
visé contre lui-méme sera désolé, et 
la maison tombera sur la maison. 
18 Que si Satan est divisé contre lui- 
méme, comment son royaume sub- 
sistera-t-il? car vous dites que c'est 
par Béelzébub que je chasse les dé- 
mons. '? Et si moi, je chasse les dé- ^ i5 
mons par Béelzébub, vos fils, par qui 2 Cor. 6, 13-16. 
les chassent-ils? C'est pourquoi ils Xx» 
seront eux-mêmes vos juges. ?? Mais "^ les 
si c'est par le doigt de Dieu que je 
chasse les démons, c'est que le 
royaume de Dieu est arrivé jusqu'à 
vous. 
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€) Ejectum 
dæmo- 
nium 
mulum. 


Mat. 9, 32-34 ; 
12, 22-94. 
Joa. 6, 14. 

1 Joa. 3, 8. 


Marc, 3, 22. 
Sap. 2, 21. 
Joa, 14, 30; 
o ES 
Mat. 12, 38 ; 
16, 1. 
Joa. 6, 3. 


Non in 
Beelze- 
bub. 


Mat. 12, 25-30. 
Marc.3, 23-27; 


Os. 10, 2. 
Luc. 1, 32-33. 


Fortis 
armatus, 
Job, 41, 24. 
Hab. t, 12. 
1 Joa. 5, 19. 


Lorsque le fort armé garde 
l'entrée de sa maison, ce qu'il pos- 
sède est en sûreté. ?? Mais si un plus 


8. A cause de son importunilé. « Quid est prop- 
ter ' improbitatem ? ? demande saint Augustin, Serm. 
v, à, De verb. Dom., quia pulsare non destitit, quia 
et cum esset negatum se non avertit. [lle qui nole- 
bat dare quod petebatur, fecit, quia ille in pul- 
sando non defecit. Quanto magis dabit Deus bonus, 
qui nos hortatur ut petamus. ». — « Hxc vis grata 
Deo », dit Tertullien, De orat. 


11. Ou s? un poisson. Cette traduction, qui est 
de Bossuet, rend plus fidèlement qu’aucune autre 
1a concision énergique du texte, sans pourtant 
nuire à la clarté (Glaire). 


12. Un scorpion. Voir plus haut la figure sur x, 19. 
Te commentateurs ont pensé, à Cause de 
ces paroles, qu'il existait une certaine ressem- 
blance entre un ceuf et un scorpion, mais le lan- 
gage de Notre-Seigneur n'implique point celte 
ressemblance. Le scorpion est ordinairement 
noir, quoique d’anciens auteurs parlent d’un 
scorpion blanc. 

43. Votre Père céleste donnera-t-il un bon esprit 
à ceux qui le lui demanderont. « Il n'y a de bon 
esprit que celui de bieu. L'esprit qui nous éloi- 
gne du vrai bien, quelque pénétrant, quelque 
agréable, quelque habile qu'il soit pour nous 
procurer des biens corruptibles, n'est qu'un 
esprit d'illusion et d'égarement. L'esprit n'est fait 
que pour conduire à la vérité et au souverain 
bien. Il n'y a de bon esprit que celui de Dieu, 
parce qu'il n'ya que son esprit qui nous mène à lui. 
Il y a bien de la différence entre un bel esprit, 
un grand esprit et un bon esprit. Le bel esprit 
plait par son agrément: le grand esprit excite 
l'admiration par sa profondeur; mais il n’v a que 
le bon esprit qui sauve et qui rende heureux 
par sa solidité et par sa droiture ». (Fénelon). 


€) Anathémes contre les pharisiens, XI, 14-54. 


14. Guérison d'un possédé muet. Comparer avec 
Matthieu, 1x, 32-34. 

14-32. Démoniaque aveugle et muet. Comparer 
avec Matthieu, xu, 22-50 ; Marc, ut, 22-35. 

45. Béelzébub. Voir la note sur Matthieu, x, 25. 

17. Et la maison tombera sur la maison. Une 
maison (divisée) contre la maison (contre elle- 
méme), tombera. 


19. En qualité d'exorcistes, certains Juifs chas- 
saient les démons par l'invocation du nom de 


| Dieu (Glaire). 


Duc. 17,21, || 


21. Le fort armé. Voir la note sur Matthieu, 
SIE 
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Lucas, XI, 23-34. 


AN. Vita publica (IV, 14-XIX, 28). — 2° (c). Adversus pharisæos (XI, 14-54). 


2 13 ` / 2 # À , 
GUTOU ÉztSÀ UY NANON AVTOV, TNV HOAVOT MU 
2 c2 — apes D , \ b ~ 
GÜTOU QLQEL, EP ý ENETOLFEL, xoi TO OxvÀa 

^- b] ~ 
uúroù diadiðwow. ??'O jun wv ET pov 
m r 9 ad 
XUT? UOD OTL, xoi 0 UN ovv ycv UET’ uo 
OX0Q7tl5 EL. 
24 Orav To dxtdugtror nvevua SELIN 
2 * [ed 2 / Li 5 2 / 
ano vov évJowrov, Ótéoysro, OV dvýðgwv 
TORWY L«rOUY GYOTGUOLUY, HO 47) SUQLOXOV 
Àéysv "Ymoorogéwow sig vOv oixóv uov ÒPE 
&EgA9ov. °? Kai £AJ3ov s)pioxst osooQu- 
! ` , 26 'To 
pévov xoi xsxoonmquivov. OTE T0- 
ETTO  ÉTEOÙ 
TVEUUOTO HOVNOOTEQU EUUTOÙ, HU EiGEÀ- 


# s / 
QsvsroL xal TtaQoAoupove 
JUvra xarowsi EXET, xoà yivsrou TO EOYATU 
v0U &vJuztov éxslvov yelgova TOV TOUT. 

91 ^E Li dè 3 e [4 2 À m 

yévero dE EV T Àéyaw QÜTOV TOUTO, 
ÉTÉQUOG Tiç yvvy pwvyvy èx Tov 0yAXov snev 

2, ^. ! c , c , , 

auto" dMMaxagla Ņ zoda 7 Baoruoacu os 

` a Z 

xai pacrob ovg édnhacog.  ?9 Airos dè 

sine Mevotrye uoxoQiot où Gxovovrsg TOV 
Àdyov TOV FEOV xoi PUAUGOOYTES GU TOY. 

29 Tøv dè Oylwy énaOpooiou£vov, 29- 

! TEC ` e / 2 " 

Saro A&ysw' H yeveu ovvz novmo« iori 

onuestor énii tsi, xoi onusiov ov do970stot 

QUTD», el uÑ TO Onusiov Tov. toù roopnrov. 

30 K \ ` RJ t 3 ^w. - {w 

«wc yag yëvsro "Tovg onusiov tois 

of. Y w~ 

Nivevirois, ovr(0G OTEL xal O wviog TOU 

?! Baot21c0« 

Norov éyeodnoetos iv TÙ HQIOEL gera TWV 

QVÖQWV TG YEVEUG TOUTNG xoi xaroxQusi 

J 5 m c m. 

ŒÜTOUG, 0rL DATE ÈX TWV HEQUTUY TAG YNG 


GVTQUIOV T) yYEVE TUUTY. 


> ~ \ [ X ~ , & à , 
dodoa Tv oopiav XoÀouovrog xci iðov, 
32" Avdoec Niveut 
GVAOTIOOVTOL ÈV vy AQÏOEL LETO TG VEVEUG 


nÀsiov Zolouwyros wde. 


TOÚTNG xol xaroxQuovoiw GTI, ÖTL USTE- 
vogoav sig TO xzgvyuo ova xai idov, 
zAstov lave (4508. 

33 Odgósig dè AVyvov Gag sig xovnr5v 
TD noi OÙdE úno TOY uodiov, &ÀÀ' ini thv 
Avyviay, iva oi ElGTOQEVOUEVOL TO q&£yyoc 
Bhënworr. | 9* O vyvos vo? owuuTos EotT 
0 ógJ'aAuoc. Orav 0 CpFakuos oov &zÀoUG 


24. [L]Tt roze (a. 4éye:). 
25. NABT?: &1907. 
26. NBT: mag. £r. Trevu. Toyno. éavtov ENTO. 
EGT!: xoi &19ovta. 
27. NBT: ézdo. vic pwvyy yury. 
28. NABT?* ye et (in f.) avrov. 29. LTO: y. 


autem fortior eo supervéniens vicerit 
eum, univérsa arma ejus aüferet, in qui- 
bus confidébat, et spólia ejus distribuet. 
?3 Qui non est mecum, contra me est : et 
qui non cólligit mecum, dispérgit. 

? Cum immundus spiritus exíerit de 
hómine, ámbulat per loca inaquósa, quæ- 
rens réquiem : et non invéniens dicit : 
Revértarin domum meamundeexivi.? Et 
cum vénerit, inveniteamscopis mundátam 
et ornátam. ?* Tunc vadit, et assumit sep- 
tem álios spiritus secum, nequióres se, et 
ingréssi hábitant ibi. Et fiunt novíssima 
hóminis illíus pejóra prióribus. 


27 Factum est autem, cum hæc diceret : 
extóllens vocem quadam mülier de turba, 
dixit illi : Beátus venter qui te portávit, 
et ubera quas suxísti. ?9 At ille dixit : 
Quinímmo beáti qui aádiunt verbum Dei, 
et custódiunt illud. 

29 Turbis autem concurréntibus coepit 
dícere : Generátio hæc, generátio nequam 
est : signum quaerit, et signum non dá- 
bitur ei, nisi signum Jona prophétæ. 
50 Nam sicut fuit Jonas signum Ninivitis, 
ita erit et Filius hóminis generatióni isti. 
?! Regina austri surget in judício cum 
viris generatiónis hujus, et condemnábit 
illos : quia venit a finibus terre audire 
sapiéntiam Salomonis : et ecce plus quam 
Sálomon hic. ?? Viri Ninivitæ surgent in 
judício cum generatióne hac, et condem- 
nábunt illam : quia pœniténtiam egérunt 
ad przedicatiónem Jonæ, et ecce plus quam 
Jonas hic. 


33 Nemo lucérnam accéndit, et in abs- 
cóndito ponit, neque sub módio : sed su- 
pra candelábrum, ut qui ingrediüntur, 
lumen vídeant.?* Lucérna córporis tui est 
óculus tuus. Si óculus tuusfüeritsimplex, 


ait. yeved 7r. T: gyre. G[K]LTO* të zo. 32. SL: 
"A. Iwevirei. D* totum versum. 33. L: To qos. 
34. GISLTO+ (a. ‘Or.) os. L* (pr.) xe. 

34. La lampe de votre corps est votre œil. Grec : « la 


lampe du corps est l’œil ». — S? votre œil est simple. 
Grec : « lors donc que votre oeil est simple ». 


Luc, XI, 23-34. 
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IE. Vie publique (IV, 14 - XEX, 28).— 2° (c). Contre les pharisiens et docteurs (XI, 14-54). 


Mat. 12, 29. 


fort que lui survenant, en triomphe, Ja ot 
Eph. 6, 12. 


il emportera toutes ses armes dans Qi $% 1% 
lesquelles il se confiait, et il distri- 7%. $ 7* 
buera ses dépouilles. ?? Qui n'est pas (2 3. 
pour moi est contre moi; et qui n'a- ,,9 ir is 
masse pas avec moi, dissipe. 

24 » Lorsque l'esprit impur sort de 
l'homme, il va par des lieux arides 


Reditus 
spiritus 
immundi. 


: A À d Ap. 18, 2. 
point, il dit : Je retournerai dans ma for, 40116 


g fie 


maison d’où je suis sorti. ?? Etreve- yrat. 4,3. 
nant il la trouve nettoyée de ses or- %*°7 


dures, et ornée. ?9? Alors il s'en va, et Zu: 8 2 30 


1 vita 3 Reg. 22, 22. 
prend avec lui sept autres esprits $ RE, 552r 


Mat. 27, 64. 


pires que lui, et, étant entrés dans "75 


cette maison, ils y demeurent. Et 
le dernier état de cet homme de- 
vient pire que le premier ». 
27 Or il arriva que, comme il disait , vis 
A eatus. 
ces choses, une femme, élevant la Ruth, 3,1. 


N m. * Je, . Prov.31, 31. 
voix d'au milieu de la foule, lui dit : £i 1,35 43. 

. LI " H a l, 1-2 ; 
« Heureux le sein qui vous a porté, ^"5 12. 


et les mamelles que vous avez su- 

cées ! » ?* Mais Jésus dit : « Heureux Lue 145i, 
plutôt ceux qui écoutent la parole de "e 5,21. 
Dieu et qui la gardent! » 


29 Cependant le peuple s'amassant Generatio 


nequam. 


en foule, il commença à dire : « Cette Mat. 12, 39; | 


16, 4 ; 23, 31. 
génération est une génération mau- Dent. 32, 20. 


; Joa. 2, 19-21. 
vaise; elle demande un prodige, etil 

ne lui sera point donné de prodige, si 

cen'est le prodige du prophète Jonas. 

30 Car comme Jonas fut un prodige Jon:2,1, 
pour les Ninivites, ainsi sera le Fils Ks d, 
de l'homme pour cette génération. ° ° 
?! La reine du midi se lèvera au ju- wa. 12, 42. 
gement avec les hommes de cette gé- `z Par. 9, 1. 
nération, et les condamnera; parce Gois., 3. 
qu'elle vint des extrémités de la terre 
entendre la sagesse de Salomon ; et il 

y a ici plus que Salomon. ?? Les Ni- mat. 1, 1. 
nivites se lèveront au jugement avec Jo. 1,37. 
cette génération, et la condamneront ; Philip. 2,9-10. 
parce qu'ils firent pénitence à la pré- 

dication de Jonas; et il y a ici plus 

que Jonas. 

33 » Personne n'allume une lampe Lucerna 
pour la mettre en un lieu caché, ni et ments 
sous le boisseau; mais on la pose Mar. 4 21. 
sur le chandelier, afin que ceux qui 45 9$. 
entrent voient la lumière. %* La lampe rs. 17, 29. 
de votre corps est votre œil. Si votre "16, 1e 
ceil est simple, tout votre corps sera 


? Mat. 12, 43-45. 
cherchant du repos; et n'en trouvant! Pet. 5, 8-9. 


Prov. 4, 18. | 


22. Il distribuera ses dépouilles, comme dans 
une guerre ou dans une razzia de Bédouins, après 
laquelle on se partage le butin. La plupart des 
guerres se faisaient chez les Orientaux pour piller 
et s'emparer des biens des vaincus. 


28. Heureux plutôt. Cette parole ne retire rien 
de l'éloge que cette femme faisait de la mère de 
Jésus d'autant que Marie possédait ce double 
avantage d’être sa mère et d'écouter sa parole. 


29. Le prodige du prophète Jonas. Voir la note 
sur Matthieu, xm, 40. 


31. La reine du midi, la reine de Saba, dont 
le royaume était situó au midi par rapport à la 
Palestine. 


33-36. Lumiére du corps et de l'àme. 

33. Une lampe. Noir les figures de Matthieu, v, 
45, p. 22 et 23. — Sous le boisseau. Voir la note sur 
Matthieu, v, 15. 


318 


Lucas, XI, 35-48. 


IL Vita publica (IV, 14-XIX, 


28). — 2? (c). Adversus pharisæos (XI, 14-54). 


À, xal O RO TO gau Gov pwrtewdy &ovur nav 
dè movnoog Jh xol TÒ oO cov OXOT&LYO Y. 
35 Sxône OUv, tui TO qoc. TO £v 00i OXOTOG 
&ortv. 6 Ei oiv To oO cov ov pwraet- 
vóv, tu] &yov TL LÉOOG oxoveivóv, ÉCTUL PW- 
t&vOv ÓAov tg Órav Ò AUzvoc vy GOTQUID) 
quritn os. 


3T Ey dé v0 ah oo jota GÜTOY Du- 
QLOUTOG TIG, nuc 6 QLO i01, NOQ OUTE 
siceh9wv dè avénsosv. ?9'O dè Dooni. 
iddv édavuucer, ótt oU zou vor eBozttod1 

A DRE, 39 Ki dè c , A 
7,00 TOU QQLOTOV. ine dE 0 xvgtoc ngog 

2 L4 e. [4 ~ c CO A M 
«ror Nvv vusis ot Dunoaior To EEwder 
TOU HOTNOIOU XAL TOU HIVUXOG XUJUQILETE, 
TO dè sowOsv VUWY YÉUEL &onaync xai 
novnoius.  '9"4qpoorsg, oùz 0 nmoujoec TO 
LEwTer, xol vo Ecwder énoinos; *' Inv 

E) rd # ? # yO ; , 
và évovta DOTE sAemuoovvamv, xai iov, nav- 
To zaJuoa vuiv oTi. 


42 ALY oùai vutr roig Danowiois, Öt 
&7:00s40T00r8 TO HÔVOOUOY zal TO m yavov 
xal TGV la yavov, xul TugE9JEOIE TNV xolo 
xoi Tiv GYGY TOU Seo" rusrasèder ToN- 
oat, x&üxsivo uj apieve. ‘S Ovai dur 
Tois Dauoiouiois, ÔTL GYUNGTE TV TNQWTO- 
xadedoluy év tuiç ovraywyaiç zal TOUG 
2 `~ 9 ~ 2 X DA 2 € w 
&07z60u07c čv toic &yogoic. ** Otui vut, 
youuarteis xoi. Danouio, Pnoxgirot, Oct 
j ` [4 ` - ` % ` € » 
ÉOTE WG TO uvzusio và GÓnÀa, xal oL &v- 
Jownot ot TEQUTUTOUVTES navw OÙX OLOGOLY. 

TA Jig dE Ü 0v ÀE 

moxoiJelc dE Tic TOv vojuxov Asye 
avto` ZhódoxaAs, TuUre Dons xal LUE 
voie. SPESE - Kai vuiv TOLG 
vopuxoic otai, ÓTL GOOTIGETE Tovg «v9 guiztovc 
pootTit Deer xai œUToi &vi TØV 
ÓaxtvÀcv uwv OÙ ztQocVaUtrs TOG pog- 

! 47 Or we an g > E ~ ` 
TLOIG. voi VU, ÔTL oixodousirs TG 
LUWMLEÏU vov z90Q10v, Où ÔÈ ztavéosg vuv 
anztevav aUTOUS ^"? Goo uogrvosivs zal 

Da — M ~ # m 
OvrevÓoxsirs roig &oyouic TWV AUTÉQUY Ov, 
OTL GUTOÏ uiv Günéxr&wavY AUTOUG, (pel dè 
oixodousirs QÛTWV TA Lyme. 


35. D: & ovv To qüc To tv oot oxotoc TO oxo- 
toç zt000v. 396. D* hunc versum. Erasm. : ò uue. LT: 
uéoog zi. 31. LT: éowza. T* vie. 42. GKIL]T 9$ 
(a. Eder). N: dqeivoc (LT?: zragetvac). 43. CD|L]+ 
(in f.) x. v. ztgoroxAiíag £v T. Ósínvow. 44. 
GK[L|TO* yoauu.-vrroxe. (KDL+). LT* (alt.) oi. 
46. BF (p. avto) vuets. 41. NCT*: (1. oc dE) xar 


totum corpus tuum lücidum erit : si au- 
tem nequam füerit, étiam corpus tuum 
tenebrósum erit. ** Vide ergo ne lumen 
quod in te est, ténebre sint. ?9 Si ergo 
corpus tuum totum lücidum füerit, non 
habens áliquam partem tenebrárum, erit 
lücidum totum, et sicut lucérna fulgóris 
illuminábit te. 

37 Et cum loquerétur, rogávit illum 
quidam phariséus ut prandéret apud se. 
Et ingréssus recübuit. 38 Pharisæus au- 
tem ccpit intra se réputans dicere, quare 
non baptizátus esset ante prándium. ?? Et 
ait Dóminus ad illum : Nunc vos phari- 
sæi, quod déforis est cálicis et catíni, mun- 
dátis : quod autem intus est vestrum, ple- 
num est rapína et iniquitáte. ^? Stulti, 
nonne qui fecit quod déforis est, étiam id 
quod deíntus est fecit? +! Verümtamen 
quod süperest, date eleemósynam : et ecce 
ómnia munda sunt vobis. 

42 Sed væ vobis pharisæis, quia deci- 
mátis mentham, et rutam, et omne olus, 
et præteritis judícium et charitátem Dei : 
hæc autem opórtuit fácere, et illa non 
omíttere *? Væ vobis pharisæis, quia dili- 
gitis primas cáthedras in synagógis, et 
salutatiónes in foro. ** Væ vobis, quia 
estis ut monuménta quas non ápparent, 
et hómines ambulántes supra, nésciunt. 


*5 Respóndens autem quidam ex legis- 
peritis, ait illi : Magister, hæc dicens 
étiam contuméliam nobis facis. ^9 At ille 
ait : Et vobis legisperitis væ : quia one- 
rátis hómines onéribus quæ portáre non 
possunt, et ipsi uno dígito vestro non 
tángitis sárcinas. *^ Væ vobis qui ædifi- 
cátis monuménta prophetárum : patres 
autem vestri occidérunt illos. 48 Profécto 
testificámini quod consentítis opéribus 
patrum vestrórum : quóniam ipsi quidem 
eos occidérunt, vos autem ædificátis eó- 
rum sepülchra. 


où. 48. NBT: uaorvoëc êote. NBDT* avr. tœ ur. 
(AC[L X7) 


36. Et vous serez éclairés comme par la lampe qui 
brille. Grec: « comme lorsque la lampe t'éclaire de 
(son) éclat ». 

38. Pensant en lui-méme, commenca à demander. 
Grec : « voyant, s'étonna ». 

4^. Malheur à vous. Le grec a en plus : 
et pharisiens hypocrites » 


« Scribes 


Luc, XI, 35-48. 
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A LLL 
II. Vie publique (IV, 14-XI X, 28). — > (c). Contre les pharisiens et docteurs CXII, 14-54). 


Beti? nie 


lumineux; mais s'il est mauvais, tout ? oo 


votre corps aussi sera ténébreux. 

*5 Prenez donc garde que la lumière ,"*57, 
qui est en vous ne soit ténèbres. ?9 Si 15,2. 
donc votre corps est tout entier lu- rs, Teir. 
mineux, n'ayant aucune partie téné- sui 
breuse, tout sera lumineux et vous ‘tue 1 79. 
serez éclairés comme par la lampe 
qui brille ». 

?' Pendant qu'il parlait, un phari- 
sien le pria de diner chez lui. Etant 
donc entré, il se mit à table. 38 Or le 
pharisien, pensant en lui-même, com- 
menca à demander pourquoi il ne 
s'était point lavé avant le repas. ?? Et 
le Seigneur lui dit: « Vous autres, 
pharisiens, vous nettoyez le dehors ‘os. 
de la coupe et du plat; mais ce qui 
est au dedans de vous est plein de 
rapine et d'iniquité. *? Insensés! ce- 
lui qui a fait le dehors n'a-t-il pas fait 55^ A 
aussi le dedans? ^! Toutefois, faites 13.5, 10. 
l'aumône de ce que vous avez, et tout. s 23, 23. 


sera pur pour vous. 
42 


Is. 58, 11. 


Interioris 
mundatio. 
Mat. 22, 16. 
Eccli. 1, 40. 
Ap. 3, 20. 
Luc. 14, 1; 
7, 36. 


Mat. 15, 2, 6. 
Marc. 7, 3-4. 
Rom. 10, 3. 


Mat. 23, 25. 
Is, 52, 11; 


Rom. 1, 22. 
Is. 19, 1; 1, 16. 


` 


» Mais malheur à vous, phari- 
siens, parce que vous payez la dîme 
de la menthe, de la rue, et de toutes 
ies herbes, et que vous négligez la 
justice et l'amour de Dieu! il fallait 
faire ces choses et ne pas omettre les 
autres. ^? Malheurà vous, pharisiens, 
parce que vous aimez les premiers 
sièges dans les synagogues ct les sa- 
lutations dans les places publiques! 
“4 Malheur à vous, parce que vous 
êtes comme les sépulcres qui ne pa- 
raissent point; les hommes marchent 
dessus sans le savoir! » 

* Alors un des docteurs de la loi 
prenant la parole, lui dit : « Mattre, 
en disant cela, vous nous faites injure 
à nous aussi ». ^6 Mais Jésus dit: 
« Et à vous aussi, docteurs de la loi, 
malheur; parce que vous imposez aux 
hommes des charges qu'ils ne peuvent 
porter, et que vous-mémes ne touchez 
pas les fardeaux du bout du doigt! 
*' Malheur à vous, qui bátissez des 
tombeaux aux prophètes, et vos péres 
les ont tués! ^3 Certes, vous témoi- 
gnez bien que vous consentez aux 
œuvres de vos pères; car eux les ont 
tués, et vous, vous leur bátissez des 
sépulcres. 


væ 
pharisæis. 
Luc. 18, 12. 
Lev. 27, 36. 
Mat. 5, 18. 
1 Cor. 14, 40. 
Mat, 23, 24. 


Luc. 20, 46. 
Mat. 23, 6. 
HE eh So 
Jac. 3, I. 


Mat: 23,27 
Act. 23, 3. 
Is. 3, 11. 
Act. 23, 9. 


Væ 
doctoribus 
Mat. 12, 34-35. 

Joa. 8, 22. 


GalL 6, 2. 
Rom. 15, 1. 


Luc. 13, 34. 
Mat. 23, 29, 
Act 52. 
Mat. 23, 31. 
Joa. 8, 41. 
Mat. 15, 8. 
Sap. 4, 6. 


31-54. Anathèmes contre les pharisiens. Compa- 
rer avec Matthieu, xxii, 1-39. Les anathemes 
rapportés par saint Matthieu furent prononcés 
dans une autre circonstance, le mardi de la se- 
maine sainte, dans les parvis du Temple. 

38. Il ne s'éta?t point lavé avant le repas. Voir 
la note sur Matthieu, xv,2. 


41. De ce que vous avez. Le latin quod superest 
est aussi traduil : de votre superflu. Le grec +2 
ivóv« est diversement interprété. D'après les 
uns, ce sont les restes des plats, quæ insunt 
(in patina), cf. Matthieu, xxi, 96 (grec); d’après 
les autres, ce que l'on possede. 

42. Menthe. Voir la note sur Matthieu, xxn, 23. 
— De la rue. La rue, ruta graveolens, plante tres 
aromatique, d'un vert jaunátre dont on faisait 
grand usage en Palestine pour l'épicerie et la 
médecine, est trés stimulante, antispasmodique 
et tonique. L'odeur en est très forte; le goût des 
feuilles est amer. Le Talmud déclare que la 
rue n'est pas soumise à la dime, mais les Phari- 
siens voulaient la mettre sur le méme pied que 
les autres plantes potagères dont on devait payer 
la dime. 


41. Les Sépuleres... Voir la note sur Matthieu, 
XXII, 21. 


48. Comme les docteurs de la loi ne bâtissaient 
des tombeaux aux prophètes que par hypocrisie, 
au lieu de réparer aux yeux de Dieu les crimes 
de leurs pères, ils en comblaient plutôt la me- 
sure (Glaire). 
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Lucas, XI, 49— XII, 8. 


EE. Vita publica (EV, 14- XI X, 28). — 2 (d!). Deo fidendum (XII, 1-12). 


19 /fià rovro xoi ý Goqi« vov soU 
E ~w , hy 
sintv 'Anootsho sig a)roUvG HO0GATUG xal 
&7t00r0A0vc, zal 2E HÜTOY QNOZTEVOVOL xoi 

t “ ~ ` T , 
ExdudEovorr, 0 va éxEntnd7 to atua nav- 
^ ^ Li 2 s 
TOV TOV NQOPNTÕV, v0 EXYUVOUEVOY QNO 
w w m , 
xarafloAngc XOOLOV, QNO TG YEVEUG TOUT, 
5 dno rov œiuaros | ABs icc vov aiuatos 
Zayagiov vov &noAousvov uetago rov Fv- 
eiaor5olov xol voU oiov vat, Àéy« vui, 
^ ^ o» I4 
&xbnrq95ostau. no TG YEVEUC TGUTTC. 
ve S c ~ ! 2 
3? Oat vuir voig vopuxoic, ÜTL DOUTE THV 

LS po lá " 2 A 2 ? , 
xÀsiÓa TG yvwoswç avto OUX &cgrAOarts, 
xal TOÙG sigsoyouévovg EAWAVOUTE. 

53 /[évovrog è evrov tatta ngoç av- 
TOUG, 705avro oL yoauuateic xo) ot Pagi- 
coto. Ógve)g évéy&w xai GTOOTOUQTIL EL aÙ- 

* s r 54 3 4 2 \ 
TOY msgi NÀELOVWV, ?*£vsÓosvovrseg avtov 
xai GxroUvrsc 9yosvoat TL ix TOÙ OTOUUTOG 
&UTOU, IVa 4ATNYOQOWOL UTOT. 

XIL. "Ev oig Emovraydeiowr twv uv- 

# c, ct b 2 , 
outdcwr TOV 0XÀOV, WÇTE ruraunateir GAAN- 

» f A * * c 

Àovc, obato A£ysiw ngoc rovc uadqrac Qv- 

vov: llocrov ngoçéyere &evroig Gao Th 

Cdunc vov Dagioaiwry, 7i; £o1iv noxo- 

9 2 SES ` , > ` a 

oic. ? Ovó£v dE ovyx«skolvuuévov £oriv 0 

o)x &noxaÀoqO50tstOi, zat xovztOov ð OÙ 

yvocodxosrot. — ? Av? wv 000 ëv Ty oxotta 

- 5 

EUNATE, v v0 potè GAOVOŸYOETOL, xoi 0 
5 ~ 

7z906 TO OÙG ÉAGANOUTE EV TOÙG TAUELOLÇ, 
xnovyľýostai ENT twv Ócucrov. 

^ Ayw dé o utv tois pilou uov: Mn pop- 
JNTE CNO vOv &noxvswovrav TO Owu zai 
UETA TUTO LUN ÈJOVTWV HEQUOOOTEQOV TL 
nohoa. ? "Ynoóst&o de uiv, tiva pobyte 

r \ \ 4 2 - Ri # 
poBnINnTE TOY usrG TO anoztsivæa £EovOLOY 
&yovra euflaAsiv elg thv yéevvur vai, A£yo 
)piv, rovrov PONT TE. 

6 Odyi névre ovoovdta zwAsiroLG0009ltov 

v N 
rl bod # 
úo; xai èv £& auTwv oix EGTLY ÉRLAEANOUEVOV 
3 l A e 7 2 N A € , m 
EVWTLOV TOV Jeov' ' «ÀÀa zal al TOLJES TNG 
~w € ^A ~ Dr \ 5 
xsqpoaÀnc viov naoa noidumrtro. Mn ovv 
popote nollwy oToovdiwr Óuq.£osts. 

8 Aiyw dè vutr Ilaç ôç &v ouokoynon èv 

90. NACDET: éxyurrou. D: (l. azo) ws. 54. 
LTO* (bis) «à (a. ciu.) 53. TBCN: KE i A 
Jovtos «vt8 795. 54. G rell. * x. (T* eti. avrov 
tyr. [ACD 1] et tva xovzy. «rë [ACDLXT]). — 


1. LT: zoóror. Ho. 4. DGKSO: éztoxzevóvt. NA 
LT: ezoxzevv. L: ttegwodvr. 5. NABDT: ëy. fou. 


49 Proptérea et sapiéntia Dei dixit : 
Mittam ad illos prophétas, et apóstolos, 
et ex illis occident et persequéntur : ?? ut 
inquirátur sanguis ómnium prophetárum, 
qui effüsus est a constitutióne mundi a 
generatióne ista, ?! a sánguine Abel, us- 
que ad sánguinem Zachariæ, qui périit 
inter altáre et edem. Ita dico vobis, requi- 
rétur ab hac generatióne. ?? Væ vobis le- 
gisperítis, quia tulistis clavem sciéntiæ, 
ipsi non introistis, et eos qui introíbant 
prohibuístis. 


33 Cum autem hæc ad illos diceret, 

cœpérunt phariséi et legisperiti grávi- 
ter insístere, et os ejus opprímere de 
multis, ?* insidiántes ei, et quæréntes 
áliquid cápere de ore ejus, ut accusárent 
eum. 
XII. ! Multis autem turbis circum- 
stántibus, ita ut se ínvicem conculeárent, 
ccpit dícere ad discípulos suos : Attén- 
dite a ferménto phariseórum, quod est 
hypécrisis. ? Nihil autem opértum est, 
quod non revelétur : neque abscónditum, 
quod non sciátur. ?* Quóniam. qua in té- 
nebris dixístis, in lümine dicéntur : et 
quod in aurem locüti estis in cubiculis, 
prædicäbitur in tectis. 


* Dico autem vobis amícis meis : Ne 
terreámini ab his qui occídunt corpus, et 
post haec non habent ámplius quid fá- 
ciant. ? Osténdam autem vobis quem ti- 
meátis : timéte eum, qui postquam oc- 
ciderit, habet potestátem mittere in 
cehénnam : ita dico vobis, hunc timéte. 

$ Nonne quinque pásseres véneunt di- 
póndio, et unus ex illis non est in obh- 
vióne coram Deo? 7 Sed et capílli cápitis 
vestri omnes numeráti sunt. Nolite ergo 
timére : multis passéribus pluris estis vos. 

8 Dico autem vobis : Omnis quicüm- 
D* zzv. 6. NBT: zo4ovrro. 1. [L T* 8». 8. ND+ 
(p. Sa) öre. ] 


53. Les pharisiens et les docteurs de la loi. Grec: 
« les scribes et les pharisiens ». 


XII. 1. Gardez-vous. Grec: « gardez-vous d'abord », 


Luc, XI, 49 — XII, 8. 391 


EE. Vie publique (HV, 14- XEX, 28). — 2° (d!). Confiance en Dieu (XII, 1-12). 


pro nece 


39 » C'est pourquoi la sagesse méme Piopheta- | 
de Dieu a dit : Je leur enverrai des ;,,"7 5; 26. 


prophètes et des apôtres, et ils tueront 3557555; 35 


les uns et persécuteront les autres; 7919 > 
50 , ; D Pa 8 30. A cette génération. Ja génération contem- 
afin qu on redemande à cette cec Luc. 8, 7. poraine de Notre-Seigneur fut ehátiée pour ses 
ration le sang de tous les prophétes propres crines n oL. des générations an- 
: aH c . térieures dont elle était solidaire. 
qui a été répandu depuis la fondation 
Eu : , 9 Par. 21, 51. Jusqu'au sang de Zacharie. Voir la note 
duas dspuis le sang d'Abel * $^ lir Matthieu, SPEO. 


Iat. 23, 35, | 


jusqu'au sang de Zacharie, qui périt ns 


entre l'autel et le temple. Oui, je vous yare 5^5. 


le dis, il sera redemandé à cette gé- 

nération. ? Malheur à vous, docteurs I»: | Eu aUud de la religion et du sa- 
de la loi, parce que vous avez pris la 352, 
clef dela science; vous n'étes pas en- ? Cor. 3, 6. 
trés vous-mémes, et ceux qui entraient 

vous les en avez empéchés! » 

53 Comme il leur disait ces choses, jnsidiæ 
les pharisiens et les docteurs delaloi  ""» 
commencèrent à le presser, et à l'ac- ^i: i^ 
cabler d'une multitude de questions, 4% 7*7 
51 lui tendant des pièges, et cherchant Lee ?% 2e. 
à surprendre quelque parole de sa ṣe 312. 
bouche pour l'aeccuser. ; 

XII. ' Cependant une grande mul- 44522524 


titude s étant assemblée autour de lui Mox 
R xs - cem. qr 2o XII. 4-59. Riche qui a fait une bonne récolte. 
de sorte quils marchaient les uns tue. 6,20. | Trait spécial à saint Luc, 
sur les autres, il commenca à dire à 1 Cor. 3, 7. 1. Gardez-vous du levain des pharisiens. Voir 
Jer. 5, 31. | la note sur Matthieu, xvi, 11. 


ses disciples : « Gardez-vous du le- dat. 16, 6. 
vain des pharisiens, qui est l'hypo- 
crisie. ? Car rien de caché qui ne se 1 Cor. 1,5. 


d) Divers enseignements du Maitre, XII-XIV. 
di) Confiance en Dieu, XII, 1-12. 


D. . : Mat. 10, 26. 
révéle, ni de secret qui ne se sache. Mare. 4, 22. 
3 Ainsi ce que vous avez dit dans les nem. 2, 18. 3. Sur les toits. Voir la note sur Mare, n, 4. 
ténèbres se dira à la lumière; etce que 77^ 


vous avez dit à l'oreille, dans les cham- $7 


bres à coucher, sera publié sur les #10? 
toits. 
* » Or je vous dis à vous, qui êtes Timenda 
mors 


mes amis : Ne craignez point ceux qui snime. 
tuent le corps, et aprés cela ne peu- xx 10 sai. 


vent plus rien faire. ? Mais je vous s. "n i 3. La géhenne. Voir la note sur Matthieu, v, 23. 


montrerai qui vous devez craindre : wo ne 

Craignez celui qui, aprés avoir ôté la Rom. 13 2. 

vie, a le pouvoir d'envoyer dans la | 252% 

géhenne : oui, je vous le dis, craignez ` | 6. Cinq passereaux... Voir la note sur Matthieu, 
celui-là. x, 29. — Deux as, treize à quatorze centimes. 


5 » Cinq passereaux ne se vendent- Pei 


cura de 


ils pas deux as, et cependant pas un TURT | 


d'eux n’est en oubli devant Dieu? 7 Les 1 Cor. 9, 9. 


A ^ Sap. 6, 8. 
cheveux mêmes de votre tête sont e 
tous comptés. Ne craignez donc point, 4.27 34; 
vous valez plus que beaucoup de pas- Mat. 12,12, 
sereaux. Demi-as (Y. 6). Au droit, un sphinx, et autour : XIQN « (mon- 
Confitenti nale du peuple) de Chio » Au revers : une couronre, 


à ; sod : 
» Or je vous le dis : Quiconque hes vicem! AZEAPION. HMYEY (demas). 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VIL 21 
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Lucas, XII, 9-23. 


EE. Vita publica (EV, 14- XIX, 28). — ?» (d?). Despicienda terrena CXII, 13-59). 


ev (c CA m 
&uol&ungooOsv TO v dr ŸQUHWY, zalo VLOG TOU 
2 M c , 3 ey. 62 3€ 
avJQuzov OLOLOYNOEL EV QUTU LE d i 
A ^v ^ € ` 
Toy O&yyéAov vov Jsov: ? 0 ÔE agvyoaus- 
as 2 
vóc us ivmwov vOv GvŸQUIWY anagvy- 
Oujosreu évoizuov vov GyyEAwWY vov tov. 
10 Kai mac ôç gs AOyov sig vOv viov toù 
2 , 2 , 2, ^. NE SUE ` 
áv9'ouzov, Îpednoetur «Ut TW ÔÈ sic TO 
^ eh 2 2 La 
&yiov nvedua [Aacquumnoavru ovx &4891,08- 
TOL. 
11 Orav È nooçpéoworr Vuac imi TU 
` p + 
ovvaywyaç zul TOG QQG xci TOG é&ovotoc, 
^ ^Y A > , A 
Qa] UEQIUVATE NWG 7 TL G710A0y107098 1| 
ví sinnte '? v0 yag &yiv nvsvua OiduEs 
VUOS ÈV «itr, T) Wow, & dei sinsi. 
13 Eine dé vig aŭro èz ToU 0yhov M- 
ÓaoxoÀs, sinè TO adep uov usglouod ot 
2 t t 
39 ~ s ) ' 44 Q ge EJ 
UET? ÉUOÙ thv xAngovotuay. & REV 
aÛTO" "v9 gus, TİG HE XUTEOTHOE Óixoovav 
^P Ed A 
7 ueootyr èp duc; !? Eins dè moog 
2 VE RC m \ / 2 A (2 
e)Urovg guts xoi qvA«oosogs ANO TG 
7ztAsovsbíac, ÜTL OÙX £v T() HEQIOOEVE TiVl 
5 Cwn «iro) £oviv ex vov )nagyóvrov æv- 
TOU. 
16 Eins dè nagopoAgv 906 avtovg, Léywr 
> Av9ownov TIVOG mÀovotov s)qognosr 7 
Pug S i poon i 
^ Pt. c ^v ^ 
doc. 17 Kai Qiskoyizero èv tavr, Ayer 
Ti noujoc, ött oùz yw noù OvraEu TOUG 
xzaonovç uov; '9? Kai sine "Tovro noow 
xugsÀo uov taç dnodýxaç xci usilovac 
olxodopuj00, xal OvraSo x navta TU 
yevvýuata uov xci ta yada uov, '? xoi 
3 ~ ~ ~ " , » ` 
$gO t) wvyy uov Pugh, Eyes molia 
2 3 , à > » 9. 2 n 
dyadu xsipsva EG ETN NOALLA Qvanavov, 
7 , 2 , 20 E? dè SY ~ c 
Pays, nis, sUpouivov. ine dE avv 0 
Q s 2 , ~ \ ` E. 
Osóg “Apoorv, TUÛTR TÅ vuxri vov WU 
ee 2 > ^ N [4 , 
OOV &7z04TOUOLY ANO OOÙ & ÔE NTOUUOUG, 
, pu 91 et c fe t ~ 
tivi &0r04; ^' Ouvtwç 0 JyoavgG wv £avro 
N NUN \ m 
xal ux eic 80v TTAOVTUY. 
22 Fins dè ngoc rovg uudTOs aŭtov 
\ Lis C€ w 4 A mi ~ ~ 
Ai TOUTO vuir EYW, UN ueguuvare TY WT 
^ LA hy v. , LA 
DUO, vi QUYNTE, uS vi) ocu, TL évOT- 
oqo9s. °S H Wuyn nhsiov eov TG TOOPHS, 


9. L: ue £unpoo9ev. NBT: &cgéo. et : 
juegue aire Aucun ti (D¥ et) ezt02 m1 LT: 
HQUTNY (T* 7 uto.) 15. LT: dno mons nh. l: 
ZUTA (n f. ; T bis). 16. ADLE: yoco. 18. NADT: 
TO YEM. p* xoi tæ &y. uov. 20. LT?: "goo. 


22. LTO* $uov ([L]T p. o94-). 23. [L]TT ydo. 


que conféssus füerit me coram homini- 
bus, et Filius hóminis confitébitur illum 
coram ángelis Dei : ? qui autem negáverit 
me coram homínibus, negábitur coram 
ángelis Dei. 

10 Et omnis qui dicit verbum in Filium 
hóminis, remittétur illi : ei autem qui in 
Spíritum sanctum blasphemáverit, non 
remittétur. 

11 Cum autem indücent vos in synagó- 
gas, et ad magistrátus et potestátes, no- 
lite solliciti esse quáliter aut quid respon- 
deátis, aut quid dicátis. '? Spíritus enim 
sanctus docébit vos in ipsa hora quid 
opórteat vos dicere. 

13 Ait autem el quidam de turba : Ma- 
gister, die fratri meo ut dívidat mecum 
hereditátem. !* At ille dixit illi : Homo. 
quis me constítuit jádicem aut divisórem 
super vos? të Dixitque ad illos : Vidéte, 
et cavéte ab omni avarítia : quia non in 
abundántia eujisquam vita ejus est ex 
his quz póssidet. 

16 Dixit autem similitidinem ad illos, 
dicens : Héminis cujüsdam divitis überes 
fructus ager áttulit : 17 et cogitábat intra 
se, dicens : Quid fáciam, quia non hábeo 
quo cóngregem fructus meos? !5 Et dixit : 
Hoc fáciam : déstruam hórrea mea, et 
majóra fáciam : et illuc congregábo 
ómnia que nata sunt mihi, et bona mea, 
19 et dicam ânimæ mes : Anima, habes 
multa bona pósita in annos plürimos : 
requiésce, cómede, bibe, epuláre. ?? Di- 
xit autem illi Deus : Stulte, hac nocte 
ánimam tuam répetunt a te : qua autem 
parásti, cujus erunt? ?! Sie est qui sibi 
thesaurízat, et non est in Deum dives. 

?? Dixitque ad discipulos suos : Ideo 
dico vobis : Nolite solliciti esse änimæ 
vestræ quid manducétis, neque córpori 
quid induámini. ?? Anima plus est quam 
esca, et corpus plus quam vestiméntum. 


15. De toute avarice. Grec : « de l'avarice ». — Car 
dans l'abondance même la vie de chacun ne dépend 
point des choses qu'il posséde. Grec : « car un homme 
a beau étre dans l'abondance. sa vie ne dépend pas 
de ses biens ». 


19. Fais grande chére. Grec : « jouis ». 


Luc, XII, 9-23. 
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II. Vie publique (AV, 14- XEX, 28). — 2 (d?). Détachement des biens CXII, 13-59). 


m'aura confessé devant les hommes, 
le Fils de l'homme aussi le confessera 
devant les anges de Dieu. ? Mais qui 
m'aura renié devant les hommes, sera 
renié devant les anges de Dieu. 

10 » Quiconque parle contre le Fils 
de l'homme, il lui sera remis; mais 
pour celui qui aura blasphémé contre 
l'Esprit-Saint, il ne lui sera pas re- 
mis. 

!! » Lorsqu'on vous conduira dans 
les synagogues, devant les magis- 
irats et les puissances, ne vous in- 
quiétez point de quelle manière ou de 
ce que vous répondrez, ou bien de ce 
que vous direz. '? Car l'Esprit-Saint 
vous enseignera à l'heure méme ce 
qu'il vous faudra dire ». 

13 Alors quelqu'un de la foule lui 
dit : « Maitre, dites à mon frère de 
partager avee moi notre héritage ». 
14 Mais Jésus lui répondit : « Homme, 
qui m'a établi juge sur vous, ou pour 
faire vos partages? » të Puis il leur 
dit : « Voyez, et gardez-vous de toute 
avarice; car dans l'abondance méme 
la vie de chacun ne dépend point des 
choses qu'il possède ». 

16 [] leur dit ensuite cette parabole : 
« ll y avait un homme riche dont le 
champ rapportait beaucoup de fruits; 
17 or il pensait en lui-même, disant : 
Que ferai-je, car je n'ai point où serrer 
mes fruits? t$ Et il dit : Voici ce que 
je ferai : je détruirai mes greniers, et 
j'en ferai de plus grands, et j'y rassem- 
blerai tous mes produits et tous mes 
biens. t° Et je dirai à mon âme : Mon 
àme, tu as beaucoup de biens en ré- 
serve pour plusieurs années; repose- 
toi, mange, bois, fais grande chère. 
20 Mais Dieu lui dit : Insensé, cette 
nuit même on te redemandera ton 
âme; et ce que tu as amassé, à qui sera- 
t-il? ?! Ainsi est celui qui thésaurise 
pour lui, et qui n'est point riche de- 
vant Dieu ». 


apod ses disciples : « C'est Non anxie 


urandum. 


pourquoi je vous dis : Ne vous inquié- 
tez point pour votre vie, de ce que 
vous mangerez; ni pour votre corps, 


de quoi vous le vétirez. ?3 La vie est Ecole. 12 1. 


plus que la nourriture, et le corps plus 


reddet 
Christus. 
Mat. 10, 32. 
Rom. 10, 10. 
Ps. 108, 30 ; 
95, 6. 


2 Tim. 


Lue, ll, 26. 


Verbum 
contra 
Spiritum. 


Mai. 12, 31. 
Mare. 3, 28. 


Doctor 
spiritus. 
AD 2,0. 
Luc. 21, 14. 
Mat. 10, 19. 
Marc, 13, 11. 


Joa. 14, 26. 
Luc. 21, 13. 
Mat. 10, 20. 
1 Cor. 14, 2. 


2 
d ) 
Fugienda 
avaritia. 


Sap. 15, 12. 


1 Cor. 14, 33. 
Act. 4, 32-33. 


1 Cor. 6, 2, 4. 
Act. 6, 3-4. 


Colos. 3, 5. 
Abou, JA 
19. 
4. 
Ps. 36, 16. 


Job, 27, 
Mat. 4, 


Dives 
vana 
cogitans. 


Joa. 3, 31. 
Ps. 61, 11. 
Ps. 106, 37; 
4, 8. 
Job, 20, 22. 
Luc. 16, 3. 
Is, 23, 18. 
Jac., 5,1. 


Job, 15, 5. 


Prov. 30, 16. 


lg B En 


Ecele. 5,12-13. 


Luc. 16, EOS 


Ps. 48, 21. 
1 Cor. 2, 14. 
Job, 5, 7. 
Ps. 131, 4-5. 


Philip. 3, 19. 


Sap. 2, 7. 
2 Pet. 2, 13. 
Eccli. 5, 1. 


Sap. 15, 8. 
Job, 27, 8. 


Eccli. 11, 19. 


13 
Mat. 6, 20. 
Ps. 72, 25. 


£. 72, 2 


Mat. 6, 26. 
Philip. 4, 6. 
Hebr. 13, 5. 
1 Tim. 6, 8. 


10. Il ne lui sera pas remis; parce qu'il mourra 
dans l'impénitence finale; car l'Église a le pou- 
voir de remettre toute sorte de péches à quiconque 
se convertit sincèrement à Dieu (Glaire). 


41. Les synagogues, où vous serez jugés par les 
Juifs. — Les magistrats et les puissances, les 
tribunaux paiens. 


d2) Détachement des biens terrestres, XII, 13-59. 


14. Jésus était juge de tout le monde; mais il ne 
voulait pas exercer toujours son pouvoir; il dé- 
sirait aussi éprouver la foi de ceux qui lui deman- 
daient quelque chose (Glaire). 


16. Le champ représente une étendue considé- 
rable de terrain, le domaine tout entier. 


20. Ton áme, c'est-à-dire ta vie. 


21. Devant Dieu, pour Dieu, d'une maniére qui 
lui soit agréable. 
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Lucas, XII, 24-38. 


XX. Vita publica (AV, 14- XE X, 28). — 2» (d?). Despicienda terrena CXII, 13-59). 


xai TO owua tov £vÓvuorOoc. ?' Karavoy- 
OUTE TOÙC XÓQoxac, ÖTL OU OTELQOVOLY OÙOE 
, EN / ^ 
O'egizovotw, oig ovx oti Tuusioy ovO& ano- 
Fixy, xol Ò FEOS TOËPEL aU TOUC" 11000 Uu À- 
Àov dusic duupépste vov nzsrswov. °?” Tic 
dè 2E ducv usguuvov dúvaræı ztgocOsivot 
D \ c , [4 fe od c 26 Ei 
Ent TV Ņuxiav avtov nyyuv va; L 
E » > , D ! ` ~ 
otv ovrt ELayiıorov ÓvraoOs, TL negl TWV 
AOLTUOY. LLEQUUVOTE ; 
27 ; \ D ~ = 7 4 
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^v 7 Dd 
où xozu ovOè vider hyw dè vuiv, ovóZ 
Xolouwr èv naon 17) Ó082 uvrov nove) Aero 
(S Q d 28 Ei Jè A T 3 S 
WG ÈV TOUTUY. L JE TOY yogrov Èv tO 
2 T i Pd A dz 2 i É 
&yQ onuegov ovra xai avglov siç xipavov 
lá c \ «t 2 r 74 
Ballouevor 0 FEOS ovrtG &uquevrvor, Too 
u&ÀLov duas, 0Àvyoruovot;  ?? Kal ousic ur 
Ünreite, Ti qaymte À Ti NINTE, xol wu] ue- 
TewgiTeode. 30 Tuvta yag navrta ta Evy 
TOÙ xóouov Enr, uwv ÔÈ Ò maro 
oldev ÖTL HONGETE TOUT. 
hj ~ ^ ^ 
31 [Dry Cveire tyy BaoiAstav rod Feot, xoi 
32 7A 
My 


dud ` A J a 2 p 
(oov, TO uxgov nouviov, ott EUOOxxOSY 


TUÛTU HUVTU 7tQOcUEO T] OETOL Üptiy. 


[4 \ c ~ ict C w À Li 
0 naro vuwv Jour viv Tr fooiusar. 
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33 TIwlýoare v6 dnadgoyovra uwv zal dots 
RJ 7 " £ ~ 
&Aenuoovvgv: HOUOUTE &avroic fuhdvtia ur 
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NAALMOVUEVO, FYOUVQOV avéxAsutrov, ÈV TOG 
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oavgooç vuwv, xe xal 5 zaægðdia uwr 
Bl 
€OT UL. 
33 "Eorwoarv vuv ui 00qWsg msQislw- 
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OuEva xal OL Av vor xotóuevor, | 99 


xal OLEI 
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OLLOLOL Y QUU7COLG HOOGÛE ZOUEVOLS TOY xvgiov 

c — m p 

avtov, note QYVAAUOSL EX TOY JUJUY, ira 

, | 

ElJovtoç xai xgovoarvroc sÜJéuc dvolzwotr 
2 ^Y L) y feii 9 

avtu. ?' Mexagio, ot dohoi êxeivor, oùc 
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Edwy 0 xvgioc EVE yonyogoUvrac dunv 
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eyw vuir, ti negwWostoati xal dvazhvel 

&ULOUG 
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{OL éV 


\ A » ^ 
xol nugehtwv diaxovýost uvrois. 
édv En èv v» Óevréga quie 
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24. NDT: ovce oreíg. oUve Jeg. 23. T* megiuy. et 
Eva. 26. LT: 802. 97. T: roc dcc vye ÊTE Vpaives. 
28. NABL: iv dyeo (p. oju. T: p. 0e). LA 
œuquabes. 29. NBT: xot ré. 31. LT: (l. zov 2tov) 
avre. [L]T* merra 33 LT: Saa. 36. [T0 
Avon. 98. NBT: Kèr iv 77 ð. xà» iv 75 TO. 


?* Consideráte corvos, quia non séminant, 
neque metunt, quibus non est cellárium, 
neque hórreum, et Deus pascit illos. 
Quanto magis vos pluris estis illis? 
#5 Quis autem vestrum cogitándo potest 
adjicere ad statüram suam cübitum unum? 
26 Si ergo neque quod minimum est po- 
téstis, quid de céteris sollíciti estis? 

?! Consideráte lilia quómodo crescunt : 
non labórant, neque nent: dico autein vo- 
bis, nec Sálomon in omni glória sua ves- 
tiebátur sicut unum ex istis. ?8 Si autem 
fenum quod hódie est in agro, et cras in 
clíbanum míttitur, Deus sic vestit : quanto 
magis vos pusillæ fidei? ?? Et vos nolite 
quæ&rere quid manducétis, aut quid bibá- 
tis : et nolíte in sublime tolli : 3° hzc 
enim ómnia gentes mundi querunt. Pater 
autem vester scit quóniam his indigétis. 

?! Verümtamen qudrite primum reg- 
num Dei, et justitiam ejus : et hsec 
ómnia adjiciéntur vobis. 3? Nolíte timére 
pusillus grex, quia complácuit Patri ves- 
tro dare vobis regnum. 

33 Véndite quæ possidétis, et date elee- 
mósynam. Fâcite vobis sácculos qui non 
veteráscunt, thesaürum non deficiéntem 
in celis : quo fur non apprópiat, neque 
tinea corrümpit. ?* Ubi enim thesaürus 
vester est, ibi et cor vestrum erit. 


33 Sint lumbi vestri præcincti, et lu- 
cérnæ ardéntes in mánibus vestris, °6 et 
vos símiles homínibus expectántibus dó- 
minum suum quando revertátur a nüp- 
tiis : ut, cum vénerit, et pulsáverit, con- 
féstim apériant ei. ?? Beáti servi illi, quos 
cum vénerit dóminus, invénerit vigilán- 
tes : amen dico vobis, quod præcinget se 
et fáciet illos discümbere, et tránsiens 
ministrábit illis. 38. Et si vénerit in se- 
cünda vigilia, et si in tértia vigília véne- 


£499. NT?* où O84. Ex. (BDGT!: Éxetror). 


24. Plus qu'eux. Grec : « plus que les oiseaux ». 

29. Ne vous élevez pas si haut. Grec : « ne soyez pas 
inquiets ». 

31. Et sa justice n'est pas dans le grec. 

35. Grec : « que vos reins soient ceints et vos lam- 
pes allumées ». 


Luc, XII, 24-38. 395 


II. Vie publique (EV, 14- XEX, 25). — 2° (cd). Détachement des biens CXII, 13-59). 


T 24 idérez les Mt 626 | 23. Considérez les corbeaux. « Ne soyez point 
que le vetement. . Considérez les ben dE en inquiétude : considérez les corbeaux. Dans 
corbeaux, ils ne sément ni ne mois- 14, 15-15; | Saint Matthieu, il est dit en général les ciseaux 


. ; . . .: . 77, 19-220. | du ciel. Dans saint Luc, on lit les corbeaux, animal 
sonnent, ils n'ont ni cellier ni grenier, * des plus voraces, ct néanmoins sans greniers ni 


1 erit. i Z- provision, qui sans semer et labourer trouve de 
et Dieu les nour on un ne vale Mat, 6,27, | JUoi se nourrir. Dieu lui fournit ce qu’il lui faut, 
vous pas plus qu'eux? ?? Qui de vous, 1x. 3, 7. | à lui, et & ses petits qui l'invoquent, dit le Psal- 

ac o ZU : ` 2 Mach. 7, | miste. Dieu écoute leurs cris, quoique rudes et 
en sinquietant ainsi, peut ajouter à Sa ^" »»5. désagréables, et il les nourrit aussi bien que les 


E coudée? ** Si done ge, |restioleetier antes dont 1a voix est à plas 
vous ne pouvez méme pas les moin- | 
dres choses, pourquoi vous inquiéter 
des autres? 
27 » Considérez les lis comme ils Litiaa 


B . . o Deo 
eroissent; ils ne travaillent ni ne fi- vestita. 


lent : et cependant je vous le dis, Sa- ius > 


lomon lui-même, dans toute sa gloire, "79228. 


n'était pas vétu comme l'un d'eux. V 
P E E 5 Cor. 9, 9-10. 28. Demain sera jeté ^, VOI 

28 Orsil'herbequiestaujourd'huidans "Ki. ea Jetée au four. Voir la note sur 
12 


les champs, et qui demain sera jetée sii». 
au four, Dieu la revêt ainsi, combien °° 


plus le fera-t-il pour more 29. e vous élevez pas... c'est-à-dire n'élevez 
* 9 39 mandez done s pas votre esprit jusqu'à ces soinsinquiets ; ne vous 

de peu de foi‘ Ne de à à y Ber i3 5» | perdez pas dans ces vaines prévoyances (Glaire). 

point ce que vous aurez à manger OU Jac. 4, 6. A > CONUS du monde, les paiens. 

= : ; : ' 33. Vendez ce que vous avez, conseil d - 

à boire, et ne vous élevez pas si haut; Deu o piece Die nbsohi: seil de perfec 


30 car ce sont ces choses que les na- $55 5 


tions du monde recherchent; mais %53 


votre Père sait que vous en avez be- 


soin. 

3t » Ainsi cherchez premièrement Regnum | 

. i S Dei quæ- 

le royaume de Dieu et sa justice; et Pon 

toutes ces choses vous seront données NO 

par surcroît. 3? Ne craignez point, &»71. 
petit troupeau, parce qu'il a plu à vo- tus. $355. | 

Rom. 8, 32. 


tre Père de vous donner son royaume. zoa 10 11. | 
33 » Vendez ce que vous avez et Thesaurus 


n coelo. 


donnez laumóne. Faites-vous des rue. 15, 22; 


` . 16, 9. 
bourses que le temps n'use point, un i Cor. 7, 30. 
» d , Mat. 6 20. 
trésor qui ne vous fasse pas défaut 1 Tim. 6, 17. 
; d Jac. 5, 1-3, 

dans les cieux, où le voleur n'appro- ii 


che point, et où les vers ne rongent 
point. 3t Car où est votre trésor, là 2^5 


Sera aussi votre cœur. 


Serviteurs mesurant le blé sous la surveillance d'un seribe (y. 42, p. 327). (Thèbes, D'après Wilkinson). 


35 » Ceignez vos reins, et ayez en «gendi. 
vos mainsleslampesallumées;?9sem- 55," 
blables à des hommes qui attendent "5 59 7: 
que leur maître revienne des noces, mere 12.15, 
afin que lorsqu'il viendra et frappera sati io. 
à la porte, ils lui ouvrent aussitôt. 15155» 
?' Heureux ces serviteurs, que le "x 
maître, quand il viendra, trouvera ! 2555? 
veillant! En vérité, je vous le dis, il "5/2? | — —— " 
Luc 10 35. Ceignez vos reins. Les Orientaux ne cei- 


Se ceindra, et les fera mettre à table, J02.13,4 | gnaientleurs amples vêtements que pour se mettre 


CO dun autre MINES ser- warc. 13, 32 | oaa rehe ou.se préparer à faire quelque ou- 
vira. ?8 Et s’il vient à la seconde pullo. 51200 3 La seconde veille, ge neuf heures à minuit. 

" : F -— . Job, 14, 15. | — La troisième veille, de minuit à trois heures 
et s’il vient à la troisième veille, et Prov, 831-35. du matin. Voir la note sur Matthieu, xi, 25. 
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Lucas, XII, 39-53. 


EX. Vita publica (NV, 14-NIX, 28). — ? (4°). Despicienda terrena CXII, 13-59). 


^ 3 = 
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^J ~ € 
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A5 2! s w ~ 
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40. LT?* ar. LB* avto. 42. LTO* x. LD* 78. 
BD* zó. 47. NBDT?: »vo. cvrov. T?: toru. %. 
48. D: dze5o. 49. LT: émi. GSLIE 85937; 
50. LT: éws ózs. GH: ve2e085; 52s. LT: cvgiolv 
iaueuoIyoovte, marie TÀ. Cl : ènt Jvyaréoa 
(T: vj» 9.) v. jntéoe. T* (bis) evr7s. 


rit, et ita invénerit, beáti sunt servi illi. 
?? Hoc autem scitóte, quóniam si sciret 
paterfamílias, qua hora fur veniret, vi- 
giláret ütique, et non síneret pérfodi do- 
mum suam. ^? Et vos estóte paráti : quia 
qua hora non putátis, Fílius hóminis vé- 
niet. 

^ Ait autem ei Petrus : Dómine, ad 
nos dicis hanc parábolam, an et ad omnes ? 
*? Dixit autem Dóminus : Quis, putas, 
est fidélis dispensátor et prudens, quem 
constítuit dóminus supra famíliam suam, 
ut det illis in témpore trítici mensüram? 
*3 Beátus ille servus, quem, cum vénerit 
dóminus, invénerit ita faciéntem. ^* Vere 
dico vobis, quóniam supra ómnia quae 
póssidet, constítuet illum. 

^3 Quod si dixerit servus ille in corde 
suo : Moram facit dóminus meus venire : 
et cœperit percütere servos et ancillas, 
et édere, et bibere, et inebriári : 46 véniet 
dóminus servi illius, in die qua non spe- 
rat, et hora qua nescit, et dívidet eum, 
partémque ejus cum infidélibus ponet. 


1T [lle autem servus qui cognôvit vo- 
luntátem dómini sui, et non præparävit, 
et non fecit secundum voluntátem ejus, 
vapulábit multis : ^* qui autem non cog- 
nóvit, et fecit digna plagis, vapulábit 
paucis. Omni autem cui multum datum 
est, multum quarétur ab eo : et cui com- 
mendavérunt multum, plus petent ab eo. 

^? [gnem veni mittere in terram, et 
quid volo nisi ut accendátur? °° Bap- 
tismo autem hábeo baptizäri : et quómodo 
coárctor üsquedum perficiátur? 

?! Putátis quia pacem veni dare in ter- 
ram? Non, dico vobis, sed separatiónem : 
3? erunt enim ex hoc quinque in domo una 
divisi, tres in duos, et duo in tres ?? di- 
vidéntur : pater in filium, et fílius in pa- 


42. Pensez-vous n’est pas dans le grec. — Leur me- 
sure de froment ou « leur portion ». 

46. Il le divisera. Grec littéralement: « il le coupera 
en deux; c'est-à-direil le punira trés fortement». 

49. Sinon qu'il s'allume. Grec : « sinon qu’il soit 
déjà allumé ». D 4 

50. Or combien je me sens pressé jusqu'à ce qu'il 
s'accomplisse, c'est-à-dire : « et combien il me tarde 
qu'il soit accompli ». 


Luc, XII, 39-53. 
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EI. Vie publique (EV, 14-NIX, 28). — 2° (d?). Détachement des biens CXII, 13-59). 


qu'il les trouve ainsi, heureux sont 
ces serviteurs. ?? Car sachez bien que 
si le pére de famille savait à quelle 
heure le voleur doit venir, il veillerait 
et ne laisserait point percer sa maison. 
* Et vous aussi, tenez-vous prêts; 
parce qu'à l'heure que vous ne pensez 
pas, le Fils de l'homme viendra ». 

Reire lu dit: « Seigneur, 
est-ce pour nous que vous dites cette 
parabole, ou pour tout le monde? » 
12 Et le Seigneur dit : « Qui, pensez- 
vous, est le dispensateur fidèle et pru- 
dent que le maitre a établi sur tous 
ses serviteurs pour leur distribuer, 
dans le temps, leur mesure de fro- 
ment? 5? Heureux ce serviteur que le 
maitre, lorsqu'il viendra, trouvera 
agissant ainsi! ** Je vous dis, en vé- 
rité, qu'il l'établira sur tous les biens 
qu'il posséde. 

45 » Que si ce serviteur dit en son 
cœur : Mon maitre tarde à venir; et 
quil commence à battre les servi- 
teurs et les servantes, à manger, à 
boire et à s'enivrer; *6 le maître de ce 
serviteur viendra le jour où il ne s'y 
attend pas, et à l'heure qu'il ne sait 
pas, et il le divisera, et il lui donnera 
ainsi sa part avec les infidéles. 

^ » Mais ce serviteur, qui a connu 
la volonté de son maître, et ne s'est 
pas tenu prêt, et de cette manière n'a 
pas agi selon sa volonté, recevra un 
grand nombre de coups; ^? celui qui 
ne l'a pas connue, et qui a fait des 
choses dignes de châtiment, recevra 
peu de coups. Car à celui à quion a 
donné beaucoup, on demandera beau- 
coup; et de celui à qui on a confié 
beaucoup, on exigera davantage. 

+ » Je suis venu jeter un feu sur la ; 


Mat. 25, 6. 

Eccle. 9, 12. 

Cor 5, L 

inn, o 253 
6, 20. 

1 Pet, 1, 4. 


Lue, 21, 35. 
Mat. 24, 41. 
1 Thes. 5, 2,6. 
2 Pet. 3, 10. 
Ap. 4, 3. 


Beatus 
servus 
Dominum 
expectans. 


Mat. 19, 28 ; 
24, 28. 


Mat. 24, 45. 
1 Cor. 4, 2. 
Lue. 18, 8. 

1 Tim. 3, 2. 

Prov. 14, 33. 
Ps. 44, 17. 


Is. 26, 12. 
P». 118, 60. 
Mat. 10, 22. 
Gal. 6, 9. 


Luc. 19, 17. 

1 Tim. 3, 13. 

Mat. 24,47,45; 
25, 91. 


1l Cor. 8, 12. 
Eccli. 4, 35. 


Mat. 24, 50. 
Dan. 4, 11-12; 
5,25 ; 13,55-59. 
Is. 17, 13-14. 


Cuique 
pro dato 
petitur. 
Jae. 4, 17. 
3 Reg. 18, 21. 
2 Pet. 2, 21. 
Is. 5, 13. 


Prov. 24, 12. 
Mat. 25, 19. 
Luc. 16, 2. 
Sap. 6, 7. 


Ignis 
uc. 3, 16; 


terre: et que veux-je, sinon qu'il s'al- 2255. 
lume? ?? Je dois être baptisé d'un bap- Iss 2? 
Fe asnmeembien je me sens pressé cul 
1 DES : ° 3 4 

jusqu à ce qu'il s'accomplisse ? UE A 


?' » Pensez-vous que je sois venu et bettum 


o ; ó a Christ 
apporter la paix sur la terre? Non, je "iata. © 
vous le dis; mais la division. 5? Car, A4, 
désormais, dans une seule maison, £t, b 5 


cinq seront divisés, trois contre deux, 
et deux contre trois ; ?? seront divisés : 
le pére contre le fils, et le fils contre 


Mat, 10, 35. 
NACh ve Sk Gb 
JUggu SRL GR 


Serviteurs battus Y. 45). (Beni-Hassan, D’après Wilkinson). 


42. Notre-Seigneur répond indirectement à la 
question de saint Pierre pour lui apprendre que 
ses Apótres seront dans l'Eglise comme ses in- 
tendants et auront à lui rendre compte de leur 
administration. 

46. Et il divisera. Voir pour le vrai sens de 
cette expression la note de Matthieu, xxiv, 94. 


49. Un feu sur la terre. Le feu signifie métapho- 
riquement dans l'Ecriture l'amour et la tribula- 
tion. ll a icice double sens d’après les Pères. No- 
tre-Seigneurapporte l'amour divin (saint Ambroise, 
saint Jéróme, saint Augustin, etc.), mais ses dis- 
ciples auront aussi à passer par le feu de la per- 
sécution (Tertullien, Maldonat). 

50. Je dois étre baptisé d'un baptéme; c'est-à- 
dire je dois être infailliblement baptisé; je ne 
peux manquer d’être baptisé. Ce baptême du Sau- 
veur est sa passion. De la métapliore du feu, 
Jésus passe à celle de l'eau et du bain. 


53. Le pére contre son fils... Voir la note sur 
Matthieu, x, 3^. 
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Lucas, XII, 54— XIII, 8. 
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59 
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7:00. 


XIII. Hughoor | de | TIVEG ÈV GÜTIO TW AUY 
anayyehkovtreg OT MEYÈ TWV Padua. 
(v TO aluo [hi roc ne ueta TY Jv- 
ouüv atov. ? Kai dnoxgdeic 0 "Igcovc 
5 2 ^ ~w e € ~w T 
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3 2 I J € + 2 NDS ` m 
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EV TU uw Xa CTTEXTELVEY QU rove, doxeite 
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TOUT? xal QUY &UQLOX(U" Exxoyov ovv 
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d4. LT*z2». [L^|TT ór. 55. ND* orc 56. D: rov 
ovo. xat ths y75. NB: (l. où dox.) ovx otðaze. 58. 
LT: zeeaÓdoc. et : pæle (AGS: Bély). — 1. 
NABDT?: meuèros. 2. [L]T* ó Iyo. 3. LT: pera- 
voņonte (eti. 9) etouoiws. 4. [L]TF* (pr.) x. LTO: 
avrot et : zdvr. 18g. T* èv. 5 


T: ócovroc. 1. ALT 8r. 


.NADT: ueraromomre. 


trem suum, mater in filiam, et filia in 
matrem, socrus in nurum suam, et nurus 
in socrum suam. 


54 Dicébat autem et ad turbas : Cum 
vidéritis nubem oriéntem ab occásu, sta- 
tim dicitis : Nimbus venit : etita fit: ?? et 
cum austrum flantem, dicitis : Quia æstus 
erit : et fit. ‘6 Hypocritæ, fáciem coeli et 
terre nostis probáre, hoc autem tempus 
quómodo non probátis? ?" Quid autem et 
à vobis ipsis non judicátis quod justum 
est? 

35 Cum autem vadis cum adversário 
tuo ad príncipem, in via da óperam libe- 
rári ab illo, ne forte trahat te ad jüdicem; 
et judex tradat te exactóri, et exáctor 
mittat te in cárcerem. ?? Dico tibi. non 
éxies inde, donec étiam novissimum mi- 
nütum reddas. 


XEIR.' Aderant autem quidam ipso 
in témpore, nuntiántes illi de Galilæis, 
quorum sánguinem Pilátus míscuit cum 
sacrifíciis eórum. ? Et respóndens dixit 
illis : Putátis quod hi Galilæi præ ómni- 
bus Galiléis peccatóres füerint, quia tália 
passi sunt? ? Non, dico vobis : sed nisi 
poeniténtiam habuéritis, omnes similiter 
peribitis. * Sicutilli decem et octo, supra 
quos cécidit turris in Siloe, et occidit 
eos : putátis quia et ipsi debitóres füe- 
rint preter omnes hómines habitántes in 
Jerúsalem? ? Non, dico vobis : sed si 
poeniténtiam non egéritis, omnes simili- 
ter peribitis. 

6 Dicébat autem et hancsimilitüdinem : 
Arborem fici habébat quidam planiátam 
in vínea sua, et venit querens fructum in 
illa, et non invénit. 7 Dixit autem ad cul- 
tórem vineæ : Ecce anni tres sunt ex quo 
vénio quærens fructum in fieülnea hac, 
et non invénio : succíde ergo illam : ut 
quid étiam terram óccupat? 8 At ille re- 
spóndens, dicit illi : Dómine dimitte illam 


56. Vous savez juger d'aprés l'aspect du ciel, c'est- 
à-dire « vous savez interpréter l'aspect du ciel ». 

59. Tu n'en sortiras point que tu n'aies payé jus- 
qu'à la dernière obole, c'est-à-dire « tu n'en sortiras 
point avant d'avoir donné jusqu'à (ta) derniere piece 
de monnaie ». 


XII. 4. À leurs sacrifices, c’est-à-dire « au sang 
de leurs sacrifices ». 


Luc, XII, 54— 


XIII, 8. 399 


IL. Vie publique (EV, 14-XEX, 25). — 2? (d). Faire pénitence (CXII). 


le père; la mère contre la fille, et la 
fille contre la mère; la belle-mère 
contre sa belle-fille, et la belle-fille 
contre sa belle-mére ». 

51 J] disait aussi au peuple : 
que vous voyez un nuage se former 
au couchant, aussitót vous dites : La 
pluie vient, et il arrive ainsi. ?? Et 
quand vous voyez soufller le vent du 
midi, vous dites : Il fera chaud, et cela 
arrive. 56 Hypocrites. vous savez juger 
d’après l'aspect du ciel et de la terre; 
mais ce temps-ci, comment ne le re- 
connaissez-vous point? ?" Comment 
ne discernez-vous pas de vous-mémes 
ce qui est juste? 

58 » Lorsque tu vas avec ton adver- 
saire devant un magistrat, tâche de 
te dégager de lui en chemin, de peur 
qu'il ne te traine devant lejuge et que 
le juge ne te livre à l'exécuteur, et 
que l'exécuteur ne te jette en prison. 
59 Je te le dis, tu n'en sortiras point Mat. 132031. 
que tu n'aies payé jusqu'à la derniére Td 
obole ». 

XIII. ! En ce méme temps, quel- . a 
ques-uns vinrent lui annoncer ce qui peniten- 


fia. 


« Lors- Signa tur- 


bationum. 
Mat. 16, 2. 
Job, 36, 27-29. 
Os. 6, 3. 


Job, 37, 17. 
Ap. 16, 8-9. 


Mat. 16, 3. 
1 Cor. 2, 14. 
2 Cor. 5, 10. 
Sap. 13, 5. 


Luc, 21, 30. 
Rom. 2, 27. 


A lite ca- 
venudum. 


Mat. 5, 25. 
Rom, 13, 4. 
Ap. 18, 6. 
Is. 24, 22. 


s'était passé touchant les Galiléens, Act. 5, 36-37. 


Mat. 21, 41. 


dont Pilate avait mêlé le sang à leurs Pier ar 


sacrifices. ? Et Jésus répondant, leur 
dit : « Pensez-vous que ces Galiléens 
fussent plus pécheurs que tous les 
autres Galiléens, parce qu'ils ont 
souffert de telles choses? ? Non, je 
vous le dis : mais si vous ne faites pé- 
nitence, vous périrez tous de la méme 
manière. ^ Comme ces dix-huit sur 
qui tomba la tour de Siloé, et quelle 


Prov. 19, 25. 
Mat. 3, 2. 
Act. 3, 19. 
Luc. 5, 20. 
Rom. 2, 4. 
Joa. 9, 2. 


Luc. 19, 12; 

Joa. 8, 24. 
Job, 24, 23. 
Prov. 19, 29. 


Is. 8, 6-7. 
Mat. 23, 37. 
Joa. 9, 7. 


iua, croyez-vous qu'ils fussent plus? #75 15. 


redevables que tous les autres habi- 
tants de Jérusalem? ë Non, je vous le 
dis : mais si vous ne faites pénitence, 
vous périrez tous de la méme ma- 
nière ». 

* Jl leur disait encore cette parabole: 
« Un homme avait un figuier planté 
dans sa vigne, eti] vint y chercher du 
fruit, et n'en trouva point. 7 Alors il 
dit au vigneron : Voilà trois ans que 
je viens chercher du fruit à ce figuier, 
etje n'en trouve point : coupe-le donc; 
pourquoi occupe-t-il encore la terre? 
? Mais le vigneron répondant, lui dit : 


Am. 9,1. 
2 Pet. 2, 4; 
5, 6, 9. 


Ficus 
tolerata. 
Mata 2l TIBI 
Deut. 22, 9. 
Jer. 
Mat. 

Is. 5 


Jac. 
Sap. 
Mat. 
Hebr. 


Rom. 2, 4; 
3, 25-26. 
Joel, 2, 13. 


54. Un nuage... au couchant de la Méditerranée 
améne ordinairement la pluie en Palestine. 


58-59. Il faut se réconcilier à temps avec Dieu. 
Comparer avec Matthieu, v, 25-26. 


58. L'exécuteur, celui qui était chargé de faire 
payeries sommes auxquelles le juge avait con- 
damné le débiteur et de le mettre en prison, s'il 
y avait lieu. 


59. Obole, un lepton, huitiéme partie de l'as, 
moins d'un centime. 


d3) I1 faut faire pénitence, XIII. 


XIII. 4-24. Faire pénitence; parabole du figuier 
stérile. Ce passage est particulier à saint Luc. 

4. Pilate. Voir la note sur Matthieu, XXVII, 
Le fait rapporté ici ne nous est connu que par 
l'Évangile, mais l'histoire profane peint Pilate 
sous les mémes traits et elle nous apprend que 
sa disgráce finale fut occasionnée par la cruauté 
avec laquelle il avait traité une troupe de Sama- 
ritains sur le mont Garizim. 


9 


=. 


^. La tour de Siloé. Elle devait se trouver au 
sud de Jérusalem, dans le voisinage de la piscine 
de Siloé. — Plus redevables à la justice de Dieu; 
c'est-à-dire plus coupables, plus pécheurs. 


6. Un figuier. Le figuierétait commun en Pales- 
tine et généralement planté dans les vignes. Le 
| maitre de la vigne peut s'étonner d'autant plus 
de ne jamais y trouver de fruits que cet arbreen 
produit réguliérement deux fois par an. Les pre- 
mières figues apparaissent avant le retour des 
feuilles et sont müres en Palestine vers le mois 
| de juin. Les secondes figues poussent tant que 
le développemeht de la végétation continue et 
TON à diverses époques à partir du mois 
'aoüt. 


| 
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TOUTO TO ETOG EWG Orov Oxo NEGL oUrTY 
xai fdÀc xongiav xav uiv noon zag- 
mov’ sl è uyye, cic TO usAAov EXXOWEUG 
aU TY. 

!'07FTy dè didaoxwr èv jud. vov Ouyayq- 
ya èv roic o«BBaci — '! br. i0ov, yuvi 7 
TVEU UE £yovoa dodevelus ET} dexa xal 
Óxt(), xal d GUYXÜTTOUOU xat un dvrauér vn 
dvoxvwyat sig v0 nuvtehëc. "Idoy dè ad- 
vov 0 Iyooùs ngocsqelvgos zai sinsev aûtr 
lvoi, anohéhvoa tç dodeveiag oov, 
13 yal éméüTnxsv «Ur. taç yelouç, zat na- 
oayoņnua drop 91 xai dotate vov Feórv. 

5 Anoxgr cic dE 0 «oyiovvaycyoc, dya- 
VOXZTOV ÜTL TW oap ÉDEQUIEUTEr 0 Tq- 
OO, ELEYE TW AR "EE UA Eloi ¿v 
aig dÙ doy sod: £y TUUTUG 0UV £QXÓ- 
EVOL oum a zat un Up 11600 TOU 
cuff TOV. "nexo otv LU o siio 
xal elev " Ynoxgura, ÉXUOTOS pv TW oap- 
Pat o) Ava Tor sb OUTOU Ù TOY ÙVOV 
ONO TG PETVNG xal GuayayOY MOTEL; 
16 zavzqv è Fvyaréga Afoadu očoav, 5v 
&Ógosv 0 oaravGc ido) Ófxa xci Óxtw ETN, 
orz eder Avdmron nO TOU JEOUOÙ TOUTOU 
E Zuc9Q TOU cafpatov; '" Koi rovro 
Myovroc GŒUTOÙ AUTO ZUVOVTO HÉVTEG OÙ dV- 
TLXELUEVOL ÙT, xat TAG Ò OYÀOG EZULOEV 
EL nao. roig évÓOsoig toig yivopévoig ÛN 
TO. 

18 "EXeys dé Tir duoia eorlv à paoi- 
Àsia toù JEoÙ, zat TLYL doudou GUTQY; 
19 Ouoia otè zoxXo OLVGTEUS, Öv hapy 
&v'oumog Ebahey sig x5mov avtov, xai 
nÜEnce xai èyévero sig dévðoov usya, zai 
T@ TETEE TOU OUQUYOU XATEGAVWOEV ÈV 
toic xÀ«Óoi; GUTOU. 

20 Kai nw sine Tir duowdow thv 
BaoU.elay TOU eov; ?! Quoru orè buy, 
nv Aaffovoo. Jun Ri eig dhsúgov 
OUTU TOI, EWG OÙ vp ô hov. 

22 Kot dienooe h XATO HOMELS ZA Zii- 
pac dðdaoxwyv zat nogsiav TOLOV LEVOG siç 
Tegovoahju. ?? Eine dé wig avto" Kigie, 
sb OÀiyo, ot cwboueror; “O È sins mooc 


8. NABT: xÓ7t guo (D: 
. D: ro cero. 
E (pr.) 2r. 
. NADLT?4 (a. 77s) «o. 
ile drogÿ 
. NBTT (a. $5) ór. LT: avrais. 
a EX Es su VO QT a. 
. D* raura 2éy. av. 


- NEB (l 2) ovr. 


x0çqurov x07ToiuYy). 


et hoc anno, usque dum fódiam circa 
illam, et mittam stércora : ?et síquidem 
fécerit fructum : sin autem, in futürum 
succides eam. 

‘1 Erat autem docens in synagóga eó- 
rum sábbatis. '! Et ecce mülier, qua 
habébat spíritum infirmitátis annis de- 
cem et octo : et erat inclináta, nec omnino 
póterat sursum respicere. !? Quam cum 
vidéret Jesus, vocávit eam ad se, et ait 
ili : Mulier, dimíssa es ab infirmitáte 
tua. 13 Et impósuit illi manus, et confés- 
tim erécta est : et glorificábat Deum. 

'* Respóndens autem archisynagógus, 
indígnans quia sábbato curásset Jesus, 
dicébat turbæ : Sex dies sunt, in quibus 
opórtet operári : in his ergo venite, et 
curámini, et non in die sábbati. ‘> Re- 
spóndens autem ad illum Dóminus dixit : 
Hypécritæ, unusquisque vestrum sábbato 
non solvit bovem suum aut ásinum a præ- 
sépio, et ducit adaquáre? !5 Hanc autem 
filiam Abrahe, quam alligávit Sátanas, 
ecce decem et octo annis, non opórtuit 
solvi a vínculo isto die sábbati? '" Et cum 
hæc díceret, erubescébant omnes adver- 
sárii ejus : et omnis pópulus gaudébat in 
univérsis, quæ glorióse fiébant ab eo. 


18 Dicébat ergo: Cui simile est regnum 
Dei, et cui símile æstimäbo illud? ‘? Si- 
mile est grano sinápis, quod accéptum 
homo misit in hortum suum, et crevit, 
et factum est in árborem magnam : et 
vólucres coeli requievérunt in ramis ejus. 


20 Et iterum dixit: Cui simile æstimäbo 
regnum Dei? ?! Símile est ferménto quod 
accéptum mülier abscóndit in farinæ sata 
tria, donec fermentarétur totum. 


?? Et ibat per civitátes et castélla, do- 
cens, et iter fáciens in Jerúsalem. ?? Ait 
autem illi quidam : Dómine, si pauci sunt, 


19. DX: xgzov avrov. NBDT?* zéro. 
20. D: 7 ví». ouoiax oiv 7 Baoeiax rov deov 
* # € , 2 , G r * * 
xoi tiv Ouowow cUTQur. AGKS* xol. 
21. BT: £xovwev. 
22 NDBT; tegocoAvua. 


. L'eüt guérie. Grec : « guérissait ». 
D. Et cette fille d'Abraham. Grec: « et celle-ci. qui 
estfille d'Abraham ». 


Luc, XIII, 


9-23. 391 
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Seigneur, laissez-le encore cette an- 

née; jusqu'à ce que je creuse tout au- 

tour, et que j'y mette du fumier : 

? Peut-être qu'il portera ainsi du fruit ; 555,755 

sinon vous le couperez ensuite ». E 
10 Or Jésus enseignait dans leur Mm 


sabbato 


synagogue les jours du sabbat. !! Et evrata- 
Aa hs . . Is. 48, 17. 
voici venir une femme qui avait un Joa. 15, 20. 

Ps. 16, 11. 


ap. 1, 13-16. 


esprit d'infirmité depuis dix-huit ans ; 15254551, 2s. 


et elle était courbée et ne pouvait au- 


cunement regarder en haut. !? Jésus, ,Ie155* | 


la voyant, l'appela et lui dit: dme re Dee 
vous étes délivrée de votre infirmité ». 


13 Et il lui imposa les mains, et aussi- „Met. 8, 3, 


i : fait Act. 9, 12. 
tót elle se redressa, et elle glorifiait OH 
Dieu. 

14 Or le chef de la synagogue prit, Scanda- 


lum sacer- 


la parole, s'indigenant de ce que Jésus „dotum. 
; o 


Luc. 8, 41; 

'eü ^r] Le il 6,73; 14,8. 
l'eût œuérie pendant le sabbat; et il per 
: ] = Deut. 5, 13. 

dit au peuple : « Il y a six jours pen- Peut CE 


dant lesquels on doit travailler; venez Bom. 10,3. | 


done ces jours-là vous faire guérir, et 
5 ; 


non pas le jour du sabbat ». '* Mais le i^. 
Seigneur, lui répondant, dit: « Hypo- 4455, 
crites, chacun de vous ne délie-t-il pas * ?^ 4 
son bœuf ou son âne de la crèche le 
jour du sabbat, pour les mener boire? 
16 Et cette fille d'Abraham que Satan Tee. 19,29. 


E "CM P à d x 1l Co 0, Ros 
a liée, voici dix-huit ans, ne fallait-il Act. 10, 35. 
pas qu'elle füt délivrée de ses liens le 
© D WT : 1e 1f Luc. 21, 15. 
jour du sabbat? » !* Lorsqu'il parlait 5g p 15. 


ainsi, tous ses adversaires étaient cou- ,,. 19 2o, 


verts de confusion, et tout le peuple 7535»; 
se réjouissait de toutes les choses qu'il | 
faisait avec tant d'éclat. 

18 11 disait donc : « À quoi est sem- Grarum 


à * sinapis. 
blable le royaume de Dieu et à quoi mat. 1,12; 
EE, 19 6, 10. 
le comparerai-je ! Il est Semblable , soaa 
à un grain de sénevé qu'un homme Met. 13,31; 
o ; lardin: i (t, Is 2, 10. 
prit et jeta dans son jardin; il crüt, ,!s. d 


devint un grand arbre, et les oiseaux “ar. 43. 
1 Cor. 3, 7. 


du ciel se reposérent sur ses bran- EL 
ches ». ei 
20 Et il dit encore : « À quoi COM- Fermen- 
e o l 5 24 tum. 
parerai-je le royaume de Dieu? ?! Il 


Is. 45, 4. 


est semblable à du levain qu'une mat. 15, 33. 


A . Jer. 20, 9. 
femme prend et mêle dans trois me- xiii 26 To. 


. : 4 Os. 7, 4. 
sures de farine, jusqu'à ce que tout 1 Cor. ï, 6. 
soit fermenté ». B 
DD . LI . 
^? Et il allait par les villes et par angusta 


oria. 


les villages, enseignant, et faisant son is 51:5. 


chemin vers Jé , 23 | Job, 4; 3-4. 
s Jérusalem Or quel MN 


qu'un lui demanda : « Seigneur, yen 1% 


10. Synagogue. Voir la note sur Matthieu, 1v, 
93. 

A1. Qui avait un esprit d'infirmité. Elle était 
possédée d’un démon qui la rendait infirme. Nous 
voyons dans l'Écriture une foule de maladies cau- 
sées par les démons (Glaire). 


14. Le chef de la synagogue. Voir la note sur 


| Marc, v, 22. 


19. Un grain de sénevé. Voir la note sur Mat- 
thieu, xni, 31. 


21. Trois mesures de farine, trois sala, près 
de 39 litres. 


22-35. Porte étroile; piège d'Hérode. Comparer 
avec Matthieu, xxi, 31-39. 


Ane conduit à une source (Y, 15), (Musée du Vatican). 
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Lucas, XIII, 24— XIV, 1. 


EE. Vita publica (HV, 


14- XIX, 28). 


— 2" (d). Varie vocationes (XIV). 


«Urovg ?* ?Aywvibeode sigslOsiv ui Tnç 
GTernc nv, ÓT t0AÀoL, Aye) Uuiv, Cyr 
covour sige’ ely xol ovx loyécovow. Ap 
oU &yv iysgd y, 0 olxoÓsonóvgc «ol dnoxision 
vuv Jvouv, xol &o&goO9s ÉEW oravat xol 
xgovsw tv Jugav, Léyortes Kuwgis, xvgie, 
&vot&£oy uiv xol anoxgvJsig épi vir 
.nôoder éové. °? Tore üo- 
ÉVUTTLOY cov zai 


Ovx oida duas 
&eode Aéyeur Eqayouev 
b lá \ z) ~w t € cdi 
ÉTLOLLEV, xat EV volo HAUTELUIG uwv cdt- 
duëac. ?' Kai gs Ayw viv, ovx oida 
c ~ , > DUC 0 32 3 9 ~ , 
UUAG NMOFEV OTE’ ANOOTNTE UT EUOU NAV- 
d 2 
TEG OÙ gyatra TNG dixia. 
^ , A 
28? Eet orar d xkavIu0c xoi 0 Bovyuoc 
~ 1 
trov odovrwyv, orav Oymo29s Abgocu xci 
2 A v9 \ A A \ $ 
logaz zat ES xal TUVTUE TOUG TQOPATUS 
ev a B«ciAsia toù Jtov, vuus dë aaa 
Aouévovc &Ec. ?° Kai n&ovow ano avaro- 
o ad M m IN 2 BS SUCUS A , 
A«v xai duoucwy xal ano Bogga xat Norov, 
N 2 A 2) ~ Li [e 
xal GvaxAv)noovrout év v» Paos Tov 
^ B fi 
Jeov. 3? Kai idov, siociv £0, «vov ot coovtat 
^v D y Y 
TQWTOL, 4AL ELOÈ MQWTOL OL $OOYTOL GAZ TOL. 
31 E 2 € ~ e y ry 9: , A 
V OUT T» 9609 NQOÇHATOV TU'EG 
^ sd MT. 
Dagiouior Léyorres avto "EEslde zat zo- 
Mcd j 2 
pevov évreU dev, ótti Howdnç 9éAev GE dno- 
xtvt. ?? Kai siner ovvoig IlogsvOzvrsg 
elnare v» uüÀonseu roov dou, £4faALo 
daruovia xat (uos ÉTITEAU onusoov xal 
33 [nv 
M Ü \ v \ GR) Li 
dei ue CHHEQOY xo owgiov xol TY Eyopév] 
, < P ' / 
TOQEVEOD GL, OTL OUX ÉVOEYETOUL TQ0PNTNV 
2 V c 
&zoÀscgow gw Tegovoalyu. 


» ~ ~ 
ŒUQLOV, xal T) TQity TEAELOUUUL. 


31 IsoovooAqgu, ‘soovouinu, x czoxr&- 
vovoa vovc z9oq»caoc xai AvJofjoAovo« totg 
(7:601 GÀ LEVOUG TLQOG (UT T]V, LOG XLG 1] TER NO 
&umicvrátaL TO TERVA OOV, ÖV TOUTOY VOLS 
TNV ÉUUTNS VOOOV ÜT0 TOG ATÉQUYUG, xol 
ovx 3JsÀgoorts. ??'[dov, dqietou uiv 

Aunv dà Aéyo vui, 
ÓTL OU uj ue LONTE, Ewe &v ÑEN ÖTE eine 


oixog vOv EONLOG. 


72 $ € » LA 5 2 , J 
FvAoynu£voc 0 égyousvog èv ovouatı xvolov. 
D em - 
XIV. Kai syévevro iv too eAOsiv aŬtov 


~ 


24 ss. GLT: gae (L: (0*v680tw, Gg! B .. 
7 ty. 5 O: 0 uv, xol ... torë tote). LT* (alt.) «voie. 
27o (L Saeg TA a NBL EE oaeo Dee BDT*: 
oweode. 20. NADT?* dro (sec.). 34. T: dee d. 
ju.) 32. NBLT: drotelw. un TE 33. ND: èo- 
Xxouérn. 34. NDT*: dgr. L: vd evr. vocoío. 


| 


qui salvántur? Ipse autem dixit ad illos : 
?! Conténdite intráre per angüstam por- 
tam : quia multi, dico vobis, quærent 
intráre, et non póterunt. ?* Cum autem 
intráverit paterfamilias, et clauserit 
óstium, incipiétis foris stare, et pulsáre 
óstium, dicéntes : Dómine, áperi nobis : 
et respóndens dicet vobis : Néscio vos 
unde sitis : ?9 tunc incipiétis dícere : 
Manducávimus coram te, et bíbimus, et 
in platéis nostris docuísti.?" Et dicet vo- 
bis : Néscio vos unde sitis : discédite a me 
omnes operárii iniquitátis. 

?8 [bi erit fletus et stridor déntium, 
cum vidéritis Abraham, et Isaac, et Jacob, 
et omnes prophétas in regno Dei, vos au- 
tem expélli foras. ?? Et vénient ab oriénte, 
et occidénte, et aquilóne, et austro, et 
accümbent in regno Dei. 3° Et ecce sunt 
novíssimi qui erunt primi, et sunt primi 
qui erunt novissimi. 


?! [n ipsa die accessérunt quidam pha- 
risæorum, dicéntes illi : Exi, et vade hinc : 
quia Heródes vult te occídere. ?? Et ait 
illis : Ite, et dicite vulpi illi : Ecce ejício 
dæménia, et sanitátes perfício hódie et 
cras, et tértia die consümmor, ?? verüm- 
tamen opórtet me hódie et cras et sequénti 
die ambuláre : quia non capit prophétam 
perire extra Jerúsalem. 


34 Jerusalem, Jerúsalem, quæ occidis 
prophétas, et lápidas eos qui mittüntur 
ad te, quóties vólui congregáre filios tuos 
quemádmodum avis nidum suum sub 
pennis, et noluísti ? ?? Ecce relinquétur 
vobis domus vestra desérta. Dico autem 
vobis, quia non vidébitis me, donec véniat 
cum dicétis : Benedictus qui venit in 
nómine Dómini. 

XIV. ! Et factum est, cum intráret Je- 


35- GKM tonu. NABDT* ^4 unr (: léyw 02). 
[L]* re T* Zv. LT: j£. 

25. Seigneur. Grec : 

27. Et il vous dira. Grec : 

dis ». 

30. Gree : « et voici, il y a des derniers qui seront 
les premiers et il y a des premiers qui seront les der- 
niers ». 


« Seigneur, Seigneur ». 
« et il dira : Je vous le 


MERE C C  ———— 


Luc, XIII, 24 — 
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LL. Vie publique (AV, L14-XEX, 25$). — 2° (d). Fidélité a la vocation CXIV). 


a-t-il peu qui soient sauvés? » Il leur 
répondit : ?* « Efforcez-vous d'entrer Mat. 7, 1211. 
par la porte étroite; car beaucoup, je Acte 14, 21. 


Ps. 65, 2: 
vous le dis, on à entrer, et Joa. 6, 67. 


m. 9, 31. 
ne le pourront pas.?? Lorsque le père yrat, 25, 10-12; 
de famille sera entré et aura fermé 96:5? 
la porte, vous commencerez par vous 
tenir dehors et par frapper à la porte, 
disant : Seigneur, ouvrez-nous; et 
vous répondant, il vous dira : Je ne 
sais d’où vous êtes. ** Alors vous com- 4.7, ?*; 
mencerez à dire : Nous avons mangé Aet dd 
et bu devant vous, et vous avez ensei- 
gné dans nos places ubliques- ^! Et 25:575 
il vous dira: Je ne sais d’où vous êtes; ‘7 
retirez-vous de moi, vous tous, ou- 
vriers d'iniquité. 

28 » Là sera le pleur et le grincement Primi. 
de dents, quand vous verrez Abraham, Mat, 5,12; | 
Isaac, Jacob, et tous les prophètes Jer. BE 
dans le royaume de Dieu, et vous, Rom.9,s. 
chassés dehors. ?? Il en viendra de mat. s, 1. 


: : Is titine 
lorient, et de l'occident, et de l’aqui- ‘11,2. 


Luc. 22, 29-30; 


lon, et du midi, et ils auront place 11,5. 
au festin dans le royaume de Dieu. 
30 Et ce sont les.derniers qui seront Net. 19, 30: 


20, 16 ; 21, 31. 


les premiers, et ce sont les premiers 
qui seront les derniers ». 
?! Ce méme jour, quelques-uns des Herodes 


vulpes. 


pharisiens s'approchérent, disant : sov,s,5;21,14 
i : Ap. 18, 4. 
Allez-vous-en, retirez-vous d'ici; Zach. 2,6 
H L ° n 85 40 
car Hérode veut vous faire mourir ». 


32 Et il leur dit : « Allez, et dites à ce , 5*5 


am. 5, 15. 


renard -N oilague je chasse les dé- 7j 


mons et guéris les malades aujour- ?9*5* 
d'hui et demain, et c'est le troisième 

jour que je dois être consommé. ?? Ce- Dent. 18, 15. 
pendant il faut que je marche aujour- p2% 1% 
d'hui et demain, et le jour suivant ; 2 
parce qu'il ne peut se faire qu'un pro- 

phéte périsse hors de Jérusalem. 


94. Chercheront à entrer, et ne le yourront pas. 
Ils désireroni être sauvés, mais faute d'en prendre 
les movens, ils ne le seront pas. 


91. Je ne sais d’où vous étes. Voir la note sur 
Matthieu, vu, 22-23. 


28. Chassés dehors dans les ténèbres extérieures. 
| Voir la note sur Matthieu, viii, 12. 


31. Hérode Antipas, tétrarque de la Galilée et 
de la Pérée. Voir la note sur Matthieu, xiv, 4 et 
Ja figure, p. 68. 


32. Je dois étre consommé: allusion aux mvs- 
teres de la vie souffrante et glorieuse du Sauveur. 
Quand Jésus recut le message des Pharisiens, il 
devait étre en Galilée ou dans la Pérée qui for- 
maient la tétrarchie d'Antipas. Il est impossible 
de savoir si le tétrarque voulait réellement faire 

| mourir le Sauveur ou si Cétait simplement une 
icon pour l'éloigner. 

33. Il faut que je marche, que j’accomplisse 
mon spe et que j'aille à Jérusalem. 


34 » Jérusalem, Jérusalem, qui tues serusatem | 


misera. 


les prophètes, et qui lapides ceux qui Mat. 23, 37-30. 


te sont envoyés, combien de fois ai-je 225577 
voulu rassembler tes enfants, comme Pest. # 11. 
un oiseau rassemble sa couvée sous 
xs ailes, et tu ne l'as point voulu? 

33 Voici que votre maison vous sera Lue. 1943-4. 


Jer. 12, 7-8. 


laissée déserte. Je vous le dis, vous Mat. 26, 10. 


Is. 65, 16. 

M = 
ne me verrez plus, jusqu'à ce qu'il ES RS 
arrive que vous disiez : Béni celui Joa. 13,13. 
s. 65, 26. 
qui vient au nom du Seigneur ! » 3 Reg. 9, 7. 


e , 1 Li 
XIV. ' Il arriva que comme Jésus 412,5. 


35. Jusqu'à ce qu'il arrive... Voir la note sur 
Matthieu, xxi, 39. 


d*) Fidélité à l'appel de Jésus, XIV. 
XIV. 4-35. Notre-Seigneur chez un pharisien le 
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Lucas, XIV, 2-16. 


ET, Vita publica (EV, 14-XIX, 28). — 2° (di). Varie vocationes (XIV). 


3 ~ , ~ ! 
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, ~ » N 2 DET 
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DIA 
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ire 2 # 3 4 c A La $ Z 
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NY [4 Dar 2 \ A 
our. Kaui éÉmAUPouevoc igoato «rov zat 
P] I 5 NS \ A 2 \ ci E 
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rp c eom 2/ pi ind 5 Li 3 ^ 
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Toi, xal ox EUJEUG &raonuost uvtov èv 
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OUV GvranoxgvdTYoL «TQ NQOÇ TUVTU. 
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^ 7 3 ! = N A, , Je AZ 
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^ 1 
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oot Dihs, noocur“Bndr GversQov TOTE 
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ToUc pilovç oov, u7zÓs Tous GÓsAQOUG oov 
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Qovc, y«Xovc, rvqpAovc, '* xoi Lauxwo1oc £07, 
ÓTL OÙX £y0vOLv GYTUTOOUVUL OOLÙ GYTUTO- 
dodToETUL ydg oou. iy v» UVUOTUOEL vOv 
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15 ?Axovouc ÔE Tiç TOv ovvavoxsutévav 

d S ONU j r a cf 
rovro, einer avtu’ Maxagios öç EEUU 
> ? ie [ ^ ~ ` 
&grov èv vy Pæosiæ toù Jeo. '9'O dè 
4 2 mN f 5 D e 
&iz&v atw’ zdvO9gunoc Tiç noiose Ósizvor 


1. At (P as) vov. 3. IL]* Aéy. TE SEE 
Jegaredoe ([L]T+ 7 8). 5. LT: x. ez. (* d0x9-). 
SLTO: vios 7 8. (Mill.: is). LT: zeo. [L]T* à. 
6. T?* aŭro. 9. NABDET: vera. 10. GKH: dva- 


neo (NABT: -ce). T: èget. LT: mévrov tær. 


sus in domum cujásdam principis pha- 
riseeórum sábbato manducáre panem, et 
ipsi observábant eum. ? Et ecce homo 
quidam hydrópicus erat ante illum. ? Et 
respóndens Jesus dixit ad legisperítos et 
pharisæos, dicens Si licet sábbato 
curáre? ^ At illi tacuérunt. Ipse vero ap- 
prehénsum sanávit eum, ac dimisit. ? Et 
respóndens ad illos dixit : Cujus ves- 
trum ásinus aut bos in püteum cadet, et 
non contínuo éxtrahet illum die sábbati? 
5 Et non póterant ad haec respondére illi. 


1 Dicébat autem et ad invitátos pará- 
bolam, inténdens quómodo primos ac- 
cübitus eligerent, dicens ad illos : 8 Cum 
invitátus füeris ad nüptias, non discüm- 
bas in primo loco, ne forte honorátior te 
sit invitátus ab illo, ? et véniens is, qui te 
et illum vocávit, dicat tibi: Dahuiclocum: 
et tune incípias cum rubóre novissimum 
locum tenére : 1° sed cum vocátus füeris, 
vade, recümbe in novissimo loco : ut, 
cum vénerit qui te invitávit, dicat tibi : 
Amíce, ascénde supérius. Tunc erit tibi 
glória coram simul discumbéntibus : 
!! quia omnis qui se exáltat, humiliábitur : 
et qui se humíliat, exaltábitur. 


12 Dicébat autem et ei, qui se invitá- 
verat : Cum facis prándium, aut coenam, 


noli vocáre amícos tuos, neque fratres : 


tuos, neque cognátos, neque vicínos dívi- 
tes : ne forte te et ipsi reinvitent, et fiat 
tibi retribütio : !* sed cum facis convi- 
vium, voca pauperes, débiles, claudos, 
et cæcos : ** et beátus eris, quia non habent 
retribüere tibi : retribuétur enim tibi in 
resurrectióne justórum. 


'5 Hac cum audisset quidam de simul 
discumbéntibus, dixit illi : Beátus, qui 
manducábit panem in regno Dei. t6 At 
ipse dixit ei : Homo quidam fecit coenam 


42. T: &vrxoad. oe et &vrazoó. oo. 13. |: &va- 
ze(oec (eti. 21). 14. NT?: (l. yag) de. 15. T: erus. 
16. NBT: roter. LT!: uéyar. 

XIV. 8. Tu seras invité. Le greca en plus : 
quelqu'un ». 


« par 
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Luc, XIV, 2-16. 
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EF. Vie publique av, 14-XIX, 28). — 2 (di). Fidélité à la vocation (XIV). 


était entré un jour de sabbat dans la 
maison d'un chef des pharisiens pour 
y manger du pain, ceux-ci l'obser- 
vaient. ? Et voilà qu'un homme hydro- 
pique était devant lui. ? Or prenant 
la parole, Jésus dit aux docteurs de 
laloi et aux pharisiens : « Est-il per- 
mis de guérir le jour du sabbat? » 
^ Mais ils gardèrent le silence. Alors 
Jésus prenant cet homme par la main, 
le guéritetle renvoya. ? Puis, s'adres- 
sant à eux, il demanda : « Qui de 
vous, si son áne ou son boeuf tombe 
dans un puits, ne l'en retire pas aussi- 
tót, méme le jour du sabbat? » 5 Et 
ils ne pouvaient rien répondre à cela. 

7 J] dit encore cette parabole aux 
conviés, en voyant comment ils choi- 
sissaientles premières places à table: 
8 « Lorsque tu seras invité à des no- 
ces, ne te mets pas à la première pla- 
ce, de peur que quelqu'un plus con- 
sidéré que toi n'ait été invité aussi, 
? et que celui qui t'a invité, toi et lui, 
ne vienne et ne te dise : Donne cette 
place à celui-ci; et qu'alors tu n'ailles 
avec confusion occuper la derniére 
place. +° Mais lorsque tu seras invité, 
va te mettre à la derniére place, afin 
que, quand viendra celui qui t'a con- 
vié, il te dise : Mon ami, monte plus 
haut. Alors ce sera une gloire pour 
toi devant ceux qui seront à table avec 
toi : 41 car quiconque s'exalte sera 
humilié, et quiconque s'humilie sera 
exalté ». 

12 [] disait aussi à celui qui l'avait 
invité : « Lorsque tu donneras à diner 
ou à souper, n'appelle ni tes amis, ni 
tes frères, ni tes parents, ni tes voi- 
sins riches, de peur qu'ils ne t'invitent 
à leur tour, et qu'ils ne te rendent ce 
qu'ils ont reçu de toi. '? Mais quand 
tu fais un festin, appelles-y des pau- 
vres, des estropiés, des boiteux et des 
aveugles : !* et tu seras heureux de ce 
qu'ils n'ont rien àte rendre; car ce te 
sera rendu à la résurrection des 
justes ». 

15 Ce qu'ayant entendu, un de ceux 
qui étaient à table lui dit : « Heureux 
celui qui mangera du pain dans le 
royaume de Dieu ». 16 Mais Jésus lui 


Lue. 11, 37. 


7, 15. 
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1 Reg. 22, 13. 


Luc. 20, 20. 
Ex. 9, 10-11. 
Job, 18, 9. 


Luc.6,9; 13,11. 
Mat. 12, 10. 
Mare. 3, 4 


Ps. 62, 12. 
Mat. 8, 3. 
Joa. 5, l4, 


Luc. 13, 15. 
Ex. 21, 23. 
1 Cor. 9, 9-10, 


Luc. 13, 17. 
Mat. 22, 46. 
Act. 6, 10. 


Que sedes 
in cona. 
Luc. 20, 46 ; 


Mat. 23, 6. 


Prov. 25, 6. 
Eccli. 3, 20. 
Rom. 12, 19. 
Eph. 3, 8. 

1 Cor. 15, 9. 


Mat. 22, 11. 

Job, 40, 6-7. 

Is. 22, 19; 
15 


Eccli, 10, 17. 


JL Reg. 15, 17; 
2,8 


5 e 
Is. 66, 2. 
Luc. 22, 26 ; 
Jo 89 
Ps. 112, 6-7. 
Joa. 13, 13-17. 


Luc. 18, 14. 
Mat. 23, 12, 
1l Pet. 5, 6. 
Eceli. 1, 36; 
19, 14. 
Jud. 9, 13. 


Job, 22, 29. | 


Ez. 17, 24. 


Pascendi 
pauperes. 
£2 (Bises b fs 
Jac. 2, 15-16. 
Mat. 22,4; 


| jour du sabbat. Comparer avec Matthieu, x, %1- 
| 42. 

| 4. Un chef des pharisiens, un des principaux 
| de la secte. — Manger du pain; hébraisme, pour 
« prendre un repas ». 

2-6. Guérison d'un hydropique. C'est la seule 
maladie de cette espéce dont la guérison soit ra- 
contée dans les Évangiles. 

3. Le jour du sabbat. C'est la troisième guérison 
opérée un jour de sabbat que rapporte saint Luc. 
Voir vi, 6; xii, 40. 


5. Dans un puits. Les puits en Palestine n'a- 
vaient pas ordinairement de garde-fou ; ils étaient 
à fleur de terre et l'on en couvrait l’orilice avec 
une pierre, mais si l'on négligeait cette précau- 
tion, les animaux domestiques pouvaient y tom- 
ber. Voir la figure de Genèse, xxix, 8, t. I, p. 149. 


8. Invité à des noces. Voir la figure de Sagesse, 
n, 8, t. 1V, p. 546. La première place, celle du 
maître de la maison, est au milieu; les plus hono- 
rables sont celles qui sont le plus rapprochées de 
lui; les dernieres, celles qui en sont le plus éloi- 
gnées. 


12-14. Exhortation à la charité. 


6,16; 5,46. | 


Eccli. 37, 1. 
TES, Tis 
Luc. 6, 33. 


Eceli. 4, 1; 
14, 14. 
Tob. 4, 7 ; 2, 1. 


Deut. 16, 11; 
14, 28. 
Mat. 6, 4. 
Ap. 20, 5. 
Act. 24, 15. 
Joa. 5, 21. 


Epulum 
spretum. 
Rom. 14, 17. 
Ps. 68, 29. 
Luc. 13, 29; 
22, 16, 18. 


Mat. 22, 2. 


13-24. Parabole du grand festin. Comparer avec 
Matthieu, xxu, 1-14, qui est analogue sans être iden- 
tique. 
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Lucas, XIV, 17-31. 


EX. Vita publica (EV, 14-XIX, 28). 


uéya xai ex6À508 mon ove, 1Txui (780616 
TOv ÓdovAor aÿToù Uy (ga. ToU D Óstztvov eiztely 
Tois HE} pev ou" "Eoyso2e, OTL jdn Ero 
oti z&vro. — !5 Koi Jj o5avTO Go puc 
za go4r Ed a nu tec. “O muros cnsv av- 
T0 “A790v 5y09a0a xal Exo Y yx ESE- 
Sav xal ideiv avtov jgorG CE, ÊXE UE 
zagprmuzvov.  '? Kai regos sine Levy 
powy jyógaoa TEVTE xal nogevouat doxi- 
LÜOUL GUTO ÉQUTO OE, EYE UE nagyTNuE- 
vov. ”? Koi ETEgOG eins D vvaixa £yqua 
xai dia rovro oU Ovrauar Elþsiv. ?' Kai 
ztagaysvóusvog ð ÓdoUAoc éxsivog Gmmyyse 

"uA - 

T(U ZVOL GÜTOU TGUTO. 

Tote ógjwo3 sic d oixoðeono Tye sius TO 
dovAc avtor "Egsl9s TU Eu E Tüc nha- 
Telus zal vue TAG m0 AE, Xa Tous AT YOU 
xal AT za zwhovs xai TvqpAoUG 
elcu yay wde. ?? Kai sinsvó ,Jov20c Koss, 
y£yovsv wç émévoSag, xoi ETL vÓmoG OTI. 
23 Kai sinsv Ò xúgioç zo0g Tor ÓoUAor 
"Egede &g TG ódoUc zal PoayuOVS, xai 
re eige Ter, iva EE) o oixóc 
uov’ 7t Ayo yag vuiv, ÔTL OvUÓtig TOv 
avðgwv èzsivwv TOY zszÀmuswor YEVOETOL 
uov TOU Ó£LztyOV. 

?5 Nuvenogsvovro dé avr 0 y? oL ro} oi 
xai orQoqpsic sine ngog QU TOUS Ep qie 
ÉQYETU noc rz xal oU posi TOY TUTEQU 
EGUTOÙ xa Ur uNTga zai Tv yvroixo, xol 
ta téxva xal TOUG GÓsÀqoUg xoi toc ddel- 
quc, ett Oi xal vov ÉGUTOT wvyüv, où dú- 
vatal LLOU podus sivo. ?* Kai SAT 0U 
LET TOY OTGUQOY GUTOU zai £0 ZET UL 
0740(0 LOU, OÙ dúvatal uov siva ua dm- 
THG. 

ET yag EG uov, Jélor nvgyov oix0o- 
dou oot, ovy FO TOY «odtouc wypis Thy 
dandvyy, si Eya vd moog ÉTUQTLOUOY ; 
EVA umore JÉVrOG GÜTOL Fsuéhiov zal 
UN io yvovroc ÉXTEEOCU, TUVTES ot JEWOOÙY- 
TES geo vot ÉUTGILELY Ur, ?? a 
"Ou ob roc 0 &r9'ounoc P ern oixodousir, 
xal ovx LOXvOsv ÉXTEAEO. 

CHE vic paoired, TOQEVO UE voc ovufraA civ 
Etto Paota sic nolsuov, ov yl «aO (oac TOW- 


AT Mh "rra. 

18. L: [xot] ô. T!* (ult.) xci. (NBDT?: 6190 
QOgiv). 

91. LT* xeiv. 

23. TO: ua ò oix. 

26. LTI: £z ve x. 


T: ez. pa ua. 


| 
| 
| 


— 2% (d). Varie vocationes (XIV). 


magnam, et vocávit multos : !* et misit 
servum suum hora cœnæ dícere invitátis 
ut venirent, quia jam paráta sunt ómnia. 
18 Et coepérunt simul omnes excusáre. 
Primus dixit ei : Villam emi, et necésse 
hábeo exíre, et vidére illam : rogo te, 
habe me exeusátum. 1? Et alter dixit : 
Juga boum emi quinque, et eo probáre 
illa : rogo te, habe me excusátum. %0 Et 
álius dixit : Uxórem duxi, etídeo non pos- 
sum venire. ?! Et revérsus servus nuntiá- 
vit hæc TS suo. 


Tune irátus paterfamílias, dixit servo 
suo : Exi cito in platéas et vicos civitátis : 
et paüperes, ac débiles, et cæcos, et clau- 
dos, intróduc huc.?? Etaitservus : Dómine, 
factum est ut imperásti, et adhue locus 
est. ?? Et ait dóminus servo : Exi in vias, 
et sepes : et compélle intráre, ut impleá- 
tur domus mea. ?* Dico autem vobis, quod 
nemo virórum illórum qui vocáti sunt, 
gustábit coonam meam. 


25 [bant autem turba multe cum eo : 
et convérsus dixit ad illos : ?*. Si quis 
venit ad me, et non odit patrem suum, et 
matrem, et uxórem, et fílios, et fratres, 
et soróres, adhuc autem et ánimam suam, 
non potest meus esse discipulus. ?7 Et 
qui non bájulat crucem suam, et venit 
post me, non potest meus esse discipu 
lus. 


?8 Quis enim ex vobis volens turrim ædi- 
ficáre, non priussedens cómputatsumptus 
qui necessárii sunt, si hábeat ad perfi- 
ciéndum : ?? ne, posteáquam posüerit fun- 
daméntum, et non potüerit perficere, 
omnes qui vident, incipiant illüdere ei, 
30 dicéntes : Quia hic homo coepit ædifi- 
cáre, et non pótuit consummáre? 

?! Aut quis rex itüurus committere bel- 
lum advérsus álium regem, non sedens 


27. X* totum versum. ABT: éevrov. NBET: 
etv. mov ue. 


28. GS[L!]TG* rd. NAEBDT: (1. 7rods) ei. 


18. Tous ensemble, c'est-à-dire « tout d'une voix ». 
— Une maison de campagne. Grec : « un champ ». 

12. Les aveugles et les boiteux. Grec : « les boiteux 
et les aveugles ». 


17-31. 


EE. Vie publique (IV, 14- XE X, 28). — 2° (d). Fidélité à la vocation (XIV). 


Luc, XIV, 
dit: « Un homme fit un grand souper, D» 


et y appela beaucoup de monde. '' Et "57 7; 19 
à l'heure du souper, il envoya son ser- Tihe a 
viteur dire aux conviés de venir, 

parce que tout était prêt. 18 Mais ils 

commencérent à s'excuser tous en- 
semble. Le premier lui dit : J'ai acheté 
une maison de campagne, et il faut 
que j'aille la voir; je vous prie, excu- 
sez-moi. !? Un second dit: J'ai acheté ? Eee 19. 12. 
cinq paires de bœufs, et je vais les Prev i. 16: 
essayer; je vous prie, excusez-moi. 


1 Reg. 15, 25. 
20 Et un autre dit : J'ai pris une femme, Deut. 24, 5. 
1 Cor. 7, 29; 


Hebr.12,19-20. 
Eccli. 10, 14. 
Eph. 5, 5. 
Eccle, 5, 10. 
1 Joa, 2, 16. 


et c'est pourquoi je ne puis venir. 215 
21 Le serviteur étant revenu, rapporta 
tout ceci à son maître. 

3 ` . . . , . x ti 
> Alors le père de famille unuitouwdTL Vocat 
à son serviteur : Va vite dans les rw». 

c k Is. 64, 5; 

places et les rues de la ville, et amène 2,21, 
NN M ant, 3, 

ici les pauvres et les estropiés, les Mat. 5,3 
6 : ac. 2, 

aveugles et les boiteux. ?? Et le ser- Jo, 311. 


CPE . E . ANA , Ps. 16, 5; 
viteur dit : Seigneur, il a été fait 95, 8; 61 


Er 

comme tu l'as ordonné, etil yaencore ps s7 
23 A ; Bar. 3, 24 
Ep Ee maitre dit au 5*5? 


serviteur : Va dans les chemins et le 1 60 5,5. 
long des haies, et force les gens UU 
d'entrer, afin que ma maison soit rem- p 
plie. ?* Mais je vous le dis, aucun de 77: 
ceux qui avaient été invités, ne goü- 1« 65,13. 


Mat. 22, 8. 
tera de mon souper ». 
23 Or, comme une grande foule de oui 


sequantur 


peuple allait avec lui, il se tourna vers Christum. | 


eux et leur dit : ?* « Si quelqu'un 5.6, 2. 
vient à moi, et ne hait point son père Jae 10 37. 
Deut. 33, 9. 


et sa mère, sa femme et ses fils, ses 
frères et ses sœurs, et même sa propre 
àme, il ne peut étre mon disciple. 
?' Et qui ne porte pointsa croix et ne ,Lue.s, 7* 
me suit point, ne peut être mon dis- Je 12, 26. 
ciple. 

28 » Car qui d'entre vous, voulant rurrim 
bátirunetour,nes'assied pas aupara- "uus 


turus. 


vant, pour calculer les dépenses qui E : 
sun cm Mes a de quoi! Tie * 1n. 
l'achever? * De peur qu'après avoir 
posé les fondements, et n'avoir pu l'a- 
chever, ceux qui le verront ne se met- 
tent à se moquer de lui, ?? disant : 2 Cor. 3, 5. 
Cet homme a commencé à bâtir; et il Tue. 9, 68. 
n'a pu achever. 
?! » Ou, quel est le roi qui, devant 

aller faire la guerre à un autre roi, 723191 
ne s'assled pas auparavant, et ne Jer. 12, 1. 


BIBLE POLYGLOTTE, — T. VII. 


Joa. 12, 23. 


Mat. 7, 26-27. 

Eccli. 18, 20. 

Prov. 31, 12. 
0g. Al So 


Kex 
bellaturus, 


47. Il envoya son serviteur. Voir la note sur Mat- 
thieu, XXII, 3. 


48. Ils commencèrent à s'excuser. Les excuses 
sont raisonnables en elles-mémes, mais elles ne 
sont pas justifiées, parce que les invités avaient 
été prévenus assez longtemps à l’avance pour 

se rendre libres ou pour se dégager. 
L| 


21. Va vite. Il faut se hâter, car le festin est prêt. 


22. IL y avait encore de la place. Symbole 
expressif de la surabondance des libéralités di- 
vines. 


| 293. Dans les chemins... Cette troisième classe 

| d'invités représente la vocation des païens à la loi 
de l'Évangile, et au bonheur du ciel. — Force les 

| gens d'enirer, non par des mesures violentes, 
mais par voie de persuasion. 


26. Dans le style biblique, hair signifie trés 
| souvent aimer moins. Ainsi le Sauveur commande 
seulement ici qu'on aime moins ses parents que 
| lui, en sorte qu'on soit prêt à les quitter pour le 
suivre. — Sa propre áme. Voir la note sur Mat- 
| (hieu, x, 39 (Glaire). 


28-31. Ne s'assied pas auparavant; c'est-à-dire 
n'examine pas en repos et à loisir (Glairc). 


299 


Lucas, XIV, 32— XV, 12. 


II. Vita publica (IV, 14-XIX, 28). — 2° (e). In peccatores misericordia CXV). 


vov BovAsVsroi, sl Óvvarog &dorw èv déxa 
JAKOW GIO TT,0GL Ti HETO ELX001 X060 Ov 
2 4 I 2 2. 7 » 32 Fi dè 7 Ds 
ÉQHOUEVO Èm GUTOY; l Ó2 urys, Ett 
2 fe 2 
«avrov NOGÕW Ovroc, ngsofstav GTOOTELl UC 
3 x N ` DT gm Où 37 Si 
EowTE TO 7:90c sloývyv. ÚTWG 0UY NAG 
~ a , ~ ~ 
&E uov, Og OÙX QTMOTÆOOETAL NGOL TO 
ÉGUTOÙ VAGOYOVOIY, OÙ Öúvatal uov sivut 
uo dq. 
o9 s 
?! Kulov To «Aag av dè TO Aog uw- 
Quv97, €v Tin Ggrvjostos ; 9? Oùte elc yy 
y i y J 3 / 2 5 Yi /, 
OÙTE tig XONQIUY tvJtrOvY sotiv' SEO pah- 
RZA 4 
Àovotr ato. “O £ytv TG CHOVE, axovéTw. 


XV. Hoav de éyyiZovrsg ov10 navt c oi 
v&Ào vot xoi OÙ GUUOTWAOL, GxoUsty GUTOU. 
? Koi disyoyyvCov oi Dagioator xal oi yoœu- 

~ ! " €, Fa 
uateic, Àéyovrsg “Ott ovrog œuaorwiovc 
ngoçeyerat xal ovveofisi adtoig. ? Eins dè 
\ 2 \ S \ 
7906 GÜTOUG Tv nagofoAgv TuUTyv, Aye 
4 "ny x 9 2 c ex LA c M , 

(c &v9'gutoc é& Vuwv, Eywv EXUTOY ztQO- 
Bere xai GzoÀécag èv € oe/rüv, o) xata- 

E 
Aeimeu và £vveYmxovrasvvéa iv TÀ onu 

A l 2) ` \ 2 [4 E e i 
XUL HOQEVETUL NL TO Q7t0À(ÀO0G, EWG evon 

2 dA SK A c \ 2 # THEN \ 
«UTO; «i svgwv é£nui2Onow éni rovc 
6 xoi ELIwv sig TOV 
oixov ovyxaÀst Tous qíÀovc xai tovg yel- 


Xy c ~ 
WUOVG EQVTOV J0QUY, 


X 1 2 ~ e RU z J eo 
Tovuc, héywy avtos Zvyydonré uot, Óri 
&Ugov TO NQOPATOV uov TO &7t0).(A06. | Ayo 
C w € € Nw ^Y ^ 
ULiv, ÜTL OUT() yaga EOTUL ÈV TO OUQavO 
t 
DANCING ~ ~ » 2 > 
ENL &vi ju gro) LETUVOOUVTL, 7 ETÈ ÈvvEvN- 
4 
xovravvéa OLXGLOLG, OËTIVES OÙ zosiav Eyovot 
LLETUYOLUG. 
Nr: , N v Y 
SH tis yov) Ógayudc Eyovou dexa, dv 
danohson Ó jv uiar, ov yi & Aa, 
y Ogayunv uiar, ov yi GnTE AU yvor 
\ ~ à! ~ ^ 
xal gago? tv oixiur rai Gyt Emme, 
€t €} € 9 * € 2 ~ 
&uc Orov evo7; ? Kai evoovou ovyzoAsiro 
\ $ * 
TAG qiÀac xal taç yeitovaç, Acyovou" Xvy- 
/ 4 € T : 
JOONTÉ uoi, Ori svgov tv dgayunv Ñy 
2 / o , ~ 
anwheoa. 1° OŬtw, Aéyc Vuir, yaga yive- 
2 "4 ^ 2 4 TN ie OS) M € A 
TAL ÉVUTTLOY TWV GYyEAWY Tov J&ov Enl &vi 
c Ld Le. 2 
ŒUGQTWAW LLETHVOOUVTL. 


5 nov si 
" Eine dé "Avdownoc vic siye dúo viovc. 
12 \ 35 [4 z > ~ ~ , 
Kal siney Ò veuitegos aUrOv TQ marg 


31. NBT: Bov4evoeze:. LT: vztavvgoc.. 32. X: els | 


(l. zoos). 33. NBT: eivai uov uaÿ. 34. TT gv. 
LT: 0& xci. — 2. LT: of re Bay. 4. NBT: i£ eprav 
&y. Do NB DT?: evvov. 6. D* THY. 9. Ti: Ovyxa- 
4e (ut 6) (NÀDT?: ouyx.). 


prius cógitat, si possit cum decem mil- 
libus occürrere ei, qui cum viginti míl- 
libus venit ad se? ?? Alióquin, adhuc illo 
longe agénte, legatiónem mittens, rogat 
ea qua pacis sunt. ?? Sic ergo omnis ex 
vobis, qui non renüntiat ómnibus qua pós- 
sidet, non potest meus esse discípulus. 


?! Bonum est sal. Si autem sal evanue- 
rit, in quo condiétur? 33 Neque in terram, 
neque in sterquilínium ütile est, sed foras 
mittétur. Qui habet aures audiéndi, aü- 
diat. 

XW.' Erantautem appropinquántes ei 
publicáni, et peccatóres, ut audirent illum. 
2 Et murmurábant pharisei, et scribe, 
dicéntes : Quia hic peccatôres récipit, et 
mandücat cum illis. ? Et ait ad illos pará- 
bolam istam, dicens : * Quis ex vobis 
homo, qui habet centum oves : et si per- 
díderit unam ex illis, nonne dimittit no- 
naginta novem in desérto, et vadit ad 
illam que períerat, donec invéniat eam ? 
? Et cum invénerit eam, imponit in hú- 
meros suos gaudens : * et véniens domum 
cónvocat amícos et vicínos, dicens illis : 
Congratulámini mihi, quia invéni ovem 
meam, qua períerat. " Dico vobis quod 
ita gaúdium erit in ccelo super uno pecca- 
tóre poeniténtiam agénte, quam super no- 
nagínta novem justis, qui non indigent 
poeniténtia. 

$ Aut que mülier habens drachmas de- 
cem, si perdiderit drachmam unam, 
nonne accéndit lucérnam, et evérrit do- 
mum, et quærit diligénter, donec invé- 
niat? ? Et cum invénerit, cónvocat amícas 
et vicínas, dicens : Congratulámini mihi, 
quia invéni drachmam quam perdíderam. 
10 [ta dico vobis, gaüdium erit coram án- 
gelis Dei super uno peccatóre poenitén- 
tiam agénte. 

!! Ait autem : Homo quidam hábuit 
duos filios : 1? et dixit adolescéntior ex 


35. Ce verset est rattaché dans le grec au verset 3^. 


XV. 1. Les publicains. Grec : « tous les publicains ».. 
10. Sera la joie, Grec : « il y a de la joie ». 


Luc XIV, 32 KV, 12. 339 


AN. Vie publique (HV, 14-XIX, 28). — 2 (e). Bonté pour les pécheurs (XV). 


Prov. 24, 5-6 | 


. A | 3? i . 94, 5-6. 
songe pas en lui-même, s'il peut, avec is 222; 
dix mille hommes, aller à la ren- | 
contre de celui qui vient contre lui 


avec vingt mille??? Autrement, tandis I 39 1 


que celui-ci est encore loin, envoyant Mich. 6, 6. 
une ambassade, il lui fait des propo- 


sitions de paix. ?? Ainsi donc, quicon- Tue. 9, 81. 
e * Li t. 13, 44 ; 
que d'entre vous ne renonce point à "6, 24 


tout ce qu'il posséde, ne peut étre 
mon disciple. 


34 » Le sel est bon. Mais si le sel js 34. Les chrétiens sont le sel de la terre, mais 
d i T : m PE s'ils perdent leur vertu, ils ne sont bons qu'à être 
perd sa vertu, avec quol lassaison- JU g'o, | rejetés. 
nera-t-on? 3% In 'est plus propre, ni Jer. 22, 30. 
bles 
pour la terre, ni pour le fumier; mais i Cor. 10, 13. 
S. 5, 5. 


il sera jeté dehors. Que celui qui a des Habr 1,2. 
8, 8. 
oreilles pour entendre, entende ». E 


XV. ' Or les publicains et les pé- e) ous e) Bonté de Jésus pour les pécheurs, XV. 
; j x 5 , perdita. 
cheurs s approchaient de Jésus pour ur dud XV. 1-32. Brebis perdue; drachme retrouvée; 


l'entendre. ? Et les pharisiens et les mat. 9'12. | enfant prodigue. Ces trois paraboles montrent 


: : - -  Joa. 7,46, | quelle est la miséricorde de Dieu envers les pé- 
scribes murmuraient, disant: « Celui- , 7" ^.^. | cheurs. 1 


ei accueille les pécheurs et mange Luc. 5,30; nM: Les publicains. Voir la note sur Matthieu, v, 


l 19, 7, 7,39, | À 

avec eux ». ? Et il leur proposa cette 34. 2. Les pharisiens. Voir la note sur Matthieu, II, 
di ej l lui Ee S 15. 7. — Scribes. Voir la note sur Matthieu, u, 4 

parabole, disant : * « Quel est celui 56 3-1. Première parabole : la brebis perdue. Com- 


E = £ Joa. P4 7 
d'entre vous qui a cent brebis, et qui, tebr. 3,16, | PArer avec Matthieu, svi, 1244. 


s’il en perd une, ne laisse les quatre- Jer. 12,7. 
Joa. 16, 28. 


vingt-dix-neuf autres dans le désert, o» 39, 8. 
Ez. 34, 11-12. 


et ne va aprés celle qui est perdue, Luc. 19, 10. 
Is. 40, 11. 


jusqu'à ce qu'il la trouve? ? Et lors- assis. | 
quil l'a trouvée, il la met sur ses ;, s cM 
épaules, plein de joie; 9 et, venant à Joa. 10, 16. 
sa maison, il appelle ses amis et ses n PU 
voisins, leur disant : Réjouissez-vous "^" Es 
avec moi, parce que j'ai trouvé ma 
brebis qui était perdue. T Je vous dis Ps. d 2 1. Il y aura plus de joie. Voir la note sur Mat- 
de méme qu'il y aura plus de joie dans car 1, 23-23. | ev; vn, 13. 
le ciel pour un pécheur faisant péni- ES. 
tence, que pour quatre-vingt-dix-neuf 
justes qui n'ont pas besoin de péni- 
ince | 
» Ou, quelle est la femme qui, Drachma 8-10. Seconde parabole. : la drachme perdue et 
reperta. | retrouvée. Propre à saint Luc. 

ayant dix drachmes, si elle en perd nu 3,1. | 8. Dix drachmes, environ 8 fr. 70 centimes. 
une, n'allume sa lampe, ne balaye sa A 
maison, et ne cherche soigneusement p 2 
jusqu'à ce qu'elle la trouve ? °? Et lors- 2295, 1:15. 
qu'elle l'a trouvée, elle appelle ses... 1, 15. 
amies et ses voisines, disant : Réjouis- x 4, 39, 
sez-vous avec moi, parce que jai 
trouvé la drachme que j'avais perdue. 
t0 Ainsi, je vous le dis, sera la joie „Job 38 7. 
parmi les anges de Dieu pour un pé- t32 
cheur faisant pénitence ». 

11 Et il ajouta : « Un homme avait prodigus 


: 11-32. Troisième parabole : l'enfant prodigue. 
PPS OI plus jeune des deux 1 i 5^ | Propre à saint Luc. : ue 
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Lucas, XV, 13-27. 


EI. Vita publica (EV, 14- XIX, 28). 


— 2? (e). In peccatores misericordia (XV). 


llárso, d0ç uo vo emp ov (E906 te 
ovoiac. Kai dusther «rois TOV Biov. 
13 Kai uer oU zoAÀdg jugas ovvayaywy 
GTUYTU Ó V'EWTEQOS viog ane 08v eis 
xwgav uazodv, zal ixs OLEOXOOMICE TV 
ovoi«r «tov Ll«v GOWTWG. 


14 Aanavýoavtoç Ó8 «UTOVU AUVTU, £y£vero 
Auuüg lozvoog zata Tv ywgav èzeivyy, 
zal c/rOc jogurto vOTSQslO ou, !? xal zo- 
gev Jelg 22021797 &vi twv TOMTUY THS zu oac 
ixsivmg xal ETEUVYEY aUvOv sic voUG dy goUc 
«rov fóoxsv yoioouc. '9 Kai énedvua 
yenioa TNV xoay GUÜTOÙ ATO TWV zEgaTiWY 
wV jj09v0v oL zoigor, xat oùdels ÉdLOOv avto. 

17 Fic ëuvtov dè 2A9'wv eine: Hócot ulouot 
ToU AUTOÛ MOV HEQIOOEVOVOLY GQT(Y' £C) 
dé uw End aqua. MEL 7:008U00- 
ua 7906 TOY AUTEQOU pov xal igo «VTO 
Tlærtsgo, Juuotov sig tov ovour0v xai vw- 
mov G0), '? zaù ovxéte eiui Ec zAg9 Tvat 
vióg oov’ zoínoOv us wc Eva vOv puoFiwy 
oov. 

20 Kal «raorüg 53498 z00g tov natéga 
avto. "Erw dè avrov uuzour anézovroc, 
eidey avtov 0 AUTO c)rOU xal i0zA«yv- 
G9, xai doauuwr én£nsosv nè TOY vot nov 
GUTOU xal xaTepihyoev avtóv. ?! Elne dè 
AŬTO 0 vioc Tarso, 1 zpungroy sic TOv ovou- 
vOv xal rwmiov cov: OVXETL cliul &Etoc 
#kn9nva vióg Gov. 

22 Fins de o nut 7.006 rovg doVAovc 
avrov "Etsvc ÉJAUTE A OTO0ÀZY TV 790 Ut v 
zal évóvGars avtov, zal dore daztúhiov sic 
Tuv yso cUroUv zal VnzoÓgucra sig rovc 
z00ac, ?? xal £véyua ve TOY UOOJOV TOV 
OUTEUTOY JUOUTE, zal payovres spoar? i- 
usv ?* jv, obroc 0 vo pov vexzgoç TY xal 
dvélnoe, zal dnolwiwç ýy zal evo 97. Kai 
z95avro sUqooivsc9 at. 

Id uto GÜTOÙ O HOEOBUTEQOS v 
yoQ. Koi wg £o yo uevoc 7/y108 1? oixi&, 
740U0& Guupuvius xai yoowv, ?9 «ai mgo- 
X0 EOGULEVOG Eva TOV maldwy émvyO yero, 

Li jJ ^v 1 ct, € 
ti sin tadtu. ?''O dè sinsv arto ‘On 0 
&ÓsÀq0OG Gov 4s, zal &Qvosv d nato oov 


19. ABL: o de duiker. 13. BDL: marta. 14. 
NABDT: io ved (ef. Act. 11, 28). 18. ABT: 2s 
et: TEQLOGEVOYT Ga (SDT: mEguaat ovv). GKS: wde 
Luc (LT: 2. co. àót). 19. G rell. * xoi. 20. AT": 


dev. D: évérecer. 21. T': eiztev dE o vios CUT. 


NBDX+ (in f.) zoízgoóv ue de Era vov juod toy | 


illis patri : Pater, da mihi portiónem sub- 
stántiæ quæ me contingit. Et divísit illis 
substántiam. 13 Et non post multos dies, 
congregátis ómnibus, adolescéntior filius 
péregre proféctus est in regiónem longín- 
quam, et ibi dissipávit substántiam suam 
vivéndo luxurióse. 

'* Et postquam ómnia consummásset, 
facta est fames válida in regióne illa, et 
ipse capit egére. 15 Et ábiit, et adhæsit 
uni civium regiónis illius. Et misit illum 
in villam suam, ut pásceret porcos. !9 Et 
cupiébat implére ventrem suum de sili- 
quis, quas porci manducábant : et nemo 
illi dabat. 

17 [n se autem revérsus, dixit : Quanti 
mercenárii in domo patris mei abündant 
pänibus, ego autem hic fame péreo! 
!$ Surgam, et ibo ad patrem meum, et di- 
cam ei : Pater, peccávi in coelum, et co- 
ram te : 1? jam non sum dignus vocári 
fílius tuus : fac me sicut unum de merce- 
näriis tuis. 

20 Et surgens venit ad patrem suum. 
Cum autem adhuc longe esset, vidit illum 
pater ipsíus, et misericórdia motus est, et 
accürrens cécidit super collum ejus, et os- 
culátus est eum. ?! Dixitque ei filius : Pa- 
ter, peceávi in coelum, et coram te : jam 
non sum dignus vocári filius tuus. 


?? Dixit autem pater ad servos suos: 
Cito proférte stolam primam, et induite 
illum, et date ánnulum in manum ejus,et 
calceaménta in pedes ejus : ?? et addücite 
vítulum saginátum, et occídite, et mandu- 
cémus, et epulémur quia hic filius 
meus mórtuus erat, et revixit : perierat, 
et invéntus est. Et coepérunt epulári. 


25 Erat autem fílius ejus sénior in agro : 
et cum veniret, et appropinquáret dó- 
mui, audívit symphóniam, et chorum : 
?6 et vocávit unum de servis, et interro- 
gávit quid hac essent. ?7 Isque dixit illi : 
Frater tuus venit, et occídit pater tuus 


cov. 29. LTO: Tayt itcr (* pr. tyr). 24. T* Cr 
NABDT* (sec.) xat (NABT: 77 dz.). 26. X (p. 


raidwv) cvtov. L: vé [zv]. 


45. A sa maiso « à ses ter- 


res ». 
11. Ici n'est pas dans le grec. 


des champs. Grec : 


| 
| 


Luc, XV, 13-27. 
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II. Vie publique (EV, 14-XIX, 


28). — X (e). Bonté pour les pécheurs CXV). 


dit à son père : Mon père, donnez- ps. ss». 
moi la portion de votre bien qui doit Mat, 35/15; 
me revenir. Et le père leur partagea  "" B 
son bien. !? Peu dejours après, le plus Fr 
jeune fils ayant rassemblé tout ce T5, ^25: 
qu'il avait, partit pour une région “1 
étrangère et lointaine, et il y dissipa 

son bien, en vivant dans la débauche. 

11 » Aprés qu'il eut tout consumé, il Bem, 
survint une grande famine dans ce T 
pays, et il commença à se trouver Am.s pum 
dans l'indigence. !? Il alla donc, et il 52,6. 
s'attacha à un habitant de ce pays. Z5 
Or celui-ci l'envoya à sa maison des 
champs pour paitre les pourceaux. 


Mat. 8, 31. 
Gen. 13, 13. 
16 I1 désirait se rassasier des cosses Philip. S, 19. | 


que mangeaient les pourceaux, mais Eceli.3020-21, 


personne ne lui en donnait. 

17 » Rentrantalors en lui-même, il et pœni- 
dit : Combien de mercenaires, dans Dent, 30y 1 
la maison de mon père, ont du pain Agel D 
en abondance, et moi ici je meurs de | 
faim! !* Je me lèverai, et j'irai à mon Fed 15. 
père, et je lui dirai : Mon père, j'ai Joi, Lr 3 
péché contre le cielet à vos yeux; 

19 je ne suis plus digne d’être appelé 
votre fils; traitez-moi comme l'un de 
vos mercenaires. 

20 » Et se levant, il vint à son père. 
Comme il était encore loin, son père 
l'apercut, s'attendrit, et accourant, 1 re Nm. 
tomba sur son cou et le baisa. 21 Et de Lies 
le fils lui dit: Mon père, j'ai péché ,,, ,, 13, 
contre le ciel età vos yeux, je ne suis Ge» 32, 10. 
plus digne d'étre appelé votre fils. 


Jer. 18, 4-6. 
Is. 26, 18. 


Ad patrem 
revertitur. 


^? » Mais le père dit à ses servi- _ Patris 
e gaudium. 
teurs : Apportez vite sa robe pre- Ï. ei, 6, 10. 


Ap. 3, 18; 


mière, et l'en revétez; mettez un an- si. 
Gen. 41, 42. 


neau à sa main et une chaussure à ses Jae. 2. 
pieds; ?? amenez aussi le veau gras, A on 
et tuez-le; mangeons et réjouissons- i51 
nous : ?™ car mon fils que voici était p + 4 
mort, et il revit; il était perdu, et il Jo 17, 12. 
est retrouvé. Et ils commencèrent à “%57 
faire grande chère. 
25 » Cependant son fils aîné était Fratris 
dans les champs; et ES a 
ps; et comme il reve- roi. 28, 
nait et approchait de la maison, il en- 5». 5,10. 


tendit une symphonie et des danses. 
26 I] appela donc un des serviteurs, 
et lui demanda ce que c'était. 27 Le 
serviteur lui répondit : : Votre frére E 


est revenu, et votre père a tué le veau ; &. D» : 


9-10. 


23. | 


, 6. 


12. Donnez-moi la portion de votre bien qui doit 
me revenir. D’après la loi, le cadet avait la moitié 
de moins que l'ainé. 


15. Ilalla donc, et ils’attacha ;hébraisme, pour: 
I! alla s'attacher, il résolut de s'attacher. La garde 
des pourceaux était pour un Juif l'occupation la 
plus humiliante qui se püt imaginer. Voir la figure 
de Matthieu, vut, 39, p. 41. 


Caroube (Y. 16). 


16. Il désirait se rassasier des cosses que man- 
geaient les pourceaux. 11 s'agit. du fruitdu carou- 
bier, commun en Orient, et qu'on donne comme 
nourriture au bétail. — C'est le seul passage de 
P'Écriture vù il soit fait allusion à cet arbre. 

90. Il tomba sur son cou. « 11 ne s'y jette pas, il 


y tombe ». Retraite sur la pénitence, 


10* jour). 


(Bossuet, 


22. Sa robe première; celle qu'il avait avant de 
me quitter; selon d'autres, la plus belle, la plus 
précieuse. — Le texte original porte G10À1; mot 
qui désigne un large vêtement porté par les 
hommes les plus importants, rois, prétres, etc., 
et descendant jusqu'aux pieds. — Um anneau. 


| L'anneau, qui servait de sceau, était une marque 


de distinction. — Une chaussure. Les esclaves al- 
laient pieds nus; la chaussure indiquait donc un 
homme libre. 

23. Le veau gras. Encore aujourd'hui pour fêter 
un personnage, on tue un veau gras. En temps 


| ordinaire, les Orientaux ne mangent presque ja- 


mais de viande. 


25. Une symphonie et des danses. C'était l'ac- 
compagnement habituel des festins. Voir la figure 
de Ecclésiastique, xxxi, 3, 7, t. V, p. 149. 
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Lucas, XV, 28— XVI, 8. 


II. Vita publica (EV, 14-XIX, 28). — X (f). Periculosæ divitie (XVD. 


TOV HOOYOY TOY OLTEUTOY, ÓTL VyLGIVOYTE 
2 A 2 ! 
GÜTOY &ztÀo[sv. 
28"0oylo9 dè xal o)x z9sAsv sigsAO iv. 
“O o)v nato cUrov iEeÀJ OY nupgsrale 
«vrOv. ??'O dé dzoxgiOsic eine v(0 auto 
^ J , 
“dot, voca)ro sty Óovisc ooi xoi oùdé- 
TOTE évroAzv 00v ztagrAJor, xoi £uol OUdE- 
D , ^ 
note &£Ó(xXaG &guqov, IVa UET TWV DAY 
2 ~ 307 aC [227 € 
pov &eUqgar3w* 3 ovs dè 0 vioc oov ovcoc, 
€ ^Y 
0 x«raquyur oov TOY fiov UETA TOVON, 
3 » 8) 62 M / ` 
RATE, EDJVOUG ATW TOV OO OV TÖV OLTEV- 
TOV. 
€ ~ Mr 
9! ^0 dé sinev atto’ Texvor, OÙ NAVTOTE 
LET’ ELOU El xol nüvva T EUG OÙ EOT 
9 2 m NI ^ » 
3? svupourdmra dE xal yaggvot EdEL, ÔTL d 
2 , iral \ 5 \ 3c 
&ÓtAq0c Gov obroc vexgoc zv xal &v£l50s, 
s 2 X ó S c / 
xal G&Tt040A(6 jv xal £UQEO Tj. 
PA M X 
XVE. HEAeys 08 xai ngoc tovg au ntac aŭ- 
ets 24 9 / 7 ) H a 3 
trot’ zdvüQumoc vic 5v HAOVGLOG, Öç sLysv 
oixovouov, xol o)roc ÓufAn9z ato w 
pov, x c deb adto dc 
2 \ 
* Koi 
, > 4 5 2, 7. , ~ 2 , 
pwvýoaç «Ttov siner avto Ti rovro dxovw 
TEQÙ oov; dnodoç vOv oyov TG oixovoutac 
3 2 \ " 20 > ~w 3 5 
cov ov yag durnon eti oixovoustr. * Eine 
IN 2) t mw 
de £v ÉavrQ 0 oixovouoc Ti zovjoc, ôt 
c # u 2 ~ \ 
0 XVQLOC LOU apargeitat TYV 0ixOVOUIUY GT” 
RJ f # ~ 
ELOU; OXUTITELV OUX (OUO, ÉTUITEL Glo yú- 
AY 
vou.  * Eyvov ti zoujoo, tva Óvav usta- 
otraJw TG oixovoutac, Ócovrat LE eic vov 
34 Re 
OLXOUG GUTQY. 


ÓLaoxoQzuicv rà VRGOYOYTA GUTOU. 


SETTORE Leoa Eva, $ ) 
al ztgockeAsoausvog Eva ExaOTOY TOV 
HOEWPELAETUY TOU xvgiov avTov, EYE 
; * 
vw nzouro' llócovoqstAag Two xvolo uov; 
t m t NE ? 
c ` mc ` / > ! 
9*0 dé sine “Exutor Batovs iXotov. Koai 
Sy 2 a Le 
sinev aUT( Aego Gov TO youuux rai za- 
94 [ / / 7 > 
LOG Tu Jewe youwWov nevtzovta. © Enata 
Cut S 
tow sins ZU de mooov óqsAsc; “O dè 
M. 
sintv' Exarov xógovc otrov. Kai heysi 
D k ` / 
«Ur Aego oov tò vyocuo xol yodyor 
2 # 
0ydonxoytu. 
$ Kai éniiveosv d xigioc tov oizovo uov THc 
2 J «t J ! 
&Óizfac, ÜTL qoorituoc émotgosr: ÔTL ot viol 
Und Dre 7 
TOU GIWVOG TOUTOU PQOVLUWTEQOL Ü7ztÉQ TOUG 
[4 \ ~ w 
VIOUG TOU PWTOG EIG TV yevedy TNV EWUTOY 


28. LT: dë (pro ev). 29. ABDLTO+ aic. 30. 
LT tæv nogv. TO: Tor ow. udoy. 32. NBT: 
ëbnoer. NDT* (tert.) xoi. LTO* (alt.) 2v. — 1. T* 
avte. 2. T?: dur. 4. [L]F èx. 5. LT: vosog. eti. 


vitulum saginátum, quia salvum illum re- 
cépit. 

28 [ndignátus est autem, et nolébat in- 
troire. Pater ergo illius egréssus, coepit 
rogáre illum. ?? At ille respóndens, dixit 
patri suo : Ecce tot annis sérvio tibi, et 
nunquam mandátum tuum præterivi, et 
nunquam dedisti mihi hædum ut cum 
amíeis meis epulárer : ?? sed postquam 
fílius tuus hic, qui devorávit substántiam 
suam cum meretrícibus, venit, occidisti 
illi vítulum saginátum. 

3t At ipse dixit illi : Fili, tu semper 
mecum es, et ómnia mea tua sunt : ?? epu- 
lári autem et gaudére oportébat, quia fra- 
ter tuus hic, mórtuus erat, et revíxit : 
perierat, et invéntus est. 

XVI. ' Dicébat autem et ad discípulos 
suos : Homo quidam erat dives, qui habé- 
bat villicum : et hic diffamátus est apud 
illum quasi dissipásset bona ipsíus. ? Et 
vocávit illum, et ait illi : Quid hoc addio 
de te? redde ratiónem villicatiónis tuæ : 
jam enim non póteris villicáre. ? Ait autem 
villicus intra se : Quid fáciam, quia dómi- 
nus meus aufert a me villicatiónem? fó- 
dere non váleo, mendicáreerubésco.^ Scio 
quid fáciam, ut, cum amótus fúero a villi- 
catióne, recipiant me in domos suas. 


5 Convocátis itaque singulis debitóri- 
bus dómini sui, dicébat primo : Quantum 
debes dómino meo? ê At ille dixit : Cen- 
tum cados ólei. Dixítque illi : Accipe cau- 
tiénem tuam : et sede cito, scribe quin- 
quaginta. 7 Deinde álii dixit : Tu vero 
quantum debes? Qui ait : Centum coros 
trítici. Ait illi : Accipe lítteras tuas, et 
scribe octoginta. 


* Et laudävit dóminus villicum iniqui- 
tátis, quia prudénter fecisset : quia fílii 
hujus seculi prudentióres filiis lucis in 
7, 41). 6. LT: *O dè eir. (bis) et : vd yeduuara. 
7. BL T* Kei (N: 4£y& de). NBDLT: vd yodu uara. 


30. Son bien. Grec : « ton bien ». 


XVI. 3. Travailler à la terre. Grec : « bécher ». 


i — 


Luc, XV, 28— XVI, 8. 
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IX. Vie publique (IV, 14- XIX, 28). 


— 2?» (f). Danger des richesses (XVI). 


gras, parce qu'il a recouvré son fils 
sain et sauf. 

28» [ls indigna, et il ne voulait pas et ELS 
entrer. Son pére donc étant sorti, se Rom. E 2 
mit à le prier. 29 Mais lui, répondant, 4,18. 
dit à son père : Voilà tant d'années "s M 
que je vous sers, et jamais je n'ai E 
manqué à vos commandements, et 
jamais vous ne m'avez donné un che- 
vreau pour faire bonne chére avec 
mes amis; ° mais aprés que cet au- Prov. 2 E 
tre fils, qui a dévoré son bien avec Joh, 5,2 
des femmes perdues, est revenu, vous 
avez tué pour lui le veau gras. 


3! » Alors le père lui dit : Mon fils, NE. 
toi, tu es toujours avec moi, et tout mi? 
ce qui est à moi est à toi; 32 mais il Rom. 8, 32. 
fallait faire un festin et se réjouir, pe 515 
parce que ton frère était mort, et il re- 155352125. 


vit; il était perdu, et il est retrouvé ». 
XVI. 'Jésus disait encore à ses 9 vittieus 
improbus 

disciples : « Il était un homme riche 1 cor. 4,1. 
3, 12, 14. 
qui avait un économe; et celti- i fut man’ 14 28 

accusé auprès de lui d avoir dissipé 

ses biens. ? Il l'appela, et lui dit : 


ed 6, 5, 8. 
+ 5, 4. 


Qu'est-ce que j'entends dire de toi ? mel, 83, 17. 


Mat. 18, 23. 
Rends-moi compte de ton administra- 


tion, car désormaistu ne pourras plus 


la conserver. ? Alors l'économe dit en 2:7, qe 


Eccle. 


lui-même : Que ferai-je, puisque mon | Gal. e, 1o. 


maitre m'óte l'administration de ses 
biens? Travailler à laterre, je n'en ai 
pas la force, et j'ai honte de mendier. 


^ Je sais ce que je eraran que, E 2 


lorsque j'aurai été renvoyé de ma Ecti141-te. 


charge, il y en ait qui me recoivent 
dans leurs maisons. 
? » Ayant donc appelé chacun des cum debi- 


débiteurs de son maître, il demanda pacte 
au premier : Combien vous à m 
mon maître? 9 [l répondit : Cent þa- 1:5 26. 
rils d'huile. Et l'économe lui dit : hi 
Is, 52,2 ; 58, 6. 


Prenez votre obligation, et asseyez- 
vous vite, et écrivez cinquante. 7 En-5 o. à e 
suite il dit à un autre : Et vous, com- Prov. 6 31. 
bien devez-vous? Celui-ci répondit : 
Cent mesures de froment. Prenez, lui 
dit-il, votre billet, et écrivez quatre- 
vingts. 

8» Et le maître de l'économe infidèle 


A domino 


laudatur. 

. . 9 

le loua d'avoir agi prudemment; car! 5 sss" 
les fils du siècle sont plus prudents i351 


entre eux que les fils de la lumière. , Thes s, 


Eccli. 40, 29. 


Reg. 20, 14. 


29. Lui, répondant, dit... Le langage du fils ainé 
exprime bien les idées que les pharisiens se fai- 
saient du service de Dieu, leur orgueil, et la du- 
reté de leur cœur. 


f) Danger des richesses, XVI. 


XVT. 1-18. Parabole de l'économe infidèle. Elke 
ne se trouve qu'en saint Luc. 


6. Cent barils d'huile. Dans le texte origin 1: 
cent baths, c'est-à-dire environ 3800 litres. 

1. Cent mesures de froment. Dans le texte ori- 
ginal : cent kors, c'est-à-dire environ 33800 litres. 

8. Les fils du siécle..... les fils de la lumière, sont 
des locutions purement hébraiques, qui signifient 
les amateurs du siecle, ceux qui aiment les. choses 
de la terre, les mondains et les hommes éclairés 
des lumiéres de la foi. — Entre eux, à l'égard les 
uns des autres ; ou bien dans leur manière d'agir. 
dans leur conduite; mais la première interpréta- 
tion est plus rapprochée du texte sacré. — Le 
maître loue, non l'injustice de son économe, mais 
son activité et son adresse; il n'avait donné' à ce- 
lui-ci ni le droit ni la permission de disposer de 
son bien; tandis que Dieu a donné non seule- 
ment une permission, mais un ordre formel à tous 
ceux qui tiennent de lui des biens temporels ou 
spirituels, deles distribuer libéralement(Glaire). — 
« Parla conduite de l'économe infidéle,le Seigneur 
a voulu, selon saint Augustin, nous faire com- 
prendre que si un maitre de la terre a pu faire l'é- 
loge de son serviteur qui, pour un intéréttemporel, 
avait tenu une conduite frauduleuse, à plus forte 
raison nous serons agréables au maitre du ciel, 
si, conformément à ses divines lois et en vue de 
la vie éternelle, nous accomplissons envers le 
prochain des œuvres soit de justice, soit de mi- 
séricorde. Du reste le Seigneur n'a pas loué ce ser- 
viteur pour la nouvelle ‘fraude commise envers 
son maitre, mais pour la pénétration et l'esprit 
de prévoyance et de calcul dont il a fait preuve 


| à son propre avantage ». (M** Pichenot). 
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Lucas, XVI, 9-23. 


AX. Vita publica (EV, 14- XIX, 2$). — V (f). Periculosæ divitie (XVI). 


Sto Kyo vuy Léyw° Doujoure LÉGUTOÏS 
qiAovc x ToU uouwva THS ddxiaç, À iva tav 
éxlinnte, déEwytror UGG sig TAG aiwyiovc 
0x5vac. 

0 TUOTOS &y ëhagioty xal £v row 
70106 ÉGTL, xal d èv &Àaytoro O0 xal 
êv nohh adıxzóç £orw. '' Ei ovv èv vo 
CÒLA UOLOVE MLOTOL ovx £yéveod s, TO dig- 
Juvov Tiç uiv morevoet; xal si £v TO 
GAROTO MOTOL ovx ÉYEVEOTE, TO VUETEQON 
Tig vuir WG ; 

13 Ovdeis oixétnc dvraru Óvol xvoloig 
dovasverr 7 yag vOv Eva LuOÿOE xal TOY 
ETEQOV «0711081, À évoc ivOéSsraL xal TOU 
ÉTÉQOV AUTUPOOVI DEL. Où dvraods Oso 
oaran xai pue. 

V" EHxovov ðè tata návra xoi ot Da- 
QLOQTOL, quAGQyvooL Uzagzorrsc, xal ÉEEUV- 
xrjotčov «rov... '? Kai sinsv avtoic Yusic 
EOTÈ OÙ OLXGLOUVTEG Eavrovc ÈVWTNLOV TOV QV- 
Fownwv, 0 dE Fsoç yivwdoxzsi taç xaodias 
uwv ött TÒ èv dvOQuzow; vyrov, pôs- 
ÀAvyua évomoy toù Feot. '!'9'O vouoç xoi 
oL ztgoq7, vut zwc Iwavvov dno tote 9 pa- 
osia TOU JtoU sUVGyysiibsron xal nag tig 
GTV Pub eran. 11 Evrxonwtsoov ðS oti 
TOY ovQuvOy xal kai yn. 2695) sly, à 7 TOU 
VO Lo uiay XEQUIUY "sosiy. 

18 Tac 0 dnolúwv tiv yvroixo ačto® zal 
YAUWV ÉTÉQUY LOLYEVEL, XUL NAG O QNOAE- 
Aperi gno GvÓpoc you 4LOLZEU&L. 

19" 4v9gwnog dé Tic jy novos, xal 
&vedtÓvoxsro zogqpuoav xai Púooov, SUqgou- 
vousvoc zaJ? 7j peoav Aaurowc. ?? IIrwz0c 
dE ur jr OVOUUGTL "dit 0905, Öç EPEPANTO 
7,906 TOY ztvÀOvo a)rov ýàixwuévos ?! xoi 


&mtdvuOv YOOTUO DIU TO TOY ni | 


TOV TLATOVTWV (70 TG TQUztélnc ToU 7ztÀOv- 
Sb . 

oiov GÀAC xal ot xúveç ÉOYOUEVOL nehe- 

ve 2 ~ 992 f ya 
Zov tu tixy «)vov. *?’Eyévero dè odnoda- 
- \ rw 

vev TOY ATWYOY xol GnusvtyOnzvYOL GUTOY 
€ N ce 2 ~ 
CIO T(Y GyYÉAWY sig TOV xOÀzOY TOU 
2 / 

Abova ansdavs dè xai 0 mÀovotog xa 
er qo. 


92 ~ 
79 Koi év vo (0r, in gag vovg optuh- 


9. NBT: Koi żyd. NBDT?SL: éxaérg. | L]+ (in f.) 
avrov. 12. B: vd quér. 14. T?* (pr.) x. 16. NBT: 
péyer (l. ws). 18. LT* (alt.) m&s. 19. Versio 
Sahid. (al.) T evd uer Nwevs. 90. [L]T* zv etos. 
LT: exon. 21. NB[L]T* v. viyiwr. NABT: èr- 


élayor. 22. T* ov. 


generatióne sua sunt. ? Etego vobis dico : 
Fácite vobis amícos de mammóna iniqui- 
tátis : ut, cum defecéritis, recípiant vos 
in ætérna tabernácula. 

10 Quifidélis est in mínimo, et in majóri 
fidélis est : et qui in módico iníquus est, et 
in majóri iníquus est. !! Si ergo in iniquo 
mammóna fidéles non fuístis, quod verum 
est, quis credet vobis? 1? Et si in aliéno 
fidéles non fuistis, quod vestrum est quis 
dabit vobis? 

13 Nemo servus potest duóbus dóminis 
servire : aut enim unum ódiet, et álterum 
diliget : aut uni adhærébit, et álterum 
contémnet : non potéstis Deo servire et 
mammónse. 

14 Audiébant autem ómnia hsec phari- 
sæi, qui erant aväri : et deridébant illum. 
'5 Et ait illis : Vos estis, qui justificátis 
vos coram homínibus : Deus autem novit 
corda vestra, quia quod hominibus altum 
est, abominátio est ante Deum. t° Lex et 
prophétæ, usque ad Joánnem : ex eo reg- 
num Dei evangelizátur, et omnis in illud 
vim facit. 17 Facilius est autem coelum et 
terram præterire, quam de lege unum 
ápicem cádere. 


18 Omnis qui dimittit uxórem suam, et 
álteram ducit, moechátur : et qui dimís- 
sam a viro ducit, mœchâtur. 

1% Homo quidam erat dives, qui indue- 
bátur púrpura et bysso : et epulabátur 
quotídie spléndide. ?? Et erat quidam men- 
dicus, nómine Lázarus, qui jacébat ad 
jénuam ejus, ulcéribus plenus, °! eüpiens 
saturári de micis quæ cadébant de mensa 
divitis, et nemo illi dabat : sed et canes 
veniébant, et lingébant úlcera ejus. ?? Fac- 
tum est autem ut morerétur mendicus, et 
portarétur ab ángelis in sinum Abrahæ. 
Mortuus est autem et dives, et sepültus 
est in inférno. 


23 Elevans autem óculos suos, cum esset 


45. C'est vous qui vous justifiez devant les hommes. 
Grec : « vous êtes de ces gens qui veulent passer 
pour justes aux yeux des hommes ». 

16. Et chacun fait effort pour y entrer, c’est-à-dire 
« on y entre de vive force ». 

91. Et personne ne lui en donnait n'est pas dans 
le grec. 

93.93. Et fut enseveli dans l'enfer. Or levant les 
yeux. Grec : « et fut enseveli. Et, dans l'Hadés, levant 
les yeux ». 


Luc, XVI, 9-23. 


ie publique (IV, 14-XE X, 28). — 2° (f). Danger des richesses (XVI). 


II. 


945 


? Et moi je vous dis : Faites-vous des 
amis avec les richesses injustes, afin 
que, lorsque vous viendrez à manquer, 
ils vous reçoivent dans les tabernacles 
éternels. 

10 » Celui qui est fidèle dans les 
moindres choses, est aussi fidèle dans 
les grandes; et celui qui est injuste 
dans les petites choses, est injuste 
aussi dans les grandes. !! Si donc 
vous n'avez pas été fidéle dans les ri- 
chesses injustes, qui vous confiera les 
véritables? !? Et si vous n'avez pas 
été fidéle dans le bien d'autrui, qui 
vous donnera celui qui est à vous? 

1$ » Nul serviteur ne peut servir 
deux maîtres : car, où il haïra l'un et 
aimera l'autre , ou il s'attachera à l’un 


2 Cor. 8, 14. | 


Jac. 2, 5. 


Luc. 18, 22 ; 
12, 33. 


1 Tim, 6, 19. | 


Tob. 4, 9. 


usus 


Qui 
mam- 


Eccli. 5, 18, 


Mat. 13, 22. 
Sap. 14, 11. 


Act, 15, 10. 
2 Cor. 3, 6. 


Duobus 
non ser- 
viendum. 
Mat. 6, 24. 
1 Joa. 2, 15. 


z E Jac, 4, 4. 
et méprisera l'autre : vous ne pouvez 1 Cor. 10, 21. 


servir Dieu et l'argent ». 


2 Cor. 6, 14. 


Is. 56, 10. 
eut. 12, 3. 


; eo 0. arm a D 
11 Or les pharisiens, qui étaient riema Dei 


præcepta. | 


avares, écoutaient toutes ces choses 
etse moquaientde lui. t Et il leur dit : 
« C'est vous qui vous justifiez devant 
les hommes, mais Dieu connait vos 


des hommes, est en abomination de- 
vant Dieu. !5 La loi et les prophètes 
ont duré jusqu'à Jean: depuis, le 
royaume de Dieu est annoncé, et 
chacun fait effort pour y entrer. 7 Le 
ciel et la terre passeront, plutót qu'il 
ne tombe un seul point de la loi. 

18 » Quiconque renvoie sa femme et 
en épouse une autre, commet un 


3 Reg. 8, 
cœurs; Car ce qui est grand aux yeux i 


Mat. 23, 14, 25. 


Job, 12, 4-5. 


Luc. 18, 9. 
Mat. 23, 28. 


Prov. 
Reg. 
Jac. 4, 6. 

Rom. 10, 3. 


Mat. 11, 12. 
Joa. 1, 17. 
Luc. 14, 23. 
Os. 12, 3-4. 


6, 16. 


Luc. 21, 33. 
Mat. 5, 18. 
Is. 55, 11. 


Uxor non 
dimitten- 
da. 


Mare. 10, 11. 


adultére; et qui épouse une femme ™et5,32;19,9. 


renvoyée par son mari, commet un 
adultére. 
1 » Il y avait un homme riche qui 


1 Cor. 9, 10. 


Divitis 
duritia et 


était vêtu de pourpre et de fin lin; et damnatio. 


il faisait chaque jour une splendide 
chère. ?? Il y avait aussi un mendiant, 


, La s , * J 
nommé Lazare, lequel était couché à 1 Joa. ?, 


sa porte, couvert d'ulcéres, ?! désirant 


se rassasier des miettes qui tombaient , 


Mat. 19, 23. 

1 Tim. 6, 9. 
Ap. 18, 19. 
Is. 56, 12. 
ac. 5, 5. 

16. 


Mat. 14, 7. 
jeeli, 4, 1l. 
Sap. 3, 6. 
rov. 21, 13. 


de la table du riche, et personne ne x; 14, 14. 


lui en donnait; mais les chiens ve- 
naient et léchaient ses ulcéres. ?? Or 
ilarriva que le mendiant mourut, et 
fut porté par les anges dans le sein 
d'Abraham. Le riche mourut aussi, 
et fut enseveli dans l'enfer. 

?? » Or, levant les yeux, lorsqu'i 


Mat, 15, 27. 
Job, 31, 16; 
2 


Hebr. 1, 14. 
Joa. 13, 28. 
Mat. 8, 11. 
Job, 21, 23. 
Ps. 72. 


Petitio ad 
Abraham. 


39. 
16, 7. 


9. Les richesses injustes sont ainsi appelces, 
parce qu'elles sont souvent mal acquises ou mai 
employées. Mais, comme en hébreu le méme 
| mot signifie vanité et iniquité, d'autres croient 
qu'il s’agit ici de richesses vaines, opposées aux 
biens véritables, dont il est parlé au verset 11. 


13. L'argent, dans l'original, mammôna, mot 
araméen qui signifie richesses et qui est ici per- 
sonnifié par figure de langage comme s'il était 
le dieu des richesses. 


18. Mariage et célibat. Comparer avec Matthieu, 
XIX, 1-12; Marc, x, 1-12. 


19-31. Parabole du mauvais riche. Elle est propre 
à saint Luc. 


20. Lazare, personnage fictif, selon l'opinion 
commune. Couché à sa porte. Le mot grec 
zvAó» désigne la grande porte d'entrée et le ves- 
| tibule, comme il y en a dans les maisons les plus 
| importantes. 

22, Le sein d'Abraham; c'est-à-dire le lieu de 
repos des àmes des saints, jusqu'à ce que le 
Sauveur eütouvert le ciel par sa mort. — Le riche 
mourut aussi, et fut enseveli dans l'enfer. « Le 
mauvais riclie, dit saint Jean Chrysostome, n'est 
pas damné parce qu'il fut riche, mais parce qu'il 
ne fut pas miséricordieux. Le mauvais riche, dit 
saint Grégoire, n'est pas damné pour avoir dérobé 
le bien d'autrui, mais pour n'avoir pas fait de 
son propre bien un légitime usage. Le mauvais 
riche, dit saint Ambroise, n'est pas damné pour 
avoir frappé le pauvre, mais pour avoir été 
réellement homicide envers lui, en le laissant 
mourir sans secours ». (Mer Pichenot). 

d Dans les tourments de l'enfer. Voir plus bas 
| j. 28. 
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Lucas, XVI, 24— XVII, 6. 


ET. Vita publica (EV, 14-XIX, 28). — 2 (yD. Humilitas et dilectio (CXVII, 1-19). 
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A&0u0 u£ya EOTHQUxTUL, ÖTWG oL FELOVTEG 
Oto veu ÉVTEU Jev zoog vua un Óóvovrot, 
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27 Hire é- FEoora oÙ O£, TÁTEQ, iva néu- 
WHS QÛTOV tic TCY 0LXOY TOU 7t 190 uov’ 
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/ y ~ 
vorcovotr. ?! Eins dé ate’ El Muwoëwc 
xal TOV NQOPTOV oUx &xovovow, ovè av 
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TIG £X. VEXQUY AVAOTH, 7:09 )/00vTOL. 
XVIL. Eire dè ngog rovg uantuc Avër- 

7 ~w 
dsexrov oti un Elder và cxuydalu, otai 


` T ~ ~ 
dè d ov sgyetai. — ?.4vowss cU, si 


, 2 \ 1 \ \ z 
HVAOS OVLXOG TEQIXETUL HEQÙ TOY TQUTÀOY 


cUTov xal čöğinta siç tv JuAcocav, 7 
iva oxavðalion tva vov tuxQta y TOUT UV. 

3 Loose JETE &nvroic. 
oè 0 ddelpôc 007, eniriuoor GUTQ, xal 
édv usravojoy, APEG ovr. | Hi ÉTAT 
c j ~ [4 ! c j > ` MC Jj 
ENTONG THG HULÉQUG utor elc OE xal ENTO- 
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23. NBDT* tov. D: & To xóànq avroð. 25. GK 
ST* oJ. SLTO: wde. 26. NBT2: (1. ènt) à». AET!: 
z&ow. NABT: £v9ev. NBLT* (alt.) oc. 27. LT: 
oe 8v. 99. LTO+ 0$. NBT^* avto. — 1. LT?OT 
(p. uad.) evz8. L: miyy gai. 9. LT: 906 uvlxoc. 
T: vàv u. T. ëve. 3. LTO* ðè et eic oè. 4. LTO: 
Œuaogrnom. NBDLT* (alt.) 776 7u- NABDT?: moos 


"Ecv dè cut eic | 


in torméntis, vidit Abraham a longe, et 
Lázarum in sinu ejus : ?* et ipse clamans 
dixit : Pater Abraham, miserére mei, et 
mitte Lázarum, ut intíngat extrémum di- 
giti sui in aquam, ut refrigeret linguam 
meam, quia crücior in hac flamma. 

25 Et dixit illi Abraham : Fili, recor- 
dáre quia recepísti bona in vita tua, et 
Lázarus similiter mala : nunc autem hic 
consolátur, tu vero cruciäris : ?6 et in his 
ómnibus inter nos et vos chaos magnum 
firmátum est : ut hi qui volunt hinc trans- 
ire ad vos, non possint, neque inde huc 
iransmeáre. 


?! Et ait: Rogo ergo te pater ut mittas 
eum in domum patris mei, ?* hábeo enim 
quinque fratres, ut testétur illis, ne et 
ipsi véniant in hunc locum tormentórum. 
29 Et ait illi Abraham : Habent Móysen, 
et prophétas : aüdiant illos. ?" At ille 
dixit : Non, pater Abraham : sed si quis 
ex mórtuis ierit ad eos, poeniténtiam 
agent. ?! Ait autem illi : Si Móysen et 
prophétas non aüdiunt, neque si quis ex 
mórtuis resurréxerit, credent. 


XVII. ! Et ait ad discípulos suos : 
Impossibile est ut non véniant scándala : 
væ autem illi per quem véniunt. ? Utilius 
est illi, si lapis moláris imponátur circa 
collum ejus, et projiciátur in mare, quam 
ut scandalizet unum de pusillis istis. 

3 Atténdite vobis : Si peccáverit in te 
frater tuus, íncrepa illum : et si pœni- 
téntiam égerit, dimítte illi. ^ Et si sépties 
in die peccáverit in te, et sépties in die 
convérsus fuerit ad te, dicens : Pœnitet 
me : dimítte illi. 

5 Et dixérunt apóstoh Dómino : 
Adaüge nobis fidem. ê Dixit autem Dó- 
minus : Si habuéritis fidem, sicut granum 
sinápis, dicétis huic árbori moro : Eradi- 


oè (GRST!*). 5. NBDT: sav. 6. NABT: & £yere. 
NDX* tavr. D* xob. sai. 


25. Les biens. Grec : « tes biens ». 

XVII. 2. Une meule de moulin. Grec : pôlos ov:xós, 
mola asinaria, comme dans les textes paralléles de 
Matthieu, xviu, 6 et Marc, 1x, 41. 


Luc, XVI, 24 — XVII, 6. 
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XI. Vie publique aV, 14-XIX, 28). — ? (9g). Humilité et charite CXVII, 1-19). 


était dans les tourments, il vit de loin 7*,95 "p" 
Abraham, et Lazare dans son sein, 75?5'' 


2+ et s'écriant, il dit : Père Abraham, 
ayezpitié de moi, et envoyez Lazare, 
afin qu'il trempe le bout de son doigt 
dans l'eau pour rafraichir malangue; 
car je suis tourmenté dans cette 
flamme. 

25 » Et Abraham lui dit : Mon fils, 
souviens-toi que pendant ta vie tu as 
reçu les biens, de méme que Lazare 
les maux ; or maintenant il est conso- 


Joa. 8, 31, 39, 


94. Pére Abraham. Le mauvais riche étant des- 


Luc. 3, 8; 6, 38. : 
Jae.2,13. | cendant d'Abraham s'adresse au chef de sa race. 
Is. 66,4, | Parce qu'il le considère comme son protecteur. 

. 66, 24. 


Marc. 9, 44. 


Chaos 
magnum 
firmatum. 
Ps. 16, 14. 
Mal. 2, 10. 
Is. 38, 15; 
40, 2. 

Sap. 3, 5-6. 
Cor. 4, 17-18. 


; , 26 2 
lé, et toi tu es tourmenté. ?* De plus, * 5r i7 


entre nous et vous, il y a pour jamais 
un grand abime, de sorte que ceux 
qui voudraient passer d'ici à vous, ou 
delà venir ici, ne le peuvent pas. 

21 » Et le riche dit : Je vous prie 


Ex. 8, 22-23. 
EZ 432097. 
fu 48h 2E 
Ap. 16, 9. 


Vivi sibi 


donc, père, de l'envoyer dans la sar. 1, 24-25. 


maison de mon pére; ?? car j'ai cinq 
frères ; afin qu'il leur atteste ces cho- 
ses, et qu'ils ne viennent pas aussi 
eux-mémes dans ce lieu de tourments. 
?? Mais Abraham lui repartit. Ils ont 
Moïse et les prophètes; qu'ils les 
écoutent. *9? Et il dit : Non, père 
Abraham; mais si quelqu'un va des 
morts vers eux, ils feront pénitence. 
3! Abraham lui répondit : S'ils 
n'écoutent point Moise et les pro- 
phétes, quand méme quelqu'un des 
morts ressusciterait, ils ne croiraient 
pas ». 

XVII. Jésus dit encoreàses dis- 
ciples: «Il estimpossible qu'il n'arrive 
des scandales; mais malheur à celui 
par qui ils arrivent ! ? Il vaudrait 
mieux pour lui qu'on mit autour de 
son cou une meule de moulin et qu'on 
le jetát dans la mer, que de scandaliser 
un de ces petits. 

? » Prenez garde à vous : Si ton 
frère a péché contre toi, reprends-le; 
ets'il se repent, pardonne-lui. ^ Et 
s’il a péché sept fois dans le jour 
contre toi, et que sept fois dans le 
jour il revienne à toi, disant : Je me 
repens; pardonne-lui ». 

? Et les apôtres dirent au Sei- 


consulant. | 
Job, 10, 22. 
Prov. 19, 29. 
Is, 24, 22. 
Mat. 13, 30. 
Job, 24, 19. 
Is. 5, 25. 
B 39 29. Moïse et les prophètes; c'est-à-dire tous les 
$5 7^5 % | moyens diviuement ordonnés pour connaitre et 
pratiquer laloi. — . 
Job, 40, 3. 30. Non; c'est-à-dire cela ne suffit pas. 
Ps. 50, 6. 
Joa. 5, 47; 
11, 44, 53; 

E 32. Ils ne croiraient pas. L'incrédulité des Juifs 
en face de ses miracles, en particulier la résur- 
rection de Lazare, justifiait les paroles du Sauveur. 

1 rH . 

6 | g) Derniers enseignements de Jésus, 
Lavenda XVI-XVII, 30. 
otfensio. | 
Mat. 18, 7. BEA ME 
Marc. 9, 41. | 9g!) Humilité et charité, XVII, 1-19. 
JE GL 9s 
Mat. 18, 6. XVII. 1-11. Ces premiers avertissements de 
Marc. 9,42. | Jésus à ses Apótres, se trouvent épars dans saint 
Matthieu et saint Marc. | ' 
9. Une meule de moulin. Voir la note etla figure 
de Matthieu, xvur, 6, p. 85. 
Septies | 
ignoscen- 
dum. 
Mat. 18, 15. 
Lev. 19, 17. 
Gal. 6, 1. 


Mat. 5, 23-21. 


Mat. 18, 21. 
Prov. 24, 16. 
Luc. 11, 4. 
Rom. 12, 20. 


Wis fidei. 


Mare 9, 21. 
gneur « Augmentez-nous I3 tom». E ci 2) 6. Un orain de sénevé ou de moutarde. Voir la 
6 : : E a : at. 17, 20; | note de Matthieu, xu, 31. — A ce mürie En 
Mais le Seigneur dit : « Si vous TP pb suxanivos, Sycomore, arbre qui par ses feuilles 
aviez de la foi comme un grain de sé- : cor. 13, 2. | ressemble au mürier et dont les fruits sont sem- 
2 Hebr. 1, 12. | blables aux figues. Il atteint de grandes propor- 


nevé, vous diriez à ce mürier: Déra- 


tions. Voir plus loin, xix, #. 


348 


Lucas, XVII, 7-22. 


EK. Vita publica (EV, 14- XIX, 28). 


— V (g?). Adventus Dei futurus CXVII, 20-37). 
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20 Eneowrndeis dE dno vov Pagioaiwry, 
NOTE ÉQYETU Å Pacrhsia TOU Feot, GTEXQi- 
dy aœroic xal cnsv Oùx ÉQyETu À ai 
Asia TOU FEOV jeta HUQUTNQNCEUS, 21 ovde 
égov our Ido ode, 7 ido) exe iov ydo, 
5 Paoihsiu vov Jeoù èvroçs uwv otir. 

22 Fins dè ngoc Toùs uudnrus "EXsvoor- 
TOL £go, ÖTE ÈMLÝVUÑOETE ulav TOV rus- 
Qv TOU viov Tor GvJQuzt0v ideir, xol oùz 


7. [L]|TO* «vro. NBDT: dvánece (cl. xiv, 10). 
Y NABDLTO* x. NABT* avto. [L]T?* Ov 
doxw. 10. T: ros. L* *Or.. NABD* (sec.) ÔTL. 
11. NBT?* avzov. NBL T*: 0. uécov. 19. L* avro. 
13. D: xocar pwr uey&iņ. 16. D: (l. agd) 


cáre, ettransplantáre in mare : et obédiet 
vobis. 

7 Quis autem vestrum habens servum 
arántem aut pascéntem, qui regrésso de 
agro dicat illi : Statim transi, recúmbe : 
* et non dicat ei : Para quod cœnem, et 
precínge te, et minístra mihi donec 
mandücem et bibam, et post hæc tu 
manducábis et bibes?? Numquid grátiam 
habet servo illi, quia fecit quæ ei impe- 
ráverat? !? Non puto. Sic et vos cum fecé- 
ritis ómnia quae præcépta sunt vobis, 
dícite : Servi inútiles sumus : quod debüi- 
mus fácere, fécimus. 

MEt M est, dum iret in J erüsalem. 
transibat per médiam Samaríam et Gali- 
lóam. !? Et cum ingrederétur quoddam 
castéllum, occurrérunt ei decem viri le- 
prósi, qui stetérunt a longe : !? et levavé- 
runt vocem, dicéntes : Jesu præcéptor, 
miserére nostri. ' Quos ut vidit, dixit : 
Ite, osténdite vos sacerdótibus. Et factum 
est, dum irent, mundáti sunt. 


15 Unus autem ex illis, ut vidit quia 
mundátus est, regréssus est, cum magna 
voce magníficans Deum, !9 et cécidit in 
fáciem ante pedes ejus, grátias agens : et 
hic erat Samaritánus. '' Respondens 
autem Jesus, dixit : Nonne decem mun- 
dáti sunt? et novem ubi sunt? 18 Non est 
invéntus qui rediret, et daret glóriam 
Deo nisi hic alienígena. !? Et ait illi : 
Surge, vade : quia fides tua te salvum 
fecit. 

20 [nterrogátus autem a pharisæis : 
Quando venit regnum Dei? hespóndens 
eis, dixit : Non venit regnum Dei cum 
observatióne : ?! neque dicent : Ecce hic, 
aut ecce illic. Ecce enim regnum Dei 
intra vos est. 

?? Et ait ad discípulos suos : Vénient 
dies quando desiderétis vidére unum 


TEOS et * eùyao. GUTO. NADT?: Zaœuaoirns. 17. A” 
dr. Dt (p. einer) «vrois. L: Ovx. LT?* dé. 21. T* 
(alt.) ds (0: 7- Ie). 


10. Non, je pense est rattaché au verset précédent 
daus le grec. 
14. Dés que Jésus les vit, il dit. Grec : 


« et voyant il 
leur dit ». 


Luc, XVII, 


7-22. 349 


XI. Vie publique (KV, 14- XI X, 28). — 2» (g?). Dernier avènement (XVII, 20-37). 


cine-toi, et transplante-toi dans la 
mer; et il vous obéirait. 

7 » Qui de vous, ayant un serviteur 
attaché au labourage ou aux trou- 
peaux, lui dit, aussitôt qu'il revient 
des champs : Viens vite, mets-toi à 
table ? 8 Et ne lui dit pas au contraire : inie S io 
Prépare-moi à souper, et ceins-toi, et J 13, ?6. 
me sers jusqu'à ce que j'aie mangé et 
bu, et aprés cela tu mangeras et tu 
boiras? ? A-t-il de l'obligation à ce 
serviteur, parce qu'il a fait ce qu'il 
lui avaitcommandé? !? Non, je pense. 

Ainsi, vous-mêmes, quand vous aurez „Job, 22, 2 
fait ce qui vous est commandé, dites : Rom. 11,36. 
Nous sommes des serviteurs inutiles; 

ce que nous avons fait, c'est ce que | 
nous avons dà faire ». 


Servi 
opere 
funeti. 
Luc. 9, 62. 

1 Cor. 3, 9. 
Eccli. 38, 26; 
33, 25. 


Ps. 118, 128. 
Luc. 15, 29. 


Luc. 12, 47. 
Ex. 24, 7. 


Deeem 


leprosi. 


!! [arriva qu'en allant à Jérusalem, 
il traversait le pays de Samarie et la Zo 5% 
Galilée. '? Et comme il entrait dans am. 4, 12, 18. 
un village, il rencontra dix lépreux, "is ' 
qui s'arrêtèrent loin de lui; !? et ils ,. ,, 26. 
élevérent la voix, disant : « Jésus, uc 
Maitre, ayez pitié de nous». '*Désque “ar. 12, 18. 
Jésus les vit, il dit : « Allez, montrez- W i Y 


TM 
2: 
E 
- 


Lev.14, 2. | 
vous aux prêtres ». Et il arriva, pen- mags 
dant qu'ils y allaient, qu'ils furent pu- 7^"? 
rifiés. 

15 Un d'eux, se voyant purifié, re- it 
2 Mach. 1, 3. 


vint sur ses pas, glorifiant Dieu à?’ £75 5: 
haute voix; '$ et il tomba sur sa face gus 33. 
aux pieds de Jésus, luirendant grâces ; 
orcelui-ci étaitun Samaritain. 17 Alors 1 
Jésus prenant la parole, dit : « Est-ce 
que les dix n'ont pas été purifiés? et 
les neuf autres, où sont-ils? 18 Il ne 
s'en est point trouvé qui revínt et 
rendit gloire à Dieu, si ce n'est cet 
étranger ». !? Et il lui dit : « Léve-toi, 
v8, ta foi t'a sauvé ». 

20 Interrogé par les pharisiens : 
« Quand vient le royaume de Dieu ? » 
leur répondant, il dit : « Le royaume 
de Dieu ne vient point de maniére à 
être remarqué ; ?! et on ne dira point : 
Il est ici ou il est là. Car voici que le 
royaume de Dieu est au dedans de 
vous ». 

^? Jl dit ensuite à ses disciples : adventus 
« Viendront des jours où vous dési- inopina- 
rerez voir un seul des jours du Fils z«.19, 44. 
de l'homme, et vous ne le verrez "*?^?* 


Luc. 10, 33. 
Thess. 5, 18. 
Cor. 15, 10. 
Jac. 1, 4. 
Is. 1, 4. 

2 Pet. 2, 22. 


Deut. 32, 15. 
Luc. 11, 32. 
Mat. 21, 31. 


Luc. 8, 48. 
Mat. 24, 13; 
18, 8; 7, 50. 
2 
) 
Regnum 
Dei intus. | 
Luc. 19, 11. 
Act. 1, 6. 
Joa, 18, 16. 
1 Cor. 4, 20. 


Ps. 46, 10; 
44, 17. 
Mat. 13, 11,13. 
Luc. 8, 10. 
Rom. 14, 17. 


1-10. Nous ne faisons quenotre devoir en obéis- 
sant à Dieu. Passage propre à saint Luc. 


10. Nous sommes des serviteurs inutiles. 
L'homme qui accomplit son devoir ne fait en dé- 
finitive que le strict nécessaire, etilne mérite de 
récompense que celle qu'il plait à Dieu de vouloir 
bien lui donner. 


19-19. Les dix lépreux. Ce fait est seulement 


| rapporté par saint Luc. 


19. Les lépreux n'osaient s'approcher des per- 


| sonnes saines, de peur de les souiller. Cf. Lévi- 


tique, xut, 46 (Glaire). 


14. Ils furent purifiés et de leur lèpre, et de 
la souillure légale qu'ils avaient contractée 
comme lépreux (Glaire). 


16. Un Samaritain. Le Samaritain se montre 
plus reconnaissant que les lépreux juifs. Cf. plus 
haut, x, 33, où un Samaritain est représenté comme 
plus charitable qu'un prétre et qu'un lévite. 


g?) Avénement du royaume de Dieu, 
XVII, 20-31. 


20-37. Ce qui à rapport à cet avénement du 
royaume de Dieu se trouve dans les autres Evan- 
giles avec des divergences. Voir Matthieu, xxiv; 
Marc, xut. 

91. Le royaume de Dieu... Le Messie que vous 


| attendez est au milieu de vous, et vous ne le 


connaissez pas. Cf. Jean, 1, 26. — Le royaume de 
Dieu est au dedans de vous. Voir la note sur Mat- 
thieu, xvi, 28. 
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Lucas, XVII, 23— XVIII, 2. 


EX. Vita publica (IV, 14-NEX, 28). 


— V (g?). Quc orationis dotes CXVIII, 1-127). 
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25 [Towroy dè dei 


diem Fílii hóminis, et non vidébitis. 23 Et 
dicent vobis : Ecce hic, et ecce illic. 
Nolíte ire, neque sectémini : ?* nam, 
sicut fulgur corüscans de sub coelo, in ea 
quæ sub ccelo sunt, fulget : ita erit Fílius 
hóminis in die sua. ?? Primum autem 
opórtet illum multa pati, et reprobári a 
generatióne hac. 

26 Et sicut factum est in diébus Noe, 
ita erit et in diébus Filii hóminis. ? Edé- 
bant, et bibébant : uxóres ducébant, et 
dabántur ad nüptias, usque in diem qua 
intrávit Noe in arcam : et venit dilu- 
vium, et pérdidit omnes. ?8 Similiter 
sicut factum est in diébus Lot : Edébant, 
et bibébant : emébant, et vendébant : 
plantábant, et ædificabant : ?? qua die 
autem éxiit Lot a Sódomis, pluit ignem 
et sulphur de ccelo, et omnes pérdidit 
30 secündum hæc erit qua die Filius hómi- 
nis revelábitur. 

?! [n illa hora qui füerit in tecto, et 
vasa ejus in domo, ne descéndat tóllere 
illa: et qui in agro, similiter non rédeat 
retro. °? Memores estóte uxoris Lot. 
3 Quicümque quæsierit ánimam suam 
salvam fácere, perdet illam: et quicüm- 
que perdíderit illam, vivificábit eam. 


34 Dico vobis : in illa nocte erunt duo 
in lecto uno : unus assumétur, et alter 
relinquétur : ?? duæ erunt moléntes in 
unum : una assumétur, et áltera relin- 
quétur : duo in agro : unus assumétur, et 
alter relinquétur. 

36 Repondéntes dicunt illi 
mine? ?7 Qui dixit illis. : 


Ubi Dó- 
Übicümque 


füerit corpus, illuc congregabüntur et 


áquilee. 

XWVIXX. ! Dicébat autem et parábo- 
lam ad illos, quóniam opórtet semper 
oráre et non deficere, ? dicens : Judex 
quidam erat in quadam civitäte, qui 
Deum non timébat, et hóminem non 


37. [L]TH x. (a. o£). T: o£ à. émourayd. — 1. 
LT (* pr. +. Toûrdc) : èyaas Sompo il 
Cor. iv, 4, 46; Gal. vr, 9; Eph.ur, 43; II Th. m, 
15). 2. DX: (d. TiL) E 

31. En cette heure-là. Grec : « en ce jour-là ». 


35. La fin du verset forme le y. 36 dans le grec. Par 
contre les y. 36 et 37 n'en forment qu'un. 


Luc, XVII, 23— XVIII, 2. 
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IL. Vie publique (IV, 14- XIX, 2$). 


— 2° (g?). Qualités de la prière CXVIII, 1-17). 


1 Cor. 4, 5. 
Joa. 7, 34. 
Luc. 21, 8. 
Mat. 24, 28, 26. 
Mat. 24, 27. 
Job, 38, 35. 
1 Cor. 15, 52. 
Ap. 1, 7. 


pas.?? Et on vous dira: Le voici ici et 
le voilà là. N'y allez point, et ne les 
suivez point. ?* Car, comme l'éclair 
qui, brillant sous un côté du ciel, 
lance sa lumière sur tout ce qui est 
sous le ciel, ainsi sera le Fils de 
l'homme en son jour. ?* Mais il faut 
auparavant qu'il souffre beaucoup de 
choses, et qu'il soit rejeté par cette 
génération. 

26 » Et comme il est arrivé aux jours mmproviai 
de Noé, ainsi en sera-t-il aussi dans _ et hos 
les jours du Fils de l'homme. 27 []s Gen. 6, 11. 

mangeaient et buvaient; ils se ma- E 275. 
riaient et mariaient leurs enfants, jus- Gen. 7, 7. 
qu'au jour où Noé entra dans l’arche : 
et le déluge vint et il les perdit tous. 

28 Et comme il est arrivé encore aux E. 16, 49. 
Gen. 18, 20. 
jours de Lot : ils mangeaient et bu- 1 51i, s. 
vaient, ils achetaient et vendaient, ils zc 32. 
plantaient et bâtissaient; ?? mais le Gen 19,21. 
jour où Lot sortit de Sodome, Dieu xum. 16; 26. 
fit pleuvoir le feu et le soufre du ciel, 
et il les perdit tous : *? ainsi en sera- 1 Thes 
t-il le jour où le Fils de l'homme sera 
révélé. 

31 » En cette heure-là, que celui 
qui setrouvera sur le toit et dont les 
meubles sont dans la maison, ne des- 
cende point pourles emporter ; et que 
celui qui est dans le champ, ne re- 
tourne point non plus en arriére. 
3? Souvenez-vous de la femme de 
Lot. 33 Quiconque cherchera à sauver 
son àme, la perdra; et quiconque la 
perdra lui donnera la vie. 

34 » Je vous le dis, en cette nuit-là E duobus 
deux personnes seront en un lit, l'un. raptu 
sera pris et l'autre laissé : ?? deux wes uu 
femmes moudront ensemble, lune "Z3: 
sera prise, et l’autre laissée; deux ^* ^77 
hommes seront dans un champ, l'un 
sera pris, et l'autre laissé ». 

3? Prenant la parole, les disciples v 
lui dirent : « Où, Seigneur? » 37 Et Mat. 24, 40. 
Mat, 24, 28. 


il répondit : « Partout où sera le corps, Job, EE 


Cuci 9822; 
Mat. 16, 2. 


5,4 


3, 4. 


Omnia re- 
linquenda. 


Mat. 24, 17. 
Luc. 9, 62. 
2 ben, 2j di 


Gen. 19, 26. 
Sap. 10, 7. 


Luc. 9, 24. 

Mat. 10, 39. 

Joa. 12, 25; 
i. 25. 


Ubi corpus 
ibi aquil:ze. 


là aussi s'assembleront les aigles ». Ha». 1, 8. 
XVII. ' Il leur proposait aussi ue 
cette parabole, sur ce qu'il faut tou- instantem 


ude x 


jours prier, et ne se lasser jamais. Li. 
2 « Il y avait, disait-il, dans une cer- gesti 18, A 
taine ville un juge qui ne craignait gom. 13, is 
point Dieu, et ne se souciait point des > 16, 18. 


Ex. 22, 22. 


Ps. 117, 22-23. 


Mat. 24, 37-39. 


6, 12, 5. 


Pet. 3, 20-21. | 


24. En son jour; au jour du jugement dernicr. 


26. Aux jours de Noé. Voir la note sur Matthieu, 
KAIVI S. 


29. Dieu fit pleuvoir. Cf. Genèse, xix, 24; 
thieu, v, 45. 


Mat- 


31. Sur le toit; c’est-à-dire sur la terrasse ou 
plate-forme qui sert de toit. Voir la note sur Mat- 
thieu, x, 9T. 


34. Deux personnes. Voir la nole sur Matthieu, 
XXIV, 40-41. 


35. Deux femmes moudront ensemble. Voir la 
note sur Matthieu, xxiv, 41 et la figure de Isaie, 
XLVII, 2, t. V, D. 27. 


31. Les aigles. Les vautours percnoptères. Voir 
la note sur Matthieu, xxiv, 98. 


g?) Qualités de la prière, XVIII, 1-17. 


XVIII. 4-14. Paraboles de la veuve importune et 
du mauvais juge, du pharisien et du publicain. 
Elles ne se trouvent pas dans les deux autres syn- 
optiques. 
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Lucas, XVIII, 3-18. 


KE. Vita publica (IV. 14- XE X, 28). 


— 2? (g9. Juvenis dives CXVIII, 18-30). 


un EVTQETÓ LEVOG. 
molet èxeivy, xol Å OXETO moos aûtov é- 


* Xe dé Le jr Ev T9 | 


yovou” Exdixnaov LE no toù VILÓLXOU | 


uov. * Kai ovx xaOéÀqosv éni yo0vor. 
Mero dè ravra einer êv Euvtw EL xoi vOv 

\ 2 ien * P4 x 2 > 
Jeov ov pofovuu xoi UYdJQWTOY ovx čv- 
TOËTOUGL, Ÿ OUYE TO moQ£ystv LOL xOTtOY 
tv rieur LZ ExÜXNOQ aÙTv, iva un 
sic véÀoc £9 outer Uma) LE. 
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Powvtrwv zgoc aðtov Yuga xaà VUXTOG, 
zal uaxgodvuwv em cUrolc; 8 Asyw duir, 
c ~ 
OTL zt0UjOtL THV éxÓixqgoiw QÜTWØV ÈV TAEL. 

AC OA ~ 25 , > S s ie 

ID 0 vioc vov &vJguzov £A9«v Goo. sv- 
ONOEL TNV ntoviw &ni 176 YNG; 

9 EÈ dè M 7 \ , 

ine ÒE xæL TOOG TIVUG TOUG NENOLFO- 

Tag EP Euvroic, Ori siot ÓtxowoL, xai ÉEov- 

io N 

Jevovvrac vovg Aourovc, tv mogofhoÀnv 

/ z 
travtyy ’Avydowro dúo avefyoav siç vo 
€ € T eX 
(690v zt9o0ceUEacJot, 0 sic Dugioaioç xol 

c ~ 
0 éregoc veri. 6) Pugiouto Orci 
aoc EGUTOY TOUIOG toco evo" “O 9Ssoc, 
sU yagiotQ OOL Ori oUx ciui WGTEQ oi Rl 
TWV avlono, GOTUYES, &OIXOL, LLOLYOL, 
zat wç o0roc 0 rela vag !? vyorsúw dic E 
cefBerov, «zoÓsuaro ndvra dou xt. 

13 Kai d Telwync uuxooder čorwç o)x 
> ^ 
5JsÀsv ovÓS vovg OqOaAuo)cg sig vOv où- 
Qayov Engou, &ÀX ETUTTEY sig TO otoc 
«Urov, A&ycv O Feos, Mio) ti "m TO 
Œuagroaw.  ** dyw vuiv, OTEN 0UTOC 
educa vos &lc tov oixov Gi vOU, 7 Exslvoc 
ÓrL NAG Ó YOV ERVTOV A TTO 0 
dE ransivðv avtov vVyod10scot. 

15 ITToocé de aurw xoà và Pog 

gocseqpsgov dE avtw xat ta oéqm, 
e 2 7€ et MEN N e \ 
iva aÙTwr Œnryro id0vrec dE ot uad «rol 
> , 2 bd 16 [4 NOS = 
ÉTETIUNOUY GUTOL. O de ‘Incoùc zoos- 
, DANS . 7 ` , 
xaÀsocusvog avta sinsv Apere TO nadia 
DA / 
ÉOYEOdU TQOG LE, Hu UN AWAVETE CÒTA 
tæv yàg Toortwv otiw x puosia rov 
e 17 2 A ! € w a 2 \ I 
deov. dui syw vuiy, 0c Eu uh 0£Eq- 
~~ ~ , 2 
TOL TV Bacustay. TOU J'üov ws nadiov, où 
un eicÀ dy eic COLLE y. 
18 Kai ENNOUTNOË Tig avtor &oywv, hé- 


3. Tire 4. NBDT: 59cev. DT (p. aeovor) 
vé. LTO: 808 dv39o. èvre. 1. LT: momon. T: eto. 
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reverebátur. * Vidua autem quadam erat 
in civitáte illa, et veniébat ad eum, di- 
cens: Vindica me de adversário meo. *Et 
nolébat per multum tempus. Post hæc 
autem dixit intra se : Etsi Deum non 
iimeo, nec hóminem revéreor : ? tamen 
quia molésta est mihi hæc vídua, vindi- 
cábo illam, ne in novíssimo véniens su- 
gillet me. 

6 Ait autem Dóminus : Audite quid 
judex iniquitátis dicit: " Deus autem non 
fáciet vindíctam electórum suórum cla- 
mántium ad se die ac nocte, et patién- 
tiam habébit in illis? 8 Dico vobis, quia 


cito fáciet vindíctam illórum. Verümta- . 


men Filius hóminis véniens, 
invéniet fidem in terra ? 

? Dixit autem et ad quosdam qui in se 
confidébant tanquam justi, et asperna- 
bántur céteros parábolam istam : '* Duo 
hómines ascendérunt in templum ut orá- 
rent : unus pharis&us, et alter publicá- 
nus. !! Phariséus stans, hee apud se 
orábat : Deus grátias ago tibi quia non 
sum sicut céteri hóminum : raptóres, in- 
jüsti, adulteri : velut étiam hie publicá- 
nus. 1? Jejáno bis in sábbato : décimas 
do ómnium que possideo. 

13 Et publicánus a longe stans, nolébat 
nec óculos ad ccelum leváre : sed percu- 
tiébat pectus suum, dicens : Deus pro- 
pitius esto mihi peccatóri. ! Dico vobis, 
descéndit hic justificátus in domum suam 
ab illo : quia omnis qui se exáltat, humi- 
liábitur : et qui se humiliat, exaltäbitur. 


putas, 


15 Afferébant autem ad illum et infán- 
les, ut eos tángeret. Quod cum vidérent 
discípuli, increpábant illos. ‘© Jesus 
autem  cónvocans illos, dixit : Sinite 
péeros veníre ad me, et nolíte vetáre 
eos tälium est enim regnum Dei. 
17 Amen dico vobis : Quicúmque non 
accéperit regnum Dei sicut puer, non 
intrábit in illud. 

18 Et interrogávit eum quidam prin- 


5 ATTI (a. £25 yag (NBL: rag Exetror). L: x. 
ó tan. 15. LT O: èxeriuwv. 16. T: zroocexcAcooto 
aorte AÉyov. 


15. Ce que ses disciples voyant, c'est-à-dire « mais 
les disciples (le) voyant ». 


Luc, XVIII, 3-18. 
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2, nn me de NNNM NN 
II. Vie publique (EV, 14-XIX, 28). — 2° (9. Appel à la perfection CXVIII, 18-30). 


hommes. Or ilyavaitune veuve dans z% 1%. | 


Â 1 TM 1 Eccli. 1, 28. 
cette même ville, et elle venait à lui, UAR 
disant : Faites-moi justice de mon ad- 117. 


Ps. 34, 1-2. 


versaire. ^ Et il ne le voulut pas pen- xci. 35, 15. 
dant longtemps. Mais ensuite il dit en i 
lui-même: Quoique je ne craigne point se. 613. 
Dieu et ne me soucie point des hom- 2 Tim. 4, 2. 
mes, ? cependant, parce que cette rei 35, 21. 
femme m'importune, je lui ferai jus- 

tice, de peur qu'à la fin elle ne vienne 

me faire quelque affront ». 

6 Le Seigneur ajouta : « Entendez it mew: 
ce que dit le juge d'iniquité : 7 et Dieu A 
ne vengera pas ses élus, qui crient P. 59. 
vers lui jour et nuit, et il usera de 


Ps. 93, 9. 

Mat. 24, 22. 

r . ° *1 15 
délai pour eux? 8 Je vous dis qu'il 


5 ALES 


Ap. 6, 
les vengera bientôt. Mais quand le no» 16 20. 
Fils de l'homme viendra, pensez-vous it.,. 
qu'iltrouve dela foi sur la terre? » nune 
? [] dit encore cette parabole pour Sape 
quelques-uns qui se confiaient en oratio, 
eux-mémes comme étant justes, et EX 


méprisaient les autres : '" « Deux 


Eccli. 4, 27. 


hommes montèrent au temple pour Mat. 5, 20, 46. 


ier; isi icain. Gen 2» ir. 
prier; un pharisien et un publicain. cen. 28, 17 
11 Le pharisien, se tenant en avant, , .., 


priait ainsi en lui-même : O Dieu, je dat. 23, 5; 


vous rends grâces de ce que je ne SUIS Rom. 15, 1-2. 


8. 


Job, 27, 
10. 


pas comme le reste des hommes, qui wat, 
sont voleurs, injustes, adultéres; ni 
méme comme ce publicain. 1? Je 
jeûne deux fois la semaine ; je paie la 
dime de tout ce que je possede. 

'3 » Et le publicain, se tenant éloi- numitis 


vero 


Luc. 5, 33. 
Mat. 6, 16. 
Luc. 11, 42. 


gné, n'osait pas méme lever les yeux publicani. 
Eccli. 26, 12. 


au ciel; mais il frappait sa poitrine, rue: 15, 21; 
: . " "ess. 
disant : O Dieu, ayez pitié de moi qui 1x» 9,6. 


: 2 / 2 5 Bü Si IU 
suis un pécheur. ' Je vous le dis, Par sz 17: 
celui-ci s'en retourna justifié dans sa kaes is 


maison, et non pas l'autre : car qui- 
conque s'exalte sera humilié, et qui- 
conque s'humilie sera exalté ». 

15 On lui portait aussi les petits mrantes 
enfants, pour qu'il les touchát. Ce exbmplo 
que les disciples voyant, ils les re- matis 13. 
butaient. '* Mais Jésus les appelant, 5. s 16. 
dit : « Laissez les enfants venir à 456? 
Moi etneles empèchez point: car à t !5 4. 
de tels est le royaume de Dieu. 17 En 415. 
vérité je vous le dis : Quiconque ne mat. 7 131: 
recevra point comme un enfant le 
royaume de Dieu, n'y entrera point ». 

18 Un des principaux l'interrogea, 

BIBLE POLYGLOTTE — T. VII. 


Luc. 14, 11. 
Mat. 23, 12. 
Jac. 4, 6. 
1 Pet. 5, 5. 


Marc. 10, 15. 


=) Man- 
datorum 
impletio. 


24, 27 ; 10, 10. 


Marc. 10, 13. 


1 Cor. 14, 20. 


Mat. 7, 13-14. 


3. Une veuve. La veuve et l'orphelin sont tou- 
jours, dans la Bible, le type des personnes faibles 
et livrées à la violence et à l'injustice, parce 


| qu'elles n'ont pas de protecteurs pour les soute- 


nir et les défendre. 


7. Il usera de délai pour eux? C'est-à-dire : 
Dieu tardera-t-il à les exaucer? 

8. La foi qui rend la prière efficace et aide à 
la rendre persévérante. 

10. Deux hommes montérent au temple, parce 
que le temple étant sur le mont Moriah, il fallait 
monter pour s'y rendre. — Un pharisien. Voir la 
nole 6 à la fin du volume. — Un publicain. Voir 
la note sur Matthieu, v, 46. 

13. Le publicain, se tenant éloigné. Ni le phari- 
sien ni le publicain n'étaient dans le temple pro- 
prement dit, puisqu'on n'y entrait point, mais 
dans une cour du temple. Le pharisien se met- 
tait en vue; le publicain au contraire ne pensait 
qu'à Dieu et n'aurait voulu étre remarqué de per- 
sonne. 

14. La Vulgate et le grec présentent absolument 
le méme sens, mais en employant une locution 
hébraique signifiant à la lettre : Celui-ci justifié, 
en comparaison de l’autre (Glaire). 

15-11. Jésus bénit les enfants. Comparer avec 
Matthieu, xix, 43-15; Marc, x, 43-16. 

16. Car à de tels... Voir sur cette traduction la 
note de Matthieu, xix, 14 (Glaire). 
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Orantes (Y. 11). (Fresque des ein Saints à la catacombe de Saint Calixte). 


ee B ll 

PE | | 

Rr E | | 
HIR l 


g*) Jeune homme riche appelé à la perfection, 
XVIII, 48-30. 


18-27. Jeune homme bon, mais riche. Comparer 
avec Matthieu, xix, 46-26; Marc, x, 11-91. 
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EE. Vita publica (IV, 14- XY X,28). 


Lucas, XVIII, 19-34. 


2° Ch). Finis missionis in Pere at XVIII, 31- XIX,28). 
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17. NBDT*?: ôs zv. 

19. NBT (ult.) d. 

20. ABDL * (ult.) cov. 

21. L?T: Épulaëe. T* H8. 

29. LT* zevoze. L: doc. O: goavoïs (LT: rois 
80.). 

23. T: éyern 97. 

24. T (* megil. yev.) : eic … T8 9. sigrogevoyreu. 


ceps, dicens : Magister bone, quid 
láciens vitam ætérnam possidébo ? 1° Dixit 
autem ei Jesus: Quid me dicis bonum? 
nemo bonus nisi solus Deus. ?? Mandáta 
nosti : Non occides : Non meecháberis : 
Non furtum fácies : Non falsum testimó- 
nium dices: Honóra patrem tuum et ma- 
trem. ?! Qui ait : Hæc ómnia custodivi a 
juventute mea. 

?^? Quo audito, Jesus ait ei : Adhuc 
unum tibi deest: ómnia quæcüumque 
habes vende, et da paupéribus, et habé- 
bis thesaürum in coelo : et veni séquere 
me. ?? His ille auditis, contristátus est : 
quia dives erat valde. 

?: Videns autem Jesus illum tristem fac- 
tum, dixit : Quam difficile, qui pecünias 
habent, in regnum Dei intrábunt! ?? Fa- 
cilius est enim cámelum per forámen acus 
transíre, quam divitem intráre in regnum 
Dei. ?* Et dixérunt qui audiébant : Et 
quis potest salvus fieri? ?" Ait illis : Quæ 
impossibilia sunt apud hómines, possibi- 
lia sunt apud Deum. 

28 Ait autem Petrus : Ecce nos dimi- 
simus ómnia, et secüti sumus te. ?? Qui 
dixit eis : Amen dico vobis, nemo est qui 
reliquit domum, aut paréntes, aut fra- 
tres, aut uxórem, aut filios, propter reg- 
num Dei, ?? et non recípiat multo plura 
in hoc témpore, et in século ventüro vi- 
tam ætérnam. 

?! Assümpsit autem Jesus duódecim, et 
ait illis : Ecce ascéndimus Jerosólymam, 
el consummabüntur ómnia qua scripta 
sunt per prophétas de Filio hóminis : 
?? tradétur enim géntibus, et illudétur, et 
flagellábitur, et conspuétur : ?? et post- 
quam flagelláverint, occident eum, et 
tértia die resürget. ?* Et ipsi nihil horum 
intellexérunt, et erat verbum istud abs- 


25. LT: ô. Toyuaros Belovys dieldetr. 
26. NBT?: eizrav. 


2s LT dpévtes Tta idie 75x04. 
29. NDT?* óz.. 30M TE SE 


262. Grec : « tu connais les commandements : Tu ne 
commettras pas d’adultères, tu ne tueras pas... ». 


Luc, XVIII, 


19-34. 300 


IL. Vie publique (IV, 11-NIN,28S). —2° (A). Fin du voyage en Pérée( VIII, 31- XIX,28). 


disant : « Bon maitre, que ferai-i Fe d sm 
pour posséder E vie éternelle? » Marc.10,17-23. 


19 Jésus lui dit : « Pourquoi m'ap- P557 
» ? Y i Ex. 20. 12. 
pelles-tu bon: Nul n'est bon que Eom 


Dieu seul. ? Tu connais les com- Bar. 1, 1-5. 
mandements : Tu ne tueras point; + 
tu ne commettras point d'adultére; 
tu ne déroberas point; tu ne porteras 
point faux témoignage : honore ton , p7. 
père et ta mère ». ?' Il répondit : 1s 
« J'ai observé tout cela depuis ma ° ` 
jeunesse ». 

zaceSqmentendant, Jésus.luidit: sez 


fectionis, 


« Une chose encore te manque : vends act. « 31-35. 


Gies. dh ff 


tout ce que tu as et donne-le aux Mat. 6, 20-21. 


pauvres, et tu auras un trésor dans 


le ciel : viens alors, et suis-moi ». Prov. 1s, 2. 
Luc. 12, 19. 


?3 Mais lui, ces paroles entendues, fut Ps. 61,11. 
contristé, parce qu'il était fort riche. 


9t 


2? Or Jésus le voyant devenir Pivitiarum 


pericula. 


triste, dit : « Que ceux qui ont les 2 co. 7,10. | 


. 5 A Eccle. 5, 9. 
richesses entreront difficilement dans i viv. €, s. 


le royaume de Dieu! ?* Il est plus 7 5... 
facile à un chameau de passer par Je ue EM 
chas d'une aiguille, quà un riche 
d'entrer dans le royaume de Dieu ». 
26 Ceux qui l’écoutaient demandè- s 1» 5. 
rent : « Et qui peut donc être sauvé? » 1 ?0 16- 
27 Il leur répondit : « Ce qui est im- Lue. 1, 87. 
possible aux hommes est possible à 0 
Dieu ». 

28 Alors Pierre dit : « Et nous, 9", 

præmia 


voici que nous avons tout quitté pour sbnezatis. 


b 29 T4 - o Marc. 10, 28, 

vous suivre ». ?? Jésus leur répliqua : Mat. 19, 27. 
B ON : . . 4uc. 5, 11. 
Enter Eousmlendis: il n'est-. 19. 29 
personne qui ait quitté ou maison, “iu pë” 
ou parents, ou frères, ou femme, ou "** andi 


enfants, à cause du royaume de Dieu, 


6 . ; Job, 42, 12. 
qui ne recoive beaucoup plus en 7% y 2. 


ce temps méme, et, dans le siècle à "ebr. 10, 34. 
. ô " oa. 10, 28. 
venir, la vie éternelle ». 
31 Ensuite Jésus prit à part les n) passio 
douze et leur dit : « Voici que nous "ete 


Luc. 9, 22. 


` H 1 M .10,32-34. 
montons à Jérusalem, et UNES ae Pres 


complira tout ce qui a été écrit par Act: 10, 43. 
les prophètes touchant le Fils de 


DOME ri sera livré aux Se” 
gentils, ct raillé, et flagellé, et cou- 7» 38, 10. 


FOUR E et aprés qu'ils mas, asao. 


l'auront flagellé, ils le feront mourir, “* !^?* 
et le troisiéme jour, il ressuscitera ». 
?* Mais les apôtres ne comprirent 
rien de ces choses, ct cette parole D 32. 


L. 9, 45; 
41. 


| 18. Un des principaux d'entre les pharisiens 
| qui l'interrogeaient. Cf. xvir, 20. 


25. Il est plus facile. Voir la note sur Matthieu, 
XIN, 94. 


28-30. Récompense assurée aux Apótres. Com- 
parer avec Matthieu, xix, 271-30; Marc, x, 28-31. 

28. Nous avons tout quitté. Voir là note sur 
Matthieu, xix, 27 


h) Fin du voyage en Pérée, XVIII, 31-XIX, 28. 


Matthieu, xx, 17-19; Marc, x, 32. 
31. Prit à part les douze... nous montons à 


31-34. Jésus annonce sa passion. Comparer avec 
Jérusalem. Voir la note sur Matthieu, x2. 
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XE. Vita publica (IV, 14-XIX,2 


Lucas, XVIII, 35— XIX, 11. 


Ch). Finis missionis in Peræa CXVIII. 31-XIX,28). 


TO Ónut& TOUTO ZEXQUUUEVOV GT GU TOY, xal 
07x éylreOxov TA Àsj'Oueva. 

?3"Evgvero dÈ £v too éyyiQet avrov siç 
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nooçeirwr. 99 Aroÿouz de 070v dur ogEvo- 
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XIX. Koi sise) dur Óujozsro Tir Tegizw. 
3 vO g 2 \ 2 u / li 

? Koi idov, evi 0rouar ku oU gEvoG Zax- 
zuios, xal jr ao Qtr Eme, zal OUT0G 
dh nÀovovoc, * xa ice ideiy tov ‘Inoovy, 
Tí ÉOTL, xai ovx zo vvaro CTO TOU O7ÀOv, 
ÜTL T 2j xi EU jv. * Kai roodoauwr 
&u7t900 Er dre éni OUXOLOQEUY, ira 107 
a)rÓr, OTL ÖL cxeivqc Jugis Do 

? Kai wc AA Ter ini tov Ton or, avafl.éwac 
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35. LT: éxeov. 

36. DL: zé [èr]. 

39. X* hunc versum. LTO: oor. 

41. NBDT* Ayer. 

4. NBDT*: ieget y o. 

2. D* xaid p. L: avtos (bis). NT?* očros. (L]T* 
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cónditum ab eis, et non intelligébant quæ 
dicebántur. 

55 Factum est autem, cum appropin- 
quáret Jéricho, cocus quidam sedébat 
secus viam, mendícans. ?^ Et cum au- 
díret turbam prætereüntem, interrogábat 
quid hoc esset. ?* Dixérunt autem CR 
quod Jesus Nazarénus transíret. 38 Et 
clamávit, dicens : Jesu fili David, mise- 
rére mei. ?? Et qui præibant, increpábant 
eum ut tacéret. Ipse vero multo magis 
clamábat Fili David, miserére mei. 
t0 Stans autem Jesus jussit illum addüci 
ad se. Et cum appropinquásset interro- 
gávit illum, *' dicens : quid tibi vis fá- 
ciam? At ille dixit : Dómine ut vídeam. 
42 Et Jesus dixit illi : Réspice : fides tua 
te salvum fecit. ** Et conféstim vidit, et 
sequebátur illum magníficans Deum. Et 
omnis plebs ut vidit, dedit laudem Deo. 

XIX. ' Et ingréssus perambulábat 
Jéricho. ? Et ecce vir nómine Zachæus : 
ethic princeps erat publicanórum, et ipse 
dives : ? et quærébat vidére Jesum, quis 
esset : et non póterat pre turba, quia 
statüra pusillus erat. * Et præcürrens 
ascéndit in árborem sycómorum ut vi- 
déret eum : quia inde erat transitürus. 

? Et cum venísset ad locum, suspíciens 
Jesus vidit illum et dixit ad eum : Za- 
chæe, festinans descénde : quia hódie in 
domo tua opórtet me manére. 5 Et fes- 
tínans descéndit, et excépit illum gau- 
dens. 7 Et cum vidérent omnes, mur- 
murábant, dicéntes quod ad hóminem 
peccatorem divertisset. $ Stans autem 
Zachæus, dixit ad Dóminum : Ecce di- 
midium bonórum meórum, Dómine, do 
paupéribus : et si quid áliquem defrau- 
dávi, reddo quádruplum. ? Ait Jesus ad 
eum : Quia hódie salus dómui huic facta 
est : eo quod et ipse fílius sit Abrahae. 
10 Venit enim Filius hóminis quærere et 
salvum fácere quod períerat. 

141 Hac illis audiéntibus, adjíciens, di- 
xit parábolam, eo quod esset prope Je- 


4. NBT?F (a. ÉuTo-) cis to. LT: ovxouwo. 
8. LT: re 7utaea. T (* roic) E T A: 
9. NT?* (n 12 ) &otuw. 


1. D* avrovc. 
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Luc, XVIII, 35— 


9D) 


XIX, 11. 7 


LL. Vie publique (KV, 1-L- XE X, 28). — 2° (4). Fin du voyage en Pérée (XVIII, 31- XIX,28 ). 


leur était cachée; ainsi ils ne compre- 
naient point ce qui leur était dit. 
35 Or il arriva, lorsqu'il approchait 
de Jéricho, qu'un aveugle était assis 
au bord du chemin, mendiant. ?9 Et Tob. 5, 12-13. 
: A ; Marc. 10, 46. 
entendant la foule qui suivait le che- Mar. 20, 30. 
min, il demanda ce que c'était. 37 On asein 27-38. 
lui dit que Jésus de Nazareth passait. Jo«9 39. 
38 Alors il cria, disant : « Jésus, fils 1e ?5 19. 
de David, ayez pitié de moi! » 39 Ceux 32331 


Cæcus ad 
Jesuntr 
clamat. 


3 Reg. 16, 34. | 


24, 19. 
Mat, 20, 30-34. | 


qui allaient devant, le gourmandaient Lue. 1, 32. 
pour qu'il se tàt. Mais il criait beau- p 


coup plus encore : « Fils de David, tw. o 11. 
ayez pitié de moi! » +° Or Jésus s'ar- 
rétant, ordonna qu'on le lui amenát. 
Et quand il se fut approché, il l'inter- 
rogea, ‘! disant : « Que veux-tu que 


je te fasse? » Il répondit : « Seigneur, 


Mat. 21, 2. 
Ps. 72, 24. 


Sp Ji 20 
Is. 66, 14. 


: : i Sne 

EN Uu A E]ésus lui dit : 2.118 
« Vois: ta foi t'a sauvé ». 43 Et aussi- 17187 
tótil vit, etillesuivait glorifiant Dieu. 7p 19. +5. 
Ai 0 


Et tout le peuple, voyant cela, donna 
louange à Dieu. 

XTX. dósusetantentré dans Jéri- Zacheus 
cho, le traversait. ? Or il y avait un Tac; 12, 307 
homme appelé Zachée; il était chef Prov. 22, 29. 
des publicains, et méme fort riche. no» 5.331 


Rom. $, 30-31. 
? Et il cherchait à voir qui était Jé- vor. 12, 21. 
sus, et il ne le pouvait, à cause de la ! Pet. À, 12, 
foule, parce qu'il était très petit de 


taille. * Courant donc en avant, 1l£eti215:16 | 


68 JDls 
monta sur un sycomore pour le voir, L7. 


parce qu'il devait passer par là. 
5 Lorsqu'il arriva en cet endroit, 
Jésus leva les yeux, l'apercut, et lui 


Apud cum 
divertit 
Jesus. 

Luc. 5, 19. 
Sap. 6, 14. 
Joa. 1, 50. 


dit : « Zachée, descends vite, parce 
qu'aujourd'hui il faut que je loge dans ‘ex 15 2 
ta maison ». * Etil descendit à la ? Cor, 5, Di 
hâte, et le reçut avec joie. 7 Voyant zoa 1, 12. 


cela, tous murmuraient disant qu'il 76:557. 
était allé loger chez un homme pé- Luc. 5 s. 


poc : Os. 6, 6. 
cheur. ? Mais se tenant devant le Sei- rom.9, 23-26. 


eue MCeNNEdIL: < Seigneur, i25 | 
tnn : s nun Rc sis 
voici que je donne la moitié de mes 1*5 | 


biens aux pauvres; et si J'ai fait tort px. »i 37; 


àquelqu'un, jeluirendsle quadruple »., i52 3. 
? Jésus lui dit : « Aujourd'hui cette 2555 
maison a recu le salut, parce que ce- 2 7: 

lui-ci aussi est enfant d'Abraham. ! Tiv. i, 15. 


10 Car le Fils de l'homme est venu 
chercheretsauverce qui était perdu». 

11 Comme ils écoutaient ces dis- ws tei- 
cours, il dit encore une parabole sur "yiana | 


credits. 


35-43. Aveugles de Jéricho. Comparer avec 
Matthieu, xx, 29-345 Mare, x, 46-53. 

35. Lorsqu'il approchait de Jéricho. Voir la 
note sur Matthieu, xx, 29. 
Jus Il le suivait. Voir Ja note sur Matthieu, xx, 


XIX. 1-10. Zachée. Cet épisode est propre à 
saint Luc. 

3. Chef des publicains. Jéricho à cause de sa 
position était alors le centre d'un trafic trés con- 
sidérable. Zachée était probablement chargé par 
le collecteur romain de lever les impóts et les 
tributs qui devaient étre percus dans ce district. 
— Riche, comme le devenaient d'ordinaire ces 


| fonctionnaires. 


Sycomore (Y. 4). 


4. Sur un sycomore. ll ne faut pas entendre 
par ce nom le sycomore de nos pays, dont le 
nom vulgaire est érable blanc ou faux platane, 
dont les feuilles larges et dentées, à cinq lobes 
pointus, sont blanches en dessous, d'un vert 
foncé en dessus; les fleurs, petites et verdâtres, 
pendant en grappes allongées. Le sycomore de 
l'Evangile est le sycomore à figues, Ficus sycomo- 
rus. Il ne pousse que dans les pays très chauds; 
dans la vallée brûlante du Jourdain, dans la 
basse Galilée et en Egypte, où on en voit encore 
aujourd’hui formant allée dans les villes, d'ou 
le nom de figuier d'Egypte par lequel on le 
désigne également. Il s'éléve à une hauteur de 
douze à quinze mètres. Ses grandes et fortes 
branches se déploient liorizontalement de ma- 
niere à former un pavillon touffu qui peut avoir 
jusqu'à une quarantaine de pas de diamètre. 
Les figues qu'il produit ne poussent pas sur 
les rameaux couverts de feuilles mais s'étalent 
en grappes soit sur le tronc soit sur les grosses 
branches. Elles mürissent au commencement de 
juin et depuis cette époquejusqu'à l'hiver, l'arbre 
porte constamment des fleurs, des fruits verts 
et des fruits mürs. Le bois de sycomore servait 
en Egypte à faire des boites de momie et on l'em- 
ployait en Palestine comme bois de construction. 
Le nom de sycomore qui signifie figuier-mürier 
provient de ce que cet arbre aies fruits du figuier 
et le feuillage du mürier. 

11-21. Parabole des mines. Elle semble avoir un 
certain rapport avec la parabole des talents rap- 
portée dans Matthieu, xxv, 11-59. Voir la note, ibid. 
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Lucas, XIX, 12-26. 


IE. Vita publica (IV, 14- XE X,28). —2»€h). Finis missionis in Peræa (XVIII, 31- XIX, 28). 
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15. T: déduwxer (V: deduxe.). 
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rüsalem : et quia existimárent quod 
conféstim regnum Dei manifestarétur. 
1? Dixit ergo : Homo quidam nóbilis ábiit 
in regiónem longinquam accipere sibi 
regnum. et revérti. !? Vocátis autem de- 
cem servis suis, dedit eis decem mnas. 
et ait ad illos : Negotiámini dum vénio. 


1t Cives autem ejus óderant eum. et 
misérunt legatiónem post illum, di- 
céntes : Nólumus hune regnáre super nos. 
15 Et factum est ut rediret accépto regno: 
et jussit vocári servos, quibus dedit pe- 
cüniam, ut sciret quantum quisque ne- 
gotiátus esset. 

16 Venit autem primus, dicens : Dó- 
mine, mna tua decem mnas acquisivit. 
1T Et ait illi : Euge bone serve, quia in 
médico fuisti fidélis, eris potestátem ha- 
bens super decem civitátes. 

18 Et alter venit dicens: Dómine, mna 
tua fecit quinque mnas. '? Et huic ait : 
Et tu esto super quinque civitátes. 

20 Et alter venit, dicens : Dómine ecce 
mna tua, quam hábui repósitam in sudá- 
rio : ?!tímui enim te, quia homo austérus 
es : tollis quod non posuísti, et metis 
quod non seminásti. 

?? Dicit ei : De ore tuo te jüdico serve 
nequam : sciébas quod ego homo austérus 
sum, tollens quod non pósui, et metens 
quod non seminávi :??et quare non dedisti 
pecüniam meam ad mensam, ut ego vé- 
niens cum usüris ütique exegissem illam? 

24 Et astántibus dixit : Auférte ab illo 
mnam, et date illi qui decem mnas habet. 
?5 Et dixérunt ei : Dómine, habet decem 
mnas. ?* Dico autem vobis, quia omni 
habénti dábitur et abundábit : ab eo au- 
tem qui non habet, et quod habet aufe- 
rétur ab eo. 


25. DNS 


26. [LIT?* yeo elena 


XIX. 14. Ceux de son pays, c'est-à-dire « ses conci- 
tovens ». ' 

45. Du royaume. Grec : « de la royauté », c'est-a- 
dire « apres avoir recu l'investiture ». 

18. Un autre. Grec : « le second ». 

26. Et il sera dans l'abondance n'est pas dans le 
grec. 


Luc, XIX, 12-26. 


LE. Viepublique (EV, 14- XIX, 28). 
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— 2” (h). Fin du voyage en Pérée CXVIII, 31- XIX, 28). 


N MR 


ce qu'il était près de Jérusalem, 
sur ce qu'ils pensaient que le royaume AcE dn 
de Dieu serait incontinent manifesté. 

12 J] dit donc : « Un homme de grande mat. 25, 14-30. 
naissance s'en alla en un pays loin- Ps2, 6,6, 
tain pour prendre possession d'un 
royaume et revenir ensuite. !? Ainsi Mat. 25, 15; 
dix de ses serviteurs appelés, il leur SIE A 
donna dix mines, et leur dit : Négo- 

ciez jusqu'à ce que je revienne. 

14 » Or ceux de son pays le hais- 
salent; et ils envoyèrent après lui une 
députation, disant : Nous ne voulons 5% 1o i. 
point que celui-ci règne sur nous. % uu 


Is. 8, 6-7. 
15 Et il arriva qu'il revint, aprés avoir Enc.19,43-14: 
pris possession du royaume, et il fit ni 
appeler les serviteurs auxquels il Joa. 5, ss. 
avait donné de l'argent, pour savoir 
combien chacun l'avait négocié. 

t€ » Le premier vint, disant : Sei- Primi 
gneur, votre mine aproduit dix autres Joa. 3, E 
mines. 17 Il lui dit : Fort bien, bon s — 
serviteur, parce que tu as été fidèle rme 1e” 10: 
en peu de choses, tu auras puissance ^*^ 
sur dix villes. 


18 » Un autre vint, et dit : Seigneur, 


et pes m a 


De quibus 
petitur 
ratio. 


en n 


votre mine a produit cinq autres Job, 31, 35-86. 


Rom. 12, 6. 
mines. '? Etildit à celui-ci: Toiaussi, "^ 

"-. : : 3 Is. 3, 10. 
sois à la téte de cinq villes. i 

20 » Un autre vint, disant: Seigneur, ‘serii 


voici votre mine que j'ai tenue enve- wa. 1, 6. 
loppée dans un linge, ?! car je vous” UN 
ai craint, parce que vous êtes un "^ Rs 
homme sévére : vous emportez ce que 
vous n'avez pas déposé, et moissonnez 
ce que vous n'avez pas semé. 


2? » Le maitre lui dit : C'est par ta 


Job, 40, 3. 
Jer. 5, 5. 


Hic ab 
hero ex- 


propre bouche que je te juge, mau- probratue. 


vais serviteur. Tu savais que je Suis yrat. 12, 37. 
un homme sévère, emportant ce que? 
je n'ai pas déposé; et moissonnant ce 
que je n'ai point semé. ?? Pourquoi 
done n'as-tu pas donné mon argent à 
la banque, afin que, moi revenant, je 
le reprisse avec usure? 

?** » Et il dit à ceux qui étaient pré- 
sents : Otez-lui la mine, et donnez-la 
à celui qui a dix mines. ?? Ils lui ré- 
pondirent : Seigneur, il a déjà dix 
mines. ?? Mais, je vous le dis, on 
donnera à celui qui a, et il sera dans 
l'abondance; mais à celui qui n'a pas, 
méme ce qu'il a lui sera ôté. 


Job, 15, 6. 


1 Cor. 9, 22. 
2 Cor. 5, 10. 
Eccli. 29, 1. 
Mat. 25, 27. 


Habenti 
dabitur. 
Luc. 13, 7. 
Ap. 3, 11. 


Job, 1, 10. 
Ps. 1, 3; 
143,13 ; MAT. 

Prov. "s ) 


11. 


2 Reg. l, 16. 
Mat. 18, 32-33. 


| 


43. Dix mines. La mine d'argent valait environ 
141 francs et la mine d'or 2.200 francs. 


17. Dix villes, c'est-à-dire une province tout 


| entiere. 


| 
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20. Dans un linge, littéralement morceau d'é- 
toffe qui sert à essuyer la sueur, ou mouchoir. 


91. Un homme sévère. Voir la note sur Matthieu, 
NOS DA 


93. A la banque. Voir la note sur Matthieu, XXY, 
27e 


26. Celui qui a. Voir la note sur Matthieu, xit, 
12 


260 Lucas, 


XIX, 27-44. 


ERE. Ultima Jesu (XEX, 29- VXIV). — 1? (a). In Urbem ovans ingressus (XIX, 


29-48). 
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> l4 m m NUS 7 > $ > RS 
elonvny oov rov de éxgvDr «no 0pJuhuuy 
43 0 HU c [d b NE , 2 s 
00V. TL NEOVOLV MUEQOUL ENL Ot, ZAL TE- 
Ga € , [4 "4 
ouBahovoiy oL éyJgoí cov yagaxza Got zal 
HEQIXVAMUOOVOL GE xal GovvéEovot OE náv- 
PEE 9 ~ 
Toder, ** xai £daquovot os xal ta véxva cov 


27. NBT: (l. èx.) rovrovs et + (p. xaraog.) cy - 
rovs. DF (in f.) «ot roy a yoetov Qovàov èz ßahete eis 
TO ox010ç TÒ éËuTeoor xet otai O0 xAavO uos xa 
o Bevyuos vov odðorvtwv. 29. L?T: &ouovr. 30. L: 4é- 
yov. T: x. Avo. (* avr). 31. [L]* evvg. 34. NB: 
eina. LT? ‘Or: à. «$e 35. NBDT?: avrov. 36. AB: 
avrov. 31. L: ttévrov. 38. NT?* éoy. 40. T* ovr. 
LT: cwnyoso. T: «odSscw. 41. KABT: e avrzv. 


?7 Verümtamen inimicos meos illos, 
qui noluérunt me regnáre super se, ad- 
dücite huc : et interfícite ante me. ?8 Et 
his dictis, præcedébat ascéndens Jerosó- 
lymam. 

?? Et factum est, cum appropinquásset 
ad Béthphage et Bethániam, ad montem 
qui vocátur Olivéti, misit duos discípulos 
suos, ?? dicens : Ite in castéllum, quod 
contra est : in quod introeüntes invenié- 
tis pullum ásinz alligátum, cui nemo un- 
quam hóminum sedit : sólvite illum, et 
addücite. 3! Et si quis vos interrogáverit : 
Quare sólvitis? sic dicétis ei : Quia Dó- 
minus óperam ejus desíderat. 

3? Abiérunt autem qui missi erant : et 
invenérunt, sicut dixit illis, stantem pul- 
lum. 3? Solvéntibus autem illis pullum, 
dixérunt dómini ejus ad illos : Quid sól- 
vitis pullum? ?* At illi dixérunt: Quia 
Dóminus eum necessárium habet. ?? Et 
duxérunt illum ad Jesum. 

Et jactántes vestiménta sua supra pul- 
lum, imposuérunt Jesum. ?? Eünte autem 
illo, substernébant vestiménta sua in via. 
°T Et cum appropinquáret jam ad descén- 
sum montis Olivéti, coepérunt omnes 
turbæ discipulórum gaudéntes laudáre 
Deum voce magna super ómnibus, quas 
víderant, virtutibus, 38 dicentes: Bene- 
dictus qui venit rex in nómine Dómini, 
pax in coelo, et glória in excélsis. 

?? Et quidam pharisæorum de turbis 
dixérunt ad illum : Magister, increpa dis- 
cipulos tuos. ^? Quibus ipse ait : Dico 
vobis, quia si hi tacüerint, lápides cla- 
mábunt. 

^! Et ut appropinquávit, videns civitá- 
tem flevit super illam, dicens : *? Quia si 
cognovisses et tu, et quidem in hac die 
tua, qu: ad pacem tibi! nunc autem abs- 
cóndita sunt ab óculis tuis. *3 Quia vé- 
nient dies in te : et circumdabunt te ini- 
míci tui vallo, et circumdabunt te : et 
coangustäbunt te ándique: “et ad terram 


42. [LIT* xaiye et (alt.) os. LT*(pr.)o8 (T: & v5 
mu. T. #. 00). 43. NCT: zreogeficdovow. 


31. Veut s'en servir. Grec : « en a besoin ». 

32. L'ánon arrété n'est pas dans le grec. 

40. Il leur répondit. Grec : « et répondant il leur 
dit ». 

Al. Disant se trouve au verset suivant dans le grec. 


Luc, XIX, 27-44. 
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III. Derniers jours (XEX, 29-NNIV). — 1° (a). Entrée à Jérusalem (XIX, 29-48). 


I&ebelles 
oecisi. 
Nes LR 
Ts. t1, l. 


?! » Et pour mes ennemis, qui n'ont 
pas voulu que je régnasse sur eux, 
amenez-les ici, tuez-les devant moi». L4 
28 Ces choses dites, il marchait devant tw. 15, 31; 
eux, montant à Jérusalem. p? 


E 


29 Or ilarriva, comme il approchait nt. — 1 a | [II*. PARTIE. 
Pullus 


asii; 2 
ducendus. 


de Bethphagé et de Béthanie, prés du 


montnommé des Oliviers, qu il Eee Mare. 11, 1-3. 
1-3. 


Agna. VAE 


deux de ses disciples, % disant : Joa. 1,1, 14. 
. . ` E Is. 11, D 

« Allez au village qui est là devant: $73 

en y entrant, vous trouverez un ânon ime 5 


attaché, sur lequel aucun homme ne 
s'est jamais assis : déliez-le et l'a- 
menez. *' Et si quelqu'un vous de- tpe 2,1,1 
mande : Pourquoi le déliez-vous? Esth. n B 
vous lui répondrez ainsi : Parceque ` 
le Seigneur veut s'en servir ». 

M CCustlone qui étaient envoyés Sipen 
s'en allèrent, et trouvèrent, comme il Peine. 


Mat. 21, 6. 
leur avait dit, l'ànon arrêté. ?? Mais Mure. 11, 4. 


2 Cor. 5,2 "20. 
comme ils C iem ànon, ses maitres 
leur dirent : « Pourquoi déliez-vous 
l'ànon? » ?* [ls répondirent : « Parce 555 


que le Seigneur en a besoin ». ?? Et 
ils l'amenérent à Jésus. 

Etjetant leurs vêtements sur l'ánon, tunpha- 
ils mirent Jésus dessus. ?9 Partout où are n, 7. 
il passait, le peuple étendait ses vê- jure 1 


Joa. 12, 14. 
tements sur le chemin. 37 Et comme ^*^ * >° 
J o Mat. 21.6 
il approchait de la descente du mont Mare. 11, s. 

O c ; 5 4 Reg. 9, 13. 
des Oliviers, toute la fouie des dis- ts. 40,9 
Joa. 12, 9 13 


ciples, pleine de joie, 
louer Dieu à haute voix de tous les 
prodiges qu'ils avaient vus, ** disant: 
« Béni celui qui vient roi au nom du 
Seigneur! paix dans le ciel et gloire 
au plus haut des cieux!» 

‘ Alors quelques-uns des phari- a eha- 
siens, du milieu de la foule, lui dirent : yrat. 21, 15. 

I Matre, réprimez vos disciples ». D 
io Il leur répondit : 


Ps. 117, 26; 
140, 1. 


Deut. 33, 23. 
Colos. 1, 20. 
Joa. Lh 27. 
Lue. 2, 14. 


« Je vous déclare xat. 21, 16; 
que si ceux-ci se taisent, les pierres x». 
crieront ». 


H Et comme il approchait, voyant Kletus 
la ville, i1 pleura sur elle, disant urbem. 


[45 0 . . . . J 
?? « Si tu connaissais, toi aussi, au ims $1. 


moinsen ce jour qui t'estencore donné, Deut, 32, 29. 
ce qui importe à ta paix! mais main- Lec 10,53. 


tenant ces choses sont cachées à tes no e 


yeux. *? Car des jours viendront sur ps, 49, x. 
toi, oü tes ennemis t'environneront de TE% 5; 
tranchées, t'enfermeront, te serreront 


21100207 
de toutes parts, ‘t ette renverseront psa 


Ez. 21, 22. 


Luc 22,11, 13; 


DOTE CS RE ba 
Mare. Ih 8-9. 


1 Tim. D 17. 


Derniers jours de 
Jésus, xix, 20-xxiv. 


1? Premiers jours de la Semaine sainte, XIX, 
29-XXI. 

20 La Cène, XXII, 1-38. 

3° La Passion, XXII, 39-XNXIII. 

4? La Glorification, XXIV. 


1° Premiers jours de la Semaine sainte, 
XIX, 29- XXI. 


a) Entrée à Jérusalem, XIX, 29-18. 


29-44. Entrée de Notre-Seigneur à Jérusalem. 
Compareravec Matthieu, xxr, 1-11; Marc, xi, 4-14 ; 
Jean, xu, 42-19. 

20: ' Bethphagé... prés du mont... des Oliviers. 
Voir la note sur Matthieu, xxi, 1. 


33. Anon. Voir la note sur Nombres, xxm. 21. 


36. Le peuple étendail ses vétements sur le che- 
min, en guisc de tapis. 


42. Ce qui importe à ta paix; c'est-à-dire à ton 
bonheur parfait, à ton salut. Les Hébreux enten- 
daient par paix un bonheur complet, toute sorte 

de prospérités. 


43. Des jours viendront. Le récit que nous ont 
| laissé les historiens de la ruine de Jérusalem, vé- 
| rifie, on peut dire mot pour mot, la prédiction de 
Notre-Seigneur contre la ville coupable. 


| 
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Lucas, XIX, 45—XX, 11. 


EXT. Ultima Jesu (XE X, 29-XXIV).— 1° (5). Jesus hostes arguit (XX-XXI, 4). 


&v col, zal ovx dpricovour Ev oo Tor ET 
Av, E Qr ovx Zyrog TOY xoigóv THG 
ETLOKONNG OOV. 

^5 Ko] sicehd dr sig TO iso0v osato èx- 
páhhew TOUG nao vrac &v aUT(Q xal &yo- 
od ovras, 36 Asycur eU roic: Liyoanrar 10 
oixoc HoV oixoc TQOSEU JG iori dusic d? av- 
TOV ÉNOMOUTE ONHAULOY Àmorov. 


5 - * c m 
" Koinr ddaozwv to za?’ 1usgav £v vo 
Ge d +4 v ` c w 
teor" ot DÈ MOYLEQES xai ot yoauuarsiç EG- 
2 ^g 
TOUY GÜTOY GTOLEOUL, Zal OL TQUT OI TOU 
~ PI [uU 
luov, 15 xai ovy sUQiOxOY TO Ti ntOUjOQOU" 
€t D / ~ 
0 aoc y609 &zt6c ÉEERQÉLGTO GUTOU GXOU(Y. 
XX. Koi éyérero èv uut vov susoQv &xst- 
P à ld ^ 
rev, ÓLÓcOxorroc ŒUTOU TOY ÀaOv Ev cQ 
LEON xal EUG, SM OLEO, ÉTÉGTAOUY ot 97- 
LEQEIG xal ot youpquotete ovy Tol; 7 mgeopv- 
TÉQOIS, ?x«i sinov ngog avtov Afyorrsg 
Fin pur, &r moig Ésovoig TOUTO norig, 
7j tic EOTIY 0 ovg cot tiv ézovotav TOUT ; 
? dnoxgi9sic dÈ sins ngoc avrovg Eorw- 
E 62 2 I 
THOW Vuac x&j(0 va 2oyov, zal S&NATE 
t 
H N , 2 r 2 - 
por To Bezroue ‘Iwurrov € ovgoavoù 
nv 7 E- crono; * Ot dé ovrsAoytoarro 
ngos avtovg, Aeyorteg Ori ur sinwuer 
E 2 DR ACTE A , 3 2 > , 
HE ovouvov, pet Mati ovr ovx 8miortv- 
2 ud 6 NUN hi 2! e ?L"- 2 
Gate avt; eur dé ainouer "ES œrdow- 
HV, NOG 0 ÀGOG xerolu9uos quic NE- 
TELOHEVOS juo EOTLV Locrrpr ngog vr cl- 
vot * koi ånexol 9 your Hii sió£vat no Ter. 
c 
8 Kal o noovc siner «ú oic" Ovói 2yo) 
/ v - 
leyo duir, & noig éSovote, varo HOLD. 


V'HoEaro dÈ ngog Tor uor AÀé£ysw Th 
nagafoAnv Taÿtrm"Avdouroc Tig éqirsv- 
oer &uzttAqvro, zal ESEDOTO GUTOY vy&uoyoic, 
xal ansðýunos X90 rovc. ixuvovc ! xai èr 
xc o Gneotelke ngoc Tovg 7én9yoUc othoy, 
iva ONO TOU XUQTOÙ TOU duneMovos on 
avTw® ot ÔÈ yEwgyoi Óstoavrsg avtov eSa- 
n£ortar xev0r. 1 Kai nooçédeto néuwot 


. NBDT?: ¿nt Ador. 

. T* à&r-dyoouc. 

o llap Oro (Ue A. fare: o oio) 

. NBT?: é&exo£uero. 

LTO * xeir. 
T (ARE: 
SLT* ere 
: TT (DE 


36-73 
ELTON. 


Dw IDe 


Tw. ) 70. 


prostérnent te, et filios tuos qui in te 
sunt, et non relínquent in te lápidem su- 
per lápidem : eo quod non cognóveris 
tempus visitatiónis tue. 

^? Et ingréssus in templum, coepit eji- 
cere vendéntes in illo, et eméntes, ^9 di- 
cens illis : Scriptum est : Quia domus 
mea domus oratiónis est : vos autem fe- 
cístis illam speláncam latrónum. 

^" Et erat docens quotídie in templo. 
Principes autem sacerdótum,. et scribæ, 
et principes plebis quærébant illum pér- 
dere : *? et non inveniébant quid fácerent 
illi. Omnis enim pópulus suspénsus erat, 
audiens illum. 

XX. Et factum est in una diérum, 
docénte illo pópulum in templo, et evan- 
gelizánte, convenérunt principes sacer- 
dótum, et scribæ cum senióribus, ? et 
aiunt dicéntes ad illum : dic nobis in qua 
potestáte hzc facis? aut : Quis est qui 
dedit tibi hanc potestátem ? 

? Respondens autem Jesus, dixit ad 
illos : Interrogábo vos et ego unum ver- 
bum. Respondéte mihi : * Baptismus 
Joánnis, de colo erat, an ex hominibus? 
* At illi cogitábant intra se dicéntes : 
Quia si dixérimus, de coelo, dicet : Quare 
ergo non credidistis illi? 6 si autem di- 
xérimus : Ex homínibus, plebs univérsa 
lapidábit nos : certi sunt enim Joánnem 
prophétam esse. * Et respondérunt se 
nescire unde esset. 8 Et Jesus ait illis : 
Neque ego dico vobis in qua potestáte 
hec fácio. 

? Coepit autem dícere ad plebem pará- 
bolam hanc : Homo plantávit víneam, et 
locávit eam colónis : et ipse péregre fuit 
multis tempóribus. '° Et in témpore mi- 
sit ad cultóres servum, ut de fructu vineæ 
darent illi. Qui cæsum  dimisérunt eum 


inánem. !! Et áddidit. álterum servum 
5. L: ovreoyézorro. Lf mur. |L.]T*. &r. 
6. L: mac ó laoc. 


T. CD (p. etdéræ) ev rove. 
9. NBCDT* zv: 
10. L? LT: ðwowor. 


Lomé 


XX. 3. Jésus n'est pas dans le grec. 
1. [l était n'est pas dans le grec. 
10. Eur. Grec: « les vignerons ». 


Luc, XIX, 45 — RX, 111. 363 


ALL. Derniers jours (XE X, 29- XXIV). — 1° (5). Jésus confond ses ennemis (XX-XXI, 4). 


par terre, toi et tes enfants qui sont ire | 


au milieu de toi, et ils ne laisseront ^P 
pas en toi pierre sur pierre, parce que “ig 25; * 


tu n'as pas connu le temps oü tu as 


été visitée ». | 
45 2 1 i 45-48. Jésus chasse les vendeurs du temple. Com- 
5 Et étant entré dans le temple, i. peeti parer avec Matthieu, xxr, 12-96; Marc, xt, 45-18. 


endentes. 


45. Étant entré dans le temple. Voir la notesur 
a menga à chasser ceux qui ; M Mr wen ls i5 T IM XXL 12. — Ceux cer vendaient... Voir 


daient et y achetaient, *5 leur disant : Joa. 2, 1416, | la note sur Marc, xi, 16. 
« Il est écrit : Ma maison est une , E59 7. 
maison de prière ; mais vous, vous en ? Fsdr.13.29 


: Jer, 7, 11. 
avez fait une caverne de voleurs ». 


#7 Et il enseignait tous les jours Inimico- 41. Les princes des prêtres. les scribes, et les prin- 
oncle temple Cependant les princes > B CE du peuple, c'est-à-dire les membres du 
: - | sanhédrin. 
" o tiones. 
des prétres, les scribes, et les princi- 3 Reg. 9, 3. 
paux du peuple, cherchaient à le Mare, 11, 1e. | 
8 : 5 uc. 20, 1, 
perdre ; 18 mais ils ne trouvaient paS ;,1656 | 48. Suspendu à ses lèvres, ravi d'admiration. 


que lui faire ; parce que tout le peuple 389510 7. 


était Suspend en l'écoutant. Sap. 17, 10. 
XX. ! Or il arriva qu un de ces b) inqua | b) Jésus confond ses adversaires, XX-XXI, 4. 


potestate 


jours-la, commeil enseignaitlepeuple niee facit? XX. 4-8. Par quelle autorité. Comparer avec 


dans le temple, et qu'il annonçait Mat.21,23-27. | Matthieu, xxr, 23-27; Mare, 21-33. 
pe q SA Mare-11,27-33. 1. Les princes des prêtres et les scribes y vinrent 


4 Évangile, les princes des prêtres ei Due. 413. | avec les anciens. Sur les princes des prêtres et les 


Sap. 11, E Á : : 
o Is. 40, scribes, voir les notes de Matthieu, 11. 4; sur les 
les scribes p vinrent avec les anciens, Ps. 2; 2; E 19. anciens, voir la note de Matthieu, xvi, 21. 


? et lui adressèrentla paroleen disant : Jos? .2,16;10,21. 
at. 12, 24. 


« Dis-nous par quelle autorité tu fais Ac: 4,7. 
ces choses? ou : Qui est celui qui t'a 
donné ce pouvoir? » 

? Et Jésus répondant, leur dit : «Je , Pe quo 


baptismus 


VOUS interrogerai, moi aussi, el vous TT 


fai une question. Répondez-moi. 62%. ' 

‘ Le baptême de Jean était-il du ciel Mat 15 25.— ^. Le baptéme de Jean. Voirlanote sur Matthieu, 
ou des hommes?» ë Mais ils pensaient zoa. s, 313, ^ i 
en eux-mémes, disant : « Si nous EX. Là 
répondons : Du ciel, il dira : Pour- 
quoi donc n'y avez-vous point cru ? 

5 Et si nous répondons : Des hommes, Er i e 
tout le peuple nous lapidera, car ils o 106 
tiennent pour certain que Jean était | 
prophète ». 7 Ils répondirent done 15,1 
qu'ils ne savaient d’où il était. 8 Et 154i 
Jésus leur dit : « Ni moi, je ne vous ncs 
dis pas non plus par quelle autorité 

je fais ces choses ». 

? Alors il se mit à dire au peuple Legati a 
cette parabole : « Un homme planta E 
une vigne, etla loua à des vignerons, Mat. 21, 33-46. 
et lui-même fut longtemps en voyage. PO» | 


. . Jer. 2, 21. | & vé gd» VONT ue | . 
10 Et dans la saison, il envoya un de i PE ius re de coups. Voir la note sur Matthieu 


i Ur] - 1 IP 104, 26-97. 
ses serviteurs aux vignerons, pour fs 104,262 | 


qu'ils lui donnassent du fruit de la Fe 103235. | 
vigne. Mais eux, aprés l'avoir déchiré 
de coups, le renvoyérent les mains yat. 21, c. 


aiias TI «d. 


vides. !! Il envoya encore un autre 2 ñez o, 1. 


9-19. Les fermiers de la vigne. Comparer avec 
Matthieu. xxt, 33-46; Mare, xu, 1-12. 
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Lucas, XX, 12-25. 


EXT. Ultima Jesu AIX, 29-X XIV). — f (5). Jesus hostes arguit (XX- XXI, 4). 


Ersoov ÓdovAor oL dè x&xsivov Ósigavvsg xai 
2 n 5 ! £ "^ 12 K ` 
&TILL&OGYVTSG EGANEOTELÀAV HEVOV. at 
€ N ~ 
HOOGÉTETO HEUWGL TOITOY ot DÈ xai TOVTOV 
J 

TOUVLUUTIOUVTES ékéfaAor. 
~ i h 
13 Fine dè ð xúgiog vov GunsAovog Tt 

x 2 
7L0L/00; TtELU/CO TOY VLOV LOV TOY OYANN- 
tov Locc toutov idovteçs EVTOWTINOOYTUL. 
e 

'^Ióóvrsg dè atov ot yewoyoi duekoyibovto 
Yog 'c. Advorrec Ovroc à | xiv 
ngoc avtovg, Aéyorreg Otos éovtv 0 xÀy 
govótLoc" Ósove, GHOXTEVOUEY GUIOY, iva 
15 Kai xpa- 


7 2 N MN. n; we 2 ni 
ÀOVTEG QUTOV S50 TOV GLULGÀC YOC QTEXTELVAV. 


juv yvyra 5; xAngovouta. 


RI p 2 ~ c / 5 5 
Ti ov nojost aûtoic 0 xVQuoc TOÙ au- 
neldvoc; 16 "EAséosrou xai dnoléost tovg 
y&09y0Uc roUrovc, xol JWOEL TOY une 
alhors. Axovoavtec de sinov Mn yévouto. 
11O dé éuplswas avrois eine Ti oùv 
D N \ ! sd r a 2 
cori TO yeyoaupevov ToùTo' AIT Ov 0v Ane- 
doxiuaoay ot otxodouoDvrsc, ovvoc EyEern dr 
E ` r 48 ~ c TRN > 3 
siç xeqaAnv yovtac; T° [luc 0 neowr èn 
- N 
&xsbivov vOv ÀtJor ovv3AaoOnostav èp ov 
A ! 2 
d’or neon Auuoct uvtov. 


De / La 


ECNTHOQV ot 


19 Kai 


- 3 D - ds y 2 Sw \ vw RJ 
uartsiçs énwpaAsiv én uvtov tac YEQUG &v 


2 w € 
GO JIEQEÏG xat ot yoat- 


2 m ist (qu M RJ # \ TM 
«vr» T) «9o, xoi eqo[nm9rnoarv vor raor 
LE \ A 
EYV@OOUY Y4Q, ÜtL HO0G QÜTOVGÇ THV NUQUE- 
Boènr Tavtnr eins. 

20 \ z 3 f > 

Kai ragurnonouvtres aneoterhav éyxa- 

! c Fi 

JÉTOUG )zt0x9tvot.erovc éavrovc Óuxatovc sl- 

[44 3) ; > Aw. d > \ 

val, tva EMLAGBUYTEL ŒUTOU ÀAoyov, eic TO 

- 2 A 2 ~ \ ^ 2S ! 

nagaðovvat atov T) &Q77 xci v» ESOVOIG 

~ € LA 21 \ 2 LA 2 ; 

TOU Qy&0voc. Koi ez590T50«v avtor, 

d m~ 

Aéyovreg Midaoxzuhe, otóeusv tt dooc 

J 5 > 

Àéysg xoi dıdaczeic, zat où Aoufvag 

i 2 S TEES, 2 , “à € \ bd 

7tgocQ7tOov, QAN ET MANTEAU tyv 0Ó0v tov 
~ Wea C w , 

Jeov didaoxsis ?? sEsovuv uiv Koioag: pd- 

pcd » pA 23 2 \ 2 ~ 

gov doùvat, 7 0v; ?? Karuromoaç dè atuv 

tyv navovoylav sine ngoc avtos Ti ue 

nsiodetre; ?*'Emisttové uor yvagiov 

» / 
tivoç EYEL tixÓva xat &nvyoaqnv; Anozot- 
Jvreg dà sinov Kaïcagoc. ??*O dè einer 
- 2 
avtoic Anodote roivvr ta Kotcaoog Kai- 


19. L: xæxetvor. 

13. LT* ¿ðortegç. 

14. AL: dialoyioarro. NBDT: &217l8s. LTO* 
DEUTE. 

16. ADL: 

19. CDL: 


Où de ax. 


étnrer. 


mittere. Illi autem hunc quoque cædén- 
tes, et afficiéntes contumélia, dimisérunt 
inánem. 1? Et áddidit tértium mittere : 
qui et illum vulnerántes ejecérunt. 

13 Dixit autem dóminus vineæ : Quid 
fáciam? mittam filium meum diléctum : 
fórsitan cum hunc víderint, verebüntur. 
14 Quem cum vidissent colóni, cogitavé- 
runt intra se, dicéntes : Hic est heres, 
oecidámus illum, ut nostra fiat heréditas. 
15 Et ejéctum illum extra vineam, occi- 
dérunt. 

Quid ergo fáciet illis dóminus vineæ ? 
"6 Véniet, et perdet colónos istos, et da- 
bit vineam áliis. Quo audito, dixérunt 
illi : Absit. 

17 [lle autem aspiciens eos, ait : Quid 
est ergo hoc quod seriptum est : Lápi- 
dem quem reprobavérunt ædificäntes, hic 
factus est in caput. ánguli? 18 Omnis qui 
cecíderit super illum lápidem, conquas- 
sábitur : super quem autem cecíderit, 
comminuet illum. 

1 Et quærébant principes sacerdótum, 
et scribæ, mittere in illum manus illa 
hora : et timuérunt pópulum : cognové- 
runt enim quod ad ipsos dixerit similitú- 
dinem hanc. 

20 Et observántes miséruntinsidiatóres, 
qui se justos simulárent, ut cáperent 
eum in sermóne, ut tráderent illum prin- 
cipätui et potestáti præsidis. ?! Et inter- 
rogavérunt eum dicéntes : Magister, sci- 
mus quia recte dicis et doces : et non 
áccipis persónam, sed viam Dei in veri- 
táte doces : ?? Licet nobis tribútum dare 
Césari, an non? ?3 Consíderans autem 
dolum illórum, dixit ad eos : Quid me 
tentátis? ?' osténdite mihi denárium : Cu- 
jus habet imáginem et inscriptiónem? 
hespondéntes dixérunt ei : Csesaris. 
2 Et ait illis: Réddite ergo qus sunt 


— 


20. LTO: óere Teod. 

DOS Ne PMEG: 

2 ME I UE TEL. 

24. NABDT: derfare. | LH où dè derav, x. ei- 
rev. T* ðr. 

25. T: moos cucs oi To). 


14. Tuons-le. Grec : « venez, tuons-le ». 


Luc, XX, 12-25. 
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INI. Derniers jours (NXIX,29-XXIV).—1° (5). Jésus confond ses ennemis (XX-XXI, 4). 


serviteur. Mais eux, l'ayant aussi dé- 
chiré de coups et chargé d'outrages, 


Mat. 12, 5. 


ils le renvoyèrent les mains vides. Jer.7,25;44,4. 


12 Enfin il en envoya un troisième: 
les vignerons le blessèrent aussi et 
le jetèrent dehors. 

13 »Alors le maitre de la vigne dit : 
Que ferai-je ? J enverrai mon fils bien- 
aimé; peut-être que lorsqu'ils le ver- 
ront, ils le respecteront. !* Mais les vi- 
gnerons l'ayant vu, pensèrent en eux- 
mémes, disant : Celui-ci est l'héritier, 
tuons-le, afin que nótre devienne 


l'héritage. ‘ Et l'ayant jeté hors de Hebr. 


la vigne, ils le tuérent. 

» Que leur fera donc le maitre de la 
vigne? t6 Il viendra, et perdra ces 
vignerons, et donnera la vigne à 
d'autres ». Ce qu'ayant entendu, ils 
lui dirent : « À Dieu ne plaise! » 

17 Mais Jésus les regardant dit 
« Qu'est-ce donc que ce qui est écrit : 
La pierre qu'ont rejetée ceux qui bå- 
tissaient est devenue un sommet 
d'angle? ‘8 Quiconque tombera sur 
cette pierre sera brisé, et celui sur 
qui elle tombera, elle le réduira en 
poudre ». 

1 Et les princes des prêtres et les 
scribes cherchaient à mettre la main 


2 € ` EE E 1. M : 12, 12. 
sur lui en cette heure-là, maisils Ua ERA 


enirent le peuple; ils avaient compris 
que c'étaient à eux qu'il avait appli- 
qué cette parabole. 

20 Et, l'épiant, ils envoyèrent des 
gens qui [eignaient d'être justes 


Luc. ll, 4$. 


Occisus et 
filius. 
Mare. 12, 6, 
Mat. 21, 37. 
Joa. 5, 46. 


1 Cor. 3, 8. 
Is. 8, 10. 


Joa. 11, 47-48. 


Mare. 21, 7. 


Eccli. 10, 10. 
, 19. | 


Jer. 11 


ilt, M9 
un. 4, 26. 
Is. 3, 11. 
Abd. 15. 


Ideo 
peribunt 
ipsi. 
Is. 3, 14. 
Luc. 12, 46. 
Os. 2, 2. 


Lapis 


* angularis. 


IPS. 11722 
Mat. 21, 42. 
Ts. 28, 16. 
Job, 38, 6. 
Eph. 2, 14. 


Mat. 21, 44. 
Is. 8, 14. 
Rom. 9, 32. 
Dan. 2, 34, 


Mala 
consilia 
princi- 

um. 


Luc. 19, 48. 


Prov. 1, 11-12. 


Sap, 2, 15. 
Luc. 23, 9. 
Am, 5, 10. 
Ps. 108, 4. 
Captiosa 
quæstio de 
censu, 


? Maroc.12,13-17, 


pour lui tendre des embüches et le Mar-22,1522. 


surprendre dans ses paroles, afin dele 
livrer au magistrat et au pouvoir du 


gouverneur. ?! Ainsiilsl'interrogérent zcaias 45. 


disant : « Maître, nous savons que 
vous parlez et enseignez avec droi- 
ture; que vous ne faites acception de 
personne, mais que vous enseignez 
la voie de Dieu dans la vérité : ?? Nous 
est-il permis de payer le tribut à 
César, ou non? » ?? Considérant leur 
ruse, il leur dit : « Pourquoi me ten- 
tez-vous ? ?^* Montrez-moi un denier. 
De qui porte-t-il l'image et l'inscrip- 
tion? » Ils lui répondirent : « De 
César ». ?? Et il leur dit : « Rendez 


donc à César ce qui est à César, et à 


suc. 11, 54 ; 
4, 29. 


Prov. 8, 8. 
Is. 48, 17. 


Sap. 8, 7 ; 6, 8. 


Deut. 10, 17. 
Mat. 22, 16. 


Deut. 17, 15. 
liso 692, Tis 


Mat. 22, 18. 
1 Reg. 16, 7. 
Sap. 1, 9. 
Deut. 6, 16. 


Luc. 2, 1. 
Mat. 22, 20. 


Rom. 13, 7. 
JL (low S 7 


Ps. 65, 13-14. 


43. Mon fils bien-aimé, le Sauveur lui-même, Fils 


| de Dieu. Voir la note sur Matthieu, xxt, 21. 


15. L'ayant jeté hors de la vigne. Voir la note 
sur Matthieu, xxt, 39. 


17. La pierre... rejetée. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxi, 42. 


20-26. Les hérodiens et l'impót. Comparer avec 
Matthieu, xxu, 15-22; Marc, xi, 13-17. 

20. Des gens, des hérodiens. Voir la note sux 
Matthieu, xxu, 16. 


22, César ou l'empereur. C'était alors Tibére. 
Voir plus haut la note sur 1, 4. 


94. Un denier. Voir la note sur Matthieu, xvi, 
de 
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INN. Ultima Jesu (XIX, 


Lucas, XX, 26-43. 


29-XXIV). — 1? (b). Jesus hostes arguit (XX-XXI, 4). 


Ld Led Ld Led D 
0«9t, xu) r& rov Jsov To Few. ?9 Kai 

5 » > Ü. d 5 > ~ c) 
ovx ioyvoav Enihefpeodot GUTOU ÖNuaTOG 

~ ~ i MN 
£vaviiov ToU huot, xal J'UVUUOUVTES nì 
T &L0XQLO£L &UTOU £0Ly1]0GY. 

2 ITooceA.9dvvsc dé viwsg tæv Zuddov- 
xaLv (ot dvriAgyorvec &v&ctaotr uÑ) evo), 
2) / 2 \ 28 J 6 A d ? 
ÉANQUTHOUY GUrIOY | LEJOVTEG LÓGOXGÀ£, 
Moÿonc Eygutev jiv, av rwog dochqóz 
GR OT yy Ez av yuvaixu, xai obroc (TexyoG 
érodVy, iva apn o «deM oc QUTOU Tv 
yvvatka xat bavarian CHEQUE TY ideo 
«a/órov. °? Entra ov adehgpoi jov, xal 
0 HOWTOC kupov yvvaixa &nédavtv d rexvoc, 


3? x«i lapey d deu tegos THV yuvaiza xal 
31 


OÙTOc ÉRET UvE sv &rexvoc, ?! xai Ò  TOITOS 

c l4 \ \ € € 4 

čhupev «tyv, wçavtTwç è xal oi Entu” 
2 

xat OÙ YXUTEMTOV TERVO, xal «ncdavor. 


32"Yorcgov dé n&vrwv &n£9ovs xol y yii. 
sa m T) OÙV ÉVUOTUOEL TVOC GÜT(QY yiveTaL 
yuv; ot yao nTtO £0 0v eir yvvoixa. 
31 Koi dnozgJeis cinEv aU roic o "Inooi 

Où viol toù gue TOUTOU /G4LOUOL XUL È ênya- 
uiozovtal, ?? ot dè x TOÙ aiw- 
voc ÉXELVOU vvysiv xai TAG ÉVUOTUCEUG TG 
EX VEXQUY OUTS YUUOUOLY OÙTE Ék/ AI O4OV- 
ta otte yeo GnoJuveir čr Ovruytre 
iogyyelo yag clot xai viol ciot voU Oto, TAG 
GvaGTuoewg viol Ovrsg. 37Orı dà èyeloov- 
tut ot vexgot, x«i Moornc £uxvvosv éni ths 
Berov, (UG À&y& xvgiov tov Fsov foecu 
xai TOY OtOv Joux x«i tov Jeov Taxu 
is Je0c dè oùx coti vcexgGv, dhid Cavror 
TUVTEG ydo UÜTI Cour. 


k 2 il fl ^w 
39 "AMnoxguJ'zvvsc dE vwsg TOV yoauuatTiw 
tov zZhó«oxaAs, xoÀAoG tbinac.  '"  Oixéni 
b] / 3) [d 
dE čréluwv EnsgwtEv avtov ovózy. 


A Eine o noO GUTOVC Toc À£yovoi 
tov Xosrov viov Zlapió sivo; °? Kol aù- 
Toç Aapið Aye ëv BiBhuw puy Eine 
o ki Quoc TO vgl) pov Kudov £x debro 
uov, *? Fws dv Jo tovs &7990o/c cov no- 


ES 


SS C7. 

303 Asl o s. x. O TOLT., WsauTuwg ot énta 
8x dqgxav réxvOv x. QNES. [TR deat. À dçav- 
TOC NABDE qes (a. où) xot S: 
ENTO 8 xat. TÀ. 

32. X*. 32s. L'TO* ð? avr. an y. 
y: 8v & TT àv. 

34. LTO* drone. [d yautox. 

39. T: ya uioz. (L: yeu tcovrac). 


36. LT: 203 T* zg. 


GUTH WeaÛT.— 


anég. H 


Cæsaris, C&sari : et que. sunt Dei, Deo. 
26 Et non potuérunt verbum ejus repre- 
héndere coram plebe : et miráti in re- 
spónso ejus, tacuérunt. 

21 Accessérunt autem quidam saddu- 
cæorum quinegant esse resurrectiónem, 
et interrogavérunt eum, ?? dicéntes : Ma- 
gister, Móyses scripsit nobis : Si frater 
alicüjus mórtuus füerit habens uxórem, 
et hic sine líberis füerit, ut accípiat eam 
frater ejus uxórem, et süscitet semen 
fratri suo. ?? Septem ergo fratres erant : 
et primus accépit uxórem et mórtuus est 
sine filiis. ?? Et sequens accépit illam, et 
ipse mórtuus est sine filio. ?! Et tértius 
accépit illam. Similiter et omnes septem, 
et non reliquérunt semen, et mórtui sunt. 
?? Novissime ómnium mórtua est et mu- 
lier. ?? [n resurrectióne ergo, cujus eó- 
rum erit uxor? síquidem septem habué- 
runt eam uxórem. 

?! Et ait illis Jesus : Filii hujus séculi 
nubunt, et tradüntur ad nüptias : % illi 
vero qui digni habebüntur sæculo illo, 
et resurrectióne ex mórtuis, neque nu- 
bent, neque ducent uxóres : ?* neque enim 
ultra mori póterunt : æquäles enim án- 
gelis sunt, et filii sunt Dei, cum sint filii 
resurrectionis. ?^ Quia vero resürgant 
mórtui, et Móyses osténdit secus rubum, 
sicut dicit Dóminum, Deum Abraham, et 
Deum Isaac, et Deum Jacob. 38 Deus au- 
tem non est mortuórum, sed vivórum 
omnes enim vivunt ei. 

3% Respondéntes autem quidam scri- 
bárum, dixérunt ei : Magíster, bene 
dixisti. *? Et ámplius non audébant eum 
quidquam interrogáre. 

^! Dixit autem ad illos : Quómodo di- 
cunt Christum, filium esse David? *? et 
ipse David dicit in libro Psalmórum : 
Dixit Dóminus Dómino meo : Sede a 
dextris meis, *?? donec ponam inimicos 


91- EAS Dis) mor 

39. NBDT: cirar. 

40. NBT: (l. dè) yao. 

42. NBT: (l. Kot av.) avtos yao. LT^] vov * o 
(LTO: eivou, et: 085 41, 43). 


27. Qui nient qu'il y ait une résurrection figure 
entre parenthèses dans le grec. 

30. Le suivant. Grec : « le second ». 

31. De postérité. Grec : « des enfants ». 

34. Jésus leur dit. Grec : «et répondant Jésus leur 
dit ». 
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ELE. Derniers jours (XEX, 29- X XIV).— 1° (0). Jésus confond ses ennemis (XX-XXI, 4). 


Dieu ce qui est à Dieu ». ?" Et ils ne ,, o so. 
purent reprendre aucune de ses ut: 72. 
paroles devant le peuple; mais ils ad- 7» 62, 2. 
mirérent sa réponse, et se turent. 


zm = A Insidiosa 21-419. Les Sadducéens et la resurrection. Com- 
uelques-uns des sadducéens lo: 1-19. Les Sa e surrection. Com 
Q M ? questio | parer avec Matthieu, xxi, 23-33; Mare, xit, 18-27. 


qui nient qu'il y ait une résurrection, SS gesu- | 97, Des sadducéens. Voir la note 7 à la fin du 
sapprochèrent alors et l'interro- 53 volume. 
gèrent, 28 disant : « Maître, Moïse a ^'* "ERE 28. Moise a dit. Voir Deutéronome, xxv, 5-6. 
Deut. 25 
écrit pour nous : Si le frère de quel- 1.5»; ias 
celi. 24, 33. 


qu'un meurt, ayant une femme, mais Ruth, 4 15. 
étant sans enfants, que son frère 

prenne sa femme et suscite une pos- | 
térité à son frère. ?? Or il y avait sept 

frères ; et le premier prit une femme, 

et mourut sans enfants. * Le suivant 

prit la femme, et mourut lui-même 

sans enfants. 3! Et le troisième la 

prit ; et pareillement tous les sept, et 

ils n'ont point laissé de postérité, et 

ils sont morts. ?? Enfin, aprés eux | 
tous, est morte aussi la femme. ?3 À Xe. 12,23. | 33. Duquel sera-t-elle femme. Voir la note sur 
la résurrection donc, duquel sera- *ws». | Matthieu, xxi, 38. 
t-elle femme, puisque les sept l'ont 

eue pour femme ? » 


31 Jésus leur dit : « Les fils de ce Omnes 34. Les fils de ce siècle; hébraisme, pour ceux 
- : A puro qui vivent dans le monde, sur cette terre. 
siècle se marient et sont donnés en vivent. | 35 Mais ceux qui... Tous les méchants, sans 


> 0 i c : Luc. 21,36. | exception ressusciteront aussi, mais non point 
parage; mais ceux qu seront Cor. 15, 51. | dansla gloire; si done Jésus-Christ ne parle ici que 


trouvés dignes du siècle à venir et Mn 12, 25. | des justes, c'est pour nous faire soupirer avec plus 
Be lacte mon des morts, ne se | d'ardeur apres la résurrection glorieuse (Glaire). 
marieront point et n'épouseront point 
de femmes; ë car ils ne pourront E 
plus mourir; parce qu'ils sont égaux 7 Joa, d, 3. 
aux anges, et fils de Dieu, étant fils 
de la résurrection. ?? Or que les Rom. 8, 23. 31. A l'endroit du buisson: c'est-à-dire dans son 
morts ressuscitent, Moïse lo montre is 22.45 | el relatif au buisson ardt, Ezode, m, Fe Voir 
à l'endroit du buisson, quand il oa oc) Voir la note sur Matthieu, xxu, 32. 
appelle le Seigneur, le Dieu d'Abra- 
ham, le Dieu d'Isaac et le Dieu de 
Jacob. 38 Or Dieu n'est point le Dieu xc 12,27. | 
des morts, mais des vivants ; car tous za ^ 
vivent pour lui ». 
39 Quelques-uns des scribes, confusi | 
prenant la parole, lui dirent : rue 13. 
Maitre, vous avez bien dit ». 40 Et o4. 7, 46. 


on n'osait plus lui faire aucune "5? 156. 


question. 
#1 Mais il leur demanda : « Com- Messins 41-454. Le Christ, P Seigneur. Comparer avec 
. . cujus Matthieu, xxn, 4t-46; Mare, xu, 35-31. 
ment dit-on que le Christ est fils de, titius. A1. De David. Voir la note sur Matthieu, xxi, 


David? ‘? Puisque David lui-même are 19 4537. 
dit dans le livre des Psaumes : Le "5^ 
bein ESNU mon Seigneur : "157 
Asseyez-vous à ma droite, 43 jusqu'à Act, 2, 34. 49. L'escabeau de vos pieds. Voir la note sur 


. A Jor. 15, 25 | Matthieu, xxu, 44. 
ce que je fasse de vos ennemis l'esca- | Par 17 »7. E 


42. 
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Lucas, XX, 44— XXI, 12. 


NEN. Ultima Jesu (XIX, 


29 -X XIV) . 


— T (c). Prophetica verba (XXI, 5-37). 


nôdior rv modo cov. ** Aaßið oùr av- 
TOY XUQLOY XGÀSL, xai TWG vios GÜTOT ÉOTI» ; 

S S vro dè navtôç TOU oÙ, ELNE 
tois uoO«roic aùrov '9 [loocéyete dno 
TOY YOOUUETËWV, TØV FEAOVTWV MEQUTNOTEÙY 
èv ovoAoic xal quAovvvov CONAOLOVG £v TAIG 
dyoguig xai TQUTOXUTEÏQLAS iv volg ovv- 
Rus xal nowToxUolaç êv Toi deíztvoic 

Toi x«reodtovot Tüc oixiag TOV Znow xot 

7:900p&L6&t parod TgOSEVZOVTOL, 0UTOL Aý- 
WYorvtaæt 7,601000 TEQOV XQLLLO. 
XXI. 'AvoflAzwag dè side tovs ()juAXovroc 
và doou UT tlg TO yačopviázov xov- 
oíovg ?slós dè xai tiva ipu nenyody 
Pahhovoav xet duo As "6. Koi siner 
Ainus Àéyc Uv, ÔTL Ñ dt "E nOn 
«UT nÀsiov MÉVTWV EPaher ' ÉTUVTES yao 
OÙTOL EX TOU TÉQIOOEUOYTOG TOI pahor 
&c và dwga voU 9t0U, GUT, ÔÈ £X TOD VOTE- 
onuoroc GTS GnuyTu vOv Plov Ov sbyer 
&BoAs. 

? Kot. Tivwr Aeyóvrovr nepi toù ceooù, 
ÓrL AT OL xakoic zal dvaðýuuo exo oun- 
ta, sins © Tudru à Jewosire, dÀevoorroi 
nuéoc èv aig ovx ne nens idog éni 
Aidw, 0c o) xatakvðjosto. 

TEnmournour dE avtor, Aéyorteg" AMi- 
Ó«oxas, NOTE OÙY TGUTG OTOL, XOl TL TO 
onpetov, otav uiAÀm raðrta ylvtogou; 8'O 
dé sine Bhenere, ux mÀavmOmve molho 
ydg ElevoovTo ni vo dvóuati pov, kéyov- 
Tec "Or yw élu, xal o «0100€ Ai RU un 
0UY mogevoTte oniow attor. "'Orav dè 
QZOVONTE Ao EptoUG xoi GYUTUOTUOLUG, un 


atrondnre ÖT yag ravra ysvéoOot nog- 
TOV, &ÀÀ oùz cUJéGc TO Tékoc. 
7: v rw 
10 Tore sàAsysv ovroig "Eyso9notroi 


&J'voc Ent &9voc xoi. Bacs enl. Baorrsiur, 
loaouot TE ueyakor XOTA TONOVG ai Mpo 
xol horoi čoovtat, popnTod TE xal onxucia 
ft ,0UQuyoU peya s £O au. 

? [Io è vovvov éndvvov éniflakovow 


43. BD* evrov. T!: eire QOG evrove. 
47 S. L: ot xareo9Stovreg et : 7tgogev yo uero: (V: 
Oecztvoig, Et : 7tgoceV yorron-). 
IL?]T* x 
LT: zeto. 
L: zévr. (bis). T* z. 96. 
Ib: avaféu. 
L+ $e (an oc). 
Bn Us ILTIES ote 


Ço Ea E t> G9 go 


Í 


tuos, scabéllum pedum tuórum? ** David 
ergo Dóminum illum vocat : et quómodo 
filius ejus est? 

^5 Audiénte autem omni pópulo, dixit 
discipulis suis : ^* Atténdite a scribis, qui 
volunt ambuláre in stolis, et amant salu- 
tatiónes in foro, et primas cáthedras in 
synagógis, et primos discübitus in con- 
víviis : *' qui dévorant domos viduárum, 
simulántes longam oratiónem. Hi acci- 
pient damnatiónem majórem. 

XXI. ! Respiciens autem, vidit eos qui 
mittébant münera sua in gazophylácium, 
dívites. ? Vidit autem et quamdam viduam 
paupéreulam mitténtem æra minúta duo. 
? Et dixit : Vere dico vobis, quia vídua 
hec pauper, plus quam omnes misit. 
* Nam omnes hi ex abundánti sibi misé- 
runt in münera Dei : hec autem ex eo 
quod deest ili, omnem victum suum 
quem hábuit, misit. 

? Et quibásdam dicéntibus de templo 
quod bonis lapídibus et donis ornátum 
esset, dixit : * Haec qua vidétis, vénient 
dies in quibus non relinquétur lapis su- 
per lápidem, qui non destruátur. 

7 [nterrogavérunt autem illum, dicén- 
tes : Præcéptor, quando hæc erunt, et 
quod signum cum fieri incipient? 8 Qui 
dixit : Vidéte ne seducámini : multi enim 
vénient in nómine meo, dicéntes quia 
ego sum : et tempus appropinquávit 
nolite ergo ire post eos. ? Cum autem 
audiéritis pr&élia et seditiónes, nolite 
terréri : opórtet primum hæc fieri, sed 
nondum statim finis. 

10 Tunc dicébat illis : Surget gens con- 
tra gentem, et regnum advérsus regnum. 
11 Et terræmótus magni erunt per loca, 
et pestiléntiæ, et fames, terrorésque de 
coelo, et signa magna erunt. 

12? Sed ante hec ómnia injicient vobis. 


9. NBT?: zavzc yev. (ord. inv.)- 
10. NADT?: èm’. 

11. NBT: xet zera róztovsc. 

11. L: go8ndoc (et : ax 89. onu. 
12. GKSLH: zT&yTOY. 


XXI. 2. Mettant. Grec : « y jetant ». 

4. On peut traduire : « car tous les autres ont fait 
offrande à Dieu. de leur superflu, tandis qu'elle a 
T e de son nécessaire ; tout son bien ». Cf. supra 

, 12, 30. 
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III. Derniers jours (XEX, 29- XXIV). — 1° (c). Discours prophétiques (XXI, 5-38). 


: A4 Ee * A Hebr.10,12-13, | 
beau de vos pieds. Ainsi David Ee! uc 


l'appelle son Seigneur; comment 151 | 


donc est-il son fils? » 
45 Or tout le peuple l'écoutant, il gaven- 


um a 


dit à ses disciples : ^*« Gardez-vous , seribis. 


Mare. 12, 38. 


des scribes, qui se plaisent à se pro- 'vat.23 1, e. 
Luc. 11, 43, 52. 


mener avec de longues robes, aiment mit. s, 10-11. 
les salutations dans les places publi- $755 
ques, les premiers sièges dans les 7**'* 


synagogues, et les premiéres places 


dans les festins; ‘7 qui dévorent les E 


maisons des veuves sous prétexte de 75,13 55. 


longues prières. Ceux-ci subiront "o, 48." 
une condamnation plus rigoureuse ». six. 5/1». 


XXI. ' Or Jésus, regardant, vit Munuseu- 


lum viduze. 


des riches qui mettaient leurs aumó- xac. 
oa, 8, 20. 


nes dans le tronc. ? Il vit aussi une 4 Reg. 12, 9. 
pauvre veuve mettant deux petites 555. 
pièces de monnaie, ? et il dit : « En ze. 12, 5. 
vérité, je vous le dis, cette pauvre 1 Par 2,17. 
veuve a mis plus que tous les autres. 

* Car tous ceux-là ont mis pour offran- rac. 1, 1, 


des à Dieu, de leur superflu; mais gu. 7 n: 


MÀ M —— M —— 


elle, elle a mis de son indigence ^^ 
méme, tout le vivre qu'elle avait ». 
3 Et quelques-uns disant du tem- ,,, ©. 
Destructio 


ple, qu'il était bâti de belles pierres, tempti 


futura. 


et orné de dons, ilrépondit :9 « Vien- Mat. 21,2. 


a | Marc. 13, 2. 
dront des jours où de ce que vous? Mach. 4,32. 
voyez, il ne restera pas pierre sur rue rii. 
pierre, qui ne soit détruite ». non 
7 Et ils linterrogérent, disant : prælia et 
^ . sediti S. 

« Maitre, quand ces choses arrive- ‘are. 13,3. 
: Mat. 24, 3. 

ront-elles, et quel sera le signe «ir. 


qu'elles commenceront de s'accom- 
plir? » 8 Jésus dit : « Prenez garde yat. 24,4. 


Joel; 2, 30. ] 


d'être séduits; car beaucoup vien- > Per 2 Vs. 
dront en mon nom, disant : C'est "535 


moi, ei le temps approche; ne les “iris. 
suivez donc point. ? Et quand vous Mare. 13, 7. 
entendrez parler de guerres et de Ts 19, 2-8, 
séditions, n'en soyez point effrayés ; don 
il faut auparavant que ces choses ar- 
rivent; mais ce n'est pas encore sitót 
la fin ». 

10 Alors il leur disait : « Une na- Perturba- 


tion se soulèvera contre un royaume. Mare. 13,8. 


"Ily aura de grands tremblements sue ir 17. 


de terre en divers lieux, et des pes- "jan e” 
tes, et des famines, et des signes z&s. 
effrayants dans le ciel, et de grands ^"^^ 
prodiges. 
2 LJ us - 
12 » Maisavanttout cela, on mettra "acc: 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


| 
| 


45-47. Anathémes contre les scribes et les pha- 
risiens. Comparer avec Matthieu, xxu, 1-39; Marc, 
XII, 38-40. 

46. De longues robes. Voir plus haut la note sur 
xv, 22. — Sièges. Voir la note sur Matthieu, xxn, 2. 
— Synagogues. Voir la note sur Matthieu, 1v, 23. 


XXI. 1-4. La veuve etses deux deniers. Comparer 
avec Marc, xu, 41-44. 

4. Le tronc. Voir la note sur Marc, xu, 41. 

2. Deux petites pièces de monnaie, valant le quart 
d'un as (Mare, xi, 42), c'est-à-dire un peu moins 
de deux centimes. Voir la note sur Matthieu, v, 
206. 


€) Discours prophétiques de Jésus, XXI, 5-38. 
5-28. Prophétie sur Jérusalem. Comparer avec 


Matthieu, NxIN, 4-91; Marc, xin, 1-37. 
5. De belles pierres. Voir la note sur Marc, xii, 1. 


8. Beaucoup viendront en mon nom. Sur ces faux 
prophètes, voir la note de Matthieu, xxtv, 11. 
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Lucas, XXI, 13-28. 


ANN. Ultima Jesu (XEX, 29- XXIV). — 1° (c). Prophetica verba (XXI, 5-38). 
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Gvri0T. 80€ 


manus suas, et persequéntur, tradéntes 
in synagógas et custódias, trahéntes ad 
reges et præsides, propter nomen meum : 
13 continget autem vobis in testimónium. 
11 Pónite ergo in córdibus vestris, non 
præmeditäri quemádmodum respondeá- 
tis : !? ego enim dabo vobis os et sa- 
piéntiam, cui non póterunt resístere et 
contradicere omnes adversárii vestri. 

16 Tradémini autem a paréntibus, et 
frâtribus, et cognátis, et amícis, et morte 
afficient ex vobis : !* et éritis ódio ómni- 
bus propter nomen meum : !? et capillus 
de cápite vestro non peribit. 1° In patién- 
tia vestra possidébitis ánimas vestras. 


20 Cum autem vidéritis circumdari ab 
exércitu Jerüsalem, tunc scitóte quia ap- 
propinquávit desolátio ejus : ?! tunc qui 
in Judæa sunt, fügiant ad montes : et qui 
in médio ejus, discédant: et qui in regió- 
nibus, non intrent in eam : ?? quia dies 
ultiónis hi sunt, ut impleántur ómnia 
quae scripta sunt. ?? Væ autem prægnän- 
tibus et nutriéntibus in illis diébus : erit 
enim pressüra magna super terram, et 
ira pópulo huic. ?* Et cadentin ore gládii: 
el captivi ducéntur in omnes gentes, et 
Jerúsalem ealeábitur a géntibus : donec 
impleántur témpora natiónum. 


25 Et erunt signa in sole, et luna et 
stellis, et in terris pressüra géntium præ 
confusióne sónitus maris, et flüctuum : 
?6 arescéntibus homínibus pre timóre, et 
expectatióne, quæ supervénient univérso 
orbi : nam virtütes coelórum movebun- 
tur : ** et tunc vidébunt Filium hóminis 
veniéntem in nube cum potestáte magna 
et majestáte. ?? His autem fieri incipién- 


23. LTO*S E NABCD* (p. 09y5) èr- 
24. T er. Li Č yos à. 
bo Tur 


14. De ne point prémédiler comment vous répon- 
drez. Grec : « de ne point préparer d'apologie ». 

15. Ne pourront résister, ni rien opposer. Grec : 
« ne pourront répondre ni résister ». 


Luc, XXI, 


13-28. 371 


ELLE. Derniers jours (XIX, 29- XXIV). — 1° 


(c). Discours prophétiques (XXI, 5-38). 


la main sur vous, et on vous persécu- jT. vs 
tera, vous livrant aux synagogues et Mat. 10,17,2 
aux prisons, vous entraînant devant Mare 13, 9. 
les rois et les gouverneurs à cause 

de mon nom. *? Or cela vous arrivera Philip. 1, 
en témoignage. !* Mettez done bien rw. 9, 41: 


dans vos cœurs de ne point prémé- saei n. 


diter comment vous répondrez. Ex. 4 11-12 
15 Car je vous donnerai moi-même B 


une bouche et une sagesse à laquelle 1 Cor, 2, 


tous vos adversaires ne pourront ré- 
sister, ni rien opposer. 


16 » Vous serez livrés par vos pères Melatie- 


7 5 DP Marc.13,12-14. 
et vos mères, par vos MÈRES evosepa- Mardsie 


rents et vos amis, et ils en mettront 27351» l5; 


à mort d'entre vous. 17 Et vous serez ent $ 


en haine à tous à cause de mon nom; At-7, 58. 


D Je 12, 7 Ts 


'$ mais pas un cheveu de votre tête ?*,35; 19.4. 


ne périra. !? C'est par votre patience AR UN 


s A 19, 11. 
que vous posséderez vos âmes. A 


20 » Or, quand vous verrez Jérusa- Pesola- 


. . ^ J sal . 
lem investie par une armée, sachez rs 1. 10. 


: l - 21 Num. 16, 26. 
que sa désolation est proche : ?! Alors, Fm: i5; 


"E e 24, 17- 18. 
que ceux qui sont dans la Judée X: LR 


= ^ 2, 14-16. 
fuient vers les montagnes, que ceux md En 


qui sont au milieu d'elle s'en éloi- E E 


| 


| 13. En témoignage: pour que vous rendiez té- 
moignage à la vérité et à la sainteté de la doctrine 
que je vous ai enseignée. 


45. Une bouche. Dans le style de l'Écriture, le 
mot bouchese met pour ce qui en sort, comme les 
paroles, les ordres, les commandements (Glaire). 


19. C'est par votre patience... C'est en souffrant 
persécution pour la justice que vous gagnerez pour 
vos ámes la véritable vie. 


91. Fuient vers les montagnes. Voir la note sur 
Matthieu, xxiv, 16. — Les contrées voisines du lieu 
où il se trouvait. 


gnent; et que ceux qui sont dans les Tue 1» 4. 
contrées n'y entrent point. ?* Parce 

que ce sont là des jours de ven- 

geance, afin que s'accomplisse tout 

ce qui est écrit. °? Mais malheur aux 152 122r 
femmes enceintes et à celles qui nour- ,,D 73, 
riront en ces jours-là: car il y aura °° 6 
une détresse affreuse dans le pays, et | 
une grande colére contre ce peuple. | 
2? [Is tomberont sous le tranchant du LL 6: 


| Deut. 28, 64. | 
2 = Ap. 11, 2 

glaive, et seront emmenés captifs 1 Maoh 4, 60; 

dans toutes les nations, et Jérusa- "M" 


lem sera foulée aux pieds par les 1 1%5 | 
gentils, jusqu'à ce que les temps des 
nations soient accomplis. 

23 » Et il y aura des signes dans le aaventus 


judicis. 


soleil, dans la lune et dans les étoiles ; ui. 15, 24. 


33. Mais malheur... Voir la note sur Matthieu, 
XXIV, 19. 


. Jérusalem sera foulée aux pieds pav les gen- 
TA "Voir la note sur Matthieu, xxiv, 24. 


25. Des signes, des phénomènes merveilleux. 


Mat. 24, 29. | 


et, surlaterre,ladétresse des nations, “Ps. 45.3. 
` ° Ap 17, 15. 
à cause du bruit confus de la mer et 35, 31 
des flots; ** les hommes séchant de „= 10, 36 


frayeur dans l'attente de ce qui doit ^» 18, 
arriver à tout l'univers: car les vertus 


des cieux seront ébranlées; ?? et alors We 49,7 


ils verront le Fils de l'homme venant paeis, 


dans une nuée, avecune grande puis- 
5, 8 


sance et une grande majesté. °8 Or, Tres, 7. 


quand ces choses commenceront à "$5 te | 


372 


Lucas, XXI, 29— XXII, 8. 


KEEN. Ultima Jesu (XIX, 


29-XX1IV). — 2° Cœna sancta C XXII, 1-38). 


7 


vive dut, Aves pee no e indigere TU «epahac 
uav, dure eyyll et vj GT OMÉTQUOLE VLC Y. 

29 Koi sine nagapolyy (v role "Ióere vOv 
cvxqv xol TUVTU và devdov ?0 iran ngopa- 
wo jdn, Phenovres D tavrav YOU OHETE, 
ÓtL jen iy;y)g To Fegos otir 31 otw xal 
duels ÖTV tore TOUT U YLVO EVE, JUN GRETE 
őrt dyyvg oT »n faciela. vo) eov. 
32 Aun Àe 70 duiv, ótt où uh z9£A91 ý 
yeved QUU ews &y NÉVTO yevro. O 
ovoavóc xul 1 y) nagsAsvcovrot, ot ÔÈ Aoyot 
uov OÙ ui) P on 

P Toocéyere de £c«vroic, pai more Bagvr- 
do otv pev at xagÓtat ev UE) xal ue 7 
xai Iegtuorauc Buurizaiz, xat œipridroc eq 
iuc uon 5 juega exei NET nyc 
ydg énsAsvosroL emi AÉVTUS | totç xod UE 
vovc ET AQ0cwr 07 naang TIS ync. 994- 
ygvnvsirs oUv iv mavri zag Ósouevot, iva 
xaroatuodmrs ixquystv TOTO zutvra TA EN- 
Àovra yiveo dou, xoà oraO0zvot sungocdtv 
TOU VLOU TOU (YO QUO. 

37?Hy dè vc quégoc v To teg dide- 

\ \ / P] / Da f 

oxwv, taç ÔÈ vUxTUG ¿Ecgyouevoçs MUMLETO 
sic rò 0goc TÒ zalovuevov "EAowov. *$ Koi 
naç 0 hads (oO Qi5s ztgoc aÜTOY ÈV TO LE 
> 7, >. © 

ÉROVELV GÜTOU. 

XXE. "HjALsÓ25 Sogt vov Gv ý 
Aeyouzvm n&oyoa. ° Koi élnrovr ot &gyie- 
eic xol ot YOALUUTEÈS TO mwg dvéhwow av- 
TOY" ÉpoBovytro yag vOv Aa0v. 

3 EiggA9s dè Ó oaravåç sic JovÓav vov 
énixaAoUusvov "oxaguórqgv, Ovrca èx vov 
couot Tor Óuódsxa. * Kane) Ju ovve- 
ÀdÀqos voic «Qziegevot zal To CTOUTYYOic 
To nwç «TOv nagad a/voic. ? Kai £ya- 
Qocv, x«i ovvédevro «tO &gyVgior dovvat 
6 xo) éEwuodynoe xal ECnTe sóxoLQlav vov 
zt490000 vat arOv MÜTOÏG &vsQ 07A0v. 


UEM ns 7 7| ego TOY GEvuwr, ij 
cde usoda TO ndoy« xa? dn£orsus 


31. T: ov7oc. 

33. LTO: nagelevooyrau (bis). 

34 s. NABCT: 8aon33ow. NBDLT: èx. dc eye 
énteieeA. yap. 

Sa i dl ov») de. T* Tavre. 

Sw Te 

38. XF (in f.) xev àn5i9ev Exaotos eig tov 
oixov autov et qui sequunturin Ioh., vin, 4-11. 

3. NABCDT* 6. T: zaigu. 

LT x. Tots yoaupuartevour. T* (alt.) tots. 


lawy. 


tibus, respícite, et leváte cápita vestra : 
quóniam appropinquat redémptio vestra. 

29 Et dixit illis similitúdinem : Vidéte 
ficúlneam, et omnes árbores : ?? cum 
prodúcunt jam ex se fructum, scitis quó- 
niam prope est æstas. ?' Ita et vos cum 
vidéritis hæc fieri, scitóte quóniam prope 
est regnum Dei. ?? Amen dico vobis, quia 
non præteribit generátio hæc, donec óm- 
nia fiant. ?? Coelum et terra transibunt : 
verba autem mea non transibunt. 


?! Atténdite autem vobis, ne forte gra- 
véntur corda vestra in crápula, et ebrie- 
táte, et curis hujus vite : et supervéniat 
in vos repentina dies illa : ?? tanquam lá- 
queus enim supervéniet in omnes qui se- 
dent super fáciem omnis terra. 3° Vigiláte 
itaque, omni témpore orántes, ut digni 
habeámini fügere ista ómnia quz futüra 
sunt, et stare ante Filium hóminis. 


?7 Erat autem diébus docens in templo : 
nóctibus vero éxiens, morabátur in monte 
qui vocátur Olivéti. ?* Et omnis pópu- 
lus manicábat ad eum in templo audire 
eum. 

XXII. ' Appropinquábat autem dies 
festus azymórum, qui dícitur pascha : 
? et quærébant principes sacerdótum, et 
scribae, quómodo Jesum interficerent : ti- 
mébant vero plebem. 

? [Intrávit autem Sátanas in Judam, qui 
cognominabátur Iscariótes, unum de duó- 
decim : * et ábiit, et locutus est cum prin- 
Cipibus sacerdótum, et magistrátibus, 
quemádmodum illum tráderet eis. ? Et 
gavisi sunt, et pacti sunt pecüniam illi 
dare. * Et spopóndit. Et quærébat oppor- 
tunitátem uttráderet illum sine turbis. 

7 Venit autem dies azymórum, in qua 
necésse erat occidi pascha. ? Et misit Pe- 


Go RLS 
F IS Ey 


x. é&o uoA. LTO: dv. ð. avrots. 


29. Cette comparaison. Grec : « une parabole ». 

30. Grec : « dés qu'ils ont commencé de pousser, 
vous connaissez de vous-mémes en les voyant que 
déjà l'été est proche ». 


XXII. 3. L'un des douze. Grec : 
des douze ». 

6. En l'absence du peuple. Grec : 
d'attroupement ». 


« qui était du nombre 


« Sans (provoquer) 


Luc, XXI, 29 — 


I 
c2 


CO 


XXII, 8. 


III. Derniers jours (XE X, 29-XXIV). — 2° La Cène (XXII, 1-38). 


s'accomplir, regardez et levez la | 


téte, parce que votre rédemption ap- 
proche Do 

29 Et il leur dit cette comparaison : *'zs"" 
« Voyez le figuier et tous les arbres ; waro.13,28-31. 
30 quand ils commencent à produire 77777 | 

ant. 2, 11-13. 

du fruit, vous savez que l'été est pro- 4».15 15. 
che. 3t De méme vous, quand vous or. 4,35. 
verrez ces choses arriver, sachez que 
le royaume de Dieu est proche. ?? En 1.927. 
vérité, je vous le dis, cette génération 
ne passera point, jusqu'à ce que 
toutes ces choses soient accomplies. 
33 Le ciel et la terre passeront: mais 
mes paroles ne passeront point. 

34 » Faites donc attention à vous, Vigilan- 
de peur que vos coeurs ne s'appesan- 


Luc. 16, 17, 
x 1 Cor. 7, 31, 
tissent dans la crapule, l'ivresse et les, 


2 Pet. 3, 7. 
8.51, 6 ; 40, 8. 


soins de cette vie, et que ce jour ne 27:1 25. 
vienne soudainement pour vous. Rom. 13, 13. 
1 Thes. 5, 3. 
I Beta, T 


35 n 
Car comme un filet, il enveloppera Pet 4 t 
tous ceux qui habitent sur la face de Rom. 14, 17; 
la terre. © Veillez donc et priez en Ăs-24,18;5,8. 
tout temps, afin que vous soyez trou- i15 4:35; 
ME jut 20, 35. 
vés dignes d'éviter toutes ces choses now 1 


om. 14, 4. 
qui doivent arriver, et de paraitre 


l Joa. 2, 95 
4, 17. 


avec confiance devant le Fils dez 
l'homme ». 
a P "m. m 
7 Or, le jour il enseignait dans le „Pecet 


temple; mais la nuit, sortant, il se re- rue. 19, 47. 
E s ; Mat. 21, 17. 
tirait sur la montagne appelée des 15.5. 
T 38 Mp Jon. 8, 2. 
Oliviers. ?* Et tout le peuple venait jj 
de grand matin vers lui au temple 
pour l'écouter. 
XXIX. ! Cependant approchaitla . 2 
à ^ à Concilium 
fète des azymes, qu'on appelle Pâque. sacerdo- 
d DA L tum. 
? Et les princes des prêtres et les ncc, 1-2. 
. . D X arc. 5 
scribes cherchaientcommentils pour- Joa 11,47. 
raient faire mourir Jésus; mais ils ssi ^ 
craignaient le peuple. 
3 Or Satan entra dans Judas, qui «d 
était surnommé Iscariote, l'un des Joa.13,27-30; 


2° 


douze. * Etil s'en alla, et il conféra "^? 

avec les princes des prêtres et les 

magistrats comment ille leur livre- 

rait.? Etils seréjouirent,etconvinrent, , 
om. 2, 19-21. 


Marc. 14, 10. 
Mat.26,14-16 ; 
27, 9. 
Eccli, 10, 9-10, 
Zach.11,12-13. 
1 Tim. 6, 9. 


de lui donner de l'argent. 5 I] s'en- 
gagea donc. Et dès lors il cherchait 
l'occasion de le livrer en l'absence du 
peuple. 

1 Cependant vint le jour des 
azymes, où il était nécessaire d'im- 
moler la pàque. ? Jésus donc envoya 


Missio 
Petri et 
Joannis, 
Ex. l2, 1,27; 
34, 25. 


| 


i 


29-36. Annonce du jugement dernier. 
29. Le figuier. Voir la note sur Luc, xut, 6. 


31. Le royaume de Dieu, envisagé dans sa con- 
sommation. 


35. Un filet. Voir les figures de Psaume cxxxut, 
T; Proverbes, Nil, 23, t. 1Y, p. 30% et 314. 


3i. La montagne... des Oliviers. Voir la note sur 
Matthieu. xxt, 1. 


2 La Gène, XXII, 1-38. 


XXII. 1-2. Conspiration contre Jésus. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 3-5; Marc, xtv, 1-2. 

1. La fête des azymes, qu'on appelle Páque. Voir 
la note sur Matthieu, xxvt, 2: Mare, xiv, 1. 


3-6. Judas s'engage à livrer son maitre. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 14-16; Marc, xiv, 10-11. 


4. Les magistrats du temple (Y. 52); c'est-à-dire 
les officiers du temple, les Lévites préposés à leurs 
| frères qui faisaientla garde aux portes du temple. 


6. En l'absence du peuple; avant que le peuple 
s'assemb!àt pour la solennité, car comme le peuple 
le tenaitpourun prophete (Matthieu, xxt). on crai- 
gnait qu'il ne se soulevát, si Jésus était arrété 
pendant qu'il se trouvait réuni (Matthieu, xxvi, 5) 
(Glaire). 

1-13. Préparalion de la Páque. Comparer avec 
Matthieu, xxvr, 41-19; Marc, xiv. 12-16. 

7. Immoler la páque, l'agneau pascal. Exode, 


| xu, 26. Voirla note sur Mare, xtv, 12. 


Lucas, XXII, 9-25. 


INN. Ultima Jesu (XE X, 29- XXIV). — 2° Cæna sancta (XXII, 1-38). 


Ilévoov xai "lodvrqv, sinwv" T[loosvdevrec 
Etouudoate uiv TO AuOyu, iva qUyOEV. 
9 Où d sinov avro’ [où 9éAsc £vouuoo- 
usv; 10O dè sinsv avroic "Idov, sictÀ- 
Sovrov uwv cc Tiv 7z0ÀiYV, OUVUVTHOEL 
vuiv &yŸQUTOc HEQULULOY Suroe Paora wr 
dxohovðoate GÜT( elc Tr oixiav où cic- 
mrogevetot.  Ü' Kai ÉQETE TW OlxoósonoOrm 
Ts oixiag Asya Go 0 Óidaoxaloc Tov 
EOTL TÒ x«raAvja, ÜTOV TÒ NCOYA UETA 
TOv uadnruwr uov quyo; ? Kaxsivoc óuiv 
dalEer drwyeoy uéya EOTOWUEvOY exci. ETOL- 
uaours.  V3?Aneldôvres dè sógov xuduc 
ELONXEY QUTOÏG, AU HTOUUOUY TO TOY. 

14 Kai öte &yévevo À woa, &vénsos, xai OÙ 
dwdsxa dnoorolo cv adto. !? Kol sims 
"toc GÜTOU Emudvuie Inc éunoe TOUTO 
TO ndoyæ (Quytiv eg” ÜLQY 7:00 TOU HE 
nadev MI yao VLĪV, ÒTL OUxéri OÙ 
un pyw E€ aurov, Enc Órov zÀ9gudT Ev 
vy pacsi toù Fso. ' Koi dsgauerog 
roTtýotov, SU zagiatijoac sine AuBeste vovro 
xai IEEE £avrolc" ego yao VUE, 
ÔTL OÙ un niw &nO TOU YEVVÅUATOG TN 
aunEhov, Etc Ór0ov ý Paideia roù Fsoù EAIN. 

'? Kal Aafkuv &orov, cùzagıorjoaç Eza- 
os xal £Ówxzv eU cols, Aya Toto ioc 
TO | UE Lov TO Üntg VUWV didóncvor" 
TOUTO  HOLEÎTE sig vv unv d vuya. 
70 Hçaÿrws xai TO HOTI)QLOY, uero TO det- 
71001, heyo: Tovro to notýgLov À xavi) 
diadan EV TO alui uov, TÒ Uzig UWV 
¿xyvvouevov. 

2 ID idov, ij yclo toù nagadıðovrog 
ue UET uot ini ths tounébnc. ” Kai d 
uiv vids TOU GVTQUTOU NOQEČETOLU ZOTO TO 
groue vov Ty ovai TO &v9 QU ÉXELVCU, r 
où nagadiðorar. 23 Kai aŭro jigseyco ov- 
Ünteir no0ç étavrovc TO Tiç ou ci ČE 
QÜTWV Ó TOUTO UÉAAWV NQAOOELV. 

2t Eyévero dè xoi quaovaxia £v cvroic, 
TO Tiç atov ozs? siva geli, ov. ?5"O dè 
cnsv a/roig Oi facis tov ¿Ivv zv- 
OLEVOVOLY cürQv, x«l ot EEovoraGovteg ov- 


QNS S Ou) cor. 
10. LT: &c 5v. 

12. NABDT: éréyeov. 
13. LT: £t xe. 

14. NBD LT* dwd. 

16. [L]T* gxére. LT: p. evvo. D: xoeiwóv 890923. 
17-18. KA lo la ont 
18. T* 67 LT?: yeru. L: 


23 € , 
eis écvtüg. 
ix yvrvo u. 


trum et Joánnem, dicens : Euntes paráte 
nobis pascha, ut manducémus. ? At illi 
dixérunt : Ubi vis parémus? '? Et dixit ad 
eos: Eece introeüntibus vobis incivitátem, 
occürret vobis homo quidam ámphoram 
aque portans : sequimini eum in domum 
in quam intrat, !! et dicétis patrifamilias 
domus : Dicit tibi magister : Ubi est diver- 
sórium, ubi pascha cum discípulis meis 
mandücem ? '? Et ipse osténdet vobis cœ- 
náculum magnum stratum, et ibi paráte. 
13 Euntes autem, invenérunt sicut dixit 
illis, et paravérunt pascha. 


li Et cum facta esset hora, discübuit, et 
duódecim apóstoli cum eo : !? et ait illis : 
Desidério desiderávi hoc pascha mandu- 
cáre vobíscum, ántequam pátiar. !6 Dico 
enim vobis, quia ex hoc non manducábo 
illud, donec impleátur in regno Dei. 17 Et 
accépto cálice grátias egit, et dixit: Ac- 
cipite, et dividite inter vos : 18 dico enim 
vobis quod non bibam de generatióne vitis, 
donec regnum Dei véniat. 


!? Et accépto pane grátias egit, ct fre- 
git, et dedit eis, dicens : Hoc est corpus 
meum, quod pro vobis datur : hoc fácite 
in meam commemoratiónem. ??Simíliter 
et cálicem, postquam coenávit, dicens : 
Mic est calix novum testaméntum in sán- 
guine meo, qui pro vobis fundétur. 


Verümtamen ecce manus tradéntis 
me, mecum est in mensa. ?? Et quidem 
Filius hóminis, secindum quod definitum 
est, vadit : verüómtamen væ hómini illi per 
quem tradétur. ?? Et ipsi cœpérunt qua&- 
rere inter se, quis esset ex eis qui hoc fac- 
türus esset. 

21 Facta estautem et conténtio inter eos, 
quis eórum viderétur esse major. ?? Dixit 
autem eis : Reges géntium dominántur 
eórum : et qui potestátem habent super 


19-20. DX* ro vztg-éxyvvoperor et eorum 
loco habent xo deba uevos ztor259:i0v- £493, scilicet 
Y. 17 et 18 qui hoc loco transponuntur. 

93. T: “Or: o vtt uèr. 


11. Au père de famille. Grec : « au maitre ». — Le 
lieu. On peut traduire: « la salle ». 

19. Un grand cénacle, c’est-à-dire « une grande 
salle haute ». 

iris. JEFE 


Grec : « prenez ceci ». 


Luc, XXII, 


CU 
De | 
Se 


9-25. 


IIE. Derniers jours (XE X, 29- XXIV). — 2 La Cène CXXII, 1-38). 


Pierre et Jean, disant : 
préparer la pàque, afin que nous la 


1 Cor, 5, 7-8. 


1 9 : - 8 à. Mat. 26, 17. 
mangions ». ° Mais eux luidemandé- getii ai, 


rent : « Où voulez-vous que nous la 
préparions ? » !? Et i] leur répondit : 
« Voici qu'entrant dans la ville, vous 
rencontrerez un homme portant une 
cruche d'eau; suivez-le dans la mai- 
son où il entrera; !! et vous direz au 
père de famille de la maison : Le 
maitre vous dit : Où est le lieu où je 
pourrai manger la pâque avec mes 


Luc. 19, 31. 


Mat, 23,5; 
8, 20. 


disciples ? '? et il vous montrera un Dent. 16, 5-6. 


grand cénacle meublé: faites-y les 


préparatifs ». !? S'en allant donc, ils ‚5> #7 


Luc. 19, 32. 


trouvèrent comme il leur avait dit, Mat26,19-20. 


et ils préparèrent la pâque. 

'* Et quand l'heure fut venue, il se 
mit à table, et les douze apótres avec 
lui. !? Et il leur dit : « J'ai désiré d'un 
grand désir de manger cette pâque 
avec vous, avant de souffrir. !6 Car je 
vous le dis, je nela mangerai plus dé- 
sormais, jusqu'à ce qu'elle soit accom- 
plie dans le royaume de Dieu ». !* Et 
ayant pris le calice, il rendit gráces, 
et dit : « Prenez, et partagez entre 
vous, '?car, je vous le dis, je ne boirai 


Paschale 


ESTEN 
Lev. 26, 10. 
2 Cor. 5, 17. 


Ap. 21, 5. 
Luc. 14, 15. 


Ps. 115, 13. 
Mat. 26, 29. 


plus du fruit de la vigne, jusqu'à ce Cant. 5 1. 

que le royaume de Dieu vienne ». 
19 Et ayant pris du pain, il rendit | €«»^ 
saneta. 


grâces et le rompit, et le leur donna, dat. 26, 26. 


E x : , Ps. 109, 1; 
donné pour vous: faites ceci en mé- 103, 15. 


Ps. 77, 25. 


moire de moi ». ?? I] donna de la: cor. 10, 16. 


Ps. 67, 34. 


méme manière le calice, aprés qu'il 45,5, 
Ps. 74, 9. 


eut soupé, disant : « C'est le calice, pirs 
le nouveau testament en mon sang, uic 
qui sera répandu pour vous. aur 

=! » Cependant, voici que la main de 
celui qui me trahit est avec mol à cette 
table. ?? Pour ce qui est du Fils de 


20, 29. 
Traditio 
revelata. 


Joa. 13, 21. 
Mat- 26, 217 


] +1 e £t Prov. 13, 25. 
l'homme, il s'en va, selon ce qui a été Prov. s 


déterminé ; mais malheur àcethomme 72». 15 3t 


par qui il sera trahi! » ?? Et ils com- dare. 14,19. 
mencèrent à se demander l'un à "^77 
l'autre, qui était celui d'entre eux qui 
devait faire cela. 

?: Il s'éleva aussi parmi eux une 
contestation, lequel d'entre eux de- 


vait étreestiméle plus grand. ? Mais 


Contentio 
de 
primatu. 


Luc. 9, 46. 
Mat. 18, 1. 


il leur dit : « Les rois des nations les Mare. 10, 42. 


Mat. 20, 25. 
1860 gr B 


dominent, et ceux qui ont puissance 


« Allez nous Mare. 14, 13. 


convivium. 


Mare.14,16-17. 


Marc. 14, 33. 


Mare. 14, 22, 


disant: « Ceci est mon corps, qui est 1Cor.11,23-24. 


14, 18. 


8-13. Préparer la páque. Voir la note sur Mat- 
thieu, XXVI, 19. 


10. Un homme portant une cruche d'eau. Voir la 
note sur Marc, xiv, 13. 


12. Un grand cénacle. Voir la note sur Marc, 
XIV, 15. 


14-18. La Cène légale. Comparer avec Matthieu, 
XXVI, 20-25; Marc, xiv, 11-29. 


15. J'ai désiré d'un grand désir. Cette répéti- 
tion a pour effet de donner de la force et de l'é- 
nergie au discours. 


16. Jésus veut dire par lì qu'il ne mangera plus 
désormais de cette victime figurative, jusqu'a ce 
qu’elle ait eu son accomplissement dansleroyaume 
de Dieu, où la victime qui va bientôt être immo- 
lée deviendra la pàque du peuple nouveau, I Co- 
rinthiens, v, 7 (Glaire). 


17. Ce calice est simplement la coupe que le 
maitre du repas bénissait en cérémonie, dont il 
buvait, et qu'il passait ensuite à tous ceux qui 
étaient à table. Il faut donc bien le distinguer du 
calice contenant le sang du Sauveur, et dont il 
est question au verset 20 (Glaire). 


19-29. Institution de l'Eucharistie. Compareravec 
Matthieu, xxvi, 26-28; Marc, xiv, 22-24. 


20. Il donna de la même manière le calice; Cest- 
à-dire aprés l'avoir pris et avoir rendu grâces, 
comme il avait fait pour le pain. Cf. Matthieu, 
XXVI, 26-29 (Glaire). 


21-23. Quel sera le iraitre. Comparer avec Mat- 
thieu, xxvi, 21-35; Marc, xiv, 18-215; Jean, xni, 21- 
223. 

21. La main... Voir la note sur Matthieu, xxvi, 
23. 


. 21-30. Débat des apôtres sur la nréséance. Propre 
à l'Evangéliste saint Luc. 


376 Lucas, XXII, 26-41. 


ILE. Ultima Jesu (XIX, 29-NMXIV). — 3? Passio Christi CXXTI, 39- XXIII). 


rv sUsoyérou xoloUrvor dues dè oùy | eos, benéfici vocántur. *© Vos autem non 
otrac, CAV 6 uelbwr èv Var yevéoðw cc 0 | sic : sed qui major est in vobis, fiat sicut 
VEWTEQOG, xal Ó myoUusvog WG č diaxovwv. | minor : et qui præcéssor est, sicut minis- 
27 Tiç ydo eo, 0 dvaxsiuevoc Ñ 0 dia- | trátor. * Nam quis major est, qui recúm- 
xorQv; ovy) ó draxsluevoc; eye de eiut èv | bit,an qui ministrat? nonne qui recümbit? 


uéow duor wç Ó diaxovwv. | Ego autem in médio vestrum sum, sicut 
qui minístrat. | 
28 Yuciç dé £ore OÙ OLUUENEMNAÔTES MET 8 Vos autem estis, qui permansistis 


&uod èv rolg n&igaopolc pov ?? xayo diari- | mecum in tentatiónibus meis. ?? Et ego 
Isuot dur, xo9«wc dédero uor 0 marie | dispóno vobis sicut dispósuit mihi Pater 
uov BeciAstor, 9? fva oO inre xol nivgre ¿nì | meus regnum, ?? ut edátis et bibátis super 
Tic vguniLgc uov èv v5 Buouksig uov, xai | mensam meam in regno meo : et sedeátis 


xu iconos čni Jobrwr xgivorrec tés dwdexe | super thronos judicántes duódecim tribus 


qvac rov Jogo. Israel. 
31 Eine dè d xVgtog Xiuwv, Xiueov, idov, ?! Ait autem Dóminus : Simon, Simon, 


0 o«rarüc ÉEnTHOUTO vuGc, TOU owwom | ecce oátanas expetívit vos ut cribráret si- 
wc vov oror ?* yd dè cóc qv negi cov, | cut triticum : 3? ego autem rogávi pro te 
ira uù čxhsiny xj nionç cov, xol où nore | ut non deficiat fides tua : et tu aliquándo 


iemigrgéyac orýoičov tovg aóÓtAqovc cov. | convérsus confirma fratres tuos. %* Qui 


33) dè eintv avr Kügre, ueta coU Eror- | dixit ei: Dómine, tecum parátus sum et in 
uoc cyu ai siç qvAaxQrv xai sig Quvarov | cárcerem et in mortem ire. ?* At ille dixit : 
zogsvsoguu. 9''O dà eine Aëyw coi, THe- | Dico tibi Petre, noncantábit hódie gallus, 
TOE, OÙ uN) Porno oújucgov Glextwo, noir | donec ter ábneges nosse me. 

À toic dnagrýon ur sidera ue. 

35 Kai einer auroic “Ore dncotTaha duas Et dixit eis : ** Quando misi vos sine 
dvo flakavzlov ai sujouc xoi érodmuérur, | sácculo, et pera, et calceaméntis, numquid 
un vwoc Sorsgours; Ot dè sinov Oùde- | aliquid défuit vobis? ? At illi dixérunt : 
voc. 36 Hiner oùr advolc Ahha vOv Ò Eywr Nihil: Dixit ergo eis : Sed nunc, qui habet 
BaAdvriov doro, duoiwç xol gar, xol ð sácculum, tollat : simíliter et peram : et 
un čywv noXgodic TO iudtiov GÜTOŸ, xol qui non habet, vendat tünicam suam, et 
dyopacuro u&zougar. 7 Aéyw ydo (uir, | emat gládium. 37 Dico enim vobis, quó- 
jr. iv. roro to yeyoamuéror dei 11:09 :7- | niam adhuc hoc quod scriptum est, opór- 
vat èv éuol, to Kol nero drouwv èhoyi- | tet impléri in me : Et cum iniquis depu- 
oy xal ydg tÈ nto) uot téhoç Eye. | tátus est. Etenim ea quæ sunt de me, fi- 
38 Oi dè snor Kui, dov, udzorooar ode | nem habent. ?5 At illi dixérunt : Dómine, 


dúo. O dè nev avroïc Trarov èoti. ecce duo gládii hic. At ille dixit eis : Satis 
est. 
39 Kai EE dar émogsvO: zato to £Joc 39 Et egréssus ibat secündum consue- 


sig TO Ogoc vv Ekaudr qxokoí950«v dè | tüdinem in montem Olivárum. Secüti sunt 
adto xol où uaqta aërod.  * l'evóucvo; | autem illum et discípuli. *° Et cum per- 


à nb roù tonov ane œvroïc Ilooçeuys- | venisset ad locum, dixit illis : Oráte ne 
69e un ciccÀOsirv sic naououor. — ' Kol intrétis in tentatiónem. ‘! Et ipse avulsus 


96. NBDT: ywéodw. 37. LT* £r. L: euor oto MN 

30. LT: 2o895vre. G'KLTO: xadioecde. | 39. T* avrg. 

31. T* Eir. dë ò «ve. (NADL). | 

32. LT: ex4ézrg et : ov5qoor. | 34. Il leur dit ensuite est ratiaché dans le grec au 
34. LT: ws (pro ze. 7). NBL* 47. | verset suivant. 

35. LT: Geren eti. 30). | 80. Ils répondirent : Rien est rattaché dans le grec 


35- T: 0. | au verset 35. 


Luc, XXII, 26-41. 


971 


LILI. Derniers jours (XE X, 29-X XIV). — 3° La Passion C XXII, 39- XXIII). 


sur elles sont appelés bienfaiteurs. 
26 Pour vous, ne faites pas ainsi; 


mais que celui qui est le plus grand : 


parmi vous, soit comme le moindre, 
el celui qui a la préséance, comme 
celui qui sert. ?7 Car lequel est le 
plus grand, celui qui est à table, ou 
celui qui sert? N'est-ce pas celui qui 
est à table? Or, moi, je suis au mi- 
lieu de vous, comme celui qui sert. 

28» C’est vous qui êtes demeurés 
avec moi dans mes tentations. ?? Aussi 
moi, je vous prépare le royaume, 
comme mon Père me l’a préparé; 
50 afin que vous mangiez et buviez à 
ma table dans mon royaume, et que 
vous siégiez sur destrónes, pour juger 
les douze tribus d'Israél ». 

3t Le Seigneur dit encore : «Simon, 
Simon, voilà que Satan vous a de- 
mandés pour vous cribler, comme le 
froment ; ?? mais j'ai prié pour toi, 
afin que ta foi ne défaille point; et toi, 
quand tu seras converti, confirme tes 
frères ». ?? Pierre lui dit :« Seigneur, 
je suis prét à aller avec vous, et en 
prison, et à la mort ». ?* Mais il lui 
répliqua : « Je tele dis, Pierre, un 
coq aujourd'hui ne chantera point, 
que trois fois tu n'ales nié me con- 
naitre ». 

Il leur dit ensuite : ?? « Quand je 
vous ai envoyés sans sac, sans bourse 
et sans chaussure, quelque chose vous 
a-t-il manqué? » 5 Ils répondirent 
« Rien ». Il ajouta donc : « Mais 
maintenant, que celui qui aun sac ou 
une bourse,les prenne; et que celui 
qui n'en a point, vende sa tunique, et 
achète uneépée. ?" Car, je vous le dis, 
il faut que ceci encore qui a été écrit, 
s'accomplisse en moi : Il a été mis au 
rang des scélérats. Car ce qui me 
regarde touche à sa fin ». #8 Mais eux 
lui dirent : « Seigneur, voici deux 
épées ». Il leur répondit : « C'est 
assez ». 

39 Et étant sorti, il alla, selon sa 
coutume, à la montagne des Oliviers; 


et ses disciples le suivirent. *^ Lors- mare. 15 34. 


qu'il fut arrivé à son lieu accoutumé, 
il leur dit : « Priez, de peur que vous 
n'entriez en tentation ». ‘! Puis il s'é- 


Mat. 26, 
Marc.14, 


Rom. 13, 4. 
1 Pet, 5, 3 


Num. 8, 26. 
Mat. 93, 11. 
1 Pet. 5, 3. 


Joa, 13, 14. 
Mat. 20, 25. 


Philip. 2, 7. 


Luc. 12, 37. 


In futuro 
regno 
gloria. 

Luc. 18, 28. 
Act. 9, 4. 


Luc. 12, 32. 
Ap. 3, 21. 


| 25. Bienfaiteurs, Évergètes. Ce titre d’Évergète 
| ou bienfaisant avait été pris par plusieurs rois 
| connus des Juifs, Séleucides et Ptolémées, et c'est 
à cela que fait allusion Notre-Seigneur. Voir la 
monnaie d'Antiochus VIT Sidétes Évergéte, t. VI, 
p. 776. 


, 98. Dans mes tentations; c'est-à-dire dans mes 
épreuves. 


Luc. 13, 29. | 


Mat. 19, 28. 

1 Cor. 6, 2. 

Ps, 149, 9 ; 
121, 3. 


Petrus 
Japsuvus. 
Joa. 13, 2. 
2 Cor. 2, 11. 
1 Pet. 5, 8. 
Am. 9, 9. 


Joa. 17, 13. 
1 Joa. 2, 1. 
Ps. 50, 15. 
Joa. 21, 15. 


Joa. 13, 37. 
Job, 35, 36. 


Instans 


periculum., 


Hebr. 11, 
37-38. 


„31-34. Fuite des Apótres et reniement de saint 
Pierre prédits. Comparer avec Matthieu, xxvi, 31- 
| 92; Marc, xiv, 27-31; Jean, xm, 36-38. 


Crible égyptien (Y. 31). (D'aprés Lepsius). 


33. Sac. Voir la note sur Matthieu, x, 10. — 
Bourse. Voir la note sur Matthieu, x, 9. 


Luc. 23, 32. | 


Is. 53, 12. 


Marc. 15, 38. | 
Joa, 19, 17, 30. 


Deut. 3, 26. 


Rom. 13, 2-4. 


3° Agonia 
in hovto., 


| 3° La Passion, XXII, 39-XX1IT. 


Luc. 21, 37. | 


Joa. 18, 1. 


Mat. 26, 35; 
6, 13. 
Lev. 22, 16. 
Aa vL. 3 
Hebr. 5, 7. 


39-49. Jésus se rend au jardin des Oliviers. 
Comparer avec Matthieu, xxvi, 36; Marc, XIV, 32 ; 
Jean, xvii, 4. 

39. Montagne des Oliviers. Voir les notes sur 
Matthieu, xxi, 4; xxvi, 30. 

40. A son lieu accoutumé, au lieu où il avait 
coutume de se trouver avec ses disciples, et qui 
était appelé Gethsémani. Voir Matthieu, xxvi, 36; 
Mare, xiv, 32; Jean, xvin, 4, 2. Quant aux mots 
son et accoutumé, ils ne sont que la traduction 
pure et simple de l'article déterminatif du grec, 
qui ne saurait avoir ici aucune autre signification 
(Glaire). | 


Lucas, XXII, 42-57. 


HIT, Ultima Jesu (XIX, 29- X XIV). — 3 Passio Christi C XXII, 39- XXIII). 


&UTOC (716071009 1 án’ TU dice Ai ov 
Boknv, xai Ieis TG yovota TOGU LETO 12 6- 
ywr Iatso, si Povhe TLUQEVEY #ELV TO TL0- 
TjoLov TOUTO n uov nv un to Fenua 
uov, dhì TO oov yevsodw. 


Spin dE atw &yyehos am 0Ugavov 
CUT YA avtov. ** Koi yevouevog à &y dy aio. 
EATEVEOTEQOV ROC zero. Eyévevo dE 0 
idouic QUTOU vice -S'o0ufor UTILI xata- 
Balvorrsc eni viv yv. 1? Kai üYaotac ano 
THG HOOGEV ZNS, hd nooc TOUG uutta 
QUTOV, EUQEV c rovc AOULOHLÉVOUG QNO TZC 
Mae +6 zal ciney avroic Ti xudevdere; 
ÉVUOTUVTE C 7tgocev 46098, ira un eicel INTE 
tiG TELQAOLOY. 

Er dè GÜTOÙ ahovvtoc, i00v 0 7À0G, 
xal 0 ÀE eyouevoc Jovóac, cic Tor dwdexa, 
TOONOZETO a a, xal 77; ^08 TO, "Ioos 
quM Got aëtér. 39 0 de Jyoovc &inev aù- 
to’ lovdða, quAqueti tov viov toù &v9Qu- 
nov v nagadiðwc; 

 Ad0vrec de oi nel GÜTO TO oo uevov, 
cinov atto Kugie i &L natágouev 
uo Kai € enit aecy sis TIG EE atov. Tov Sodor 
TOÙ GO YLEQEUWG xai Gpeèher GÜTOÙ TO oùc TO 
VESTES i "Anoxgid elc dé o "yoovc cine 
Eare € £c rovrov, xai ŒWGUEVOG TOU (TlOU 
&UTOU LG OCTO GUTOY. 


32 Fins dé 0 Jnoovc TOOG tovg AUQGYE- 
VOLLEVOUC. im" auto doyisoeic xai groat- 
yo)g ToU LEQOÙ zal TOEGBUTE govs “Nç eni 
Agony Penal are LLETO qt oO y xal 
£vAa ? xag" utgav Ovroc pov ue vuo 
£r TO (eg), ovx ége TELVUTE Tuc gsiouc £ 
iuc DA ocn úuwv SCT À woa xol 9 
Govora TOU OXOTOUC. 

2 Sv afióvvec de avtov yayov, zal 
sicyyayov QÜTOV sig TOY oixOY TOU COYLE 
puc. ' dè IHétooc 10.0 UD eL uux908 . 
4 “AyavtTwy de nvo £v LEO TNG atine xal 

ovyzaðiodvTwv GÜT(OY, xa INTO o Ilivooc 
£y UEOW GUT. 

ue "dovoo de ÜTOr nudiozy Tic zaJ- 
pevov ng0G TO quc xal &t£riGaoa UT £ sins 
Kat ovroc our avtQ nr. O dé 5j orijooro 
adtoy, Adycy Túrar, ova olda avtov. 


42. NT: ztapgevéysea (L: rragéyeyne). T: ywéoSo. 
43-44. AB* (ND[L]XF. EX addunt etiam sed cum 
astericis). Citantur hi versus apud Justinum, 
frenæum, Hippolytum, etc. (Scholion ap. 
Epiph.: De Ce [de Christo] «stro: ev 
To xata L. eU eyy. [19, ME EV T. ddogIdTois d Qu 
TvyQa POLS, -. : God dOoEo, dE dpeiloyro TO ÜntOV We 
Bydévres xat uj vorjocvres cUrOU TO TÉÀOG xoi TO 
Loyvootatov. Kai yeroueros ..). 47. L'TO* ôk. 
NABDT: Te: aÜTOUc. 48. NBT: "Iyoov; dè. 
49. NBDT: eiztav. NDBT* evro. NBDT: ue xatog. 
51. SO: Eate. Ews v. T* cure. 52. D* ò Tho. NB 


E UaU; 5 


est ab eis quantum jactus est lápidis : et 
pôsitis génibus, orábat, ^? dicens : Pater, 
si vis, transfer cálicem istum a me : ve- 
rümtamen non mea volüntas, sed tua 
fiat. 

13 Appáruit autem illi ángelus de colo, 
confórtans eum. Et factus in agónia, pro- 
lixius orábat. ** Et factus est sudor ejus, 
sicut guttæ sánguinis decurréntis in ter- 
ram. *? Et cum surrexísset ab oratióne, 
et venisset ad discipulos suos, invénit eos 
dormiéntes præ tristitia. *6 Et ait illis : 
Quid dormítis? sürgite, oráte, ne intrétis 
in tentatiónem. 

7 Adhuc eo loquénte, esse turba : et 
qui vocabátur Judas, unus de duódecim, 
antecedébat eos : et appropinquávit Jesu 
ut oscularétur eum. *? Jesus autem dixit 
illi : Juda, ósculo Filium hóminis tradis? 

+ Vidéntes autem hi qui circa ipsum 
erant, quod futürum erat, dixérunt ei: Dó- 
mine, si percütimus in eládio ?39 Et per- 
cüssit unus ex illis servum príncipis sa- 
cerdótum, et amputávit auriculam ejus 
déxteram. *! Respóndens autem Jesus, 

Sinite usque huc : et cum tetigisset 
auriculam ejus, sanávit eum. 

Dixit autem Jesus ad eos qui vé- 
nerant ad se, príncipes sacerdótum, et 
magistrátus templi, et senióres : Quasi 
ad latrónem existis cum gládiis et füsti- 
bus? ?? cum quótidie vobíscum füerim in 
templo, non extendístis manus in me. : 
sed haec est hora vestra, et potéstas tene- 
brárum. 

?! Comprehendéntes autem eum, duxé- 
runt ad domum principis sacerdótum : Pe- 
trus vero sequebátur a longe. ?? Accénso 
autem igne in médio átrii, et cireumsedén- 
tibus illis, erat Petrus in médio eórum. 

?6 Quem cum vidisset ancilla quædam 
sedéntem ad lumen, et eum fuísset intuita, 
dixit : Et hic cum illo erat. ?" At ille ne- 
gávit eum, dicens : Mulier, non novi 
illum. 


DL: ééyidere. J: vlwr; 34. LTO* (alt.) evr. T: 
T. otxiar. 55. T: HMegay. et: xadio. (L: megi- 
xaJıo.)..LT* aurwy. BT: uéoos. D'T (in f.) AE 
nawo uevos. 57. NBL* (pr.) avr. 58. T: £q» (bis). 


43. La fin du verset est rattachée dans lc grec au 
verset suivant. 

54. Ils l'ameneórent à la maison. Grec : « ils l'em- 
menerent et l’introduisirent dans la maison ». 

3». Grec: « mais eux ayant allumé du feu au milieu 
de la cour et s'étant assis ». 


Luc, XXII, 


42-57. 


II. Derniers jours (XEX, 29- XXIV). — 3° La Passion C XXII, 39- XXIII). 


loigna d'eux à la distance d'un jet de 
pierre; et, s ‘étant mis à genoux, il 
priait, ^? disant: « Mon père, si vous 
le voulez, éloignez ce calice de moi ; 
cependant que ma volonté ne se fasse 
pas, mais la vótre ». 

*3 Alors lui apparut un ange du ciel, 
le fortifiant; et étant tombéenagonie, 
il priait encore plus. ** Et il lui vint 
une sueur, comme des gouttes de sang 
découlant jusqu'à terre *? Et, s'étant 
levé de sa prière, il vint à ses disci- 
ples, et les trouva endormis par suite 
de leur tristesse. *9 Et il leur dit: 
« Pourquoi dormez-vous ? Levez-vous, 
priez, de peur que vous n'entriez en 
tentation ». 

17 Jésus parlant encore, voici venir Traditio 
une troupe, et celui qui s 'appelait uw m. 
yes Mun.des douze, la précédait; et yrat, 2s, 47. 
il s'approcha de Jésus pour le baiser. Xe 1,5 
^5 Mais Jésus lui dit : « Judas, c'est Ps us r 
par un baiser que tu trahis le Fils de xare. 1 E 
l'homme! » 

19 Or ceux qui étaient autour de 
lui, voyant ce qui allait arriver, lui 
dirent : « Seigneur, si nous frappions 
de l'épée? » ?? Et l'un d'eux frappa le 


Mare. 14, 36. 
Mat. 26, 39 ; 
20 29 


y 44. 


Sudor 


Joa. 6, 38 ; 
2:920: 
Dan. 10, 1$. 


Hebr. 5, 7. 
Joa. 18, 19. 
Job, 16, 19. 
Mat, 25, 3; 
26, 10. 
Marc. 14, 37. 


Lue, DE 1. 
JL dns EL S: 
Joa, 10, 12, 


Auris 
egesio et 
sanatio. 
Job, 29, 17. 
Rom. 13, 4. 


Joa. 1S, 10. 
Mat, 26, 51. 


serviteur du grand prétre, et lui Coupa Mare. 14, 47. 


Rom. 16, 2. 
l'oreille diste. ?! Mais Jésus prenant pai. », 


la parole, dit:« Arrétez-vous là ». Et "os i 5 
ayant touché son oreille, il le guérit. 
?? Puis Jésus dit à ceux qui étaient E 
venus vers lui, princes des prétres, wa. 26, 55 
magistrats du temple et anciens : + 
« Vous êtes sortis comme contre un 133 3 
voleur, avec des épées et des bâtons; 
p? quand jétais tous les jours ave Tos. 15, a, 


uc. 4, 30. 
vous dans le temple, vous n'avez pas 7 one 7, 30, 1; 


12, 335 8, 12; 
mis la main sur mol; mais voici votre 1436 
Colos. 1, 13 
heure et la puissance des ténèbres ». 
54 Se saisissant donc de lui, ils Jesus 


$ ` ` : ducitur ad 
l’'amenèrent à la maison du grand Loue 
prêtre; mais Pierre le suivait de loin. Mare. “lé ES 


?5 Or un feu ayant été allumé au mi- Jer 15; 10: 

lieu de la cour, et eux s'étant assis Xa ^s 

autour, Pierre se trouvait au milieu 

d'eux. 

59 Une servante l'ayant vu assis de- Prima 

vant le feu, et l'ayant regardé, dit: nesatio. 

« Celui-eiaussiétaitavec cethomme ». "s A 

57 Mais Pierre le renia en disant : Marc. 14, 66. 
Joa. 18,17, 23. | 
Job, 21, 14. 


« Femme, je ne le connais point ». 


sauguinis. | 


“1-46. Prière et agonie du Sauveur. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 31-465; Mare, XIV, 32-42 ; Jean, 


| xvi, 4. 


41. Des gouttes de sang découlant jusqu'à terre, 
Ce phénomène qui se produit parfois sous le coup 
d'une violente angoisse est appelé par les méde- 
cins diapedesis. Il est à remarquer que ce detail, 
qui n'est pas raconté par les autres Evangélistes, 
devait plus particulierement intéresser saint Luc 
en sa qualité de médecin. 


41-83. Arrestation du sauveur. 
Matthieu, xxvi, 471-56; Mare, XIV, 43-52; 
XVIII, 2-12. 


comparer avec 
Jean, 


48. Par un baiser. Voir la note sur Matthieu, 


XXVI, 48. 


50. Et l'un deur, saint Pierre. — Le serviteur 
du grand prêtre, Malchus. 


52. Princes des prêlres. Voir la note sur Mat- 
dos. u, 4. — Magistrats du te mple. Voir plus 
haut la note sur y. t. — Anciens. Voir la note 
sur Matthieu, xvi, 21. 


54. Jésus conduit NEM Caiphe. compar er avec 
Matthieu, xX\I, 31-5 Mare, xw, 53-545; Jean, 
xvin, 15-16. 

54. La maison du g grand prêtre. 
Le Matthieu, XXVI, 57. 

5-62. Reniement et repentir de saint Pierre. 
Buren avec Qu DUE. XXVI, 69-75; Marc, xiv, 
06- A2; Jean, xvui, 25-27. 

35. Un feu EA. été allumé. 
Marc, XIV, 54. 


Voir la note 


Voir la note sur 


380 Lucas, XXII, 


58—XXIII, 3. 


II. Ultima Jesu (XIX, 29- XXIV). 


Passio Christi (XXII, 39- XXIII). 


58 Kai pe ETO pouzi é &vegoc idwv avrov EL 
Kol o) i$ aùrwor d. O dé Llétooc siner 
"ArdQure, oix situ. 

s , ~ » 

59 Kai diuoruons cceli cac uag, «og 
Tig dto voll ero ÀAgywur En c9 siac xal 
otroc uer! uÜToÙ qr xol 740 Tahihaiós 
oriy. 99 a dè 0 Llétooc Ar9owns, ox 
olda © heys 

~ yv A ^ E 

Koi ME ETL À«AoUrrOoG GUTOU, 
D) / c 2 Ü 64 S \ c 
egurqgosv o aA8&xrOQ. Kai otToupeis o 

ed , 

x QUO ivefAswe vo Iévoo, xoi vne suvýoðn 
o Tleroog TOU Aóyov TOU xvgiov, CE ELITE 
aŭto Or noir ne qv oot GHGOVT07 
i € « * Ve 
us tols. 9? Kai Efsldwr c&w o lléroog 

6X4V06 TOC. 
> 2 [4 mw 

63 Kai ot dvdges ot OvrÉyoYTES vov Incovr 
évÉnEOr oro dégovtes, 9 xai ntguxaAv- 
VUvTEg GUTOY ETUTTOY GUTOU TO AOÛGWTOY, 
xai eno jc atov Léyortes [looqnivev- 

e 1 
oor tic otiw Ò nuioucs os; 9? Kal Erega 
^ Y 
nolio Phaspnuovvreg e EÀeyov € tic avrov. 

DRE we éyeVETo A itéQU, vri 42 TO 
"oso vréouov TOU À«ov, GQ7LEQES TE AU 
VOULUUTELC, zat aryyayov GUTOY tig TO 

"d G E 67 a 2 Ei AN zo (6 
ovréÓotov &£avt(vr, "' Asyortec Et ov ei o 
AXoicroc, sinè muir. Fine dè cv voic Eav 

m r ; 
vut SUL, OÙ un morevonte 68 & ea dE xai 
ÉQUWTTHOW, OÙ uN (62040107 1£ LOL 7] G7L0À- 
onte. Anao vov rèv otal O vids TOU 
2 / 
drdourov xuPmueros Ex def tho durd- 
LLEUG ToU J&ov. 

10 Einor dà navrsc X oùr si O vio TOU 

^ SF 
Jeou; O dè 7006 avvovc epn Yusic héyete, 
c 2 £o 14 € dè 3 
OTL EW ELU. Oi de sinov Ti čti yostuv 
y , 
EJOUEV tLGQvUOlac; GUTOl 700 ŅZOVOULEV QAO 
TOU CTOUUTOG GUTOV. 

cuu P 1 Ge 

XXIII. Koi «veorav dnar tò 235906 

2 d Y 2 N y A ` ee 
«twv yayev utor mè rov lhàctor. 
?^"Hozavro dè xurnyoosir airOU, héyortec 

T NE 241. Se Wes bc } 
T'ovror svgouev diuotosgovta vo s9voc zai 
x«Avorra Kaicagr qóoovc diora, Acyorro 
Ç M 2 A ^ f 3 
&avtov Xoiorov fjaotAso, civa. 


? O dz Iioc ènnowryosr avórv, eyw 


£N) sb o Baorredc Tor "Iovóotwr; O è gao- | 


ee 


. NABDT* o 

. T: mow 5 et : pwr. 
. G[KH]TO* 6 Zéro. 
. LT: ouréy. avtor. 

. NB[L]T* Zrvzz.-xo. BT* avtor. 
». KS: avrov (0: auror). 

T: &rov. 


. LT* x. SBT* uoc 2 doi. (ADL3). 


05 u£9OY. 


33 Et post pusillum álius videns eum, 
dixit : Et tu de illis es. Petrus vero ait : 
O homo, non sum. 

59 Et intervállo facto quasi hore unius, 
álius quidam aflirmäbat, dicens : Vere et 
hic cum illo erat : nam et Galilæus est. 
*^ Et ait Petrus : Homo, néscio quid di- 
cis. 

Et contínuo adhuc illo loquénte cantá- 
vit gallus. *! Et convérsus Dóminus re- 
spéxit Petrum. Et recordátus est Petrus 
verbi Dómini, sicut díxerat : Quia prius 
quam gallus cantet, ter me negábis. 8? Et 
egréssus foras Petrus flevit amáre. 


93 Et viri qui tenébant illum, illudébant 
el, cædéntes. © Et velavérunt eum, et 
percutiébant fáciem ejus : etinterrogábant 
eum, dicéntes : Prophetíza, quis est qui 
te percussit? % Et ália multa blasphe- 
mántes dicébant in eum. 

66 Et ut factus est dies, convenérunt 
senióres plebis, et príncipes sacerdótum, 
et scribæ, et duxérunt illum in concilium 
suum, dicéntes : Situ es Christus, dic 
nobis. ** Et ait illis : Si vobis dixero, 
non credétis mihi : 9? si autem et inter- 
rogávero, non respondébitis mihi, neque 
dimittétis. € Ex hoc autem erit Filius 
hóminis sedens a dextris virtütis Dei. 


10 Dixérunt autem omnes : Tu ergo es 
Filius Dei? Qui ait : Vos dicitis, quia ego 
sum. *! At illi dixérunt : Quid adhuc 
desiderámus testimónium ? ipsi enim au- 
dívimus de ore ejus. 

XXIII. ! Etsurgensomnis multitádo 
eórum, duxérunt illum ad Pilátum.? Cœ- 
pérunt autem illum accusäre, dicéntes : 
Hunc invénimus subverténtem gentem 
nostram, et prohibéntem tribüta dare 
Cæsari, et dicéntem se Christum regem 
esse. 

? Pilátus autem 
dicens: 


interrogávit eum, 
Tu es rex Judeórum? At ille 


09. NABDX-- (p. 19») dè. 
70. NBT: sizer. Item 71. 

1. D: œraotartes. NABDT: Zyeyov. 

2. DT: eveeuer. LT+ 5e ^v. [L]T x. (a. 4éy-)- 


66. Les anciens du peuple. Grec : « le corps des an- 
ciens du peuple ». La fin du verset est rattachée au 
verset suivant dans le grec. 


Luc, XXII, 58 — XXIII, 3. 381 


LIE. Derniers jours (XIX, 29- XXIV). 


— #° La Passion (XXII, 39- XXIII). 


58 Et peu aprés, un autre le voyant, Wu. 
dit : « Toi aussi, tu es de ces gens- d RU 
là ». Mais Pierre dit : « Homme, je =% 315. 
n'en suis point ». 

59 Et un intervalle d'environ une ferta 
heure s'étant écoulé, un autre l'affir- ED 
mait, disant : « Vraiment, celui-ci 
aussi était avec lui; car il est égale- 


ment Galiléen ». 99? Et Pierre dit : Mat. 26 74. 


Prov. 17, 20; 


« Homme, je ne sais ce que tu dis ». — $15 
Et aussitôt, lui parlant encore, un petri pæ- 

coq chanta. 51 Et le Seigneur se re- "ior 

tournant, regarda Pierre. Et Pierre "ib 

seressouvint dela parole du Seigneur, ""*?^3* 

lorsqu'il lui avait dit : « Avant qu'un 

coq chante, tu me renieras trois fois ». 


62 Et Pierre étant sorti, pleura amère- jet 26, 14. 


ment. 
63 Et ceux qui tenaient Jésus le muaitur 
. . , . e Jesus. 
raillaient et le déchiraient de coups. mat. 26, 6r. 
64 Puis, lui ayant bandé les yeux, ils ,, 4. 


le frappaient au visage, et l'interro- 345» 


geaient, disant : « Prophétise qui est Es» ^ 29 


Marc. 14, 65. 


| 


Hebr. 12, 3-4. | 


celui qui t'a frappé? » 65 Et blasphé- 11,557 3-4. 


mant ainsi, ils disaient beaucoup 
d'autres choses contre lui. 

66 Lorsque le jour se fit, les anciens ses. 
du peuple, les princes des prêtres et concilio 


les scribes s'assemblérent, et le firent Parir 


venir dans leur conseil, disant : « Si Jus 


tu es le Christ, dis-le-nous ». 97 Il wa. 26, es. 
5 o Marc. 14, 61. 
leur répondit : « Si je vous le dis, Jer. 38, 15. 


vous ne me croirez pas; 99 et si je Le. 20,17. 


Mat. 26, kg- 60. 


vous interroge, vous ne me répondrez 
pas, ni ne me renverrez. *? Mais dé- Hebr. 2,5; 
sormais le Fils de l'homme sera assis coios. 3 1 
à la droite de la puissance de Dieu ». 

70 Alors ils dirent tous : « Tu es msnat 


donc le Fils de Dieu? » Et Jésus ré- "lium Dei. 


Jer. 9, 5. 


pondit : « Vous le dites, je le suis ». 35 o sos. | 


1 Et eux repartirent: « Qu'avons-nous MA nd 
at. 26, 65. 


besoin d'autre témoignage? Car nous- Marc. 14, 63. 


A Job, 16, 9. 
mêmes nous l'avons entendu de sa ° 


propre bouche ». 
XXII. i Et toute l'assemblée Jesus aa 


Q ` 3 , Pilatum 
se levant, ils le menèrent à Pilate. E 
: a à S ; oa. 18, 28. 
2 Et ils commencèrent à l'aceuser, di- tue. 20.25. 


Mat. 22, 21; 


sant: « Nous avons trouvé celui-ci "iz 


Mare. 12, 17. 


pervertissant notre nation, défendant ^35. 177. 
de payer le tribut à César, et disant 
qu'il est Christ roi ». 

3 Or Pilate l'interrogea, disant :inierroga- 


« Es-tu le roi des Juifs? » Jésus ré- zors. 


59. Il est également Galiléen, d'apres son lan- 
gage et son accent. Voir la note sur Matthieu, 
XXVI, 73. 


60. Un coq chanta. Voir la figure de Matthieu, 
NAVIU fo dei 


62. Pleura amèrement. Voir la note sur Malt- 
thieu, NAN, 15. 


63-65. Outrages faits au Sauveur durant la nuit. 
Saint Luc est seul à les mentionner. 
63. Le déchiraient de coups. Voir là note sur 


Matthieu, xxr, 35. 


66-71. Rein du Sanhédrin. Comparer avec 
Matthieu, Xxvu, 1; Mare, xv, 4. 

66. Leur EE le sanhédrin. Voir la note sur 
Matthieu, xxxt, 59. 


XXIII. 1. Jésus amené à Pilate. Comparer avec 
Matthieu, xxviz, 2; Marc, xv, 4. 

4. Pilate. Voir la note sur Matthieu, xxvm, 2. 

2-5. Jésus devant Pilote. Comparer avec Mat- 
thieu, xxvn, 11-14; Marc, xv, 9-5; Jean, xvi, 29- 
38. 


2, César, Tibére. Voir plus haut la note sur ni, 
4. — Christ roi. Partout ailleurs le texte grec 
porte : Le Christ et le roi, avec l'article détermi- 
natif (Glaire). 
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Lucas, XXIII, 4-22. 


II. Ultima Jesu (XIX, 29- XXIV). — 3° Passio Christi CXXI, 39- XXIII). 
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Laor Adacrwr za? óns vc ovóciac, 
Go&«usvoc dno thg lweieg £g (0s. 

6 fIAGrog Ó8 dxovoac P'ojakotar, Ennow- 
Toev cl o dy Jours l'uaMoioc ote 'xoi 
enyroue ÓTL ÈX TS £ Sovoias "Howdov 2 éoTiy, 
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«/vrür èv '"[egoooAvuowg v Tavtois roig 
ý Egu. 

8O dè “Howdns idv ror ‘Iooër è on 
Mav nv yao Jéhwr ¿E txuvod iósiv aŭtor 
dia TO dzoúsiv Tolla negi GUTOU, zat HÀ- 
mule tt Gmueioy iÓsiv Um «)rov yivousvor. 
""Eunouro è arrov v Aoyotg ixavoig 
cUr0c dE UE eztzgtroro eUtQ. 

10 Hiorpruour de ot c«oyisosig xal ot 
yo«upuursig, EUTOVWG ZUTNYOQOÙVTEG GUTOU. 
11 Egovĝevýoaçs dé avrov ò “Howdns ov 
TOLG OTQUTEU quU LY QUTOU xal éunasoc, TEOL- 
bahy «rov OFTA Aaungüvr, ovrensuyer 
GUTOr TO Ito. 12 ° Epévovto 08 pilor 
Ó TE Ihičroç xal o Hodn ér IE d) 
juéog uer GAÂAUV nooUmjoyor yao iv 
4900 à OVTEG HQ0G EUUTOUG. 

"Haro de ovyxoAsoUusvog vovg do- 
yisosiç xoi Tovg 4070" traç xal TOY uv, 
licène 7:90G utog Ioognyeyaote LOL TOY 
GYJQUTOY ToUvrtO! WG G700tQEQ0YTO TOV 
Au0v, xai idov, yo évuzuov Our crozol- 
rag ovdiv sgor èv TO dv9guno rovro 
GUtLOY (Ov AUTMYOQETE yar GUTOU US 
OUOE Howdys ÉVETEUW Y4Q VUGS moog 
aŭtov, zal iÓov, ovÓiv GELOr SURE éoTi 
ntnouyucvov avc. 16 [oudetous oiv av- 
TOV GTOATO. 

17 Avúynny ÔÈ siyer GnoRvEU QUTOG ZOTO 
éoprqv va. 18 rexoazav de nouns, 
Léyovres Aige vot vor, dnohvoov Ó2 uiv vOv 
DBegefBcv: '" ógrg yv dı or&ow tive 
yerou£vrgy &v TÌ nols xai porov Bspinuvoz 
iç puhuxnr. 

20 flaw. oir o [hXavog rovseqpuvynce, 
Q'cAcv &noAvooct zov "Igooov. ?! Ot dé èns- 
qvovr kéyovrec Svavgao00r, oravoc0o0r ad- 
vOv. ??'() dé toitov size ngog edrovg Tí ya 


6. T* Zaldaiar. 8. L: 5 txavór Xoovcv él. T* 
rolla. 10. Camerar.: évrorws. 14. [L] T* (alt.) 
avtov. NT? (a. o°) xci. ABDT*?: DN PINB 
'[2.; “Howð. 2 o Ie. NBT*: 7teoc avrovsc. 13. NB 
D'T?: ourxaleo. 14. NDT?: 009r. 15. NBT?: gré- 


respóndens ait : Tu dicis. ^ Ait autem Pi- 
látus ad príncipes sacerdótum, et turbas : 
Nihil invénio cause in hoc hómine. ? At 
illi invalescébant, dicéntes : Cómmovet 
pópulum, docens per univérsam Judæam, 
incípiens a Galilæa usque huc. 

6 Pilátus autem aüdiens Galiléam, in- 
terrogávit si homo Galiléus esset. * Et 
ut cognóvit quod de Heródis potestáte 
esset, remísit eum ad Heródem, qui et 
ipse Jerosólymis erat illis diébus. 

5 Heródes autem viso Jesu, gavisus est 
valde : erat enim cüpiens ex multo tém- 
pore vidére eum, eo quod audierat multa 
de eo, etsperábat signum áliquod vidére 
ab eo fieri. °? Interrogábat autem eum 
multis sermónibus. At ipsenihil respon- 
débat. 

19 Stabant autem principes sacerdó- 
tum et scribe constánter accusäntes 
eum. 1! Sprevit autem illum Heródes 
cum exércitu suo : et illüsit indütum 
veste alba, et remisit ad Pilátum. '? Et 
facti sunt amíci Heródes et Pilátus in 
ipsa die : nam ántea inimíci erant ad ín- 
vicem. 


13 Pilátus autem, convocátis princípi- 
bus sacerdótum, et magistrátibus, et 
plebe, !'* dixit ad illos : Obtulístis mihi 
hunc hóminem quasi averténtem pópu- 
lum, et ecce ego coram vobis intérrogans, 
nullam causam invéni in hómine isto ex 
his in quibus eum accusátis. *? Sed ne- 
que Heródes : nam remísi vos ad illum, 
et ecce nihil dignum morte actum est 
ei. '* Emendátum ergo illum dimittam. 

17 Necésse autem habébat dimittere eis 
per diem festum unum. t8 Exclamávit 
autem simul univérsa turba, dicens : 
Tolle hunc, et dimitte nobis Barábbam, 
19 qui erat, propter seditiénem quamdam 
factam in civitáte et homicidium, missus 
in cárcerem. 

20 [terum autem Pilátus locütus est 
ad eos, volens dimíttere Jesum. ?! At illi 
succlamábant, dicéntes : Crucifige, cru- 
cifíge eum. ?? Ille autem tértio dixit ad 


TEE ydo avrov rroo; juas. 17. ABTN* (NDNT)- 
48. T: Aréxoayov. 19. T: Bindeis èv TA g- 20. [ I9: 
JE (Lt auroic). 91. LT: Zrevoeov oravos. 

XXII. 41. D'une robe blanche. Grec : « d'un habit 
éclatant ». 


Luc, XXIII, 4-22. 


IIE. Derniers jours (XE X, 29- XXIV.) — > La Passion (XXII, 39- XXIII). 


pondant, dit : « Tu le dis ». * Alors 
Pilate dit aux princes des prétres et 
à la multitude : « Je ne trouve aucune 
cause de mort en cet homme ». ? Mais 
eux insistaient, disant : « Il soulève 
le peuple, enseignant par toute la Ju- 
dée, commençant par la Galilée jus- 
qu'ici ». 

6 Pilate entendant nommer la Ga- 
lilée, demanda si cethomme était Ga- 
liléen. * Et dés qu'il sut qu'il était de 
la juridiction d'Hérode, il le renvoya 
à Hérode qui était lui-méme à Jéru- 
salem en ces jours-là. 

8 Hérode, voyant Jésus, s'en réjouit 
beaucoup; car il désirait depuis long- 
temps le voir, parce qu'il avait en- 
tendu dire beaucoup de choses de lui, 
et qu'il espérait lui voir faire quelque 
miracle. ? Il lui faisait donc beaucoup 
de questions ; mais Jésus ne lui répon- 
dait rien. 

10 Cependant se trouvaient là les 
princes des prétres et les scribes, 
l'aecusant sans relâche. !! Mais Hé- 
rode avec sa cour le méprisa; il se 
joua de lui aprés l'avoir revétu d'une 
robe blanche, et il le renvoya à Pilate. 
1? Et Hérode et Pilate devinrent amis 
ce jour-là méme; auparavant ils 
étaient ennemis l'un de l'autre. 

13 Or Pilate ayant convoqué les 
princes des prêtres. les magistrats et 
le peuple, !* leur dit : « Vous m'avez 
présenté cet homme comme soulevant 
le peuple; et voilà que, l'interrogeant 
devant vous, je n'ai rien trouvé en lui 
de ce dont vous l’accusez, !? ni Hérode 
non plus; ear je vous ai envoyés à lui, 
et on ne l'a convaincu de rien qui mé- 
rite la mort. 1*6 Je le renverrai donc 
aprés l'avoir fait chátier ». 

17 Car il était obligé de leur re- 
mettre un przsonnier pendant la féte. 
'5 Mais la foule tout entière cria 
« Otez celui-ci du monde,et délivrez- 
nous Barabbas ». 1° (Lequel, à cause 
d'une sédition qui s'était faite dans la 
ville, et d'un meurtre, avait été mis 
en prison). 

_ Pilate leur parla de nouveau, dé- 
Sirant renvoyer Jésus. ?! Mais eux 
redoublaient leurs clameurs, disant : 
« Crucifiez-le, crucifiez-le! » ?? Et 


Sap. 2, 15. 
Joa, 14, 30. 


Ps. 59, 4. 
Mat. 10, 5-6. 
[01 
Act. 10, 36. 


Rennittitur 
ad 
Herodem. 
Apr 


Luc. 13, 1; 
3, 1. 


Ab isto in- 
terrogatur 


Jüme. $. 9 s 
11, 29. 
Joa. 4, 45 ; 
6, 30. 


Eccli. 13, 14. 


Mat. 27, 14. 
Ps. 35, 10. 


et 
illuditur. 
Ap. 12, 10. 


rov. 27, 21, 


1 Reg. 21, 
14-15. 


Bap- 0, 20: 
Prov. 13, 1. 
Act. 4, 27. 
BUTS CNET 
Eph. 2, 13, 


Innocens 
invenitur, 


ME CE 
Ps. 34, 11. 


Act, 3, 13-14, 


Joa. 18, 38 ; 
19, 4. 


Jer. 2, 5. 
Ps. 16, 3. 


Ps, 37, 18. 
Mat. 27, 15. 
Marc. 15, 6. 
Joa. 18, 39. 


Barabb%æ 
componi- 
tur. 


Mat. 27, 20, 16. 
+ Marc.15, 11, 7. 


Joa. 18, 10, 
Act, 3, 14. 


Mors a 
plebe 
petitur. 


Joa. 19, 1. 


Jos. 9, 2. 
Ps. 36, 2-3. 


6. Aucune cause de mort. Cf. $. 92. — — 
6-12. Jésus devant Hérode. Spécial à saint Luc. 


7. Hérode Antipas était tétrarque de Galilée. 
Voir la note sur Matthieu, xiv, 1. 


44. Une robe blanche. Quoique le texte grec 
n'indique pas la couleur de la robe, on croit gé- 
néralement qu'elle était blanche, comme le dit la 
vulgate. Hérode en revétant Notre-Seigneur d'un 
vétement blanc. semble avoir voulu tourner en 
dérision la royauté du Christ, parce que les rois 
et les empereurs romains se paraient d'habits 
blancs dans les grandes solennités. 


13-25. Barabbas préféré à Jésus. Comparer avec 
Matthieu, xxvn, 45-26; Marc, xv, 6-15 ; Jean, xvni, 
39-40. 


16. Aprés l'avoir fait chátier par la flagellation. 
Le Talmud décrit ainsi la flagellation. « Les mains 
du condamné sont attachées à la colonne ; alors 
l'exécuteur public lui óte son vêtement, soit qu'il 
le déchire, soit qu'il l'en dépouille, de maniere à 
découvrir la poitrine. Une pierre est alors placée 
derriére le patient. Sur cette pierre le licteur est 
debout, tenant un fouet ou des lanières de cuir 
pliées de manière à former deux courroies qui 
s'élèvent et s'abaissent sur le condamné ». 

47. Pendant la fête de Páque. Cf. Matthieu, 
xxvlt, 155 Jean, xvul. 39. 

48. Barabbas. Voir la note sur Matthieu, Xxx1iy 

| 16. 
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Lucas, XXIII, 23-37. 


INN. Ultima Jesu (XE X, 


29 X XIV). 


— 3^ Passio Christi (XXII, 39- XXIII). 


AUXÜV ÉTOIN0EY OÙTOS ; oUd£v otriov Java- 
rov t0gov èv aŭto moudEvOus otv GUrOv 
2 Á o e | \ 9 Li 
«70700. °? Ot de ENEXEUTO q«uvoig ue- 
yakai GTOULEVOL GÜTOY OTGUQUOTYOL, zak 
X&Tl0/UVOY at pwval GÜTUY zat TWV GQ7L6- 
oéqv. 

~ A l 

24 © de IhAavog énérxouwes yeriod a to 
y B m. DR D l ` 
GTA AVTOV g nehvoe de «i roic tov du 
oT ow xal (povov ps sBAmuévov eig vov pva- 
27, ôv jjrovyro, vor è ‘Incodr zo9&£Ócxs 
TO JeAnuort «UT. 

t 


26 Kai wc anyyayov ačtov, ènhaßdóus- 
vot Zinavég Tvog Kvgnrotov. TOÙ £9 0tt£- 
vov GX" GYQOÙ, ent) qua AUTO TOY OrGvQOY 
qiégsw ózw09&v toù T500v. 

T "Hxolov9& dE oir noro 22] og TOU 
À«ov zai UY GAXCV OL xal ÉXÔTTOYTO zal 
£O orjvovv ŒUTOv. 28 Sroupeic dè xoûc COLL: 
0 noovc Eie Ovyuréoss Tegovouhiu, pon 
ZAOLETE Em eue, gtÀzjv EP Eavtac AÂUIETE xal 
éni ra Téva uwv. ‘Or idoy, à ÉQovTu 
EUUE êv cis čoovov Maxdow at oTeiQu, 
xal XolALoL Gt oùz £yervioav, zal paco oL 
ov4edqAcoav. 9? Tôre GOEoyTu Aéyew voic 
dosor  lléosre Pad "pene zal Toic Pouroic: 
Karpate à qua | ött & èv To vyo Eva 
m TOLOUOLY, ÈV T Enow ti yevntat; 

?"Hyovro dè xoi £rtoot dúo xazovoyoL OY 
GUT vais va. 33 Kai dre dc) 0v 
ET TOV TONOV TOY zu OUHErOV Koaviov, è &£x&L 
EOTUVQUOUY GUTOY zal TOUS 4040U070UG, ÖV 
piv éx dsgiwv, Ov dè 2E dovoregey. 1O 
de "I5oovg &Aeye' Tate, dges «vroic 0U 
yao 0LÓGOL Ti 7t0LOUOL. cem OLLEVOL dE 
T UTILE GÜTOÙ iBaov 215 007. 

33 Ka elote o uoç Jewgowr EEE- 
zrýoov dE xci oí Goyovtes ovv rois, 
Myorveg' fiovc &0(08, CWOUTU Éavrdv, 
£i oùTÜg ¿otv o ae 0 TOÙ JtoU Erhe- 
«voc. 3t Evénwacov dE adt xai oi otga- 
TUTO, HQOGEQ 40 LEVOL xoi dos : O aa 
ovr Txat Àzyovrsg Ei ov si d facerc 


23. D: erevogdiooa:. [LIT x. ror a. 

24 LT: À. Ma. 

23. NABT* evroz. LT* týr. 

26. NBCDLT: Ziuwra rive Kvgyreïor oyo- 
yervorv. 

27. LT9* (alt.) xat. 

29. TF eí. NBCLT: 

30. CT: Toere. 

31. BC* za. 

33. NBCL: 749ov. 


2! . 
&J'oeway. 


illos : Quid enim mali fecit 1ste? nullam 
causam mortis invénio in eo : corrípiam 
ergo illum, et dimittam. ?? At illi instá- 
bant vócibus magnis postulántes ut cru- 
cifigerétur : etinvalescébant voces eórum. 


Et Pilátus adjudicávit fieri petitió- 
nem eórum. ?? Dimisit autem illis eum 
qui propter homicidium et seditiónem 
missus füerat in cárcerem, quem peté- 
bant Jesum vero trádidit voluntáti 
eórum. 

26 Et cum dücerent eum, apprehendé- 
runt Simónem quemdam Cyrenénsem, 
veniéntem de villa : et imposuérunt illi 
crucem portáre post Jesum. 

27 Sequebátur autem illum multa turba 
pópuli, et mulierum : quæ plangébant et 
lamentabántur eum. ?$ Convérsus autem 
ad illas Jesus, dixit : Filiæ Jerusalem, 
nolite flere super me, sed super vos ipsas 
flete, et super filios vestros. ?? Quóniam 
ecce vénient dies in quibus dicent : Beá- 
tæ stériles, et ventres qui non genuérunt, 
et bera quæ non lactavérunt. ?? Tunc in- 
cipient dicere móntibus : Cádite super 
nos : et cóllibus : Operite nos. ?! Quia si in 
viridi ligno hac fáciunt, in árido quid fiet? 

33 Ducebántur autem et álii duo ne- 
quam cum eo, ut interficeréntur. ?? Et 
postquam venérunt in locum qui vocátur 
Calvárie, ibi crucifixérunt eum : et 
latrónes, unum a dextris, et álterum a 
sinistris. ?* Jesus autem dicébat : Pater, 
dimitte illis non enim sciunt quid fáciunt. 
Dividéntes vero vestiménta ejus, misé- 
runt sortes. 

35 Et stabat pópulus spectans, et deri- 
débant eum príncipes cum eis, dicéntes : 
Alios salvos fecit, se salvum fáciat, si 
hic est Christus Dei eléctus. ?* Illudé- 
bant autem ei et mílites aecedéntes, et 
acétum offeréntes ei, %7 et dicéntes 


34. B[LjD* 'O-zo:&c. (N ACDTNT) ' E RE 

35. LT p^ (alt.) «. [L] I5 RE cl 6-9. 
Exà. 

36. T°: Evénouëcr. 

35e KE]S 278 


'L]T* (alt.) x. 


23. Leurs cris. Grec : « leurs cris ct (ceux) des 
princes des prétres ». 


33. Les voleurs. Grec : « les malfaiteurs ». Item Y. 39. 


Luc, XXIII, 23-37. 385 


III. Derniers jours (XE X, 29- XXIV). — 3° La Passion (XXII, 39- XXIII). 


Pilate, pour la troisième fois, leur dit: za "i "io. 


« Mais quel mal a fait celui-ci? Je ne zz 
trouve aucune cause de mort en lui; ^% 313 
je le chátierai donc et le renverrai ». 

23 Mais ils insistaient avec de grands „Prov: 1 1$, 
cris, demandant qu'on le crucifiàt; et 15? 
leurs cris devenaient de plus en plus 

forts. 

? Et Pilate ordonna que ce qu'ils 7225 
demandaient fût exécuté. ? Ainsi il reste" 
leur délivra celui qui avait été mis en 5,5 £7 
prison pour cause de sédition et de san? iS ,, 
meurtre, et qu'ils demandaient, et il 3o» 1$ 1$ 
abandonna Jésus à leur volonté. Hs c 

26 Or comme ils l'emmenaient, ils A cyrenæo 

. . ° ` juvatur. 
prirent un certain Simon de Cyréne, i, 27, 32. 
qui revenait des champs, et le char- Vere i% 2t 


gèrent de porter la croix derrière Jé- 12st- Tis 
sus. 


27 Or une grande foule de peuple Mulieres 
° . solatur. 
et de femmes le suivaient, se frappant ram 1,2. 
la poitrine et se lamentant sur lui. 
28 Mais Jésus, se tournant vers elles, P% $% 15; 
dit : « Filles de Jérusalem, ne pleurez 7519.42. 
pas sur moi, mais pleurez sur vous- Met, 1» 40: 
mêmes etsur vos enfents ; ?? car voici ue. 19, 4344. 


e . ` : Sap. 3, 13-14. 
que viendront des jours où l'on dira : "5.341 


Luc. 21, 23. 


Heureuses les stériles, et les entrailles “oz 9, 14. 
qui n'ont pas engendré, et les mamel- 

les qui n'ont point allaité! 3° Alors os 10,5. 
ils commenceront à dire aux monta- Ams4- 


gnes : Tombez sur nous : et aux col- 


lines : Couvrez-nous. ?! Car si l'on > ms, 12 
fait ainsi au bois vert, que sera-t-il rue. 16, 23. 
fait au bois sec? » E 

??Ün conduisait aussi avec lui deux €"'"eifisi- 


autres hommes qui étaient des mal- 32212525 
faiteurs, pour les mettre à mort. ?? Et 7919.17. 


Luc. 22, 37. 


lorsqu'ils furent arrivés au lieu qui 535. 
z s k e NA Dan. 9, 26. 

est appelé Calvaire, ils le crucifiérent, 15255? 
et les voleurs aussi, l'un à sa droite, t. M 
uc. o, . 


lautre à sa gauche. ?* Mais Jésus 5. 53, 12,6. 


E. : Act. 3, 17; 
disait : « Mon Père, pardonnez-leur, mer cue 
5 o ebr. 7, 25. 

car ils ne savent ce qu'ils font ». Joa. 1s, 22. 
3 R . Mat. 27, 35. 

Partageant ensuite ses vêtements, ils Mare. 15, 21. 
OPE] oa. 19, 23. 

y jetèrent le sort. Ps. 31, 19-20. 
E z . ` Hudi . 
?3Et]e peuple était là, regardant, Mar 27 ar. 

o ° Marc. 15, 31. 

et les chefs le raillaient avec le peuple ren. 314. 
disant : « Il a sauvé les autres; qu'il ferr. 9, 2». 


se sauve, s'il est le Christ, l'élu de 5,7 


Dieu ». 36 Les soldats mêmes, s'ap- "ss 


prochant, l'insultaient, lui présentant P iae 
. * e. . 9 
du vinaigre, ?? et disant : « Si tu es i5. 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


24. Condamnation du Sauveur. Comparer avec 
Matthieu, xxvii, 26; Marc, xv, 15; Jean, xix, 13- 
16, 


26. Simon de Cyrene. Comparer avec Matthieu, 
XXVI, 32; Marc, xv, 21. Voir les notes, ?6id. 


21-31. Saintes femmes. Trait propre à saint Luc. 


33. Crucifiement. Comparer avec Matthieu, 
XXVII, 39-38; Marc, xv, 22-28; Jean, xix, 17-24. 

33. Au lieu qui est appelé Calvaire,ou le Cráne, 
parce que, pense-t-on, cet endroit avait une cer- 
taine ressemblance avec un crâne. Voir la note 
sur Matthieu, xxvii, 33. — Ils le crucifièrent. Voir 
la note sur Matthieu, xxvii, 35. 


35-39. Insultes au Sauveur. Comparer avec Mat- 
thieu, xxvi, 39-44; Marc, xv, 29-32. 
35. L'élu de Dieu. Voir la note sur Isaie, XLII 1. 


" 36. Du vinaigre. Voir la note sur Jean, xix, 29- 
0, 
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Lucas, XXIII, 38-53. 


ELLE. Ultima Jesu (XIX, 29- XXIV). — 3° Passio Christi (XXII, 39- XXIII). 


TY Jovóatuv, 0(000v OE savtOv. 38 Hy dè 
xol ETYOOPN YEY OUEN Em auto ygcu- 
pao ÆEMyrinoic xal Popoixoic xai "Efoot- 
xoig" Ovvóc oriy 0 facis) vOv "Iovdatov. 

39 Eic dè TOY xg D EvTQY xaxovgywv 
donet &ÜTO?, heyr" Ei où & 0 Xg- 
OTCG, GW GO osavtov xal joe. 10 Aro- 
xogiQsig dè 0 ËTegoc èTETIpUE auTO, Ayer 
Ov? pos oU vOv DEUV, ÒTL £v TO ŒUTO 
xglpumi s; "xol qusc uiv dixaiwç due 
yàg (v ÉnQUEUE? aztoAoqu o vopcey 0v 0C 
dè oùdèv dronov Engots. ^? Koi &Aeye TO 
560i Myiodnri uov, xigie, 0rav 9 pe 
ey TÉ bacsi cov.  '? Kai ère GÛTO 0 
ncovc Aur Aéyc coL, OHHLEQOV HET’ &uov 
£n EV TW ) nagaðeiow. 

Hy dè ofge wga bera xal CHÔTOG 
éyéveto èp’ óy Thv yn Ecoc coc ÈVVÁTNE, 
15 xai doxoviodq ó ý uoç xal ioyiogT to 
XUTUTÉTUOLG TOU VOV LÉGOY. 


16 Koi pomiouc qovy ueyakn 0 TInoovc 
ne" Haeo, eic zeige 00U nagaJ1ouu 
TO znvsUud OV, xai TUUTU siz«üv éEénvevosv. 

+T [du y ÔÈ 0 EXGTOVTAYYOG TO YEVOHLEVOY, 
20dEuce rov Jeov Aéywv ’Ovtwc 0 &v3go- 
MOG OÙTOG déxuog ñv. ^8 Kai z&vrsg ot 
OULTUQUYEVO EVOL 0 0 got enl vv Jewgiav 
TÆVTŅY, Jewgovvreç TO _yevóueva, TÚNTOV- 
Tec émvrQv và ovi (ón£orgeqov. *? Ei- 
oU5xsica» ÔÈ návrsg oi YVWOTO GÜTOU LU 
xoóOev, xal yuvairec ut cvvaxohovłýouoat 
QUT(Q ATO 7zc TI cMÀalac, 0QQO0GL TUUTU. 

50 Koi ido, «vro gvónati Top, Bov- 
ÀAEUTNG Uto, avo &yoJoc xoi dixuros 
5 (ovrog OÙX qv GUyXUTUTET euuévoc ty pov- 
M xoi T) AQUEEL ovra), ano Agua 
nokewg tov "Iovdaicv, 0c xai xgoceðEyETo 
xal GÜTOS tv Baoukeiur rov Feot *? obroc 
7Q0GE Tv to lhAero frnouro TO OQ 
TOU Inoov, 53 vai xcStAuv adto Ever Ateey 
vto GivÓóvi, xai 8O«xsv a)rO iv uvüuatt 
AuEevro , où oUx zv ovdsnw ovósic xslusvoc. 


38. L: éreyeye. (T*). [L]|TBC* youu. Eocix. 
(NADLX+). [L]T pon. o$z. in f. (L* èor. T* 
or. ò). 39. T (* 4éy.) : Ox ov ei ð Xo.; 40. T: 
inwwudy are loy. 42. T: &eyer: Tyos uv. [L]T* 
xig. 43. T* à Tyo. (Al.: ozuegov). 44. LT: K. 7» 
705. 44. NBG T: 7. jie éxAdeíztovroc (seu &xAéz.): 
éoy. ðt. 46. LTNABC: zaçarideuæ (D: -dyiu). 
LT: zéro (T* x.). 47. T: édoëaler. 48. LT: Jew- 


Si tu es rex Judeórum, salvum te fac. 
35 Erat autem et superscriptio scripta 
super eum litteris græcis, et latínis, et 
hebráicis : Hic est rex Judeeórum. 

3* Unus autem de his qui pendébant 
latrónibus, blasphemábat eum, dicens : 
Si tu es Christus, salvum fac temetíp- 
sum, et nos. *^ Respóndens autem alter 
increpábat eum, dicens : Neque tu times 
Deum, quod in eádem damnatióne es. 
*! Et nos quidem juste, nam digna factis 
recípimus : hic vero nihil mali gessit. 
12 Et dicébat ad Jesum : Dómine, me- 
ménto mei, cum véneris in regnum 
tuum. *? Et dixit illi Jesus : Amen dico 
tibi : hódie mecum eris in paradiso. 

*! Erat autem fere hora sexta, et téne- 
bre facte sunt in univérsam terram 
usque in horam nonam. *? Et obscurátus 
est sol : et velum templi scissum est 
médium. 

6 Et clamans voce magna Jesus ait : 
Pater, in manus tuas comméndo spiri- 
tum meum. Et hac dicens, expirávit. 

“T Videns autem centürio quod factum 
fuerat, glorificávit Deum, dicens : Vere 
hic homo justus erat. *8 Et omnis turba 
eórum qui simul áderant ad spectáculum 
istud, et vidébant qus fiébant, percu- 
tiéntes péctora sua revertebántur. +° Sta- 
bant autem omnes noti ejus a longe, et 
mulieres qua secüte eum eranta Gali- 
læa, haec vidéntes. 

50 Et ecce vir nómine Joseph, qui erat 
decürio, vir bonus et justus : ë! hic non 
consénserat consilio, et áctibus eórum, 
ab Arimathæa civitáte Jud£æ, qui ex- 
pectábat et ipse regnum Dei : ?? hic 
accéssit ad Pilátum, et pétiit corpus 
Jesu : ?? et depósitum invólvit síndone, 
et pósuit eum in monuménto excíso, in 
quo nondum quisquam pósitus füerat. 


egoovrtg. T* éaur. 49. LT: avto. LT emo. TT 
ai. 51, L T* (alt.) x. et x. aër. 33. LTO* (pr.) 
auto. LT?: #9. avrov. LT: 


adete nw. 


50. Un décurion nommé Joseph. Grec : « un homme 
nommé Joseph, qui était sénateur ». 

51. Le commencement du verset figure dans le grec 
entre parentheses. — Ville de Judce. Grec : « ville 
des Juifs ». 


52. Vint. Grec littéralement : « celui-ci venan . 


— ——À— — 
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ANE. Derniers jours (XE X, 29- XXIV). — 3° La Passion (XXII, 39- XXIII). 


Mat. 27, 37. 
lare. 15, 26. 
Joa. 19, 19. 
Hab. 2, 2. 


le roi des Juifs, sauve-toi ». 38 Il y, 
avait aussi au-dessus de lui une ins- 
cription oü était écrit en caractéres 
grecs, latins et hébreux : CELUI-CI EST 
LE ROI DES JUIFS. 

3? Or l'un des voleurs qui étaient 
suspendus en croix le blasphémait, 
disant : « S1 tu es le Christ, sauve-toi 
toi-même, et nous aussi ». *? Mais 
l'autre, répondant, le reprenait, di- 
sant : « Ne crains-tu point Dieu, 
quand tu subis la méme condamna- 
tion? *! Encore pour nous, c'est avec 
justice; car nous recevons ce que nos 
actions méritent; mais celui-ci n'a 
rien fait de mal ». *? Et il disait à Jé- 
sus : « Selgneur, souvenez-vous de 
moi quand vous serez arrivé dans vo- 
ire royaume ». *? Et Jésus lui dit : ? erm 
« En vérité, je te le dis, aujourd'hui ^ '- 
iu seras avec mol dans le paradis ». 

14 |l était environ la sixième heure, Portenta. 
et les ténèbres couvrirent toute lane 1,3 
terre jusqu à la neuvième heure. ** Et sap. 17, 19-20. 
le soleil s'obscurcit, et le voile du tem- xa. 15, 35. 
ple se déchira par le milieu. 

+6 Alors, criant d'une voix forte, Moritur 
Jésus dit: « Mon père, jeremets mon gs 3% $. 
esprit entre vos mains ». Et disant iu 27, 39, 
cela, il expira. Joa. 19, 30. 

11 Or le centurion voyant ce qui Astantium 
était arrivé, glorifia Dieu, disant : at. 27, 51. 
« Vraiment cet homme était juste ». "^^ 1> ** 
18 Et toute la multitude de ceux qui 795,5; 
assistaient à ce spectacle, et qui Bie 
voyaient ce qui se passait, s'en re- Xi 
tournaient, frappant leur poitrine. 

19 Tous ceux de la connaissance de 

Jésus, et les femmes qui l'avaient 
suivi de Galilée, se tenaient à l'écart 
considérant toutes ces choses. 

50 Mais voilà qu'un décurion nommé sepeiitur. 
Joseph, homme bon et juste, 5! qui xis 15, 43. 
n'avait consenti ni au dessein, ni aux "" ^^ 
actes des autres, et qui était d'Ari- Ron. 16, 10. 

D . à .,. Mat. 6, 33. 
mathie, ville de Judée, et attendait ruc.», z5, 38. 
lui-même le royaume de Dieu, ?? vint dare. 15, 43. 

> 2 Mat. 27, 58. 
vers Pilate, et lui demanda le corps 
de Jésus. ?? Et l'ayant détaché de la 
croix, il l'enveloppa d'un linceul, et 
le mit dans un sépulcre taillé dans 
le roc, où personne n'avait encore 
été mis. 


Latro 
poenitens. 


Mat. 27, 44. 


Ps. 68, 10. 
Jer. 15, 10. 


2 Tim. 4, 2. 
Ps. 13, 3. 
2 Cor. 5, 10, 
Is. 3, 11. 


Sap. 16, 13 ; 
Iy: 
Mat. 1, 21; 
16, 28. 


1e Ero 1e 
30, 12. 
Luc. 8, 2-3. 
Joa. 19, 25. 
Mat. 27, 55. 
? Marc. 15, 40. 


Joa. 19, 31. 
Hebr. 4, 10. 
Mat. 27, 60. 
Ps. 15, 10. 


Mare, 15, 32. | 


38. Une inscription. Voir la note sur Matthieu, 
XXVII, 37. 


40-43. Le bon larron. Trait rapporté seulement 
par saint Luc. ] 

40. L'autre. Voir la note sur Matthieu, xxvn, 
4%. 


44-45, Ténèbres et autres prodiges. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 45-53; Marc, xv, 33-38. 

4h. La sixième heure... la neuvième heure ré- 
pondent à midi et à trois heures. — Toute la 
terre, la Judée et quelques pays voisins. 


46. Dernier soupir du Sauveur. Comparer avec 
Matthieu, xxvn, 50 ; Marc, xv, 37; Jean, xix, 28- 


41-49. Centurion et autres spectateurs. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 54-56; Marc, xv, 39-41. 

41. Centurion. Voir les notes sur Matthieu, viu, 
95 XXVII, 55. 


49. Les femmes qui l'avaient suivi de Galilée, 
Marie-Madeleine, Marie de Cléophas, Salomé. 


50-55. Sépulture. Compareravec Matthieu, xxvir, 
57-61; Marc, xv, 42-41; Jean, xix, 38-42. 

50. Un décurion, un membre du sanhédrin. 

51. Arimathie. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 
57. 


52. Lui demanda le corps de Jésus. Voir la note 
sur Matthieu, xxvi, 58. 


53. L'enveloppa d'un linceul. Voir la note sur 
Matthieu, xxvn, 59. — Un sépulcre. Voir la note 
sur Matthieu, xxvn, 60. 
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Lucas, XXIII, 54 — XXIV, 13. 


NEN. Ultima Jesu (XE X, 29- XXIV). — 4» Glorificatio Christi (XXIV). 


54 Kai quéou nv zagooxevy, xoi otf Bavor 
én£quoxs. 9? KavaxoLovO1oacot dè xal yv- 
VOixtc, æitiveç Oury OvveAqAvO'wOL avto èx 

n J 2) A \ ~ 4 
TNS l'eAuetac, i9euoovro TO uvqustov xoi 
«cérédq1000uo atot. |? Yroorgéyaoot 
dè qToluaoaYv couuora xoi póga, xal TO 

\ A [4 ^ \ à ? / 
uev ocBorov Ņov yadav xata TNV évroAqv. 


XXIV. T} dé qua twv oafppúrwv 0g99ov 
, yaa 53 A ` ~ , a 
Pados zÀJov Ent T0 vu, péoovou à 
ATOLUUOUY CQWLATO, XOL TIYSG GUY UTC. 
? Evoov de tov Mdoy dnoxsxviGuévor àno 
ToÙ uymusiov, ? xai sicskDOVOUL oùz tÜgov 
TO owua ToU xvgiov "Igoov. 
4 A. D ~ ~ 2.5 
Kai éyéveto év tw danopsiodou ada 

` / M 2 / A 2/ > Li 
negl tovtov, zat idov, dúo &vðgsç éné- 
otyoav avtuiç iv ĉoðhosow dorgantoúdag. 
j Eugópwv dè yevousvwv &U OY xal xMvov- 
OWV TO NQÖÇWTNOV EÇ ví ynv, sinov "90g 
evtüg Ti Gwrsirs tov Lovra usta Tor 

m 6 > y - > , > ? 
vexowv; ? ovx sorw wde, all’ my£gOT. 
~w , ^w 
Myiodnre wc éhdimoer duir, Ett dv &v v7) 
lola, " Aye “Or da trov viðv toù 
2 L4 ied > b 2 , 
&vdQuztov nagaðodyvat sic yEious v9. ou- 
nwv ŒUOOTUIAUV xcv OravQoOZvoi xai T) 
TOLT) 74£00. GVUOTVUL. 
8 Kai duvilo9 ov Ónud JTOÙ 
L5oJqocar TØV ÖNUČTWV ØÜTOÙ, 
? xai VAOOTOEWGOUL C70 TOU LLYTILSLOU ČNŅY- 
ysiÀav tavta návta Tois Erðsza xal moi 
roig Aowrtoig. ‘Hour dè $ Mayor 
Magia xoi Llwavva xoi Mugia "Iazaffov xoi 
at Àorzai oùv GUTUIG, Ut &ÀSyOY 7tQ0G TOÙG 
> lá ~ 44 K \ 2 ^ > , 
GTOOTOÀOUS TOTO. GLÉPEVNOUY EVWNLOV 
auto y wgsl ÀNOOG TO Onuora cGUrQv, xci 
5740rOovv GUTOL. 

À * 

12 O dé Ilérooc avaorog £doauer ini to 
uvņnutiov, xai tagoxvyoc BAénsu To Jon 
xeiueva  uCva, xoi GTNATE ngos EGVTOr 
Javuabwy TO y&yovóc. 

13 Kai 1001, dúo & QUTOQY four HOQEUU- 
evot Èv eT») TÅ NUEQE eic XOU Gn zov- 
cav oradiovc ibjxovre dno ‘Tegovourr u, j 


54. LT?: Tagaoxeuys (D: zgo caBBatov). D* 
xoi oa. nég. 

55. NAC T* xot (BL: a2). D: (l.ix) dro. 

1. LT: Badéw (* x.-avz-). 

3. LT: eéce48.. ðt. T* z8 xvo. "I. 4. LT: aroo. et : 
&o9711 OTeanTé og. 

9. T: và zrgocwrra. NBCDT: eizrav. 

6. D* ovx Forw-5y. 

7. NBCT: vov viðv vov av9. Or del. 


51 Et dies erat parascéves, et sábba- 
tum illucescébat. ?? Subsecütæ autem 
mulíeres, quæ cum eo vénerant de Gali- 
læa, vidérunt monuméntum, et quemád- 
modum pósitum erat corpus ejus. ?9 Et 
reverténtes paravérunt arómata, et un- 
guénta : et sábbato quidem siluérunt 
secündum mandátum. 

XXIV. ' Una autem sábbati valde 
dilüculo venérunt ad monuméntum, por- 
tántes que paráverant arómata : ? et 
invenérunt lápidem revolütum a monu- 
ménto. ? Et ingréssæ non invenérunt cor- 
pus Dómini Jesu. 

^ Et factum est, dum mente conster- 
náte essent de isto, ecce duo viri 
stetérunt secus illas in veste fulgénti. 
5 Cum timérent autem, et declinárent 
vultum in terram, dixérunt ad illas : 
Quid quæritis vivéntem cum mórtuis? 
6 Non est hic, sed surréxit : recordámini 
quáliter locütus est vobis, cum adhuc in 
Galilæa esset,” dicens : Quia opórtet 
Fílium hóminis tradi in manus hóminum 
peccatórum, et crucifigi, et die tértia 
resurgere. 

5 Et recordáte sunt verbórum ejus. 
? Et regrésse a monuménto nuntiavé- 
runt hec ómnia illis ándecim, et céte- 
ris ómnibus. 1° Erat autem María Mag- 
daléne, et Joánna, et María Jacóbi, et 
céteræ quae cum eis erant, quæ dicébant 
ad apóstolos hsec. !! Et visa sunt ante 
illos, sicut deliraméntum, verba ista : et 
non credidérunt illis. 

12 Petrus autem surgens cucürrit ad 
monuméntum : et procümbens vidit lin- 
teámina sola pósita, et ábiit secum mi- 
rans quod factum füerat. 

13 Et ecce duo ex illis ibant ipsa die in 
castéllum, quod erat in spátio stadiórum 
sexaginta ab Jerúsalem, nómine Em- 


9. NDT: márta tavta. 

10. T!X: zv de (NBT?X: joavy Ót; ADX*). 
? mu (a. Tanx) 2. DNE cov 

11. LT*: 6. zou 

12. [L*]D* (NABXT)- NB* xeu. (A: FT. 
D: ze. avo»). 

XXIV. 4. Le Grec a en plus à la fin : « et quelques 
autres (personnes) avec elles ». 


oo 


Luc, XXIII, 54— XXIV, 13. 
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INE. Derniers jours (XIX, 29- XXIV). — 4° La Glorification (XXIV). 


Ungitur. 


54 Or c'était le jour de la prépara- 45255. 
tion, et le sabbat allait commencer. 7 19,31,32. 
55 Les femmes qui étaient venues de Mat. 27, 61. 
la Galilée avec Jésus ayant suivi Joa. 19,31. 
Joseph, virent le sépulcre, et comment 
le corps de Jésus y avait été mis. 

36 Et s'en retournant, elles préparé- maro. 16, 1. 
rent des aromates et des parfums; et 125515. 
pendant le sabbat, elles demeurérent 

en repos, selon la loi. 

XXIV. ' Mais le premier jour de 
la semaine, elles vinrent de gran 
matin au sépulcre, apportant les par- 
fums qu'elles avaient préparés; ? 
elles trouvèrent la pierre ótée du sé- Pe 755 
pulcre. ? Et étant entrées, elles ne Joa. 20, 1. 
trouvèrent point le corps du Seigneur Ez s42. 
Jésus. 

* Or il arriva, pendant qu'en leur Angeli aa 

° > mulieres. 
âme elles en étaient consternées, que act. 3, 10; 
près d'elles parurent deux hommes Mat. ?s, «3. 
avec des robes resplendissantes, ? et Joa. 2, 12. 
comme elles étaient effrayées et bais- 4» s 
saient le visage vers la terre, ils 
leur dirent : « Pourquoi cherchez- 
vous parmi les morts celui qui est 
vivant? © Il n'est pas ici, mais il est ps2, « 
ressuscité; rappelez-vous comment 1 co. Js 20. 
il vous a parlé quand il était encore `° ` 
en Galilée, 7 disant : Il faut que le 
Fils de l’homme soit livré entre les 
mains des hommes pécheurs, qu'il 
soit crucifié, et que le troisième jour 
il ressuscite ». 

* Et elles se ressouvinrent de ses 
paroles. ? Et revenues du sépulcre, 
elles annoncérent toutes ces choses 
aux onze et à tous les autres. 1° Or 
c'étaient Marie-Madeleine, Jeanne, 
Marie, mère de Jacques, et les autres 
qui étaient avec elles, qui rapportaient 
ces choses aux apôtres. !! Et ce récit Mare. 16, 11. 
leur parut comme du délire, et ils ne 17e: s, 12: 
les crurent pas. 


4° A 
mulieribus 
non 
invenitur. 


Mat. 26. 1. 
et Mare. 16, 2. 


Luc. 9, 22. 
Mat. 16, 21; 
20, 18-19. 
Os. 6, 3. 


illae 
apostolis 
nuntiant. 
Lam. 1, 22. 
Joa. 16, 20. 
Aet. 1, 17. 
Mat. 28, 8. 
Marc. 16, 8, 

10. 


Luc. 8, 2-3; 
23, 55. 


'? Cependant Pierre, se levant, Currit 
, , E ^etrus, 
courut au sépulcre; ets'étantpenché, soa ,, , 10 


il ne vit que les linges posés à terre, ?* 67, 3e. 
et il s'en alla, admirant en lui-même 
ce qui était arrivé. 

13 Or voici que deux d'entre eux LES 
allaient ce même jour à un village discipulis 
nommé Emmaüs, qui était à la dis- Emmaus. 
tance de soixante stades de Jérusalem. yae: 1% 1- 


54. La préparation. Voir la note sur Matthieu, 
XXVII, 62. 


56. Les saintes femmes achétent des aromates. 
Trait propre à saint Luc. — Des aromates et des 
parfums. Voir la note sur Jean, xix, 39., 


49 La Glorification, XXIV. 


XXIV. 1-3. Résurrection. Saintes femmes au 
tombeau. Comparer avec Matthieu, XXVIII, 1-2, 
Mare, xvi, 2-4; Jean, XX, 1. 

1. Le premier jour de la semaine est le di- 
manche. 

2. La pierre qui servait de porte au sépulere. 


4-8. Apparition d'anges. Comparer avec Matthieu, 
xxvin, 2-7; Marc, xvi, 5-7. 

4. Deux hommes. Voir la note sur Matthieu 
XXVII, 2. 


_ 6 En Galilée. Voir la note sur Matthieu, XXVII, 


CA 
. 


9-11. Les saintes femmes préviennent les Apó- 
tres. Comparer avec Matthieu, xxvin, 8; Marc, 
XVI, 8-40; Jean, xx, 9. 


10. Marie-Madeleine..... Marie de Cléophas, mère 
de Jacques le Mineur. Voir la note sur Matthieu, 
xxvi, 56. — Jeanne, femme de Chusa, intendant 
S rede Antipas. Voir plus haut la note sur vi, 


12. Pierre et Jean au sépulcre. Propre à saint 
Luc. 
12. Les linges. Voir la note sur Jean, xIx, 40. 


13-35. Apparition de Notre-Seigneur aux disci- 
ples d'Emmaüs. Comparer avec Marc, xvi, 12-13. 

13. Deux d'entre eux; c'est-à-dire deux d'entre 
les disciples auxquels les saintes femmes racon- 
tèrent (Y.9) ce qu'elles avaient vu au sépulcre. — 


* Marc. 16, 12. | L'un des deux disciples est Cléophas nommé plus 
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Lucas, XXIV, 14-29. 


LIL, Ultima Jesu (XIX, 29- XXIV). — 4° Glorificatio Christi (XXIV). 


— 


\ 
0voua Euuaouc, ^ xoi avoi wuihovy n905 
mw d 
&AÀqAovg zsgl zm&vrov rov ovupspnkxorov 
voro. !? Koi Eyerero £v tw OjuAsiv æv- 
~~ € 2 iod > 
ToÙc xai Oviqrsiv, xat avrOG 0 Inoovc èy- 
L4 # 2 ve 46 ide 2 + A, \ 
yto«c ourenogevero avroic "Soi de opaluoi 
~ ^w ^w fa 2 , 
«Ur(QYv ÉXQUTOUVTO TOU UN értiy vao Yat GUTO?Y. 
17 Eins dè ngoc avrovg Tiveç ot oyo 
(8 c 
OÙTOL, OÙc GrTiBGAETE zvgOc &AÀgAovg vno- 
(ord J > , 18? 4 
TUTOUVTEG, XAL LOTE OXUOQU7OL; T0- 
#o1d sic dè 0 E o 0YOLLO. KAsonuc, sins 
7006 avtor Xv uovoç zragoréic Ev Tegov- 
ondhe xal ovx £yvac TO yeroueva Ev COLE] 
èv TAIG ÑUEQUG TATAL; 19 Kai simsv aù- 
roig lloiu; Ot dé sinov aùrw Ta nesot 
T ~ ~ Ni à J a >" Br 2 , ^9 
z00V rov Noblwgutov, Öç £yévero Gr 
, \ ? ? 
7:90Q1; 116, Óvraroc év &pyc zal hoyw £vav- 
~ > T ~ ' 
tiov TOU Jsov xal zavroc vov aov’ ?? 07 
Li 2 A c ? — \ € » 
TE nageduxur «ity où doyuegsic xai ot &g- 
Xovisc qv siç xoia Q'ur&rov, xal ÉOTUU- 
owour airov. ?'"Hyusig è gAniCousv, ótt 
aÜTOG otv Ò péklwv Avrçovodut TO v loge. 
dlha e OÙY 740i TOUTOI, TOiTY Taÿrp 
dip dyEt GAEQOY, oq" OÙ TULTUA EyEVETO. 
22^ dÀÀa xal yvvoixig tiveç ÈE uwv Egé- 
otTouv UGS, yevousrat OQJQUUL ini TO 
~ e fe >] 
uwnustov, ?? xai un EVOOTOUL TO OO av- 
ToU 7ÀJov, A£yovoot zai ontaciav Gyy&Àor 
a , a ! S ERAT ue 2, A 
Ewoparévar ot Aëyovoir avrov Gyr. ?5 Koi 
(T3136 Tue TOY OÙr uiv nè TO nry- 
ueiov, xoi EQOY OÙTW xaJ xal ai yvvoi- 
xec sinov, «UvOv dè ovx sidov. 


25 Kai uvroc sine ngoc avtov 42 dvónror 
xui Poudeis t) xaodig, rov wortvsw éni 
ngot oig SÀGÀxoav ot zpoqm5ro. ° Ojjyi 
Taudta édeset nudstr tov Xgiorov zal sgsÀ- 
siv sig tiv doSav uvrov: ?' Koi dọoEd- 
usvos ano Mwosws xoi ano návtwv tov 
TQOPNTOY Jimouvever aitoi év mucouc 
Tac youquic TO negl GUrOU. 

Cor jjyyvoov sig Tv xam, où èno- 
QEVOYTO, xai QÜTOG MNQOGENOLETTO HOŸQUTEQU 
zogsvsoJou.  ?? Koi naosfidourro avrov, 
Aéyorrsg Meivov us muwr, Or ngos 
Eonéqur goti xol xexuxer À muéou. Koi 


17. D* x. ëore (NABT?: éoréIyocr). 

18. LT* č ([L]t 48 erar). GKSTO* (pr.) £r. 
20. D Schulz: óc. 21. LT: x. ovr. NBT?* o7u. 
22. LT: ogSarat. 

23. BT!: z42av. D* (alt.) x. 
24. BDL* (tert.) xo. 

95. D* roð nor. 


27. L: diegu. (T?: teg, revoer). 


| maus. !* Et ipsi loquebántur ad ínvicem 


de his ómnibus quæ acciderant. !? Et 
factum est, dum fabularéntur, et secum 
quærerent : et ipse Jesus appropínquans 
ibat cum illis : t6 óculi autem illórum 
tenebántur ne eum agnóscerent. 

17 Et ait ad illos : Qui sunt hi sermó- 
nes, quos confértis ad ínvicem ambulán- 
ies, et estis tristes? 18 Et respóndens 
unus, cui nomen Cléophas, dixit ei : Tu 
solus peregrínus es in Jerüsalem, et non 
cognovisti quz facta sunt in illa his dié- 
bus? !? Quibus ille dixit : Quæ? Et dixé- 
runt : De Jesu Nazaréno, qui fuit vir pro- 
phéta, potensin ópere et sermóne coram 
Deo ct omni pópulo : ?? et quómodo eum 
iradidérunt summi sacerdótes et prínci- 
pes nostri in damnatiónem mortis, et 
crucifixérunt eum : ?! nos autem spera- 
bámus quia ipse esset redemptürus 
Israel : et nunc super hæc ómnia, tértia 
dies est hódie quod hæc facta sunt. 


?? Sed et mulieres quædam ex nostris 
terruérunt nos, qui ante lucem fuérunt 
ad monuméntum, ?? et. non invénto cór- 
pore ejus, venérunt. dicéntes se étiam 
visiónem angelórum vidísse, qui dicunt 
eum vivere. ?* Et abiérunt quidam ex 
nostris ad monuméntum : et ita invené- 
runt sicut mulíeres dixérunt, ipsum vero 
non invenérunt. 

25 Et ipse dixit ad eos : O stulti, et 
tardi corde ad credéndum in ómnibus 
quie locüti sunt prophétæ! ?** Nonne hac 
opórtuit pati Christum, et ita intráre in 
glóriam suam? ?* Et incípiens a Móyse, 
et ómnibus prophétis, interpretabätnr 
illis in ómnibus scriptüris quae de ipso 
erant. 

?8 Et appropinquavérunt castéllo quo 
ibant : et ipse se finxit lóngius ire. ?? Et 
coégérunt illum, dicéntes : Mane nobís- 
cum, quóniam advesperáscit, et inclináta 

28. B: 7yyixar. LT: 
HOÎEWTEROT. 


29. [LIT+ 407 (a. 7. 


16. On peut traduire : « mais ils avaient comme un 
bandeau sur les yeux, de sorte qu'ils ne le recon- 
nurent point ». 

18. Es-tu seul si élranger dans Jérusalem que tu ne 
saches point. Grec :« tu es seul à habiter Jerusalem 
età ne pas savoir ». 

29, Et il entra avec eux. Grec 
demeurer avec eux ». 


neosemouwouro. ABL Tt: 


:« et il entra pour 


e "—-——DM 


rtt 


nt 
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44 : , 1 Eph. 4,29. | loin, verset 48 ; l'autre, suivant un certain nombre 
| Et ils a entretenalent de tout Ge d'interprétes, aurait été saint Luc lui-méme. — 
qui s'était passe. 15 Et il arriva QUE ps. 23,6. | Emmaüs est probablement Nicopolis, aujourd'hui 
: Amouás. Selon d'autres, c'est Koloniéh ou Kou- 


pendant qu'ils discouraient et confé- ^57 7 7^ | eibéh. — Un stade valait 485 mètres. 
raient ensemble, Jésus lui-même, %* 19, 20. 
s'étant approché, marchait avec eux. 
16 Mais leurs yeux étaient retenus de Jos?» 11; 
eur qu'ils ne le reconnussent. 
17 Et il leur dit : « Quels sont ces "orem de! 


morte 


discours que vous tenez ainsi en mar- Christi 


deceptio. 


chant, etpourquoi êtes-vous tristes? » gor 5 5; 


Mat. 12, 34. : -. ' , 
2 " ys 18. Cléophas parait être une contraction de Cléo- 

, , , . 16, 20. 3 a n 
18 Et l’un d eux, nomme Cléophas, id E an paie: On So que ce disciple est différent de 
A ' dit.: E i Hebr. 11, 13, | Celui dont il est parlé en saint Jean, xix, 25, parce 
répondant, lui dit : « Es-tu seul si 1 Pet. 2 11, | que saint Luc écrit ce dernier nom Alphée, vt, 45 


étranger dans Jérusalem, que tu ne act. 1,19. |et Actes, 1, 13. 
saches point ce qui s'y est passé ces 
jours-ci? » 1? « Quoi? » leur dit-il. Fedi. 35 17 | 
Et ils répondirent: « Touchant Jésus 1e, 7 16 
de Nazareth, qui fut un prophète puis- ^ | 
sant en œuvres et en paroles devant "e 6, 19. | 
Dieu et devant tout le peuple : ?9 et Joa. 16, 55. | 
comment les princes des prêtres et "21 
nos chefs l'ont livré pour étre con- 

damné à mort et l'ont crucifié : 

21 pour nous, nous espérions que, Gr. iio. 
c'était lui qui devait racheter Israël : i% 
et cependant, après tout cela, voici? 5 i. 
déjà le troisième jour que ces choses 7?" 15 * 
sont arrivées. 

29 


?? y A la vérité, quelques femmes Pe resur- 


rectione 


l b TE Jubii. 
qui sont des nôtres nous ont effrayés; „< d 


car étant allées avant le jour au sé- ,,75$. 
arc. 16, 2. | 


pulcre, ?? et n'ayant point trouvé son Jo% 2% 1. 
corps, ellessont venuesdisantqu'elles Lue- 24,5. | 
ont vu des anges mêmes qui disent © ^ 
qu'il est vivant. ?* Quelques-uns des 

nôtres sont allés aussi au sépulcre, !Ths 5, 
et ont trouvé toutes choses comme 7o 4, 42. 
les femmes l'ont dit; mais lui, ils ne 

l'ont pas trouvé ». 

25 Alors il leur dit : « O insensés et E 95. Tout ce qu'ont dit les prophétes. Les disci- 
Eurum re tout ce qu'ont as 17; | Plés n'avaient remarqué dans les prophètes que 
dit les prophètes! ?9 Ne fallait-il pas sari? 14; | Yaient pas voulu prendre garde à ce qui se rap- 
que le Christ souffrit ces choses, et p. iM porte à sa vie humiliée et souffrante. 
entrát ainsi dans sa gloire? » ?* Eti: 
commençant par Moïse, et par tous sa 5 4546. | 
les prophètes, il leur interprétait i55»: 
dans toutes les Ecritures ce qui le i c5. 


concernait. os. 6, 1. 
28 Cependant ils approchèrent du "rs? 


; — " z E : 28. Feignit d'aller plus loin, dans le but de se 
village où ils allaient ; et Jésus feignit id E. 4i faire retenir par les deux disciples qu'il savait 
d'aller plus loin. ?? Mais ils le pres- Ze*,15,7 | vides de l'entendre. 


Luc. 14, 23. 
sèrent, disant : « Demeure avec um 
nous, car il se fait tard, et déjà le jour Et 2p 1e 


sch c 1 Cor. 11, 24. 
est sur son déclin ». Et il entra avec 4e% TUE 
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avvOc äpavros éyévero dm avra. °° Kai 
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óð&, xai wc Oujvoryev ziv Taç ygaqac; 

33 Kai dvaorüvrsg avro T) WQ ÜNE- 
orgewav siç TegovoaMju, xoi sU gov Guvmd gor- 
ouévous Toùc fvósxa xai vo)g OÙY aUroic, 
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est jam dies. Et intrávit cum illis. ?9 Et 
factum est, dum recümberet cum eis, 
accépit panem, et benedixit, ac fregit, et 
porrigébat illis. ?! Et apérti sunt óculi 
eórum, et cognovérunt eum: et ipse evá- 
nuit ex óculis eórum. ?? Et dixérunt ad 
Ínvicem : Nonne cor nostrum ardens erat 
in nobis, dumloquerétur in via, et aperi- 
ret nobis scriptüras ? 

33 Et surgéntes eádem hora regréssi 
sunt in Jerüsalem : et invenérunt con- 
gregátos ündecim, et eos qui cum illis 
erant, ?* dicéntes : Quod surréxit Dómi- 
nus vere, et appáruit Simóni. ?? Et ipsi 
narrábant qua gesta erant in via, et 
quómodo cognovérunt eum in fractióne 
panis. 

36 Dum autem heec loquüntur, stetit 
Jesus in médio eórum, et dicit eis : Pax 
vobis : ego sum, nolite timére. 37 Con- 
turbäti vero et contérriti, existimábant 
se spiritum vidére. ?? Et dixit eis : Quid 
turbáti estis, et cogitatiónes ascéndunt 
in corda vestra? ?? Vidéte manus meas, 
et pedes, quia ego ipse sum : palpáte, et 
vidéte : quia spíritus carnem et ossa non 
habet, sicut me vidétis habére. ^? Et cum 
hoc dixísset, osténdit eis manus et pedes. 


^! Adhuc autem illis non credéntibus, 
et mirántibus pre gaüdio, dixit : Habé- 
tis hic áliquid, quod manducétur? ^? At 
illi obtulérunt ei partem piscis assi, et 
favum mellis. +3 Et cum manducásset 
coram eis, sumens relíquias dedit eis. 

^! Et dixit ad eos : Hæc sunt verba 
qua locütus sum ad vos, cum adhuc 
essem vobíscum, quóniam necésse est 
impléri ómnia quæ scripta sunt in lege 
Móysi, et prophétis, et psalmis de me. 
33 Tunc apéruit illis sensum ut intellíge- 
rent scriptüras. *^ Et dixit eis : Quó- 
niam sic scriptum est, et sic oportébat 
Christum pati, et resürgere a mórtuis 


35. Ils l'avaient reconnu. Grec : « il fut reconnu par 
eux ». 

36. C'est moi, ne craignez point n'est pas dans le 
grec. 

412, Grec : « comme la joie les rendait encore in- 
crédules et qu'ils étaient dans l'admiration ». 

43. Grec : «et (les) prenant, il mangea devant eux ». 
— Prenant les restes, il les leur donna n'est pas dans 
le grec. 


Luc, XXIV, 30-46. 
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ILE. Derniers jours (XIEX, 


29- XXIV). 


— 4° La Glorification (XXIV). 


eux. ?? Oril arriva, pendant qu'il était 
à table avec eux, qu'il prit le pain, le 
bénit, le rompit, et il le leur présen- 
tait. *! Alors leurs yeux s'ouvrirent 
et ils le reconnurent : ctil disparut de 
devant leurs yeux. ?? Et ils se dirent 
l'un à l'autre : « Notre coeur n'était-il 
pas tout brülant au dedans de nous, 

lorsqu'il nous parlait dans le che- 
min, et nous ouvraitle sens des Écri- 
tures ? » 

33 Puls se levant à l'heure méme, 
ils retournèrent à Jérusalem, et ils 
trouvèrent les onze assemblés, et ceux 
qui étaient avec eux, ?* et disant 
« Le Seigneur est vraiment ressuscité, 
et il est apparu à Simon ». ?? Et eux, 
à leur tour, racontérent ce qui leur 
était arrivé en chemin, et comment ils 
l'avaient reconnu àlafraction du pain. 

36 Or, pendant qu'ilss'entretenaient 
ainsi, Jésus parut au milieu d'eux, et 
leur dit : « Paix à vous! c'est moi : ne 
craignez point ». ?* Mais eux, troublés 
et épouvantés, croyaient voir un es- 
prit. 38 Et il leur dit : « Pourquoi êtes- 
vous troublés, et pourquoi ces pen- 
sées s'élévent-elles dans vos cœurs ? 
3? Voyez mes mains et mes pieds; 


, 


c'est bien moi : touchez et voyez : un, 


esprit n'a ni chair ni os, comme vous 
voyez que j'ai ». ^? Et lorsqu' il eut dit 
cela, il leur montra ses mains et ses 
pieds. 

^! Mais eux ne croyant point encore, 


et étant transportés d'admiration et; Jos, 21, 5, 9. 


de joie, il dit: « Avez-vous ici quelque 
chose à manger? » ?? Et ils lui présen- 
tèrent un morceau de poisson rôti et 


INPS. 


Act. 9, 18. 
104. 


Cant. 8, 6. 
Ps. 11$, 140. 
Aot. 2, 3. 
Is. 29, 22. 


Quod 
factuin 
aliis 
narrant, 
Ez. 1, 12. 
Joa. 20, 22. 
Ps. 49, 5; 
110, 1. 
Act. 1, 15. 
Marc. 16, de 
Is. 12, 5. 
Jis GEL fs 


1 Cor. 15, 5. 


Ostensi 
pedes et 
manus. 
Joa. An 19; 


SEM ^6, 14. 


Rom. 1, 7. 
Luc. 2, 14. 
Joa, 14, 27 ; 
16, 33. 
Mat. 17, 6, 
Luc. 9, 28. 
Ps. 37, 11. 
Job, 4, 14. 
Ps. 51, 6. 


Joa. 20, 27. 
Is. 63, 12. 


Ps. 22, 18. 
Job, 19, 26. 


Joa. 20, 20. 
LA CE 
Ap. 1,7. 


Am eis 
andium, 


Is. 60, 5. 
Ap. 3, 20. 
Lev. 90b. 85 


Colos. 1, 21-25. 


Jud. 14, 14. 


Eccli. 24, Do 


un rayon de miel. *? Or, lorsqu'il eut rw. s ss, 


mangé devant eux, prenant les restes, 
il les leur donna. 

^5 Puis il leur dit : « Voilà ce que 
je vous ai dit, lorsque j'étais encore 
avec vous : quil fallait que fût ac- 
compli tout ce qui est écrit de moi 
dans la loi de Moise, dans les pro- 


Joa. 6, 12. 
Ps. aa 11. 


Ultima 
Jesu 
mandata, 
Joa. 6, ed 
Deut. 32, 9, 


Mat. 5, 17, 18. 


Is. 55, Il. 


Eccli. 24, 33 ; 


36, 18. 


phétes et dans les psaumes ». *? Alors 4799,35 


illeur ouvrit l'esprit, pour qu'ils com- 
prissent les Ecritures ; *6 et il leur dit : 

« Il est ainsi écrit. et c'est ainsi qu'il 
fallait que le Christ souffrît, et qu'il 
ressuscitát d'entre les morts le troi- 


at. 11, 12,13. 
B gla a 
; 
Joa. 20, 22. 
2 Pet, 1, 21. 


Ps. 44, 2. 
Luc. 24, 26. 
Os. 4, 25. 
Rom. 4, 25. 


118, 130, 


Joa. 1, 1-2. 


34. Il est apparu à Simon. Celte apparition de 
Jésus à saint Pierre est rappelée dans I Corin- 
thiens, xv, 5 


36-43. Apparition aux dix Apôtres. 


Comparer 
avec Jean, XX, 19-23. 


41. Eux ne croyant point encore, et étant trans- 
portés d'admiration et de joie. La joie sensible de 
voir leur Maitre ressuscité les empêchait d'élever 
leurs esprits jusqu'à la foi en sa divinité. 


44-50. Apparition à Jérusalem. Dernières paroles 
de Jésus. Comparer avec Marc, xvi, 14-18. 

41. Dans la loi de Moïse, dans les prophètes et 
dans les psaumes. Cette triple division embrasse 
tout l'Ancien Testament, parce que les auteurs 
des livres historiques étaient appelés prophètes 
par les Juifs. 
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Lucas, XXIV, 47-53. 


NEIN. Ultima Jesu (XIX, 


29-XXI Y). 
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orqgvoi èx vergo T., UL DIE T xal 
QU Tru ni TO ÖVOUOTI «UTOL HET 
VOLUY xai &qsow &uagruov sig NÉVTA TU 
Ivy, oEduevor ano TegovoaMju. 15^ Yusic 
dé ors udorvosçg vovrov. — '? Koi idov, 
£yc) Gro0té?..0 Tv énayysMav voU TUTQUS 
pov èp uas vpeic dè xGTIOUTE èv T) n0- 
À&L Tegovoalýu, Ewc ov &vdvonods dúvauv 
&E dwovg. 

50°Egjyaye dè aùrouc £20 ioc sg By- 
Suviov, xal éngag TAG ysiQag «ÜT sv- 
Aoyqosv avrouc. "! Kai éyévero Èv t sv- 
Àoysiv «tov uvTovc, ÓOiforz GT avTOv 
xai GVEPÉQETO siç TOY ovQavór. 5? Kai ad- 
Toi TQOGAUVIGUNTES GÜTOY ÜTNEOTQE cV/av eic 
Legovouaje pere zeoas pLEYGAMS, 99. po 
jour durer čr T() i590 civrovrisg xoi 
sVAoyovvrrsg TOY Jeor. ^ Aui v. 


46. D* & vexoûr. 47. NBT?: ueray. ec dqeow. 
E : dod uevor (D: -vwv). 48. T* dé iore. 49. 

T: éfer. G[K]LTO* Zee. 50. pre LT: ws 
roos. 84. NDT* x.-80.(ABCX+). 52s. DT* 


tértia die : 47 et preedicári in nómine ejus 
poeniténtiam et remissiónem peccatórum 
in omnes gentes, incipiéntibus ab Jero- 
sólyma. 48 Vos autem testes estis horum. 
*? Et ego mitto promissum Patris mei in 
vos: vos autem sedéte in civitáte, quoad- 
üsque induámini virtáte ex alto. 


50 Edüxit autem eos foras in Bethániam 
et elevátis mánibus suis benedixit eis. 
51 Et factum est, dum benedíceret illis, 
recéssit ab eis, et ferebátur in coelum. 
?* Et ipsi adorántes, regréssi sunt in Je- 
rüsalem cum gaüdio magno : ?? et erant 
semper in templo, laudántes et benedi- 
céntes Deum. Amen. 


5 


"roocxvryoerreg avr. el otr8vr. x. NCDT* dur 


(AB[L]X?). 


49. Dans la ville. Grec : 
lem Do 


« dans la ville de Jérusa- 


Luc, XXIV, 47-53. 2395 
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sième jour; et qu'on préchát en [n°5 


son nom la pénitence et la rémission * 31:7 39 
des péchés à toutes les nations, en 
commençant par Jérusalem. *? Pour Mat, 24 11; 
vous, vous êtes témoins de ces choses. ac: LE 
49 Et moi, je vais vous envoyer le don 1 za. 1, 1. 
promis de mon Père. Vous. demeurez EM 
dans la ville, jusqu'à ce que vous Gus 
soyez revétus de la force d'en haut ». 
50 Puis il les mena dehors jusqu'à ṣsrensio. 
Béthanie; et les mains levées, 1l les „Ast L 12. 


Eccli. 50, 22. 


bénit. ?' Et il arriva que, pendant 4*5 


Joa. 6, 62. 
d sni it. il s'éloi 'eux, _ Eph. 4,8. 
qu'il les bénissait, il s'éloigna d'eux. Emb S, 


et s'éleva au ciel. ?? Et eux, l'ayant 1457 
adoré, revinrent à Jérusalem avec une ,192*.— 


grande joie. ?? Et ils étaient toujours , 1:3 1. 


1 Thes. 5, 18. 


dans le temple, louant et bénissant tve. 1, 13. 
Dieu. Amen. 


Joa. 15, 26-27. 


41. En commencant par Jérusalem. Cest aux 
Juifs que la rédemption avait été promise tout 
d'abord. 


51-53. Ascension. Comparer avec Marc, XVI, 19. 
52. L'ayant adoré. Ils avaientenfin foi en sa di- 
vinité. 
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LE 


SAINT ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST 


SELON SAINT JEAN 


INTRODUCTION 


3 A tradition est unanime à attribuer le quatrième Évangile à 


l'apótre saint Jean. Tous les Pères qui parlent de l'auteur de 
cet Évangile désignent saint Jean. Il en est de même des 
manuscrits et des canons, à commencer par celui de Mura- 
tori. Saint Théophile, septième évêque d'Antioche (+ 180), 
saint Irénée (+ 202), Clément d'Alexandrie (+ 217), Tertullien (190) nomment 
sans hésitation l'Apótre bien-aimé. Saint Irénée nous apprend qu’il composa 
ce livre à Éphèse, où il vécut jusqu'au règne de Trajan (98-117). Suivant 
saint Jérôme, il fut le dernier en date des écrivains sacrés, et il se mit à 
l’œuvre au retour de Patmos, à la prière des pasteurs et des fidèles de l’Asie 
Mineure. Il avait alors 90 ans suivant saint Épiphane, et probablement davan- 
tage. 

Dès le milieu du second siècle, cinquante ans aprés sa publication, le qua- 
trième Évangile était partout connu comme l’œuvre de saint Jean. 

Le témoignage de la tradition se trouve confirmé de tout point par les carac- 
teres de l'ouvrage. Il suffit de l'étudier avec attention pour se convaincre qu'il 
a paru aprés les trois autres, sur la fin du premier siécle, que celui qui l'a 
écrit, bien qu'il vécüt parmi les Gentils, était né en Judée, qu'il avait été 
témoin des faits qu'il rapporte, et qu'il faisait partie du collège apostolique, 
enfin qu'il ne saurait étre que saint Jean. 

1° Cet Évangile a été composé aprés les trois synoptiques. — Ilen révèle 
l'existence de deux manières : par son silence sur certains points ct ses allu- 
sions sur d'autres. — 1° D'abord son silence le suppose. Quoiqu'il sache trés 
bien la durée de la prédication du Sauveur et qu'il en distingue les années par 
lindieation des solennités pascales, les faits qu'il rapporte ne remplissent 
qu'une petite partie de ce temps. On voit qu'il se tient dispensé de tout dire 
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ou plutót qu'il ne cherche qu'à suppléer aux omissions des synoptiques relative- 
ment au but qu'il se propose. Aussi est-il trés bref sur le ministére du Sauveur 
en Galilée, et passe-t-il sous silence des périodes entiéres de son ministére, 
tandis quil rapporte longuement ses voyages à Jérusalem à l'époque des 
principales fêtes. De méme, quoiqu'il ait en vue d'établir la divinité de Jésus- 
Christ, quoiqu'il en donne pour preuve ses miracles et qu'il les suppose trés 
nombreux, il se borne à en décrire un petit nombre, sept seulement, la plupart 
passés sous silence par ses devanciers. Il omet la délivrance des possédés, la 
déclaration du Pére éternel au Jourdain et sur la montagne de la Transfigu- 
ration, l'adjuration du grand prétre, la prophétie sur Jérusalem, etc. — 2» Il 
fait plusieurs fois allusion aux autres Évangélistes. Par exemple, au chapitre 
1, il met sur les lèvres de Jean-Baptiste ces paroles : « J'a1 vu l'Esprit-Saint 
descendre sur la téte du Sauveur ». Or, ce fait n'est connu que par saint 
Matthieu et saint Luc. Au chapitre 111, aprés avoir dit que Jean-Baptiste et 
Notre-Seigneur baptisaient en méme temps, il fait observer que le Précur- 
seur n'était pas encore incarcéré : or l'emprisonnement de Jean-Baptiste n'est 
rapporté que par les synoptiques, et l'observation faite en cet endroit ne pa- 
rait avoir d'autre fin que d'écarter l’idée, qui pourrait venir en les lisant, 
que le ministére de saint Jean a fini aussitót qu'a commencé celui du Sau- 
veur. Au chapitre xr, il dit que Lazare était de Béthanie, bourg de Marie et 
de Marthe. Or, il n'a pas encore parlé de ces deux sœurs, et elles ne peuvent 
être connues du lecteur que par d'autres récits. Au chapitre xvi, les premiers 
versets semblent renvoyer aux synoptiques pour la scéne de l'agonie, et le 
trente-deuxiéme rappelle expressément une prédiction qui n'est rapportée que 
par eux. Il parle des douze, en divers endroits, comme d'une société bien 
connue, sans en mentionner l'origine nulle part; seulement, on voit qu'il entend 
par là ceux que les synoptiques placent dans le canon des Apótres. Enfin on 
peut remarquer que dans tout son récit, il est attentif à deux choses : à ne 
pas redire ce que les autres ont dit, ou bien à les confirmer et à les com- 
pléter par de nouveaux détails. Ainsi il ne répétera pas le récit de l'institution 
de l'Eucharistie; mais il rapportera la promesse que Notre-Seigneur en avait 
faite, aprés la multiplication des pains. Il passera sous silence la naissance 
du Sauveur à Bethléem, la confession de saint Pierre à Césarée, la résur- 
rection de la fille de Jaire et du fils de la veuve de Naim, l'entrée triom- 
phante du Sauveur à Jérusalem et l'application qu'il se fait de la figure de Jo- 
nas, etc. ; mais il mentionnera la croyance où l'on était sur le lieu où le Messie 
devait naitre, le nom de Céphas imposé à saint Pierre, la mission que son Maitre 
lui donne de paitre les agneaux et les brebis, la promesse qu'il fait de relever 
en trois jours le temple de son corps, la résurrection de Lazare qui donne lieu 
au triomphe du Fils de Dieu, la voix du Pére éternel s'engageant à le glorifier. 
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C'est ainsi que nos Évangiles, loin de se combattre, s'expliquent et se soutien- 
nent les uns les autres. 

2? Il a écrit vers la fin du premier siècle. — 1° En effet, il suppose que tout 
est changé à Jérusalem et dans la Judée. Quand il parle des ennemis du Sau- 
veur, il ne dit pas le peuple ou la foule, mais les Juifs, comme pour rappeler 
un peuple qui a perdu sa nationalité et auquel il a cessé d'appartenir. Il dit 
la Páque des Juifs, comme s'il en connaissait déjà une autre, et il nomme les 
chrétiens, Jes frères, sans crainte d'équivoque. — 2° Il rappelle les principales 
prophéties dont on vit l’accomplissement dans la dernière partie du premier 
siécle : le martyre de saint Pierre; la réprobation des Juifs; la vocation des 
Gentils; l'universalité du christianisme. Sur tous ces points il est plus exprès 
que saint Paul lui-méme, et nul n'est plus attentif à montrer comment les Juifs 
ont mérité leur malheureux sort. — 3° Le style de cet Évangile et ses analogies 
avec celui des trois Epitres qui portent le nom de saint Jean donnent lieu de 
penser quil est de la méme époque, ou que saint Jean l'a éerit lorsqu'il 
était déjà d'un âge fort avancé. Déjà le bruit courait qu'il ne mourrait pas. 
Déjà l'on voyait s’accomplir les prédictions de saint Paul à Milet : on com- 
mençait à parler d'Antechrist, les mots Verbe, vie, lumières, ténèbres, deve- 
naient familiers aux Gnostiques, et l'on voyait se propager les erreurs que 
l'Évangile réfute. 

3 L'auteur vivait parmi les Gentils et il écrivait pour eux. — De là plu- 
sieurs particularités, qu'on chercherait en vain dans le premier Évangile. Ainsi 
il a soin de traduire en grec tous les noms hébreux qu'il emploie. Il dit la mer 
de Galilée, la méme que celle de Tibériade. Il donne un grand nombre de 
détails géographiques qui eussent été superflus, s'il s'était adressé à des habi- 
tants de la Judée. Quand il parle des Juifs, il entend, non les vrais Israéhtes, 
ni méme simplement les habitants de la Palestine, mais les ennemis du Sau- 
veur, les aveugles volontaires qui ont refusé de le reconnaitre pour le Messie 
et qui l'ont fait attacher à la croix. Enfin il a soin de relever, dans les discours 
ou dans la vie de Notre-Seigneur, tout ce qui a trait aux Gentils et qui est de 
nature à leur donner confiance. 

A» Il était Hébreu d'origine. — C'est ce que prouvent : 1° Les idiotismes 
de son langage. Quoique le dernier Évangile ait moins d'hébraismes que l'Apo- 
calypse, il en contient pourtant un grand nombre. Citons : Amen, amen, qui 
revient vingt-cinq fois et qu'on ne trouve ainsi redoublé que chez lui; « se 
réjouir de joie, les fils de perdition, ete. », et les passages de l’Ancien 
Testament cités assez librement, mais d’après l'original. — 2? Le caractère pro- 
fondément hébraique de sa composition. On peut remarquer l'uniformité des 
phrases, l'emploi fréquent du parallélisme, l'absence de toute période, des 
séries de propositions juxtaposées à la suite l'une de l'autre, sans coordina- 
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tion, sans liaison exprimée, ou qui ne se lient que par un mot commun, par- 
fois des phrases répétées comme des refrains, certaines irrégularités dans la 
construction, les sens les plus inusités donnés aux particules. Pour toutes 
conjonctions e£ et donc. Et est mis pour mais, pour car, pour c'est pourquoi, 
pour ainsi, pour comme, pour C'est-à-dire, etc. — 3° La foi religieuse, les 
idées, les sentiments, les images dont l’âme de l'écrivain est remplie. On sent 
que l'auteur a été élevé dans l'attente du Messie et dans la méditation de l'An- 
cien Testament. Les figures de la Loi et les oracles des prophétes abondent, 
comme dans l'Apocalypse. Le Sauveur est le vrai temple, le serpent d’airain, 
la manne du désert, l'Agneau pascal, etc. 

5° Il avait habité la Palestine. — C'est ce que prouve la connaissance qu'il 
a de la langue hébraïque, presque étrangère aux Israélites de la dispersion, 
jointe à celle qu'il montre de la topographie et des usages de la Terre Sainte. 
La Galilée, les bords du lae de Génésareth, son étendue, l'existence simul- 
tanée de deux localités du nom de Cana et de Bethsaide, l'élévation relative 
de Cana et de Capharnaüm lui sont connus. Il connait également la Judée et 
la Samarie. Il dit la distance de Jérusalem à Béthanie. Il indique avec préci- 
sion la vallée de Cédron et le jardin de Gethsémani, la piscine de Siloé,la porte 
des brebis, les travaux faits dans le temple, le gazophylacium, le portique de 
Salomon, le Prétoire et le Golgotha. En fait de mœurs, il sait les sentiments 
des Juifs à l'égard des Samaritains et des infidéles, l'opposition et le carac- 
tère des partis qui divisaient la nation, le mépris des pharisiens pour la mul- 
titude ignorante, les usages introduits par la conquéte et la domination 
romaines, l'usage des ablutions chez ses compatriotes, celui des excommunica- 
tions dans la synagogue, etc. 

6° Il faisait partie du collège apostolique. — En effet : — 1° Il se donne 
pour témoin des faits qu'il retrace, et l'on ne saurait douter qu'il ne le fût, quand 
on considère la fraîcheur de ses tableaux, la vivacité de ses traits, la préci- 
sion de tous les détails. Nul ne caractérise mieux les scénes et les acteurs; 
nul n'indique avec plus de détails les circonstances de temps, de heux, de 
nombre. Tous les portraits sont vivants; tous les faits localisés. Telle parole 
fut dite à Béthanie, à Ennon ou sur les bords du Jourdain, telle autre auprés 
du puits de Jacob. Telle discussion eut lieu sous le portique de Salomon, à 
cause de la rigueur de la saison. Pour plusieurs incidents, il indique l'heure 
de la journée. Si ces remarques sont vraies, elles ne peuvent venir que d'un 
témoin oculaire. Or, elles sont d'autant moins suspectes qu'elles étaient indif- 
férentes au but de l'auteur et qu'elles eussent compromis son succès, si l'on 
eùt pu les trouver fausses. — 2» Il paraît se donner positivement pour Apôtre. 
C'est ce qui semble résulter des détails minutieux où il entre sur la vie intime 
du Sauveur, sur ses rapports secrets avec ceux qui lui sont le plus unis, sur 
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ses dispositions personnelles. Depuis les premiers jours de sa prédication, 
jusqu'aux derniers moments de son séjour sur la terre, rien de ce que le divin 
Maitre a dit ou fait ici-bas n'a échappé à ses regards. Il rapporte de préfé- 
rence les incidents les plus secrets, ses paroles à André, à Nathanaël, à la 
Samaritaine; ses avis à Judas, ses prières à son Père, ses confidences de la 
dernière Cène. Comment eüt-il connu tous ces détails, s'il n'avait vécu dans 
l'intimité du Sauveur, avec ses plus familiers amis? 

7 Enfin, il ne peut être que l'auteur de l'Apocalypse et de l'Épitre catho- 
lique, dite ad Parthos, le second des fils de Zébédée, le disciple bien-aimé, le 
fils adoptif de Marie, en un mot l'Apótre saint Jean. 

1. On convient généralement aujourd'hui de l'authenticité de l'Apocalypse, et 
jamais on n'a mis en doute celle de la première Épitre attribuée à saint Jean. 
Or, il y a entre ces écrits et le quatrième Évangile des rapports aussi nom- 
breux que frappants. On trouve dans chacun les mémes préoccupations, les 
mémes tendances dogmatiques et polémiques. Le style présente les mémes 
caracteres, la même naïveté unie à la méme élévation et à la méme profondeur. 
C'est le méme langage au fond, sauf, dans l'Apocalypse, plus de poésie et des 
irrégularités plus nombreuses. 

2r l'Évangéliste est un des fils de Zébédée, c'est le second, sans aucun 
doute, le premier ayant été mis à mort avant la dispersion des Apôtres. Or, 
il ne paraît pas douteux que l'auteur du quatrième Évangile n'eüt cette qua- 
lité. Ce qui le prouve, c'est surtout le silence qu'il garde sur ces deux frères. 
Quoiqu'ls aient dà intervenir bien des fois dans les scènes qu'il retrace, 
comme étant des amis privilégiés du Sauveur, quoiqu'ils tiennent une place si 
considérable dans l'Évangile et dans les Actes, jamais il ne les signale dans 
ses récits. Il ne nomme pas méme leur mére parmi les personnes qui assisté- 
rent au crucifiement, bien que nous soyons assurés de sa présence par les 
synoptiques. Une fois seulement il mentionne les enfants de Zébédée; mais 
c'est au dernier chapitre, dans une sorte d'appendice; et il ne les met pas 
à la téte des Apótres, comme ils sont toujours ailleurs, mais au dernier rang, 
entre les Apótres et de simples disciples. Comment expliquer cette particula- 
rité? Elle ne peut avoir pour cause, ce semble, que la modestie de l'auteur, 
qui veut imiter celle de son Maitre et s'effacer autant qu'il lui est possible. 

3. On peut par le méme procédé dégager plus directement encore du récit 
évangélique la personnalité de saint Jean. En effet, son nom ne parait nulle 
part. Dans les endroits où l’on croit devoir le trouver, on lit : un disciple, l'autre 
disciple, celui qui a vu le fait de ses yeux. Non seulement il évite de mêler le 
nom de saint Jean à ceux des Apótres,il semble méme oublier qu'on lelui donne; 
car toutes les fois qu'il parle du Précurseur, il l'appelle simplement Jean, sans 
ajouter à ce nom, comme les synoptiques, comme Josèphe lui-même, le titre 
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qui le caractérise, le Baptiste, singularité d'autant plus remarquable que cet 
Évangéliste a coutume de désigner ses personnages de la manière la plus pré- 
eise : Thomas Didyme, Céphas qu'on appelle Pierre, Judas non l’Iscariote, 
Nicodème qui eint à Jésus la nuit. La raison de cette différence est la méme 
que nous avons indiquée plus haut. Ce n'est pas parce que l'Évangéliste avait 
connu le Précurseur avant qu'on lui donnát ce surnom; car saint Matthieu ne 
l'avait-il pas aussi connu à la méme époque ? C'est que, tandis que les synop- 
tiques croient devoir distinguer Jean-Baptiste de Jean l'Apótre, lui n'a pas cette 
idée : il n'imagine pas que personne puisse confondre avec lui, ou seulement 
rapprocher de sa personne, l'illustre Précurseur du Messie. 

4. Un dernier indice, plus convaincant encore, c'est l'amour tendre, délicat, 
religieux, qui respire dans cet Évangile pour Jésus et pour Marie. Il suffit de lire 
lerécit du miracle de Cana, celui de la résurrection de Lazare ou de la derniére 
Cène, et surtout l'entrevue suprême du Sauveur et de sa Mère, au Calvaire, 
pour reconnaitre l'affection pieuse, émue, reconnaissante de l'Apótre bien-aimé 
et'de l'enfant adoptif. C'est bien lui qui a dà nous transmettre ces touchants 
détails. Lui seul devait y attacher cette importance, les recueillir avec cette 
sollicitude et nous les transmettre avec cette fidélité. 

Ainsi l'étude du quatrième Évangile confirme pleinement le témoignage de 
la tradition. Il ne faut donc pas s'étonner si nos rationalistes n'osent plus en 
nier ouvertement l'authenticité, s'ils se réduisent à dire que les disciples de 
saint Jean ont pu l'écrire quelques années aprés sa mort, une trentaine d'années 
au plus. Ewald, plus décidé dans son langage, dit qu'il faut avoir perdu l'esprit 
pour en contester la propriété à celui dont il porte le nom. 

Plusieurs Péres ont dit que le premier dessein de saint Jean a été de combler 
une lacune des synoptiques, en retraçant la partie de la prédication du Sauveur 
qui a précédé l'emprisonnement de son Précurseur, et en mettant en relief le 
côté spirituel et mystique de sa vie et de sa doctrine. Mais si l'on étudie l'Évan- 
gile méme, on sera convaincu que la principale intention de l'auteur a été de 
venger la personne du divin Maitre des attaques des premiers hérétiques, ou 
plutót de fortifier la foi des chrétiens à l'égard des dogmes contestés à cette 
époque, la divinité de Jésus-Christ, son union substantielle avec son Pére et 
celle qu'il veut avoir avec nous par son esprit et par sa grâce. L'Évangéliste 
l'affirme lui-même expressément, xx, 31 : « Ceci a été écrit afin que vous 
croyiez que Jésus est le Christ, le Fils de Dieu, et afin que croyant, vous ayez 
la vie en son nom ». 

Il n'avait pas besoin, pour arriver à son but, d'écrire l'histoire du Sauveur 
en entier, ni de reproduire tout son enseignement. Aussi fait-il un choix et 
s'attache-t-il de préférence à ce que les autres ont omis. Les discours qu'il 
rapporte sont ceux où le divin Maître atteste sa dignité de Fils de Dieu, et 
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l'union que ses membres doivent avoir avec lui; les miracles qu'il retrace, 
ceux oü paraissent avec le plus d'éclat ses perfections et ses desseins. Les 
autres faits sont en petit nombre et destinés presque uniquement à lier en- 
semble les discours et les miracles, et à faire des uns et des autres une dé- 
monstration lumineuse du christianisme. Divinité du Sauveur, rédemption des 
âmes par la vertu de son sang, adoption des fidèles comme enfants de Dieu, 
justification intérieure par la grâce, à la seule condition d'une foi sincère et 
pratique : tels sont les dogmes auxquels il s'attache et sur lesquels il s'efforce 
d'affermir la foi du lecteur. Tous les récits comme tous les discours se rappor- 
tent là. Croire à Jésus-Christ comme au Messie et au Fils de Dieu, croire à sa 
nature divine, à sa puissance, à sa charité, à sa résurrection : voilà le but 
constant et la conclusion inévitable de tous les chapitres. 

Quelles que soient les limites dans lesquelles il se resserre et les lacunes 
que présente son récit, l’œuvre répond au dessein de l'auteur. Il est difficile 
de trouver un livre qui offre plus d'unité, une marche plus droite, un progrés 
plus constant, une cohésion plus étroite de toutes les parties. 

1^ Dans un prologue aussi bref que sublime, l'Évangéliste dit ce que le 
Verbe a toujours été dans l'éternité et ce qu'il a voulu devenir dans le temps. 
Lumière et vie par essence, connaissance et activité infinies, il s'est fait par 
l'Incarnation principe de foi et source de vie surnaturelle pour les âmes. Telle 
est la grande vérité, tel est le mystère dont l'ouvrage offre le développement et 
la preuve. L'auteur entre aussitôt en matière. Rien sur l'origine temporelle ni 
sur la jeunesse du Sauveur. Il commence par l'histoire de sa prédication. Les faits 
et les discours dont elle se compose sont en harmonie avec le programme 
de l'Évangéliste. Mais de cette révélation progressive du Verbe fait chair, ré- 
sultent deux effets contraires : dans les âmes droites une foi qui devient de plus 
en plus ferme; dans les esprits prévenus et orgueilleux une hostilité toujours 
croissante. Le Sauveur apparait comme source de eie à Cana, au puits de 
Jacob, dans la multiplication des pains, dans la guérison des malades, dans 
la résurrection des morts. Il s'annonce comme principe de lumière dans la 
guérison de l'aveugle-né, mais surtout dans son enseignement et dans ses ré- 
vélations, lorsqu'il fait voir que rien ne lui est caché, lorsqu'il dit qu'il vient 
rendre témoignage de la vérité, qu'il est la Vérité même, qu'il donnera son es- 
prità ses Apótres pour instruire le monde entier. L'opposition ne tardant pas 
à éclater, ses auditeurs se divisent en deux partis contraires. Un certain nombre, 
destinés à former le noyau de son Église età lui fournir des ministres, ouvrent 
leur cœur à ses paroles et se montrent dociles à ses enseignements. Les autres, 
les plus nombreux, ceux qui possèdent l'autorité et l'influence, ferment les yeux 
à la lumière et s'irritent contre le prédicateur. Le divin Maitre s'efforce de dis- 
siper leurs ténèbres et de désarmer leur hostilité : eux nesongent qu'à le prendre 
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en défaut et à le convainere d'erreur. C'est une lutte continuelle de la lumiére 
contre les ténèbres, de la vie contre la mort. A la fin, leur malice, toujours dé- 
jouée, éclate d'une maniére terrible. Ils se décident à le mettre à mort : ils le 
crucifient. Mais son immolation devient son triomphe. En sortant du tombeau, 
il eonfirme la fo1 de ses disciples et fonde inébranlablement son Église. 

2^ La liaison des parties n'est pas moins parfaite que l'unité du but. Tous 
les faits rapportés dans l'Évangile ont pour fin d'amener un discours, de sym- 
boliser une idée, de rendre une instruction plus frappante; tous les discours 
ont dans les faits un complément ou une traduction sensible; et par les uns 
comme par les autres, l'Évangéliste tend à son but, en montrant comment la foi 
s'est établie au commencement dans les cœurs droits, et quels ont été la ma- 
lice, l'obstination et le malheur de ceux qui sont restés incrédules. Aussi l'his- 
toire et la doctrine sont-elles fondues ensemble d'une manière indissoluble, et 
l'on ne conçoit pas qu'on ait pu dire que les discours étaient des interpolations. 
« L'Évangile de saint Jean est comme la robe sans couture du Sauveur, a dit 
Strauss lui-méme. Il n'y a pas moyen d'en rien détacher : il faut accepter tout 
comme authentique ou tout rejeter ». 

Saint Jean a un langage qui le distingue des autres Évangélistes. Les dis- 
cours quil rapporte et les tableaux qu'il trace ont, pour la forme et pour le 
fond, un caractère particulier. 

Son vocabulaire n'est pas abondant. Les mémes termes reviennent sans cesse, 
parce que la doctrine roule constamment sur les mémes idées; mais tous ces 
termes saisissent l’âme, toutes ces idées l'élévent et la tiennent en présence 
des plus grandes et des plus saintes réalités. C'est Dieu, vérité absolue, dont 
l'éclat rayonne à travers les ténèbres; c'est le Verbe, le Fils unique de Dieu, 
son expression parfaite, qui vient 1ci-bas pour faire connaitre et honorer son 
Père, et à qui son Père rend témoignage par la parole et par les œuvres. Un 
certain nombre écoutent sa voix etouvrent les yeux à sa lumiére. Ceux-là ayant 
en eux son esprit et sa vie, sont appelés à partager sa gloire. Mais la plupart 
refusent d'écouter ses enseignements et d'obéir à ses lois. Loin de devenir des 
enfants de Dieu comme les premiers, ils seront des enfants du démon; ils n'ont 
pas la vie en eux : ils n'arriveront pas à la gloire. Voilà ce qui est annoncé 
dés le premier chapitre, 11 et 12, et qu'on ne cesse de voir et d'entendre dans 
tout le cours de l'Évangile. 

Il a des expressions qui lui sont propres, surtout pour rendre les rapports 
du Père avec le Fils et du Fils avec nous : Être chez Dieu, être dans le Pére, 
demeurer en Dieu, naître de Dieu, marcher dans la lumière, dans les ténd- 
bres, etc. Il dit le Père, le Fils, d'une manière absolue. Il a des tournures qu'il 
affectionne et qu'il répète : En cela, cela est. Quant à ces métaphores si sou- 
vent employées, lumière, vie, ténèbres, mort, mensonge, on ne peut pas dire 
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qu'elles lui soient propres; car on les trouve aussi dans les prophétes, dans 
saint Paul et méme dans les synoptiques; mais elles se lisent à toutes les 
pages de son Évangile. Comme elles étaient familières aux gnostiques qu'il 
avait à réfuter, c'était pour lui une nécessité d'y revenir souvent, en revendi- 
quant pour l'Homme-Dieu et pour sa doctrine les perfections que ces Eu 
attribuaient aux créations fantastiques de leur imagination. 

Il aime les sentences bréves et détachées, il se plait à énoncer ses pensées 
simplement, à la suite l'une de l'autre, comme autant d'intuitions, sans con- 
jonctions ni pronoms relatifs, ce qui n'empêche pas qu'étant unies par le fond, 
elles ne produisent dans leur ensemble un grand effet. Au lieu de déduire, il 
affirme, ou plutót il atteste ce qu'il voit ou ce qu'il a vu, et il se plait à répéter 
les mots et les pensées, comme les vieillards, dit Michaélis, qui ont recours à 
ce moyen pour graver leurs maximes dans les esprits. 

En fait de figures, il emploie souvent l'antithése, pour faire ressortir ses 
idées. ll oppose les lumières aux ténèbres, ceux qui sont nés de Dieu à ceux 
qui sont nés des hommes, Jésus-Christ à Moïse, la loi à la gráce, les fidèles 
aux éncrédules ; ou bien aprés avoir affirmé une chose, il nie la chose opposée. 
Il parait aimer aussil'apposition, qui se formule par c'est-a-dire, à savoir. 

Mais ce qui caractérise saint Jean, c'est moins la forme extérieure du lan- 
gage que le fond de la pensée. 

La simplicité, la naïveté, la négligence méme se joignent chez lui à une fi- 
nesse, à une pénétration, à une profondeur, à une élévation sans égales. 

Tout ce qu'il décrit est sensible et vivant. On croirait assister aux scènes 
qu'il retrace et avoir sous les yeux les acteurs. Ses récits sont autant de drames, 
pleins de vérité et de mouvement. Il fait parler ses personnages, comme saint 
Marc, et quelques mots lui suffisent pour les faire connaitre. 

Avec le talent de peindre, au degré le plus éminent, saint Jean a le don d'é- 
veiller la pensée et de s'énoncer d'une manière frappante. Il sait donner un 
corps aux choses les plus abstraites et faire apparaitre le monde idéal et 
surnaturel à travers les réalités de l'ordre naturel et terrestre. Chez lui, tous 
les tableaux sont des emblèmes; l'importance des faits qu'il rapporte est dans 
les idées qu'ils suggèrent; le présent figure l'avenir; chaque mot renferme 
une prophétie, une leçon, un mystère. 

Autant il est profond dans ses symboles, autant est-il sublime dans ses 
conceptions. Nul n'a le regard aussi hardi et aussi sûr. Tout ignorant qu'il 
est des choses de la terre, ce pécheur de Galilée, inspiré par l'Esprit-Saint, 
ne craint pas de traiter de celles du ciel. Il ne veut voir dans l'Homme-Dieu 
lui-même que ce qu’il a de plus divin; et les vérités qu'il nous révèle suffi- 
sent pour éclairer la foi, nourrir l'espérance et animer la charité jusqu'à la fin 
des siècles. 
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Vivacité, profondeur, sublimité, voilà, en résumé, ce qui distingue cet Évan- 
gile, ce qui l'a fait appeler par les Saints Pères l'Évangile de l'Esprit, ce qui 
fait que les cœurs purs y trouvent tant de charmes. Il n'est pas de livre où la 
divinité du Verbe rayonne avec tant d'éclat. Œuvre merveilleuse, sans mo- 
déle comme sans égale, qui porte en elle la preuve de son inspiration et de 
sa véracité, et qu'on ne pouvait mieux caractériser que par cette figure d'aigle 
qu'on lui a donnée pour embléme. (L. Bacuez). 
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SANCTUM 


JESU CHRISTI EVANGELIUM 
SECUNDUM JOANNEM 


. ! [n principio erat Verbum, et Ver- 
bum erat apud Deum, et Deus erat Ver- 
bum. ? Hoc erat in princípio apud Deum. 
? Omnia per ipsum facta sunt: et sine ipso 
factum est nihil quod factum est: ^ in ipso 
vita erat, et vita erat lux hóminum : ? et 
lux in ténebris lucet, et ténebræ eam non 
comprehendérunt. 

6 Fuit homo missus a Deo, cui nomen 
erat Joännes. * Hic venit in testimónium, 
ut testimónium perhibéret de lumine, ut 
omnes créderent per illum : ? non erat 
ille lux, sed ut testimónium perhibéret de 
lümine. 

? Erat lux vera, quæ illáminat omnem 
hóminem veniéntem in hunc mundum. 
I0 [n mundo erat, et mundus per ipsum 
factus est, et mundus eum non cognóvit. 
!! [n própria venit, et sui eum non rece- 
pérunt. !'? Quotquot autem recepérunt 
eum, dedit eis potestátem filios Dei fieri, 
his qui credunt in nómine ejus : 13 qui 
non ex sanguinibus, neque ex voluntáte 
carnis, neque ex voluntáte viri, sed ex 
Deo nati sunt. 

14 Et Verbum caro factum est, et ha- 
bitávit in nobis : et vídimus glóriam 
ejus, glóriam quasi Unigéniti a Patre, 
plenum grâtiæ et veritátis. 

13 Joánnes testimónium pérhibet de ip- 
so, et clamat, dicens : Hic erat quem dixi : 


13. E (pr. m.) X* ovd: èx Jel. oagozxos. 
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I. 14. Et nous avons vu sa gloire comme la gloire 
qu'un Fils unique recoit de son Père figure entre pa- 
rentheses dans le grec. 
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LE SAINT 
EVANGILE DE JÉSUS-CHRIST 


SELON SAINT JEAN 


Prologus. 


X. ' Au commencement était le Prelogu 
Verbe, et le Verbe était en Dieu, et Verbi. 
"NS e 2 3 1 © Joa $ 26; 

le Verbe était Dieu. ? C'est lui qui 7255/7 
au commencement était en Dieu. 5557 
? Toutes choses ont été faites par lui; en: 

et sans lui rien n'a été fait de ce qui 19!5 
té fai +E lui étai l . t l: Gen. 1, 1, 3. 
a ete fait. n lui était la vie, et la prov 8, 22. 
vie était la lumière des hommes; ? et 525: To: 


la lumière luit dans les ténèbres, et 161%. 


les ténèbres ne l'ont pas comprise. ^^" 5* 

? [Ly eut un homme envoyé de Dieu Joannes 
dont le nom était Jean." Celui-ci Mat., i; 
vint comme témoin pour rendre té- aare. 1,2. 
moignage à la lumière, afin que tous 119517535; 
crussent par lui; 8 il n'était pas la 's*& ' 
lumière, mais il devait rendre témoi- 
gnage à la lumiére. 


° Celui-là était la vraie lumière, Missio 
qui illumine tout homme venant euj?*5 1N 


ce monde. !" [I était dans le monde, et 2, 5:5 5, 
le monde a été fait par lui, etle monde 1859. 
ne l’a pas connu. !'! Il est venu chez etas 13. 


lui, et les siens ne lont pas reçu. 2 
12 Mais à tous ceux qui l'ont recu, il Rem. $, 15. 


a donnéle pouvoir d'étre faits enfants UR 
de Dieu; à ceux qui croient en son, mo 
nom; !? qui ne sont point nés du ons 
sang, ni de la volonté de la chair, ni ! Pet. ! 23. 
de la volonté de l'homme, mais de 

Dieu. 

oc EI bea été fait chair, et i] Verbum 

a habité parmi nous et nous avons vu Er. 
sa gloire comme la gloire qu'un Fils, se ad 


Luc, 2, 7. 
unique recoit de son Pére, plein de UM 


grå srité Ap. 21, 3. 
ees et de vér d . Jos, I5 LT. 
? Jean rend témoignage de lui, et Præeurso- 
cellit. 


il erie, disant : « Voici celui-ci dont 


PnorLocvre. — r, 1-18. 


1.1. Au commencement. « Dès l'origine des choses, 
il était; il ne commençait pas, ¿l était; on ne le 
créait pas, on ne le faisait pas, il était ». (Bossuet). 
— Et le Verbe était en Dieu. Cf. xiv, 40 : Ne 
croyez-vous pas que jesuis dans le Père, et que le 
Pére est en moi? — « Le choix de ce mot, Verbe, 
AGyos, n'a pas été fait au hasard par saint Jean, 
ni d'une maniere arbitraire. 1l parait lui avoir 
été révélé. Que le Fils de Dieu l'ait fait connaitre 
à saint Jean avant de sortir de ce monde, ou que 
la révélation en ait été faite à cet Apótre au mo- 
ment où il écrivait l'Evangile, c'est ce que rien 
ne détérmine avec certitude; mais nous savons 
qu'à Patmos, saint Jean recut des assurances à 
cet égard :« Lenom dont onl'appelle estle Verbe 
de Dieu », lisons-nous dans l’Apocalypse. Cer- 
tains passages de l'Ancien Testament pouvaient 
suffire pour en suggérer l'idée. Dans ces textes, 
la création est attribuée au Verbe ou à la parole 
de Dieu. Ce Verbe est personnel Il s'identifie 
avec la Sagesse et avec l'Ange de Dieu. Quoi d'é- 
tonnant qu'au temps du Sauveur ce mot füt em- 
plové chez les Juifs pour désigner le Fils éternel 
de Dieu? Saint Paul parait sanctionner cet usage, 
aussi bien que saint Jean, en parlant de la parole 
de Dieu vivante et agissante,qui discerne les pen- 
sees de l'esprit et les intentions du cœur. Aussi la 
difficulté pour l'Évangéliste n'était pas de faire 
reconnaitre aux Juifs qu'il v a en Dieu un Verbe 
personnel et tout-puissant, mais de les convain- 
cre que Jésus était ce Verbe. D'ailleurs, la con- 
naissance de la doctrine révélée sur les trois 
personnes divines étant donnée, le nom de Verbe 
ne devaitil pas s'offrir de lui-méme à l'esprit 
pour désigner la seconde? Les rapports du Pere 
avec le Fils ont une analogie frappanteavec ceux 
qui existententre notre esprit et notre parole ou 
notre verbe. Il était naturel d'appeler le Fils de 
Dieu, la Parole du Pére. Saint Jean n'avait donc 
pas d'emprunt à faire, ni à Platon (429-348), ni à 
Philon (t 55). Et que leur aurait-il emprunté ? — 
Si Platon parle de Logos dans sa théorie de la 
création ou plutôt de la disposition originelle 
des choses, il donne à ce terme un sens fort dif- 
férent de celui de saint Jean. Le Logos du philo- 
sophe grec n'est pas une personne mais une abs- 
traction, la raison de Dieu, réceptacle de toutes 
ses idées. Il n'a pas conscience de son existence. 
— Il en est de méme de celui de Philon, autant 
qu'on peut saisir la pensée de cet auteur, dans 
les nuages de ses allégories. Philon ne le nomme 
pas Dieu, le vrai Dieu; il ne l'identifie pas avec 
le Messie. Du reste, s'il avait une vraie connais- 
sance du Verbe personnel, on devrait penser qu'il 
l’a puisée aussi dans la révélation, c'est-à-dire 
dans les écrits des prophètes et dans les tradi- 
tions de leurs écoles ». (L. Bacuez). 

6. Dont le nom était Jean Baptiste. 

15. Parce qu'il était avant moi; puisque, comme 
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Prologus (I, 1-18). 
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I, 16-31. 


— Eterna Verbi generatio. 


Qui post me ventürus est, ante me factus 
est : quia prior me erat. t6 Et de plenitü- 
dine ejus nosomnes accépimus, et grátiam 
pro grátia : !7 quia lex per Móysen data 
est, grátia et véritas per Jesum Christum 
facta est. 18 Deum nemo vidit unquam : 
unigénitus Fílius, qui est in sinu Patris, 
ipse enarrávit. 

19 Et hoc est testimónium Joánnis, 
quando misérunt Judæi ab Jerosólymis 
sacerdótes et Levítas ad eum, ut interro- 
gárent eum : Tu quis es? ?? Et conféssus 
est, et non negávit : et conféssus est : Quia 
non sum ego Christus. ?! Et interrogavé- 
runt eum : Quid ergo? Elías es tu? Et 
dixit : Non sum. Prophéta es tu? Et re- 
spóndit : Non. ?? Dixérunt ergo ei : Quis 
es, ut respónsum demus his qui misérunt 
nos? quid dicis de teipso? ?? Ait : Ego 
vox clamántis in desérto : Dirigite viam 
Dómini, sicut dixit Isaías prophéta. 

24 Et qui missi füerant, erant ex phari- 
scis. °’ Et interrogavérunt eum, et dixé- 
runt ei : Quid ergo baptízas, si tu non es 
Christus, neque Elías, neque prophéta? 
26 Respóndit eis Joánnes, dicens : Ego 
baptízo in aqua : médius autem vestrum 
stetit, quem vos nescítis. ?7 Ipse est qui 
post me ventürus est, qui ante me factus 
est: cujus ego non sum dignus ut solvam 
ejus corrigiam calceaménti. ?? Hec in 
Bethánia facta sunt trans Jordánem, ubi 
erat Joánnes baptízans. 

?? Altera die vidit Joánnes Jesum venién- 
tem ad se, et ait : Ecce Agnus Dei, ecce 
qui tollit peccátum mundi. ?? Hic est de 
quo dixi : Post me venit vir qui ante me 
factus est, quia prior me erat : ?! et ego 
nesciébam eum, sed ut manifestétur in 
Israel, proptérea veni ego in aqua bapti- 
zans. 


21. G[L]T* avr. àer. et ós-yéy. [L]* yo (T: 
erur d). 


28. NABCETX: Bz3evías (Ali By9«oega). NT 


(p. Tog.) zorauov. RBCT?+ (a. Toe.) o. 
29. G[KH]SLTO* o 7. 
30. LT: vrte 8. 
31. LT* (alt.) rø. 


98. En Béthanie. Grec : « en Bethabara ». 
20. Voici celui. Grec : « celui ». 
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Prologue (E, 1-18). — Éternelle génération du Verbe. 


3 . LI E . e L] . ^ 9 -30 : - . r : , 7 , 

ai dit : Celui qui doit venir aprés 79*.? 27-30; | Verbe, il était de toute éternité. — D'autres tra- 
m nu d : p "] RE duisent : Parce qu'ilétait au-dessus de moi, bien 
moi a été fait avant moi, parce qui O^ | plus que moi. 


Ap. 1, 4. 
était avant moi ». 16€ Et nous avons sos 2, 9. 
tous reçu de sa plénitude, et grâce Rom 1,17 
pour grâce; {7 car la loi a été donnée iom. 6, 14: 
par Moïse, la grâce et la vérité sont S y 


venues par Jésus-Christ. *$ Personne 302.6, 46; 
: , s : : 3 31 

n’a jamais vu Dieu : le Fils unique 1 502.412. 

ó 5 n 5 À ten GG 

qui est dans le sein du Père est celui zx 33, 20. 


x : E Mat. 11, 27. 
qui l'a fait connaître. i 


19 Or voici le témoignage de Jean, t — 1 » | I° PARTIE. — Jésus se révèle au 
. e. 4 n ss CS . 
En Ce Juifs lui envoyèrent deses»ni»de| monde lumière et vie, I, 19 - xir. 
/ A E i amaisto. - p n " 
Jérusalem des prêtres et des lévites Joa. 5,33: 1? Premiers témoignages, I, 19-IV. 
wd dl ; : 9 3, D 2» Opposition de ses ennemis, V-XI. 
pour lui demander: « Qui es-tu? » :K23 | 3 Gonclusiondela vie publique, XII. 
20 e : M eds 
: Car il confessa; et il ne lenia pomt; B n cow 1? Premiers témoignages, I, 19-IV. 
: p. 2, 13. 
il confessa cu Ce n est OD] Tos. 2, 28. a) Jésus désigné par saint Jean Baptiste, 
suis le Christ». ?! Et ils lui deman- »} +> 50. 1, 19-34. 


` s ; 9 e QUIS Mab IL 19. Le témoignage de Jean Baptiste. 
derent $ i Quoi donc? Es-tu Elie? » E UEM 91. Es-tu Elie? Et il dit : Non. « Dans unautre 
Et il dit : « Non ». « Es-tu le pro- | 


endroit (Matthieu xr, 13-14), le Seigneur étant 
phète? » Et il répondit : « Non ». PER D ei dep veni miens nantes 
è? Ils lui dirent done : « Qui es-tu, «a; | roto, cest Jean qui est Elie, jen interrogé 
afin que nous donnions une réponse ^" ' ' |Jean était Élie par l'esprit qui l'animait, mais il 
à ceux qui nous ont envoyés? Que rov. 27, >. DI n EHE penne nie de Ta BORN 
dis-tu de toi-même? » ?? « Je suis, ré- Ast DA senseri de Judée. Voir la note sur 


pondit-il, la voix de celui qui crie mat.3, 3. | Matthieu, m, 1. 
, . Marec. 1, 3. 

dans le désert : Redressez la voie du x34. 

Seigneur, comme l'a dit le prophète "sis 


Isaïe ». 
? Or ceux qui avaient été envoyés Eminentia 


Atai 1e1 2 Par. 26, 18. 
étaient du nombre des pharisiens.*75 ii 


?3 [ls linterrogérent encore et lui Ze 4% 4-5. 


dirent : « Pourquoi donc baptises-tu, | 
si tu n'es ni le Christ, ni Elie, ni le 
prophète? » ?9 Jean leur répondit, srat. a n. | 


à A to: 3 , Mal. 3, 1; 4, 1. 
disant : « Moi je baptise dans l'eau, hin *? 


mais il y a au milieu de vous quel- eo Cul 


qu'un que vous ne connaissez point. 


eT" = A T : 3 : - 
C est lui «E doit EIS apres mor, Tu LE 27. Qui a été fait avant moi. Cf. v. 15. — Délier 
qui a été fait avant moi: je ne Suis Prov.s, 23. | (4 courroie.. Voir la note sur Matthieu, ut, 11. 
: Hebr. 1, 3-4. | — Sa chaussure, ses sandales. Voir la note sur 


méme pas digne de délier la courroie Mare, vt, 9. 
de sa chaussure ». 28 Ceci se PASSA Joa. 10, 40. 98. Béthanie, sur la rive orientale du Jourdain, 


$ : ` : : à un endroit où le fleuve était guéable et qui, 
En Béthanie, au delà du Jourdain où d'après plusieurs, s'appelait Bethabara ou maison 
Jean baptisait. du passage. 

?? Le jour suivant Jean vit Jésus “oanni 
` . 5 - m. obviam 

venant a lui, et il dit :« Voicil agneau Cone. 

1 Vut D D A 2 ^ jp E Y 
de Dieu, voici celui qui óte le péché 1 jo» 3 5; 


du monde. ?? C'est celui de qui j'ai 1557. 
dit : Aprés moi vient un homme qui A2 X 
a été faitavant moi, parce qu'il était """ ^ + 
avant moi; ?! et moi je ne le connais- mat. 3, 14. 

. ° : ^ Joa. 1, 7; 
sais pas; mais c'est pour qu'il fût ma- "74 

if > I E : : i| 198125 Jl, Xn. 
nifesté en Israël, que je suis venu 
baptisant dans l'eau ». 


A10 


Joannes, I, 32-48. 


E. Jesus lux et vita (I, 19- XIN). — 1° Ca). Jesus a Joanne indictus (I, 19-34). 


? Kai è ÉHUQTÉQT0EV "Lodvrnc Aya Ou 
A TO veu uo xovapaivoy QE 7L6QL- 
OTEQUY E ov9avov, xoi ÉLELVEN ET” aitov. 
d Keya oùz Jew cU TOY, GAN Ò neuyas 
D Banrigeur £v vdati, ixsivoG uot nev 
Ep öv dv tonc TO veoua xarafoivoy xai 
uevov em atov, OÙTOG ÉOTIY Ò Banti£uwr èv 
nvevuart dto. — ! Kgy Edouxe, xol ue- 
qua grionxa ÓTL OÙTOG EOTIY O VLOG TOU FEOV. 

33 T} ¿navorov ndMiv eiormra © Twdv- 
vyg xal èx twv uadnrov aùtov dvo. 36 Kai 
zufAzwac to Toot zt£9vvavovvrt A£7ev Ids, 
6 duvoç vov Jeov. ?' Kai zxovoav a)vov 
oL úo uaÿntai lang ue xal 1 koXov IN- 
cav to Tgcov. X SToupeis de 0 ‘Inoovç 
xai Qtaocusrvog «vvovG dxokovdovrTac é- 
ye. uùtoiç ?? Ti Enreire; Oi dè simov ar- 
tio’ Pappi (0 Aiysvot Eounvevousvor dida- 
oxahe), mot u£vetc; +? Aéyer «rois "Eo 4209 
xai idere. “Hidov xal Lov TOV LÉ vt, xai 
nag aT EUELVUY vnv Ñusoav xsivyy. 
"Qoa dè zv wc DEXGTY. 

ii Hy Avdgeug, 0 0 ddepos X Six II- 
Toov, &ic èx tüv dúo viv dzovodvrwv naga 
Twdvvov xol | dxohovyodvtæv adt. +? Ev- 
ut obroc HOWTOS TOY (6 eAqv tov 1010 
Ziuwva zal sye atro  E)onxautv tov 
Meociav, ó dort pEIeounvevouevov 0 Xo- 
otos. '? Kai ġyayev ačtov ngoc tov Ty 
007Y. E "Vac dé av o Tyooig cine 
Do c Zip, Ó vioc Torg, où xìiy’jon 
Kyqus (6 è éguryvevevat Irooc . 

UT» exavgiov z9zAgotv d "Inoovc cEsÀ- 
Jetv € ic Tir DaXuatov: xol svoroxsu Dun- 
Tov xal ÀEYEL AUTO" > duolosS e, uot, — 1? ETy 
dé 0 Dilunrroc ano BnIouïdu, 2 ÈZ THG TO- 
sws “Avôotov zal Ieroov. 

a: Evgionet Diac TOV Na3avon). zal 
Àeye L avt" "Ov £youe Moon èv tw vop 
xui oi zt90Q7t0u, evoyxauev, ’Incoër ror 
vtov toù lwoo vov ano Natoagé9. 7 Koi 
REV ato Na avi]: Ex Nat agè? dv- 
vatal TL & 70:2 0v svat; dea GÜTQ DU an oc 
"Eoxov xeitós. *8 Eiósv o "oosc rov Na- 
Java čoyousvov 7906 avtov, zal eye 
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? Et testimónium perhibuit Joánnes, 
dicens : Quia vidi Spíritum descendéntem 
quasi colümbam de coelo, et mansit super 
eum. ?? Et ego nesciébam eum : sed qui 
misit me baptizáre in aqua, ille mihi dixit: 
Super quem víderis Spíritum descendén- 
tem, et manéntem super eum, hic est qui 
baptizat in Spiritu sancto. ?* Et ego vidi : 
et testimónium perhibui quia hic est Fi- 
lius Dei. 

35 Altera die iterum stabat Joánnes, et 
ex discipulis ejus duo. ?9 Et respiciens 
Jesum ambulántem, dicit : Ecce Agnus 
Dei. ?? Et audiérunt eum duo discipuli lo- 
quéntem, et secüti sunt Jesum. ?* Convér- 
sus autem Jesus, et videns eos sequéntes 
se, dicit eis : Quid qu&ritis? Qui dixérunt 
ei : Rabbi (quod dicitur interpretátum, 
magister), ubi hábitas? ?? Dicit eis : Ve- 
nite, et vidéte. Venérunt, et vidérunt ubi 
manéret, et apud eum mansérunt die illo : 
hora autem erat quasi décima. 

10 Erat autem Andréas frater Simónis 
Petri unus ex duóbus qui audíerant a 
Joánne, et secuti füerant eum. *! Invenit 
hic primum fratrem suum Simónem, et 
dicit ei : Invénimus Messíam (quod est 
interpretátum Christus). ** Et adduxit 
eum ad Jesum. Intüitus autem eum Jesus, 


dixit : Tu es Simon filius Jona : tu vocá- 
beris Cephas, quod interpretátur Pe- 
trus. 


*3In erástinum vóluit exire in Galiléam, 
et invenit Philippum. Et dicit ei Jesus: 
Séquere me. ** Erat autem Philíppus a 
Bethsáida, civitáte Andréæ et Petri. 


55 Invenit Philippus Nathánaél, et dicit 
ei : Quem scripsit Móyses in lege, et pro- 
phétæ, invénimus Jesum filium Joseph a 
Názareth. ‘5 Et dixit ei Nathánaél : A 
Názareth potest áliquid boni esse? Dicit 
ei Philíppus : Veni, et vide. ‘7 Vidit Jesus 
Nathänaël veniéntem ad se, et dicit de eo : 


2. L: mowrov. T* o 
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38. La fin du verset forme le verset 39 dans le grec. 
41. (G. 42). Il n’y a pas de parenthèses dans le grec. 


Jean, I, 32-47. 


AAA 


ZI. Jésus lumière et vie (I, 19- XIN). — 1° (a). Témoignage de Jean (I, 19-34). 


E M ——MMM———————————————— 


33 Jean rendit encore témoignage, 
disant : « J'ai vu l'Esprit descendant 
du ciel sur lui en forme de colombe, 
et il s'est reposé sur lui. ?? Et moi je 
ne le connaissais pas; mais celui qui 
m'a envoyé baptiser dans l'eau m'a 

Celui sur qui tu verras l'Esprit 
descendre et se reposer, c'est celui-là 
qui baptisera dans l'Esprit-Saint. 
33 Et je l'ai vu, et j'ai rendu témoi- 
gnage que c 'est lui qui est le Fils de 
Dieu ». 


35 Le jour suivant, Jean se trouvait ») voeatio 
de nouveau avec deux de ses disciples. Prov. 15, 19. | 


36 Et regardant Jésus qui se prome- 
nait, il dit : « Voilà l'agneau de Dieu ». 
37 Les deux disciples l'entendirent 
parler ainsi, et ils suivirent Jésus. 
38 Or Jésus s'étant retourné et les 
voyant qui le suivaient, leur dit : 
« Que cherchez-vous? » Ils lui répon- 
dirent : « Rabbi (ce qui veut dire, par 
interprétation, Maitre), où demeu- 
rez-vous ? » ?? Il leur dit : « Venez et 
voyez ».lls vinrent, et virent où il 
demeurait, et ils restèrent avec lui ce 
jour-là : or, il était environ la dixième 
heure. 

10 Or, André, frère de Simon- 
Pierre, était un des deux qui avaient 
entendu de Jean ce témoignage, et 
qui avaient suivi Jésus. *! Or il ren- 
contra d'abord son frére Simon, et lui 
dit: « Nous avons trouvé le Messie » 
(ce qu'on interpréte par le Christ). 
^? Et il l'amena à Jésus. Et Jésus 
l'ayant regardé, dit : « Tu es Simon, 
fils de Jona; tu seras appelé Céphas », 
ce qu'on interpréte par Pierre. 

13 Le lendemain, Jésus voulut aller 
en Mec il trouva Philippe et lui 
dit: « Suis-moi ». ** Or Philippe 
était d Bethsaide, dela méme ville 
qu' André et Pierre. 

^3 Philippe trouva Nathanael, et lui 
dit : « Nous avonstrouvé celui de qui 
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33. Je ne le connaissais pas. Saint Jean donne 
ici des détails circonstanciés que saint Matthieu, 


| 
| I, 14, avait passés sous silence. 
| 
| 


b) Jésus reconnu par les premiers disciples, 
I, 35- II, 44. 


14, is. 


Jean Baptiste qvec deux de ses disciples, 
andré et saint Jean l'Évangéliste. André est nom- 
mé au y. 40. Saint Jean, par humilité,ne se nom- 
me jamais par son nom ni dans son Évangile ni 
dans ses Épitres, et quand il a besoin de parler 
de lui, il se désigne par une périphrase. 


38. Rabbi... qui veut dire... Maitre. C'est letitre 
que l'on donnait aux docteur sde laloi en Palestine 
et nous voyons par saint Jean, qui répete ce titre 
huit fois dans son Évangile, que c'était celui que 
les Apótres donnaient à Jésus. Saint Matthieu et 
saint Mare ont rarement conservé le mot sémiti- 
que Rabbi : ces deux Évangélistes ont ordinaire- 
ment, et saint Luc a toujours traduit ce mot: 
Maitre. 

39. La dixième heure; 


e heure; c’est-à-dire environ 
quatre heures après midi. ; 


43. Galilée. Voir la note 3 à la fin du volume. 


44. Bethsaide de Galilée. Voir la note sur Mat- 
thieu, x1, 21. 


43. Nathanaël, c'est-à-dire Dieudonné. On croit 
communément que c’est celui qui devint l apot 
saint Barthélemy, Nathanaël étant son nom propre 
et Barthélemy étant un surnom qui veut dire (ils 
de Tolmai. 


prophétes, Jésus, fils de Joseph de s AUS 
Nazareth ». +6 Et Nathanael lui de- Na m 
manda : « Peut-il venir de Nazareth t + is; 
quelque chose de bon? » Philippe lui Joi ut 
répondit : « Viens et vois ». “7 Jésus Ee. ee 3s, 
vit venir à lui Nathanaël, et il dit de 2?9:94 
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Joannes, I, 49 — 


II, 10. 


A. Jesus lux et vita (EK, 19- XINH). — 1° (b). Jesus primis Apostolis notus (I, 35-11, 11). 


negÌ QÜTOV' "ós, &ÀnJoc TooenMrn, êv 
w doho ovx ior. — '? deyer avt Nadu- 
voa [oder ue jorGoxac; Anexo’ 0 Iy- 
OOÙC XGL snev GTI" Iloo vov os Oin- 
TOV POVÅOEL, ÖVTO VO THV OUXT “dr 08. 
50 denota Nao9«van). zat EYE QUTQ' 
“Pabbi, ov si 0 vioc rov Feot, où ei 0 Buouletc 
tod dogexA. ?! Ánsxgt9" ‘Incovc xoi siner 
avto "Or. sinóv oov Eldov os jauoxito 
TÅG OUVXZG, TLOTEVELG; ME TOUTOY Ow. 
3? Koi Leye adto Aunv œumr Àzyc var, 
dandoti OWEOŸE TOY ovgavov dvewyota xci 
rovc Gyy£Àovg vov Ftor avofoivorrag xoi 
XUTUBUIVOYTUS ET TOY ViOY TOU dvomov. 

II. Koi Ui nuego T» TT vánoc EVEVETO 
£v Kov Uic Dl'uluiatac, xci jr 5 Luo 
vo) Jaoov zxsb ? kind dè xoi Ó ’Inooùc 
xal oL poor GUTOU EIG Tor yáuov. 3 Koi 
LOTEQNOUVTOS otvov, Leyst 7 UNENE 100 Ir- 
oov 7906 «vTOY Olvor oix £4 0v0t. Asyer 
utt) © daoovg Ti Euoi xoi ool, yvre; 
OU7L() Tet 5 Wow ov. ^ Asyer 5 toj tmo 
ŒUTOÙ Toic daxóvoiç ©O ti dv heyy duir, 
nojourte. Hoar dè zeù vdoitur div 
EE, xeiuevat xov TOY zaðapiouov TOV "Tov- 
dator, ywgovoa ava LETONTEG Óvo 7; Tpeic. 
T Aya oUroig O Inoobc l'auicate Taç 
vVÓgtag VOuros. Kai èysuoav o)rüG tws 
vw. 8 Koi Azya oa)Toig Avriyoarte vèv 
xoi pEQETE TO GoyirouxAtyo. Kai zveyuor. 
?'Qc dè éyevouro 0 doyitotxlivos v0 vwo 
otvov yeyevmuévor (xai ovx 0st no dev dortv, 
où è diuixovor Ddaouy ot QvrÀgxOTSG TO 
dwg), pv rov vuuqpior ó (oit olivo 
1 xat Asyer avr Ias dy gatos 7LQU T OY 
vOv xahov oirvor Tnt, xol Órav nedv- 
OFWOL, TOTE TOV ÉAGGOW' OÙ TETÝONXUG TOV 


Noces de Cana (Y .1). (Catacombe de saint Pierre et saint Marcel). 


Ecce vere Israelíta, in quo dolus non est. 
8 Dicit ei Nathánaél : Unde me nosti? 
Respôndit Jesus, et dixit ei : Priásquam 
te Philíppus vocáret, cum esses sub ficu, 
vidi te. ^? Respóndit ei Nathänaël, et ait : 
Rabbi, tu es Filius Dei, tu es rex Israel. 
#0 Respóndit Jesus, et dixit ei : Quia dixi 
tibi : Vidi te sub ficu, credis : majus his 
vidébis. ?! Et dicit ei : Amen, amen dico 
vobis, vidébitis coelum apértum, et ánge- 
los Dei ascendéntes, et descendéntes 
supra Filium hóminis. 


XX. ' Et die tértia núptiæ factæ sunt in 
Cana Galiléæ, et erat mater Jesu ibi. 
? Vocátus est autem et Jesus, et discípuli 
ejus, ad nüptias. ? Et deficiénte vino, dicit 
mater Jesu ad eum : Vinum non habent. 
* Et dicit ei Jesus : Quid mihi et tibi est 
mülier? nondum venit hora mea. ? Dicit 
mater ejus minístris : Quodecümque dixerit 
vobis, fácite. * Erant autem ibi lapideæ 
hÿdriæ sex pósitæ secundum purificatió- 
nem Judæôrum, capiéntes singulæ me- 
trétas binas vel ternas. * Dicit eis Jesus : 
Impléte hydrias aqua. Et implevérunt eas 
usque ad summum. 8 Et dicit eis Jesus : 
Hauríte nunc, et ferte architriclino. Et 
tulérunt. ? Ut autem gustávit architriclí- 
nus aquam vinum factam, et non sciébat 
unde esset, ministri autem sciébant qui 
haüserant aquam, vocat sponsum archi- 
triclínus, !? et dicit ei : Omnis homo pri- 
mum bonum vinum ponit : etcum inebriáti 
füerint, tunc id, quod detérius est : Tu au- 


50. L[ES TTA in) avto. [L] 
TA x, ia LE ears 

51. LT+ ór: (a. ei9.). SLT: ovg. 

52. LT?* ér@orr 

A. BL: 75 voírm quéec. 

3. NT?: Kai oivov ovx tbyov, oti 
ovvettAéo9y d oirog toù yduov. Eita 
Aéy& n urine. NT?: otros ovx £orw. 

6. NBT: 43. vg. BT ponunt xeu. 
post ’lovdaiwr. 

8. NBT: Où òè Zveyx. 

10. [L]T?* rore. 


« lui dit ». 
« VOUS 


49. (G. 50). Dit. Grec : 
51. (G. 52). Vous verrez. Grec : 
verrez désormais ». 


Jean, I, 48 —II, 10. 
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i. Jésus lumière et vie (I, 19-XEE).— 1° (5 ). Manifestation aux Apótres (I, 35- ITI, 11). 


lui : « Voici vraiment un Israélite en x 
Panny a point d'artifice ». 18 Na-' 25,5." 
thanaël lui demanda : « D'où me con- 
naissez-vous ? » Jésus répondit et lui 
dit : « Avant que Philippe t’appelât. 
lorsque tu étais sous le figuier, je t'ai 
yu». 1° Nathanaél lui répondit et 7*1» 
dit:« Rabbi, vous êtes le Fils de% 55. 
Dieu, vous êtes le roi d'Israël ». 50 Jé- vr 
sus répliqua et lui dit: « Parce que Ps. 7, io. 
je t'ai dit: Je t'ai vu sous le figuier, 1/1 ' 
tu crois; tu verras de plus grandes 
choses ». 5! Et il ajouta : « En vérité, 
en vérité, je vous le dis, vous verrez Gen.28,12:13. 
le ciel ouvert et les anges de Dieu "2,6 ' 
montant et descendant sur le Fils de 
l'homme ». 

LL. ! Trois jours après, il se fit des 


Joa. 3, 13. 
Mat. 4, 11. 


Ps. 79, 18. 


Iin vinum 


noces à Cana en Galilée : et la mère mutatur. 
de Jésus y était. ? Et Jésus aussi fut m n 
convié aux noces avec ses disciples. Eph. 5 P3 
3 Or le vin manquant, la mère de Jé- rue. 1 43. 
sus lui dit : « Ils n'ont pas de vin ». ras Ù 2; 
* Et Jésus lui dit : « Femme, qu'im- ,7^*. 
porte à moi et à vous? Mon heure ce 
n'est pas encore venue ». ? Sa mère Eedi. 31, $6. 
dit à ceux qui servaient : « Tout ce E 


M : P c 6 : 8, 5. 
qu'il vous dira, faites-le ». 6 Or il PEL 3,6 


avait là six urnes de pierre préparées 6734; 6» 8-9. 
pour la purification des Juifs, conte- Marc. 7, 3. 

nant chacune deux ou trois mesures. 
7 Jésus leur dit : « Emplissez les ur- 
nes d'eau ». Et ils les emplirent jus- 
qu'au haut. 8 Alors Jésus leur dit : 
« Puisez maintenant, et portez-en au 
maitre d'hótel » ; et ils lui en porté- 
rent. ? Sitót que le maitre d'hótel 
eut goüté l'eau changée en vin (et il 
ne savait d’où ce vin venait, mais les 
serviteurs qui avaient puisé l'eau le 
savaient), le maitre d'hôtel donc ap- 
pela l'époux, t° et lui dit : « Tout 
homme sert d'abord le bon vin, et 
aprés qu'on a beaucoup bu, celui qui 
vaut moins; mais toi, tu as gardé le 


Ps. 144, 16. 
Jac. 1, 5. 
Ps. 134, 6. 


Is. 12, 3. 
Prov. 9, 5. 
Joa. 4, 46. 


Is. 25, 6. 

1 Cor. 4, 1. 
Ps. 138, 6. 
Agg. 1, 6. 
Cant. 7, 9. 


Joa. 1,14. 
4, 44, 46 ; 
11, 40, 27. 
1 Tim, 1, 17. 
Mat. 22, 2. 


48. Sous le figuier. Le figuier atteint unegrande 
hauteur en Palestine et son feuillage serré et 
touffu produit une ombre très épaisse. Les rab- 
bios juifs allaient volontiers étudier la loi de 
Moise à l'ombre des figuiers. 


II. 4. Cana ei, Galiléeest célèbre non seulement 
parle miracle del'eau changéecn vin, mais aussi 
par un autre miracle raconté dans saint Jean,iv, 
46-54. C'est là qu'était né Nathanacl (Jean, xx1, 2). 
— « Aujourd’hui la Cana évangélique s'appelle 
Kafr-Kenna, surle chemin de Nazareth à Tibériade. 
Les chrétiens y ont une église bâtie des débris 
d’une autre plus magnifique, changée plus tard 
en mosquée et détruite aujourd’hui. On y [montre] 
deux des hydries dans lesquelles l’eau fut chan- 
gée en vin. Elles sont en calcaire compact du 
pays et travaillées assez grossièrement. Elles n'ont 
absolument aucune sculpture. Voici leurs dimen- 
sions : la grande urne, de forme plus arrondie, 
a 4 m. 20 centim. sur 80 centim.; la seconde, 
plus allongée, a 90 centim. sur 75. Cliacune des 
hydries contenait, dit 'Évangéliste, deux ou trois 
métretes; or cette mesure vaut 39 litres. La ca- 
pacité des urnes de l'Évangile variait donc de 78 
à 117 litres. Or la plus grande des urnes actuelles 
peut contenir 100 litres etla plus petite 60 litres. 
Il y a donc complète coincidence. Elles ont été 
vues à la fin du vi? siècle par Antonin le Martyr. 
[On ne peut pas cependant établir leur authenti- 
cité]. — On montre encore à Kenna les ruines de 
la maison de l'un des douze Apótres, Simon, [que 
plusieurs croient étre l'époux des noces de Cana]. 
— Saint Jérôme nous apprend qu'il y a deux 
Cana. L'une du cóté de Sidon, et celle-ci il l'ap- 
pelle la Grande ; l'autre, qu’il appelle la Petite. 
Aujourd'hui les Arabes appellent Kenna-el-Djalil 
la Cana voisine de la Phénicie. Or el-Djalil 
en arabe signifiela Grande. Cet accord du nom 
moderne avec le texte de saint Jéróme tranche 
la question ». (J. H. Michon). 

4. Qu'importe à moi et à vous? « Plusieurs tra- 
duisent, sur le latin : « Que nous importe à l'un 
et à l'autre? » Mais la plupart entendent ces mots 
autrement : « Qu'avons-nous à faire ou à concer- 
ter ensemble? Laissez-moi la liberté que de- 
mande mon ministére ». Ce second sens parait 
mieux en harmonie avec l'acception de ces mots 
dans la Bible et avec l'esprit du quatrième Évan- 
gile. Puisque saint Jean écrit pour prouver que 
Jésus-Christ est le Fils de Dieu, il doit plutót 
relever en lui un sentiment qui implique la cons- 
cience de sa divinité, qu'un autre où l'on verrait 
seulement un indice de sa nature humaine. « Un 
miracle, semble-t-il dire à sa Mere, est une ceuvre 
toute divine : la chair et le sang n'y doivent avoir 
aucune part. C'est comme homme que je suis 
votre fils; c'est comme Dieu que je dois agir 
en ce moment ». En parlant ainsi, Notre-Seigneur 
ne fait que répéter ce qu'il a déjà dit, en sortant 
du temple : que la volonté de son Père était la 
seule regle qu'il eüt à suivre dans l'exercice de 
son ministère. Du reste, il n'y a dans ces pa- 
roles aucun reproche ni aucun blàme pour Ma- 
rie, qui partage les sentiments de son Fils et 
qui entre dans sa pensée; mais pour ceux qui 
l'entendaient, pour les Apótres surtout, il y a une 
instruction importante : c’est que le Sauveur 
n'est pas avec sa Mére dans les mémes rapports 
qu'un enfant ordinaire; c'est que, dans l'exercice 
de leur ministere, les ministres de Dieu ne doi- 
vent avoir aucun égard aux inspirations de la 
chair et du sang. — Quant au mot : « Femme », 


€'est en hébreu comme en grec une appellation respectueuse, qui n'a rien de dur ni de dédaigneux. Sans 


«exclure la tendresse filiale, elle réserve 


au Sauveur l'indépendance que son œuvre réclame. 11 n'en emploiera 


pas d'autre quand il cherchera à consoler sa Mère au Calvaire, ni lorsqu'il se révélera à Madeleine, après 


sa résurrection ». (L. Bacuez). Les Romains 
des reines, en leur adressant la parole. 


et les Grecs donnaient le titre de femme à des princesses et à 


6. Deux ou trois mesures, dans l'original, mietretas. La metreta était la méme chose que le bath, lequel 


avait une capacité de 38 litres 88. — 
fier avant et aprés le repas. 


Pour la purification des Juifs, parce qu'ils se lavaient pour se puri- 


8. Le maitre d'hótel est appelé dans l'original architriclin, mot qu'on a francisé et qui vient d'áoyz, 


commandement, et de tpixhivtov, 
dant du festin, H était chargé de 


lit où l'on se couchait pour prendre ses repas. L’architriclin était Pinten- 
tout surveiller et de tout diriger. 
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Joannes, II, 11— III, 2. 


I. Jesus lux et vita (EK, 19- XII). — 1° Cc). Jesus in Urbe notus CII, 12 - HII, 21). 


xułov oivov wç doti. 1! Tavtyv ènoinos 
vov &Qy5v røv oqustov 0 I5oovc èv Karg 
vac Luis, ul Épursowce ty Ó0zav 
GUIOU, xa? ÉTIOTEVOUY sig avTOv OÙ Wu Y- 
TAL (TOU. 

12 Mara rovro zatéfny sig Kozsgroovu, 
GÜTOG zal 9 u5uvgo cvroU xoi oi GOEÀDOi 
«iro? xal ot ue r6) aU ToU, xol xci. tus- 
vay où zoAkdc uiouc. '* Koi eyyoc ÑV TO 
ndoyo TOV re xol eve elg Tego- 
oóuua 0 Jruoovc, ** xal evoer iv t Leo 
ro)Ug nwlovvtraz fous xci aoófaro zul 
TEQIOTEQUG, «al TOVG HEQUATLOTAG AUTUE- 
vovc. 15 Kai zoujoec poayéhov Ex ozor- 
YLOY nutu ESefahev é4 TOU i&00U, TÓ TE 
ngopura xai vovg Bouc, xul twy x0ÀAvfi- 
OrQr EEÉJEE TO HÉQELU zal TOUS TOUTEQUS 
dréoroeye, !5 xol roig TOG TEQUOTEQUS TW- 
lotov siner “Apate TOUTE ÉVTEUT Er, E 
TOLEÎTE sew otov TOV HUTO0G uov OLX OY 
&uzogtov. "''"'Euruog35oav dè ot uudnrai 
GUTOU, ÜTL 6 oauuévor otir “O CgXoc rov 
0lZ0U OOV XG&TCQU)€ UE. 

I3? d;e49i9 your ov oi "Iovdoior zal si- 
zov a)rQ' Ti oxusiov detxrveis quir, OT 
tavra nosi; l’Anergidn 0 ‘Inoodcs xoi 
snev «voi ZÎŸOUTE vOv vaOv ToUrov, 
xal èv Toor 5uéoetg éysoO avtor. ?9 Ei- 
nov OUr Tovóoior "Tsooegaxorra xol 
EE ETEO geodo 97 0 vaos Loto, xal OÙ 
EV TOIOÈ 7j 690tc HET «UTV; 21? Evei- 
vog ÔÈ sAsys HEOÏ TOU vaoU TOU OWUUTOÇ 
atot. ??'Ors oùv qy£99, èz vezor, uvi- 
090r ot novel GÜTOV, ÛTL TOUTO EEE 
«Uroic, xal éniortvoav T) V904) xoi vo 
Loyw (U gnev 0 I500vc. 

23 < 4c dé 0 LL ev ‘Legoookvuois à y TQ 7 A6 76 

£v KE &ogt7,, 21044.01 ETIOTEVOUY eic TO évou 
GUTOU, Jewgoëvres GÜTOÙ TU onuia Ë 
Enoler 'avrog dè o Toovc oùz enlarevey 
EGUTOY GÜTOIG, dut TO atov JU OAEU 7 TV- 
Tuc, xal Ort OÙ _yoeiav Elger, tva us 
t grvgi oy TEQ TOÙ GYŸQUTOU GÛTOS 700 
&yiva0xs ti ÑV ev TO drony. 

ILI. Hy dè äv gwos èx trov Duou- 
ouiwy, Nixoðyuos ò õvoua GUTO, Go gay TOY 
Jovóatav' ? ovTog LE 7z90G TOV ‘Pjsoëy 
vuxroc xol ciney avto Pappi, oiduuer óri 


41. Liane 
12. D alt.) œurs. 
16. [LFF x. (a. an). 


aL F5 G rell.: xerogayevot. 
18. BT: eizov (item 20). 


tem servásti bonum vinum usque adhuc. 
" Hoc fecit initium signórum Jesus in 
Cana Galilés : et manifestávit glóriam 
suam, et credidérunt in eum discípuli ejus. 


? Post hoedescéndit Caphárnaumipse, 
et mater ejus, et fratres ejus, et discipuli 
ejus : et ibi mansérunt non multis diébus. 
13 Et prope erat pascha Judæorum, et 
ascéndit Jesus Jerosólymam : !* et invénit 
in templo vendéntes boves, et oves, et co- 
lümbas, et nummulários sedéntes. '? Et 
cum fecísset quasi flagéllum de funícu- 
lis, omnes ejécit de templo, oves quoque, 
et boves, et nummulariórum effüdit æs. et 
mensas subvértit. '$ Et his qui colámbas 
vendébant, dixit : Auférte ista hinc, et 
nolíte fácere domum Patris mei, domum 
negotiatiónis. !* Recordáti sunt vero dis- 


cipuli ejus, quia scriptum est : Zelus 
domus tuæ comédit me. 
18 Respondérunt ergo Judai, et dixé- 


runt ei : Quod signum osténdis nobis, 
quia hæc facis? !° Respóndit Jesus, et 
dixit eis : Sólvite templum hoc, et in tri- 
bus diébus excitábo illud. ?? Dixérunt 
ergo Judæi : Quadraginta et sex annis 
ædificitum est templum hoc, et tu in 
tribus diébus excitäbis illud ? ?! Ille autem 
dicébat de templo cérporis sui. ? Cum 
ergo resurrexisset a mórtuis, recordáti 
sunt discipuli ejus, quia hoc dicébat, et 
credidérunt scriptürz. et sermóni quem 
dixit Jesus. 

23 Cum autem esset Jerosólymis in pas- 
cha in die festo, multi credidérunt in nó- 
mine ejus, vidéntes signa ejus, que fa- 
ciébat. ?* Ipse autem Jesus non credébat 
semetipsum eis, eo quod ipse nosset 
omnes, ?? et quia opus ei non erat ut quis 
testimónium perhibéret de hómine : ipse 
enim sciébat quid esset in hómine. 

ANA. ! Erat autem homo ex pharisæis, 
Nicodémus nómine, princeps Judeórum. 
2 Hic venit ad Jesum nocte, et dixit ei : 
Rabbi, scimus quia a Deo venísti magís- 


19. B* èv. 92. NABT* aurois. LT?: 07 einer. 
23. NABTT (p. iv) tots. [L]* Cult.) èr. 

24. LT: evzoóv (pro éaur.). EX: rave. 

25- LT* za 

2. NABT: d. TOY o.) avtor. 


Jean, II, 11 


Y. Jésuslumière et vie (EK, 


Wi o. 


(c! ). Jésus manifeste a Jérusalem CII, 12-111, 21). 


A15 


e M 


bon vin jusqu'à cette heure ». 1t C'est 
là le commencement des miracles que 
fit Jésus à Cana de Galilée; et c'est 
ainsi qu'il manifesta sa gloire et que 
ses disciples crurent en lui. » 

12 Après cela il descendit à Caphar- mercato- 
naüm avec sa mère, ses frères et ses gieeto, 
disciples; mais ils y demeurèrent peu Z 
de jours. !? Car la Páque des Juifs in d 12, 46; 
était proche, et Jésus monta à Jéru- Joa. 4 11, 55. 
salem; !* et il trouva dans le temple 5 m 
les vendeurs de bœufs, de brebis et arc. tui E 
de colombes, et les changeurs assis pe E 
à leurs tables. t Etayant fait comme m 
un fouet avec des cordes, il les chassa 
tous du temple avec les brebis et les 
bœufs, répandit l'argent des chan- #7, 191 


Is. 66, 7. 


z 16 Zach. 14, 21. 
geurs et renversa leurs tables. 1° Et Zach. 15 2 


àceux qui vendaient les colombes, il £563 2, 29. 
dit : « Emportez cela d'ici, et ne fai- 

tes pas de la maison de mon Pére une 
maison de trafic ». !'*Orses disciples 
se ressouvinrent qu'il était éerit : 
« Lezéle de votre maison me dévore ». 

18 Les Juifs donc prenant la parole, 
lui dirent : « Par quel signe nous 
montres-tu que tu peux faire ces cho- 
ses? » 19 Jésus répondit et leur dit : 

Détruisez ce temple et je le relè- 
verai en trois jours ». ?? Mais les 
Juifs repartirent : « On a mis qua- 
rante-six ans à bâtir ce temple: et 
toi, tu le reléveras en trois jours? » 
21 Mais Jésus parlait du temple de 
son corps. ?? Lors donc qu'il fut res- 
suscité d'entre les morts, ses disci- 
ples se ressouvinrent qu'il avait dit 
cela, et ils crurent à l Ecriture età la 
parole qu'avait dite Jésus. 

23 Or lorsque Jésus était à Jérusa- 
lem pendant la féte de Páque, beau- 
coup crurent en son nom, voyant les 
miracles qu'il faisait. 24 Mais Jésus 
ne se fiait point à eux, parce qu'il les 
connaissait tous, ?? et qu'il n'avait 
pas besoin que personne lui rendít 
témoignage d'aucun homme, car il 3,2" 20. 
savait par lui-même ce qu'il y avait 79^» 
dans l'homme. 

IEE. ' Or il y avait un homme 
parmi les pharisiens, nommé Nico- 
dème, un des chefs des Juifs. ? Cet 
homme vint la nuit à Jésus, et lui 


Joa. 12, 16. 
Ps. 68, 10. 
1 Mach. 2, 
26, 58. 
Jac. 3, 14, 16. 


Templum 
íriduo res- 
tituendum. 
1 Cor. 1, 22. 
Joa, 6, 30. 
Mat. 12, 35; 
21, 23. 


Mat, 12, 39 ; 
27, 63, 40 ; 
26, 61. 
Marc. 14, 58. 
Act. 6, 13. 


3 Reg. 6, 37. 
1 Esdr. 3-6, 


Colos. 2, 9. 
Hebr. 10, 20. 
2 Cor. 5, 1. 


Luc. 24, 8, 


Jesus a 
turba 
cavet. 

Joa. 8, 30; 

4, 48. 

Luc. 8, 13. 

Joel, 2, 30. 


Joa. 4, 19, 29 ; 
6, 64; 21, 17. 
Hebr. 4, 13. 
Mat. 12, 25. 
Luc. 6, 8. 


Nico- 
demus. 
Joa. 7, 48, 50; 
19, 39; 3, 21; 
12, 12; 9, 24, 
29, 33; 7, 31; 
8 36; 25s 24; 

Act, 10, 38. 


c) Manifestation publique en Palestine, 
II, 129- IY, 54. 


ci) Jésus se manifeste à Jérusalem, II, 12-111. 21. 


12. Capharnaum. Voir la note sur Matthieu, 1v, 
13. — Ses frères; c'est-à-dire ses parents. Voir la 
note sur Matthieu, XIL, 46. 

13. La uc des Juifs. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxvi, 2. 


14. Et il trouvadans le temple. V ir là note sur 
Matthieu, xxr, 12. 


49. Le Sauveur répond aux Juifs d'une manière 
énigmatique, parce qu'il connait leur incrédulité 
et la malice de leur cœur. — Ce temple, en grec 
vaés. Voir les notes sur Matthieu, xx1, 12 et XXVII, 
40. 

20. On a mis quarante-six ans. Hérode le Grand 
fit rebâtir et embellir le temple de Jérusalem, 
vers l'an 20 avant J.-C. Le temple proprement dit 
fut achevé en un an et demi et les bâtiments ac- 
cessoires en huit ans, mais la décoration n'en 
fut terminée que l'an 64 de notre ère, c'est-à-dire 
plusieurs années après la mort de J.-C. Les Juifs 
disent à Notre-Seigneur qu'il ya 46 ans qu'on 
travaille au temple, sans prétendre par là que tout 
est terminé. 


III. 1. Nzcodéme, un des chefs des Juifs, c'est-à- 
dire membre du Sanhédrin. Le Taimud mention- 
ne un Nicodeme, fils de Gorion, homme riche et 
pieux, qui est peut-étre le méme que celui dont 
parle saint Jean. D'apres la tradition, Nicodeme 
se fit chrétien et fut banni du sanhédrin et de 
Jérusalem. 
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Joannes, III, 3-17. 


I. Jesus lux et vita (K, 19- XIN). — 1° Cci). Jesus in Urbe notus CII, 12- HIT, 21). 


^ RJ \ 
ano Jtov iAgÀvOac Mduoxuloc ovósic yeo 
^ P ^ a \ 
TAUTE TG cuelu dúvarat gov, € G3 
7ztoL&ic, EAV un D O TEOG UET? QU TOU. 
3^ ns xL Ô poovs x«l snev QUU 
"Auxv unv syw Oot, àv. un Tig vend 
~ , nd 
&voSsv, où dvvauros isiy Tv Baorhzlay vov 
^ ` La e 
9sov. * Aéy& ngoc uvtov 0 Nixoónuoc Ilo 
n J Xy \ 
dUvaraL &v3 QUTOC ysvvrd VE YEQUV WV; ur 
dvrato siç TNV xohiav TG UNTEOG QÜTOV 
Ósírsgorv sigsÀgsiv xal yevvydnvat; 
v , a à \ 2 \ ! 
5?Anexoi9n 0 "Igoovc Aunr cunv syw 
FA LA ~ [44 ` , 
Got, èav uy Tiç yevvyI?N ¿5 vdatoç zal zvev- 
3 , 2 E ~ 2 \ , 
LLaToc, o) ÓvvotaL Sic d ey eic vov Baoksiur 
rov Jsou. 9 To JEEvVquEvOY éx tct 0«9xoc 
OAOE doti, xal TO YEYEVVNUEVOV ix TOV HVEU- 
uaroc zvsvud iov. ‘Mn Javudonc ót 
ci p ' OE e aA ~ »* 
sinóv Gov AT vuuc yevvndnru vor. 
8 To zvsvua Onov délai nve, xol Tv pw- 
lé P 
N 2 c2 0m , 2 3 2 + , 
vv «rov Gx0vtic, QAN oUx olÓac z0Jtv 
foysrai xal MoV VUE OÙTWG EOTÈ NAG Ó 
yeyevvguévog ix vov HVEUUUTOS.  ? 4ns- 
40197 Nixodmuoc xoi einer avro Toc di- 
vatal TVT VEVECT UL ; 
107 Anexotd 0 Tnoovc «ai einer aŭto’ So 
t£ 0 didaoxahoc toù "JogonA, x«i tavta o) 
T 4t 2 A 2 ` Lj [44 a 
yiwwoxsiç; *' Aunv dunv syw GOL, OTL 0 
oidauev luhoëuer, xai 0 EWOCZOUEV LAQTU- 
qu xoi us uagTugiav uoy 0U haupa- 
VETE. 1? El te enijsa sinov vuiv zal oU 
TUOTEVETE, NWG ECV EUR ply TO éztovQG vua, 
7w01sU0s16; !? Koi ovdeis GvaféBnrer siç 
TOV OVQUVOv, eL UT) O ¿x TOU 0UOGYOU XGTG- 
, CAC = 2 , € À > cd 2 
Bugs, 0 vios rov &v3Quztov 0 Qv év Tw ov- 
pav. 1 Koi «ada Moons vwy«wos tov 
óqur év Th Zou, oŬTtg vywd vet de tov 
viov TOU dvðownov, ^ {va nuc 0 TLOTEČWYV 
sic eU10v un &n0Àntou, dd Eyn Conv ai- 
16 Ov \ 2 4 à c 4 \ \ 
viov. ÜTUW yag 5y«z:50sv O Jt0c TOY 
ZOOLOV, (ÜGTE TOY VIOY GUTOU TOY LLOVO/EVI] 
bi ^ 
eduwxev, iva zt&c Ò MOTEVwWV sig «UtOv uj 
anoAmrou, GAX zzy Conv aiwvror. 17 Ov 
\ 2 Ü € : \ A cA c d 2 
ydg ŒTÉOTELÀEY 0 dec TOv viov «vtov siç 
TOV #0 04107, iva xlvi TOV x06u0v, GAX iva 
0097 0 x00106 Ò? aŬtoù. 


3. BET* c. 
5. NAET* © 
8. L: 76008 
10. ABT* à 
13. NBGT!* © à» y rà do. 


. NT?: (l. zov Feot) rd» ovoarwr. 


ter : nemo enim potest hzc signa fácere 
quæ tu facis, nisi füerit Deus cum eo. 


3 Respóndit Jesus, et dixit ei : Amen, 
amen dico tibi, nisi quis renátus füerit 
dénuo, non potest vidére regnum Dei. 
t Dicit ad eum Nicodémus : Quómodo 
potest homo nasci, cum sit senex ? num- 
quid potest in ventrem matris suse iteráto 
introire, et renásci? 

5 Respóndit Jesus : Amen, amen dico 
tibl, nisi quis renátus füerit ex aqua et 
Spíritu sancto, non potest introíre in 
regnum Dei. 6 Quod natum est ex carne, 
caro est : et quod natum est ex spíritu, 
spiritus est. " Non miréris quia dixi tibi : 
Opórtet vos nasci dénuo. 8 Spíritus ubi 
vult spirat : et vocem ejus audis, sed 
nescis unde véniat, aut quo vadat : sic est 
omnis qui natus est ex spíritu. ? Respón- 
dit Nicodémus, et dixit ei : Quómodo 
possunt hac fíeri? 


10 Respóndit Jesus, et dixit ei: Tu es 
magister in lsrael, et hec ignoras? 
1 Amen, amen dico tibi, quia quod sci- 
mus lóquimur, et quod vídimustestámur, 
et testimónium nostrum non accipitis. 
12 Si terréna dixi vobis, et non créditis : 
quómodo, si díxero vobis coeléstia, cre- 
détis? 13 Et nemo ascéndit in ccelum, nisi 
qui descéndit de codo, Fílius hóminis, 
qui est in cœlo. '* Et sicut Móyses exaltá- 
vitserpéntem in desérto, ita exaltári opór- 
tet Filium hóminis : "ut omnis, qui credit 
in ipsum, non péreat, sed hábeat vitam 
ætérnam. 6 Sic enim Deus diléxit mun- 
dum, ut Filium suum unigénitum daret : 
ut omnis, qui credit in eum, non péreat, 
sed hábeat vitam ætérnam. !'" Non enim 
misit Deus Filium suum in mundum, ut 
jüdicet mundum, sed ut salvétur mundus 
per ipsum. 


1 L: 
aa”: 
16. T?* auré (Item 17). 


v avrov (T: èv avr.). [L]T* u} dx. 


IH. 3. Et de l'Esprit saint. Grec : « el de l'esprit », 


Jean, III, 3-17. 
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I. Jésus lumière et vie (K, 19 - XIL). —1^ (cl). Jésus manifesté à Jérusalem (11,12 - I11,21)- 


dit: « Maitre, nous savons que vous 
étes venu de Dieu pour enseigner; 
car nul ne pourrait faire les prodiges 
que vous faites, si Dieu n'était avec 
Tur». 


3 Jésus répondit et lui dit : « En nemo, re- 


. nascetur. 

Antéó Arlté. 1 2 Cor. 1, 19. 
vérité, en vérité, je te le dis, si SLE 
1 1 Joa. 1, 12. 

quelqu'un ne naît de nouveau, il uo 
i - 1 Pet. 1, 23. 

peut voir le royaume de Diew». “ Ni- lre. e 
codème lui dit : « Comment un Se» 10,10. 
homme peut-il naître quand il est 1 cor. ?, 14. 
à o . 1 Joa. 5, 18. 
vieux? Peut-il rentrer dans le sein de 5:155 


sa mère, et naître de nouveau? » 
5 Jésus répondit : « En vérité, en 


Quid nasci 
in Spiritu. 


vérité, je te le dis, si quelqu'un ne FETE 
renaît de l'eau et del'Esprit-Saint, il 2525. 


ne peut entrer dans le royaume de "7,57 
Dieu. ê Ce qui est né de la chair est $5,357 
chair, et ce qui est né de l'esprit est 152557 


esprit. * Net'étonne point que je t'aie s 
dit : Il faut que vous naissiez de nou- jzi5 


veau. ? L'esprit souffle où il veut : tu cae. 11, s. 
Ps. 134, 7. 
entends sa voix, mais tu ne sais d’où i Cor. Jd, n. 
xu" 
elle vient ni où elle va : ainsi en est-il it 19, 
M 13, Eu. 
de quiconque est né de l'esprit ». "^ 
? Nicodème répondit et lui dit : « Com- 
ment cela se peut-il faire? » 


10 Jésus répondit et lui dit 


1 EE n 14 ; 


: « Tu Resenera- 
tio ex Filio 


es maître en Israël, et tu ignores ces , Bei. 
choses? !! En vérité, en vérité, je te E 


le dis, ce que nous savons, nous le Es I5 
disons, et ce que nous avons vu, nous Jov5,32; 
l'attestons, et vous ne recevez pas no- 
tre témoignage. !? Si je vous dis les Hebr. ?, 4. 
choses de la terre, et que vous ne sen 38, 33. 
croyiez point, comment croirez-vous, 1; 1 $9 
si je vous dis les choses du dup p dum 
t3 Car personne n'est monté au ciel que Prov. 30, 4 
celui qui est descendu du ciel, le Fils ** °° 
de l'homme qui est dans le ciel. !* Et xum. 21, 9. 
comme Moïse a élevé le serpent dans ans, E 
le désert, il faut de méme que le Fils x 725; 20, 3l. 
de l'homme soit élevé; 15 afin que "- x Eg 
quiconque croit en lui ne périsse 
point, mais qu'il ait la vie éternelle. 
18 Car Dieu a tellement aimé le 
monde, quil a donné son Fils uni- 
que, afin que quiconque croit en lui 
ne périsse point, mais qu'il ait la vie 
éternelle. !* Car Dieu n'a pas envoyé 
son Fils dans le monde pour condam- mat. 1s; 20; 
ner le monde, mais pour que le rx is 
monde soit sauvé par lui. ue 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


] Joa, 4,9; 
16 


Rom. 8, 32. 
Hebr. 2, 9. 
Deut. 33, 3. 
Jer. 31, 3. 
Joa. 5, 24. 


po. 13, 47; 
5, 45; 9, 39. 


8. L'esprit. Dans l'original, le mot employé si- 
gnifie esprit et vent. Par ce mot Spirilus, tò «vcüpa, 
saint Augustin et bon nombre d'interpretes en- 
tendent l’Esprit-Saint. Mais saint Jean Chryso- 
stome et le plus grand nombre des commentateurs 
l'entendent de l'air en mouvement ou du vent, 
spiritus, image du Saint-Esprit. Jésus veut mon- 
trer à Nicodème que l'action régénératrice du 
Saint-Esprit dans les âmes est aussi invisible et 
mystérieuse que le mouvement et les effets de 
l'air dans la nature. 


44. Moïse a élevé le serpent dans le désert. Nom- 
bres, xxi, 9. Non seulement le Fils de Dieu s'est 
rendu semblable aux pécheurs, hormis toutefois 
le péché, comme le serpent d'airain était sem- 
blable aux serpents venimeux sans en avoir le 
venin; non seulement il a été fixé et élevé aux 
yeux de tout le peuple comme l'a été le serpent 
d'airain, mais encore, comme cette image, il gué- 
rit quiconque le contemple avec foi et amour. 
p'un côté comme de l'autre, la vie naît de la 
mort, c'est la vue d'un mort qui rend la vie. 

16. Dieu a tellement aimé le monde. On ne sau- 
rait, en effet, concevoir d'amour plus spontané, 
plus généreux, plus libéral, et puisque Dieu nous 
a tant aimés, comment ne pas l'aimer à notre 
tour. « $i totum me debeo pro facto, quid pro 
refecto et refecto tali modo ». Saint Bernard. 
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18 © morevwy siç uvtov OÙ HQIVETOL 
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Toc j TO quc iv Ya MOVO ŒUTUY TA 
čoya. 20 Ilaç ydo à pavka nodcoov poe 
TÒ Oç, xai ovx èoyera 7Q0G TO quc, iva 
Ui ¿eyy IN và £eyo œuTou' ?! 
rjv dAjJsav ÉQYETUL ztg0c TO quc, iva 
qaveoud «UTOU TOA £oyo, ÜTL £v Jeu éoviv 


0 È mowy 


sloyaoueva. 

22 Merg Tavta jader 0 "Iyoovg xci ot 
uadnrai «)roU siç tv lovóciov yiv, xoi 
ut diéroufe usr aûrovr xoi éBantiber. 
23* Hy dè xai lwdvvnç Bantitwv èv Aivwr 

^V Li * EY 

Eyyèg vo Zolsiu, Oti Vduru nokia ÑV exei, 
A y 

xal nageyivovtro xai ÉBantibsovtro ?* ovn 
5 €» , 

yag %v BsfAnu£voc eic thv quhuxnr o Ioav- 

vc. T! n : 

25 ?Eyévero oùv Gto èz twv uod nTwy 
’lwcyvorv uere "lovdiwr zegi xad 'agiopov. 
26 Kal gÀS0v ngÔ TOY Twavvyy xal sinov 
&UTQ* Pappi, öç v uera 00U TÉQUY TOÙ 
"Togódivov, o OÙ Heg a gré onus, ide, oj roc 
Banrtibe, xal návrsg ÉQYOVTUL góc WUÜTOv. 

21^ 4nexotd y lourvnc ai einer Où dúva- 
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2 yal Ô EUQUXE Xal ŅHOVOE, TOUTO UAG- 
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Bave. 99 'O Aaguv 

18. [L*. 9. | 

23. A: Zolletu. Al.: Salju. 

25. GKSLTO: "7s0oís (Bentl.: 


uaÿ. arë perà "Todvve). 


ŒUTOT TV UUQTV- 


"Ios. DSchulz.: 


Joannes, III, 18-33. 


I. Jesus lux et vita (E, 19-XEE). — 1° (c?). Manifestatio in Judæa (III, 22-36). 


18 Qui credit in eum, non judicátur : qui 
autem non credit, jam judicátus est, 
quia non credit in nómine unigéniti Filii 
Dei. !? Hoc est autem judicium : quia lux 
venit in mundum : et dilexérunt hómines 
magis ténebras quam lucem : erant enim 
eórum mala ópera.?? Omnis enim qui 
male agit, odit lucem, et non venit ad 
lucem, ut non arguántur ópera ejus : 
?! qui autem facit veritátem, venit ad lu- 
cem, ut manifesténtur ópera ejus, quia 
in Deo sunt facta. 


2 Post hec venit Jesus, et discipuli 
ejus, in terram Judæam : et illic demora- 
bátur cum eis, et baptizábat. ?? Erat au- 
tem et Joánnes baptízansin /Ennon, juxta 
Salim : quia aque multe erant illic, et 
veniébant, et baptizabántur. ?* Nondum 
enim missus füeratJoánnes in cárcerem. 


?3 Facta est autem quæstio ex discipu- 
lis Joánnis cum Judæis de purificatióne. 
^6 Et venérunt ad Joánnem, et dixérunt 
ei : Rabbi, qui erat tecum transJordánem, 
cui tu testimónium perhibuisti, ecce hic 
baptízat, et omnes véniunt ad eum. 

?! Respondit Joánnes, et dixit : Non po- 
test homo accipere quidquam, nisi füerit 
ei datum de celo. Ipsi vos mihi testi- 
mónium perhibétis, quod díxerim : Non 
sum ego Christus, sed quia missus sum 
ante illum. ? Qui habet sponsam, spon- 
sus est : amícus autem sponsi, qui stat, 
et audit eum, gaüdio gaudet propter vo- 
cem sponsi. Hoc ergo gaüdium meum 
implétum est. ?? Illum opórtet créscere, 
me autem minui. 3! Qui desürsum venit, 
super omnes est. Qui est de terra, de 
terra est, et de terra lóquitur. Qui de 
coelo venit, super omnes est. 


32 Et quod vidit, et audivit, hoc testátur: 
et testimónium ejus nemo áccipit. ?* Qui 


31. NDT?* ün D) ÈN. HdyTwWY Poriv. 
32. [L]T* (pr.) xat. NDT** roro. 


29. Ma joie estdonc maintenant à son comble. Grec: 
« c’est là ma joie; elle est parfaite ». 


Jean, IIi, 18-33. 
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I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XIN). — 1° (c°). Jésus manifesté en Judée (III, 22-36). 


Judicium 
ex luce., 


» . e. - 
18 » Qui croit en lui n'est point 
condamné, mais qui ne croit point est "^5 g” 


Thes. 2, 12. 


déjà condamné, parce qu'il ne croit ? Re 4, 12, 
pas au nom du Fils unique de Dieu. P=». °° 
19 Or cette condamnation vient de ce 
que la lumière a paru dans le monde, 
et que les hommes ont mieux aimé 


Ap. 20, 12. 
Joa. 12, 16 ; 
llo Sg GE Gic 
15, 22. 

2 Cor. 4, 1. 


que leurs ceuvres étalent mauvaises. 
20 Car quiconque fait le mal hait la „Ser. 17, 3. 


ph. 5, 11-13. 


lumière, et il ne vient point à la lu- Jo» 24, 16. 
miére, de peur que ses ceuvres ne 

soient découvertes ; *' mais celui qui "ips s" 
accomplit la vérité vient à la lumiére, 


afin que ses ceuvres soient manifes- ! Tim. 6, 16. 


tées, parce qu'elles ont été faites en — !*'* 
Dieu ». 

22 Après cela, Jésus vint avec ses 
disciples dans la terre de Judée, et il 
y demeurait avec eux, et 1l baptisait. 
?? Or Jean aussi baptisait à Ennon, Ja. } 28. 
prés de Salim, parce qu'il y avait là ees 18-19. 
beaucoup d'eau et on y venait, et on Mer. 1, 5. 
y était baptisé. ** Car Jean n'avait "#47: 
pas encore été mis en prison. 

25 Or il s'éleva une question entre 
les disciples de Jean et les Juifs, tou- 
chant la purification. ?* Et ceux-là 
étant venus vers Jean, lui dirent : 
« Maitre, celui qui était avec vous au 
delà du Jourdain, et à qui vous avez 
rendu témoignage, baptise mainte- 
nant, et tout le monde va à lui ». 

?! Jean répondit et dit : « L'homme 
ne peut rien recevoir, s'il ne lui a été 
donné du ciel. ** Vous m'étes té- 
moins vous-mêmes, que j'ai dit: Ce 3»: 
n'est pas moi qui suis le Christ, mais at. 11,10. 
j'ai été envoyé devant lui. ?? Celui Srt. 15. 
qui a l'épouse est l'époux; mais l'ami ** 5 $ !6 
de l'époux, qui est présent et l'écoute, 52h19 
se réjouit de joie, à cause de la voix ?1»2* 
de l'époux. Ma joie est donc mainte- 
nant à son comble. 50 I] faut qu'il 
croisse et que je diminue. ?' Celui 
qui vient d'en haut est au-dessus de 
tous. Celui qui est sorti de la terre 
est de la terre et parle de la terre. 
Ainsi celui qui vient du ciel est au- 
dessus de tous. 

32 » Et il témoigne de ce qu'il a vu 
et entendu, et personne ne recoit son 


e?) 
Jesus 
baptizat. 
Joa. 2, 13; 
127 26:133; 

1 


; Le 


Cur 
Joannes 
baptizat. 
Joa. 1, 35. 
7, 39; 2, ô; 

1, 25. 


Mat. 3, 11, 13. 


Prov. 5, 9-10. 


Responsio 
Joannis. 
1 Cor. 4, 7. 
Jac. 1, 17. 
Joa. 19, 11. 
Hebr. 5, 4. 


Joa. 1, 20, 


Luc, 2, 52. 
2 Reg. 3, 1. 
Joa. 8, 23; 
6, 38; 3, 13. 
Ap. 19, 16. 
Cor. 15, 47. 


Jesus ex 
Patre. 
Joa, 5, 19; 
8, 38, 47 ; 


témoignage. ?? Celui qui a recu son ^ à 5, ": 


2x Job, 24,16-17. 
les ténèbres que la lumière, parce Eph 4, 17-18. 


c?) Jésus se manifeste en Judée, III, 22-36. 


22. Et il baptisait, par les mains de ses Apó- 
tres, comme il est dit au chap. 1v, 2. 


23. Ennon. « OEnon, dit saint Jérôme après Eu- 
sèbe, est un endroit qu’on montre encore aujour- 
d'hui à 8 milles de Scythopolis, au sud, prés 
de Salim et du Jourdain ». Ennon, JEnon signifie 
sources. — Salim, que l’Évangéliste mentionne 
pour fixer la situation d'Ennon, est malheureuse- 
ment inconnu. On a trouvé un Salim à l’est et 
non loin de Naplouse (Sichem) et il y a là deux 
sources trés abondantes. On a découvert aussi un 
ouadi Selam ou Seleim, au nord-est de Jérusalem, 
à environ deux lieues, prés de l'ouadi Farah, oü 
les sources abondent. 

24. Mis en prison. Voir la note sur Matthieu, 
XIV, 3. 

25. La purification, le baptême de saint Jean- 
Baptiste. 


29. Lami de l'époux. Voir la note sur Mat- 
thieu, 1x, 45. — Se réjouit de joie; hébraisme, 
pour éprouver une grande joie, étre transporté 
de joie. 


31. Celui qui vient den haut. Précieux témoi- 
gnage de la divinité du Sauveur. 
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Joannes, III, 


34— IV, 14. 


XI. Jesus lux et vita (EK, 19- XIN). — £ (c?). Manifestatio in Samaria (IV, 1-42). 


Qiav, Eopodyioev TL 0 Feos din? otuv. 
34O Vydo ánéOor&Àsv Ó Je, và QUOTO 
vov Jeov hals? OÙ yoQ £x pévgov didworv 
0 806 TO nvevpa. 22) moro yene 
vOv viov xoi ndvra Ó£Ówxsv èv T7 xoi 
«vtot. 38O mOTEV WV siç TOY viov êzet 
Cony aivioY 0 dÈ &nsduv TW viw ovx 
Operar wy, Gil mw 0077 vov Isod uévEL 
em oUTOY. 
EV. Q; oiv £yro 0 xVoioc, ótt 2xovoov où 
Daoiouior ÓTL Jnoovc znÀstoveg uera 
moisi xal Danis 7 "wvrag ?(xoirowye 
"Tjoovc avtog ovx ifBanuntsv, «AA oi uay- 
Tai eUXrov), ape tiv Tovdaiar xai an- 
JAFE nav sig vqv DoAo(av. "Eds dè 
evUrov OiéoysoJot die ths Daunosiac. 
S"Eoxysroi oùv siç nov ths Xauaosiac 
Àeyopu£vgv Ziyuo, nator ToU ywgiov 0 
EYE Torop Twoo T() VD WUTOU. e? Hy 
dE Exel nny TOU "lTexoiff. O o)v Jn6ovc 
HEOTIL CHOC èx TNS Sdourogius exa D ELETO où- 
TWG ET T» ""yy go nv pig bug. 
T"Eoxerot yvvg èx WE Danopstac, 
Aou VÓwp. Aéyea ath 0 Tqoovg zog 
mor mei. * (0t yao pod Tu GUÜTOU QN- 
elmphideacar sig thv nouv, iva TQoqüc Rn 
dowo). ° Aya o)r AVTO 7 yuvn Y Xa- 
posi Iloc ov, ‘Lovdutos OV, TOQ uO 
Trust y aiteis, otonc yvYoAxoG Sanageired0s: 
Où yap ovyyoovrot Tovóatot , = UHUQEÎTUUG. 
m AnexQi dr Jnoovc xal sinev erp Fi 
pers zzv wọsæťv rov sov xoi TIS £OTLY 
0 Ayo oov Aog ox mey, OÙ Öv ÑTNOEG 
aÙTOY xai édwxer 6 &v GOL dog Bor. 1! Ae- 
ye GUT 7 yuvi’ Kique, OÙTE vrhnu 
EZELS, xoi TO poeno goti PR nóJsv oUy 
&ysig TO vwo tò wv; My o) usicwr 
sl roù nuro0c uwv Tasih, üc £duxsv yui 
TO poao, xal aUr0G E a)rOU me zal 
OÙ viol GUrOU xal TO Fočuuata GUTOV; 
ls "next 7 J500)6 xoi siner aci Has 
0 nivwv Ex TOV vdarroc TOUTOV duproei na- 
lv 1! óc F av nin èx TOU tdatog où gya 
wow atw, oU un Óunjon sig TOY aiwvu, 
Alt TO déco, Ò Ówow ur, ysviosro 


üvr- 


34. Pauci: MÉQBS. [L]T*o 3eoc. 36. T?* de. 
. NDT?: q o Tno.) 5 xv9LOG. 

. ABTI* méłv. 

. NCDET*: Zouagins. 
: CDGSLT': (1. 9) ov. 
a IDO óc. 

. NT?* ov». NCDT*: Zauagiris. ABCDT*?: mei» 
(NAL: niv). NDT?* ov ydo ad finem (ABCT!+). 


NB: zo "Ioo6g. 


D O» Ot Co e- 


accépit ejus testimónium, signávit quia 
Deus verax est.?* Quem enim misit Deus, 
verba Dei lóquitur : non enim ad mensü- 
ram dat Deus spiritum. 35 Pater diligit 
Filium : et ómnia dedit in manu ejus. 
36 Qui credit in Fílium habet vitam ætér- 
nam : qui autem incrédulus est Filio, non 
vidébit vitam, sed ira Dei manet super 
eum. 

XV. 'Ut ergo cognóvit Jesus quia au- 
diérunt pharisæi quod Jesus plures disci- 
pulos facit, et baptízat, quam Joánnes 
? (quamquam Jesus non baptizáret, sed 
discípuli ejus), 3 reliquit Judæ#am, et ábiit 
iterum in Galiléam : ^ oportébat autem 
cum transire per Samariam. 

* Venit ergoincivitátem Samariæ, quae 
dicitur Sichar : juxta prédium quod de- 
dit Jacob Joseph fílio suo. * Erat autem 
ibi fons Jacob. Jesus ergo fatigátus ex 
itinere, sedébat sic supra fontem. Hora 
erat quasi sexta. 

1 Venit mülier de Samaría haurire 
aquam. Dicit ei Jesus : Da mihi bíbere. 
8 (Discípuli enim ejus abierant in civitá- 
tem ut cibos émerent). ? Dicit ergo ei 
mülier illa Samaritána : Quómodo tu Ju- 
deus cum sis, bibere a me poscis, qux 
sum mülier Samaritána ? non enim co- 
utüntur Judæi Samaritánis. 

10 Respóndit Jesus, et dixit ei: Siscires 
donum Dei, et quis est qui dicit tibi, Da 
mihi bíbere, tu fórsitan petísses ab eo, 
et dedisset tibi aquam vivam. '' Dicit ei 
mülier : Dómine, neque in quo haürias 
habes, et püteus altus est : unde ergo 
habes aquam vivam? !? Numquid tu major 
es patre nostro Jacob, qui dedit nobis pá- 
teum, et ipse ex eo bibit, et filii ejus, et 
pécora ejus? 

13 Respóndit Jesus, et dixit ei : Omnis 
qui bibit ex aqua hac, sítiet iterum : qui 
autem biberit ex aqua quam ego dabo ei, 
non sitiet in ætérnum : !^sed aqua, quam 


11. ND T?* ov». 


14. LT: diyhoe: ([L2]* 8-dwow edd). ND T^f 
(a. wow) yw. 

IV. 4. Jésus. Grec : « le Seigneur ». 

41. Tu n'as pas méme avec quoi puiser. Grec : « tu 


n'as pas de seau ». 
13. La fin du verset est rattachée dans le grec au 
verset 14. 


Jean, III, 3&—IV, 14. 
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I. Jésus lumière et vie (E, 19- XINH). — 1° (c°). Jésus manifesté en Samarie (IV, 1-42). 


1 Joa. 5, 10, 


témoignage a attesté que Dieu est kom 3 1 
véritable. 3* Car celui que Dieu a en- ?*t $” 
voyé dit les paroles de Dieu, parce cr a 
que ce n'est pas avec mesure que rues. 22. 
Dieu lui donne son esprit. ?? Le Père 7772»; 
aime le Fils, et il a tout remis entre $% Pie 
ses mains. ?* Qui croit au Fils a la nd 
vie éternelle; mais qui ne croit point Po» 5555. 
au Fils ne verra point la vie, mais la paes? i 
colère de Dieu demeure sur lui ». dud 6, 34, 

XV. ' Lors donc que Jésus sut que ire" 
les pharisiens avaient appris quil fai- ADM 
sait plus de disciples et baptisait ,» 2 un 
plus que Jean, ? (quoique Jésus neo xi 
baptisát point, mais ses disciples), 30% EH 
3 il quitta la Judée, et s'en alla de edu 
nouveau en Galilée; * or il lui fallait ,, 552, 
passer par la Samarie. 2 

5 Il vint donc dans une ville de Sa- noc ne 
marie, nommée Sichar, près de l'hé- eder 
ritage que Jacob donna à J oseph, son SR 


fils. * Là était le puits de Jacob. Frov. 5 16. 
Ainsi, Jésus, fatigué de la route, 4r %17 


s'assit sur le bord du puits. Il était Ps. 87,16. 
environ la sixième heure. 

T Or une femme de Samarie vint à Bile 
puiser de l'eau. Jésus lui dit : « Don- aauam. 
nez-moi à boire ». 8 (Car ses disci- Mat. 25, 13. 

ES FAT ° Euc. 9, 52, 
ples étaient allés à la ville acheter de 53, 38. 
quoi manger). ? Cette femme sama- Yit 15,20, 1. 


itg] 1 ró 1 . ù Mat. 10, 5. 
ritaine lui répondit donc : « Comment 19:39. 


toi, qui es Juif, me demandes-tu à Eseti. 50, 28. 


boire, à moi, qui suis une femme sa- 
maritaine ? car les Juifs n’ont point de 
commerce avec les Samaritains ». 

10 Jésus lui répondit et dit : « Si ese aqua 


: 2 1 2 Cor. 9, 15. 
vous saviez le don de Dieu, et qui est ANE 


celui qui vous dit : Donnez-moi à Mat. 1, 28. 
boire, peut-être lui en eussiez-vous 1.551. 
Joa, 7, 38. 


demandé vous-même, et il vous au- 1 Cor. 1, 5. 
rait donné d'une eau vive » t! La x ic 
femme lui repartit : « Seigneur, tu ™ 55 1-1. 
n'as pas méme avec quoi puiser, et le 
puits est profond; d’où aurais-tu donc 
de l'eau vive? !? Es-tu plus grand 
que notre pére Jacob qui nous a 
donné ce puits, et qui en a bu, lui, 
ses enfants et ses troupeaux ? » 

13 Jésus répliqua et lui dit : « Qui- quam petit 
conque boit de cette eau aura encore OPERA 
soif; au contraire, qui boira de l'eau "5; a. ? 
que je lui donnerai, n'aura jamais "$27" 
soif; '^ mais l'eau que je lui donnerai "Sixe" 


Gen. 26, 11-15. 
Joa, 8, 52. 
1 Cor. 10, 4. 


34. Celui que Dieu a envoyé. Jésus lui-même 
qui possède la plénitude de l'Esprit Saint. 


36. La colère de Dieu demeure sur lui éternel- 
lement par la réprobation définitive. 


c3) Jésus se manifeste en Samarie, IV, 1-42. 


1V. 5-6. Sichar, prés de l'héritage que Jacob 
donna à Joseph. son fils. Là était le puits de Jacob. 
Sicharest, d’après les uns, Sichem, aujourd'hui Na- 
plouse, à trois kilométres du puits de Jacob; 
d'aprés d'autres, qui jugent la distance de Sichem 
bien grande, Sichar était un village situé entre le 
puits et Naplouse, peut-étre l'Askar actuel. — « Le 
champ donné par Jacob à Joseph est au nord de 
la Fontaine de Jacob, à environ mille métres. On 
y voit letombeau de Joseph dont les restes furent 
rapportés par les Hébreux de l'Egypte. La Fontaine 
de Jacob est presque à l'angle du chemin de Na- 
plouse, se bifurquant pour aller à Jérusalem au 
midi, et au levant vers le Jourdain. Un monument 
chrétien fut élevé sur l'emplacement de la Fon- 
taine de Jacob. 11 n'en reste que quelques colonnes 
de granit. [Il reste d'une église qui succéda à la 
première basilique] un chevet carré avec voûte à 
arêtes, sous lequel est le puits lui-même. L'orifice 
de la fontaine est aujourd’hui fermé par une 
énorme pierre. En Orient, les fontaines non cou- 
lantes, comme celle-ci, étaient autrefois accessi- 
bles par un immense escalier droit au moyen du- 
quel on atteignait l'eau ». (Michon). Le puits de 
Jacob a été restauré récemment par les Grecs. 

6. La sixième heure; c'est-à-dire environ midi. 


9. Les Juifs wont point de commerce avec les 
Samaritains. Voir plus haut la note sur Matthieu, 
NS d 


.10 Une eau vive, image de la vie que le Sauveur 
vient apporterau monde, puisqu'illa posséde dans 
sa plénitude. 


12. Notre père Jacob. Les Samaritains n'étaient 
point des descendants de Jacob, mais ils le con- 
sidéraient comme leur pére spirituel et leur an- 
cétre religieux. 


14. Une fontaine d'eau jaillissante jusque dans 
la vie éternelle. Par ces paroles Jésus se révèle 
comme le principe de la félicité. 
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Joannes, IV, 15-31. 


X. Jesus lux et vita (EK, 19- XIE). — 1° (c). Manifestatio in Samaria (IV, 1-42). 


êv août nyy vVÓ«roG GA ouévov eig Gov 
«it vto. 13 Asyer nods GUTOY Ki yovi" Kv- 
QLE, dog uot Toùro tÒ Duo, iva un dryw 
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TOY dvdço 00v #ui CEE évJude. * Ane- 
xot 7 yuvi xal sinsv Ovx £y &vópc. 
Asye adti 0 Tyoovc Karwg einas "Ort 
&yógo ovx yw. 18 névrs ydo «vdoac £0 Yes 
xol viv Ov iysig ovx ÉOTL Gov CVÅQ TOUTO 
Gin Es sionas. 

"? Ayet ACTO 5 VVI Kugie, Seton ÓTL 
noopt & ov. Oi noréotc jua y 
TOUT(O TW get 7:90c&xv von" xol jus lé- 
yETE, ór. èv `Isgooolóuois otiv 0 Tónoç 
Onov SE nooçruveir. ?! Asysi ovt: 0 Tq- 


des [4 , F e y 
oaii T VVGL, TIOTEUOOV LOL, OTL EQYETEL 
(jou, ÖTE OUTS ÈV TO boet TOUT(D OÙTE ÈV 

, 
Js900034 oic TQOSHUMOETE TØ TOTEL. 


€ w 
22 Yusiç nooçxuveîre Ô ovx OLOUTE, Nuel 
nooçxvvoðusy 0 otðausyv, ótt ý OWTMOIX Èx 
vv Iovðaiwv èoriv. ?S ALR ipysvou wou 
xai vov OTV, ÜTE OÙ GÀxJuvoi nooçzvvytat 
HOOGAUVHOOVOL TQ) TUTO ÈV HVEUUUTL AU 
3 , » \ \ € * , ~ 
aA eue xai yao 0 TATH gore rovc Corel 
toc zt9ogxvvovrvrocG avtov.  ?'[lvsvue o 
O'e0c, xoi TOÙG TOOGXUVOUVTUG QÜTOV £v HVEU- 
patı xoi dAmdelu dei nooçxureir. 

25 A£ya evo ý yuvi? Olda ôte Meooius 
xy € o 7 e y 
coyetot O0 AsyOusvog Xoiotoc otav ELIN 
3 ~ 2 ~w C w ; 26 , à 
éx&lyoc, G&vayysAci guiv narta. Asye 

2 ~ co ~ 2 1 c - 

«vr» 0 Inoovg Eyo siut, 0 ÀoÀcv cot. 

27 Kai nè tovto 74.20r ot HudTui av- 
TOV, xat ÉJAUUGOUY ÓTL UETÈ yvvouxóG Eha- 
Aer ovdsic usvroi sine Ti Énreis 7] ti he- 
Leic usr avti; ?9 Aqgmrer ovv tv VOgiur 

(nn lé € à \ 3 62 > \ / 
«UTG 7 yuv xoi UIMATEV siç TV THON, 
xoi Aëye voig drdounois ?? Aevts, 10ete 
GvJownov, öç sinë LOL návta 000. ETOINOU 
ur oùroc otw Ò Xgotos; 0 EEnidor 
OÙY ex TÅG nóAs0g xai HOYOVTO TO0G HÜT OV. 


31 Ey dÈ To ueraët poutwovy «ttov oi 
t 


16. [LIT* 9 "£o. 

20. G rell.: v rø den v. GILT: roocz. det. 
24. LT: zéovevé (T: yvvox« p. uox). 

22. Nonnulli : & s. 8» (bis; Beauclar.: 8). 
23. NABDT*: 24422. 

25. NBCT*: &revra. 


ego dabo ei, fiet in eo fons aque saliéntis 
in vitam ætérnam. 13 Dicitad eum mülier : 
Dómine, da mihi hanc aquam, ut non sí- 
tiam, neque véniam huc haurire. 

15 Dicit ei Jesus : Vade, voca virum 
tuum, et veni huc. 17 Respóndit mülier, 
et dixit: Non hábeo virum. Dicit ei Jesus: 
Bene dixísti, quia non hábeo virum 
‘8 quinque enim viros habuísti : et nunc 
quem habes, non est tuus vir: hoc vere 
dixisti. 

1 Dicit ei mülier : Dómine, vídeo quia 
prophéta es tu. ?? Patres nostri in monte 
hoc adoravérunt, et vos dícitis, quia Je- 
rosólymis est locus ubi adoráre opórtet. 
?! Dicit ei Jesus : Mülier crede mihi, 
quia venit hora quando neque in monte 
hoc, neque in Jerosólymis adorábitis Pa- 
trem. ?? Vos adorátis quod nescitis : nos 
adorámus quod scimus, quia salus ex Ju- 
dæis est. ?? Sed venit hora, et nunc est, 
quando veri adoratóres adorábunt Patrem 
in spíritu et veritáte. Nam et Pater tales 
quaerit, qui adórent eum. ?* Spíritus est 
Deus : et eos, qui adórant eum, in spíritu 
et veritáte opórtet adoráre. 


?3 Dicit ei mülier : Scio quia Messias 
venit (qui dicitur Christus) : cum ergo 
vénerit ille, nobis annuntiábitómnia. 26 Di- 
cit ei Jesus : Ego sum, quiloquor tecum. 

?: Et contínuo venérunt discípuli ejus : 
et mirabánfur, quia cum mulíere loque- 
bátur. Nemo tamen dixit : Quid queris, 
aut quid lóqueris cum ea? ?8 Reliquit 
ergo hYdriam suam mülier, et ábiit in 
civitátem, et dicit illis homínibus : ?? Ve- 
níte, et vidéte hóminem qui dixit mihi 
ómnia quæcüumque feci : numquid ipse 
est Christus? ?? Exiérunt ergo de civitáte, 
et veniébant ad eum. 

?! [ntérea rogábant eum discipuli, di- 


27. NABCDT: éSauuabor. 
29. T: & (eti. 39). 

30. CILI+ Ket. ABT* ovy. 
31. G![GL]T* de. 


95. Le grec n'a pas ici de parenthèses. 


Jean, IV, 15-31. 
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I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XIE). — 1» (c°). Jésus manifesté en Samarie (IV, 1-42). 


Ps, 45, 5; 
41,2: 


deviendra une fontaine d'eau jaillis- 
sante jusque dans la vie éternelle ». 
15 La femme lui dit : « Seigneur, 
donne-moi de cette eau afin que je 
n'aie plus soif, et que je ne vienne 
point puiser ici ». 

t6 « Allez, lui répondit Jésus, ap- Vocatur 
pelez votre mari et venez ici ». !* La ps.7,10;33,6. 
femme répliqua et dit: «Je n'ai point ps, 140, 4. 
de mari ». Jésus ajouta : « Vous avez 
bien dit : Je n'ai point de mari; !? car 
vous avez eu cinq maris, et celui que 
vous avez maintenant n'est pas votre 
mari; en cela vous avez dit vrai ». 

19 La femme lui dit : « Seigneur, je 
vois que vous étes eraiment prophéte. 
20 Nos pères ont adoré sur cette mon- , 
tagne, et vous dites, vous, que Jéru- 
salem est le lieu où il faut adorer ». 
?! Jésus lui dit : « Femme, croyez- 
moi, vient une heure où vous n'ado- rs. 48, 17. 
rerez le Père ni sur cette montagne Rom 5 2-30 
ni à Jérusalem. ?? Vous adorez, vous, Ta. 17 20 


Luc. 17, 20. 
ce que vous ne connalssez point; 4 Res: 17, 15, 


Mat. 11, 28. 
Joa. 6, 24. 
Mich. 6, 14. 


Adoran- 
dus Deus 
in Spiritu. 
Joa. 1, 49; 


21202 
Deut. 11, 29; 
7, 4. 

Lev. 17, 4. 
Deut. 12, 1. 


nous, nous adorons ce que nous COn- Bar. 4 4:5. 
° : . en. , . 
naissons, parce que le salut vient des  1&», 5. 


Juifs. ?? Mais vient une heure, et elle SAN 
est déjà venue, où les vrais adora- je. ^x 
teurs adoreront le Père en esprit et 7?" * ? 
en vérité; car ce sont de tels adora- 

teūrs que le Bère cherche. **"Dieu* Tes 5 27. 
est esprit, et ceux qui l'adorent doi- ? Cor. 3,17. 
vent l'adorer en esprit et en vérité ». 

25 La femme lui dit : « Je sais que 
le Messie (c'est-à-dire le Christ) 
vient; lors donc qu'il sera venu, il 
nous apprendra toutes choses ». 
26 Jésus lui dit : « Je le suis, moi qui 
vous parle ». 

27 En même temps ses disciples 
vinrent, et ils s'étonnaient de ce qu'il 
parlait avec une femme; néanmoins 
aucun ne dit : « Que lui demandez- 
vous? ou pourquoi parlez-vous avec 
elle? » ?? La femme donc laissa là sa E que 
cruche, s'en alla dans la ville et dit 3er 51,50: 
aux habitants : ?? « Venez, voyez un 1&9»5; 
homme qui m'a dit tout ce que j'ai ar. 436; 


Ipse est 
Messias. 
Joa. 1, 42. 
Gen. 49, 10. 
Deut. 18, 15, 


Joa. 9, 37. 
Marc. 5, 43. 
Mat. 9, 30. 


Mulieris 

confessio 

et zelus. 

Esth. 15, 17. 
Joa, 16, 30 ; 
2, 25; 21, 2L 


fait, n'est-ce point le Christ? » 30 Ils Jer. 48, s». 
. 5 " uc. 6, 18-19. 
sortirent donc de la ville, et ils ye- mt. 11, 28. 


: * ó Eccli. 24, 26. 
naient à lui. 
3t Cependant ses disciples le 9"is Jesu 


priaient, lui disant : « Maître, man- 1351. 


20. Sur cette montagne, le mont Garizim, oü les 
Samaritains avaient élevé un temple schismatique, 
pres de Sichem, avec l'autorisation du roi perse 
Darius Nothus. Jean Hyrcan détruisit ce temple, 
mais du temps de Notre-Seigneur, les Samaritains 
avaient encore un autelsur cette montagne. Leurs 
descendants vont encore tous les ans y célébrer 
la Pâque. 


93. Adoreront le Père en esprit et en vérité.Dieu 
est esprit et non matiére; il ne saurait se plaire 
dans des sacrifices charnels et dans des obser- 
vances de pure forme. Le vrai culte qui l'honore 
a son principe dans le cœur. 


25. Je sais que le Messie vient. L'attente du; 
Messie était maintenue chez les Samaritains pa 
la lecture du Pentateuque qui étaitresté leur code 
religieux et cérémonial. 


91. Ils s'étonnaient de ce qu'il parlait avec une 
femme. Peut-étre parce que ce fait n'était pas or- 
dinaire dans la conduite de leur Maitre, mais sur- 
tout, parce que les Apótres, imbus des préjugés 
de leur nation, ne pensaient pas que les infidéles 
dussent jamais avoir une méme foi et un méme 
culte. 


31. Mangez. Les disciples portaient de la vile, 
ou ils avaient été les acheter, y, 8, les vivres dont 
leur Maître et eux-mêmes avaient besoin. 
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Joannes, IV, 32-46. 


I. Jesus lux et vita (EY, 19- XIE). — 1° (c9. Manifestatio in Galilæa CIV, 


43-54) . 


$ € A 
pod mr a, Aéyovtec' "Poft, qye. Je) dè 
sinev attol "Ey powow Ezo quysiv Ñv 
vlc ovx oiduts. ?9"EÀsyov oùv ot nadn- 
Toi ngoc ahàyàovs Myric Ņveyxev atw 
qaysiv; 

34 Aëya avvoic 0 "Incovc "Euov Bouua 
OTW, Uva TOWN TO JéAqgua TOU TÉUWAYTUC 

hy 7 2 62 ND 35 2 

LE xal TEAELWOGW QVTOV TO &QyOv. Ov} 
dusic Aéyete, ÖTL ETL Tetouumvoy dori xoi 
€ S » > , Q € a j Ü 
0 JEQIOUOG tQystoL; lÓov, AËyw Vuiy, êng- 

X 2 * € si \ 7 
pars TOUS 0pJuAuOTC Vuwr xai Jieuooods 

o9 

taç X046, OTL ÀAevxai siot mQOc Fsg- 
ouov 405. °° Kai ó 9soiCov polov au- 
Bover xal ovvaysu xagnov siç Gov aiwviov, 
ivo xal C onsiguv OuoÙ yaign xol Č Fegi- 

1? * , € : p |? A c 
Gov. Ev yag tovtw 0 À0yoc éoriv 0 
&Anduvcg "Ov. &AXoc iorlv 0 onsigov xoi 
&AÀoc 6 Jegibwv. | 99" Eye anéotahe duc 
Oepilsw Ò ovy Vusic xsxomidxatt 
X£X07110X&0L, XUL piel Sic TOV XÜTOY GU TOY 
> L4 
&iceÀnAv FATE. 

39 "Ex dè tÅ nodswc èxsivyg m0AÀoi èni- 
OTEVOUY siç GU)TOY tæv Xuuagsetwyv, dig 
Toy Àoyov vzc yvvaixoç uaorvgovogc "Or 
3 y , e > , 40 ‘Q *3 
ciné uoi ndvra 004 énoinoa. c oùy 
5 ` SEN € Ç ~ D 7 
790v ngoc aitov ot ZSauagstvot, 7OUTWY 
«UTOv usvat nag a)rOUC, x«l &uswwev éx&i 
dvo zusgac. ‘Kai nohe mAsiovc èni- 

hy \ A LA 2 ~ 2 id 
OTEVOuY du TOV Àoyov avrov, ŽP TH TE yv- 
3 Y . 2 1! A UN \ 
vaxi sÀ&yov' Ori ovxétr dia tyv onv ha- 
Moy motsvousv &TOL yao axzyzoausv, xai 
oidauev ÜTL OÙTUG è Antw o j 

pi L OÙTUG iori» &Àm9uG Ò CWTTO 

Re c , 

TOL XOOLOV, 0 XQLOTOG. 

43 Merd dè Tac dúo wuépac iEgAOzv 
&xsiJsv xai Gnd sv eic Ta? TaMiaiav. 
M 4 voc yag 0 I500vc è éuagrionasv, ÓTL 790- 
pirne êv T» idig nargidi TLUNY OUX EYEL. 
15 Ore ovv dev sic tyv T. aiaia, ¿dé - 
avto avrov ot Tadao, navta Ewoux0- 

a ^ aw 
Tec € enoizosv £y Jegoookuotc Ev v5) £0gvy* 
xai QÙTOL yag noy siç TNV &ogvov. 

46 °HA Jev oiv 6 ‘noovc nahv siç ví 
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35. DEX* rı (Schulz.: 707). T: vereduzvoc. 
36. GK [L]TO* Kai(T conjung.: "Hô 9 Jegi). 
x. (pe) 

38. NDT?: créoraixa. 

39. NBCT2: (l. oc) & (Item 45). 

40. NADT?: Zaeyuaptiro:. 


céntes : Rabbi, manduca. ?? Ille autem 
dicit eis : Ego cibum hábeo manducáre, 
quem vos nescítis. ?? Dicébant ergo dis- 
cípuli ad ínvicem : Numquid áliquis át- 
tulit ei manducáre ? 

#4 Dicit eis Jesus : Meus cibus est ut 
fâciam voluntátem ejus qui misit me, ut 
perficiam opus ejus. ?* Nonne vos dícitis 


quod adhuc quátuor menses sunt, et 


messis venit? Ecce dico vobis : Leváte 
óculos vestros, et vidéte regiónes, quia 
alba sunt jam ad messem. ?9 Et qui me- 
tit, mercédem äccipit, et cóngregat fruc- 
tum in vitam ætérnam : ut, et qui sémi- 
nat, simul gaüdeat, et qui metit. 37 In hoc 
enim est verbum verum : quia álius est 
qui séminat, et álius est qui metit. 38 Ego 
misi vos métere quod vos non laborástis : 
álii laboravérunt, et vos in labóres eórum 
introístis. 


?? Ex civitáte autem illa multi credidé- 
runt in eum Samaritanórum, propter 
verbum mulíeris testimónium perhibén- 
tis : Quia dixit mihi ómnia quacümque 
feci. *?^ Cum venissent ergo ad illum Sa- 
maritáni, rogavérunt eum ut ibi manéret. 
Et mansitibi duos dies. *! Et multo plures 
credidérunt in eum propter sermónem 
ejus. +? Et mulieri dicébant : Quia jam 
non propter tuam loquélam crédimus : 
ipsi enim audivimus, et scimus, quia hic 
est vere Salvátor mundi. 

43 Post duos autem dies éxiit inde : et 
ábiit in Galiléam. ** Ipse enim Jesus tes- 
timónium perhibuit, quia prophéta in sua 
pátria honórem non habet. ** Cum ergo 
venisset in Galiléam, excepérunt eum 
Galilæi, cum ómnia vidissent quæ fécerat 
Jerosólymis in die festo : et ipsi enim vé- 
nerant ad diem festum. 

46 Venit ergo iterum in Cana Galiléæ, 
ubi fecit aquam vinum. Et erat quidam 


42. [L]* "Oze C 

43. [L]T* x. 42748. 

49. NDT?: (l. ore) ws. LT: 00a. 
46. NABCDT* 0 Tyoss. 


42. Le grec a en plus à la fin : «le Christ ». 


Jean, IV, 32-46. 425 


I. Jésus lumière et vie (I, 19- XIN). — 1° (c). Jésus manifesté en Galilée (IV, 43-54). 


33 Ld id : m s cu z T b. 12, 19. 
gez ». 3 Mais il leur dit : « Moi, j'ai 7? En 


à manger une nourriture que vous ne «li. 15, 5. 
connaissez point ». ?? Les disciples fr 1525€. 
disaient alors entre eux : « Quelqu'un 
lui a-t-il apporté à manger? » 

34 Jésus leur dit : « Ma nourriture Fegiones 


albæ ad 


est de faire la volonté de celui qui m'a. pessem. 


r : S 6, 30 ; 17, 1. 
envoyé, et d'accomplir son œuvre. 92? au 


35 Ne dites-vous pas vous-mêmes : !Thes.4,3. | 35. Il y encore quatre mois, el la moisson vien- 
: : Prov. 6,8. | dra. Comme la moisson commence en Palestine 
Il y a encore quatre mois, et la mois- Lue. 21,28. | vers le milieu d'avril, il résulte de ces paroles que 


i A sr - Cant. 2, 11-12. | les fait onté i E : 
son viendra? Mais moi, Je vous dis Eae 9, s. vers icula du Ae dep prece 
. À . D: 
maintenant : Levez les yeux et voyez siis ar. 
° . ses Luc, 10, 2. 
les champs; car ils blanchissent déjà cen. 27 27. 


pour la moisson. ?* Et celui qui :co.5,s. 


moissonne reçoit une récompense, et i s. 
recueille du fruit pour la vie éter- Wiz © 
nelle, afin que celui qui sème se ré- aai. z te. 


Jac. 5, 7. 


jouisse aussi bien que celui qui mois- 55:17 13. 
sonne. ?7 Car, en ceci, ce qu'on dit, The ^ 7^ 
à à : 3 er.4, 35 31,27. 
est vrai : Autre est celui qui sème, 
1 1 1 38 Joa. 15, 16. 38. Vous étes entrés dans leurs travaux pour 
et autre celui E D Re Pour ,àct.8,5. | récolter ce qu'ils avaient semé. 
moi, je vous ai envoyés moissonner 55,5 & 
où vous n'avez point travaillé; d'au- 
tres ont travaillé, et vous, vous étes 
entrés dans leurs travaux ». 
39 zl Fid 39. Beaucoup de Samaritains. crurent. Malgré 
Or beaucoup de Samaritains de Marita: des miracles plus éclatants, Jésus n'avait pu ga- 


cette ville crurent en lui, surla parole norum. | gner à la foi les habitants de la Judée. 


de la femme qui avait rendu ce témoi- nom. 1, 7. 


gnage : « Il m'a dit tout ce que j'ai “5,3% 

fait ». “ Lors donc que les Samari- act. 10, «s. 
tains furent venus à lui, ils le priérent Ps 2, 3. 
de demeurer en ce lieu, et il y de  ' ` 
meura deux jours. !! Et beaucoup xt. 7. 9. 

plus crurent en lui, à cause de ses ° 

discours. ** De sorte qu'ils disaient $7.15. 
à la femme : « Maintenant ce n'est 79x15 5; 
plus sur votre parole que nous 2131 
croyons, nous l'avons entendu nous- Eccli. +6, 1-2. 
mêmes, et nous savons que c'est vrai- 

ment lui qui est le Sauveur du 

monde ». 

ES Ainsi os és les deux jours il par- EE c4) Jésus se manifeste en Galilée, IV, 43-54. 
E delà et s'en alla en Galilée. + Car Mare 43. Retour en Galilée. Comparer avec Matthieu, 
Jésus lui-méme a rendu ce témoi- 1 Cor, 10, 32. 1v, 42; Marc, 1, 14; Luc, IV, 14. 
gnage qu'un prophète n'est pointho- 195 ' 


r D LM E Luc. 4, 43. B a D ^ : 
noré dans sa atrie. 4 . 9. 1. 45. Pendant la fête: c'est-à-dire pendant la 
A Quand il fut 19,1 fête de Pâque, qui était la grande solennité des 


venu en Galilée, les Galiléens l'ac- tee # ?* | juifs. 
cueillirent, parce qu'ils avaient vu a. 13, 5. 
tout ce qu'il avait fait à Jérusalem : 7 
pendant la fête ; carils étaient venus, 7°% 12, 12-13; 
eux aussi, à la féte. | 
46 [] vint donc de nouveau à Cana un 46. Cana de Galilée. Voir plus haut la note sur 


de Galilée, oùilavait changé l'eau en 2o.2,1,9, 12. D M Capharnaüm. Voir la note sur Matthieu, 
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Joannes, IV, 47— V, 8. 


X. Jesus lux et vita (EK, 19- XII). 


— V (a). Origo discriminis (V). 


VówQ oëvov. Kol zv vig Bucuuxdc, où 6 vios 
nodevet £y Konsgvaovu. 7 Ovocdxoóous 
q 2 cu «t 3 m id 
ótti Iyoovc ra èx rhs Lovdaiuc sic viv Ta- 
À 7b , 2 "Yu * 2 lá SN 72 , 2 
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yovrsc' OP nic 00v t. 2$ ‘Envdero 0Uv 
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xai snov avto ‘Ori XTES (QUY Ed uny 
dprrer GÜTOY 0 TUQETOG. 2o Eyvo ovv o 
nuo, ÓrL èv EE "i eod iv D ere 
aÜT® 0 Tnoovc NO vioc oov Ch, xai 
éniorsvosv aUTOG xal À oixiæ G)TOU ÖN. 
54 T (4 U [d ~w 3 , 

OUTO nav DEUTEOOV ONUELOY ÉTOINOEN 
€ 2 p 5 M > ad 2 r b] N 
0 Inoovc, cì9wv z tys lovóatag sig tyv 
Tahatiav. 
V. Merad raŭtu 5v tooti vov ‘Lovouiwr, 
xal avéBn 0 DjooUc sis TegoooAvua. | "Eori 
de èv roig "legocoAvuoig eni v» nooBurixr 

7 [4 2j , [4 .. j 

xoÀvupn9Joe y imsyousrg Efootori By- 
JsOÓu, nevre OTOUG &yovow ? EV TOUTE 
XOTÉXEITO nÀzJoc TO twv GOoOsvovrror, 
Tvplwv, XwÀcor, Enor, Éxdsyouérwr Thv 

CCI , AY * \ 
TOU dduTog xi vtr. -dyyskog yag xata 
ZULQOv #uTéPouvey £y TA xolvu[hi Pog xoi 

3 
ÉTÉQUO GE TO ddwg 0 oùv NGUTOS efus 
LETO TNV TOOU xiv TOU Üduroc v VYING EYLVETO, 
(0 dnnote xUTEl yero roO Tt. 

: “Hy dg TIC av Tour oc ¿xE TOUUXOYTU 
OTW ëtN Eyor èv Ty doFeveig. $ T'ovrov 
iÓmv o Jyoovc AUTUKELLLEVOY, xal yvovc OTI 
nov 707 yoovov Ext Àéyst uvt Oca 
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SETTE Kv, GVTQUTOY ovx Ex, iva. ôtav 
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47. [L]T* (alt.) evrov. 50. [LITE Ko. LT*: 
0v sin. (F GS o). 54. LT: vmjyr. B* ow. 
ann y. (T?: xot pyyedar ðt). LT: 7r. avrg. 52. T: 
Ein. sv. LT: £y9&c. 53. LT* Or. — 2. AL 4 
im Ty): xgofarıxy (Gersdorf. : 7 moop. xol. 5 
Aey.). Nonnulli : xo2v,f;3oo. B: BnIomdd (NT: 
By905a94. D: Belted). 3s. [L]T* 7x02. NLGKOT?] 


régulus, cujus filius infirmabátur Caphár- 
naum. ** Hic cum audisset quia Jesus ad- 
veníret a Judæa in Galiléam, ábiitad eum, 
et rogábat eum ut descénderet, et sanáret 
filium ejus : incipiébat enim mori. #8 Dixit 
ergo Jesus ad eum : Nisi signa et prodígia 
vidéritis, non créditis. *? Dicit ad eum 
régulus : Dómine, descénde prius quam 
moriátur filius meus. ° Dicit ei Jesus : 
Vade, fílius tuus vivit. Crédidit homo ser- 
móni quem dixit ei Jesus, et ibat. 


51 Jam autem eo descendénte, servi oc- 
currérunt ei, et nuntiavérunt dicéntes, 
quia fílius ejus víveret. ?? Interrogábat 
ergo horam ab eisin qua mélius habüerit. 
Et dixérunt ei : Quia heri hora séptima 
reliquit eum febris. ?? Cognóvit ergo 
pater, quia illa hora erat, in qua dixit ei 
Jesus : Filius tuus vivit : et crédidit ipse, 
et domus ejus tota. ?* Hoc iterum secün- 
dum signum fecit Jesus, cum venísset a 
Judæa in Galiléam. 

WV. ! Post hac erat dies festus Judæ6- 
rum, et ascéndit Jesus Jerosólymam. ? Est 
autem  Jerosólymis probática piscina, 
qua cognominátur hebráice Bethsáida, 
quinque pórticus habens. ? In his jacébat 
multitido magna languéntium, cæcó- 
rum, claudórum, aridórum, expectántium 
aque motum. ^ Angelus autem Dómini 
descendébat secándum tempus in pisci- 
nam : et movebátur aqua. Et qui prior 
descendíssetin piscínam post motiónem 
aqua, sanus fiébat a quacümque detine- 
bátur infirmitáte. 

5 Erat autem quidam homo ibi triginta 
et octo annos habens in infirmitáte sua. 
6 Hunc cum vidísset Jesus jacéntem, et 
cognovísset quia jam multum tempus ha- 
béret, dicitei : Vis sanus fieri? * Respón- 
dit ei lánguidus : Dómine, hóminem non 
hábeo, ut, cum turbáta füerit aqua, mittat 
me in piscínam : dum vénio enim ego, 
álius ante me descéndit. ? Dicit ei Jesus : 
TBC* éxdey.-voomu. (AX* Exd. qo. D* ayya 
voojs.; multi notarunt). A[L]; (p. ye) vos. 
L: otgónmorüv. 5. N* êxet. NÀCDE ae (p. 704 
xat. [L|TOX- (in f.) eve. 7. T: 87. 8. GRSL?TO: 
£yeiee ([L]F #.). 

Ÿ. 2. Grec: « or il y.a à Jérusalem près. de la (pis- 


cine) probatique (ou des brebis), une piscine qui est 
appelée en hébreu Bethesda, ayant cinq portiques ». 


Jean, IV, 4&7— V, 8. 


427 


I. Jésus lumière et vie (E, 19- XIEN). — 2° (a). Débuts de la crise (V). 


vin. Or il y avait un officier du roi 
dont le fils était malade à Caphar- 
naüm. ^" Lorsque cet officier eut ap- 
pris que Jésus venait de Judée en 
Galilée, il alla vers lui, et le pria de 
venir guérir son fils qui se mourait. 
^$ Jésus lui dit donc : « Si vous ne 
voyez des miracles et des prodiges, 
vous ne croyez point. » 4° L'officier 
lui dit : « Seigneur, venez avant que 
mon fils meure ». ?? Jésus lui répon- 
dit : « Va, ton fils vit ». Cet homme 
crut à la parole que lui dit Jésus, et 
s'en alla. 

5! Or, comme il s'en retournait, ses 
serviteurs vinrent à sa rencontre et 
lui annoncèrent que son fils vivait. 
52 Et illeur demandait à quelle heure 
il s'était trouvé mieux. Et ils lui di- 
rent : « Hier, à la septième heure, la 
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fièvre l'a quitté ». *? Le père reconnut 72-35 34. 


alors que c'était l'heure à laquelle 
Jésus lui avait dit : « Ton fils vit »; 
et il crut, lui et toute sa maison. ?* Ce 
fut là le second miracle que fit encore 
Jésus quand il fut revenu de Judée 
en Galilée. 

W. ! Après cela se trouvait la fête 
des Juifs, et Jésus monta à Jérusalem. 
2 Or il y a à Jérusalem une piscine pro- 
batique appelée en hébreu Bethsaida, 
et ayant cinq portiques. ? Sous les- 
quels gisait une grande multitude de 
malades, d'aveugles, de boiteux, de 
paralytiques, attendant le mouvement 
des eaux. * Car un ange du Seigneur 
descendait en un certain temps dans 
la piscine, et l'eau s'agitait. Et celui 
qui le premier descendait dans la pis- 
cine aprés le mouvement de l'eau, 
était guéri de quelque maladie qu'il 
fût affligé. 

? Or il y avait là un homme qui 
était malade depuis trente-huit ans. 
€ Lorsque Jésus le vit couché et qu'il 
sut qu'il était malade depuis long- 
temps, il lui dit : « Veux-tu étre 
guéri? » * Le malade lui répondit : 
« Seigneur, je n'ai personne qui, lors- 
que l'eau est agitée, me jette dans la 
piscine; car, tandis que je viens, un 
autre descend avant moi ». ? Jésus 
lui dit : « Léve-toi, prends ton grabat 
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50. Cet homme crut à la parole que lui dit Jésus, 
corrigeant ce que sa foi avait eu tout d'abord 
d'imparfait, ce qui lui avait valu du Maitre le re- 
proche i. 48. 


m La septiéme heure, vers une heure de l'aprés- 
midi. 


2» Opposition des ennemis de Jésus, V-XI. à 


a) Origine de la crise lors de la première 
Páque, V. 


V. 1. La fête des Juifs; c'est-à-dire la fête de 
Páque. Cf. 1v, 43. 

,2. Une piscine probatique. On croit qu'elle était 
ainsi appelée parce qu'on y lavait les animaux 
(zọoßáza) que l'on devait offrir en sacrifice dans 
le temple de Salomon. Elle est située au nord- 
ouest de la porte d'entrée de l'église actuelle de 
Sainte-Anne, non loin de la porte Saint-Etienne, 
dans la partie nord-est de Jérusalem. Cette piscine 
porte aujourd'hui le nom de Birket Israil. Elle 
était peut-étre alimentée, au moins en partie, par 
les eaux amenées au temple au moyen d'un aque- 
duc des environs de Bethléem. Les eaux qu'on y 
voit encore aujourd'hui proviennent du suinte- 
ment des terrains supérieurs environnants. 


428 Joannes, V, 9-24. 
I. Jesus lux et vita (E, 19- XIEN). — 2° (a). Origo discriminis CV). 
"Eysagoei, oov vOv zxoaßfarov cov xoi | Surge, tolle grabátum tuum, et ámbula. 
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10. [L]TT x. (a. 8x). LT+ (in f.) cs. 

T4 DIS Os dë à em. 

12. [L]T* 8v. 13. T: (1. Zab.) ào8evo» (Seml. *). 
15. [LH K. T: eer. 

16. NBCDGK[L]TO* x. &. ev. dztoxr. (AXT). 
17. NBT?* 710. 18. NDT?* ov» (ABCT!X1). 

19. BT*: (l. simer) Heysv. NBT?: &v un. 


? Et statim sanus factus est homo ille : 
et sustulit grabätum suum, et ambulábat. 


Erat autem sábbatum in die illo. '? Di- 
cébantergo Judæi illi qui sanátus füerat : 
Sábbatum est, non licet tibi tóllere gra- 
bátum tuum. ^! Respóndit eis : Qui me 
sanum fecit, ille mihi dixit : Tolle grabá- 
tum tuum, et ámbula. *? Interrogavérunt 
ergo eum : Quis est ille homo qui dixit 
tibi, Tolle grabátum tuum, et ámbula? 
13 [s autem qui sanus fuerat efféctus, ne- 
sciébat quis esset. Jesus enim declinávit a 
turba constitüta in loco. 14 Póstea invenit 
eum Jesus in templo, et dixit illi : Ecce 
sanus factus es : jam noli peccáre, ne de- 
térius tibi áliquid contingat. * Abiit ille 
homo, et nuntiávit Jud&éis quia Jesus 
esset, qui fecit eum sanum. 

16 Proptérea persequebántur Judæi Je- 
sum, quia hec faciébat in sábbato. '" Je- 
sus autem respóndit eis : Pater meus us- 
que modo operátur, et ego óperor. !$ Prop- 
térea ergo magis quærébant eum Ju- 
dæi interficere, quia non solum solvébat 
sábbatum, sed et patrem suum dicébat 
Deum, æquälem se fáciens Deo. 


hespóndit itaque Jesus, et dixit eis : 
'? Amen, amen dico vobis : non potest 
Filiusa se fácere quidquam, nisi quod ví- 
derit Patrem faciéntem : quæcumqueenim 
ille fécerit, hæc et Fílius similiter facit. 
2 Pater enim díligit Filium, et ómniade- 
mónstrat ei qua ipse facit : et majóra his 
demonstrábit ei ópera, ut vos mirémini. 
?! Sicut enim Pater süscitat mórtuos, et 
vivificat : sic et Filius, quos vult, vivificat. 


?? Neque enim Pater jüdicat quemquam : 
sed omne judicium dedit Filio, ?* ut omnes 
honorificent Filium, sicut honorificant Pa- 
trem : qui non honorificat Filium, non ho- 
norificat Patrem qui misit illum. ?" Amen, 
amen dico vobis, quia qui verbum meum 


20. D: ayang. NT?: Jauuatere. 
24. Dr 


10. Ton grabat. Grec : « le grabat ». 
16. Persecutaient Jésus. Le grec a en plus: « et 
cherchaient à le tuer ». 


18. Son pére. Grec littéralement : « son propre 


| pere». — Jésus répondant, leur dit est rattaché dans 


le grec au verset suivant. 


Jean, V, 9-24. 499 


I. Jésus lumière et vie (f, 19- XIN). — 2° (a). Débuts de la crise CV). 


et marche ». ? Etaussitôt cethomme Ferai. 


fut guéri, et il prit son grabat et il 15,977 
marchait. 

Or c'était un jour de sabbat. !? Les Pe soluto 
Juifs donc disaient à celui qui avait scanda- 
été guéri : « C'est un jour de sabbat, 7°% 9 14. 

Is. 6, 10. 
il ne t'est pas permis d'emporter ton 1*519 
grabat ». 1t II leur répondit : « Celui “pm. 15, 32. 

. B » . 3 dit l * v Ex, 20] 10. 
qui m'a guéri m'a dit lui-même : zz*510 
Prends ton grabat et marche ». mat. 12,2, 10. 
12 Alors ils lui demandèrent : « Qui xc * & 
est cet homme qui t'a dit : Prends 7%? > 


ton grabat et marche? » 13 Mais celui 1. 50, deni. 
qui avait été guéri ne savait qui il «50:5, i. 
était; car Jésus s'était retiré de la 
foule assemblée en ce lieu. !* Jésus Mit yie? 
ensuite le trouva dans le temple, pn NE 
dit: « Voilà que tu es guéri, ne pèche °°? 
plus, de peur qu'il ne t'arrive quel- 
que chose de pis ». '* Cet homme Tob. 12, 1. 
s'en alla et annonça aux Juifs En e 
c'était Jésus qui l'avait guéri. 

16 ("est pourquoi les Juifs persécu- Filius 


9. Grabat. Voir plus haut la note sur Marc, 
H, 4. 


13. Jésus s'était retiré, comme il faisait d'habi- 
tude aprés avoir opéré ses prodiges, pour se sous- 
traire aux enthousiasmes des uns, aux rancunes 
des autres. 


16. Persécutaient Jésus. De nombreux manus- 


ut Pater | crits grecs ajoutent qu'ils complotaient de le faire 

taient Jésus, parce qu il faisait ces Rom. 10, 2-3. | mourir. Voir y. 16, p. 428. 
choses un jour de sabbat. !7 Mais Jé- "se ` 
sus leur répondit : « Mon Père agit ee 
sans cesse, et moi jagis aussi ». me 311 
‘8 Sur quoi les Juifs cherchaient en- DID 
core plus à le faire mourir; parce que A ei 
non seulement il violait le sabbat, Kri 30-35 
mais qu'il disait que Dieu était son ma. 3, 3s. 
père, se faisant ainsi égal à Dieu. Pa» 3 6-7. 

Jesus répondant, leur dit 219 «Em aige, |t ferte Le Pare fait, 1e Fils te fait pa: 
vérité, en vérité, je vous le dis, 5517,10, | Puissance, même opération. 


le Fils ne peut rien faire de lui- pos 


méme, si ce n'est ce qu'il voit que le ! ^*^ ?* 
Père fait; car tout ce que le Père fait, ,,,,. 


le Fils le fait pareillement. ?? Car le 129,55 A 


Père aime le Fils, et lui montre tout g> m 

ce qu'il fait; et il lui montrera doc 

œuvres encore plus grandes que wa sis, 

celles-ci, de sorte que vous en serez ‘ar HT" 

vous-mêmes dans l'admiration.?! Car, 

comme le Pére réveille les morts et 

les rend à la vie, ainsi le Fils vivifie 

ceux qu'il veut. 

! ?» Le Père ne juge personne, mais Es" 

il a remis tout jugement à son Fils. „Eie 

23 Afin que tous honorent le Fils 4st 1% 31. 

comme ils honorent le Père : qui %3 l4 
n'honore point le Fils n'honore point EG 

le Pére qui l'a envoyé. ? En vérité, E ? Ts 


en vérité, je vous dis que celui qui 


92. Le Pére ne juge personne; sans étre privé 
lui-même de cette puissance, ilen a réservé 
l'exercice à son Fils. 
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Joannes, V, 25-38. 


E. Jesus lux et vita (EK, 19- XII). 


— V (a). Origo discriminis CV). 
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audit, et credit ei qui misit me, habet vi- 


aiwvioy xai siç xoioiww ovx &£gysrau dlia | tam ætérnam, et in judicium non venit, 
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21 Le ind 
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Er 


39 Où duvauu yo nosiv dm Euuvrod 
ouder xa3«c dzovw xolvc, xol 1 xolos À 
Eur dau ¿otiv, ótt où Cv v0 Fëlyua 
TO uov, CALA TÒ Félyua TOÙ nzéuwavroc 
LE NUTQOG. 

3 Edv yò  uagrvoo nso juevrov, ý 
Laotvolu uov ovx otiw GAgduc ?? GÀAoC 
čotèv ò MUQTUOWY TE uot, xal olda ótt 
alnis &oviw 1 uegrvgía Ñv uagtvoeŤ negi 
čuo. ?? Yuels dnsoralzarte ngoc lwdvvyy 
xal ueuugTúgNxE T) GÀn9sia yg dÈ où 
naga GVŸQUTOU Tv Hugrugiur ÀAauflavo, 
Ada TOL TO Aye iva Vuei MELLE 
i Exsivoc Ñv Ó A/xvog č xadusvoc xoi 
qatvav, iti de ASehjoure D (oaa va 
npüg agav iv TO qoi GUTOV. 

36^ Eva) dè EX Try Hüugrugiur LECO TOU 
Jdo&vvov TG yag ya & Edwré por 0 na- 
ve (va TELELWOW OUTO, UTO Ta $7, G 
Ey TOUD, LG grvost negi uo oti 6 zato 
HE &u£oraÀxs. 37 Kai d nip ac LE nario 
uÜToc HEMQQTÉQMRE mei etos OÙTE poviy 
QUTOÙ QANAOUTE TUWTOTE OUTE eidoc QUTOU 
ÉWQUHUTE, 38 xai Tov ho yov GUTOU OUX EYETE 


pevovta êv dur, TL Öv dnéotsihev ixsivoc, 
TOUT(0 VUEÏG OU 7ILOTEUSTE. 


25. BT*: exovoovow. LT: hoso. 
21. ABLT** (alt. ) xot. 

28. BT?: dxovoovow. 

29. | IOS 

30. NABDT* TaTeos. 


sed tránsiit a morte in vitam. ?? Amen, 
amen dico vobis, quia venit hora, etnunc 
est, quando mórtui aüdient vocem Filii 
Dei : et qui audierint, vivent. 


26 Sicut enim Pater habet vitam in se- 
metipso : sic dedit et Filio habére vitam 
in semetipso : °” et potestátem dedit ei 
judícium fácere, quia Filius hóminis est. 
28 Nolite mirári hoc, quia venit hora in 
qua omnes qui in monuméntis sunt, aú- 
dient vocem Filii Dei : ?? et procédent qui 
bona fecérunt, in resurrectiónem vitæ : 
qui vero mala egérunt, in resurrectiónem 
judícii. 

30 Non possum ego a meípso fácere 
quidquam. Sicut audio, júdico : et judi- 
cium meum justum est, quia non quaro 
voluntátem meam, sed voluntátem ejus 
qui misit me. 

?! Si ego testimónium perhíbeo de me- 
ipso, testimónium meum non est verum. 
?? Alius est qui testimónium pérhibet de 
me : et scio quia vérum est testimónium 
quod pérhibet de me. ?? Vos misistis ad 
Joánnem : et testimónium perhibuit ve- 
ritáti. ?** Ego autem non ab hómine testi- 
mónium accipio : sed hec dico ut vos 
salvi sitis. ?? Ille erat lucérna ardens, et 
lucens : Vos autem voluístis ad horam 
exultáre in luce ejus. 

?6 Ego autem hábeo testimónium ma- 
jus Joánne. Opera enim qua dedit mihi 
Pater ut perfíciam ea, ipsa ópera quæ ego 
fácio, testimónium pérhibent de me, quia 
Pater misit me : ?* et qui misit me Pater, 
ipse testimónium perhibuit de me : neque 
vocem ejus unquam audistis, neque spé- 
ciem ejus vidistis : 38 et verbum ejus non 
habétis in vobis manens : quia quem misit 
ille, huic vos non créditis. 


32. NDT?: otóare. 


Bb: dyaAua gna. 
36. L: ueitov. T: dédwxer. LT* yoa. 
37. T: éxetvoc. 


38. La voix du Fils de Dieu. Grec : « sa voix ». 


Jean, V, 25-38. 451 


I. Jésus lumière et vie (EK, 19-XIE). — 2° (a). Débuts de la crise (V). 


écoute ma parole et croit à celui qui $5 
m'a envoyé, a la vie éternelle et ne Jos is; 
vient pas en jugement; mais il a 5535; du 
passé de la mort à la vie. ?? En vé- FLE 
Mie envérité, je vous le dis, vient zx IP 
une heure, et elle est déjà venue, où 7»? PET 

les morts entendront la voix du Fils Jos. 10, 16,27. 
de Dieu, et ceux qui l’auront enten- 

due, vivront. 

26 » Car, comme le Père a la vie xx Patre 
en lui-même, ainsi il a donné au Fils Ééurgen- 
d'avoir la vie en lui-même; ?? et il lui 1 302. 1,9; 
a donné le pouvoir de juger, parce r<’71, 1. 
qu'il est Fils de l'homme. ?8 Ne vous "257^ 
en étonnez pas, parce que vient Hebr 217 
l'heure où tous ceux qui sont dans Dan ?, 13-1 
les sépuleres entendront la voix du, črn i. 
Fils de Dieu, ?? et en sortiront, ceux , $524 e 
qui auront fait le bien, pour ressusci- sS 21 
ter à la vie; mais ceux qui auront fait ^57 752 
le mal, pour ressusciter à leur con- *"*^5** 
damnation. 

?? » Je ne puis rien faire de moi- , vitii et 


Patris una 


méme. Selon que j'entends, je juge; veluntas. 


et mon jugement est juste, parce que L 14; 8, 16; 
. ° z a 66 Ra Ss 
je ne cherche point ma volonté, mais ' 6; 3s: 
la volonté de celui qui m'a envoyé. Jer 23, 6. 
3! » Si je rends témoignage de moi- Non homo 
A témoi na e n'est a Joa. 8, "m 94 8 
m "eth cic p 1S wat! 26; 39. 
vrai. 3°? C'est un autre qui rend té- a s 1s. 
i i 1 i 3 d 
moignage de moi, et je sais que le , $1; , 


, ° ss s Â= Hebr. 2, 3-4. 
témoignage qu'il rend de moi est vé- For » $3 


ritable. ** Vous, vous avez envoyé Joa. 1,19; 
vers Jean, etila rendu témoignage à — ^? 
Arité 34 1 ? Philip. 1, 20. 
la vérité. ?* Pour moi, ce n'est pas Joa. i0, n 
dun homme que je reçois témoi- 
gnage; mais je dis ceci afin que vous 
, oS letai Joa. 1, 8. 
soyez sauvés. ** [l était la lampe ar- 495: 1,5, 
dente et luisante, et un moment vous „4? 55. 
E voulu vous réjouir àsa lumiére. 
» 1 ih d Pater 
Mais moi, j'ai un témoignage Rd 


- grand que ulii de Jean. Carles testifica- 


tur. 


œuvres que mon Père m'a données à Je 1, 33. 


1 T2. 2, 4. 


* si ts 1 Joa. 5, 9, 
accomplir, ces œuvres que je fais Je. 10,25; 
moi- méme, rendent témoignage de $553 

Act, 2, 22. 


moi, que le Pére m'a envoyé. 57 Et 30. 6,41; 
mon BE qui m'a envoyé a rendu 
lui-même témoignage de moi; vous 

n'avez jamais entendu sa voix ni vu "^ 
sa figure; ?? et vous n'avez pas sa pa- Ex. 33, 20. 
role demeurant en vous, parce que 1 J0a. 1,10 
vous ne croyez pas à celui qu'il a en- se 1, € 
voyé. 


26. A la vie en lui-méme, c'est-à-dire, essen- 
tiellement, sans la tenir de personne. 


30. Je ne puis rien faire de moi-méme ; toute 
la puissance de Jésus vient de ce qu'il est le Fils 
de Dieu, en tout égal à son Père. 


33. Vers Jean Baptiste. 


35. Il était la lampe à l'éclat emprunté, lan- 
dis que Jésus est la lumière personnifiée. 
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Joannes, V, 39 — VI, 10. 


I. Jesus lux et vita (EK, 19-XIX). — 2° (5). Contentio in Galilæa (VDI). 


39^Eosvvars tac ygoqu, 0rt vusic OOXEÎTE 
èv œûtais Cor aiwrioy Eye xol &xelvat 
aioty ai uuorvoodoœ negl éuov, *? xoi ov 
OéAsvs 2ATeir nooç us, iva Gwy &£ymrs. 
^" JoEuy nagd drOgunmov o) Aeufavo, 
42 GX £yvoxa vVu&c, ÖTL TNV GYGY TOÙ 
Fsoù oÙx EXT èv éuvtoig. 1P Eyo Papae 
ÈV TO dropure TOU TUTOUG dns. xoi OÙ hau- 
Bdverd HE cv &AXoc 2.9 £v TO OVOUUTL TW 
idiw, éxsivov Ajyeode. ** Hàc divac9s 
Jusis moTevou, J0Eur nago dhijhwr Lap- 
Bávovtsg, xol tiv otav Tir naga TOÙ uóvov 
O'sov ov ÉNTELTE ; 

2 M dox&ire OTL yo) zaTyyogj ao UL 

TOOG TOY TOTÉQU' EOTLY Ò xaTqyogov vp 
IMoogc, sig Ov dusis gÀnixavs. ^9 Ei yao 
&norsisve Moon, èmiorevete &v £uoi* neo 
ydo &uo) ixsivog Eyouwer. * Ei dè roig 
ÉXELVOU YOULLUGOLY OÙ TIOTEVETE, NWG TOG 
ELOÏG ÉTUUOL TLOTSVOSTE; 
VE. Msro rovro œnnider 0 Inoovç n£gav 
ths J«A4005c ths D oietag ths TiBegix- 
doc, ?xai mrolovdet uw) O0yAog mokis, 
JH. 300 c MS "HU -——M 
ÔTL EWOwy ov/rot TO oqusa à noist Emi 
r&v &o9svovvrov. | ?'7vzÀ98 dè sig TO 0goc 
0 Inoovc, xol xe? éxdO mro uert vov ua- 
Oarüv adrot ^v ðè iyy)g v0 ndoyo, ý 
oor) vov "ovóotov. 

5 ’Endous oiv 0 Inoovc tovg 0$JoAuovg 
xal Otaodusvo; ÔTL noÀég ÓyAog ÉOYETOU 
7t90c atov, Ayez ngog vOv Diluinnov [lv Fer 
dYOQUOOUEY GOTOUS, tv& ÜyWOLY OTO; 
6 (Toùro dÈ heye nsiolov œurôv avtog 
yao da ti ZusMÀs moisiv). T L4nexoid 
auto Diunnoc Zhaxootov dpvagiwr oro 
OÙX doxoðoiv œUTOÏG, iva EXUOTOG GUTOY 
Pouy ti Adfim. ? Asyer adv sig èz twv 
uad «vOv aÙTov, zdvóg£az ó &ÓsAqoc Siuw- 
voc Iléroov "Eoi noidugtov £v wde, Ô Eye 
HÉVTE &orovc xouJtvovc xol dvo dyag Ac 
TOUTO TL ÉOTLY ELG TOOOUTOUG; 

'0 Fins dè 0 Inoovg: THorjoars rovs avto- 


39. NBT: čgoævrate. 42. BDT: 2442. 

43. NABDT: lý weo9z. 

44. [L]® des. 

45. Bt (p. Mo.) mgoçs tov matéea. NBDT: 


Moos. 
A0. LT?: Mouv cet. 
E LT: 7x02. dë et : é9eógsv. G[KH]SLTO* 
QUTE. 


5. SLT: éyogdowuer. 


33 Serutámini scriptüras, quia vos pu- 
tátis in ipsis vitam ætérnam habére : et 
ille sunt, qui testimónium pérhibent de 
me : 40 et non vultis venire ad me ut vi- 
tam habeátis. *! Claritátem ab homínibus 
non accípio. ^? Sed cognóvi vos, quia di- 
lectiónem Dei non habétis in vobis. *? Ego 
veni in nómine Patris mei, et non acci- 
pitis me : si álius vénerit in nómine suo, 
illum accipiétis. ^^ Quómodo vos potéstis 
crédere, qui glóriam ab ínvicem accípitis : 
et glóriam, quæ a solo Deo est, non qu&- 
ritis. 

43 Nolíte putáre quia ego accusatürus 
sim vos apud Patrem : est qui accüsat vos 
Móyses, in quo vos sperátis. ‘6 Si enim 
crederétis Móysi, crederétis fórsitan et 
mihi : de me enim ille scripsit. 47 Si au- 
tem illíus litteris non créditis, quómodo 
verbis meis credétis? 

VI. ! Post hzc ábiit Jesus trans mare 
Galilææ, quod est Tiberiadis : ?et seque- 
bátur eum multitádo magna, quia vidé- 
bant signa que faciébat super his qui in- 
firmabántur. ? Sübiit ergo in montem 
Jesus : et ibisedébat cum discipulis suis. 
t Erat autem próximum pascha, dies fes- 
tus Judæérum. 

? Cum sublevásset ergo óculos Jesus, 
et vidisset quia multitüdo máxima venit 
ad eum, dixit ad Philippum : Unde emé- 
mus panes, ut mandücent hi ? Hoc autem 
dicébat tentans eum. Ipse enim sciébat 
quid esset factürus. * Respóndit ei Phi- 
lippus : Ducentórum denariórum panes 
non suffíciunt eis, ut unusquisque módi- 
cum quid accipiat. * Dicit ei unus ex dis- 
cipulis ejus, Andréas frater Simónis Pe- 
iri : ? Est puer unus hic, qui habet 
quinque panes hordeáceos, et duos pis- 
ces : sed haec quid sunt inter tantos? 

10 Dixit ergo Jesus : Fácite hómines. 


7. ND T*: (l. anexo.) aroxgivetou. LT* avrov. 


jr. 
9. [L]T* èv. ABDT: d. ó 6) os- L Cpr.) 95 
10. NBDT?: (l. dee) ws. 


43. En son nom. Grec: « en son propre non ». 


VI. 4. C'est-à-dire n'est pas dans le grec. 
6. Ce verset figure dans le grec entre parenthèses. 


—— di s m 


Jean, V, 39 — VI, 10. 


I. Jésus fmiere et vie (E, 19- XIE). — 2» (5). ÜlnoWition en Galilée (VI). 


39 » Scrutez les Écritures, puisque 
vous pensez avoir en elles la vie éter- 
nelle, car ce sont elles qui rendent 
témoignage de moi; *? mais vous ne 
voulez pas venir à moi pour avoir la 
vie. ^! Je n'accepte point une gloire 
venant des hommes. ?? Mais j'ai re- 
connu que vous n'avez pas l'amour 


Scripturæ 
eum pro- 
clamant 
Ps. 39, 8. 
Is. 31, 16. 
Joa. 7, 52. 
Tim. 2, 15. 
Joa. 5,46; 
1, 46 ; 8, 35 
Gal. 1, 10. 
Ps. 52, 6. 


Hebr. 5, 5. 
Joa, 15, 24. 


Joa. 1, 11 


de Dieu en vous. *? Je suis venu moi- 22^: 5,24. 


méme au nom de mon Père, et vous 
ne me recevez point; si un autre vient 
en son nom, vous le recevrez. ** Com- 


2 Thes. 


2, 4, 
10, 11. 


Joa. 12, 42. 


. Rom. 2, 28. 


ment pouvez-vous eroire, vous qui! EAM E 21; 


recevez la gloire l'un de l'autre, et ne 
cherchez point la gloire qui vient de 
Dieu seul? 

?3 » Ne pensez pas que ce soit moi 
qui doive vous accuser devant le 
Pére : celui qui vous accuse, cest 
Moise, en qui vous espérez. inan si 
vous croyiez à Moise, vous croiriez 


sans doute à moi aussi, parce que Deut, 128 E 
: uc D 
c'est de moi qu'il a écrit. ^"^ Mais si Joz.3,12 
1 Cor. 15, 46. 


vous ne croyez point à ses écrits, 
comment croirez-vous à mes paro- 
les? » 

WI. ! Après cela Jésus s'en alla de 
lautre cóté de la mer de Galilée, 
c'est-à-dire de Tibériade; ? et une 
grande multitude le suivait, parce 
qu'ils voyaient les miracles qu'il fai- 
sait sur ceux qui étaient malades. 
? Jésus monta donc sur la montagne, 


* Ss Ld * . . . 1 
et là il était assis avec ses disciples. 


^ Cependant approchait la Pâque, 
jour de la fête des Juifs. 

? Jésus donc ayant levé les yeux et 
vu qu'une très grande multitude était 
venue à lui, dit à Philippe : « Oü 
achéterons-nous des pains, pour que 
ceux-ci mangent? » * Oril disait cela 
pour l’éprouver: car pour lui il savait 
ce qu'il devait faire. 7 Philippe lui ré- 
pondit : « Deux cents deniers de pain 
ne leur suffiraient pas pour que cha- 
cun d'eux en eüt méme un petit mor- 
ceau ». 8 Un de ses disciples, André, 
frère de Simon-Pierre, lui dit : ? « Il 
y a ici un petit garçon qui a cinq 
pains d'orge et deux poissons : mais 
qu'est-ce que cela pour tant de 
monde? » 

'? Jésus dit donc : « Faites asseoir 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. vil, 


ue 8, 50. 


et illos 
accusant. 
Deut. 31, 26. 

Rom. 3, 20. 
Hebr. 10, 3: 
Joa. 9, 28. 
Eccli. 15, 1; 

en. 3, 15; 
14, os 18; 

, 10. 


b) Jesum 
turba 
sequitur. 
Mat.l4, 13. 
Marc. 6, 29. 
Joa. 21, 1. 


Marc. 6, 33. 
Joa, 6,26; 
3,2; 4, A 
Lue. 9, 11. 


Mata l 
Os. 2, 14. 


Joa. 11,55; 


2, 13. 
Ex, 12, 11. 


Quomodo 
cibanda. 
Neon S Zo 
J " 
Mat. 8, 1. 
Is. 10, 5-6. 
Mat. 11, 28, 


14, 11; 15, 32. 


Eccli. "29, '28. 
Joa. 1, 44. 


Sap. 3, 5. 

1 Cor. 1, 28. 
Act, 3, 6. 
Is. 55, 1. 

Marc. 6, 37. 
Luc. 9, 13. 

Eccle, 7, 14. 


EU n AUN 


1 Par a 14. 
a. 21, 5. 
Es a 19, 
Mat. 14, 16, 


4° Multi- 
plicati 
panes. 


Cor. 5, 7-8. 


433 


39. Serutez les Ecritures. Il faut s'aveugler vo- 
lontairement, pour trouver ici un ordre donné à 
tous de lire les Écritures. C'est évidemment un 
reproche fait aux pharisiens, de ce que lisant 
les Écritures, et pensant y trouver la vie éter- 
nelle, ils ne voulaient pas reconnaitre Jésus- 
Christ, lui à qui toutes les Écritures rendaient 
témoignage, et par qui seul ils pouvaient avoir 
cette véritable vie (Glaire). 


48. Si un autre vient en son nom, vous le re- 
cevrez. L'histoire des faux messies auxquels s'at- 
tachérent toujours les Juifs devait étre une écla- 
tante démonstration de ces paroles. 


45. Celui qui vous accuse, c'est Moise, puisqu'il 
a annoncé et préparé le Messie que les Juifs par 
leurs fausses interprétations refusent de recon- 
naître. 


b) Suite de la crise lors de la seconde 
Pâque, VI. 


VI. 1-15. Multiplication des cinq pains, Compa- 
rer avec Matthieu, xiv, 43-21; Marc, vi, 30-44; Luc, 
IX, 10-47. 

1. Jésus s'en alla de l’autre côté de la mer 
de Galilée. Voir la note sur Matthieu, xiv, 43. — 
Sur Tibériade, voir la note y. 23. 


3. Sur la montagne; c’est-à-dire sur la mon- 
tagne voisine. 


^. La Páque. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 2. 


7. Deux cents deniers; environ cent cinquante 
francs. 


28 
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Joannes, VI, 11-24. 


I. Jesus lux et vita (E, 19- XIB). — 2» (5b). Contentio in Galilea (VI). 


2 ~ 
nov dvanes. “Hv è yágroc nolos Ev TO 
TOR. "dvénsoov ojv ot &tvosc TOY dodo» 
Geb nevraxiçyilion. ! Eupe dé vovg 
» co) ed M 2 LA , 
&grovc 0 I5ootc, xoi sU yogrovz ong diedwze 
voic uodq10lc, ot 02 ua D'arod vol vaxet- 

[4 , e Ge 2 , LU z 
voi, 04L0LGG xoi £x TOv OYaglwyv 000v 1) sov. 
12 Qs dè ivenigoO50av, heyet Toic uad7- 
TOig GUTOU' ,Svvaya yere TO NEQLOOEVOQVTO 
#MÉGHUTU, iva uh vi anoAmrou. 13 Xvvj- 
yayov ovv, zal £yépttou dwdsza xopivovs 
ALOOUÉTWV éx vOv NEVTE XOTWV TWV X9LFi- 
VWV, & ÊTMEQİOOEVOE TOG BeBgwxdou. 

14 Oi ovy (3 Quot, idovrsg 0 ¿noiqos 
oņusiov 0 oov, éAeyor "Ori oùTOg ÉOTLY 
Amd 0 HO0PTAS 0 £9 X0 pevoc eig TOY 
xoouov, !? Troovc où, yvovc ÓTL ,EAov- 
ow Épyeo do xal &onaGsw oUTOY iva noj- 
cwo avrov fooga, &vsyooros nav sic 
TO 0goc QÜTOG OVOG. 

16*0- dè Owia &yévsro, xovéfigoav ot 

A 2 Li DIN \ + 4 11 M 
uadnrai utot nè tyv JuAacoav, !' xal 
&ufdvrsg siç TO mÀoiov Zoyovro négav 

M 7 > ? M , 
Tac JuAdoonc sic Kanesovaovu. Koai oxorta 
2 pi / \ 2 2 A * 2 \ 
nòn £yeyóvet, xat ovx LET 7.906 G.UTOUVG 
o Tzoovc, 187 re 9UAa000 dvéuov ueyahov 
nvčovtoç Oinyeipsto. *? Emhur0tes OÙY (GG 
OTUOOUS ELXOOLTÉVTE D TOLUXOYTE, J'EWOODOL 
Toy "Igoo)v nsQunaroUvvro ini vig Faldo- 
On xai dyy)g vov mÀo(ov yiwrousvov, xat 


ipofj9noav. ?9'O dè heyet avrog Eyo 
siut, ur popole. 2! ”H9shov oùv 


Aofsiv adtoy eig TO 7t otov, xoi gv9 uc TO 
7tÀotov £yévero eni TAS YNG, sis nv van yov. 

^I navorov 0 ò 06 0 OTZ TÉ- 
Qav TNS Jaliooms, tiwy OTL mæhouiQuor 20 
oUx Tv nel El un ëv &xéivo, sig ô évéfrour 
ot LOT NTO GÜTOV, xat OTL OÙ OUveicr AFE Toic 
uadnrais aùTov 0 lIrooUc siç v0 nAowgiov 
dìd uôvo ot uaÿmrai cUTOU dnğàFov. 
?3 ġa dè jade 7.01 Qux Ex Tibegui dos 
éyyvs TOU TÓNOV, Ó70U ëpayov TOV oTov 
EV XUQLOTIOUVTOS TOU xvgiov 21 öte oùv 
siósy Ò OyÀoc, OT Tyooùs orx EOTIV £xti 
oùdè oí uad zcai atov, évéfimoav xoi adto 


44. LT: dv. NAB[K]LTO* uad. -roiz. Nonnulli : 

Jelev (JD Michael. : 74907).13. LT: èrregiooevoar. 
i. NBDT* ò 0.015. CIS (alt.) otov. 17. L: 
gnw. 18. T°: umyeigero. LOC use. 29 4L: 
eidoy. ABG[K ]LTO* éxetvo-uayrai avı. NABDT?: 
ztAoiov. 93. LB: mote. TF THs. 94. ABDET* (a. 
evrot) xci. BDLT: ztàoid gua. 22-24. N: TH Èn. Ò 
o ylos o foros mégay Tis Ial. eióev. Tı må. člo 
ovx my xel e mi èvxeivo (sic) cis Ò … ot uad. 
vov `Inooù xat OTt ov ovvedyÀv2z. avrtois © "InooUc 


discümbere. Erat autem fænum multum 
in loco. Discubuérunt ergo viri, námero 
quasi quinque millia. !'! Accépit ergo Je- 
sus panes : et cum grátias egísset, dis- 
tribuit discumbéntibus : similiter et ex 
píscibus quantum volébant. '? Ut autem 
impléti sunt, dixit discípulis suis : Collí- 
gite quæ superavérunt fragménta, ne pér- 
eant. !? Collegérunt ergo, et implevérunt 
duódecim cóphinos fragmentórum ex 
quinque pánibus hordeáceis, quæ super- 
fuérunt his qui manducáverant. 

!* Mi ergo hómines cum vidissent quod 
Jesus fécerat signum, dicébant : Quia hic 
est vere prophéta, qui ventürus est in 
mundum. !? Jesus ergo cum cognovisset, 
quia ventüri essent ut ráperent eum, et 
fâcerent eum regem, fugit iterum in mon- 
tem ipse solus. 

16 Ut autem sero factum est, descendé- 
runt discipuli ejus ad mare. !* Et cum 
ascendíssent navim, venérunt trans mare 
in Caphárnaum : et ténebræ jam facte 
erant : et non vénerat ad eos Jesus. 
18 Mare autem, vento magno flante, exur- 
gébat. 1? Cum remigássent ergo quasi 
stádia viginti quinque aut triginta, vident 
Jesum ambulántem supra mare, et próxi- 
mum navi fieri, et timuérunt. ?? Ille au- 
tem dicit eis : Ego sum, nolite timére. 
1 Voluérunt ergo accípere eum in navim: 
et statim navis fuit ad terram, in quam 
ibant. 

?? Altera die, turba quas stabat trans 
mare, vidit quia navicula ália non erat ibi 
nisi una, et quia non introísset cum discí- 
pulis suis Jesus in navim, sed soli disci- 
puli ejus abiíssent : ?? äliæ vero superve- 
nérunt naves a Tiberíade, juxta locum 
ubi manducáverant panem, grátias agénte 
Dómino. ?* Cum ergo vidisset turba quia 
Jesus non esset ibi, neque discípuli ejus, 


> 2 ~ 3 , 7 ~ , > 
Es … u. GvTOV. ErrelŸoyTwy ovv vov mloiwy èx 
T.B. Eyyvs cowong c Ó7tov xol Eq. ... xvoiou xat iQovres 
ÓT. ovx ny Exe à In. 


11. Il les distribua à ceux qui étaient assis. Grec : 
« il les distribua aux disciples et les disciples à ceux 
qui étaient assis ». 

12. Amassez, c’est-à-dire « recueillez ». Item y. 13. 

91. Se trouva à la terre, c'est-à-dire « aborda à 
l'endroit ». 

Observa qu'il wy avait eu là qu'une seule 
ue. Grec : « voyant qu'il n'y avait là qu'une 
seule barque, celle dans laquelle étaient montés ses 
disciples ». 


Jean, VI, 11-24. 


43 


I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XIN). — 2° (6). Opposition en Galilée (VI). 


1 Cor. 14, 40. 


ces hommes ». Or il y avait beaucoup ! $25, 
Mat. 14, 21. 


d'herbe en ce lieu. Ces hommes s'as- iaro. 6 44 
sirent donc au nombre d'environ cinq /»** !* 
mille. '! Alors Jésus prit les pains, et Tue, 46; 

1 A 1 Iq. l Ti oue 
quand il eut rendu grâces, il les disk" Fm $E 
tribua à ceux qui étaient assis; et de 


eb 16, 21. 
. À s. 77, 29-30 ; 
méme des poissons, autant qu'ils en 951014416. 


voulaient. !? Lorsqu'ils furent rassa- r1 53. 
o . E. c . I Reg. 2, 5. 
siés, il dit à ses disciples : « Amassez ps. 5» 14. 
è 2 oa, 21,17. 

les morceaux qui sont restés, pour Tub fF 
ac 13 et. 3, 15. 
qu'ils ne se perdent pas ». Ils lesto m 
amassérent donc, etremplirent douze ,735:»5, 
; ; ne Job or 
paniers de morceaux des cinq pains Jj 


d'orge qui restérent à ceux qui 
avalent mangé. 

14 Or ces hommes, ayant vu le mi- 
racle que Jésus avait fait, disaient : 

« Celui-ci est vraiment le prophète Joa, 4, 48; 

qui doit venir dans le monde ». 5 Et Beat is 15. 

Jésus, ayant connu qu'ils devaient "^^'^ 
, à) sl 

venir pour l'enlever et le faire roi, 

s'enfuit de nouveau sur la montagne 

tout seul. 

16 Dès que le soir fut venu, ses dis- 
ciples descendirent à la mer. 7 Et 
quand ils furent montés dans la bar- 
que, ils vinrent de l'autre cóté de la 
mer, vers Capharnaüm. Or les ténè- 
bres s'étaient déjà faites, et Jésus 
n'était pas venu à eux. 18 Cependant, 
au souffle d'un grand vent, la mer 
s'enflait. '? Aprés donc qu'ils eurent srat. 14,24,30; 
ramé environ vingt-cinq ou trente tsas 
stades, ils virent Jésus marchant sur 
la mer et s'approchant de la barque, 55$ 5 
et ils eurent peur. ?? Mais il leur dit : sai, 2627; 
« C'est moi, ne craignez point ». mis 13. 
?! C'est pourquoi ils voulurent le mət. 1, 28. 
prendre dans la barque, et aussitôt la Job, 38, 11. 
barque se trouva à la terre où ils 
allaient. 

22 Le jour suivant, le peuple, qui se "sba eum 
tenait de l'autre côté de la mer, ob- "ite 
serva qu'il n'y avait eu là qu'une 
seule barque, que Jésus n'était point 
entré avec ses disciples dans cette 
barque, mais que ses disciples seuls 
étaient partis ; *? cependant, d'autres 1 Tim. 4, 4. 
barques vinrent de Tibériade, prés "7^ 
du lieu oü ils avaient mangé le pain, 
le Seigneur ayant rendu grâces. 

24 Quand le peuple eut vu que Jésus , fs; i 3o. 


n'était point là, ni ses disciples, il cme 55 


Ovantenm 
turbam 
vitat 
Jesus. 
Mat. 11, 13. 


Mat. 14, 22. 


Incessio 
in mari, 
Mat. 14, 22. 
Joa. 6, 1. 


Joa. 12, 35. 
Ex. 33, 15. 
Deut. 32, 12. 


Mat. 5, 24. 
Jon. 1, 13. 


Is. 43, 2. 
Ps. 33, 19 ; 
76, 20. 


Sap. 14, 4, 6. 


40. Il y avait beaucoup d'herbe en ce lieu. 
L'herbe pousse abondamment sur certaines mon- 
tagnes de la Palestine. Le P. de Géramb dit de 
celle des Béatitudes : « Arrivés au pied de cette 
montagne, nous fümes arrêtés par la hauteur de 
l'herbe. Elle était si élevée qu’elle atteignait 
presque à la tête de nos chevaux, et si épaisse 
qu'elle obstruait tout le passage. Nos janissaires 
furent obligés de la faucher avec leurs sabres pour 
nous ouvrir un chemin », 


16-21. Jésus fuit les honneurs et marche sur les 
flots. Comparer avec Matthieu, xiv, 22-36; Marc, 
VI, 45-58. 

Ts Capharnaüm. Voir la note sur Matthieu, 
Vo 


149. Vingt-cinq ou trente stades, équivalant à 
cinq ou six kilometres. 


23. Tibériade, sur les bords du lac auquel elle 
a donné son nom, fut bátie, d'apres Joséphe, par 
Hérode Antipas, et ainsi nommée par son fonda- 
teur en l'honneur de l'empereur Tibère. Cette 
ville fut la capitale de la Galilée depuis sa fon- 
dation jusqu'au régne d'Hérode Agrippa II qui 
rétablit le siège de son gouvernement à Séphoris, 
ancienne capitale de la province. Plusieurs de 
ses habitants étaient Grecs et Romains. Dans le 
voisinage, il y avait des eaux thermales célèbres 
chez les Latins. Le Sanhédrin s’y fixa vers le mi- 
lieu du second siècle de notre ére, et des école 
juives très renommées y fleurirent pendant long- 
temps. 
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Joannes, VI, 25-40. 


I. Jesus lux et vita (EK, 39-XIN). — 2° (5). Contentio in Galilæa (VI). 


sic TO noia, xai 5A90v sic KoensgvaoUu 
ÜnTodvytec TOY "yovv. 

?5 Koi EVQÜvTEc GUTOY néQaY ths Jalado- 
ong sinov GUTQ' Pappi, norte (00€ yéyo- 
voc; zu "Anexpl o «v voi o0 "Iyoovg xoi 
sinsv uv dunv. eyw DITITA Dyreivé UE, 
00x OTL ELOETE opel, QAN ÔTL EPAYETE 
&x TOV doTwv xal exogrdo Ore. 21 "Eoya- 
Geode "i TY Bewour Ta dnokkvuérry, 
aAa Thv Boca Uv uevovoav siç Gwnv 
TIT, À ò vioç TOU o dv guimov A due 
TOÛTOY y&Q 9 nario 80pou710€v o 9eóc. 

28 Hèrov où aoc attor Ti zowousv, iva 
égyoluipeda T TO ëgy a toU J'sov ; ?? Aneng? 
7) Inoot c «ai einsvavvolc: Tovvó oti TO Eoyov 
ToU J'sov, iva MOTEVONTE eic OV QNEOTELÀEV 
ëxsīvoc. 30 Finov oov arto’ Ti oùr motéic 
OÙ onusiov, iva iðwusv xal TLiOTSUO(QUEV 
goi Ti doydoq; a Oi TUTÉQES PTT M 
ui vva ëpayov év Ty ohu, xaJ oT 
yeyoauuévoy ”Aorov ix toù ojgavoU dw- 
xsv aUrOic uyElv. 

32 Hinev oUv avTog 0 Iqoovg "uiv duny 
heyo duv, 0U Moon dsdwxev vuiv TOV 
&grov £x TOV o5gavov, «AM 0 nario pov 
didworv dur vOv digtor £x TOU oUgavov TOV 
dryðwov. 33*() yao (roc TOÙ Jsov &oriv 
0 xoa paivay èx toù o)gavov xai Cum 
didoUG tW zóu. 

34 Hfrov odv ngoc avtór Kvois, navtote 
doç uïv Toy dgrov rovrov. ?* Elne dè 
avvoic 0 "LIgootg ÆEyw siu 0 &groc ts 
Cw 0 ÉQYOUEVOS mgóc UE OÙ UÑ HEWGOY, 
xol Ò miorevur sig éuà OÙ un dyon nw- 
nore. SC AAN snov (uiv, ÜTL xoi EwQu- 
AUTÉ LE XGL OÙ TLOTEUETE. 

31 Tay ô didwoi uot Ò nathe ngog &ué MEL, 
xai tov oyo uevov z.90c ue OÙ un) £x63.0 EE, 
38 Sri xarapébyza èx vov OVOWVOU ovy iva 
7zt0u9 TO 9'éAquo TO udv, ahha TO JEéÂqua TOÙ 
néuyparrôc us. %9 "Tovro dE ovi TO Fehn- 
ua TOÙ HÉUWOYTOG ue TUTOOG, va nav O 
dédwxi uoi, uù) dnohsow E a/Tov, QAM 
dvæorřow «ðt v t) oyat "(uéoe. 
40 Torro dé oti T0 JéAqua toù neuyavtóç 


27. NDT?: óióoow oiv. 
32. LT: édwxer. 
A N DT? (p. d'groc) 0. 
5. [LIT COEM e in (eti. 37; 44s. vir, 
7). "E reuwvdoer eb : dipyyoer. 


ascendérunt in naviculas, et venérunt Ca- 
phárnaum quæréntes Jesum. 

25 Et cum invenissent eum trans mare, 
dixérunt ei : Rabbi, quando huc venisti? 
26 Respóndit eis Jesus, et dixit : Amen, 
amen dico vobis : quæritis me, non quia 
vidístis signa, sed quia manducástis ex 
pánibus, et saturáti estis. ?7 Operámini 
non cibum qui perit, sed qui pérmanet 
in vitam ætérnam, quem Fílius hóminis 
dabit vobis. Hunc enim Pater signávit 
Deus. 

28 Dixérunt ergo ad eum : Quid fa- 
ciémus ut operémur ópera Dei? ?? Re- 
spóndit Jesus, et dixit eis : Hoc est opus 
Dei, ut credátis in eum quem misit ille. 
3? Dixérunt ergo ei: Quod ergo tu facis 
signum ut videámus, et credámus tibi? 
quid operáris ? 3t Patres nostri manduca- 
vérunt manna in desérto, sicut scriptum 

t : Panem de collo dedit eis mandu- 
care. 

?? Dixit ergo eis Jesus : Amen, amen 
dico vobis : Non Móyses dedit vobis panem 
de ccelo, sed Pater meus dat vobis panem 
de ccelo verum. ?? Panis enim Dei est qui 
de coelo descéndit, et dat vitam mundo. 


31 Dixérunt ergo ad eum : Dómine, 
semper da nobis panem hunc. ?? Dixit 
autem els Jesus : Ego sum panis vitæ, 
qui venit ad me, non esüriet: et qui cre- 
dit in me, non sitiet unquam. ?* Sed dixi 
vobis, quia et vidístis me, et non créditis. 


37 Omne quod dat mihi Pater, ad me 
véniet : et eum qui venit ad me, non eji- 
ciam foras : 38 quia descéndi de coelo, non 
ut fáciam voluntátem meam, sed volun- 
tátem ejus qui misit me. ?? Hac est autem 
volüntas ejus qui misit me, Patris : ut 
omne quod dedit mihi, non perdam ex eo, 
sed resüscitem illud in novíssimo die. 
10 Hæc est autem volüntas Patris mei, qui 


36. T?[L]* we. 

38. LT: dro. 

39. GKLT* zrerooc (cf. v, 30). 

40. X*. G rell.: yce. KLT: v8 za7906 us. 


Jean, VI, 25-40. 
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I. Jésus lumière et vie (E, 19-XII). 


monta lui aussi dans les barques et Joa. 3, 2. 
Mat. 14, 33. 
vint à Capharnaüm, cherchant Jésus. 
25 Et l'ayant trouvé de l'autre côté Cibus non 


. o Je À periturus. 
de la mer, ils lui dirent : « Maître, 1 reg. 16, 7. 


comment êtes-vous venu ici? » 26 Jé- 53,2 
sus leur répondit, et dit : « En vérité, "Z5," 


en vérité, je vous le dis, vous me pun. s 19. 


cherchez, non parce que vous avez vu 
des miracles, mais parce que vous 
avez mangé des pains et avez été ras- 
sasiés. ?' Travaillez, non pas en vue E 
de la nourriture qui périt, mais de Jo» 4 14, 82; 
celle qui demeure pour la vie éter- Prov. 3,5 
Joa. 10, 36; 

nelle, et que le Fils de l’homme vous 5? ' 
donnera ; car Dieu le Père l'a scellée 
de son sceau ». 

28 Jls lui demandèrent : « Que fe- 
rons-nous pour travailler aux ceuvres 
de Dieu? » ?? Jésus répondit et leur 


Qui est 
fides in 
Deum. 


Ps. 6, 6. 
Luc. 18, 18. 


dit : « L'œuvre de Dieu, c'est que "Mat. i 16. 
vous croyiez en celui qu'il a envoyé ». “Ga. se 
30 [Is lui repartirent : « Quel miracle 255,5 
donc faites-vous pour que nous ^ m M 
Cor. 1,2 


voyions et que nous croyions en VOUS ? 3 Reg. 17, 24. 
J 10, '25. 
que faites-vous? ?! Nos pères ontg..zi. 


mangé la manne dans le désert, DELE 
comme il est écrit : Il leur a donné 
du pain du ciel à manger ». 

32 Jésus leur dit done : « En vérité, Panis 


coelestis 


en vérité, je vous le dis, Moïse ne yat. AO 


vous a point donné le pain du ciel, Fe, 
mais c'est mon Père qui vous donne 2*5 


5 o . 33 b Eccli. 15, 3. 
le vrai pain du ciel. 33 Car le pain de Es 215 


Dieu est celui qui descend du ciel, et 50.10, 10. 
donne la vie au monde ». uu 

34 [ls lui dirent donc : « Seigneur, ipse est. 
donnez-nous toujours ce pain ». #5 Et gob, 5 7. 
Jésus leur dit : « C'est moi qui suis Ps 127, 2. 
le pain de vie: qui vient à moi n'aura PX n. 


pas faim, et qui croit en moi n'aura «147. 


1s.55 1338, 16. 
jamais Dre Je vous l'ai dit, i5... 1e. 1. 


vous m'avez vu, et vous ne croyez 7% 5 %. 
point. 


Quæ 
voluntas 


37 « Tout ce que me donne mon 
Père viendra à moi, et celui qui vient srati, 
à moi, je ne le rojetterai pas dehors : 70172: 9. 
38 parce que je suis descendu du ciel, so. 3, 13, 21; 


non pour faire ma volonté, mais por 


4, ra 
volonté de celui qui m'a envoyé. 3° Or Pas 


c'est la volonté de mon Pére qui m'a irc 
, J 

envoyé, que de tout ce qu'il m’a Hebr. B 

donné, rien ne se perde, mais que je Philip. 3, 

le ressuscite au dernier jour. *? C'est 


— 2?» (b). Opposition en Galilée (VI). 


25. La mer de Galilée, ou lac de Tibériade. 


26-12. Promesse de l’Eucharistie. On peut dis- 
tinguer dans ce discours trois parties : — 4° Notre- 
Seigneur promet pour le monde entier un pain 
céleste en général, 26-34. — 2° Ilaffirme qu'il est 
le pain de vie, 35-52. — 3° II déclare d'une ma- 
niere précise que l'aliment qu'il doit donner, 
c'est sa chair à manger etson sang à boire, 53-59. 
La fin, 60-72 est occupée par le récit de l'opposi- 
tion que font les Juifs à cette annonce. 


29. L'œuvre de Dieu, c'est que vous croyiez; pour 
les Juifs de cette époque la perfection était toute 
M l'accomplissement des rites extérieurs de 
a loi. 


31. Dans le désert du Sinai. Cf. Exode, xvi, 14 et 
suiv.; Nombres, xi, 6 et suiv. 


32. Moise ne vous a point donné le pain du ciel. 
Quoique miraculeuse dans son origine, la manne 
ne venait pas du ciel et ne donnait pasla vie du 
ciel. 


33. Au monde. La manne était pour les seuls 
Israélites, le pain eucharistique est destiné à tous 
les hommes sans distinction. 


35. Le pain de vie, le pain qui donne la vie de 
la gráce et de la gloire. — N'aura pas faim... La 
manne ne soutenait le corps que peu de temps, 
l'Eucharistie donne à l'âme une vie pleine, com- 
pléte et immortelle. 


31. Tout ce que; c'est-à-dire (ous ceux que (Glaire). 
Voir plus haut la note sur Matthieu, xvur, 11. 
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Joannes, VI, 41-57. 


J. Jesus lux et vita (EK, 19- XII). 


— V (b). Contentio in Galilea (VD). 


LE, iva nag Ò Fewoðv TOY viov xai MLOTEVWV 
eig GUTOY Xn b onjv alwvioy, xoi GVUOTOW 
a)rOvY Èy TÜ čoyáry juzga. 

i Eyóyyvčov oùv où Lovdator neol aŬtoŭ 
OT einey Eyo eiut 0 GOTOG O xavapac Ex 
TOU oUgavov, 12 ED £Aeyor Où X OÙTOG OT 
coëc ó 0 vioc Top, oÙ juel oidauev TOY 
TaTÉQU xal i TNV HNTÈQU; iG 0v Àéyst oU ToC 
"Ori x voi oUgavov xataßeßnza; 

43 7" dnexotdy ovv 0 noovc xal simtv aù- 
toic Mn yoyyvGsvs uev. &AMgjÀwv. ** Ov- 
deis duvarou $ÀO9siv nodc us, idv un Ó 
MU 0 neue ME éAxvO1] GU TOv, xal 
£y QVAOTYOW QÜTOV T doc) d 
15 "Eorw yeyoauuévoy iv Toic z9oqxvouc 
Kai £covrou navrec Óidaxroi vov deot. 
Tlos oùv d dxovoaç naod. toù narooç xci 
Had £gyerau 7:00 C «e. xS Oix ÖTL TOV 
HUTÉQU qu éalpaev, sb uy 0 Qv noU TOU 
eo, OÙTOG £e gue TOY TUTÉQU d Aun 
dunv syw uiv, 0 moteur tg UÈ EYEL 
Conv aiwvuoy. 

ie Eyo eiu d ETOS TNS Pon. 1 Où 
TOTÉQES ULLO Y epuyoy TÒ nava ëv Ti) egre 
xai a&nzéJavovr P" o)rog iorw Ò QQTOG D 
£x ToU oUgavoU xavafiatvav, À iva Tic EE av- 
ToÙ qn xal un dno dy. ? Eyes siu 
d &otog d d bay 0 EX TOU oUQavoU xoraßds 
Eav uc qn £x TOUTOUV TOU GOTOV, Chosta 
siç tov ouova. Kal o Gotos dé, ov £ye 
wow, 2 GUQË uov £oziv Ñv yo duo vni 
TZG TOU XOOUOV Cwis. 

52 "Eudyovro oùv ngog GA MjAov où 
‘Jovdaio, héyovreg' Tos óvart OÙTOG 
d m Tv 0c ox payeiv ; 53 Eirev 
0Uy «Urol 0 Tioovc: E dunv. A£yG 
duv, édv un péynte Tv od ga TOU vioU 
TOU dvd gciztov xal UNTE GUÜTOÙ TO oiua, 
oUx gyere Lov èv &avroic. ** 'O Ttowywv 
uov Tv odgx« xal nivwv uov TO oiua 
EXE Conv aiwviov, xai $ya avaotjow aù- 
TOV Tj £0 JÜTY muéoa. * H ydo RUE 
LOU dintas 20TÈ Bowoiç, zal TO giud pov 
&À59Juc orè nooi. 8O Towywy uov TÅv 
odoxza xal nivwv uov TÒ alua èv èuo uë- 
va, x&yu čv avto. 7 KadSwc &néoruAc 
us Ò Gov nato xdydX Ca di vOv natégu, 


0. [L]T* iyà. LTH (p. ya) êv. 42. BCT: a. 
o) vvv. [L]T* èT. 43. GS[L]T* 87. 44. T: TEOS 
ut. NBCDT: xeyo. ABCDT; (a. vg) é&v. 45. 
NABCDT* (a Seoû) rod et ovv. DGS T!: dxdw». 
47. T* gg êuë. 51. LT* y yo 0. 52. LF ours. 
54. SIL] àv. 55. LTBC (Ute &n9%s (A hiat; 


misit me : ut omnis qui videt Filium, et 
credit in eum, hábeat vitam ætérnam, et 
ego resuscitábo eum in novíssimo die. 

*! Murmurábant ergo Judæi deillo ,quia 
dixisset : Ego sum panis vivus, qui de 
coelo descéndi, ^? et dicébant : Nonne hic 
est Jesus fílius Joseph, cujus nos nóvimus 
patrem et matrem? Quómodo ergo dicit 
hic : Quia de coelo descéndi? 

*3 Respóndit ergo Jesus, et dixit eis : 
Nolite murmuráre in invicem : ** nemo 
potest veníre ad me, nisi Pater qui misit 
me, tráxerit eum : et ego resuscitäbo eum 
in novíssimo die. ^? Est scriptum in pro- 
phétis : Et erunt omnes docíbiles Dei. 
Omnis qui audivit a Patre, et dídicit, ve- 
nit ad me. ** Non quia Patrem vidit quis- 
quam, nisi is qui est a Deo, hic vidit Pa- 
irem. ‘7 Amen, amen dico vobis : Qui 
credit in me, habet vitam ætérnam. 


+8 Ego sum panis vitæ. ^? Patres vestri 
manducavérunt manna in desérto, et mór- 
tui sunt. °° Hic est panis de collo descén- 
dens : ut si quis exipso manducáverit, non 
moriátur. ?' Ego sum panis vivus, qui de 
coelo descéndi. ?? Si quis manducáverit ex 
hoc pane, vivet in ætérnum : et panis, 
quem ego dabo, caro mea est pro mundi 
vita. 


?Litigábant ergo Judæi ad invicem, di- 
céntes : Quómodo potest hic nobis car- 
nem suam dare ad manducändum ? ?! Dixit 
ergo eis Jesus : Amen, amen dico vobis : 
Nisi manducavéritis carnem Fílii hóminis, 
et bibéritis ejus sánguinem, non habébitis 
vitam in vobis. 5? Qui mandücat meam 
carnem, et bibit meum sánguinem, habet 
vitam ætérnam : et ego resuscitábo eum 
in novissimo die. 6 Caro enim mea, vere 
est cibus : et sanguis meus, vere est po- 
tus: ?' qui mandücat meam carnem, et 
bibit meum sánguinem, in me manet, et 
ego in illo. ** Sicut misit me vivens Pater, 
et ego vivo propter Patrem : et qui man- 


dindws D et pleriq. latt.). 57s. LT: yoe: (T 
eli. 58). LT: à& go. (* uar). G[K]T* ro udvva. 


AM. Vivant n'est pas dans le grec. 

52. Ce verset est joint dans le grec au verset 51. — 
Pour la vie du monde. Grec : « que je donnerai pour 
la vie du monde ». 
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Jean, VI, 41-58. 439 


I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XIN). — 2° (5). Opposition en Galilée (VI). 


la volonté de mon Père qui m'a en- zo. s16,6; 
voyé, que quiconque voit le Fils et Air 13. 
croit en lui ait la vie éternelle, et moi 
je le ressusciterai au dernier jour ». 


41 Cependant les Juifs murmuraient Murmur 


contre lui, parce qu'il avait dit : « Moi e — 
je suis le pain vivant qui suis des- REM 
cendu du ciel, ^? et ils disaient : 1935; 23. 
« N'est-ce pas là Jésus, le fils de Jo- EIS 

s. 6, 10. 


seph, dont nous connaissons le père 5^5,» 
et la mère? Comment donc dit-il : Je "ia: 7 atas, 
suis descendu du ciel? » 

43 Mais Jésus répondit et leur dit : ,,, Per 


Patrem ad 


« Ne murmurez point entre vous; Filium 


? trahimur. 


^* nul ne peut venir à moi, si le Père 1 Cor. 10, 1. 
Eccli, 10, 28. 


qui m'a envoyé ne l’attire : et moi je Jos, 5; 


32, 


le ressusciterai au dernier jour. ‘ Il Jor. 31, 2. 


1 Cor. 2, 14. 
est écrit dans les prophètes : Ils se- eed ns 
ront tous enseignés de Dieu. Quicon- Jor 
que a entendu la voix du Pére et aues T 

16 — 1 Thess. 4, 
appris, vient à moi. ‘© Non que per Ne p 


sonne ait vu le Pére, si ce n'est celui ru 


qui est de Dieu; car celui-là a vu le 1 Joa. . d, 12. 


Déne: "En vérité, en vérité, je vous 1 in. 8, 16 
Eccli. 13, 35. 


le dis : Qui croit en moi, a la vie or oes 
éternelle. o d 4092 
18 » C'est moi qui suis le pain de la wse panis 
vie. *? Vos pères ont mangé la manne ,. ` clo. ; 
dans le désert et sont morts. ?9 Voici Eceli. 15, 3. 


le pain qui descend du ciel, afin que 227 3631 


si quelqu'un en mange, il ne meure ! ^ 1% *. 
Joa. 3, 13. 


point. 51 Je suis le pain vivant, moi 1 Cor. 1o, 16. 


Sap, 16, '20. 

qui suis descendu du ciel. ?? Si quel- Joa. 5, 26. 
qu'un mange de ce pain, il vivra éter- zue.22,1s,30. 
. Mat. 26, 26. 


nellement; et le pain que je donnerai, Mare. d S 
c'est ma chair pour la vie du monde ». 
53 Les Juifs donc disputaient entre Caro et 


sanguis 

eux, disant : « Comment celui-ci ejus 
. sumendi, 
peut-il nous donner sa chair à man- ? Tim. s, 13; 
- » DUE 24. 
ger? » ?* Et Jésus leur dit : « En vé- pace 

& 

rité, en vérité, je vous le dis : Si vous Lue. 1 76. 


à, 14. 
ne mangez la chair du Fils de :cxzi 


l'homme, et ne buvez son sang, VOUS ps. 12,5. 
n'aurez point la vie en vous. ?? Qui jeg 
mange ma chair et boit mon sang a, Petit to, 
la vie éternelle; et moi, je le ressus- ,,,%;,. 
citerai au dernier jour. ?* Car ma EN 
chair est vraiment nourriture et mon Cant. 5 1: 
sang est vraiment breuvage; 57 qui &p 2,15 20 Â. 


mange ma chair et boit mon sang ni 26262. 


demeure en et moi em lu. a 5, 
58 Comme mon Père qui est vivant m'a €% 15; 


envoyé, et que moi je vis par mon /55 5 


40. Je le ressusciterai au dernier jour. Le dogme 
de l'Eucharistie est intimement lié à celui de la 
résurrection, soit parce qu'il suppose le corps du 
Sauveur ressuscité, soit parce que Notre-Seigneur 
témoigne par là vouloir nous associer à sa gloire 
comme à sa vie et dépose en nous par la. com- 
munion un germe de résurrection. 


45. Il est écrit dans les prophètes. La citation 
est faite librement d'aprés Isa?e, 11v, 13. 


41. Qui croit en moi, a la vie éternelle. La foi 
anime et sanctifie comme la lumière du soleil 
vivifie la nature. 


54. Et. Ce mot est employé ici, comme en bien 
d'autres endroits de l'Écriture, dans un sens dis- 
jonctif; ces paroles n'impliquent donc aucune- 
ment la nécessité dela communion sous les deux 
especes. 


58. Vivra aussi par moi. Ce raisonnement sup- 
pose que la chair de Jésus-Christ est aussi réelle- 
inent dans celui qui communie que la nature 
divine du Pére est dans le Fils, non toutefois 
dans la méme mesure, ni avec la méme intimité. 
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Joannes, VI, 


58— VII, 3. 


EK. Jesus lux et vita (I, 19- XII). — 2° (c). Fratres Christi increduli (VII, 1-13). 


xoi 0 TQU (Y He, xüiselvoc Enoet de” ène. 
58 O$róc otv d GTos 0 £x TOU ovgavov 
xatapásc, oU xaJuc Epuyov ot HUTÉQES ViLUV 
TO pira xoi ün£Javov 0 TQU ywV TOUTOY 
TOY doTor Gnoerou elc tev aiwvu. *? Tav- 
ta sinsv &v Ovvaywyn diddozwy èv Konso- 
vaovu. 

60 TToÀAXoi oùy GXOVOUVTEG EX TWV pody- 
TOV GUTOÙ sinov TU EOTLV OÙTOG Ó 
20706, Tíc OVruTuL QGUTOU GROVEU ; 61 Fi- 
du dè ò noovg è ÈV ŠAUT, ÓTI yoyyíCovot 
megi TOUTOU oi uo) rol GUTOU, EÈTEV av- 
roig "ovro jac 0xuvOaML st ; 62^ EGy oùv 
DEWQNTE TOV viov TOU GvOQtmOv dvaßai- 
VOYTU OTOU ÑV TO NQOTEQOV; em n TVEU put 
oti TO ÉWOTOLOTY, n CUS oUx wpet ov- 
dev’ ta Qnuuara, € yw haw dur, rvedut 
ori xal Gwy ow. — 957 4X sioiv 2E duor 
tivèç ot où motevovorr. "Hós yao à doyns 
0 ‘Incoùs tives sioiv oi un miotevovrec xai 
iig otv 0 nagaðwowv airov. 9? Kai 
&Àsy& Zhu rovro ciona Vui, ÔTL ovdeic 
dvvatur EAF sy ToO He, &dv uù À Jedopé- 
VOV &UT(. £X TOV TOTOOG uov. ĉ® Ex tov- 
TOV noho &mAJov vOv LUÏNTUY utot 
sig TO ÖNLOW, xal OUXÉTL UET? GÜTOÙ TEQUE- 
HOTOUY. 

°T Einey ovv 0 sos Trois dwdexa Mn 
xal DES delete vVzwysuwv; 98 Anergi9? 
oùy adto Eiuwr Iévgoc Kóge, ngos tiva 
Ènshevod us9o.; uara Conc uiwviov à JELG, 
yat jusis nenioteózausv zal èyvwxzauev 
ÓrL OÙ si Ó XpiorOG, Ó vioç toù Fso TOU 
Covroc. 

10 dnsuoi95 avrois 0 Inoovg Ovx èyw 
vic ToUG ÓtOsxa ÉEslsEounr; xol e£ uov 
eig Óu£foAog goruv. T “Eheye dé rov Iov- 
day Zruwvos Toxugiótyv ovrog yag nue ev 
GUTOY 790.0100 vat eic Qv &x TOY dwdexa. 
VIE. Koi JéQLETT Let 0 IncovG LETO TOUTO 
ëv t) Tahdaig' o) yg d 95shsv èv T] Iov- 
daig TEQUTUTE, ÓTL zov ævtov ot Tov- 
dao, dnonteivur. ? "Hy dè £yyég Ñ toot 
twv "Tovóotov ý oxqvonnyio. 

3 Einov oiv nooç avtov oi «equi GUTOU. 
MetoBndr evisv3ev xol énoys sig thv Tov- 
Qaa, iva xoi ot uo ŸNTOL cov 9&uorooot và 


63. SEI AeAcAnxa. 

65. LT* m 

66. Ho Ex » (a. TOY). 

68. NBCT* ovv. 

69. GS[KH]LT O* rg cwrr. (GLT: e à &yvoc tg 
3-). 


dücat me, et ipse vivet propter me. ?? Hic 
est panis qui de coelo descéndit. Non sicut 
manducavérunt patres vestri manna, et 
mórtui sunt. Qui mandücat hunc panem, 
vivet in ætérnum. 9? Hæc dixit in syna- 
góga docens, in Caphárnaum. 


5! Multi ergo audiéntes ex discipulis 
ejus, dixérunt : Durus est hic sermo, et 
quis potest eum audíre? 9? Sciens au- 
tem Jesus apud semetípsum quia murmu- 
rárent de hoc discipuli ejus, dixit eis 
Hoc vos scandalizat? 63 Si ergo vidéritis 
Fílium hóminis ascendéntem ubi erat 
prius? $* Spíritus est, qui vivificat : caro 
non prodest quidquam : verba quae ego 
locütus sum vobis, spíritus et vita sunt. 
65 Sed sunt quidam ex vobis, qui non 
credunt. Sciébat enim ab inítio Jesus 
qui essent non credéntes, et quis traditü- 
rus esset eum. ** Et dicébat : Proptérea 
dixi vobis, quia nemo potest venire ad 
me, nisi füerit ei datum a Patre meo. 
67 Ex hoc multi discipulórum ejus abié- 
runt retro : et jam non cum illo ambulá- 
bant. 


68 Dixitergo Jesus ad duódecim : Num- 
quid et vos vultis abíre? $? Respóndit ergo 
ei Simon Petrus : Dómine, ad quem íbi- 
mus? verba vitæ ætérnæ habes : "? et nos 


credídimus, et cognóvimus, quia tu es 
Christus Filius Dei. 


1 Respóndit eis Jesus : Nonneego vos 
duódecim elégi, et ex vobis unus diábo- 
lus est? ?? Dicébat autem Judam Simónis 
Iscariótem : hic enim erat traditürus 
eum, cum esset unus ex duódecim. 

VIEI.’ Posthæc autem ambulábat Jesus 
in Galiléam, non enim volébat in Ju- 
dæam ambuláre, quia queerébant eum Ju- 
dæi interficere. ? Erat autem in próximo 
dies festus Judæórum, scenopégia. 

? Dixérunt autem ad eum fratres ejus : 
Transi hinc, et vade in Judæam, ut et 
discípuli tui vídeant ópera tua, qus facis. 


70. T!* ò. N: drrexoí97 Inooùs xa eirtev ovTots. 
71. LT: Joxagusrs (Al.: čno Kapurs). LT* àv 
1. NDT: Mezd tavta megwertér& 0 "Tyoovs èv. 


25.4 a (alt.) oa (L: os Ta oya). 


70. (G. 69). Le fils de Dieu. Grec : 
vivant ». 


«le Fils du Dieu 
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Jean, VI, 59— VII, 3. 


A41 


I. Jésus lumière et vie (I, 19- XIN). — 2 (cl). Parents de Jésus incrédules CVII, 1-13). 


Pére, ainsi celui qui me mange vivra 
aussi par moi. ?? Voici le pain qui est 
descendu du ciel. Ce n'est pas comme 
vos péres, qui ont mangé la manne 
et sont morts. Celui qui mange ce 
pain vivra éternellement ». 9? I] dit 
ces choses, enseignant dans la syna- 
gogue, à Capharnaüm. 

$! Mais beaucoup de ses disci- 
ples l'ayant entendu, dirent : « Ces 
paroles sont dures et qui peut les 
écouter? » 9? Or Jésus sachant en 
lui-méme que ses disciples en mur- 


Os. 14, 8. 
Ps, 77, 30; 
94, 11. 


Num. 14, 23. 


Joa, 11, 6. 
Ap. 19, 9. 


Joa. 18, 20. 
Eccli. 24, 2. 
Ps. 106, 32. 


Alultorum 
offensio. 
Luc. 2, 34. 
Joa. 8, 43. 


Joa. 2, 25. 
Hebr. 4, 12. 
Ps. 32, 15. 


Mat. 15,12, 14. 


muraient, leur dit : « Cela vous scan- Prov. 1, 25. 


dalise? 9? Et si vous voyiez le Fils de 
l'homme montant où il était aupara- 
vant? 9* C'est l'esprit qui vivifie; la 
chair ne sert de rien : or les paroles 
que je vous ai dites sont esprit et vie. 
$5 Mais il en est parmi vous quelques- 
uns qui ne croient point ». Car Jésus 
savait, dés le commencement, qui 
étaient ceux qui ne croyaient pas, et 
qui devait le trahir. *6 Et il disait : 
« C'est pourquoi je vous ai dit que 
nul ne peut venir à moi, s'il ne lui est 
donné par mon Père ». 5" Dès lors, 
beaucoup de ses disciples se retirè- 
rent, et ils n'allaient plus avec lui. 

$5 Jésus donc dit aux douze : « Et 
vous, voulez-vous aussi vous en al- 
ler? » 9? Mais Simon-Pierre lui ré- 
pondit : « Seigneur, à qui irions- 
nous? Vous avez des paroles de vie 
éternelle; 7° pour nous, nous avons 
cru, et nous avons connu que vous 
étes le Christ, le Fils de Dieu ». 

7! Jésus répondit : « N'est-ce pas 
mol qui vous ai choisis tous les 
douze? Cependant l'un de vous est 
un démon ». ?? Il parlait de Judas Is- 


Ps. 67, 5; 
109, 1. 
Is. 63, 1. 
Act 1,9: 
Joa. 20, 17. 


Eph. 4, 8-10. 
2 Cor. 3, 6, 17. 


Mat. 16, 17. 


Luc.22, 17,19. 


Ps. 101, 27. 


Mal. 1, 10-11. 
1 Cor, 11, 29. 


Jer. 31, 14. 


Hebr, 3, 12. 
Num. 14, 11. 


2 Tim. 2, 19. 


Joa. 10, 14. 
Ap. 3, 1. 


Joa. 13, 11, 26. 


Mat. 20, 23; 
13, 11. 
Jac. 1, 5. 
Luc. 11, 13. 


Mat. 20, 16. 
Luc. 9, 62, 
Is. 1, 4. 
Jer. 2, 13. 


Apostolo- 
rum 
professio. 
Joa. 15, 16. 


Mat. 16, 16. 
Ps. 79, 19. 
Prov. 6, 23. 
Act, 5, 20, 
Joa. 11, 27 ; 
4, 42; 1, 50. 


De 
traditore 
futuro. 
Luc, 6, 13. 
Joa. 13, 2. 
Mat. 16, 23 ; 
10, 1. 
Marc. 3, 13. 


cariote, fils de Simon : car c'était lui xcci. 10,9-10. 


qui devait le trahir, quoi qu'il fût un 
des douze. 


Joa, 1, 2. 


VAL. ! Après cela Jésus parcourait e Mansio 
n 


la Galilée : car il ne voulait pas par- 
courir la Judée, parce que les Juifs 
cherchaient à le faire mourir. ? Or 
approchait la fête des Juifs, la Scéno- 
pégie. 

3 Ses frères donc lui dirent : « Pars 
d'ici et va en Judée, afin que tes dis- 
ciples voient, eux aussi, les œuvres 


Galilzea. 


Joa. 6, 1; 5,18. 


Mat, 10, 23. 


Joa. 6, 4. 
Lev. 23, 94. 


Fratres 
increduli. 


13, 55. 


60. Synagogue. Voir les notes sur Matthieu, 
1v, 93; Luc, 1v, 46. Un voyageur écossais a retrouvé 
en 1856, sur l'emplacement de Tell-Humm, que 
beaucoup croient étre le site de Capharnaüm, les 
restes d'une synagogue qui pouvait étre de l'é- 
poque de Notre-Seigneur. 


62-63. Cela vous scandalise... Vous ne croyez 
pas maintenant que je puisse vous donner ma 
chair à manger, et mes paroles à cet égard vous 
scandalisent; mais en serait-il de même, si vous me 
voyiez monter au ciel? Ce miracle ne vous prou- 
verait-il pas la vérité de ce que je vous assure? 
(Glaire). 


64. La chair ne sert de rien. La chair seule sans 
l'esprit ne sert de rien. C'est en vain que l'on re- 
coit le corps de Jésus-Christ d'une manière sen- 
sible et corporelle, si l'on ne le recoit en esprit 
et par la foi. Les paroles de Jésus-Christ sont en 
effet esprit et vie, puisqu'elles contiennent la pro- 
messe d'un sacrement dans lequel on peut rece- 
voir d'une maniere miraculeuse l'esprit, la gráce 
et la vie dans sa source (Glaire). 


68. Voulez-vous aussi vous en aller? Notre-Sei 
gneur n’a besoin de personne, il ne veut que des 
disciples convaincus et volontaires. 


10. Nous avons cru, et nous avons connu. L'in- 
telligence nette des vérités est un fruit, et non une 
des causes de la foi. « Fide intelligimus. Quid est 
fides? Credere quod non vides. Fidei merces est 
videre quod credis ». Saint Augustin, Serm. XLII, 
1. « Qui non crediderit, non experietur, et qui 
expertus non fuerit, non intelliget ». Saint An- 
selme, De fide Trin., 2. 


€) La crise s'accentue à la fête des 
Tabernacles, VII-X, 21. 


c4) Incrédulité des parents du Sauveur, VII, 1-13. 


VII. 2. La Scénopégie; c'est-à-dire la fête des 
Tabernacles. Cette fête se célébrait tous les ans 
en mémoire du temps que les Hébreux, après 
avoir quitté l'Égypte, avaient vécu sous la tente 
dans ie désert du Sinai (Lévitique, XXIII, 40), et 
aussi pour remercier Dieu de la moisson et de la 
vendange (Deutéronome, xvi, 13). Elle commen- 
cait le 45 du mois de Tischri (fin septembre) et 
durait sept jours. Pendant la semaine de la fête 
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Joannes, VII, 4-20. 


E. Jesus lux et vita (E, 19- XIN). — 2° (c°). Sermo Jesu in Scenopegia (VII, 14-39). 


t Nemo quippe in occülto quid facit, et 
quaerit ipse in palam esse : si hæc facis, 
manifésta teipsum mundo. ? Neque enim 
fratres ejus credébant in eum. 


€ Dicit ergo eis Jesus : Tempus meum 
nondum ádvenit : tempus autem vestrum 
semperest parátum. 7 Non potest mundus 
odísse vos : me autem odit, quia ego tes- 
timónium perhibeo de illo quod ópera 
ejus mala sunt. 8 Vos ascéndite ad diem 
festum hune : ego autem non ascéndo ad 
diem festum istum, quia meum tempus 
nondumimplétum est. ? Haec cum dixisset, 
ipse mansit in Galilæa. | 

10 Ut autem ascendérunt fratres ejus, 
tunc et ipse ascéndit ad diem festum non 
maniféste, sed quasi in occülto. 1t Judæi 
ergo quærébant eum in die festo, et dicé- 
bant : Ubi est ille? 

'? Et murmur multum erat in turba de 
eo. Quidam enim dicébant : Quia bonus 
est. Alii autem dicébant : Non, sed sedu- 
cit turbas. !? Nemo tamen palam loque- 
bátur de illo, propter metum Judæ6rum. 


!* Jam autem die festo mediánte ,ascén- 
dit Jesus in templum, et docébat. !* Et 
mirabántur Judæi, dicéntes : Quómodo 
hic lítteras scit, cum non didicerit ? 

16 Respóndit eis Jesus, et dixit : Mea 
doctrína non est mea, sed ejus qui misit 
me. 17 Si quis volüerit voluntátem ejus 
fácere, cognóscet de doctrina utrum ex 
Deo sit, an ego a meípso loquar. '? Qui 
a semetipso lóquitur, glóriam própriam 
quærit : qui autem quærit glóriam ejus 
qui misit eum, hic verax est, et injustitia 
in illo non est. 1° Nonne Móyses dedit 
vobis legem : et nemo ex vobis facit le- 
gem? ?? Quid me quaeritis interficere? 
hespóndit turba, et dixit : Dæménium 
habes : quis te quærit interficere ? 

13. LT: bed 

16. GIKSLHO+ d». 

17. NDT?* zov. 

19. L: £óoxev. 

20. LT* x. ere. 


VII. 20. Pourquoi cherchez-vous à me faire mourir 
est rattaché dans le grec au verset 19. — Tu es pos- 
sédé du démon. Grec littéralement : « tu as un de- 
mon ». 


Jean, VII, 4-20. A42 


I. Jésus lumière et vie (E, 19- XII). — 2° Ce’). Discours de Jésus à la féte CVII, 14-39). 


que tu fais. * Car personne n'agit en Att- l, l4. ]|les Juifs habitaient dans des tentes de feuillage, 


5 . © i ELS construites sur les toits plats des maisons ou dans 
secret, lorsqu il cherche lui-même à Joa, 3, 20; | les Cours ou sur les places publiques, et c'est 


" A. s -a 6, 30 ; 18, 20 ; | de là que venait le nom de Scénopégie. 
paraitre en publie : puisque tu fais 11, 54,1422 | 5, 10. Ses frères. Voir la note sur Matthieu, 


de telles choses, manifeste-toi au M n E XU, 46. 
ce ` " 08. 1, 11; 

monde ». ? Car ses frères mêmes ne P5 

croyaient pas en lui. 


6 Mais Jésus leur dit: « Mon temps Non 


à : adibit Je- 
nest pas encore venu, mais votre oed 
temps est toujours prét. 7 Le monde Beele. 3, 1. 7. Le monde est pris ici en mauvaise part, 
ne peut pas vous ENT. pour moi, EM 20,2; $ Eme bien d'autres passages du quatrième 
me hait, parce je rends de lui ce té- RS 
moignage que ses œuvres sont mau- a o 


La hi A a "n 8, 44. 
vaises. ? Allez, vous, à cette fête : Pn 94 


pour moi je n'y vais point, parce que 557 i, 
mon temps n'est pas encore accom- , «4? 
pli ». ° Ce qu'ayant dit, il demeura 
en Galilée. 

t° Mais lorsque ses frères furent in occulto 


tamen 
partis, il alla aussi lui-même à la fête, eo 

om 
non publiquement, mais comme en Joa. KES 

s. 25, 4. 


cachette. !! Les Juifs donc le cher- is 58, 2 11. Les Juifs, les chefs du peuple, ennemis irré- 
Joa, 7/20, | Conciliables de Jésus. 


chaient pendant la fête et disaient : “°T e. 
« Où est-il ? » 
'? Et il y avait une grande rumeur Anxietas 
` ° turb:e. 
dans le peuple à son sujet. Les uns rs 3713. 
. . ; Joa. 9, 16; 
disaient : « En effet, c'est un homme ` 10,19. 
: , $ a A Mat. 27, 6. 
de bien »; mais d'autres disaient : 
: " ° Mat. 27, 63. 
« Non, car il séduit la foule ». !? Ce- son 19? 36. 
pendant personne ne parlait de lui 7: pon 
ouvertement par crainte des Juifs. — . 
14 Or, vers le milieu de la féte, €^ Mira- | ©?) Discours de Jésus pendant la fête des 


3 .? bilis ejus Tabernacles VIi, 14-39. 
Jésus monta au temple, et il ensei- d rm m de ME 
- 5 s A : Mat. 26, 55. 15. Les Ecritures, non seulement les saintes 
gnait. 13 Et les Juifs s etonnaient, Is. 2,3. | lettres, mais l'ensemble de l'enseignement rab- 
disant : « Comment celui-ci sait-il sac ig, 5, | binique. 


les chu puisqu'il ne les a point zit 5,55. 
apprises ? » 

16 Jésus leur répondit et dit : « Ma fire 
doctrine n'est pas de moi, mais de 33:7 1s) 
celui qui m'a envoyé. !7 Si quelqu'un 1 sija m 
veut faire sa volonté, il connaîtra, per i T 
touchant ma doctrine, si elle est de Hebr, 10, 36. : 

: 18. Il n’y a point d injustice en lui, c'est-à-dire 


lui ou $1Je parle de moi-même. '? Ce- Joa. 5,41. | ii ne dit rien de faux ni de déshonnéte. 


7 : aec A 1 Tim. 1, 17. 

lui qui parle de lui-même cherche sa ts. o 
uc 

propre gloire; mais qui cherche la ned 19. 


gloire de celui qui l'a envoyé, celui-là 1 Pet. 2, 2» 
est vrai, et il n'y a point d'injustice Deu. 3», 1. 
en lui. 19 Moïse ne vous a-t-il pas 5%" %. 
donné la loi? Cependant nul de vous M n à. 
ne pratique la loi. °° Pourquoi cher- rz.» 13. 


chez-vous à me faire mourir? » Le 5a 5 


peuple répondit et dit : « Tu es pos- Tac 11,1 
sédé du démon: qui cherche à te faire ™ ?^7 


mourir? » 
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Joannes, VII, 21-35. 


X. Jesus lux et vita (I, 19-XIE). — 2» (c?). Sermo Jesu in Scenopegia (VII, 14-39). 


#Anexoidn 0 "Igoovg xai sinev avvoic 
SE 3 2 , ` , 9 : , 
v &Qyov ETNOLOG, xoi HUVTEG FAVUÉÇETE 
22 duy rovro.  JMwozg óiówxsv dur tyv 
\ 2 [44 5 re AT. t 3 , 
negirourr (oy Ori éx vov Mwosws éortv, 
GÀÀ ix Tor natégwv), xoi iv coffaro 
P 
TEQITEUVETE GvIQunor ?95 sl negTouy 
# » ? l4 [44 ` 
AouBavea Grdowros év oafpatrw, iva un 
~ € LA Li 3j ed e 
AvdIy 0 vouos Muoëwçs, uol yolate Ori 
e j 2/ € GS | , ? / 
010 àvOguzorv vyuj noioa év oofBato; 
24 My xoivete xov! ðyuv, dla tiv Owxolav 
xplotv xQivats. 
e P E d fA 
25 "EXsyov oùv  Twig ex tæv Tesgo- 
e > CT. > e ~ 
ooXvutttY' Ovx ovrog goriv 0v yrovow 
2 — 26 ~ X 3€ 4 Aur \ 
&zoxr&vot; "xat 10e, noQonoia Malc? xci 
OUOÈY aŭto AÉyovoU un (ÀànJug zyvo- 
UTO À&y Qujnors &Àm9«g Eyvo 
€ y e Ter > > ~ c 
OOV OL &QXOvt£G, OTL OÙTOG EOTUY &À9J'GG 0 
Xpoiovóocg; ?' ahida tovtov 
DNI CRC N e Y PI ND 
éorttv' 0 dE XQIOTOG otav sQymvot, ovÓsic 
YWWOXEL zt0Otv ÉOTL. 
28 "Exouëey où èv To isoo didaoxwv o 
J500)6 xoi kéywr Kgouè oidure xol oldute 
/ 5 5 NO SR | d 3 9 l4 
709v si^ xoi GT EUGUTOÙ ovx iAnÀv92a, 


oldapuEv node 


y z 
&AÀ gotiv &ÀAngJivog 0 néuwac us, ôv tusis 
>? y^) . 29 > `~ i 5 2 7; (g D 
ovx otOars *? yw dE oida avTOv, ÓTL NUQ 
GUTOU siul xaxsivoç ueaztéovetAev. 30 Ezy- 
S $9 m9 / ` SS 8 p 
TOUY OUY GUTOY NIEOU, zal ovel ÉTEBuhEr 
2,5 D à ` ~ c » 94 à 7 c 
Em GUTOY vov yelga, Óri oŭnw £AAVO & 1j 
DO (v TOU. 

3! IloAAoà di èx toù 07Xov éniorsvoav 
tig avTOv xal sÀsyov "Ort d Xoioroc Ôtav 
e» ^ 
ELIN, unti nÀstova OUEN rovrov noujost 
T T > , 39 » c 
wv ovroc énoinoev; ?? "Hxovoov ot Dao- 
ouiot ToU ÜyÀov yoyyvLorrog zsol vtot 
TONTU" xal &ünziorsAev ot Daocaïor xol ot 
&QxiegsiG vzoérag, iva mw400010v avTOv. 

33 Einey oùv arois ò "Igoo)0g "Eu 
puxgov yo0vor Ed dur siui, xoi vnay 

N D , / 34 , ! 
TMQOÇG TOY HEUWOYTE LE. Znrnosté 
ME, AOÛ ovy EVONOETE, xol mov El 
3 / [4 ^ Ga p 
yw, Vusig où durvacde 2er. 35 Fl- 


22. NT?: (l. dia v. M.) 'O Moog. U 
23. Baltier : ywlor &r99. 

24. LT: xecvere (bis). 

25. NBDT?: ‘Zecocolvuetwr. 

26. Grell. [H]* (alt.) 179. 

28. D: Exoaber. TO: eut; 

29. G rell. MONDE: 


&TrÉOotOoÀxE:r. 


21 Respóndit Jesus. et dixit eis : Unum 
opus feci, et omnes mirámini. ?? Prop- 
térea Móyses dedit vobis circumcisiónem : 
(non quia ex Móyse est, sed ex pátribus) 
et in sábbato circumcíditis hóminem. 
23 Si circumcisiónem áccipit homo in 
sábbato, ut non solvátur lex Móysi 
mihi indignámini quia totum hóminem 
sanum feci in sábbato? ?* Nolite judicáre 
secündum fáciem, sed justum judícium 
judicáte. 

23 Dicébant ergo quidam ex Jerosóly- 
mis : Nonne hic est quem quærunt inter- 
ficere ? ?* et ecce palam lóquitur, et nihil 
ei dicunt. Numquid vere cognovérunt 
principes quia hic est Christus? ?7 Sed 
hunc scimus unde sit : Christus autem 
cum vénerit, nemo scit unde sit. 


?8 Clamábat ergo Jesus in templo do- 
cens, et dicens : Et me scitis, et unde 
sim scitis : et a meípso non veni, sed est 
verus qui misit me, quem vos nescitis. 
2 Ego scio eum : quia ab ipso sum, et 
ipse me misit. ?? Quærébant ergo eum 
apprehéndere : et nemo misit in illum 
manus, quia nondum vénerat hora ejus. 


?! De turba autem multi credidérunt 
in eum, et dicébant : Christus cum véne- 
rit, numquid plura signa fáciet quam 
qua hic facit? 3? Audiérunt pharisæi tur- 
bam murmurántem de illo hzc : et misé- 
runt principes et pharis&i minístros, ut 
apprehénderent eum. 

?3 Dixit ergo eis Jesus : Adhuc módi- 
cum tempus vobíscum sum : et vado ad 
eum qui me misit. 3 Quærétis me, et non 
inveniétis : et ubi ego sum vos non po- 
téstis veníre. # Dixérunt ergo Judei ad 


31. LT: "Ex «8 0 ðè rr. (* "Oti et ti et tgz.) 
32. LT: dm. o£ doy. x. ot B. 

33. G rell. * «vr. 

34, 36. BLT ue (bis). Verss. nonn. (bis): ei. 


95. De Jérusalem. Grec : « habitants de Jérusa- 
lem ». 

26. Qui est le Christ. Grec : 
le Christ ». 


« qui est réellement 


Jean, VII, 21-35. 
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I. Jésus lumière et vie (EK, 19-XHX). — 2°(c°). Discours de Jésus à la féte CVII, 14-39). 


‘91 Juste ejus 
S J at opera dus 
dicanda. 
Luc. 13, 14. 
Is. 66, 8. 
Job, 9, 10. 
Lev. 12, 3. 
Gen. 17, 10. 
Net S: 


21 Jésus répliqua et leur dit : 
fait une seule œuvre, et vous êtes tous 
étonnés. ?? Cependant Moïse vous a 
donné la circoncision (bien qu'elle ne 
soit pas de Moïse, mais des patriar- 
ches) : et vous circoncisez le jour du 
Ep Orsi un homme reçoit la! 5555. 
circoncision le jour du sabbat, afin 7°% 514- 

: a : : ; Mat. 9, 6. 

que la loi de Moïse ne soit point vio- Joa. 3, 31. 
lée, comment vous indignez-vous 

contre moi, parce que j'ai rendu un 

homme sain tout entier un jour de 
sabbat? ?* Ne jugez point sur l'appa- 
rence, mais rendez un juste juge- 
ment ». 

?3 Quelques-uns de Jérusalem di- 
saient donc : « N'est-ce pas là celui 
qu'ils cherchent à faire mourir ? ** Et 
voilà qu'il parle publiquement, et ils 
ne lui disent rien. Les chefs du peu- 
ple auraient-ils réellement reconnu 
que c'est lui qui est le Christ? ?7 Ce- 
pendant pour celui-ci, nous savons 
d’où il est : mais quand le Christ vien- 
dra, personne ne saura d'où il est ». 

28 Ainsi Jésus parlait à haute voix 
dans letemple, enseignant et disant : 
« Et vous savez qui je suis, et vous 
savez d’où je suis; et je ne suis point 
venu de moi-méme : mais il est vrai, 
celui qui m'a envoyé, et que vous ne 
connaissez point. ?? Moi jele connais, 
parce que je suis de lui, et que c'est 
lui qui m'a envoyé ». ?? Ils cher- 
chaient donc à le prendre; mais per- 
sonne ne mit la main sur lui, parce 
que son heure n'était pas encore ve- 
nue. l 

31 Mais beaucoup d'entre le peuple "ride, 4e 
ErurenisenEEu MC Ns dirent : « Le 4,525... 
Christ, quand il viendra, fera-t-il plus Ze o. 
de miracles que celui-ci n'en fait? » 74-5 
?? Les pharisiens entendirent le peu- mat. 22, 16. 
ple murmurant ainsi à son sujet; et "^^" 
les princes des prétres et les phari- 
siens envoyérent des archers pour le 
prendre. 

33 Jésus leur dit : « Je suis encore ouæretur 
un peu de temps avec vous; et je invenietur. 
m'en vais à celui qui m'a envoyé. 75.166; 
En Vous me chercherez et ne me!55;57 
trouverez pas; et où je suis vous ne Fm 
pouvez venir ». ?? Les Juifs dirent 


larem Ji d$ 
Jg 30b 8h 
JS Pi, wo 
Act. 10, 34. 


De ejus 
origine du- 
bitatur. 
Is. 1, 21. 
Ses, Ul, Er 
Sap. 2, 20. 
Joa. 3, 21; 
7, 30 ; 10, 18. 
Luc. 13, 32. 
1 Cor. 2, 8. 
Mat. 2, 4, 5. 
Joa. 3, 2. 


Joa. 6, 42. 
Ex. 32,8. 
Hebr 0 Glo 


Ignota 
vera cjus 
origo. 
Is. 40, 2. 
Joa. 1, 45; 
8, 145;17, 3; 
, 42. 
Rom. 3, 4. 
JU. Ja G 


Jioc E 
6, 46; 10, 15. 
Mat. 11, 27. 
Joa. 17, 4. 
Luc. 2, 19. 


Jer. 20, 10. 
Luc. 4, 30 ; 
13, 33 ; 22, 53. 
Joa. 8, 20 ; 


y de 


21. J'ai fait une seule œuvre. Jésus parle ici de 
la guérison qu'il avait opérée sur le paralytique 
de la piscine, un jour de sabbat. Cf. v, 9 et 
suiv. 


95. Quelques-uns de Jérusalem. Les habitants 
de la ville connaissaient mieux que les autres 
Jsraélites, les projets des chefs à l'égard de Jé- 
sus. 


27. Personne ne saura d'où il est. C'était une 
croyance accréditée dans le peuple que Tap- 
parition du Messie serait soudaine et imprévue. 


30. Parce que son heure n'était pas encore ve 
nue; humainement, par crainte de la foule. 


32. Archers. Voir plus loin la note Y. 45. 


33. Encore un peu de temps. Six mois seulement 
séparaient Jésus de sa passion. 
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Joannes, VII, 36-51. 


I. Jesus lux et vita (K, 19-XIE). — 2» (è). Dissensio in turba de eo (VII, 40-53). 


nov oŭv ot "[ovóuio ngog éavrovc Iov 
OÙTOg uëhher TOQEVEO TU , ÔTL musis ovy 
EVONOOUEY ÛTOY; un siç tv Ówonmogav 
twv “ElÂnrvwr uelet mopereo do xol didda- 
ox&v rovc "EAAqvoc; ?9 Tiç otiw oùroc ó 
Àóyoc ôv sine’ Zmr5osré ue xal oy EVoT- 
OETE, xai Onov sip EU, Vusiç où duraods 
eA 9 siv; 

3T^Ey dè 7j AE) juo TI) ueyáhy TAG 
EOOTNG SLOT AE 0 d5oovc xal £xQuse Aya 
Edy Tiç Or, £oyéod'0 ngos ue xol mwéro. 

O motevwr sic eu£, xad«c einer À yoa- 
Ph, notTuuol ix Ts xoUioc aUroU Qrvoov- 
otv YOuTos Gwyroc.. 3 (Todro dè sine negi 
TOU AVEUHUTOS où Bushioy Aagfivewy oL 
TIOTEVOYTEG tig GÜrOY OÙ ydg V HVEU- 
ua čyiov, ótt 0 "Inoov; oùdérw 00ëu- 
02). 

40 Jlooi oiv èx roù 0 40v Gxovoavrec vOv 
Aóyov Eleyor O$róc otiw dÀgguc 0° moc- 
queue H hhor Eleyov Oùrés otiw 0 Xot- 
otoc ahhordè 2227102 2m yao CAL TER uhiaias 
o Xepuoroc ÉQYET Ou ; #2 oj yi 7 Youpi) sinev, 
ÔTL ÈZ TOU OHÉQHUTOG Aapið xal ano Bed- 
Aeg TNG ERU Ó70U Lu Aapið 0 Xorovoc 
ÉQYET OL ; 43 Sioua oiv èv TO 0 Aw yéveto 
Ot atov. 

^ Tivès dè 59shov èE avrov maou 
GUTOY, &ÀÀ ovósic énéBuher EN GÜTOY Tu 
JEtous. ^3?FTAS-oy oùr ol VTNOETUL 71907 
ToUG eyes zaù Pugrowious: LOL EUTOV 
œUTois éxeivov. AMiari oùz NyUYETE TOY; 
MEL Nour 0L DTNQÉTUL Otdénore 
OÙTWS ÉAGANOEY &vJQunog, wç OÛTOG Ò 
GYŸOWTO. 

^1? 4nexold qoav oùy aùtoiç ot Daocator 
Mn xoi vusic nsnAavgods; 9 ui tig ex tov 
GOYOVTWY émiorsvosv sig ATOV 5 EX TWV 
Dagiouiwv; I AM © ÓyAog ovrog À uj 
yuvcoxmv TOY vouov ÉTUAUTÉQUE OÙ ciot. 

"eye Nixóðnuos "906 (Ur oUG, 0 £AJ'UY 
PUXTOS 7906 eviton, siç wv && aito y" ?! Mj 
0 VOUOS "0v. HOÏVEL TOY UV QuztOY, Av uj 


35. N* moos éavr. 

31. NDT?: £xgobev et * mods ue. 

39. B: (l. o) 8. LB: zoreVoavrec (T: morevor- 
vec). LTX* &y. (LB+ dedouéror). L: gr. 

40. LTO (* Ilo11.) : röv loy. réruwr. BD+ (a. 
.) “Oru. 

41. [L] de. T* de (L: où ðè £A). 

4^4. LT: paler. 


semetipsos : Quo hic itürus est, quia non 
inveniémus eum? numquid in dispersió- 
nem géntium iturus est, et doctürus 
gentes ? 36 Quis est hic sermo, quem dixit: 
Quærétis me, et non inveniétis : et ubi 
sum ego, vos non potéstis venire? 


37 [n novissimo autem die magno festi- 
vitátis, stabat Jesus, et clamábat, dicens : 
Si quis sitit, véniat ad me, et bibat. 
38 Qui credit in me, sicut dicit scriptüra, 
flämina de ventre ejus fluent aquæ viva. 
?? Hoc autem dixit de Spiritu, quem ac- 
ceptüri erant credéntes in eum : nondum 
enim erat Spíritus datus, quia Jesus non- 
dum erat glorificätus. 


19 Ex illa ergo turba cum audíssent 
hos sermónes ejus, dicébant: Hic est 
vere prophéta. ^! Alii dicébant : Hic est 
Christus. Quidam autem dicébant : Num- 
quid a Galilæa venit Christus? ^? Nonne 
scriptüra dicit : Quia ex sémine David, 
et de Béthlehem castéllo, ubi erat David, 
venit Christus? *? Dissénsio itaque facta 
est in turba propter eum. 

‘“ Quidam autem ex ipsis volébant ap- 
prehéndere eum : sed nemo misit super 
eum manus. ® Venérunt ergo ministri ad 
pontífices et pharisæos. Et dixérunt eis 
illi: Quare non adduxistis illum ? *9 Re- 
spondérunt minístri : Numquam sic locü- 
tus est homo, sicut hic homo. 


‘T Respondérunt ergo eis pharisæi 
Numquid et vos sedücti estis ? '* Numquid 
ex princípibus áliquis crédidit in eum, 
aut ex pharisæis ? ^? Sed turba hac, quæ 
non novit legem maledícti sunt. 

50 Dixit Nicodémus ad eos, ille qui ve- 
nit ad eum nocte, qui unus erat ex ipsis : 
3! Numquid lex nostra jádicat hóminem, 


46. LT* ws-avðo. 
41. B* avr. 
49. LT: ézégorot (Al.: 


vvxt. t ztoortoov. NT*: 


vo uon, S. vo uor-). LT:* 
moos aUTOUG tig Dv è 
GUTUY. 

39. Ce verset figure dans le grec entre parenthèses. 


4^. La main. Grec littéralement : « les mains ». 
45. Les pontifes. Grec : « les princes des prêtres ». 


M 


Jean, VII, 36-51. 
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I. Jésus lumière et vie (E, 19- XIL). — 2» (c). Dissentiments sur Jésus CVII, 40-52). 


entre eux : « Où doit donc aller 792 ?$; 


14, 3; 8, 32. 


celui-ci, que nous ne le trouverons FPP 


1 Pet, 1, 1. 


point? doit-il aller chez les nations 574 


dispersées, et enseigner les gentils? 


36 Quelle est cette parole qu'il a dite : Prov. 1 2025. 


Mat, 23, 38. 
Dan. 9, 26. 


Vous me chercherez et ne me trou- ARR 


verez point: et où je suis vous ne Ps-17, 46, 46. 


pouvez venir? » 


37 Le dernier jour de la fête qui est trs, 
le plus solennel, Jésus se tenait de- jatabit. 
bout et s'écriait, disant: « Si quel- 7o.15 

; i Hl vi à I Eccle. 12, 13. 
qu'un a soif, quil vienne à moi, et Eve 1%, 
qu'il boive. ?*? Celui qui croit en moi, 4r. 23, 17. 
comme dit l'Eeriture, des fleuves 7e».!4 s. 
d'eau vive couleront de son sein ». 1155 
33 Į] disait cela de l'Esprit que de- 75,5 7: 
vaient recevoir ceux qui croyaient en pargi 
lui; car l'Esprit n'avait pas encore $i. 
été donné, parce que Jésus n'était 
pas encore glorifié. 

Rs Con- 


40 Parmi donc cette multitude qui 
avait entendu ces paroles, les uns 
disaient : « Celui-ci est vraiment le 
prophète ». ** D'autres disaient : Le«?9 19 
« Celui-ci est le Christ ». Mais quel- "$n 
ques-uns disaient : « Est-ce dela Ga- soa: x 4627. 
lilée que vient le Christ? '? L'Ecri- Mii 
ture ne dit-elle pas que c'est de la Jer. 23,5. 
race de David et du bourg de Beth- | 
léem, où était David, que vient le 
Christ? » 5? Il s'éleva donc une dis- 
sension dans le peuple à cause 
de lui. 

11 Quelques-uns d'eux voulaient le Quare non 
prendre, mais aucun d'eux ne mit la , ditur. 


ditur. 
main sur lui. ‘> Ainsi les archers 4»?52. 


traria de 
eo judicia. 
Mat. 7, 29; 
16, 14. 
Deut. 18, 15. 


Joa. 9, 16; 
10, 19. 
Mat. 10, 34. 


: 1 — iS b NE 
revinrent vers les pontifes et les puc 
risiens, qui leur demandèrent : 11,10 


. Dan. 13, 5. 
« Pourquoi ne l’avez-vous pas spi 


amené? » *5 Les archers répondirent : Jer. 15, 16. 
« Jamais homme n'a parlé comme cet Mat, 7,28. 
homme ». Luc. 24, 19. 
*' Mais les pharisiens leur répli- 
quèrent : « Avez-vous été séduits, jm" 
vous aussi? ? Est-il quelqu'un d'en- 15,5 
tre les chefs du peuple ou d'entre les 7e 5 +s. 
pharisiens, qui ait cru en lui? 


Ira phari- 
sæorum. 


1 Mais cette foule qui ne connaît pas "** **^ ** 


la loi, ce sont des maudits ». 

5 Nicodème leur dit (c'était celui Meedem: 
qui était venu de nuit à Jésus, et qui sos i». 
était l'un d'entre eux) : 5! « Est-ce Pet 116; 


19, 15. 
que notre loi condamne un homme ^*?5 16- 


Job, 29, 16. 


35. Chez les nations dispersées. Le texle porte 
littéralement : dans la dispersion des gentils, ce 
qui chez les Juifs signifiait les Israélites dispersés 
et vivant au milieu des paiens. C'est le sens qu'a 
ici cette locution. Plus tard les Apótres appli- 
quaient cette dénomination aux chrétiens ou 
Juifs convertis dispersés au milieu des Gentils 
(Jacques, 1, 4; I Pierre, 1, 1). 


31. Le dernier jour de la fête des Tabernacles, un 
lévite allait puiser de l’eau à Siloé (voir sur cette 
fontaine la note de Jean, 1x, 11) dans une urne 
d'or et l'on versait cette eau, dans le temple, sur 
la victime du sacrifice, en mémoire du miracle 
de Moise faisant jaillir l'eau du rocher au Sinai. 
C'est sans doute à cet usage, à cette eau et à 
cette fontaine que fait allusion le Sauveur, quand 
il dit : S? quelqu'un a soif, qu'il vienne à moi et 
qu'il boive. 


c3) Résultats du discours de Jésus, VII, 40-53. 


49. Où était David; c'est-à-dire où avait habité 
David. 


45. Les archers. Le texte porte les serviteurs. 


50. Nicodème. Voir plus haut la note sur iur, 4. 
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Joannes, VII, 52— VIII, 14. 


I. Jesus lux et vita (E, 19-XEEI). — 2 (ct). Mulier adultera CVIII, 1-11). 


dxovon | nag OUTOU TQÕTEQOV xal yvo Ti 
mori; 92 dInexgt9noar xai sinov oU TQ 
Ms xal où Ex THG l'ohaias &; &gevvnooy 
xa 10e, ÓTL TO0PTNS Ex TNS T'uhaiuc 
oÙx &yifyegvou. 53 Kai enogsv37 £xcoroc sic 
TOY OiXOY GUTOV' 


VIEIL. oove, de noge T7 tic TO 0006 
Twv Exo. LUCE dE TA ÀLV UQE- 
JÉVETO sic TO tego, xai nac 0 haog TO JET 
ngog GUTOY, XL xa toc édidaoxev p 

? "Ayovot de où you xai o Daoi- 
ouiot 7906 GUÜTOY yvvaiza êv pou xe HOTEL 
Auuëvnv, xa _OTHOUVTES CO èv , M£OQ 
'A&yovow aUrQ" ZhódoxaAs, «út Di yer] 
xarsUaj qi È énavroquigo LOL EVOLLEYT]. 2 Er 
de TQ vou Moon "uiv £verelAato TAÇ 
TUOUTOG ALcoloA.eio ar OÙ ovy ri A&yetG; 
Totto ðè EÀeyov THELQUCOVTEG «tov, tva 
£001 XATNYOQEÈV QÜTOV. 


'O de “sous ZOTOW AUWUG TE axti hy 
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nisi prius audierit ab ipso, et cognóverit 
quid fáciat ? ?? Respondérunt, et dixérunt 
ei : Numquid et tu Galiléus es? scrutáre 
scriptüras, et vide quia a Galilæa pro- 
phéta non surgit. 5? Et revérsi sunt unus- 
quísque in domum suam. 

WIE. ! Jesus autem perréxit in mon- 
tem Olivéti : ? et dilúculo iterum venit in 
templum, et omnis pópulus venit ad eum, 
et sedens docébat eos. 

3 Addücunt autem scribe et pharisæi 
mulierem in adultério deprehénsam : et 
statuérunt eam in médio, * et dixérunt ei : 
Magister, hæc mülier modo deprehénsa 
est in adultério. In lege autem Móyses 
mandávit nobis hujásmodi lapidáre. Tu 
ergo quid dicis? Hoc autem dicébant 
tentántes eum, ut possent accusáre eum. 

Jesus autem inclínans se deórsum, dí- 
gito scribébat in terra. 7 Cum ergo per- 
severárent interrogántes eum, eréxit se, 
et dixit eis : Qui sine peccáto est vestrum, 
primus in illam lápidem mittat. 8 Et ite- 
rum se inclinans, scribébat in terra. ? Au- 
diéntes autem unus post unum exibant, 
incipiéntes a senióribus : et remánsit so- 
lus Jesus, et mülier in médio stans. 

10 Erigens autem se Jesus, dixit ei : 
Mülier, ubi sunt qui te aceusábant? nemo 
te condemnávit? !! Quas dixit : Nemo, 
Dómine. Dixit autem Jesus : Nec ego te 
condemnábo : vade, et jam ámplius noli 
peccäre. 

1? [terum ergo locütus est eis Jesus, 
dicens : Ego sum lux mundi : qui séqui- 
tur me non ámbulat in ténebris, sed ha- 
bébit lumen vite. '? Dixérunt ergo ei 
pharisæi : Tu de teipso testimónium 
pérhibes : testimónium tuum non est ve- 
rum. 

14 Respóndit Jesus, et dixit eis : Etsi 
ego testimónium perhibeo de meípso, 
verum est testimónium meum : quia scio 


io y. (D: diete ztàvreg £eldeir). S: doa. 10. DKS 
Q* x.-yvvaxós. S* H. 12. NBLT: zeovravzog. 


52. Lis avec soin les Écritures, et tu verras. Grec: 
« examine et vois ». 


VIII. 3-4. Et la placèrent au milieu, puis ils dirent 
à Jésus. Grec : « et la placant au milieu, ils lui di- 
rent ». 

9. Entendant cela. Grec : 
sentant repris par leur conscience ». 
cer par les vieillards. Le grec a en plus : 
derniers ». 

40. Se relevant. Le grec a en plus : 
personne en dehors de la femme ». 


« ayant entendu et se 
— À commen- 
« jusqu'aux 


« et ne voyant 


Jean, VII, 52— VIII, 14. 


I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XII). 


449 


V (c). La femme adultère CVIII, 1-11). 


sans qu'auparavant on l'ait entendu, 
et sans qu'on sache ce qu'il a fait? » 
3? Jls répondirent, et lui dirent : 
« Est-ce que tu es aussi Galiléen? Lis 
avec soin les Ecritures, et tu verras : 
Dela Galilée prophéte ne surgit ». 
53 Et ils s'en retournérent chacun en 
sa maison. 

WIN. ! Mais Jésus s'en alla à la 
montagne des Oliviers; ? et dés le 
point du jour il revint dans le temple, 
et tout le peuple vint à lui; et, s'étant 
assis, il les enseignait. 

3 Cependant les scribes et les pha- 
risiens lui amenérent une femme sur- 
prise en adultère, et la placèrent au 
milieu, ^ puis ils dirent à Jésus : 
« Maitre, cette femme vient d'étre 
surprise en adultère. * Or Moïse, dans 
la loi, nous a ordonné de lapider de 
telles femmes. Toi donc, que dis-tu? » 
6 Or ils disaient cela, le tentant, afin 
de pouvoir l’accuser. 

Mais Jésus, se baissant, écrivait du 
doigt sur la terre. * Et comme ils 
continuaient à l'interroger, il se re- 
leva et leur dit : « Que celui de vous 
qui est sans péché jette le premier 
une pierre contre elle ». 5 Et se bais- 
sant de nouveau, il écrivait sur la 
terre. ? Mais, entendant cela, ils sor- 
taient l'un aprés l'autre, à commen- 
cer par les vieillards. Et Jésus de- 
meura seul avec la femme, qui était 
au milieu. 

19 Alors Jésus, se relevant, lui dit : 
« Femme, où sont ceux qui vous accu- 
saient? Personne ne vous a condam- 
née? » !! Elle répondit : « Personne, 
Seigneur ». Et Jésus lui dit : « Ni 
moi, je ne vous condamnerai pas : 
allez, et ne péchez plus ». 

1? Jésus leur parla de nouveau, di- 
sant : « C'est moi qui suis la lumière 
du monde: qui me suit ne marche 
pas dans les ténébres, mais il aura 
la lumière de la vie ». 13 Alors les 
pharisiens lui dirent : « C'est toi qui 
rends témoignage de toi-méme; ton 
témoignage n'est pas vrai ». 

!^ Jésus répondit, et leur dit : 
« Bien que je rende témoignage de 


moi-méme, mon témoignage est vrai ; 


parce que je sais d'où je viens et où 
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Is, 50, 8-9. 
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Luc. 9, 56 ; 
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Sap. 7, 25-26. 
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Joa. 7, 37; 
12, 35, 46 ; 
11,9 ; 1, 14, 4. 
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Mat. 23, 16. 
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92. Et tu verras; littéralement par hébraisme, 
et vois (Glaire;. 


ci) Jésus et la femme adultère, VIII, 141. 


VIII. 1. La montagne des Oliviers. Voir plus 
haut la note sur Matthieu, xxi, 1. 

2. Le temple. Voir plus haut la note sur Mat- 
thieu, xxi, 12. 


5. Dans la loi de Lévitique, xx, 10; Deutéronome, 
XX, XXII, 23-24. 


6. Jésus... écrivait. On ignore ce qu'il écrivait. 
Quelques commentateurs ont supposé qu'il écri- 
vait les péchés commis par les accusateurs de la 
femme adultère. 


9. Seul, c'est-à-dire sans aucun des accusateurs. 


cs) Autres discours du Sauveur, VIII, 19-59. 


12. C'est moi qui suis la lumière du monde. 
La fête des Tabernacles, qu'on célébrait alors, 
rappelait aux Israélites le séjour de leurs péres 
dans le désert, on célébrait le miracle de la source 
miraculeuse (Nombres, xx, 41), de la colonne de 
feu (Exode, xiv, 50), on en faisait des représen- 
tations. Jésus en profite pour mieux faire com- 
prendre qu'il est la vraie lumiére qui montre 
aux hommes leur voie. 

13. N'est pas vrai; c'est-à-dire n'est pas valable, 
n'est pas acceptable (Glaire). 
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X. Jesus lux et vita (I, 19- XII). 


Joannes, VIII, 15-29. 


— 2° (c^). Alii Christi sermones (VIII, 12-59). 


0Ux oidatTE no der à žo zopa xoi TOÙ draw. | unde veni, et quo vado : vos autem ne- 
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HUTÉQU QÜTOÙG £ÀEyEV. 
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14. GKSO (p. Zoy.) : 7 n8. 

16. BDLT: 445375. NDT?* metho. 

47. NT?: yeyocuuévov &ori. 

18. BDT* o. 

20. NBDT* 6 "Iyoàs. 

21. N: leyer ovv avrotc. NBDLT: d "zo. 

22. Tan. Faber : axoëevot. 


23. NBDLT: &eyev. | 
24. Cler. : 6 7 &yà (eti. 28). 


scítis unde vénio, aut quo vado. 1 Vos se- 
cündum carnem judicátis : : ego non júdico 
quemquam : t° et si jádico ego, judícium 
meum verum est, quia solus non sum : 
sed ego, et qui misit me, Pater. 17 Et in 
lege vestra scriptum est, quia duórum hó- 
minum testimónium verum est. !'? Ego 
sum qui testimónium perhíbeo de me- 
Ípso : et testimónium pérhibet de me, qui 
misit me, Pater. 

19 Dicébant ergo ei : Ubi est Pater 
tuus ? Respóndit Jesus : Neque me scitis, 
neque Patrem meum : si me scirétis, fór- 
sitan et Patrem meum scirétis. ?" Hac 
verba locátus est Jesus in gazophylácio, 
docens in templo : et nemo apprehéndit 
eum, quia necdum vénerat hora ejus. 


Dixit ergo iterum eis Jesus : Ego 
vado, et quærétis me, et in peccáto vestro 
moriémini. Quo ego vado, vos non po- 
téstis venire. ?? Dicébant ergo Judæi : 
Numquid interficiet semetípsum, quia 
dixit : Quo ego vado, vos non potéstis ve- 
nire ? 

?3 Et dicébat eis : Vos de deórsum estis, 
ego de supérnis sum. Vos de mundo hoc 
estis, ego non sum de hoc mundo. ?! Dixi 
ergo vobis quia moriémini in peccátis 
vestris : si enim non credidéritis quia ego 
sum, moriémini in peccáto vestro. 


25 Dicébant ergo ei : Tu quis es? Dixit 
eis Jesus : Princípium, qui et loquor vo- 
bis. ?$ Multa hábeo de vobis loqui, et ju- 
dicáre : sed qui me misit, verax est : 
ego qua audívi ab eo, hac loquor in 
mundo. ?7 Et non cognovérunt quia Pa- 
irem ejus dicébat Deum. 

38 Dixit ergo eis Jesus : Cum exaltavé- 
ritis Fílium hóminis, tunc cognoscétis 
quia ego sum, et a meípso fácio nihil, 
sed sicut dócuit me Pater, hac loquor : 

? et qui me misit, mecum est et non re- 


25. N* oor. LT* Ko. G (in m.) : 

26. LT: 4eào. 

28. BLT* evr. NDLT* ue. 

29. XT (p. meu. ue) ratio. 

24. Dans votre péché. Grec : « dans vos péchés ». 

27. Qu'il disait que Dieu était son Père. Grec : 
« qu'il leur parlait du Père ». 


2). Et il ne m'a pas laissé seul. Grec : 
ne m'a pas laissé seul ». 


óci. L: v uir, 


« et le Père 


Jean, VIII, 


15-29. 


I. Jésus lumière et vie (EK, 139- XIN). — 2° (c). Autres discours (VIII, 12-59). 


je vais, mais vous, vous ne savez nl, i» i. 
d'où je viens ni où je vais. !? Vous, 70% ^25 41; 
vous jugez selon la chair; moi je ne 

LI . 16 . a . 

Juge personne; ” et si Je Juge, mon Fe 15 17. 
Jugement est vrai, parce que je nef, ?; 16, 32. 


suis pas seul; mais moi et mon Père ec #16. 


2 Cor, 13, 1. 


qui m'a envoyé. '" Or dans votre loi ri 515.) 45 


Hebr. 10, 28. 
Joa, 5, 37; 
1, 3-4. 
Lue, 3, 22; 
9, 23, 
Mat. 3, 17; 
17, 5. 
DEPDeUSI SI. 
1 Joa. 5, 9. 


il est écrit que le témoignage de deux 
hommes est vrai. '? C'est moi qui 
rends témoignage de moi-même; 
mais il rend aussi témoignage de 
moi, mon Pére qui m'a envoyé ». 

19 [ls lui disaient dene : « Où est Utriusque 
ton Père? » Jésus répondit : « Vous *esnitio- 
ne connaissez ni moi, ni mon Pére Qr 
si vous me connaissiez, vous connai- us 
triez sans doute aussi mon Père ». 

20 Jésus dit ces paroles, enseignant 55,55 ' 
o Dy 

dans le temple, au lieu où est le tré- 7^ on 

Sor : et personne ne se saisit de lui, 1» 23718 i. 

paree que son heure n'était pas en- 

core venue. 

*! Jésus leur dit encore: « Je m'en Frustra 

quæretur 


vais et vous me chercherez, et vous rom. 1, 7. 
Joa, 7, 34; 


mourrez dans votre péché. Mais où ` 16,5, 43. 
Q Q . € 2 Thes. 2, 
je vais vous ne pouvez venir ». ?? Les ion. 

Is. 55,2 6,10. 


Juifs disaient done : « Se tuera-t-il Hebr 3,18-19. 


lui-même, puisqu'il dit: Où je vais 55 5 
Luc. 6, 15. 


vous ne pouvez venir? » qM 

?3 |] leur disait aussi : « Vous, ab iis qui 

A , suut de 

vous êtes d'en bas, moi je suis d'en deorsum. 
haut. Vous étes de ce monde, moi je 
ne suis pas de ce monde. ?* Je vous 
ai done dit que vous mourriez dans 
vos péchés; car si vous ne me croyez Ei. À 2 
pas ce que je suis, vous mourrez dans A. 15, 9. 
votre péché ». le. 16, 16. 


17, 16, 11. 
1 Joa. 4,5; 
2, 16, 
Rom. 8, 5. 


Joa, 3, 36; 
Eph. 2, 2. 
Ez 


Mare. 16, 16. 


^? ils lui dirent done : « Qui es- cr 
tu? » Jésus leur dit : « Le principe, Jn 
. A E 5 Z. 9 49. 
moi-même qui vous parle. ?9 J'ai 15526. 
NE. Ps. 109, 3. 

beaucoup de choses à dire de vous, _ Ap. 1,8. 


oa, 15, 22 ; 


et à condamner en vous; mais celui 2, 31; 14, 6. 


qui m'a envoyé est vrai, et moi, ce dmi v 
que j'ai entendu de lui, je le dis au 322, %0. 
monde ». ?* Et ils ne comprirent pas 75" ^7 
qu'il disait que Dieu était son Père, 45. 

?3 Jésus leur dit donc : « Quand Placita 


vous aurez élevé le Fils de l'homme, eut, 
c'est alors que vous connaitrez ce que NONE 
je suis, et que je ne fais rien de moi- Joa-,16;5,19. 
même, mais que je parle comme Eris. 18, 3. 
mon Père m'a enseigné; ?? et celui se 11 10: 


qui m'a envoyé est avec moi, et il ne 5,2 btaz 


Joa. 3, 31, 13; 


17. Dans votre loi. Dcutéronome, xvii, 65 xix, 


49. Où est ton Pére? Les Juifs posent cette 
| question à Jésus parce qu'ils ne voient en lui 
| qu'un homme, ou qu'ils affectent d'ignorer son 

origine divine. 


20. Le trésor, le tronc pour recevoir les aumó- 
nes. Voir la note sur Marc, xit, 41. 


21. Vous mourrez dans votre péché. Les Juifs 
devaient périr en effet pour avoir crucifié le Sau- 
veur. 


95. Le principe, moi-même qui vous parle. Ces 
mots ont été diversement interprétés. Ceux qui 
s'attachent à la Vulgate traduisent : « Je suis le 
principe de tout », c'està-dire l'auteur et le 
commencement des choses. Ceux qui suivent le 
grec traduisent : « Depuis le commencement je 
suis ce que jc vous dis » ou bien « je suis réel- 
lement, uniquement ce que je vous dis étre, la 
lumiere du monde ». 


28. Quand vous aurez élevé le Fils de l’homme 
en croix. 
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Joannes, VIII, 30-44. 


X. Jesus lux et vita (I, 19- XIN). — 2° (c5). Alii Christi sermones CVIII, 12-59). 
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liquit me solum, quia ego qua plácita 
sunt ei, fácio semper. 

30 Hæc illo loquénte, multi credidérunt 
in eum. ?! Dicébat ergo Jesus ad eos, qui 
credidérunt ei, Judæos : Si vos manséritis 
in sermóne meo, vere discípuli mei éritis : 
32 et cognoscétis veritátem, et véritas li- 
berábit vos. 33 Respondérunt ei : Semen 
Abrahæ sumus, et némini servivimus un- 
quam : quómodo tu dicis : Liberi éritis ? 
31 Respóndit eis Jesus : Amen, amen dico 
vobis : quia omnis qui facit peecátum, 
servus est peccáti: ?? servus autem non 
manet in domo in ætérnum : fílius autem 
manet in ætérnum : %6 si ergo vos filius 
liberáverit, vere liberi éritis. ?* Scio quia 
filii Abrahae estis : sed quæritis me inter- 
ficere, quia sermo meus non capit in vo- 
bis. 38 Ego quod vidi apud Patrem meum, 
loquor : et vos que vidistis apud patrem 
vestrum, fácitis. 


39 Respondérunt, et dixérunt ei : Pater 
noster Abraham est. Dicit eis Jesus : Si 
filii Abrahæ estis, ópera Abrahæ fácite. 
^? Nunc autem quæritis me interficere, 
hóminem qui veritátem vobis locütus sum, 
quam audívi a Deo : hoc Abraham non 
fecit. 4t Vos fácitis ópera patris vestri. 
Dixérunt ítaque ei : Nos ex fornicatióne 
non sumus nati : unum patrem habémus 
Deum. 

^? Dixit ergo eis Jesus : Si Deus pater 
vester esset, diligerétis ütique me : ego 
enim ex Deo procéssi, et veni : neque 
enim a me ipso veni, sed ille me misit. 
43 Quare loquélam meam non cognósci- 
tis? Quia non potéstis audire sermónem 
meum. 

44 Vos ex patre diábolo estis : et desi- 
déria patris vestri vultis fácere. Ille ho- 
micída erat ab inítio, et in veritáte non 
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Jean, VIII, 30-44. 


A. Jésus lumière et vie (K, 19- XII). 


— V (c). Autres discours (VII, 


12-59). 


m'a pas laissé seul, parce que pour 
moi je fais toujours ce qui lui plait ». 

30 Comme il disait ces choses, beau- 
coup crurent en lui. 3! Jésus disait 
donc à ceux des Juifs qui croyaient 
en lui : « Pour vous, si vous demeu- 
rez dans ma parole, vous serez vrai- 
ment mes disciples; ?? et vous con- 
naitrez la vérité, et la vérité vous 
rendra libres ». ?? Ils lui répondi- 
rent : « Nous sommes la race d'Abra- 
ham, et nous n'avons jamais été es- 
claves de personne; comment dis-tu, 
toi : Vous serez libres? » 3* Jésus 
leur repartit : « En vérité, en vérité, 
je vous le dis, quiconque commet le 
péché est esclave du péché; *? or les- 
clave ne demeure point toujours dans 
la maison; mais le fils y demeure 
toujours; ?$ si donc le fils vous met 
en liberté, vous serez vraiment libres. 
?! Je sais que vous étes fils d'Abra- 
ham; mais vous cherchez à me faire 
mourir, parce que ma parole ne prend 
pas en vous. 38 Pour moi, ce que j'ai 
vu en mon Père, je le dis; et vous, ce 
que vous avez vu en votre pére, vous 
le faites ». 

3? Ils répliquèrent et lui dirent : 

Notre pére est Abraham ». Jésus 
leur dit : « Si vous étes fils d'Abra- 
ham, faites les œuvres d'Abraham. 
^9 Mais loin delà, vous cherchez à me 
faire mourir, moi homme qui vous ai 
dit la vérité que jai entendue de 
Dieu; c'est ce qu'Abraham n'a pas 


fait. +! Vous faites les œuvres de 
votre père ». Ils lui répliquèrent 
donc : « Nous ne sommes pas nés de 


la fornieation; nous n'avons qu'un 
pere, Dieu ». 

12 Mais Jésus leur repartit : « Si 
Dieu était votre pére, certes vous 
m'aimeriez ; car c'est de Dieu que je 
suis sorti et que je suis venu; ainsi Je 
ne suis point venu de moi-méme, 
mais c'est lui qui m'a envoyé. * Pour- 
quoi ne connaissez-vous point mon 
langage? Parce que vous ne pouvez 
pas écouter ma parole. 

** » Vous avez le diable pour pére, 
et vous voulez accomplir les désirs 
de votre père. Il a été homicide dés 
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. Si vous demeurez dans ma parole, si vous 
"m à croire à mes enseignements, et me 
restez altachés par la foi. 


31. Esclave du péché, Voir les notes sur Ro- 
mains, VI, 16; vn, 7, 8. 


35. Le fils y demeure toujours. Ce fils est Notre- 
Seigneur lui-méme, mais lui tout entier avec ses 
membres vivants, ses frères d'adoption. 


36. Vous serez vraiment libres; libres de l'es- 
elavage de la loi, de l'erreur et du péché. Les 
Juifs ne songeaient qu'à la liberté civile et poli- 
tique; la liberté des enfants de Dieu est d'un 
prix infiniment supérieur. 


39. Fils d'Abraham, descendants d'Abraham. 


40. Loin de là: c'est-à-dire loin de faire les 
œuvres d'Abraham, vous cherchez, etc. C’est le 
sens conforme à la Vulgate aussi bien qu'au texte 
grec (Glaire). 


45. Hl a été homicide dés le commencement. Jé- 
sus fait allusion à la tentation du paradis terrestre, 
àla chute et au chátiment de nos premiers pa- 
rents. 
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Joannes, VIII, 45-59. 


1. Jesus lux et vita (E, 19- XII). 


V (c7). Atii Christi sermones (VIII, 12-59). 
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GUO16 5). 


stetit : quia non est véritas in eo : cum 
lóquitur mendácium, ex própriis lóquitur, 
quia mendax est, et pater ejus. ** Ego 
autem si veritátem dico, non créditis 
mihi. *9 Quis ex vobis árguet me de pec- 
cáto ? Si veritátem dico vobis, quare non 
créditis mihi? * Qui ex Deo est, verba 
Dei audit. Proptérea vos non auditis quia 
ex Deo non estis. 


*3 Respondérunt ergo Judæi, et dixé- 
runtei: Nonne bene dícimus nos quia Sa- 
maritánus es tu, et dæmônium habes? 
+ Respóndit Jesus : Ego dæmônium non 
hábeo : sed honorífico Patrem meum, et 
vos inhonorástis me. ?" Ego autem non 
quaro glóriam meam : est qui querat, et 
júdicet. ?! Amen, amen dico vobis : si quis 
sermónem meum serváverit, mortem non 
vidébit in ætérnum. 5? Dixérunt ergo Ju- 
dæi : Nunc cognóvimus quia demónium 
habes. Abraham mórtuus est, et pro- 
phétæ : et tu dicis : Si quis sermónem 
meum serváverit, non gustábit mortem 
in ætérnum. ?? Numquid tu major es pa- 
ire nostro Abraham, qui mórtuus est? et 
prophétæ mórtui sunt. Quem teipsum 
facis ? 

** Respóndit Jesus : Si ego glorífico me- 
ipsum, glória mea nihil est : est Pater 
meus, qui glorificat me, quem vos dicitis 
quia Deus vester est, ?? et non cognovistis 
eum. Ego autem novi eum : et si díxero 
quia non scio eum, ero símilis vobis, men- 
dax. Sed scio eum, et sermónem ejus 
servo. °° Abraham pater vester exultávit 
ut vidéret diem meum : vidit, et gavísus 
est. 

?* Dixérunt ergo Judæi ad eum : Quin- 
quagínta annos nondum habes, et Abra- 
ham vidísti??$ Dixit eis Jesus: Amen, amen 
dico vobis, ántequam Abraham fieret, ego 
sum. ?? Tulérunt ergo lápides. ut jácerent 
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« Si je dis». 


46. Si je vous dis. Grec : 
« en passant au 


5s. Le grec a en plus à la fin : 
milieu d'eux, el il s'en alla ainsi ». 


Jean, VIII, 45-59. 455 
I. Jésus lumière et vie (E, 19-XEL). — 2 (c^). Autres discours (VIII, 12-59). 


ons Act. 7, 54. 
le commencement, et il n'est pas de- SOUL. 


4 HE IA Dos lor. 2, 14: 
meuré dans la vérité, parce quil n'y 2275.1 i 


a pas de vérité en lui; lorsqu'il parle aig 
mensonge, il parle de son propre Is. 28, 15. 
fonds, parce qu'il est menteur et le 2a. 4 
Père du monsonge. *? Pour moi, si je 3 Reg. 2% 22. 
dis la vérité, vous ne me croyez ı Pei, o. 
point. 15 Qui de vous me convainera ev. « 1. | 
de péché? Si je vous dis la vérité,» Tim. 4, 2-4. 
pourquoi ne me croyez-vous point? 1627; 2 17; 
17 Celui qui est de Dieu écoute les pa- Is sr, 1,37: 

23; 5, 37; 


roles de Dieu. Et si vous ne les écou- 7:56; 
tez point, c'est parce que vous n'êtes ^^'^ 
point de Dieu ». 
^8 Mais les Juifs répondirent et lui wr D 48. Un Samaritain, terme injurieux, puisque 
dirent : « Ne disons-nous pas avec Job 18,3. near étaient schismatiques et ennemis 
raison que tu es un Samaritain, et Joa.4,9:7, 30; 
qu'un démon est en toi? » ^? Jésus re- Mat. 10, 25, 
. z Luc. 11, 15. 
partit : « Il n'y a pas de démon en 


- A - n Joa. 5, 30,41 ; 
moi; mais j honore mon Père, et , 7.5 


moi, je ne cherche point ma gloire; 1 Tim.1, 17. 
: ` d Joa. 

il est quelqu'un qui la cherchera et Js 49, 1. 
. s 54 24,» , ug , . 
qui jugera. ? En vérité, en vérité, Je oa 5, 24; 

" 11, 25; 6, 40. 
vous le dis : Si quelqu un eemal 
parole, il ne verra jamais la mort ». 
52 Mais les Juifs lui dirent : « Main- Joa. 10, 209. | 52. La mort; les Juifs refusent d'entendre ce 

; € Act. 17,18. | mot au sens où Jésus voulait le lcur faire com- 
tenant nous connaissons quil y a un „zech 1,6. | prendre. 
, . ccle. 2, 16-17. 
démon en toi. Abraham est mort et ».&1 6-7. 


à è , . Mat. 16, 25. 
les prophètes aussi, et tu dis : Si ' 


quelqu'un garde ma parole, il ne 
goütera jamais de la mort. ?? Es-tu Joa. 4, 12. 
plus grand que notre père Abraham " ` 
qui est mort? et les prophètes sont 
morts aussi : Qui prétends-tu étre? » 

?* Jésus répondit : « Si je me glo- * rate 


. . " . : gloria 
rifie moi-même, ma gloire n'est rien; ,9" : 
cest mon Père qui me glorifie, lui 2 
dont vous dites qu'il est votre Dieu. "t5: 


55 Et vous ne l'avez pas connu; mais j5.7? 23 E. Moi je le DUM à cause des relations spé- 
e : o oo o o ‘1311 |Ciales que j'ai avec lui. 
moi je le connais; et si je disais que ,Pr ^1, ui 


je ne le connais point, je serais sem- Fi biS 


3 : : : S Hh. HB. I, 4. 
blable à vous, menteur. Mais je% g6; 17i 


1 1 n Joa. 9, 5. 
le connais, et je garde sa parole. 2955.5. 


56 Abraham, votre père, a tressailli „= 1% 5 


wies Jm, EE S 


pour voir mou vu, et il, i a, 
s est réjoul ». 


57 Mais les Juifs lui répliquérent + Est prior 58. Avant qu'Abraham eut été fait, je suis. Jé- 
T à : Abrabam. | sus n'a pas recu l'existence comme ce patriarche, 
« 1unas pas encore cinquante ans, Lue 3,23. | il la possède essentiellement, éternellement. « Non 


: z ; ? Mat. 22, 32. ARAE z : S 
et tu as vu Abraham? » 58 e leur Exs, 615. dixit: Antequam Abraham esset, ego eram ; neque : 


s — det s Joa. 1, 1-2; | Antequam Abrabam fieret, ego factus sum; sed : 
dit : « En vérité, en vérité je vous le Ij 2tequam Abraham fieret, ego sum. Agnoscite 
di A ag vao p e, e Eccli 24 14, | Creatorem; discernite creaturam. Qui loqueba- 
Is, avant qu braham eût été fait, ]e s T ro tur, semen Abrahæ factus erat, sed ut Abraham 
95's a; | lieret, ante Abraham ipse erat ». Saint Augustin, 


* 59 . . 
suis ». ?? [Is prirent donc des pierres 30%. 12, %. | pr Joam., «un, 11. 
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Joannes, IX, 1-16. 


I. Jesus lux et vita (E, 19- XIEH). — 2^ Cf). Curatio ceci nati (IX). 
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: 2 D cur ; 
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xal 71 TE BAénv. 
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tav; "Aldo &Aeyor "Ort o) Tóc gotu. 
"Ahio dé “Ori ó 0 ptotoc A goriv. Excivoc 
éeyev" Ou èy siu. t EAeyor 0UY aù- 
to lloc avewydnour oo oi dpdaluoi; 
11 dnexgt93 éxsivog xal siner “AvIownoç 
Àeyousvog ‘Inoodc nov gmotígos xoi èn- 
ÉXOLOE uov Toç OpFauluovç, xal sinë uor 
"Ynays sig tv zohvufjIgoav Toù Nue 
xal vipya. — nsi9uv ÔÈ xoi viyüueroc 
avefAswa. 1? Eimov oiv «jv Ilo) £oriw 
&xsivoc; Asyer OUx oido. 

uj en o OE 

yovotv avtov z90c rovc Duoroaiove, 
TOV TOTE tuphor Gri dè oappatov, ÔTE 
tov niov Enoinoey d "[nooUg xoi dvétoser 
GUTOL Torg oq 3a ovc. 15 Ilaw ov now- 
Twv «cov xai ot Qaoicotot, noc avéfAswsv. 
O Où snsv atoi IlgAóv iné9qxé uov 
EL TOUG (pJuxuouc, xa iva xol 
Bàéna. i "EAsyov OÙY Èx TOV Dugiouiwr 
TIVÉG" Oùros o v3 ounoc OÙX &OTL 7L&QU 
TOU FEOV, ÊTL TO oafbatov où tyo. '"L4A- 
Aou &keyor loc dívavot &vOgwnog &uag- 
T(QÀOG Touauvra Onusi« noter; Kol oyioua 
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tn. eiç Toy Zu. LT: 8v. D: u dvéBÀA.) xoi gA9ov 


f D dei 


in eum. Jesus autem abscóndit se, et 
exivit de templo. 

EX. ' Et prætériens Jesus vidit hómi- 
nem cæcum a nativitáte : ? et interroga- 
vérunt eum discípuli ejus : Rabbi, quis 
peccávit, hie, aut paréntes ejus, ut caecus 
nascerétur?? Respóndit Jesus : Neque hic 
peccävit, neque paréntes ejus : sed ut ma- 
nifesténtur ópera Deiin illo. ^ Me opórtet 
operäri ópera ejus qui misit me, donec 
dies est : venit nox, quando nemo potest 
operári. ? Quámdiu sum in mundo, lux 
sum mundi. 

6 Hac cum dixisset, éxpuit in terram, 
et fecit lutum ex sputo, et linivit lutum 
super óculos ejus, * et dixit ei: Vade, lava 
in natatória Siloe (quod interpretátur 
Missus). Abiit ergo, et lavit, et venit vi- 
dens. 


5 [taque vicini, et qui víderant eum 
prius quia mendícus erat, dicébant 
Nonne hic est qui sedébat et mendicä- 
bat? Alii dicébant : Quia hic est. ? Alii au- 
tem : Nequáquam, sed símilis est ei. Ille 
vero dicébat : Quia ego sum. +° Dicébant 
ergo ei: Quómodo apérti sunt tibi óculi? 
!! Respóndit : Ille homo qui dicitur Jesus, 
lutum fecit, et unxit óculos meos, et di- 
xit mihi : Vade ad natatória Siloe, et lava. 
Et ábii, et lavi, et vídeo. !? Et dixérunt 
ei : Ubi est ille? Ait : Néscio. 


13 Addücunt eum ad pharis&os qui 
caecus füerat. '* Erat autem sábbatum, 
quando lutum fecit Jesus, et apéruit ócu- 
los ejus. !? Iterum ergo interrogábant 
eum phariséi quómodo vidísset. Ille au- 
tem dixit eis : Lutum mihi pósuit su- 
per óculos, et lavi, et video. ‘5 Dicébant 
ergo ex pharisæis quidam : Non est hic 
homo a Deo, qui sábbatum non custódit. 
Ali autem dicébant : Quómodo potest 
homo peccátor hec signa fácere? Et 


Berto. 12. LT* à 8v. 44. LT: èv 3$ yugo. 16. LT: 


Ovx E. ŠT. m. 9. 6 avo. 


IX. 7. Siloé. Grec : « Siloam ». 

8. Qui l'avaient vu auparavant mendier. Grec : 
« qui avaient vu auparavant qu'il était aveugle ». — 
La fin du verset est rattachée dans le grec au ver- 
set 9. 

9. Point du tout n'est pas dans le grec. 

41. Il répondit. Grec : « il répondit et dit ». 


Jean, IX, 1-16. 
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E. Jésus lumière et vie (EK, 19-XEIE). — 2° (c5). Guérison de Vaveugle-né (IX). 


pour les lui jeter; mais Jésus se ca- 
cha, et sortit du temple. 

IX. ! Et comme il passait, Jésus 
vit un homme aveugle de naissance; 
? et ses disciples l'nterrogérent : 
« Maitre, qui a péché, celui-ci ou ses 
parents, pour qu'il soit né aveugle? » 
3 Jésus répondit : « Ni celui-ci n'a 
péché, ni ses parents, mais c'est pour 
que les ceuvres de Dieu soient mani- 
festées en lui. * Il faut que j'opére les 
ceuvres de celui qui m'a envoyé, tan- 
dis qu'il est jour; la nuit vient, pen- 
dant laquelle personne ne peut agir; 
? tant que je suis dans le monde, je 
suis la lumiére du monde ». 

6 Lorsqu'il eut dit cela, il cracha à 
terre, fit de la boue avec sa salive, et 
frotta de cette boue les veux de l'a- 
veugle, 7 et il lui dit : « Va, lave-toi 
dans la piscine de Siloé » (ce qu'on 
interpréte par Envoyé). I] s'en alia 
donc, se lava, et revint voyant clair. 

5 De sorte que ses voisins et ceux 
qui l'avaient vu auparavant mendier, 
disaient : « N'est-ce pas celui-là qui 
était assis et mendiait? » D'autres di- 
saient : « C'est lui ». * Et d'autres : 
« Point du tout, seulement 1l lui res- 
semble ». Mais lui disait : « C'est 
moi ». !? Ils lui demandaient donc : 
« Comment tes yeux ont-ils été ou- 
verts? » !! Il répondit : « Cet homme 
qu'on appelle Jésus a fait de la boue, 
il a frotté mes yeux, et m'a dit : Va à 
la piscine de Siloé, et lave-toi. J'y 
suis allé, je me suis lavé, et je vois ». 
12 [ls lui demandèrent : « Où est-il? » 
Jl répondit : « Je ne sais ». 

13 Alors ils amenérent aux phari- 
siens celui qui avait été aveugle. 
14 Or c'était un jour de sabbat que Jé- 
sus fit de la boue et ouvrit ses yeux. 
15 Les pharisiens lui demandèrent 
donc aussi comment il avait vu. Et il 
leur dit : « Il m'a mis de la boue sur 
les yeux, je me suis lavé, et je vois ». 
15 Alors quelques-uns d'entre les pha- 
risiens disaient : « Cet homme n'est 
point de Dieu, puisqu'il ne garde 
point le sabbat ». Mais d'autres di- 
saient : « Comment un pécheur peut- 
il faire de tels miracles? » Et il y 


Jer. 36, 26. 
Lue. 4, 20. 
ACER, 8d 
Mat. 23, 37. 


e Cur 
coecus 
natus 
homo. 
Luc. 4, 30. 
Jon. 5, 14; 
8, 11. 
Cuac m 20; 
7, 18 ; 13, 2. 
1 Cor. 11, 30. 
Ex. 20, 5. 
Job, 17, 2; 
16, 18. 
Joa.11,1; 5,36. 


Joa. 6, 29; 
En JWS 
Luc. 2, 49. 
Joa. 8, 56 ; 
Ji $35 € 
8,12; 12, 35-36. 


Cæco lux 
redditur, 
Mare. 7, 33; 
8, 33. 
Jer. 18, 6. 
Job, 38, 14. 
Colos. 2, 3. 


i Reg. 5, 10. 
2 Esdr. 3, 15. 
Is. 8, 6. 
Luc. 13, + 


Varia 
astantium 
judieia. 
4 Reg. 5, 14. 
1 Reg, 15, 22, 

Ps. 45, 9. 


Ps. 138, 6. 


Eccli, 16, 1-2. 
Philip. 3, 20. 
Jer. 1$, 4. 
Act. 9, 17-18. 
Gen. 18, 14. 


J02.8,21;5, 18. 
Cant, 5, 6. 


Interroga- 

tur a 
pharisæis. 
Joa. 7, 32, 45; 


Mat. 23, 24. 


Eccli. 13, 14. 
Joa, 8, 15. 
Mat. 12, 24; 

20, 34. 
Mich. 7, 8. 


Ex. 20, 8. 
Joa. 5,8;7, 23. 
Lue. 13, 14 ; 
14, 4; 6,7; 


Act. 23, 7. 


cô) Guérison de l'aveugle-né, IX. 


IX. 1. Comme il passait, aussitôt après avoir 
quitté le temple. 


Guérison de l'aveugle-né (Y. 1). 
(Catacombe de sainte Domitille ). 


3. Né celui-ci n'a pêché, ni ses parents. C'était 
une croyance répandue chez les Juifs que le mal 
physique était le châtiment du mal moral chez le 
malade ou chez ses parents. 

5. Je suis la lumière du monde. Voir plus haut 
la note sur vii, 42. 

8. Ceux qui l'avaient vu. Sans doute que cet 
aveugle était ordinairement assis à quelque car- 
refour, implorant la pitié des passants. 


11. Va à la piscine de Siloé. La piscine de Siloé 
est située au pied du mont Ophel, regardant l'est 
et le village de Siloam qui fait face à Jérusalem, 
sur le versant septentrional de la vallée de Ben- 
Hinnom. On descend par un escalier de dix-sept 
marches sur un palier voüté en ogive et long de 
3",50 sur autant delargeur et de hauteur et ayant 
pour fond le rocher. Un autre escalier de quinze 
marches taillées dans le roc conduit à la fontaine 
méme. Elle est irrégulièrement intermittente et 
l’eau en est légèrement saumáàtre. Le réservoir 
est rectangulaire; il a 16 metres de long envi- 
ron, sur 6 metres de large et 61inétres de pro- 
fondeur. L'eau arrive par un canal creusé dans le 
roc. Une inscription hébraïque découverte en 
1880 et dataut vraisemblablement du regne d'Ezé- 
chias, nous apprend que le tunnel qui a été percé 
dans la montagne pour amener l'eau à Siloé fut 
entrepris par les deux extrémités à la lois. Il fait 
des zigzags et a 535 mètres de longueur. La source 
qui alimente la piscine de Siloé, en passant par 
cet aqueduc souterrain, est celle qu'on appelle 
aujourd'hui la Fontaine de la Vierge, la seule 
source naturelle qui soit proche de Jérusalem, 
cette ville n'ayant en outre que les citernes re- 
cueillant l'eau de pluie et les eaux conduites au- 
trefois à grands frais des vasques de Salomon au 
sud de Bethléem. La Fontaine de la Vierge est si- 
tuée au fond d'une excavation taillée dans le roc, 
sur le versant oriental du mont Ophel. On y des- 
cehd par un escalier de trente marches. La grotte 
està environ 8 mètres de profondeur. Le bassin a 
3 mètres etdemi de long et t»,60 de large. La source 
est intermittente ; pendant l'hiver, à la saison des 
pluies, l'eau coule de trois à cinq fois par jour, à 
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Joannes, IX, 17-31. 


I. Jesus lux et vita (I, 19- XII). 


— V (ci). Curatio cæci nati (IX). 
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17. LTF à». B: Zvép&év (eti. 32, nec tamen 
21, 30). 20. NBLT?+ gr. [L|T* evzoic. 21. LT: 
avTOv igur., aüros lux. Eye (T* pr. evroc). 
22. D: o pol. 23. NBT: 
AP eo (D: éguräre). 24. D: (1. rov &r30.) 
aurov. NBL: oùros o čvðo. 25. LT* x. eër. 26. LT: 
áv (* ndr). 27. D: (l1. Ar. autoics) Ò dE eirrer. 
28. AT* dv. 99. L'I*: Muvost. D+ (p. à 920) xci 


OTi O eos &ucgroàorv ovx &xovt. 30. NBT: èv 


3 4 5 
autror Xqorov elva. 


schisma erat inter eos. ‘7 Dicunt ergo 
cæco iterum : Tu quid dicis de illo qui 
apéruit óculos tuos? Ille autem dixit 
Quia prophéta est. 

18 Non credidérunt ergo Judæi de illo 
quia caecus fuisset et vidisset, donec vo- 
cavérunt paréntes ejus qui viderat : '? et 
interrogavérunt eos, dicéntes : Hic est 
filius vester, quem vos dícitis quia cæcus 
natus est? Quómodo ergo nunc videt? 

2 Respondérunt eis paréntes ejus, et 
dixérunt : Scimus quia hic est fílius nos- 
ter, et quia caecus natus est : ?! quómodo 
autem nune videat, nescímus : aut quis 
ejus apéruit óculos, nos nescímus : ip- 
sum interrogáte : ætâtem habet, ipse de 
se loquátur. ?? Hæc dixérunt paréntes 
ejus, quóniam timébant Judæos : jam 
enim conspiráverant Judæi, ut si quis 
eum confiterétur esse Christum, extra 
synagógam fieret. ?? Proptérea paréntes 
ejus dixérunt : Quia ætâtem habet, ipsum 
interrogáte. 

2t Vocavérunt ergo rursum hóminem 
qui füerat cæcus, et dixérunt ei : Da gló- 
riam Deo : nos scimus quia hic homo 
peccätor est. ?? Dixit ergo eis ille: Si 
peccätor est, néscio : unum scio, quia 
cæcuscumessem, modo vídeo.?9 Dixérunt 
ergo illi : Quid fecit tibi? Quómodo apé- 
ruit tibi óculos? ?7 Respóndit eis : Dixi 
vobis jam, et audistis : quid iterum vultis 
audíre? numquid et vos vultis discípuli 
ejus fieri? 

28 Maledixérunt ergo ei, et dixérunt : 
Tu discípulus illíus sis : nos autem Móy- 
si discípuli sumus. ?? Nos scimus quia 
Móysilocütus est Deus : hunc autem ne- 
scimus unde sit. 

30 Respóndit ille homo, et dixiteis : In 
hoc enim mirábile est quia vos nescitis 
unde sit, et apéruit meos óculos : ?! sci- 


rovrQ yag. Al.: “Ev y. raro. LT: Zvoi&r. 31. LT* 


ðe (eli 3m) 


DI Interrogez- le : il a de l'âge. Grec : « lui-même 

a e l'àge (est en áge de répondre), interrogez-le ». 
. De nouveau. Grec littéralement : « pour la se- 

AM fois ». 

23. Mais il leur dit. Grec 
et dit ». 

26. Ils lui vépliquerent donc. Grec : 
de nouveau ». 

91. Et vous l'avez entendu. Grec : 
pas écouté ». 


: « celui-ci répondit donc 
« ils lui dirent 


« et vous n'avez 


Jean, IX, 17-31. 
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JI. Jésns lumière et vie (EK, 19- XENR). — 2° (cê). Guérison de l’arveugle-né (IX). 


avait division entre eux. 17 Ils dirent , $5.5 5... 

3l] . 1 4, 38. 
donc encore à l'aveugle : « Et toi, que Jon 419,6, 1 
dis-tu de celui qui 


ta ouvert les L7 16. 
yeux? » ll répondit : « C'est un pro- 
phete Do 
Vocati 


18 Mais les Juifs ne crurent point 
parentes. 


. ae A ^ z n ^ Is. 4, 1 
de lui qu'il eùt été aveugle et qu'il eût T 


recouvré la vue, jusqu'à ce qu'ils eus- 7o» 25, 13. 

sent appelé les parents de celui qui 

avait recouvré la vue; t° et ils les in- ,5727 

terrogèrent, disant : « Est-ce là votre 

fils, que vous dites étre né aveugle? 

Comment donc voit-il maintenant? » 

20 Ses parents leur répondirent et Eorum 

responsio. 


dirent : « Nous savons que c'est notre Ts.59,7;49, 15. 
fils et qu'il est né aveugle; ?! mais zw. a. 

comment il voit maintenant, nous ne He ie 3 

le savons pas; ou qui lui a ouvert les E 
yeux, nous ne le savons pas; interro- Foz ge T 
gez-le : il a de l'áge, qu'il parle pour 


lui-même ». ?? Ses parents dirent [555 


Luc. 12, 4. 


cela, parce qu'ils craignaient les Juifs ; Ter 11, 9-10, 


car déjà les Juifs étaient convenus en- , 7 !5 5: 


semble que si quelqu'un confessait 
que Jésus était le Christ, il serait 


q29 197 
Luc. 6, 22. 


al. 4, 1-2. 


chassé de la synagogue. ?? C'est. 13, n. 


pourquoi ses parents dirent : « Il a de 
l'âge, interrogez-le lui-même ». 

*? Is appelèrent donc de nouveau Sasax 
l'homme qui avait été aveugle, LIU ose 


dirent : « Rends gloire à Dieu; pour Jer. 20, 10. 
nous, nous savons que cet homme Me 53 4 
est un pécheur ». ?? Mais il leur dit : Joa. s, 40. 
« S'il est pécheur, je ne sais; je sais ?555, 


une seule chose, c'est que j'étais Is. 49, 9. 


aveugle, et qu'à présent je vois ». 
26 Is lui répliquèrent donc : « Que 
t'a-t-il fait? Comment t'a-t-il ouvert 
les yeux? » ?* Il leur répondit : « Je 
vous l'ai déjà dit, et vous l'avez 
entendu, pourquoi voulez-vous l'en- 
tendre encore ? Est-ce que, vous aussi, 
vous voulez devenir ses disciples ? » 

?8 []s le maudirent donc, et dirent : 

Sois son disciple, toi; mais nous, 


Eecli. 8, 4 
Prov, 12, 5. 


Ps. 35, 2 
Job, 6, 27. 
Mat. 7, 6. 
Deut. 33, 3. 
Is. 8, 16. 

Joa. 7, 26. 


Ira et 
negatio 
phariszeo- 
rum. 


o H Zach. 8, 13. 
nous sommes disciples de Moïse. Tuc. 6,22. 

: ER Jon, 5, 46. 
? Nous savons que Dieu a parlé à ixi ss. 


Moïse; mais celui-ci. nous ne savons por 
0n.7,97: 8, 14. 


d'où il est ». Mat. 21, 23. 


30 Cet homme reprit et leur dit : 
« Mais il y a en cela une chose éton- 


Justum 
sanati 
argumen- 
tum. 


. ` Marc. 6, 6. 
nante, c'est que vous ne sachiez d'où Eus 
D 5 25-26. 
il est, et il a ouvert mes yeux ; 3! Ce- yrat. 7 ». 


7, 13; 19, 35 ; 


€ —— € iD 


intervalles irréguliers ; pendant l'été elle ne coule 
que deux fois, et une fois seulement pendant 
l'automne. On suppose que l’eau provient d'un 
réservoir naturel caché sous le mont Moriah, au- 
dessous du temple. 


20. Il est né aveugle. C'était la preuve qu'il n'y 
avait au moins pas de supercherie. 


91. Qui lui a ouvert les yeux; c'est-à-dire quel 
est Son caractere, sa nature. 


22. Il serait chassé de la synagogue; c'est-à- 
dire qu'on ne lui permettrait plus d'entrer dans 
aucune synagogue pour y entendre la lecture de 
l'Écriture et y prier avec les autres Israélites. 


24, Rends gloire à Dieu; ce qui, dans la bouche 
des pharisiens, impliquait l'adhésion à l'idée 
qu'ils se faisaient de Notre-Seigneur. 


98. Ils le maudirent; c'est-à-dire ils l'injurieé- 
rent. 


460 


Joannes, IX, 32—X, ô. 


X. Jesus lux et vita (EK, 19-XII). — 2° C7). Boni pastoris parabola (X, 1-21). 
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33. T? (* atw): v. dyJowrre. 
36. LT* x. ein. GKSTO: Kat tis. 
37. NBDT*ó&. BET!: 
38-39. N* o de Épn-’Inoovs. 
40. T* Kar. NT?* tavra. 


€ p 
£o gazes. 


mus autem quia peccatóres Deus non au- 
dit : sed si quis Dei cultor est, et volun- 
tátem ejusfacit, hunc exaudit. ?? À século 
non est audítum quia quis apéruit óculos 
cæci nati. ?? Nisi esset hic a Deo, non pó- 
terat fácere quidquam. 

31 Respondérunt, etdixéruntei: In pec- 
cátis natus es totus, et tu doces nos? Et 
ejecérunt eum foras. 

35 Audívit Jesus quia ejecérunt eum 
foras : et cum invenísset eum, dixit ei : 
Tu credis in Filium Dei? 3 Respóndit 
ille, et dixit : Quis est, Dómine, ut cre- 
dam in eum? Et dixit ei Jesus : Et vi- 
dísti eum, et qui lóquitur tecum, ipse est. 
38 At ille ait : Credo Dómine. Et próci- 
dens adorávit eum. ?? Et dixit Jesus : 
In judícium ego in hunc mundum veni : 
ut qui non vident videant, et qui vident 
cæci fiant. 


*? Et audiérunt quidam ex pharisæis 
qui cum ipso erant, et dixérunt ei : Num- 
quid et nos cæci sumus? *! Dixit eis Je- 
sus : Si cæci essétis, non haberétis pec- 
cátum : nunc vero dicii Quia vidémus. 
Peccátum vestrum manet. 

X. ! Amen, amen dico vobis : qui non 
intrat per óstium in ovile óvium, sed as- 
céndit aliunde, ille fur est, et latro. ? Qui 
autem intrat per óstium, pastor est óvium. 
3 Huic ostiárius áperit, et oves vocem 
ejus aüdiunt, et próprias oves vocat no- 
minátim, et edücit eas. * Et cum próprias 
oves emiserit, ante eas vadit: et oves illum 
sequüntur, quia sciunt vocem ejus. 5 Alié- 
num autem non sequüntur, sed fügiunt 
ab eo : quia non novérunt vocem alienó- 
rum. ê Hoc provérbium dixit eis Jesus. 
Illi autem non cognovérunt quid loqueré- 
tur eis. 


41. [L]T* ëv. 

3. L'T:govet. 

4. T* Kar. LT (pro pr. moop.) : avro. 
5. LT: dxois976caow. 


Jean, IX, 32—X, 6. 
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I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XIN). — 2° (c7). Jesus bon pasteur (X, 1-21). 


pendant nous savons que Dieu 795?55:35 
n'écoute point les pécheurs; mais si "1559; 
quelqu'un honore Dieu et fait sa "55; 

volonté, c'est celui-là qu'il exauce. ™ b 1. 

?? Jamais on n'a ouï dire que quel- 

qu'un ait ouvert les yeux d'un aveu- 

gle-né. ?? Si celui-ci n'était pas de 7°.3,2;17,2. 
Dieu, il ne pourrait rien faire ». 


Is.66, 8; 43, 19. 


34 [ls répliquèrent et lui dirent : Fjieitur 

Ld M La , o , ? T9. 

« Tu es né tout entier dans le péché, EX 
- x E . * oa. $ DA 

et tu nous enseignes! » Et ils le jetè- sw. 

De 
rent dehors. Eccli. 3, 90; 
35 Jésus apprit qu'ils l'avaient jeté et fidem 

p B . profitetur, 

dehors; et, l'ayant rencontré, il lui Jer. 23, 3. 
o . Luc. 15, 8. 

demanda : « Crois-tu au Fils de Dent. 32,4. 
o : . Q z L * Lue. 24, 25. 
Dieu? » 36 Celui-ci répondit et dit : 353141. 
* $ © ° Hebr. 11, 6. 

« Qui est-il, Seigneur, afin que je 5, 0. 
ME Cou c Et Jésus lui dit : , 3914. 
« Mais tu l'as vu, et c'est lui-même 3,4 26; 

qui te parle ». 38 Et celui-ci reprit : 4,535. 
« Je crois, Seigneur »; et se proster- nom. 10, 10. 
Mant, il ladora. ?°? Alors Jésus dit: i5. 


« C'est en jugement que je Suis Joa. 3, 17,19 
venu dans ce monde, afin que ceux mais. 
qui ne volent pas, voient, et que ceux 
qui volent, deviennent aveugles ». 
^? Or quelques-uns d'entre les pha- 
risiens, qui étaient avec lui, l'enten- 


Mat. 13, 13; 
23, 21. 


Phariszeo- 
rum 


dirent et lui demandèrent : « Est-ce xa» ie. 
que nous sommes aveugles, nous "Ls" 


aussi? » *! Jésus leur répondit : « Si 
vous étiez aveugles, vous n'auriez Jon,15,22,21. 
point de péché. Mais vous dites au 1 Cor. 1i ss. 
contraire : Nous voynos. Ainsi votre Joa. 3, 36. 
péché subsiste. 

X. ! » En vérité, en vérité, je vous 
le dis : Celui qui n'entre point par la 
porte dans le bercail des brebis, mais 
y monte par ailleurs, est un voleur 
et un larron. ? Mais celui qui entre 
par la porte, est le pasteur des bre- 
bis. ? C'est à celui-ci que le portier 
ouvre, et les brebis entendent sa voix, 
et il appelle ses propres brebis par 
leur nom, et les fait sortir. ^ Et lors- 
qu'il a fait sortir ses propres brebis, 


Eo Pastor 
ovium. 
Ez, 34. 
Ps, 22; 79, 2. 
Jer. 23, 2. 
Mich. 2, 12. 
Hebr. 5, 4. 
Mat. 10, 8. 
l Pet. 5, 5. 
Os. 14, 5. 
Mat. 16, 19. 
Mare. 13, 31. 
Act, 14, 2. 


32, 21. 
Is. 43, 1,45, 3. 
Mat. 9, 38. 
à à Hebr. 12, 2. 
il marche devant elles, et les brebis rt 
le suivent, parce qu'elles connaissent je 14 2- 
sa voix. ? Elles ne suivent point un E e 
7 : : Rom. 10, 8. 
étranger, mais elles le fuient, parce AS 
qu'elles ne connaissent point la voix EE 
des étrangers ». ê Jésus leur dit cette *rev.1.15-16. 

: JE : Ps. 67, 5-6. 
pat abole. Mais ils ne comprirent pas p 15, 15. 
: . 16, 25, 29. 

ce qu'il leur disait. "Ts. 6, 10, 


34. Tu es né tout entier dans le péché. Les Juifs 
croyaient que l'infirmité de cet homme était le 
chátiment des fautes de ses parents ou de ses 
péchés personnels. 


38. Il l'adora, comme Dieu; tout à l'heure, y. 17, 


il ne l'avait reconnu que comme un prophete. 


39. C'est en jugement, c'est pour exercer un 


jugement, et par ce jugement manifester les des- 
seins de Dieu sur les hommes (Glaire). 


A1. Au contraire. La traduction Maintenant est 


inexacte. Cf. vur, 40 (Glaire). 


c7) Jésus bon pasteur, X, 1-21. 


X. 4. Le bercail en Orient est ordinairement 


un enclos en plein air, dont l'enceinte consiste 
en un mur grossièrement fait de pierres ou en 
une palissade. C'est là qu'on enferme les trou- 
peaux la nuit. Le berger entre par la porte avec 
ses brebis, mais le voleur pour y pénétrer monte 
par-dessusle mur ou la palissade. 


4. Il marche devant elles, ainsi que cela se pra- 


tique en Orient. 
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Joannes, X, 7-22. 


Y. Jesus lux et vita (EK, 19- XII). — V (d). Contentio in Encæniis CX, 


22-42). 


1 Einsv oiv nav aivoic 0 I5oovc Auv 
2 ` L € ë ~w «t 2) , > c ? m 
dunv Ayw vuir, OTL yW Elt 2, dUQU TWV 
nooBatwv. 8 Ilavvsc Ooo ngo Zuov 730v, 

, DEN \ I 2 * 2 » 
xÀénrGL LOL zal ÀrOrGU &ÀÀ oùz Ņxovoav 

$52 N , 9 J2 » 2 c 9 MM 
«vtQv ta nzgoData. yw Eu zy duoc 

KA rd 5 , » 

d? cuou av Tic sigtÀO y, owdyosta, zal 


> p * B , `~ * 
ELGEEUOETOL xal &bcÀsvostOoL xai voumv 
c 7 40 € ! 2 24 > ` 
EVONOEL. O xÀsntQG ovx EoyETou, si un 


9 ! ` , N 2 PRG ON 
iva xÀ&yp xai Juvon xat anokéon ¿yo 
3 I4 * 25 x * Y 
DAT Ov, tva Gov 84000 xal 7:80,000v &yQ0LY. 
1 Eyo eiui 0 zowuev 0 zak0c ‘Onoury 
[e À \ IN A \ € ~ 9 € hi 
0 XG^0G TV WVU/9Zv UUTOU TIJ-00iV U7tt0 
- , >. 42 cC ` ` ` 2 
TOY HOOBUTUr 0 LUOTWTOG ÔE xal oùz 
» , T 2 D m ` , 2! 
Qv nouv, OÙ ovx siol TG ngopura tòa, 
Osugsi vOv Àvxov ioyOusvov xal óqinot TA 
Ld c ^ t 
z00Bora «ai qsUyst, zal 0 Avxog oral 
13 O 0i 
\ # a LA 3 M 2 
LUO TUTO PEVYEL, OTL LUO D (OT OG £OTL xal OÙ 
LEhEL ACTO TEQ TWV ztooflrov. 


2 A b P EY L 
«vta XAL OXOOTLEL TÅ ztQ0( GrG. 


> » > c \ c ? ` , 
Ey siu ò nou v 0 zalog, zal y oz 
rà ua zal YWWOzOuu VzO TOV ur, 
45 ` ; : [4 \ Á 2, `~ A Ü > 
GT WG YIVOOLEL UE 0 AUTO X070) QD OC) 
* , 
TOV HUTÈQU, zal TV wvy5nv uov Tiyu 
dng tev nooburuwr. * Kai ahha noofora 
~ A v ~ c 
S40, & OÙX EOTIV ÈZ TC GUÀZG TUUTNG 
xáxciva ue Òc dyuyetr, zal TAG qwvzG uov 
# ! Tai 
&X0UOOVOL, zal YEVNOETUL ula HOLUVY, EG 
TOUT Y. 
17 A ` ~ c , 2, ~ q PA 
LÈ TOUTO Ò MATO UE YU, ÖTL £yQ 
t \ ; (e J^ a P 
TiJmur tv wvyzv uor, tva ziv Ao 
4 2! = 
aûvtnr. 18 Ovdeis «toga QTV ax uot, QAN 
3 N , 2 \ 2 32 3 Ga 9 r 
EYW TiO"HL GUtQv GT éuGvrOv' éfovolav 
Ext Osvoi GUTNv, xal iEovotav tyw nA 
D, 2 LA " y i ? IN UE 
AaDsiv avtrnpr TavtQv tyv évroknr sÀofov 
~ , 
TUQÈ TOU AUTOUG LOV. 
19 S'ioua oùv nahv £y£vevo &v voic Iov- 
20" E egy 


dé nokkoi iE avrov Auuomoy Eye zai 


daious dut TOÙG ÀOyovc TOUTOU. 


, , Ld € t 
uaiveTou” Ti aUTOU QZOVETE; °)” Aho Ehe- 
yov Tavra Ta quera ovaz zoti duto- 
viÇousvov’ un dauovoy Ôúvatat vvqÀGY 
2 OR À \ 2 Pa ne. 
0gJ'aAuovc dvoiyetv; 

22/Eyévero de ta éyxairia iv volg Tego- 


7. NT?* nahv avroic. |L T* ót. 

8. ABDGKLT! O : 749. zoo èus (D* marr. 
NEXT?* zoo èus). 

19s. LT: 8x cri. [LP] TPNBDX* ca 7e. 'O ðè 
4:093. p. 

14. LTNBDX: ywwoxaoiy ue ta Eu. 


7 Dixit ergo eis iterum Jesus : Amen, 
amen dico vobis, quia ego sum óstium 
óvium. 8 Omnes quotquot venérunt, fures 
sunt et latrónes, et non audiérunt eos 
oves. * Ego sum óstium. Per me si quis 
introíerit, salvábitur : et ingrediétur, et 
egrediétur, et páscua invéniet. !^ Fur 
non venit nisi ut furétur, et mactet, et 
perdat. Ego veni ut vitam hábeant, et 
abundántius hábeant. 

1! Ego sum pastor bonus. Bonus pas- 
tor ánimam suam dat pro óvibus suis. 
12 Mercenárius autem, et qui non est pas- 
tor, cujus non sunt oves prôpriæ, videt 
lupum veniéntem, et dimittit oves, et 
fugit : et lupus rapit, et dispérgit oves : 
!3 mercenárius autem fugit, quia merce- 
nárius est, et non pértinet ad eum de óvi- 
bus. 

14 Ego sum pastor bonus : et cognósco 
meas, et cognóscunt me mese. !?Sicut no- 
vit me Pater, et ego agnósco Patrem : 
et ánimam meam pono pro óvibus meis. 
16 Et alias oves hábeo, quæ non sunt ex 
hoc ovili : et illas opórtet me addücere, 
et vocem meam aüdient, et fiet unum 
ovile, et unus pastor. 


17 Proptérea me diligit Pater: quia ego 
pono ánimam meam, ut íterum sumam 
eam. !? Nemo tollit eam a me : sed ego 
pono eam a meípso, et potestátem hábeo 
ponéndi eam : et potestátem hábeo íterum 
suméndi eam. Hoc mandátum accépi a 
Patre meo. 

19 Dissénsio iterum facta est inter Ju- 
dos propter sermónes hos. ?? Dicébant 
autem multi ex ipsis : Daemónium habet, 
et insánit : quid eum auditis? ?! Alii di- 
cébant : Haec verba non sunt dæménium 
habéntis : numquid dæmônium potest 
cæcórum óculos aperire ? 

22 Facta sunt autem encænia in Jerosó- 


16. BDX (G in marg.) : yeryoovta.. 
19. LT* 87 


21. Al.: dœuonwr. T: avota. 


X. 8. Qui sont venus. Le grec a en plus : « avant 
moi ». 1 : 
44. Et mes brebis me connaissent. Grec : « ct je 


suis connu des miennes ». 


Jean, X, 7-22. 463 


I. Jésus lumière et vie (E, 19- XIE). — 2° (d). Confiit à la Dédicace (X, 22-42). 


7 Jésus leur dit donc encore : « En uus 
vérite, en vérité, je vous le dis, c'est 22 5? yaz 
moi qui suis la porte des brebis. 
5 Tous ceux qui sont venus sont des OR 5l. 8. Tous ceux qui sont venus. Il s'agit ici, sans 
E 1 ] brebi Mat. 7,15: | doute, dans lapensée du Sauveur, des pharisiens 
voleurs et des arrons, et les brebis 9,36; 23, 13. | €t docteurs de la loi qui s'établissaient chefs du 


ne les ont point écoutés. ? C'est moi 02.146. | Peuple juif. 


` . OH . Num. 27, 17. 
qui suis la porte. Si c'est par moi que 1 Tim, i16 
. n . iz. 43, 2. 
quelqu'un entre, il sera sauvé; et il Luc. 12 s». 
k : d Jer. 50, 6; 
entrera, et il sortira, et il trouvera "5 2. 
A 10 . Mich. 3, 3. 
des pâturages. ! Le voleur ne vient Joa. 3,21; 


" c = 1, 4 ; 10, 25. 
que pour voler, égorger et détruire. 5ae.1, 5. 


Moi je suis venu pour qu'elles aient ^^^ ^ 
la vie, et qu'elles l'aient plus abon- 
damment. 

11 » Moi je suis le bon pasteur. Le No» eura 


mercensi- 


bon pasteur donne sa vie pour ses vins de 


o vibus. 


brebis. '? Mais le mercenaire, et ce-1 Pet. 2; 25; 


5, 4. 
À 2 o : Joa. 15, 13. 
Jui qui nest point pasteur, dont les febr, 13, 20. 


1 1 Mat. 26, 31. 
brebis ne sont pas le bien propre 0 
voyant le loup venir, laisse là les bre- , 1: 


bis et s'enfuit; et le loup ravit et dis- i m o Le Bon Pasteur (Statue du Musée de Latran à Rome (y. 11). 

perse les brebis; '? or le mercenaire Jer. 6, 13. | 

E : "] e. RD 5 1t. On sait que dans les catacombes les pre- 

s'enfuit, parce qu 11 est mercenaire, et zach il, 9 | Miers chrétiens ont représenté des milliers de 
"66 | fois Notre-Seigneur sous la forme du Bon Pasteur. 


E , z : ah] Am. 6, 6. 
qu'il n’a point de souci des brebis. — A» 66 


14» Moi, je suis le bon pasteur, et — Un» 


. . F ovile et 
je connais mes brebis et mes brebis nnus 
me connaissent, !° comme mon Père Zaen. 11, 1. 
me connaît, et que moi-même je con- Prov. 12, 10. 
nais mon Père; et je donne ma vie Fx. 3312. 
pour mes brebis. 16 Mais j'ai d'autres 9$13,17;75,25;| 16. J'ai d'autres brebis qui ne sont point de 
: : c 15, 13; 6, 51. | cette bergerie. Par-dessus le peuple Juif, le Sau- 
brebis qui ne sont point de cette ber- Mab $11: | veur embrassait la multitude des païens qu'il 


L ° x eM a 8p gH NS m 
gerie; et il faut que je les amène, et Jo. i, &, | était également venu appeler au salut. 
° ° Eph. 2, 14. 
elles entendront ma voix, et il n'y zeh. 14, 9. 


aura qu'un bercail et qu'un pasteur. Ez. 34,31. 
17 » Et si mon Père m'aime, C'est Libenter 


: : : vitam 
parce que je quitte ma vie pour la re- _ ponit. 

18 p l 2 io 2i 
prendre. | Ese ne INE a ra- Is. 53,7,10,12. | 18. Je la donne de moi-même. Le sacrifice du 
vit; mals Je la donne de moi-méme ; E 7,30. | Sauveur a été libre et spontané jusqu'à la fin. 
E. : vus s, 39, 8-9; 
jai le pouvoir de la donner et j'aile 1510. 

Joa. 18, 6 ; 


pouvoir de la reprendre. C'est le17,11;1, 31. 
commandement que j'ai recu de mon 
Père ». 

19 Une dissension s'éleva de nou- Advers 


de hoc 


veau parmi les Juifs à cause de ces opiniones. 
Joa.7,13:9, 10. 


paroles. °? Beaucoup d'entre eux di- Joa. 7, 20. 
Marc. 3, 30, 


sal 2 q l e l 21. Y 
saient Il aen lui un démon, et il a Mat. 12, 27. d) Le conflit lors de la fête de la Dédicace, 


perdu le sens; pourquoi l'écoutez- X, 32-42, 
vous? » *! D'autres disaient : « Ces o. 7, 16. 22. « La fête de la Dédicace remontait à l'an 164, 


paroles ne sont pas d'un homme qui EN m où Judas Machabée, ayant délivré Jérusalem, 


1 : > , Ps 145,8. | avait brisé l'idole de Jupiter Olympien, placée 
a un démon en lui; est-ce qu un dé- dans le sanctuaire, et purifié le temple des pro- 
: - fanatious commises trois ans auparavant par An- 
mon peut ouvrir les yeux des aveu- tiochus Épiphane. Elle durait huit jours et se 
gles? » célébraità l'entrée de l'hiver, comme saintJean en 
; CEN 7 ? ds fait la remarque pour ses lecteurs, étrangers à la 

?? Or on faisait à Jérusalem la Dé- Qi ace | Judée ». (L. Bacucz). ab 
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Y. Jesus lux et vita (I, 19- XIN). 


Joannes, 


23-39. 


— 3? (d). Contentio in Encæniis (X, 22-42). 


903A LOLS, xoi gguov Ñv, °? xal TLEQLETLUÈTEL 


o Tyooùg è év TO LEO EV th orog TOU XoAo- 
povvog. ?* ’Énvrhwour oùv cv vov ot lov- 
dalot xul EAeyov GUT “Euwg TOTE Thy yu AU 
7j v ote; si c) sld Xoiot0c, sinè 7) uiv 
nagónoto. 

zi ZInsxgl d «v vole Ò Tioovc: Eintoy piv, 
xal oU HLOTEVETE" TO £gyo à ¿yo 7.0L0 ÈV TW 
dvd TOU maroc pov, TOUT paorvoei 
megi &poU, 2691)" vusiG OÙ MOTEVETE OÙ 
ydo ÊOTE ÈZ TWV HO0PATWY TWV uwy, xa dus 
sinov vuiv. ?' Ta noopara tTO ug WE 
PUY LOU ŒXOVEL, XOy( YUWOXU AVTO, 
xal axokovdovor uot, Szyao Conv. œivrior 
didœur avtois, xoi oU un &noÀcvron sic 
TOY clivo, xai OÙY ČONQOEL TIG GÜTU EX 
TIG HELOUG uov. 


20O naro uov, óc dédwxé uot, usiġwv c| 


navrwv orti, xai ovdeiçs úvatot donate 
&x TS 4&906 ToU ztarQóc uov. 9 "Eyo xoi 
0 NATO ÈV OUEN. 

31 ?HBacraouv ovr név Aou oi Lov- 
daioi, iva Mdaowouw avtov. — 9? Ansxgrdq 
«Uroig 0 J5zoovg Tohid zala Eoya ióu&o 
Up £x TOU HUTOOS LOU di zt0ÍOY GUT(Y 
&pyov Mdabete us; ?? dnsxolO nou aŭto 
oi "Iovóoeio, Aéyovrsg [leo xaAoU &£oyov 
oÙ MO utor CE, &ÀÀG reg Phacgnius, 
xal ÔTL OÙ GYJOWTOG (Qv THOLEÏS CEUUTOY 
Jeor. 

ES "fnexol LIOS 7 Taoovc Ovx &or 
y'&youtuévoy EV TO vóu% LA "Eye sina, 
Jeor ors; ?? Fi 8 éxetvovG cins ove, 7,00 
oÙG Ó "diae TOU Js0U éy£vsro, xal OÙ dvvarot 
Avdqro À youpn ?9 0v ò naro m5yi«os 
xal z£orssv sig TOY HOOLOV, ÜjelG LÉVETE 
"Or. Bhagpnusis, órt sinov’ Yiog vov Feot 
siui; 9? El où nou) rà £pya TOÙ norQ0c uov, 
"i 7LLOTSU ETE pou” 38 s dè noo, x&v &uoi 
m _LIHOTEUNTE, roic £gyotc MLOTEVOOTE, iva 
yrame xal MOTEVONTE ÔTL Èv éuol Ò NOTNO 
xcyd ÈV avr. 


D F La 
33 Elnrovr ovv nav arov mao xa 


99. NDT?* tots. NBDT* xat. 

23. NBDET: vov Zo4ouóvos. 

24. Markland. : œéwoets. 

235. B: 8x é&mozevoare. 

26s. G (in m.) : “te da. [L]T* a3; eùn. vu. 
(GIKO: K. zin. vyutr, vd. r4). 

29. T* (in f.) ue. 

32. [L]T* ve. 

33. LT* 4éy. 

34. T?* dur. LT: Or: éyo. ADL: eizov. 


| 


Iymis : et hiems erat. ?? Et ambulábat Je- 
sus in templo, in pórticu Salomónis. 
2t Cireumdedérunt ergo eum Judæi, et 
dicébant ei : Quoásque ánimam nos- 
tram tollis? si tu es Christus, dic nobis 
palam. 

* Respóndit eis Jesus : Loquor vobis, 
et non créditis : ópera qua ego fácio in 
nómine Patris mei, hac testimónium pér- 
hibent de me : ?$ sed vos non créditis, 
quia non estis ex óvibus meis. ?7 Oves 
mesa vocem meam aüdiunt : et ego cog- 
nósco eas, et sequüntur me : ?8 et ego 
vitam ætérnam do eis : et non peribunt 
in ætérnum, et non rápiet eas quisquam 
de manu mea. 


29 Pater meus quod dedit mihi, majus 
ómnibus est : et nemo potest rápere de 
manu Patris mei. 30 Ego et Pater unum 
sumus. 

31 Sustulérunt ergo lápides Judæi, ut 
lapidárent eum. 32 Respóndit eis Jesus : 
Multa bona ópera osténdi vobis ex Patre 
meo, propter quod eórum opus me lapi- 
dátis? 33 Respondérunt ei Judæi : De 
bono ópere non lapidámus te, sed de 
blasphémia : et quia tu homo cum sis, 
facis teipsum Deum. 


?'! Respóndit eisJesus: Nonne scriptum 
est in lege vestra quia : Ego dixi, dii 
estis? 3? Si illos dixit deos, ad quos 
sermo Dei factus est, et non potest solvi 
scriptüra : ?* quem Pater sanctificávit, 
et misit in mundum, vos dícitis : Quia 
blasphémas, quia dixi, Fílius Dei sum? 
31 Si non fácio ópera Patris mei, nolite 
crédere mihi. 38 Si autem fácio, et si mihi 
non vultis crédere, opéribus crédite, ut 
cognoscátis et credátis quia Pater in me 
est, et ego in Patre. 

?? Quærébant ergo eum apprehéndere : 


35. DT: àyév. vov Jeov. 

36. X: (l. yt. nyénnoer) et * eizov. NDET?* 
TOV. 

38. LT: miotevete tva qr. x. ywwoxmre ÔT.. 


&v T. TTATQÙ. 


39. DE* ovv (D: Kar ëbmr.). 


25. Je vous parle. Grec : 
26. Le grec a en plus à la fin : 
l'ai dit ». 


« je vous l'ai dit ». 
« comme je vous 


Jean, X, 23-39. 
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E. Jésus lumière et vie (E, 19- XII). 


— 2? (d). Conflit a la Dédicace (X, 22-42). 


dicace; et c'était l'hiver. ?? Et Jésus 


se promenait dans le temple, sous le 


1 Mach, 4, 52. 


2 Mach. 10, 6. 
E * g 


portique de Salomon. ?* Les Juifs LI 


P lentourérent et lui dirent 
« Jusqu'à quand tiendras-tu notre 


21,1 
Bw en suspens? Si tu esle Christ, 702352551629. 


dis-le-nous ouvertement ». 
25 Jésus leur répondit : « Je vous 
parle et vous ne croyez Ep les ceu- 


i Eccli. 


Act. 5, 12. 

51, 10. 

Ps, 117, 12 ; 
, 13. 


Operum: 
testimo- 
"owe 


vres que je fais au nom de mon Père xam. 11 1. 


rendent témoignage de moi; ** mais 
vous ne croyez point, parce que vous 


n'êtes point de mes brebis. ?7 Mes; 
Eccli. 21, 


brebis écoutent ma voix; moi je les 
connais et elles me suivent; ?? et je 


leur donne la vie éternelle, M elles ne Rom 


périront jamais, et nul ne les ravira 
de ma main. 

29 » Quant à mon Père, ce qu'il m'a 
donné est plus grand que toutes 
choses, et personne ne peut le ravir 
de la main de mon Père. 
mon Père nous sommes une seule 
chose ». 

31 Alors les Juifs prirent des pier- 
res pour le lapider. ?? Jésus leur dit : 

J'ai fait devant vous beaucoup 
d'oeuvres excellentes parla vertu de 
mon Père; pour laquelle de ces œu- 
vres me lapidez-vous? » ?? Les Juifs 
lui répondirent : « Ce n'est pas pour 
une bonne œuvre que nous te lapi- 
dons, mais c'est pour un blasphéme, 
et parce que toi, étant homme, tu te 
fais Dieu ». 

34 Jésus leur repartit : « N'est-il 
pas écrit dans votre loi : Je l'ai dit : 
Vous êtes des dieux? ?? Quand elle 
appelle dieux ceux à qui la parole de 
Dieu a été adressée, et que l'Écriture 
ne peut être détruite, ?* vous me 
dites, à moi que le Père a sanctifié et 
envoyé dans le monde : Tu blasphé- 
mes; parce que j'ai dit : Je suis le 
Fils de Dieu? 37 Si je ne fais pas les 
œuvres de mon Père, ne me croyez 


Joa. 5, 36 ; 


3,258; 45, 47. 


Jer. 8, 7. 
Cor. 2, 14. 
18. 


Joa. 17, 2 ; 
E 5, 24. 

40, 10. 
Doe 
t. m 5. 


Unus est 


cum Patre. 


Joa. 6, 37 ; 
14, 28. 


1 Cor. 15, 24. 
Joa. 10, 33, 38; 


30 Moi et? vi. 10 ; 


am Dod 14. 
Is. 48, 1. 
Act. 7, 51. 


Ira Ju- 
dieorunr, 
Joa. 5 .20; 

4, 21. 
Marc. 7,37. 
Act. 10, 38 ; 

2:822 

Ps. 108, 4. 
Mat. 23, 35. 


|| ittis Ez PB 
Mat. 12, 31; 
26, 65. 
Joa. 5, 18. 
Sap. 2, 6. 


Opera 
facit 
Patris. 
Ps. 81, 6. 
1 Cor. 8, 5. 
Ps. 49, ]. 


Joa. 7, 23. 
Mat. 5, 18. 
Tob. 14, 6. 
Joa. 6, 27 ; 
5, 36, 17. 
Jer. 1, 5. 
Is. 61, 1, 


Luc. in 20. 


point. ?9 Mais si je les fais, quand so: 1,10; 
17, 21. 
bien méme vous ne voudriez pas me is. 7,9; 212. 


croire, croyez aux ceuvres, afin que 
vous connaissiez et croyiez que mon 
Pére est en moi, et moi dans mon 
Pére ». 
?? Ils cherchaient donc à le prendre, 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Jer. 8, B, 


Multi cre- 
dunt in eo. 


23. « La galerie couverte où se promenait Notre- 
Seigneur S'appelait portique de Salomon, parce 
qu 'elle était bátie sur une terrasse élevée par 
Salomon [ou attribuée à ce roi]. Peut-être y voyait- 
on encore quelques restes de l'ancien temple. 
[Elle s'étendait parallèlement à la vallée de Josa- 
phat et formait le cóté oriental de l'enceinte du 
temple]. On découvrait de là la colline des Oli- 
viers et toute la vallée du Cédron. Le Sauveur et 
les Apótres s'y tenaient de préférence, parce 
qu'elle était ouverte aux Gentils aussi bien qu'aux 
Juifs ». (L. Bacuez). 


28. Je leur donne la vie éternelle. Jésus déjoue 
ainsi la ruse de ses ennemis qui n'insistaient tant 
pour le faire se déclarer le Messie qu'afin de le 
rendre odieux aux Romains, comme aspirant à la 
royauté, selon le caractére qu'ils attribuaient 
au Messie, tels qu'ils se le représentaient. 


30. Moé et mon Père nous sommes une seule 
chose. Formule trés précise de la consubstantia- 
lité du Père et du Fils. Si les Juifs ne l'avaient 
pas entendu de lasorte ils n'auraient pas tenté 
de lapider le Sauveur. 


34. Vous étes des dieux. Les magistrats son- 
appelés dieuz, parce qu "ils participent à la puis- 
sance de Dieu. « Si per sermonem Dei fiunt homi- 
nes dii, unde participant non est Deus: ? Si lumina 
illuminata dii sunt, lumen quod illuminat non 
est Deus? Si vos deos facit sermo Dei, quomodo 
non est Deus Verbum Dei ». Saint Augustin, In 
Joan., XLVIII 9. 


38. Mon Père est en moi, et moi dans mon 
Pére. Jésus répète en d'autres termes, parce qu'il 
a mal été compris, qu'il est consubstantiel à son 
Père. 
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Joannes, X, 40— XI, 16. 


I. Jesus lux et vita (E, 19-XII). — ?" (e). Lazari resurrectio (XD. 


En der èx thg yergos eU vov, * xal Garde 
né} _TÉQUY TOi Togôdvov siç TOV tónov, 
ÖTOV ÑV Jodvvy TO nQOTOV Burticwv, xai 
čuetwev xci. *' Koi 3104401 fl Tor "906 
adtoy, xai £Àsy ov "Ort Lovvn uèv omueïor 
ênoinoEv ovðey, navrta dè dou simtv Twv- 
VNG TEQÙ TOUTOU, M 97 apr. 12? Kai èni- 
otevouy z:0AAol EXET sig AUTO. 

XI. `H dé vi; dodevwv, Aoi ogoc áno By- 
duvius, &x TAG ALES Magias xoi Modes 
THS GENE GTR 2 (gv dè Magio 7) &À&L- 
yaoa TOY xULOY uvow xoi exp S00 TOUG 
mous «rov Tuis JOEY GÜTHS, ýs 0 adel- 
qoc Aatuoog hoI evet). 3? 4néorsav otv 
at ude) qai 7:900G UÜTOV, À&yovoou Koss, 
106, ôv quAsic, aoderet. “’Arovous de 0 
’Incoès siner Aity À Gocdévan ovx ott 
no0ç Jüvarov, GA vaio tÅ Ó0Ezc Tov 
9sov, iva dotado? 0 vio toù Deoù dr ad- 
ui SHyeza de 0 Tnoovc vr Maog3«avr 
xal vov delai GTI xal TOY Aat agor. 

6 c ovv NIIT OÔTL GODEVET, TÔTE uiv 
Ep LEY èv w di Tônw Óvo quégac | insta 
nero voUro A£ysi roig uedproig “Aywuer 
sic vov lovóetev zwar. 

8 /[éyovoww atto ot uudnrai Pappi, vov 
ébrrour os Ar9& oot où "Iovdoio, xoi naAw 
Ünzéysc £x6l; 2 Anexgid 7? o "hyoic Oi ji 
dwdexa slow woo Tis juegas; čdv TIG zr6QU- 
nat) êv T) NUEG où AIR aa Lm TO 
POG TOU #0 OOV vovrov fPhsrer 10 gv dé 
Ti TÉQUA UT) £y Zi YUXTL, HOOGHONTEL, ÓTI 
TÒ POG OÙX EOTIV £V UT. 

1l Tajra sins, xol jeta Toùro gyet 
avtos Aatagoçs 0 qiAog uwv xsxolpum- 
tar dhad noosvouet, (ro, é&vztYlOC atov. 
12 Fînov ovr ob uadnToi avtoò Kvo, s 
xexoiuntat, oc 0504. 1? Eigjze dè 6 
J0ovc negi TOU Favdtov GÜTOT' exelyot de 
dobav ÔTL TEQt Ta xou 08006 TOU Q7VOV 
Deu ts quas otv sbntv GÜTOÏG O "joosc 
zogónoie" zdalaoog &n£davs, !? xal yuigw 
de? uas (Iva moTevonte) OT ovx Ùuny 
èx? all čywuev ngog atey. 16 Einzy 
otv Oœuuçs, 0 deyoueros Aidvuos, toç 


40. BL: £wevev. 

41. ND* ÔTL. 

42. NBDT: Ket zro4. zt. eic av. Exet. 
NDT? (a. MG) t7. 

. D* «vtoù. 

D+ (p. #09.) evzov. 

D: (l. #7.) pihe. 

D+ (p. ëu.) 9 ‘’Incovs. 


D > 


ese 


et exivit de mánibus eórum. ^" Et ábnt 
iterum trans Jordánem, in eum locum 
ubi erat Joánnes baptizans primum : et 
mansit illic. * Et multi venérunt ad eum, 
et dicébant Du Joánnes quidem sig- 
num fecit nullum. ^? Omnia autem quæ- 
cümque dixit Joännes de hoc, vera erant. 
Et multi credidérunt in eum. 

XII. ! Erat autem quidam languens Lá- 
zarus a Bethänia, de castéllo Mariæ et 
Marthe soróris ejus. ? (María autem erat, 
qua unxit Dóminum unguénto, et extér- 
sit pedes ejus capillis suis : cujus frater 
Lázarus infirmabátur). ? Misérunt ergo 
soróres ejus ad eum, dicéntes : Dómine, 
ecce quem amas infirmátur. * Aüdiens au- 
tem Jesus dixit eis : Infírmitas haec non 
est ad mortem, sed pro glória Dei, ut glo- 
rificétur Filius Dei per eam. ? Diligébat 
autem Jesus Martham, et sorórem ejus 
Maríam, et Lázarum. 

5 Utergo audivit quia infirmabátur,tunc 
quidem mansit in eódem loco duóbus dié- 
bus. * Deinde post hæc dixit discípulis 
suis : Eámusin Judæam iterum. 

8 Dicunt ei discípuli : Rabbi, nune quæ- 
rébant te Judæi lapidäre, et iterum vadis 
illuc ? * Respóndit Jesus : Nonne duódecim 
sunt horæ diéi? Si quis ambuláverit in die, 
non offéndit, quia lucem hujus mundi vi- 
det : 1° si autem ambuláverit in nocte, 
offéndit, quia lux non est in eo. 


11 Hæc ait, et post hæc dixit eis : Lá- 
zarus amícus noster dormit : sed vado ut 
a somno éxcitem eum. !? Dixérunt ergo 
discípuli ejus : Dómine, si dormit, salvus 
erit. 13 Díxerat autem Jesus de morte ejus : 
illi autem putavérunt quia de dormitióne 
sommi diceret. !^ Tunc ergo Jesus dixit 
eis maniféste : Lázarus mórtuus est : !? et 
gaüdeo propter vos, ut credátis, quóniam 
non eram ibi : sed eámus ad eum. t° Dixit 
ergo Thomas, qui dícitur Dídymus, ad 


1. ADIL] (p. uaÿ.) avtov (Item D E 8). 
2. I UT où uaÿyrai: (T: evt * où ue). 


14. A[L] 8v. Dr p di.) o pilos Ņuor. 


42. Le commencement du verset est rattaché dans 
le grec au verset 41. 


n 5. Marie n'est pas dans le grec. 
15. Afin que vous croyiez figure dans le grec entre 
parenthèses. 


Jean, X, 40 —XI, 16. 467 


I. Jésus lumière et vie (E, 19- XIE). — 2 (e). Résurrection de Lazare (XD. 


mais il s'échappa de leurs mains, b 39 32; 


8, 59 
40 et il s'en alla de nouveau au delà "se: AC 
du Jourdain, dans le lieu où Jean bap- "3:5: 
tisait d'abord ; et il y demeura. ^! Et 1^9 * 
beaucoup de personnes vinrent à lui, bo 
etils disaient : « Jean n'a fait aucun os 5 5; 
miracle. *? Mais tout ce que Jean a Anis 

611322» a 


dit de celui-ci était vrai ». Et beau- ” 26,4. 

coup crurent en lui. ue o den 
XI. t Oril y avait un certain ma- e Nuntius 

lade, Lazare, de Béthanie, du bourg “horses 


morbo. 


où demeuraient Marie et Marthe sa "iz 
sœur. ? (Marie était celle qui oignit wa. 26, 7. 
le Seigneur de parfum, et lui essuya 53s" 
les pieds de ses cheveux; et Lazare, 1532 
alors malade, était son frère). ? Ses act.s, 26. 
sœurs donc envoyèrent dire à Jésus: San, 25. 
« Seigneur, voilà que celui que vous E 
aimez est malade ». * Ce qu'enten- Hebr. 11, 19. 
dant, Jésus leur dit : « Cette maladie 132.5, 16. 


ne va pas à la mort, mais elle est pour ETES 5; 
la gloire de Dieu, afin que le Fils de ` 
Dieu en soit glorifié. ? Or Jésus aimait $r 7 27-28. 
Marthe et sa sœur Marie, et Lazare. — 

6 Ayant donc entendu dire qu'il Moratur 
était malade, il demeura toutefois Ex 19, 1011. 
deux jours encore au lieu où il était; ° 
T et aprés cela, il dit à ses disciples : 2 Par. 20, 17. 
« Retournons en Judée ». 

8 Les disciples lui dirent: « Maître, Rbjeetio 
tout à l'heure, les Juifs cherchaient à rem- 
vous lapider, et vous retournez là? » Ps 1014 
? Jésus répondit : « N'y a-t-il pas 
douze heures dans le jour? Si quel- 72. 
qu'un marche pendant le jour, il ne 51719 
se heurte point, parce qu'il voit la lu- ° 
mière de ce monde ; t° mais s'il mar- Joa. 19, 35. 
che pendant la nuit, il se heurte, "^ 
parce qu'il n'a point en lui la lu- 
mière ». 


'! [I leur parla ainsi, et ensuite il ne dormi- 


e. r 5 íi 
leur dit : « Lazare, notre ami, dort; Lies 
TS T e i R Joa. 12, 35. 
mais je vais le tirer de son sommeil ». Sap. 16, 13. 
i 4. Er. 2619, 
12 Or ses disciples lui dirent : « Sei- Mat.s, 24. 
1 Cor. 15, 20. 


gneur, s'il dort, il guérira ». 13 Jésus 1 Thes. 4; 13. 
: " : Job, 14, 12. 

avait parlé de sa mort, mais eux cru- 4, , 4 

rent qu'il parlait de l'assoupissement „°: 128, 2. 


du sommeil. ++ Alors Jésus leur dit E l 
clairement : « Lazare est mort; !5 et E E. a 
je me réjouis à cause de vous, de ce Dent. p 
que je n'étais pas là, afin que vous 
croyiez; mais allons à lui ». 16 Sur 


quoi Thomas, qui est appelé Didyme, 


40. Jean Baptiste. 


e) Résurrection de Lazare, XI. 


1. Béthanie. Voir la note sur Matthieu, xxt, 17. 


— Marie Madeleine. Voir la note sur Matthieu, 
xxvi, 56. — Marthe. Voir la note sur Luc, x, 38. 


6. Il demeura... deux jours, alin de rendre le 
miracle de la résurrection plus éclatant. 

9. N'y a-t-il pas douze heures dans le jour? 
Les Juifs partageaient le jour, au temps de Notre- 
Seigneur, en douze heures, dont la première com- 
mencait avec le lever du soleil et la douziéme 
finissait à son coucher. 
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Les douze heures du jour et de la nuit (Y. 9). (Thèbes, d'après Wilkinson). 


EX 7 A 
EET] 


15. Afin que vous croyiez. La foi devait étre d'au- 
tant plus vive que le miracle aurait plus d'éclat 


16. Didyme signifie en grec jumeau. Thomas a 
en hébreu le méme sens. Une tradition dit qu'il 
avait une sœur jumelle appelée Lydie. 
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Joannes, XI, 17-33. 


I. Jesus lux et vita (I, 19- XIN). — 2 


(e). Lazari resurrectio (XI). 


ovpqucdqreic Aya xal sic, iva áno- 
FAVWUEV UET? HT OÙ. 

V? EASdy oiv 0 Tioovc EÜçEr QÜTOV TÉO- 
cagac nHÈQuE Dh eovta £v TQ uus. 
EH» de dl Byduviu &yyÙc tov E. 
uwv, cc &nó otradiwy dexodpec) de oi 
z0ÀÀol 2x twv "ovóateov iAqÀvJawav Bic: 
taç neo MagJav xoi Magiay, tva naga- 
uvdnouvtTu «)rüc nso toù &ÓsÀqoU uù- 
TOV. ` 

20 *H oóy Migdo, (c fxovGE» ótt d 
"noovc _ÉQYETU, UAZVLTOSY GUT(Q* Mato 
dè èv To oix exa éLero. 21 jy oy ý 
Máp9a 7.906 TOV Tnoovv Kw gue, ei nc (008, 
o &ÓsAqóg uov oùz &v érsOÜvwxsv Po 
xai vov oldu, ótt 00a Gr «irjon rov sov, 
wost oo, 0 eo. ?? Aiyer ary 0 Imoovc 
“Ava OTIGETUL d ddehqüc gov, ?! cya av- 
TO Magda: Oida öt (Yet OST GL EV T» 
&Y&OTAGOEL ÈV TH £0 yo v1) 111500 25 Einer 
cv; o "noovc: Eyo Siput 4 dvo Tou xal 
5 Gwy 0 TLOTEV UV ei èug, x&v «096v, 
bojoerau, SD AUC O Lov xal TIOTEUWY 
siç čuè 0U un dno9uvy siç tov ava. Ih- 
ITEVELG TOUTO; 21 Asyer, avto Not, HQE, 
£y TENLOTEVXU ÓTL OU SÈ O Xeuróc, d 
vioc TOÙ JOt0U, 0 siç tov xoouov ÉQYOUE- 
voc. 

28 Kai tatta sinovou a z:74398 xai equ vos 
Mogiay tiv &ósAqmv avrnc Maga, nodoa 
O óidkoxeXog n&gsotu xai quvst os. ?°°E- 
XELVN (0G 1] X0VOV, LYELQETOUL TUJ xai EOYETUL 
ngoc aŭtor 99 (ovn dè Zajw2& d "Inoovc 
eic vuv zuN, GÀÀ mv &v TO TÓNU Óz0U 
TVTNOEN ŒÜTO 7 Magda). 

$i Où oëv "Tovóaio, oi OVTEC ust. aŭte 
év Ty oxi xci nugae evo LULA 
idóvrsc THV Maolav ÓTL TOXEUS d veo Ta) xai 
end ev, q|«ooUd tjoav LEE Aéyortec “Ori 
nays tig TO porqustov, iva havon Exel. 
32H oùv Magic, dc qjÀ9ev 07t0U 1j 0 Iy- 
GoUc, idovoa œUTOr ENEOEV sig TOÙG 7zt00ac 
u/rot, Àfyovoa aûto Kvo, si fc wde, 
ovx &y dnetavë uov Ò &OEÀPOG. 

33 Iyooðç otv, wç sldev eUrz v xAatovoav xai 

16. NABCDT?: ovruad. 

17. CDL: Hader ... x. eùo. 

18. Wall. : zévze (coll. Act Tel 

49. LT: z0220t 02. L: mgs tyy M. LT: Magid u 
(eti. 28. 34s. 45; non item 1s. 20). ilis eot. 

21. GIKL* 7 LOS Gr CPR u. 

22. ERE ds. 

94. LT fe. 

298. T:uroro. 


condiscipulos : Eámus et nos, ut moriá- 
mur cum eo. 

17 Venit ítaque Jesus : et invénit eum 
quátuor dies jam in monuménto habén- 
tem. '* (Erat autem Bethánia juxta Jerosó- 
lymam quasi stádiis quindecim). +° Multi 
autem ex Jud&éis vénerant ad Martham 
et Maríam, ut consolaréntur eas de fratre 
suo. 


20 Martha ergo ut audivit quia Jesus ve- 
nit, occürrit illi : María autem domi se- 
débat. ?' Dixit ergo Martha ad Jesum : 
Dómine, si fuisses hic, frater meus non 
fuisset mórtuus : ?? sed et nunc scio quia 
quæcüumque popósceris a Deo, dabit tibi 
Deus. ?? Dicit illi Jesus : Resurget frater 
tuus. ?* Dicit ei Martha : Scio quia resür- 
get in resurrectióne in novíssimo die. 
#5 Dixit ei Jesus : Ego sum resurréctio et 
vita : qui credit in me, étiam si mórtuus 
füerit, vivet : ?6 et omnis qui vivit, et cre- 
dit in me, non moriétur in ætérnum. Cre- 
dis hoc? ?7 Ait illi : Utique Dómine, ego 
crédidi quia tu es Christus Filius Dei vivi, 
qui in hunc mundum venísti. 


28 Et cum hæc dixisset, ábiit, et vocávit 
Maríam, sorórem suam siléntio, dicens : 
Magíster adest, et vocat te. ?? Illa ut au- 
dívit, surgit cito, et venit ad eum : ?? non- 
dum enim vénerat Jesus in castéllum : sed 
erat adhuc in illo loco ubi occürrerat ei 
Martha. 

3I Judæi ergo qui erant cum eain domo, 
et consolabántur eam, cum vidíssent Ma- 
riam quia cito surréxit et éxiit, secüti 
sunt eam dicéntes : Quia vadit ad monu- 
méntum ut ploret ibi. 3? María ergo, cum 
venissetubi erat Jesus, videns eum, cécidit 
ad pedes ejus, et dicitei : Dómine, si fuís- 
ses hic, non esset mórtuus frater meus. 

33 Jesus ergo, ut vidit eam plorántem, 
et Judæos qui vénerant cum ea, plorán- 


29. HE 7 y€o97. NBC: joyero. 

30. NBCL: zv ër. 

31. T (G in m.; Rees doËayres Ti Vrrayer. 

32. NABCT* (pr.) o : (d. eis) moos. T: us 
anég. 


33. ACTi: der. 


21. Vivant n’est pas dans le grec. 
30. Ce verset figure dans le grec entre parenthèses. 
31. La suivirent. Grec : « l'accompagnerent » 


Jean, XI, 17-33. 
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I. Jésus lumière et vie (E, 19- XIE). — 2° (e). Résurrection de Lazare (XI). 


« Allons, 


dit aux autres disciples : 


Joa. 20, 25; 
2L wg 14, E, 


nous aussi, afin que nous ds 18, 33. 


avec lui ». 


17 Jésus vint done, et il le trouva quatridua- 


mis dans le sépulcre depuis quatre 
jours. 18 (Or Béthanie était près de 
Jérusalem, à environ quinze stades). 
E Cependant beaucoup de Juifs 
étaient venus prés de Marthe et de 
Marie, pour les consoler de la mort 
de leur frére. 

20 Marthe donc, dès qu'elle eut ap- 
pris que Jésus venait, alla au-devant 
de lui, mais Marie se tenait dans la 
maison. ?! Et Marthe dit donc à Jé- 
sus : « Seigneur, si vous eussiez été 
ici, mon frére ne serait pas mort; 
2? cependant, maintenant méme, je 
sals que tout ce que vous demande- 
rez à Dieu, Dieu vous le donnera ». 
« Votre frère 


?3 Jésus lui répondit : 
ressuscitera ». ?* Marthe lui dit : «Je 
sais qu'il ressuscitera à la résurrec- 


lion, au dernier jour ». ?? Jésus lui 
dit : « C'est moi qui suis Ja résurrec- 
tion et la vie; celui qui croit en moi, 
quand méme il serait mort, vivra; 
?* et quiconque vit et croit en moi, ne 
mourra jamais. Croyez-vous cela? » 
?: Elle lui répondit : « Oui, Seigneur, 
je crois que vous êtes le Christ, le 
Fils du Dieu vivant, qui étes venu en 
ce monde ». 

28 Aprés qu'elle eut dit cela, elle 
s'en alla et appela Marie, sa sœur, en 
secret, disant : « Le Maitre est là, et 
il t'appelle». ?? Ce que celle-ci ayant 
entendu, elle se leva promptement et 
vint à lui; ?? car Jésus n'était point 
encore entré dans le bourg, mais il 
était dans le lieu oà Marthe l'avait 
rencontré. 

31 Cependant les Juifs qui étaient 
dans la maison avec Marie, et la con- 
solaient, lorsqu'ils la virent se lever 
si promptement et sortir, la suivi- 
rent, disant : « Elle va au sépulcre 
pour y pleurer ». ?? Et quand Marie 
fut venue où était Jésus, le voyant, 
elle tomba à ses pieds, et lui dit : 

Seigneur, si vous eussiez été ici, 
mon frére ne serait pas mort ». 

.33 Mais lorsque Jésus la vit pleu- 


Eccli. 
12, ile 


Rom.12,15-16. 


Lazarus 


mus 
sepultus. 
Mat, 8, 7. 
Joa. 5, 5 


Mare. 11, 1. 


Joa, 12, 9. 


7, 38; 
6, 19. 


Occurrit 
Martha. 


Luc. 10, 39. 


Hebr. 5, 7. 
3 Reg. 3,5 


Joa. 9, 31, 33. 


Act. 24, 15. 
Joa. 10, 10; 


5,21 ; 6, 40,54. 
Act. 26, 23. 


Os, 13, 14. 


Mat. 15, 28 ; 


16, 16. 


Ps. 106, 16-17. 


Joa. 6, 69. 
Mat. 11, 3. 


Occurrit 
et Maria, 
Is. 40, 2. 
Jn, 26 it 
Ts. 30, 15. 
Lam. 3, 26. 


et 
amanter 
queritur. 
Job, 29, 25. 


1 Cor. 141, 25. 


Ps. 131, 7 
Lam. 1, 16. 


Lacryma- 
tur Jesus. 


, 


18. Environ quinze stades, un peu moins de 
trois kilomètres. 


21. Si vous eussiez été ici. D'après les commen - 
tateurs, la foi de Marthe comporte quelque im- 


„perfection, puisqu'elle semble penser qu'il lui 


était plus facile de le guérir que de le ressusciter, 
et qu'elle n'a pas l'idée de la toute-puissance du 
sauveur. 


25. C'est moi qui suis, c'est-à-dire c'est moi 
qui ressuscite et qui vivifie. Pour donner plus 
d'énergie au discours, les Hébreux employaient 
souvent les noms abstraits pour les concrets 
(Glaire). 


91. Le Christ, le Fils du Dieu vivant. Yraisem- 
blablement ce terme est ici employé dans le sens 
large, pour signifier le Messie. 


33. Jésus... se troubla lui-méme. Jésus se possé- 
dait pleinement lui-méme et commandait à tou- 
tes ses impressions; il se éroubla lui-même pour 
| marquer son affection pour Lazare. > 
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Joannes, XI, 34-48. 


I. Jesus lux et vita (EK, 19- XII). 


—2» (e). Lazari resurrectio (C XI). 


ToÙc OvvsÀO OvraG o Jovóaiovc xatlov- 
TAG, £veBouujoaro T9 AVEUMUTL xoi taoa- 
ev avrov, 3txal ene [lov Tedeirute av- 
tóv; Aëyovoi adto’ Kuvgie, £970v xai 10. 
35° Edazovosv 0 "Inoovc. 38 He oùv oi 
"Iovóaior 10e, nog qiAa odsvov. 37 Tivèc 
dè 2E avrov sinov Oùx jj Os vato OÛTOG O 
«voiSac Tous dpdakuovg TOU TUQÀOU HO17- 
cau, iva xai _OÙTOG un dnoÿavn; 

39 Jnoovc ovv NÉV éuBouuperos € ëv tav- 
TU, ÉQyETuu eic TO uvtov ny de CARO, 
xal Aigog énéxsuo ER’ ejr.  *? eye 0 
’Inooèg’ "Apare vóv Mdov. Asyer ato N 
adsigy toù vsOvgxóvoc Mooda Kuwois, 
jón Olsr reragroiog yag oti.  “° deya 
aùr) ó Incovc Ovx sinov cot, ótt dv. n- 
orsVoyc, öper thv ÓóEav TOÙ Feot; 


41° Hoav ovv tov At9or, où 5v 0 v9 voc 

[ C v w 3 M 2 M 
xeluevoc 0 de "Inoovc joe Tous óqdoaAuovc 
5: J , ev [4] 
dv rai sins llarso, sÜyzagioTc Got ÖT 
» , 422 A \ a , ! 
qxovoæç uov. Eyw de Nôs OTL TLUVTOTE 
ou GHOUELG, &ÀÀa dæ vOv 0 yÀov TOY HEQUE- 
OTOOTO EÈTOV, VU MLOTEVOWOLW ÓTL OÙ UE QNE- 
ortiÀac. 3? Kai vato sinwv, quv) ueyaAn 
éxoavyacs /labage, svoo $w. “Kai 

a, J b / 
&EgAOev Ò Tedvmroc ÓsÓsucvoc tovg noÓac 

E , » 2 vs 
xal taç X&iQac xsigioic, zal x Oyic OUTOU 
2 ~w c» 
covdagi« ztsgisÓé devo. Aeyet av rolc 0 Tq- 
oo)c Avocats adtoy xal &pETE Unas. 

55 F19AAol o)v èx Tor "ovóaotwv, ot £1- 
Süvrsg ngos tyv Magiav xoi Jeucausvo 
& énoincer Ò "Inoovc, entovsvoav sic avtov 
46 \ \ P 2 d 2 ee A \ 

vivig Óà EE aÿtoy ànzugÀJov ngoc Tous 
Dagicaiovs, xai siztov ačtoiçs È Enoinoev o 
"Incovc. 

AT x > OE € 

Xvvjyayov o)» oi doywosig xol où 

^W, , w 

Douoiouioi ovvéðorov xoi &Xeyov Ti zowov- 

e T c y ` - 

usv, ÓtL OÙTOG O GVdOWTOG nohla Omqusic 

morsi; “8 dv GpüuEsy a)rOv OÙTW, TUVTEG 

THIOTEVOUVOLY tig amürOY, xai ÉAEUOOYTEL OÙ 

Pwuaïo xol doovow uev zai vOv vózOY 
xai vo voc. 


34. E: Tedyxare. 

35. ND+ (in.) xet. 

37. LT?: àv». 

39. NABCDXLTO : z. rereleuryxotos. 
40. LT: ovg. 

ki. G|KIT]SLTONBC!D*: &-xelu. (EXT). 
4^. T* + (p. dq-) avro». 


| 


tes, infrémuit spíritu, et turbávit seípsum, 
?* et dixit : Ubi posuístis eum? Dicunt ei : 
Dómine, veni, et vide. ?? Et lacrymátus 
est Jesus. ?* Dixérunt ergo Judæi : Ecce 
quómodo amábat eum. ?? Quidam autem 
ex ipsis dixérunt : Non póterat hic, qui 
apéruit óculos ceci nati, fácere ut Ei non 
morerétur ? 


38 Jesus ergo rursum fremens in semet- 
ipso, venit ad monuméntum : erat autem 
spelánca : et lapis superpósitus erat ei. 
% Ait Jesus : Tóllite lápidem : Dicit ei 
Martha, soror ejus qui mórtuus füerat : 
Dómine, jam fetet, quatriduánus est 
enim. ‘0 Dicit ei Jesus : Nonne dixi tibi 
quóniam si credíderis, vidébis glóriam 
Dei? 

*Tulérunt ergo lápidem : Jesus autem 
elevátis sursum óculis, dixit : Pater grá- 
tias ago tibi quóniam audísti me : ^? ego 
autem sciébam quia semper me audis : sed 
propter pópulum qui circümstat, dixi, ut 
credant quia tu me misisti. !? Hæc cum 
dixísset, voce magna clamávit : Lázare 
veni foras. ** Et statim pródiit qui füerat 
mórtuus, ligátus pedes et manus ínstitis, 
et fácies illius sudário erat ligáta. Dixit 
eis Jesus : Sólvite eum, et sínite abíre. 


55 Multi ergo ex Judæis qui vénerant 
ad Mariam et Martham, et víderant quæ 
fecit Jesus, credidérunt in eum. ^? Quidam 
autem ex ipsis abiérunt ad pharisæos, et 
dixérunt eis qua fecit Jesus. 


1 Collegérunt ergo pontifices et phari- 
scel concilium, et dicébant : Quid fácimus, 
quia hic homo multa signa facit? ^5 Si di- 
míttimus eum sic, omnes credent in eum : 
et vénient Románi, et tollent nostrum lo- 
cum, et gentem. 


43. ABCT* ó ’Inoëe. 
46. X*. NDT*: ear (ut mos est). CDL: 8 


31. D'un aveugle-né. Grec : « de l'aveugle ». 

4l. Ils ótérent donc la pierre. Le grec a en plus : 
« d'ou le mort gisait ». 

45. Près de Marie et de Marthe. Grec : « près de 
Marie ». 

41. Les Pontifes. Grec : « les princes des prétres ». 
— Que faisons-nous? Grec : « que ferons-nous? ». 


Jean, XI, 


34-48. 


A71 


I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XII). 


— 2" (e). Résurrection de Lazare (XI). 


Joa. 13, 21. 


rant, et les Juifs qui étaient venus Jos 13,21. 


avec elle pleurant aussi, il frémit en 
son esprit, et se troubla lui-méme, 
35 et il dit : « Où l'avez-vous mis? » 
Ils lui répondirent : « Seigneur, ve- 
nez et voyez ». ?? Et Jésus pleura. 
36 Et les Juifs dirent : « Voyez comme 


Joa. 1, 39. 
Duc po sr. 


Lam. 1, 2. 


Os, 14, 5. 
Joa. 15, 15. 


il l'aimait! » ?' Mais quelques-uns 5029,6,32,30; 


d'eux dirent : « Ne pouvait-il pas, lui ^'^ 


qui a ouvert les yeux d'un aveugle-né, 
faire que celui-ci ne mourüt point? » 

38 Jésus donc frémissant de nou- 
veau en lui-même, vint au sépulcre : 
c'était une grotte, et une pierre était 
posée dessus. ?? Jésus dit : « Otez la 
pierre ». Marthe, la sceur de celui qui 
était mort, lui dit : « Seigneur, il sent 
déjà mauvais, car il est de quatre 
jours ». +° Jésus lui répondit : « Ne 
vous ai-je pas dit que, si vous croyiez, 
vous verriez la gloire de Dieu? » 

1 [Is ótérent donc la pierre; alors |... **... 
Jésus, levant les yeux en haut, dit: gitat- 
« Mon Père, je vous rends grâces de 425 7 3; 
ce que vous m'avez écouté; ^? pour 
mol, je savais que vous m'écoutiez 
toujours, 
peuple qui m'environne que j'ai parlé, 
afin qu'ils croient que c'est vous qui 


Jesus 
adit se- 
pulchrum 
Os. 12, 1. 
Joa. 20, 1. 
Mat. 27, 60. 


Is. 14, 19. 
Joel, 2, 20. 
Am. 4, 10. 


Joa, 9, 3. 
Eccli. 36, 7. 
Luc. 2, 13. 


Hebr. 5, 7. 


Joa. 3, 35. 


Is. 40, 5. 
Joa. 11, 15 ; 


m'avez envoyé ». 43 Ayant dit cela, ili miss 5 is. 
Luoc.8,19; 7,14. 


cria d'une voix forte : « Lazare, sors! » Act. 9,10. 
rov. z 22, 


1 Et aussitôt sortit celui qui avait été Eceli. 35, 16. 


Joa. 35 île 
mort, lié aux pieds et aux mains de 15 ?o; 
: ^ Mat. 8, 4. 
bandelettes, et le visage enveloppé jP£$* 
d'un suaire. Jésus leur dit : « Déliez- 
le et laissez-le aller ». 
* Beaucoup d'entre les Juifs qui rue 
partes 
in turba. 


étaient venus prés de Marie et de i"t t 
Marthe, et qui avaient vu ce que fit 4t 15, 48. 


Jésus, crurent en lui. * Mais quel- 2o.» 13. 
` G JE, e 1 
ques-uns d'entre eux allèrent vers Is 1%: 


les pharisiens et leur dirent ce qu'a- 
vait fait Jésus. 
^" Les pontifes donc etles pharisiens 
assemblèrentle conseil,et ils disaient: 
Que faisons-nous, car cet homme 


Invidia 
pharis:eo- 
rnnt. 
Mat. 26, 3. 
Luc. 16, 31. 
Ps. 2, 1. 


opère beaucoup de miracles? ^8 Si nous , 315, 


Sap. 2, 21. 


le laissons ainsi, tous croiront en lui, 5525 


et les Romains viendront et ruineront 
notre pays et notre nation ». 


Luc. 19, 41-12. 


1 Thes. 5, 18. 


mais c'est à cause de ce J02:6,6;12,30. 


l Joa, 2, 1-2. 


38. C'était une grotte. «Le tombeau de saint 
Lazare fut vénéré des les premiers temps du 
christianisme. La petite porte du tombeau re- 
garde le nord. L'entrée est obscure et difficile. 
[On y descend par] vingt-trois marches toutes 
usées. Le tombeau est une grotte souterraine 
pratiquée dans le rocher, mais ce rocher est dis- 
sous depuis longtemps, de sorte qu'on le pren- 
drait facilement pour de la terre argileuse, ex- 
cepté la partie avoisinant l’entrée où il a conservé 
toute sa dureté primitive. Ce changement est 
cause que nous trouvons aujourd” hui ce monu- 
ment revétu d'une maconnerie dont la voüte est 
en ogive. [11] se compose de deux chambres car- 
rées, presque de méme grandeur, d'à peu prés 
trois metres de long sur ‘autant de large, et re- 
vêtues d'une maçonnerie assez grossière. La pre- 
mière est la chambre où se trouvait Notre-Sei- 
gneur quand il ressuscita Lazare. Du cóté de l'est, 
on remarque une porte cintrée qui est murée 
depuis des siécles. Cette porte est précisément à 
l'eutrée primitive du tombeau. Par une ouverture 
qui se trouve dans la paroi nord, on peut regar- 
der dans le sépulcre proprement dit. De cette 
chambre on descend par un escalier bas et étroit 
de trois marches dans la chambre sépulcrale. La 
voûte en est légèrement ogivale. Qnant à la cou- 
che funèbre de saint Lazare, nous ne savons plus 
si elle avait la forme de four à cercueil, d’auge 
ou de banc ; mais si l'on considere la forme car- 
rée de la chambre, il parait probable que cette 
couche était un banc surmonté d'un arceau. Cette 
chambre était disposée pour en contenir encore 
deux autres, ainsi qu'on en voit ailleurs en grand 
nombre, chacune des trois parois ayant son banc, 
tandis que celle où se trouve la porte d'entrée 
reste libre ». (Liévin de Hamme). — Une pierre 
était posée dessus. « Selon l'usage, une pierre fer- 
mait l'entrée de la grotte; mais le corps de La- 
zare était au fond de la grotte, dans une cham- 
bre sépulcrale. Une pierre recouvrait la tombe 
proprement dite creusée dans le roc oü était le 
corps de Lazare. Il y avait donc deux pierres à 
ôter : l'une qui permettait d'entrer dans la grotte, 
dans le monument; l'autre, la véritable pierre 
tombale, dont l'encastrement dans le roc vif se 
voit encore. Ce fut celle-ci que Jésus ordonna de 
lever et qui laissa voir Lazare les pieds el les 
mains enveloppés de ses suaires. L'Évangéliste 
n'a mentionné naturellement que la pierre tom- 
bale qui recouvrait Lazare. Jésus avait dü des- 
cendre d'abord dans le monument par un esca 
lier profond taillé dans le roc, puis de là 
descendre dans la chambre sépulcrale où Lazare 
avait été mis ». (J.-H. Michon). 

41. De bandelettes. On enveloppait les cadavres 
d'une grande quantité de bandelettes comme on 
le faisait en Égypte. 

47. Le conseil, le sanhédrin. — Les pontifes et 
les pharisiens 'assemblerent le conseil. Suivant 
uneanciennetradition, le conseil fut assemblé à la 
maison de campagne de Caïphe, située sur le 
mont du Mauvais Conseil, qui a tiré de là son 
nom. Ce mont est à l'ouest de Jérusalem et forme 
la limite méridionale de la vallé de Ben-Hinnom. 

48. Les Romains viendront et ruineront notre 
pays. — « Les Romains viendront,et ils détruiront 
notre ville, notre temple et loute notre nation. 
C'est le prétexte dont ils couvraient leur intérét 
caché et leur ambition. Le bien public impose 
aux hommes, et peut-étre que les pontifes et les 
pharisiens en étaient véritablement toucliés, car 
la politique mal entendue est le moyen le plus 
sür pour jeter les hommes dans l'aveuglement 
et les faire résister à Dieu. 

« On voit ici tous les caracteres de la fausse 
politique et une imitation de la bonne, mais à 
contre-sens. La véritable politique est prévovante 
et par là se montre sage. Ceux-ci font aussi les 
sages et les prévoyants : Les Romains viendront. 
Hs viendront, il est vrai, non pas comme vous 
pensez, parce qu'on aura reconnu le Sauveur; 
mais au contraire, parce qu'on aura manqué de 
le reconnaitre. La nation périra : vous l’avez 
bien prévu; elle périra en effet; mais ce sera 
par les moyens dont vous prétendiez vous servir 
pour la sauver, tant est aveugle votre politique 
et votre prévoyance. La politique est habile et 
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Joannes, XI, 49— XII, 6. 


I. Jesus lux et vita (I, 19- XIN). — 3^ (a). Jesus in Bethania CXII, 1-11). 
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50. LT : 2oyit. BDT: our. 
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. NBDLT: £824. 
A T: *O àv "Io. ABDET: Eqociu (AL: 
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. LT* x. NBT: érzo2as. 
d [LIT o tedðv. LT+ (in f.) o ze. 


Epoéu 


M Pd Sp 
xal 0UX 


^? Unus autem ex ipsis Cáiphas nómine, 
cum esset póntifex anni illius, dixit eis : 
Vos nescítis quidquam, 5° nec cogitátis 
quia éxpedit vobis ut unus moriátur homo 
pro pópulo, et nontota gens péreat. 5! Hoc 
autem a semetípso non dixit : sed cum 
esset póntifex anni illíus, prophetávit 
quod Jesus moritürus erat pro gente, ?? et 
non tantum pro gente, sed ut filios Dei, 
qui erant dispérsi, congregáret in unum. 
53 Ab illo ergo die cogitavérunt ut inter- 
fícerent eum. 


54 Jesus ergo jam non in palam ambu- 
lábat apud Jud#os, sed ábiit in regiónem 


juxta desértum, in civitátem quæ dícitur 


Ephrem, et ibi morabátur cum discípulis 
suis. 

55 Próximum autem erat pascha Judæ6- 
rum : et ascendérunt multi Jerosólymam 
de regióne ante pascha, ut sanctificárent 
seipsos. ?? Quærébant ergo Jesum : et 
colloquebántur ad ínvicem, in templo 
stantes : Quid putátis, quia non venit ad 
diem festum? Déderant autem pontifices 
et phariséi mandátum, ut si quis cognó- 
verit ubi sit, indicet, ut apprehéndant 
eum. 

XII. ' Jesus ergo ante sex dies paschae 
venit Bethániam, ubi Lázarus füerat mór- 
tuus, quem suscitávit Jesus. ? Fecérunt 
autem ei coenam ibi : et Martha ministrá- 
bat, Lázarus vero, unus erat ex discum- 
béntibus cum eo. ? María ergo accépit li- 
bram unguénti nardi pistici, pretiósi, et 
unxit pedes Jesu, et extérsit pedes ejus 
capillis suis : et domus impléta est ex 
odóre unguénti. 


^ Dixit ergo unus ex discipulis ejus, 
Judas Iscariótes, qui erat eum traditürus : 
? Quare hoc unguéntum non véniit tre- 
céntis denáriis, et datum est egénis? *Di- 
xit autem hoc, non quia de egénis perti- 
nébat ad eum, sed quia fur erat, etlóculos 
habens, ea quæ mittebántur portábat. 


2. NBT+ (p. Zr) èx. NABDT: drax, OUT ÛT. 
fa M Aéye Òe O Lox., eig-GUT ,0 u. 
6. T: £yev (* x.) 

54. Pontife. Grec : « prince des prêtres ». 

56. La fin du verset forme dans le grec le verset 57. 


XII. 1. Qu'avait ressuscité Jésus. Grec : « qu'il avait 
ressuscité des morts ». 

4. Judas Iscariote. Grec : 
Iscariote ». 


« Judas, (fils) de Simon, 


mn es MU —————— 


Jean, XI, 49— XII, 6. 


I. Jésus lumière et vie (EK, 19- XIE). — 3° (a). Jésus a Béthanie CXII, 1-11). 


Prophetia 
Caiph:c. 
Luc. 3, 2, 


^? Mais l'un d'eux, nommé Caiphe, 
qui était le Pontife de cette année-là, $7; 

leur dit : « Vous n'y entendez rien, rsy isis. 
50 et vous ne pensez pas qu il vous est Joa. 15, 14. 

avantageux qu'un seul homme meure Jer. 11 15. 

pour le peuple, et non pas que toute 

la nation périsse ». 51 Oril ne dit pas xam. 57, i» 
cela de lui-même; mais étant le pon- ?*" 51e 
tife de cette année-là, il prophétisa 


que Jésus devait mourir pour la na~ ° Ez" 
tion; ?? et non pas pour la nation Hr ONU 
seulement, mais encore pour ras- $510 16. 
sembler en un les enfants de Dieu qui Go LE 
étaient dispersés. ** Dès ce jour donc ETAT 
Mat. 21, 35. 


ils pensèrent à le faire mourir. 
54 C'est pourquoi Jésus ne se mon- seceait 
trait plus en public parmi les Juifs; 1s. IDE 
mais il s'en alla dans une contrée près » 2 Pat 13, 19. 
du désert, en une ville qui est appelée 
Éphrem, et il y demeurait avec ses 


disciples. 


p» à ifs étal tal 

f Or la Páque des Juifs etait pro- ete 
che, et beaucoup d'entre eux montó- "breondit. 
rent de cette contrée à Jérusalem, m a 


avant la pâque, pour se purifier. ?9 Ils Tov. », 6. 


Is. 66, 3. 
cherchaient donc Jésus, et se disaient ES n d 

ar. fio 
les uns aux autres, étant dans le tem- Ex. 19, 10. 


oa. m 11. 
ple D« Que pensez-vous de ce qu'il Prov. 1j 11-12. 


n'est point venu pour la fête? » Orles: pg 
pontifes et les pharisiens avaient xsu.51. 
donné ordre que si quelqu'un savait 
où il était, il le déclarât afin de le 
prendre. 

XI. ' Jésus donc, six jours avant ææ 


la páque, vint à Béthanie, où était Marin. 
. 0 n , at. 20, 6- 
mort Lazare qu'avait ressuscité Jésus. zT 


* On lui prépara là un souper; Mar- tnc. 10, 40. 
the servait, et Lazare était un de ceux Ei ai 
qui étaient à table avec lui. ? Or Ma- marc. 14,5. 
3 Lue. 7, 37. 
rie prit une livre de parfum d'un nard 2 cor. 2, 16. 


Ps. 62, 6. 
pur de grand prix; elle en oignit les cant. 1, 1i. 


Eccli. 38, de 
pieds de Jésus, et les essuya avec ses Mat, 13,46, 
Le 
cheveux, et la maison fut remplie de cant:i,8, 
n o du parfum. 
* Alors un de ses disciples, Judas traseitur 
adas 
Iscariote, qui devait le trahir, dit : o. 
5 « Pourquoi ce parfum n'a-t- il pas 2 Cor 21516. 
Marc. 14, 4-5. 


été vendu trois cents deniers, et n'a- Mat. 26, 5-9. 


Luc. 11, 41. 

t-il pas été donné aux pauvres? »9 Or 
il dit cela, non qu'il se souciât des Tam. 1,5. 
pauvres, mais parce qu il était voleur, Eds 
" Luc. 5, 3. 
et qu'ayant la bourse, il portait ce pe: $ 3 


qu'on y mettait. 


capable : ceux-ci font les capables. Voyez avec 
quel air de capacité Caïphe disait : Vous n'y en- 
tendez rien; il n’v entendait rien lui-même. I} 
faut qu'un homme meure pour le peuple : il di- 
sait vrai, mais c'était d'une autre facon qu'il ne 
l'entendait. La politique sacrifie le bien particu- 
lierau bien public, et cela est juste jusqu'à un cer- 
tain point. Il faut qu'un homme meure pour le 
peuple : il entendait qu'on pouvait condamner un 
Innocent au dernier supplice, sous prétexte du 
bien public, ce qui n'est jamais permis, car au 
contraire le sang innocent crie vengeance contre 
ceux qui le répandent. La grande habileté des 
politiques, c'est de donner de beaux prétextes 
a leurs mauvais desseins. 11 n'y a point de pré- 
texte plus spécieux que le bien public, que les 
pontites et leurs adhérents font semblant de se 
proposer. Mais Dieu les confondit, et leur poli- 
tique ruina le temple, la ville, la nation, qu'ils 
faisaient semblant de vouloir sauver ». (Bossuet). 

49. « Que signifient ces mots de saint Jean sur 
Caiphe : dl élait le pontife de cette année-là? 
Les interprètes se divisent dans l'explication de 
ce passage. Suivant un certain nombre, par ces 
mots, Pontifex anni illius, répétés encore plus 
loin, ‘saint Jean voudrait indiquer que c'était la 
première année du pontificat de Caiphe, le Sad- 
ducéen. Suivant d'autres, son intention serait 
de faire sentir l'avilissement du pontificat juif, 
sujet à passer, presque chaque année, d'une per- 
sonne à une autre, au gré des gouverneurs ro- 
mains, et perdant à la fois P inamovibilité, la con- 
sidération et la sainteté. Plusieurs croient qu'il 

signale cette année entre les autres parce qu 'elle 
a "été marquée par des événements d'une su- 
préme importance, surtout par la substitution 
du sacerdoce de Jésus-Christ à celui d'Aaron. 
Toutes ces interprétations sont plausibles à quel- 
que degré. Mais il ne parait pas qu'on puisse 
supposer qu'Anne et Caiphe exercaient alterna- 
livement le pontificat d'année en année. On n'a 
aucun exemple d'un pareil fait. S'il est dit dans 
les Actes qu'Anne était prince des prétres, cela 

signifie seulement qu'il était à la tête d'une fa- 

mille sacerdotale : car saint Luc distingue par- 
faitement en cet endroit le grand prétre des 
princes des prétres. Quant à la liaison qu’établit 
saint Jean entre la prophétie de Caiphe et son 
titre de grand prêtre : « étant le pontife de cette 
année- -à, il prophétisa », il ne pouvait en étre 
assuré que par révélation. C'était bien l'usage 
de recourir aux grands prétres dans les cas dif- 
ficiles pour connaître la volonté de Dieu, et lÉ- 
criture en certains endroits semble leur attri- 
buer des lumières surnaturelles. Mais rien n'au- 
torise à dire que le don de prophétie füt une de 
leurs attributions. D'ailleurs ce mot de saint Jean, 
« il prophétisa », ne doit pas se prendre à la 
lettre, dit saint Thomas. Ce qui résulte des pa- 
roles de l'Évangéliste, c'est que l'immolation du 
Sauveur a été décidée par celui qui avait charge 
d'offrir chaque année le sacritice d'expiation 
pour le peuple. Le grand prétre désigne bien ici 
et immole en quelque facon la victime divine 
qui va satisfaire pour les péchés du monde entier. 
En cela, il est, sans le savoir, l’instrument du ciel 
et l'organe de’ l'esprit de Dieu ». (L. Bacuez). 

54. Ephrem. Sa situation n'est pas bien connue. 
Elle étaitdans le voisinage de Béthel, d'apres Jo- 
npe et par conséquent au nord de Jérusalem. 

55. Páque. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 2. 


3» Conclusion dela vie publique du Sauveur, 
XII. 
a) Jésus à Béthanie, XII, 1-11. 

XII. 4. Six jours avant la páque, le samedi 
soir par conséquent, un peu avant le repas, ou 
le vendredi si l'on compte les six jours à partir 
du jeudi soir où la fête commencait. 

2. Un souper. Sans doute le méme que le repas 
chez Simon, Matthieu, xxvi, 6. Voirla note tbid. 

3. Une livre de parfum. Voir la note sur Mat- 
(hieu, «xvi, 7. La livre valait 326 grammes. Les 
vases à partum trouvés à Saida peuvent contenir 
plus d'une livre de parfum. — Nard. Voir la 
note sur Marc, xiv, 3. 

5. Trois cents deniers... 
xiv. 5 


Voir la note sur Marc, 
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Joannes, XII, 7-23. 


I. Jesus lux et vita (EK, 19- XII). 


— 3° (b). Ovans ingressus in Urbem CXII, 12-19). 


' Einsv oùr d Tgcovc d ec «vv elc 

TNV ALÉQUY TOÙ ÉVTULAOLLOU iov TETHONKEV 
«UO. ? Toc UT ZOUS yaQ THUVTOTE EJETE 
LEF £avriv, UÈ ÔÈ OÙ HUVTOTE EVETE. 
" ’Eyvo oùv Oyhog nohiç £x Tor Tov- 
duty OT zE oti, xol. x ÀOOv où did vOv 
"Inoovv uóvov, GAX tva xai tov Aațagov 
two, dv z/stgev ex vezgwv. — ? EBovA&V- 
cavto ÔÈ ot dọ gea iva zal vov AaÇagov 
&ztoxvetvogtv, !! oti nolio d? avtov nj- 
yov tæv "Tovóatwv xol èniotsvov sig tov 
"Inootv. 

TO ETAVQLOY 0 44.06 moki 0 ELIA 
sic Tyv togthy, Fa ÖTL tOZ7ETOL 
J500vc eic JegoocAvuua, ' *£Aafov Ta Para 
TOY .(potvízay zal EEnAdov sic LadvTqou 
ejr, zal £«oolov Sourvé, ehoyqueros 
0 &£ggOuvoc Ev OVOUGTL xvolov, 0 Baorhelc 
rov logeqA. '* Eíouv d ó "Inoovc óvagvov 
EXUTIGEY Ez OCTO, AG DU OTL J'eronpuc- 
vor" !5 Mr popor, Juyerso Ii idor, 
0 faghet Gov toysral xadijuevoc è Enl 1w- 
Aov Ovou. 6 Tutta dè oix : £v av oL uu- 
Iqra GŒÜTOÙ TO HOUTOY, GA tE Edota- 
con d Joovc, TOTE Euro pour à OTL TOUTO 
qv EW avt yeygauučva zal TOUT 
ouv GUT(U. 

17 Euuorvou OÙV o 0 47.06 o (Uv UET? 
GUTOU, ÓTL TOV AGE &00y equiviosv éx TOU 
urmuetov xai j|/&tQ£v QČTOV £X VELO 
ML TOUTO xa Cz] v vna GUT À yog, 
ÜTL ZOVOE TOUTO avr aem OU AÉVOL TO 
oņusiov. 1 Ot ocv Ďuoioaioi sinov ngog 
tavtovc Oswgsite ótt oùx wq eisite ovdev' 
(2 O 40006 071/60 GUTOU Gama ev. 

0Houv dé tivsç EAAjvec čz TOv dva- 
Pa ae (y& TQOGHVVYOWGLV ÈV TT EotT” 
loto ovv 7tgociAd ov Diunnw TO dno 
Bndouida tis DeAuetac, xal nowrwr ar- 
vOv A£yovrsg Krige, Jélousr tov "Inootv 
ide.  ??"Egyerou Dianos xoi heyet To 
"Avógéa, xal nahv Avågčac zai DÜan xoc 
Adyovot TO Apooë. 
RONDE ’Incoëc UTEAQIVUTO AUTOIG, AEYN" 


&otn- 


T. LT: tva eig-1505on avto. 

8. D*. 

9. D: ’Oylos ðè i &x T. lov. 5xovoav. 

12: NADT* (sec.) 

13. Hale éxgatyaior [LH Aéyorrec). NT!* o (a. 
feo.) (T°: xot o . 

15. LT: Juyarno. 

16. [LITE Oo) t Aat. rovro 72 (ll 
xix, 25). 


' Dixit ergo Jesus : Sinite illam ut in 
diem sepultüre mes servet illud. 8 Pau- 
peres enim semper habétis vobíscum : me 
autem non semper habétis. 

? Cognóvit ergo turba multa ex Jud:éis 
quia illic est : et venérunt, non propter 
Jesum tantum, sed ut Lázarum vidérent, 
quem suscitávit a mórtuis. 1 Cogitavé- 
runt autem principes sacerdótum ut et 
Lázarum interficerent : !! quia multi prop- 
ter illum abibant ex Judæis, et credébant 
inJesum. 

12 [n erástinum autem turba multa, 
quae vénerat ad diem festum, cum audis- 
sent quia venit Jesus Jerosólymam : !? ac- 
cepérunt ramos palmárum, et processé- 
runt óbviam ei, et clamábant : Hosánna, 
benedíctus qui venit in nómine Dómini, 
rex Israel. !'* Et invénit Jesus aséllum, et 
sedit super eum, sicut scriptum est : !? No- 
li timére filia Sion: ecce rex tuus venit se- 
dens super pullum äsinæ. të Hæc non cog- 
novérunt discipuli ejus primum : sed 
quando glorificátus est Jesus, tunc recor- 
dáti sunt quia hec erant scripta de eo, 
et hæc fecérunt ei. 


17 'Testimónium ergo perhibébat turba 
quae erat cum eo quando Lázarum vocávit 
de monuménto, et suscitávit eum a mór- 
tuis. ‘8 Proptérea et óbviam venit ei tur- 
ba, quia audiérunt eum fecisse hoc sig- 
num. t° Pharis&i ergo dixérunt ad se- 
metípsos : Vidétis quia nihil proficimus ? 
ecce mundus totus post eum ábiit. 

29 Erant autem quidam gentiles, ex his 
qui ascénderant ut adorárent in die festo. 
?! Hi ergo accessérunt ad Philíppum, qui 
erat a Bethsáida Galiléæ, et rogábant 
eum, dicéntes : Dómine, vólumus Jesum 
vidére. ?? Venit Philippus, et dicit An- 
dréæ : Andréas rursum et Philippus di- 
xérunt Jesu. 

23 Jesus autem respondit eis, dicens : 


17. NABX (G in m.) : ore 

18. N ABDT: 7xso«r. 

19. Lors 

20. DLT: zroosxvrzosow. 

22. LT (pro xx) : £oyerec (x. a. A&yacw). 


18. Parce qu'ils avaient appris. Grec : 


qu'elle entendit ». 


« parce 


Jean, XII, 7-23. 


I. Jésus lumière et vie (E, 19- XII). 


— 3° Entrée à Jérusalem CXII, 12-19). 


7 Jésus dit donc : « Laissez-la ré- 
server ce parfum pour le jour de ma 
sépulture. 8 Car, les pauvres, vous 
les avez toujours avec vous, mais moi, 
vous ne m'avez pas toujours ». 

? Une grande multitude de Juifs 
sut qu'il était là; et ils y vinrent, non 
à cause de Tous seulement, mais 
pour voir Lazare, qu'il avait ressus- 
cité d'entre les morts. 1° Les princes 
des prétres songérent donc à faire 
mourir Lazare lui-même, !! parce 
que beaucoup d'entre les Juifs se 
retiraient d'eux à cause de lui, et 
croyaient en Jésus. 

12 Le lendemain, une foule nom- 
breuse qui était venue pour la féte, 
ayant appris que Jésus venait à Jéru- 
salem, !? prit des rameaux de pal- 
miers, et alla au-devant de lui, criant : 

Hosanna, béni celui qui vient au 
nom du Seigneur, comme roi d'Is- 
raél! » !* Et Jésus trouva un ânon, et 
s'assit dessus, comme il est écrit : 
15 « Ne craignez point, fille de Sion, 
voici votre roi qui vient, assis sur le 
petit d'une ânesse ». !6 Ses disciples 
ne comprirent point ceci d'abord; 
mais quand Jésus fut entré dans sa 
gloire, alors ils se souvinrent que ces 
choses étaient écrites de lui, et qu'ils 
les lui avaient appliquées. 

17 Or c'est ainsi que rendait témoi- 
gnage la multitude qui était avec lui 
lorsqu'il appela Lazare du tombeau 
et le ressuscita d'entre les morts. 
18 ("est pour cela aussi que la foule 


vint au-devant de lui, parce qu'ils Dan.3,99-100 


20 Qril y avait quelques gentils, €) Gentiles 


avaient appris qu'il avait fait ce mi- 
racle. '? Les pharisiens se dirent donc 
entre eux : « Voyez-vous que nous ne 
gagnons rien? voilà que tout le 
monde court après lui ». 


de ceux qui étaient venus adorer à la 
fête. ?! Ceux-ci 


Galilée, et ils le priaient disant : 

Seigneur, nous voudrions voir Jé- 
sus ». ?? Philippe vint et le dit à An- 
dré; puis André et Philippe le dirent 
à Jésus. 


^? Et Jésus leur répondit, disant : 


Responsio 


Jesu, 
Joa, 19, 40. 


Marc. 14, 7-8. 


Mat. 26, 12. 


Deut. 15, 11. 


Joa. 16, 16. 
Mat, 25, 20, 


Malum s- 


cevdotnn 
eoneilium. 
Is. 2, 2 


Joa. 6, 2:11,1, 
43. 


Joa. 11, 53. 
Is. 19, 11. 
I Cor. 1, 19. 
Jic, 8107 dio 
Joa. 11, 45. 
Luc. 6, 19. 
Marc. 6, 31. 
Jer, 31,8. 
Joa. 11, 56. 
Ex. 23, 17. 
Luc. 13, 33 ; 
1$, 31. 


b) Ovans 
tnrba 
obviam 
Jesu. 


Lev. 23, 10. 
Mat. 21, 9. 
Ps, 117, 25 
Mat. 23, 39. 
Joa. 1, 50. 
Mat. 21, 1. 


Zach. 9, 9; 
BEL e a 
Is. 62, 11. 


Soph. 3, 14-15. 


Is. 33, 22. 
Àp. n 16. 
Cant, 3, 11. 


Luc. 24, 45, 
44 


Mat. 5, 18. 
UC. 22 37. 


Adversi 


pharisæi. 
Joa. 11, 43. 
Luc. 19, 37. 
Act. 10, 39; 


1, 8 


Am. 4, 12. 
Joa. 4, 49. 


Joa. 11, 17: 


2 Tim. 2, 
16-17 ; 3, 13. 


esum 
ie 
Zach. 7, 2-3. 


s'approchérent de Act, 8, 7-8 
Philippe, qui était de Bethsaïde en 3Reg.8, 11-32. 


Mat. 11, 21. 


Hebr. 13, 17. 


Luc. 19, 3. 
I Ja 3i. 2 
Luc. 10, 23. 


Joa. 1, 45. 
Mat. 18, 19. 
Zach. 4, 14. 


Mors 
instans, 


» 


^ 


1. Pour le jour de ma sépulture. Notre-Seigneur 
veut dire : ne troublez pas cette femme, car ce 
parfum symbolise ma sépulture et la réalise à 
l'avance. 


b) Entrée de Jésus à Jérusalem, XIf, 12-19. 


12-19. Entrée à Jérusalem. Comparer avec Mat- 
thieu, xxi, 1-14 ; Mare, XI, 1-115; Luc, xIx, 29-44. 


13. Hosanna. Voir la note sur Matthieu, xxx, 9. 
— Comme roi d'Israël. C'est le vrai sens du 
texte. 


. Ne craignez point... Voir la note sur Mat- 


na ja XXI, 5. 


c) Hommage des prosélytes, XII, 20-36. 


20. Quelques gentils. Non des Juifs hellénistes, 
mais des prosélvtes de la porte, ou bien quelques 
paiens superstitieux qui s'imaginaient devoir un 
culte à toutes les divinités, et qui étaient venus 
au temple avec la foule. 

91. Bethsaide en Galilée. Voir la note sur Mat- 
thieu, xt, 21. 


93. L'heure est venue que le Fils de l’homme 
doit être glorifié. La renommée du Sauveur s’é- 
tendait déjà au delà de la Palestine: elle devait 
bientót se répandre sur toute la terre. 
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Joannes, XII, 24-38. 


I. Jesus lux et vita (I, 19- XIE). — 3? (c). À gentilibus colitur CXII, 20-36). 
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TO PWG ÉXETE) iva un OXOTIU TUUG ZUTU- 
Ain xol o nsQumorOv èv Zl Oxot OUX 
olde où Um yet, i Eos TO (quc ÉJETE, 
7IIOTSUSTS tlg TO qc, Iva viol pwTOG yë- 

TN, 3 , c 2 me ` 
vods. Tavra éiainosy o Tnoorç, xoi 
2 \ 3 $ 2 , 2 id 
QNEL wv exov[y GT avtov. 
37 Toouvru dE ero oqusia nsnoumzo- 


p^ 2 TM 2 3 J ? | 
TOG ÉITQOO JEV GUTWV, oUx ÉMLOTEVOY EI 


aitov Blya 0 10y0c “Ho c Toop- 


23. T?: dztoxoíveras. 

25. NBT?: drole. 

26. NABT: éuoi tıs diax. NBDT* (sec.) xat. 
28. B: us to o. (X: os T. vior). 

20: 1: éoToxoc. 

QT: Ar. x. ein. V. 

s D (pr.) T8TOV. RN* vov o do. T. X00. TOUT OV. 


Venit hora, ut clarificétur Fílius hóminis. 
#1 Amen, amen dico vobis, nisi granum 
fruménti cadens in terram, mórtuum füe- 
rit, ?? ipsum solum manet : si autem mór- 
tuum füerit, multum fructum affert. Qui 
amat ánimam suam, perdet eam : et qui 
odit ánimam suam in hoc mundo. in vi- 
tam ætérnam custódit eam. ?6 Si quis 
mihi ministrat, me sequátur : et ubi sum 
ego, illie et minister meus erit. Si quis 
mihi ministráverit, honorificábit eum 
Pater meus. 

?! Nunc ánima mea turbáta est. Et quid 
dicam? Pater, salvífiea me ex hac hora. 
Sed proptérea veni in horam hanc. ?8 Pa- 
ter, clarífica nomen tuum. 

Venit ergo vox de ccelo : Et clarificávi, 
et iterum clarificábo. ?? Turba ergo quas 
stabat et audíerat, dicébat tonítruum esse 
factum. Alii dicébant : Angelus ei locutus 
est. ?? Respôndit Jesus, et dixit : Non 
propter me hae vox venit, sed propter 
vos. ?! Nunc judicium est mundi : nunc 
princeps hujus mundi ejiciétur foras. ?? Et 
ego si exaltátus füero a terra, ómnia tra- 
ham ad meipsum : ?? (hoc autem dicébat, 
significans qua morte esset moritürus). 


34 Respóndit ei turba : Nos audivimus 
ex lege quia Christus manet in ætérnum : 
et quómodo tu dicis, Opórtet exaltári Fí- 
lium hóminis? Quis est iste Filius hómi- 
nis ? % Dixit ergo eis Jesus : Adhuc mó- 
dicum, lumen in vobis est. Ambuláte dum 
lucem habétis, ut non vos ténebræ com- 
prehéndant : et qui ámbulat in ténebris, 
nescit quo vadat. ë Dum lucem habétis, 
crédite in lucem, ut filii lucis sitis. Hæc 
locütus est Jesus : et ábiit, et abscóndit 
se ab eis. 


37 Cum autem tanta signa fecisset co- 
ram eis, non credébant in eum : ?? ut 
sermo [saiæ prophétæ implerétur, quem 


€ 


34. NBT?* ovr. X: (d. OUT. Ó vi. T. dv Je.) 


o i0yos OŸTOs. 


35. NBDT: 2v Sas LE de (Eli. 36)- 


25. Le commencement du verset est rattaché dans 
le grec au verset 24. 

31. Du monde. Grec : « de ce monde ». 

33. Ce verset figure dans le grec entre parenthé- 
ses. 


Jean, XII, 24-38. 477 


I. Jésus lumière et vie (EK, 19-XIE). 


« L'heure est venue que le Fils de 70% 73%17; 
l'homme doit étre glorifié. ?* En vé- piis 2 o 
rité, en vérité, Je vous le dis, si le ,15,6% 3, 
grain de froment, tombant sur la $x 16, 20. 
terre, ne meurt pas, ?? il reste seul; Joa. n, ss. 
mais s'il meurt, il porte beaucoup de NX 
fruits. Celui qui aime son âme la per- TY ds 

dra; et celui qui hait son áme en ce 
monde, la conserve pour la vie éter- 
nelle. ? Si quelqu'un me sert, qu'il Lb 


» ` e . a Joa. 11, 3; 
me suive, et oü je suis, là sera aussi Ru 


l l i Sap. 3, 15. 
mon serviteur. Si quelqu'un me sert, 5 3 15, 
mon Pére l'honorera. 


31 » Maintenant mon âme est trou- Anima 


turbatur. 


blée. Et que dirai-je? Mon Père, dé- 1 Reg. 2. s. 


Mat. 26, 38, 37. 


livrez-moi de cette heure. Mais c'est i t 


pour cela que je suis venu en cette Ts, 53, T. 
heure. ?? Mon Père, glorifiez votre — 
nom ». 

Vint donc une voix du ciel: « Je l'ai Vox de 


calo con- 


glorifié et je le glorifierai encore ». fortans, 


2 


Dan. 3, 52. 

29 Ez. 36, 22, 32 
Or la foule qui était là et qui avait 7z 36. ue 
entendu disait : « C'est le tonnerre ». Tee 9,35. 


o 6 1 Reg. 2, 10 ; 
D'autres disaient : « Un ange luia 7, s 


parlé ». ?? Jésus répondit et dit: « Ce Luc. 29, 43. 
Mat. 26, 33. 


n'est pas pour moi que cette voix est Ac. 23,9. 
venue, mais pour vous. ?! C'est main- spe Lic 
tenant le jugement du monde, main- 5,9,39; 


tenant le prince de ce monde sera jeté '$ 16, 11; 14, 40. 


Cor. 4, 4. 
dehors. ?? Et moi, quand j'aurai été Luc. > 
élevé ES la terre, j'attirerai tout à $35 ds 1 
moi »; ?? (or il disait cela, pour mar- , 7 18, 82. 

om. 3 ux 


quer de quelle mort il devait mourir). Pair. 
34 Le peuple lui répondit : « Nous ruce 


. . LA 1 . 
avons appris par la loi que le Christ "57" 
» Da * 
demeure D ment; et comment x. 7 d 
n 63, 2. 


dis-tu, toi : Il faut que le Fils de r<108, 1. 
l'homme soit élevé? Qui est ce Fils ^^?» 
de l'homme? » % Jésus leur dit donc : zo. 7, 33; 
« C'est pour un peu de temps encore vov. 4,16. 
que la lumière est au milieu de vous. Là" 
Marchez pendant que vous avez la Ie 
lumière, de peur que les ténèbres ne soa 11916 
vous surprennent; celui qui marche 
dans les ténèbres ne sait où il va. 
ê Pendant que vous avez la lumière, ud 
croyez en la lumière, afin que vous 7% ®: 


BEL le 2 
soyez des enfants de lumière ». Jésus 2on112:5e. 


5 NIS. Deut. 32, 20. 
dit ces choses, puis il s'en alla, et se 


cacha d'eux. 

37 Mais quoiqu'il eût fait de si kg, D uuu 
grands miracles devant eux, ils ne %83", 
croyaient pas en lui; % afin que fût ^*^^? 


Hebr. 1 5 
9 . 
10 
Ap. 
Li 
9 
3,9 
7, 
8, 12. ie 
? 
À 
3 


3° (c). Hommage des prosélytes (XII, 20-36). 


25. Il reste seul. Belle expression pour rendre 
l'idée d'infécondité, ou de stérilité complète. 
(Glaire). 


28. Glorifiez votre nom, selon vos éternels dé- 
crets, c'est-à-dire par mon sacrifice. 


31. Le prince de ce monde, le démon à qui le 
monde obéit, qui y a des autels, des prétres, des 
sacrifices. — Sera jeté dehors. 11 perdra tous ses 
droits parce que le sang du Rédempteur aura 
misaux mains des hommes le prix de leurrancon ; 
d des lors son empire s’effondrera. 

J'attirerai tout à moi. Ceux que le Fils de 
AGE aura sauvés deviendront de droitses sujeis, 
auront droit à ses faveurs et à son héritage. 


35. La lumière. Voir plus haut la note sur vni, 


d) Jugement de Jésus sur les Juifs, 
XII, 31-50. 2 
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Joannes, XII, 39 — XIII, 3. 


I. Jesus lux et vita (E, 19- XIN). — 3» (d). Jesus Judæos arguit CXII, 37-50). 


m A ux 

TOv nÀnow27, ov sine Kugie, Tic £niorsvos 
RS 23 s me A c J r J 
Ty dxo) uwv; xal Ò Poayiwv xvoiov tivi 
2 A S ~ 2 2 , 
anexuhvpdn; * Aa rovro ovx mnOvvovro 
miotevetr, 0ri nav sèney "Hoctag * Te- 
TUqÀcxsv «Ut0v toç OQOaÀuOUG xci ns- 
HUQUXEY utwy Tr xagOÓtar, iva un VÓcOL 
tolc op'aAuotc xal vorowoi Ty xagóto. xci 
&niorgoqoot xoi i«owuui avtovg.  *! Tat- 

F c 02 ei 5 M um 2 iud 
ta siner Hocius 0vs cide tyv dotar airov, 
xui EÂUANOE 59b GUTOU. 

420) J A 3 Iw 2 d 

LUG pEVTOL zaÈ EX TWV CQYOVTWY 
nolol &niOTtvOGY sis avtTor, GÀAG did voUG 
c 
Dugrouviovg 077 wWpoloyovy, iva un dnoovr- 
7 L 2 
dywyor yevwvro nyannour yag thv dogar 
Gr 2 , o P4 ta fe 
Twv Grdountwr uahàov 511590 thv JOEY TOU 
dcov. 
VEM) ~~ . s - 
1t [goovc de zxgoSs sui sinsi O m- 
[4 ^^ 
OrtUtY sig £ué OÙ miotevet Siç £u CÀR EG 
A ? , p ` c ! ~ ) à 
TOY HEUVWUVYTU LE, "xoci 0 DJEWQUY ELE 
swo TOY HÉUWUYTE ue. ‘Eya qug siç 
TOV 20040» Said, i iva nag 0 7HOTSUQY 
eig &u& èv Tj GAOTICL "nj uev. 

17 Kai edv Tiç pov aoo TWV fnudtwv 
xoL uj THOTEUOY), yo OÙ XVW QGUTOY OÙ 
yao jador i iva xoivw TOV x00t0r, &AÀ. ira 
OWOW TOV 20040. 15'0) adestwr E xal 
ui Aautpayav TO oria FLOU èget TOV 
xoivovta «vtov 0 A0y0c Öv 2AdAq0o, éxsivoc 

~ 9 ee 
xove GUTOY £r TÅ ÉOJUTN ueg OT 
3 3» 3 ~ 55 Ja f^ ; Da 3 k L 
EYW EE Euavrov 0vX E4700, GAL” 0 zteu ac 
\ ^ BLA 
LE zt T9 CUTOG HOL évroAmnv £Ówze TL eit xol 
TL ÀeÀnow. °° Koi oida ótt À ivroAnQ av- 
~k N30 / > a 35 ~ 
TOV Gun &Lcritoc oTi. “A ovv Lahw Eyw, 
X J (Uoc 
#09 06 some LOL O TUTO, OUT Au}. 


XXI. 7100 dè 176 tooth vov nucyu, sidwc 
C 92 a € RJ , 2 d c V [44 
0 [aoovg Ori &AqAvOsr a)rOU À wou, iva 
ETOP sx TOÙ XOOUOV TOUTOU 7006 TOY 
TUTEQU, dyunnous TOUG lÓlovc rovc Ev TO 
xou siç r£Aog qy&ngosv «)rOUVg. ? Koi 
danvov yevou£vov, (roù diubohov 1/05 BEBan- 
/ 5 IN # 2 4 D a 2 
xoroc eic TYV zagdiav ovde Siuwroç loxa- 
/ [44 2 A d 3 2 * € 2 
QLWTOV, iva «dtor nagadw), ?sióuc 0 In- 


40. ABT: ÉTUQUOEr. LT: oroapocrr. L: (ooo. 
41. LT: óx: (l. óre). 

Ah. D: Éxgaler xat eyer. 

46. B* zz. 

41. LT: un qvid&g. 

49. LT: ó£OÓoxev. 

1. LT: 429er. 


dixit : Dómine, quis crédidit audítui nos- 
tro? et bráchium Dómini cui revelátum 
est? 3? Proptérea non póterant crédere. 
quia iterum dixit Isaías : ** Excæcävit 
óculos eórum, et indurávit cor eórum : ut 
non vídeant óculis, et non intélligant 
corde, et convertántur, et sanem eos. 
“ Hiec dixit Isaías, quando vidit glóriam 
ejus, et locutus est de eo. 


2 Verümtamen et ex principibus multi 
credidérunt in eum : sed propter phari- 
sæos non confitebántur, ut e synagóga 
non ejiceréntur : ^? dilexérunt enim gló- 
riam hóminum magis quam glóriam Dei. 


it Jesus autem clamávit, et dixit : Qui 
credit in me, non creditin me, sed in eum 
qui misit me. ^? Et qui videt me, videt 
eum qui misit me. ^* Ego lux in mundum 
veni : ut omnis qui credit in me, in téne- 
bris non máneat. 

4T Et si quis audierit verba mea, et non 
custodierit, ego non jüdico eum : non 
enim veni ut judicem mundum, sed ut 
salvificem mundum. +8 Qui spernit me, et 
non áccipit verba mea, habet qui jüdicet 
eum : sermo quem locütus sum, ille judi- 
cábit eum in novissimo die. ^? Quia ego 
ex meipso non sum locütus, sed qui mi- 
sit me Pater, ipse mihi mandátum dedit 
quid dicam, et quid loquar. ?? Et scio 
quia mandátum ejus vita ætérna est. Quæ 
ergo ego loquor, sicut dixit mihi Pater, 
sic loquor. 

XEF. ! Ante diem festum paschæ, 
sciens Jesus quia venit hora ejusut tráns- 
eat ex hoc mundo ad Patrem : cum di- 
lexisset suos quierantin mundo, in finem 
diléxit eos. ? Et coena facta, cum diábolus 
jam misísset in cor ut tráderet eum Ju- 
das Simónis Iscariétæ : ? sciens quia 


2s. G: adres, x. Th. T: ywop. T (G in m.) : xogó. 
tro n. evt. "Jé0ag Z. "Ioxagwu)rge (LT: 7ta9«001). 


4i. Et ne les garde point. Grec : 


« et n'y ajoute 
pas foi ». 


XIII. 2. La fin du verset figure dans le grec entre 
Prentice 


Jean, XII, 39 — XIII, 3. 479 


I. Jésus lumière et vie (K, 19- XIN). — 3» (d). Jugement sur les Juifs CXII, 37-50). 


accomplie la parole que le prophète "sj 
lsaie a dite : « Seigneur, qui a cru à "Egge 
ce qu'il a entendu de nous? Et le bras rag “R nie. 


du Seigneur, à qui a-t-il été révélé? » RUE " 
n : 39. Ilsne pouvaientcroire. Voirla note sur Marc 
39 C’est pourquoi ils ne pouvaient 1&6 9-210. | jy, 49, — (m a dit encore. Cf. [saïe, vi, 9. E 


: " : Job, 24, 13. 
croire; et parce que Isaie a dit en- Mat. 13 14 T ; 

10 , Act. 28, 26. 40. a aveuglé leurs yeur. Dieu ne veut cet 
puro : O « Il a aveuglé leurs YEUX Ex.4,21. | aveuglement que comme la conséquence d'une 


: . Rom. 9, 18. d . : 
Eun ws cœurs. pour qu'ils rros. a 7-|(obstinatom volontaire et coupable en opposi- 
Jer. 5,3,8,45, | tion avec ses désirs. On ne doit pas plus la lui 


ne voient des yeux, et ne compren- 1919,31» | imputer qu'on n'impute à un prince le châti- 
nent du cœur. et qu'ils "dc conver- Is. 6, 1, 4. | ment de ceux qui violent ses ordres. 
? 
tissent, et que je ne les guérisse ». 
^! [saïe a dit ces choses quand il a vu | 
sa gloire et qu'il a parlé de lui. 
42 A 1 id: 
Cependant, méme parmi les 9" 
chefs du peuple, beaucoup crurent en 77727. 
lui; mais à cause des pharisiens, ils *?; 5 **: 
ne le confessaient point, de peur d'ê- To 5 7 
tre rejetés de la synagogue ; 33 car ils e » t 43. La gloire qui vient des hommes. 
m dm Ps. 52, 6. 
aimérent la gloire des hommes plus, 75,555. 
que la gloire de Dieu. s 
44 Mais Jésus s'écria et dit : « Qui „Eadem 


Patris et 


croit en moi ne croit. pas en moi, Filii fides. 
Joa. 7, 16 ; 


: : : : & 45 5, 23, 36. 
mais en celui qui m'a envoyé. * Et 5,7536 


: 1 1 1 1 m° 7 A Joa. 14, 1,9; 
qui me voit, voit celui qui m a envoye. 395 To, 30 : 


^9 Moi, la lumière, je suis venu dans 55: 22,55; 


1 1 3, 19; 1, 5. 
le monde, afin que quiconque croit en filé 


moi ne demeure point dans les téné- Jo» 38, 24. 
bres. 
^7 » Et si quelqu'un entend mes pa- 1pse Patris 


judicia et 


roles et ne les garde point, je ne le mandata 


. . : profert. 
Juge pas, mol, carje ne suls pas venu A 2 
É : 5; "EI? 
pour juger le monde, mais pour sau- Joa. 3,17; "T E Ay 
5, 22. 48. Qui ie juge. Dieu lui-même, d'où émanent 


ver le monde. ^? Celui qui me mé- 19.45. 
prise et ne reçoit pas mes paroles, a 1 Thes. 4,9. 


s à NE Hebr.10,28-29. 
qui le juge : la parole que j'ai annon- 1 Reg. ?, 30. 


Joa. 3, 18: 


cée sera elle-même son juge au der- 15 2? ;b, 24. 
nier jour. ^? Parce que je n'ai point, D«2.7,10.' 
parlé de moi-méme, mais mon Pére poc 
qui m'a envoyé lui-même m'a prescrit 1*5 7 15: 
ce que je dois dire et ce dont je dois py”, 

parler. *?? Et je sais que son comman- 5*5 25 
dement est la vie éternelle. Ainsi ce 7^5! 


ces paroles qu'il à rejetées. 


; M. ou ; Mat. 19, 17. 
que je dis, je le dis comme mon Père 75355 
me l'a ordonné ». [le PARTIE. — Jésus se révèle à ses 
XII. ! Avant la fête de la pâque, '* — 1 + disciples, XIII-XXI. 
Jésus sachant que son heure était ve- wima. | 4» Derniers entretiens de Jésus, XIII-XVII. 


oa. 12, 1 3 AT Sexe 
m : t.26. 2, 17 2o» Passion, XVIII-XIX. 
nie de j^ mint de ce onde à son "TEM 3» Glorification, XX-XX1. 


Père, comme il avait aimé les siens, Luc 22,1. 


D A. D d ] 5 . Joa. 8, 20; 49 Derniers entretiens de Jésus, XII1-XVII. 
qui étaient dts monde, il les aima sd uM a) La Cène, XIII. 
jusqu'à la fin. ? Et le souper fini, lors- Rom. 8, 3? | XIIL 1-20. Le Sauveur lave les pieds des Apó- 


SE j 1 1 27. | tres. Mentionné seulement en saint Jean. 
que déjà le diable avait mis dans le dau) d 4. Páque. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 2. 


cœur de Judas fils de Simon Iscariote 1«-3»331;| 2. Le souper fini. a e ier 
fe D: s service que 1on terminal 
de le trahir; ? sachant que son Père ` ics nel 
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Joannes, XIII, 4-19. 


IT. Intima Jesu (XIII - XXI). — 1 (a). Cena sancta (XID. 
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3. [L]T* © Tyo. T: £vxev. 

6. BDT* xci. NBLT* éxeiv. 8. T* 6 ?Izo. 
10. LT: e& puy (Li: [e u} t. xod.]). 
11- LTY 072 


ómnia dedit ei Pater in manus, et quia a 
Deo exívit, et ad Deum vadit, * surgit a 
coena, et ponit vestiménta sua : et cum 
accepisset línteum, præcinxit se. 


Deínde mittit aquam in pelvim, et 
ceepitlaváre pedes discipulórum, et extér- 
gere línteo quo erat præcinctus. ê Venit 
ergo ad Simónem Petrum. Et dicit ei Pe- 
trus : Dómine, tu mihi lavas pedes? 7 Re- 
spóndit Jesus, et dixit ei : Quod ego fácio, 
tu nescis modo, scies autem póstea. ? Di- 
cit ei Petrus : Non lavábis mihi pedes in 
ætérnum. Respôndit ei Jesus : Si non lá- 
vero te, non habébis partem mecum. ° Di- 
cit ei Simon Petrus : Dómine, non tantum 
pedes meos, sed et manus, et caput. +° Di- 
cit ei Jesus : Qui lotus est, non índiget 
nisi ut pedes lavet, sed est mundus totus. 
Et vos mundi estis, sed non omnes. 
11 Sciébat enim quisnam esset qui trá- 
deret eum : proptérea dixit : Non estis 
mundi omnes. 


' Postquam ergo lavit pedes eórum, 
et accépit vestiménta sua : cum recubuis- 
set iterum, dixit eis : Scitis quid fécerim 
vobis? !* Vos vocátis me, Magister et 
Dómine, et bene dícitis : sum étenim. 
!! Si ergo ego lavi pedes vestros, Dómi- 
nus et Magister : et vos debétis alter alte- 
rius laváre pedes. 1* Exémplum enim dedi 
vobis, ut quemádmodum ego feci vobis, 
ita et vos faciâtis. '* Amen, amen dico 
vobis : Nonest servus major dómino suo : 
neque apóstolus major est eo qui misit 
illum. !7 Si hæc scitis, beáti éritis si fe- 
céritis ea. 

'5 Non de ómnibus vobis dico : ego scio 
quos elégerim : sed ut adimpleátur scrip- 
túra : Qui mandücat mecum panem, levá- 
bit contra me calcáneum suum. !? Amodo 
dico vobis, priúsquam fiat : ut cum fac- 


x. GVON. 


19. LT (L* 
18. NBCT*: 


6. Et Pierre lui dit. Grec : 


pr. xa): 


TV. 


« et celui-ci lui dit ». 


Jean, XIII, 4-19. 484 


EI. Jésus intime (XEIE- XXE). — 1° (a). La Cène (XTD. 


lui avait remis toutes choses entre les J^ i, 
à aos À . e Q : 16, 5, 
mains, et qu'il était sorti de Dieu et **"j;^ 


t à Di 4i = Philip. 2, 7. 4. Ses vêtements. L'ample vétement qu'on por- 
retournait à Dieu, il se leva de ta Mat. 11, 29; | tait par-dessus la tunique, son manteau, comme 


ble, posa ses vêtements, et ayant pris _ 26 2°, |dit le texte original. — Un linge, une serviette 
1: 1 + ce Luc. 12,87. | de fin, dit le texte. 
un linge, il s'en ceignit. 
Lavatio 


5 Ensuite il versa de l'eau dans un pedun 


bassin, et commença à laver les pieds , e gsi 


de ses disciples, et à les essuyer avec gae 1 


le linge dont il était ceint. * Il vint se 
à Simon Pierre, et Pierre lui dit : 5P 722% 


« Vous, Seigneur, vous me lavez les Rom. 13,7. 


e Dan. 10, 11. 5 o o 2 
: 9 asdf ^ : 1 + Ps 47, Li. T. Tu nesais pas... ce que je fais. Les Apótres 
pieds? á Jésus répondit et lui dit : ps «7 1 étaient encore incapables de comprendre la 
« Tu ne sais pas maintenant ce que grande leçon d'humilité, de charité, de pureté 


je a le-sauras plus amdi» que voulait leur donner à ce moment le Maitre. 


3 Pierre lui dit : « Jamais vous ne me t 611. 


laverez les pieds ». Jésus lui répon- xi" ^», 
dit : « Si je ne te lave, tu n'auras ps. 52, 12-13. 


point de part avec moi ». ? Simon rss 


Pierre lui dit : « Seigneur, non seu- 55s» 35; 
lement les pieds, mais encore les ^'^ 
i A 10 [4 o aln lia 10. Celui qui a été lavé. Allusion à la pureté 
No et la T i T E lui dit : hon d des Apótres, qui les tenait exempts de toute faute 
« Celui qui a ete lave n a Desoin QUE ? Tim. 2, 21. | grave. 
q Q . i 998-15 175 5 
de laver ses pieds, et il est entière- ` 6,7. 
ment pur. Vous aussi, vous êtes purs, 
mais non pas tous ». !! Car il savait 226,64 70; 
© : ec mW p’ 11 Is. 64, 6. 
celui qui le tr ahirait; c'est pourquoi il 5945. 
dit : « Vous n'étes pas tous purs ». 
1? Aprés donc qu'il leur eut lavé les "ni 
: ne o ^ invicem 
pieds, et qu'il eut repris ses vête- faciant. 
ments, s'étant remis à table, il leur TÀ? i. 
dit : « Savez-vous ce que je viens de 
vous faire? 13 Vous m'appelez vous- 25 10: 3o, 2€ 
mêmes Maître et Seigneur: et vous 5 5* 
dites bien. car je le suis. 14 Si donc ie ee PETER 14. Vous devez... vous laver les pieds les uns aux 
; J 
Š : , , ^ Pet5, 5. | 4uires, non pas, sans doute, de fait, mais par la 
vous ai lavé les pieds, moi votre Mai- ; «i. 5, 10. | Charité fraternelle et une mutuelle condescen- 
tre et votre Seigneur, vous devez, dance, 
vous aussi, vous laver les pieds les . 
T : . 1 Pet. 2, 21. 
uns aux autres. !? Car je vous al 1 202. 6. 
2 3 . Hebr. 12, DI 
donné l'exemple, afin que, comme Je " 3,1. 
vous al fait, vous fassiez aussi vous- 


^ m. NEU. P: 05.19 
mêmes. 16 En vérité, en vérité, je 302.15, 20. 


$ i Mat. 10, 24. 
vous le dis, le serviteur n'est pas ruc22, 24,27. 
A e A 2 Cor. 5, 20. 
plus grand que son maître, ni l'apó- ^^'^ 
ire plus grand que celui qui l'a en- 
EFC Mat. 7, 21. 
voyé. 1 vous Savez ces choses, ja 1, 25. 
vous serez heureux, pourvu que vous 
les pratiquiez. 


18 » Je ne dis pas ceci de vous tous; Eu 18. L'Écriture, dans Psaume xr, 10. — Mange le 

je E me t'ai choisis: *a Mat. 20, 16, | PAR Voir sur le sens de cette expression la 
i quej ; ; MAIS kom. 9, 6-7. | note de Matthieu, xv, 2. 

c est pour que s'accomplisse l tcri- 17 12 


ture : Celui qui mange le pain avec jt sẹ, ss 
moi, lèvera contre moi son pied. '? Je 30214, 29; 
vous le dis à présent, avant que cela "^ 
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Joannes, XIII, 20-35. 


AX. Intima Jesu (XIIL-X XI). 


— f? (a). Cœna sancta (XIII). 
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GyYATGTE 


19. T: ive TOT. óc. 

90. LT: £v tirz. 

29. T*87. 

23. NABCDT+ (a. vOv uc.) ix. 

95. LT: x. Aéye avc Einé, tis £ovw 7. & 1. 


25. LT: "Avez. KT?: 87 (T!*). Th (p. ir) £ruws. 


20. [LIT+ & av. L: 2£ufaw. (bis). BCT: fo to | 


tum füerit, credátis quia ego sum.?? Amen, 
amen dico vobis : qui áccipit si quem mí- 
sero, me áceipit : qui autem me áccipit, 
áccipit eum qui me misit. 

Cum hzc dixísset Jesus, turbátus 
est spiritu : et protestátus est, et dixit : 
Amen, amen dico vobis : quia unus ex 
vobis tradet me. ?? Aspiciébant ergo ad 
Ínvicem discipuli, hæsitäntes de quo dí- 
ceret. ?? Erat ergo recümbens unus ex 
discípulis ejus in sinu Jesu, quem diligé- 
bat Jesus. ?* Innuit ergo huic Simon Pe- 
irus, et dixit ei : Quis est, de quo dicit? 
?5 [taque cum recubuísset ille supra pec- 
tus Jesu, dicit ei : Dómine quis est? 

2 Respôndit Jesus : Ille est cui ego in- 
tinctum panem porréxero. Et cum in- 
tinxisset panem, dedit Jude Simónis Is- 
cariôtæ. ?7 Et post buccéllam, introívit in 
eum Sátanas. Et dixit ei Jesus : Quod fa- 
cis, fac citius. 28 Hoc autem nemo scivit 
discumbéntium ad quid dixerit ei. ?? Qui- 
dam enim putábant, quia lóculos habébat 
Judas, quod dixísset ei Jesus : Eme ea 
quæ opus sunt nobis ad diem festum : aut 
egénis ut áliquid daret. 3° Cum ergo ac- 
cepisset ille buccéllam, exivit continuo. 
Erat autem nox. 

?! Cum ergo exisset, dixit Jesus : 
Nunc clarificátus est Fílius hóminis : et 
Deus clarificátus est in eo. ?? Si Deus 
clarificátus est in eo, et Deus clarificábit 
eum in semetipso : et contínuo clari- 
ficábit eum. 33 Filioli, adhue módicum 
vobiscum sum. Quærétis me : et sicut 
dixi Judæis : Quo ego vado, vos non po- 
téstis venire : et vobis dico modo. 

31 Mandátum novum do vobis : ut di- 
ligátis invicem, sicut diléxi vos, ut et 
vos diligátis invicem. ?? In hoc cognós- 
cent omnes quia discípuli mei estis, 


yp. x. dow eX TQ, Paypas 8v To Y. Aeufldve: x. O0. 
T. X. "Ioxagwrs. 

29. AT* (bis) oð. 

30. NBCDLT: 2£749. ev 94e. GKS* (alt.) sv (K: 
vug óte ££549e). 

32. NBCD [L]* Ei-av1o. 


30. Judas. Grec : « celui-là ». 


Jean, XIII, 


20-35. A83 


EI. Jésus intime (XIII -XXI). — 1° (a). La Cène CXII). 


arrive, afin que lorsque ce sera ar- 
rivé, vous me croyiez ce que je suis. 
20 En vérité, en vérité, je vous le dis: zoa. 20, 21. 


» Mat.10,10, 41. 


Qui reçoit celui que j'aurai envoyé, rue $, 15; 
me reçoit; et qui me reçoit, reçoit ce- ” La 
lui qui m'a envoyé ». 

?! Lorsqu'il eut dit ces choses, Jé- 
sus fut troublé en son esprit; puis il 


Anxii 
apostoli de 
traditore. 


Joa. 11, 38. 
parla ouvertement et dit : « En vé- Tasar 16 
rité, en vérité, je vous le dis, un de "E^, 


vous me trahira ». ?? Les disciples ps. + 9. 
. . ant. 2, 2. 
done se regardaient l'un l'autre, in- Á 
certains de qui il parlait. * Or un so, 20, 7. 
: : p " " uc. 16,22; 
des disciples de Jésus, que Jésus ai- 19, 2; 20, 2. 
mait, reposait sur son sein. ?' Si- Joa. 21, 20. 
. . . * Rom. 2, 19. 
mon Pierre lui fit donc signe et lui 
it : j 1 1 i Job, 33, 15-16. 
dit : « Qui est celui dont il parle? M 
25 ("est pourquoi ce disciple s'étant 50,8. 
penché sur le sein de Jésus, lui dit : 
« Seigneur, qui est-ce? » 
26 Jésus répondit : « C'est celui sse a Jesu 
'" o , . e r no u’. 
à qui je présenterai du pain trempé ». Mat. 26,23. 
Z d 5 Sap. 1, 5. 
Et ayant trempé du pain, il le donna 
à Judas Iscariote, fils de Simon. ?7 Or 


Luc. 22, 21. 


Ps. 108, 6. 

3 2 ius 22; 3; 
après une bouchée, Satan entra en mat. 26, 25. 
lui, et Jésus lui dit : « Ce que tu fais, Por, 1 16. 
fais-le vite ». ?8 Mais aucun de ceux ree. 12 50. 


qui étaient à table ne sut pourquoi il PLAT 
lui dit cela. ?? Car quelques-uns pen- ,. x 3 

salent que comme Judas avait la LEO NA 
bourse, Jésus lui avait dit : « Achète Prov. 3, 9. 

ce dont nous avons besoin pour la 

fête, ou donne quelque chose aux 1er. 11, 29. 
pauvres ». ?? Judas ayant donc pris 702.15, 3. 


b, 3, 6. 
cette bouchée sortit aussitôt. Or il ''- 
était nuit. 

?! Lorsqu'il fut sorti, 
« Maintenant le Fils de l'homme a été 
glorifié, et Dieu a été glorifié en lui. , 151, 
3? Si Dieu a été glorifié en lui, Dieu Mat. 15, 30. 
aussi le glorifiera en lui-même, etc'est 7**;7,7*: 
bientôt qu'il le glorifiera. 33 Mes pe- Pise a ia 
tits enfants, je ne suis que pour peu 
de temps encore avec vous. Vous me Fit 
chercherez, et comme j'ai dit aux 7*55,? 
Juifs : Où je vais, vousne pouvez venir; 
je vous le dis aussi à vous maintenant. 

5* » Je vous donne un commande- pitectionis 
ment nouveau : C'est que vous vous Mam. 
aimiez les uns les autres; mais que ‘at #41 
vous vous aimiez les uns les autres 
comme je vous ai aimés. ?* C'est. en 


Joa. 15, 12. 
cela que tous connaitront que vous 


Jésus dit : Jesus mox 
clarifican- 
dus. 
Joa. 12, 23 ; 


1 Joa. 2, 7; 
3, 11, 14, 23; 
4, 20. 
Mat. m NEL 
Gal. 6, 2. 


34-92. Quel sera le traître. Comparer avec Mat- 
thieu, xxvi, 21-95 ; Marc, xiv, 18-21 ; Luc, xxn, 24- 


23. 


23-30. Notre-Seigneur indique le traitre à saint 
Pierre. Trait propre à saint Jean. 

23. Reposait Sur son sein. Les Juifs alors se 
mettaient à table couchés sur des lits, en sorte 
que saint Jean, placé au-dessous de Jésus-Christ, 
pouvait reposer sa téte sur le sein du Sauveur. 


26. Du pain trempé. Les Orientaux mangent 
sans cuillers et sans fourchettes. Le pain leur 
tient lieu de cuiller pour prendre la sauce ou 
les légumes que tous les convives puisent direc- 
tement pour chaque bouchée dans le plat. Jésus 
trempa un morceau de pain de cette maniere 
dans le plat et l'offrit à Judas. 


31-35. Commandement nouveau. Particulier à 
saint Jean. 


34. Comme je vous ai aimés. Après qu'ils ont 
communié, les chrétiens ne doivent plus voir que 
Jésus-Christ en eux et en leurs frères. « Non sicut 
se. diligunt qui corrumpunt, nec sicut diligunt 
homines quoniam homines sunt; sed sicut se dili- 
gunt quoniam dii sunt et filii altissimi omnes 
ut sint Filio ejus unico fratres ». Saint Augustin, 
In hunc loc. 
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Joannes, XIII, 36 — XIV, 12. 


IE. Intima Jesu (XIIE - XXI). — 1° (bD. Exordium (XIV). 
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S0 LT C* alt. ecce): 


38. LTNABC: "4zroxoírerai "I. eb: quryon et : 
eorom. 

2. GKSLTHO: vy. Iogevouct (Li dri f 
xog. Al. in f.: vutr). 

3. X* xat édv vui» tonov. LT* (alt.) x. 

[L]* yd. [LIT* (alt.) x. et oïdare. 

5. L* x OO): ot0ouer (bolo. 
od.). 

7. NDT?: éyrwxare ué ... yroceode. BCG: &v 


goeze. [L]T* (alt.) x. [L]* (alt.) ev. 


si dilectiónem habuéritis ad ínvicem. 

36 Dicit ei Simon Petrus : Dómine, quo 
vadis? Respóndit Jesus : Quo ego vado, 
non potes me modo sequi : sequéris au- 
tem póstea. ?" Dicit ei Petrus : Quare 
non possum te sequi modo? ánimam 
meam pro te ponam. ?? Respóndit ei Je- 
sus : Animam tuam pro me pones ? 
Amen, amen dico tibi : non cantäbit 
gallus, donec ter me neges. 


XIV. ! Nonturbétur cor vestrum. Cré- 
ditis in Deum, et in me crédite. ? In domo 
Patris mei mansiónes multe sunt : si 
quo minus, dixissem vobis : quia vado 
paráre vobis locum. ? Et si abíero, et 
præparävero vobis locum : iterum vénio, 
et accipiam vos ad meipsum, ut ubi sum 
ego, et vos sitis. * Et quo ego vado scitis, 
et viam scitis. 

3 Dicit ei Thomas : Dómine, nescímus 
quo vadis : et quómodo póssumus viam 
scire ? * Dicit ei Jesus : Ego sum via, et 
véritas, et vita : nemo venit ad Patrem, 
nisi per me. * Si cognovissétis me, et 
Patrem meum ütique cognovissétis : et 
ámodo cognoscétis eum, et vidístis eum. 


8 Dicit ei Philippus : Dómine, osténde 
nobis Patrem, et süfficit nobis. ? Dicit ei 
Jesus : Tanto témpore vobiscum sum: 
et non cognovístis me? Philíppe, qui vi- 
det me, videt et Patrem. Quómodo tu di- 
cis : Osténde nobis Patrem? t° Non cré- 
ditis quia ego in Patre, et Pater in me 
est? Verba quæ ego loquor vobis, a me- 
ipso non loquor. Pater autem in me ma- . 
nens, ipse facit ópera. !! Non créditis quia 
ego in Patre, et Pater in me est? 12 Alió- 
quin propter ópera ipsa crédite. Amen, 
amen dico vobis, qui credit in me, ópera 


9. NDLT? : -tro -vo. L'T?* (alt.) x. 

10. T: ééy v. IL] T Cierto PSP. [1000 
(in (mere 

11. XT (in.) ov el * uoe D: ótt 0. war. év èuoi 
xay ` èv To nator. NBDT* ori. NDT* uo. 

12. ILIS me. 


XIV. 7. Mais bientôt vous le connaîtrez. Grec : « et 
des maintenant vous le connaissez ». 

41. Grec : « croyez-moi, (croyez) que je suis dans 
le Père et que le Père est en moi; sinon croyez-le à 
cause de ces œuvres mêmes ». 


Jean, XIII, 36 — 


XIV, 12. ^85 


AE. Jésus intime (XEEL-XXE). — 1° (b). Prélude (XIV). 


êtes mes disciples, si vous avez de l'a- fo 3%6 


mour les uns pour les autres ». 1 Cor. 5 2, 
36 Simon Pierre lui dit : « Sei- procacia. 
MU où allez-vous? » Jésus 2 E 
dit: « Oà je vais, tu ne peux me Act. 435; 
Joa. 21, 18. 


Bre à présent; mais tu me suivras 
ensuite ». 7 Pierre lui dit : « Pour- 
quoi ne puis-je vous suivre à pré- 
sent? Je donnerai mon âme pour 
vous ». 38 Jésus lui répondit : « Tu wwe da 30 
donneras ton âme pour moi? En vyé- "^^^? 
rité, en vérité, je te le dis, un coq ne 
chantera pas que tu ne m'aies renié 
trois fois. 

XEW. ! » Que votre cœur ne se parare eis 
trouble point. Vous croyez en Dieu, ,Ie*5"s. 
croyez aussi en moi. ? Il y a beaucoup Pr? 


Marc. 14, 31. 
4 Reg. 2, 4. 
1 Joa. 3, 16. 


n!) vadit 


Eph. 6; 10. 
de demeures dans la maison de mon te na 


Pére; sinon, je vous l'aurais dit, car Ed 
. . , e F > 

je vais vous préparer un lieu. ? Et dun 
quand je m'en serai allé, et que je id 


vous aurai préparé un lieu, je re- Hebr. 6, 9-20; 
viendrai, et je vous prendrai avec rui. 1, 23. 
moi, afin que là où je suis, vous dyes 
soyez aussi. * Or où moije vais, VOUS Jon. 16,25; 
le savez, et vous en savez la voie ». — '" is 

» Thomas lui dit : « Seigneur, 
nous ne savons où vous allez; et 
comment pouvons-nous en savoir la 
voie? » * Jésus lui répondit : « Moi je 
suis la voie, la véritéet la vie. Per- 651 3. 
sonne ne vient à mon Pére que par Hebr. 10, 20. 


moi. * Si vous m eussiez connu, vous E 12. 
e 


Via, 
veritas et 
vita. 
Joa. 20, 25. 
Ps. 76, 20. 
Joa. 3, 8. 


Jon. 11, 25; 


auriez done connu mon Père; mais Joa. 4 D 
bientót vous le connaitrez et vous Hebr 10 docs. 
l'avez déjà vu ». B 

8 Philippe lui dit: « Seigneur, mon- Eadem 


trez-nous votre Père, et Wi nous suf- rüii visio. 


fit ». ? Jésus lui répondit : : «Il yasi ipee 
longtemps que je suis avec vous, et ,.. ,, a 
vous ne me connaissez pas ? Philip- , uc UM 
pe, qui me voit, voit aussi mon Pé- E3 n 20. 
Comment dis-tu, toi : Montrez- T. E 
nous votre Père? 1° Ne croyez-vous 4 i» i 
Hebr. 1, 3. 


point queje suis en mon Père, et que Tor 


; :9 Is. 10, 15. 
mon Pére est en moi? Les paroles E, 


que je vous dis, je ne les dis pas de 17, 21,12, 45; 


moi-méme. Mis mon Père, qui de- Ps. 189, 6 
1 Joa. 5, 7. 


meure en moi, fait lui-même les j^ 
œuvres. 14 Ne croyez- -VOUS point que uet 
je suis dans mon Père, et que mon Whi’ 


Pèreest enmoi? !? Croyez-le au moins dus "a 


à cause de mes œuvres. En vérité, en ‘ha ra” 


36-38. Fuite des Apótres et reniement de saint 
Pierre prédits. Comparer avec Matthieu, xxvi, 
31-35; Marc, x1V, 27-31; Luc, xxi, 31-33. 


31. Mon âme; d’autres traduisent : ma vie; mais 
la première expression, qui est celle de la Vul- 
gate et du texte grec, dit bien plus que la pre- 
miére (Glaire). 


5) Discours aprés la Cène, XIV-XVII. 


bi) Prélude, XIV. 


XIV. 1. Les discours contenus dans les chapitres 
Xiv-X yi comptent parmi les plus beaux morceaux 
de l'Évangile. « Il y a un sermon de la Cène qui 
me parait contenir toute notre religion, dit La 
Harpe, où chaque parole est un oracle du ciel; 
je ne l'ai jamais Iu sans une émotion singuliere, 
et que de fois je me suis dit ce que disait aux 
Pharisiens cet agent de la Synagogue, en s'excu- 
sant de n'avoir pas fait arréter Jésus-Christ (Jean, 
vit, 46) : Que voulez-vous? jamais homme n'a 
parlé comme cet Homme! et c'est un juif qui di- 
sait cela. Quel terrible arrét contre les chrétiens 
infideles! II m'est impossible, à chaque verset de 
ce sermon, de ne pas entendre un Dieu, et j'en 
suis aussi sür que si je lavais entendu en per- 
sonne ». 


6. « Comment Notre-Seigneur est-il la voie, la 
vérité et la vie? — Étant homme et Dieu tout 
ensemble, Notre-Seigneur est à la fois médiateur 

et fin. Il posséde tout ce qui nous manque, la 
gloire comme la grâce; mais son office propre 
est de nous mettre en possession de tous les 
biens. Ainsi il est: 1° La voie; puisqu'il nous of- 
fre le moyen de parvenir au ciel, soit en nous 
dirigeant par sa doctrine et ses exemples, soit en 
nous attirant par sa grâce, soit en nous y intro- 
duisant par ses mérites. 2° La vérité. Vérité ab- 
solue comme Verbe, il est devenu pour nous, 
comme Verbe incarné, la vérité révélée, la lumiére 
de la foi. C’est lui seul qui connaît le Père, qui 
le fait connaître et qui peut mener à lui. 3 La 
vie. Vie essentielle et infinie, comme Dieu, il 
est notre vie surnaturelle, comme Homme-Dieu ; 
car il possède en son humanité la plénitude de 
la vie divine, et son but en venant parmi nous 
est de nous y associer, par sa grâce d'abord et 
par la gloire ‘ensuite. Tous les biens sont donc 
réunis en sa personne et il n'y a rien à chercher 
hors de lui. Quand on la possède, on échappe à 
tous les périls, aux précipices, aux ténèbres, à 
la mort. Qu’on juge quelle grâce c’est de le bien 
connaître et pourquoi l'Apótre ne voulait pas 
d'autre science ». (L. Bacuez). 

10. Les œuvres, que vous me voyez faire et que 
vous adniirez. Ainsi c'est mon père qui parle et 
qui agit en moi (Glaire). 


42. Il en fera de plus grandes, au moins en ap- 
parence, selon Je jugement des hommes; mais 
les miracles du Sauveur gardent toujours leur su- 
périorité inaccessible. 
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Joannes, XIV, 13-27. 


IX. Intima Jesu (XILL - XXE). — 1° (b). Exordium (XIV). 
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13. B: erre. 

14. [L]F we. 

18. BT?: ryoyoers. | 
16. LT: fra ed vu. ... 7 
17. [L]T* (alt.) «vro et 
19. BT: týoere. 

20. [L]T* (pr.) vuets. 


t. LT: éorér. 


* 


que ego fácio et ipse fáciet, et majóra ho- 
rum fáciet, quia ego ad Patrem vado. 

13 Et quodcümque petiéritis Patrem in 
nómine meo, hoc fáciam : ut glorificétur 
Pater in Filio. ‘* Si quid petiéritis me in 
nómine meo, hoc fáciam. 

15 Si diligitis me, mandáta mea serváte. 
16 Et ego rogábo Patrem, et álium Pará- 
clitum dabit vobis, ut máneat vobíscum 
in ætérnum, !* Spíritum veritátis, quem 
mundus non potest accipere, quia non 
videt eum, nec scit eum : vos autem cog- 
noscétis eum,quia apud vos manébit, et 
in vobis erit. j 

18 Non relínquam vos órphanos : véniam 
ad vos. '? Adhuc módicum, et mundus me 
jam non videt. Vos autem vidétis me, quia 
ego vivo, et vos vivétis. ? In illo die vos 
cognoscétis quia ego sum in Patre meo, 
et vos in me, et ego in vobis. *! Qui ha- 
bet mandáta mea, et servat ea, ille est, 
qui diligit me. Qui autem díligit me, dili- 
gétur a Patre meo : et ego diligam eum, 
et manifestábo ei meípsum. 


?? Dicit ei Judas. non ille Iscariótes : 
Dómine. quid factum est quia manifes- 
tatürus es nobis teípsum, et non mundo? 
?3 Respondit Jesus, et dixit ei : Si quis 
diligit me, sermónem meum servábit, et 
Pater meus diliget eum, et ad eum venié- 
mus, et mansiónem apud eum faciémus : 
2 qui non diligit me, sermónes meos non 
servat. Et sermónem quem audistis, non 
est meus : sed ejus qui misit me, Pa- 
tris. 

?5 Hæc locütus sum vobis, apud vos ma- 
nens. ?* Paráclitus autem Spíritus sanc- 
tus, quem mittet Pater in nómine meo, 
ille vos docébit ómnia, et sággeret vobis 
ómnia, quæcümque dixero vobis. 

*! Pacem relínquo vobis, pacem meam 


22. NGKST: xot ri. 

23. LT: mooo uea. 

24. X* quur 

26. BT (in f.) éyo. 

13. A mon Père n'est pas dans le grec. 


92. Non pas lIscariote figure dans le grec entre 
parentbéses. 


Jean, XIV, 13-27. 
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XI. Jésus intime (XIIE - XXI). — 1° (5). Prélude (XIV). 


vérité, je vous le dis, celui qui croit 
en moi fera aussi lui-même les 
œuvres que je fais, et il en fera de 
plus grandes encore, parce que je 
m'en vais à mon Père. 

13 » Et quelque choseque vous de- 
mandiez à mon Père en mon nom, je 


Exaudita 
petitio. 
Joa. 16, 23. 


2 Mat.7,7; 21, 22, 


le ferai ; afin que le Pére soit glorifié Me i 9A 


dans le Fils. !* Si vous me demandez 
quelque chose en monnom, jele ferai. 

13 » Si vous m'aimez, gardez mes 
commandements. të Et moi je prierai 


Joa. 15, 7 ; 
UA 23. 

E 14. 

E 8, Syd 


Promissio 
Paracliti. 
Joa. 15, 10. 
1 Joa. 5, 3. 


mon Père, et il vous donnera un autre Rom. 13, 10. 


Paraclet, pour qu'il demeure éternel- 
lement avec vous, ‘7 l'esprit de vérité 
que le monde ne peut recevoir, parce 
qu'il ne le voit pas et ne le connait 
pas; mais vous, vous le connaitrez, 
parce qu'il demeurera au milieu de 
vous, et qu'il sera en vous. 

18 » Je ne vous laisserai pas orphe- : 
lins; je viendrai à vous. 1° Encore un 
peu ‘de temps, et le monde ne me 
verra plus. Mais vous, vous me verrez, 
parce que je vis et vous vivrez aussi. 
?? En ce jour-là, vous connaitrez que 
je suis en mon Pére, et vous en moi, 
et moi en vous. °?! Celui qui a mes 
commandements et les garde, c'est 
celui-là qui m'aime. Or celui qui 
m'aime sera aimé de mon Père, et 
moi je l'aamerai, et me manifesterai 
à lui ». 

?? Judas, non pas l'Iscariote, lui 
dit : « Seigneur, d'où vient que vous 
vous manifesterez à nous, et non au 
monde? » ?3 Jésus répondit et lui 
dit : « Si quelqu'un m'aime, il gar- 
dera ma parole, et mon Pére l'aimera, 
et nous viendrons à lui, et nous [ra 
rons notre demeure en lui; ?* celui 
qui ne m'aime point ne garde pas 
mes paroles. Or la parole que vous 


avez entendue n'est pas de moi, mais 


. de mon Pére, qui m'a envoyé. 


2 » Je vous ai dit ces choses, de- 
meurant encore avec vous. ?9 Mais le 
Paraclet, l'Esprit-Saint que mon 
Pére enverra en mon nom, 
seignera toutes choses, et vous rap- 
pellera tout ce que je vous ai dit. 

27 » Je vous laisse la paix, je vous 
donne ma paix; mais ce n'est pas 


Joa. 17, 21, 23; 


vous en- 


Joa. 17, 9. 
Lue. 24, 49. 
1 Joa. 2, 1. 
Hebr. 7, 25. 
Is. 61, 2-3. 
Joa. 17, 11; 
7, 39. 
Sap. 1, 4. 
1 Cor. 2, 14. 
Joa. $ 8. 
1 Cor. 4, 4. 
Ps. 84, 9; 
143, 1. 


Nova vita 
um eo in 
Patre. 

Act. 10, 41. 

Mat. 28, 20. 

Joa. 16, 22. 

B des 16e 

SEDIT 25. 
o 6, 2. 


? 


7, 33-34. 


Rom. 6, 9-10. 


Eccli. 2, 18. 
Joa. 14, '93 : 


117, 288 12, 26. 


Prov. 8, 17. 


Quæ est in 
caritate. 


Prov. 6, 21-22. 
Joa. 16, 27 ; 


Ap. 21,3. 
2 Cor. 3, 17. 
Eph. 3, “ee 
Ps. 49, 19. 
Jer. 5, 28. 


Joa.3, 34; b n 


1 Pet. 4 
Joa. a E 
12, 49 


Paraclitus 


docebit. 
Ex. 33, 11. 
Num. 12, 8. 
Bar. 3, 38. 
Joa. 1, 14. 
Joa, 15, 26 ; 
16, 7. 

1 Joa. 2, 1. 
Gal. 4, 6. 


Quse pax 
Christi. 


Joa, 16,12, 15. 


1 Cor. 2, 11. 


43. En mon nom. Prier au nom de Jésus-Christ 
c'est solliciter les gráces qui répondent à ses des- 
seins, les demander comme fruit de ses mérites, 
en se fondant sur ses promesses. — Je le ferai. 
Une telle priére est toujours exaucée. 


16. Paraclet; c'est-à-dire avocat, comme lex- 
plique la Vulgate elle-même dans la 1'* Épitre de 
saint Jean, chap. it, 4. — Eternellement avec 
vous. Ce qui prouve que l'Esprit-Saint a été pro- 
mis non seulement aux Apótres, mais encore à 
leurs successeurs dans la suite des générations 
(Glaire). 


22. Judas, non pas l'Iscariote. Ce Judas, frere 
de Jacques, est communément appelé Jude, pré- 
cisément pour qu'on ne le confonde pas avec Ju- 
das l'Iscariote. 
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Joannes, XIV, 28 — XV, 10. 


IT. Intima Jesu (XIEIE-XXI). — 1° (67). Jesus vivens in membris CXV). 
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Dre NT (p. didw.) vi. 

28. G rell.* (alt.) eor. [L]T* (pr.) ze. 

30. NABDT* rare. D evosiv (X: evoroa 8ðév. 
Al. : evoloxet). 

31. [L] * x. LT: rror tdwrer. 

4. NABLT?: uéygre et (6) : uévg. G {in m.) : 


avro. G!KS: vo TUE. 


do vobis : non quómodo mundus dat, ego 
do vobis. Non turbétur cor vestrum, ne- 
que formídet. 

?3 Audistis quia ego dixi vobis : Vado, 
et vénio ad vos. Si diligerétis me, gaude- 
rétis ütique, quia vado ad Patrem : quia 
Pater major me est. ?? Et nunc dixi vobis 
priüsquam fiat : ut cum factum füerit, 
credátis. 

30 Jam non multa loquar vobíscum : 
venit enim princeps mundi hujus, et in 
me non habet quidquam. ?' Sed ut cog- 
nóscat mundus quia diligo Patrem, et 
sicut mandátum dedit mihi Pater, sic fá- 
cio. Sürgite, eámus hinc. 

XV.'Egosum vitis vera: et Pater meus 
agrícola est. ? Omnem pálmitem in me 
non feréntem fructum, tollet eum : et 
omnem qui fert fructum, purgábit eum, 
ut fructum plus áfferat. ? Jam vos mundi 
estis propter sermónem, quem locütus 
sum vobis. ^ Manéte in me : et ego in 
vobis. Sicut palmes non potest ferre 
fructum a semetípso, nisi mánserit in 
vite : si nec vos, nisi in me manséritis. 
? Ego sum vitis, vos pálmites : qui 
manet in me, et ego in eo, hic fert fruc- 
tum multum : quia sine me nihil po- 
téstis fácere. 6 Si quis in me non mán- 
serit, mittétur foras sicut palmes : et 
aréscet, et cólligent eum, et in ignem 
mittent, et ardet. 

7 Si manséritis in me, et verba mea 
in vobis mánserint : quodcümque volué- 
ritis petétis, et fiet vobis. ? In hoc clari- 
ficátus est Pater meus, ut fructum plüri- 
mum afferátis, et efficiámini mei discipuli. 
? Sicut diléxit me Pater, et ego diléxi vos. 
Manéte in dilectióne mea. '° Si præcépta 
mea servavéritis, manébitis in dilectióne 
mea, sicut et ego Patris mel præcépta 


6. NDT*: (l. aura) auto. 

7. LT: eitýjoaoge. 

8. LT: yéryode. 

10. N (prse *"Eav-ày. uov. L'I?* (tert.) ue. 


98. De ce que je vais à mon Pére. Grec : « de ce 
que j'ai dit : Je vais à mon Père ». 


Jean, XIV, 28 — XV, 10. 
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EE. Jésus intime (XIM3E- XXI). 


— 1° (b?*). Jésus vivant en ses membres (XV). 


comme le monde la donne que je vous 
la donne moi-même. Que votre cœur 


1 Joa. 2, 20, 
27. 


Joa. 16, 33. 
Luc. 2, 14. 
Is. 66, 13. 


ne soit pas troublé, et qu'il ne s'effraie pan 95.7, 


point. 
28 » Vous avez entendu que vous ai 
dit moi-même : Je m'en vais, et je re- 


Eph. 2, 14. 


Philip. 4, 7. 


Cur ea 


proedieta., 


Is, 35, 10. 
Joa. 10, 29 ; 


viens à vous. Si vous m'aimiez, vous 13, 16 ; à, 26 ; 


vous réjouiriez de ce que je vais à 
mon Père, parce que mon Père est 
plus grand que moi. ?? Et mainte- 
nant je vous le dis avant que cela 
arrive, afin que, quand ce sera arrivé, 
vous croyiez. 

30 » Je ne vous parlerai plus guère; 
car le prince de ce monde vient, et il 
n'a rien en moi. ?! Maisafin que le 
monde connaisse que j'aime mon 
Pére, et que comme mon Pére m'a 
commandé, ainsi je fais. Levez-vous, 
sortons d'ici. 

XV.'» Moije suis la vraie vigne, et 
mon Père est le vigneron. ? Tous les 
sarments qui ne portent pas de fruit 
en moi, il les retranchera; et tous 
ceux qui portent du fruit, il les émon- 
dera, pour qu'ils portent plus de fruit 
encore. ? Vous ótes déjà purs, vous 
à cause des paroles que je vous ai 
dites. * Demeurez en moi, et moi en 
vous. Comme le sarment ne peut 
porter de fruit par lui-même, s'il ne 
demeure unià la vigne; ainsi vous 


non plus, si vous ne demeurez en Prov. 


moi. ? Moi je suis la vigne, et vous 
les sarments. Celui qui demeure en 
moi et moi en lui portera beaucoup 
de fruit; parce que sans moi vous ne 
pouvez rien faire. * Si quelqu'un ne 
demeure pas en moi, il sera jeté de- 
hors comme le sarment, et il séchera; 
et on le ramassera, et on lejettera au 
feu, et il brülera 

7 » Si vous demeurez en moi, et 
que mes paroles demeurent en vous, 
vous demanderez tout ce que vous vou- 


10,18 


Rom. 


nas. 


Luc. 21, 11. 


Joa. 16, 1, 16; 


13, 33. 


Ipse Patris 


mandata 
implet. 
Hebr. ?, 26; 
5, 11. 
Joa, 16, 12; 
,12, 31. 
Eph. 6, 12. 
UC EIS 
22, 53. 
Mat. 26, 46. 
Philip. 2, $. 


»/* vitis 
et 
palmites. 
Is. 5, 2, 4. 
Ps. 79, 9, 15. 
Mat. 21, 33. 


Ez. 36, 8. 


Eccli. 24, 22. 
? Philip. 1, l1. 


Joa. 13, 10 ; 
17, $. 
Eph. 5,25. 


Joa. 6, 56. 
Colos. l, 18, 
Pu à 17. 


Sap. 


Cant. 2, 

1 Joa. 1, i 
Joa. 17, 26. 
Is. 4, 2 
Ez. 17, 12. 
Ts. 26, 12. 
Os. 11, 8. 
2 Cor. 3, 5. 
Rom. 15, 18. 
11, 20. 
a 3, 10; 


Es. 15, 2. 2, 4. 
Is. 21, 22. 


In ipso 
manen- 
dum. 

1 Cor. 6, 17. 
Jac. n '?1. 
1 Joa. 2, 6. 


drez, et il vous sera fait. 8 C'est la Jea 14 15. 


Mare. 11, 


21. 


D» a 
gloire de mon Père que vous portiez TR 25; 


beaucoup de fruit, et que vous de- 
veniez mes disciples. ? Comme mon 
Pére m'a aimé, moi je vous ai aimés. 
Demeurez dans mon amour. '^ Si vous 
gardez mes commandements, vous 
demeurerez dans mon amour; comme 


Matia, 16. 
Is. 60, 21. 
Joa. 3, 36. 
Mat. 3, 17. 
1 Joa. 3, 1. 
Deut. 6, 5. 
Luc. 21, 32, 
Is. 58,11. 
Joa. 14, 23, 
ls, £l 
1 Joa. 3, 18. 


31, Pus 


98. Mon Pére est plus grand que mot. Jésus- 
Christ, en tant qu'homme, est inférieur à son 
Père ; mais ii lui est égal en tantque Dieu (Glaire). 


30. Vient, pour exercer sa cruauté contre moi. 
— Et il n'a rien en moi. Et il ne trouvera rien en 
mo qui lui appartieune (Glaire). 

. Mais je veux bien m'abandonner à sa fu- 
in et à sa rage, afin que le monde, ete. — « Cette 
expression : levez-vous, sortons d'ici, ferait croire, 
et cela trés vraisemblablement, que le reste du 
discours de Jésus a été tenu en chemin depuis la 
maison où se fit la Cène jusqu'à Gethsémani. La 
distance est de plus d'un kilomètre, le chemin trés 
abrupt ». (H.-J. Michon). 


5?) Corps du discours, XV-XVI. 


b23) Vie surnaturelle du Sauveur en ses 
membres, XV. 


XV. 4. Je suis la vraie vigne. L'image de la 
vigne est trés fréquente dans l'Écriture Sainte, 
parce que c'était une des cultures principales de 
la Palestine. 


^. Le sarment ne peut porter de fruit. Le divin 
Maitre veut nous apprendre à quel point nous dé- 
pendons de lui pour l'acquisition de la vie surna- 
turelle, son développement et son exercice. Il est 
la source unique de la gráce, tout ce que nous 
en avons dérive de lui et est à lui plus qu'à 
nous: ii y a entre lui et nous une union que l'on 
pourrait appeler substantielle, puisqu'elle est 
ui iria à celle que la seve établit entre une 
ge et ses branches. 
5. Sans moi vous ne pouvez rien faire. Enten- 
dus dans l'ordre de la grâce, ces paroles sont 
rigoureusement exactes. 


7. Si vous demeurez en moi. Demeurer en Jésus, 
C'est avoir été incorporé à lui par la grâce, et y 
persévérer par la volonté, vivre en sa société et 
sous sa dépendance. 
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Joannes, XV, 11-24. 


JN. Intima Jesu (XIII-XXE). — 1° (5?). Jesus vivens in membris (XV). 
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11 LE 

13. NDT?* tıs. 

14. N Dt (p. vu.) yee. NDLT*: (1. 
(T4: A) 

16. B: ocrzce. 

18. NDT?* vuov. 


00d) & 


servávi, et máneo in ejus dilectióne. 

“ Hæc locütus sum vobis, ut gaüdium 
meum in vobis sit, et gaüdium vestrum 
impleátur. !? Hoc est præcéptum meum, 
ut diligátis ínvicem, sicut diléxi vos. 
13 Majórem hac dilectiónem nemo habet, 
ut ánimam suam ponat quis pro amícis 
suis. !* Vos amici mel estis, si fecéritis 
qui ego præcipio vobis. 1 Jam non di- 
cam vos servos : quia servus nescit quid 
fáciat dóminus ejus. Vos autem dixi 
amícos : quia ómnia quaecümque audivi 
a Patre meo, nota feci vobis. 


I$ Non vos me elegistis : sed ego elégi 
vos, et pósui vos ut eátis, et fructum affe- 
rátis : et fructus vester máneat : ut quod- 
in nómine 
meo, det vobis. 17 Hsec mando vobis, ut 
diligátis invicem. 


cümque  petiéritis Patrem 


1$ Si mundus vos odit, scitóte quia me 
priórem vobis ódio hábuit. '? Si de mun- 
do fuissétis, mundus quod suum erat di- 
ligeret : quia vero de mundo non estis, 
sed ego eligi vos de mundo, proptérea 
odit vos mundus. 

20 Mementóte sermónis mei, quem ego 
dixi vobis : Non est servus major dómi- 
no suo. Si me persecüti sunt, et vos per- 
sequéntur : si sermónem meum servavé- 
runt,et vestrumservábunt.?! Sed hæc óm- 
nia fácient vobis propter nomen meum : 
quia nésciunt eum qui misit me. ?? Si non 
veníssem, et locátus fuissem eis, peccá- 
tum non habérent : nune autem excusa- 
tiónem non habent de peccáto suo. 

?3 Qui me odit, et Patrem meum odit. 
21 Si ópera non fecissem in eis qua nemo 
álius fecit, peccátum non habérent : nunc 

90. N: Tor Aóyov ov (D: tovs léyous ous). 


21 LI: Ets UGS. 

22. LT: &yooav (eti. 24). 

24. LT?: èmoiyoer. NBT: styooov. 

XV. 19. Si vous aviez été. Grec : « si vous étiez ». 
22. De leur péché. Grec : « de leurs péchés ». 


Jean, XV, 11-24. 
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NM. Jesus intime (XIIB-X XI) — 1» (5?'). Jésus vivant en ses membres (XV). 


moi-même j'ai gardé les commande- jJ» gi; 


ments de mon Père, et je demeure 4,7; 
dans son amour. 

1! » Jevousai dit ces choses, afin que 
ma joie soit en vous, et que votre joie Soo 
soit complète. !?* Voici mon comman- !6 "d 
dement, c'est que vous vous aimiez im 
les uns les autres comme je vous ai ps s 
aimés. !? Personne n'a un plus grand 19.15 1. 
amour quecelui qui donne sa vie pour ! Joa. 4, 10. 
ses amis. 14 Vous êtes mes amis, si 
vous faites ce que je vous commande. 
!$ Je ne vous appellerai plus servi- 


Qu:e 
niajor 


12. Mon commandement tout spécial et nou- 
veau. 


. 15 Ne sait pas ce que fait son maitre; il en 
ignore surtout les motifs, puisqu'il n'est pas tenu 
au courant de ses confidences. 


Joa. 10, 11. 
1 Joa. 3, 16. 
teurs, parce que le serviteur ne sait 
pas ce que fait son maitre. Mais je 
vous ai appelés mes amis, parce que 
tout ce que j'ai entendu de mon Père, 
je vous l'ai fait connaitre. 

16 » Ce n'est pas vous qui m'avez 
choisi, mais c'est moi qui vous ai 
choisis et vous ai établis, pour que 
vous alliez, et rapportiez du fruit, et 
que votre fruit demeure, afin que tout 


Prov. 30, 15. 


Hebr. 2, 15. 
Jac. 2, 23. 
Rom. 8, 15. 
Joa. 17,5; 


14, 10; 3, 29; 
32 


; 94. 


Ipse suos 
elegit. 
Deut. 26, 17. 
Joa. 6, 70. 
1 Joa. 4, 10. 
Is. 43, 22. 
Mat. 28, 19. 
Jac e 
Luc. ll, 13. 
Joa. 14, 13. 


ce que vous demanderez à mon Père Mare. 11, 24. 


en mon nom il vous le donne. !7 Ce 
que je vous commande, c'est que vous 
vous aimiez les uns les autres. 

18 ; Si le monde vous hait, sachez 
quil m'a eu en haine avant vous. 
'9 Si vous aviez été du monde, le 
monde aimerait ce qui est à lui; mais 
parce que vous n'étes point du monde, 
et que je vous ai choisis du milieu du 
monde, c'est pour cela que le monde 
vous hait. 

20 » Souvenez-vous de la parole 
que je vous ai dite : Le serviteur n'est 
pas plus grand que son maître. S'ils 
m'ont persécuté, ils vous persécute- 
ront aussi; s'ils ont gardé ma parole, 
ils garderont aussi la vôtre. ?' Mais 
ils vous feront toutes ces choses à 
cause de mon nom; parce qu'ils ne 


connaissent point celui qui m'a en- 5 


voyé. ?? Si je n'étais pas venu, et que 
je ne leur eusse point parlé, ils 
n'auraient point de péché; mais 
maintenant ils n'ont point d'excuse 
de leur péché. 

23 » Qui me hait, hait aussi mon 
Père. ?* Si je n'avais fait parmi eux 
les œuvres que nul autre n'a faites, 


1 Cor. 15, 31; 


Joa. 13, 34. 
1 Pet. 2,17; 
4, 8. 
Eph. 4, 3. 


Los odit 
mundus. 
Joa. 7,7. 
1 Joa. 3,13; 
4, 5. 
Mat. 5, 11. 
1 Pet. 4,12, 
Gal, 1, 4. 
Jac. 4, 4. 
Ap. 1$, 4. 


19. Ce qui est à lui, ce qui lui appartient en 
propre. — Je vous ai choisis. La vocation des Apó- 
tres a été toute gratuite, comme leur ministere 
ne tient que de Dieu son efficacité. 


Prov. 19, 7. 


Joa. 5, 4. 


Servus 
domino 
minor. 
Deut. 4, 9. 


Joa. 13, 16; 
16, 2 ; 14, 24; 


Prov. 1, 21, 


Mat. 22, 15. 


Joa. S, 19. 


3 


Rom. 1, 19. 
Mat, 11, 20. 


Idem 
Patris et 
Filii 
odium. 


Dcut. 32, 3-4. 


Joa. 7, 31; 


ils n'auraient point de péché; mais "ii 
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Joannes, XV, 25 — XVI, 14. 


IN. Intima Jesu (XIIE- XXE). — 1° (5?*). Promissa et solatio (XVD). 
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26. NBT?^* dé. DF (p. sec. amargos) uov. 

2. À: Tø xvoíw. 

3 ABT vui. 

4. ABLT (p. če) evróv (D* sq. avr.). 

7. AG!SLT'E (p. yàg) yo. B: 8 un H3. 

10. NBDT* we. 

ilaja LT: sc GO m LN av (BT!: dxgoe). 


autem et vidérunt, et odérunt et me, et 
Patrem meum. Sed ut adimpleátur 
sermo qui in lege eórum scriptus est : 
Quia ódio habuérunt me gratis. 

26 Cum autem vénerit Paráclitus, quem 
ego mittam vobis a Patre, spíritum veri- 
tátis, qui a Patre procédit, ille testimó- 
nium perhibébit de me : ?7 et vos testi- 
mónium perhibébitis, quia ab initio 
mecum estis. 

XVI. lc locütus sum vobis, ut non 
scandalizémini. ? Absque synagógis fá- 
cient vos : sed venit hora, ut omnis qui 
intérficit vos, arbitrétur obséquium se 
præstäre Deo : ? et heec fácient vobis, quia 
non novérunt Patrem, neque me. * Sed 
hæc locütus sum vobis : ut cum vénerit 
hora eórum, reminiscámini quia ego dixi 
vobis. ? Hac autem vobis ab initio non 
dixi, quia vobíscum eram. 

Et nunc vado ad eum, qui misit me : et 
nemo ex vobis intérrogat me, Quo vadis? 
ê Sed quia hæclocütus sum vobis, tristítia 
implévit cor vestrum. 7 Sed ego veritá- 
tem dico vobis : éxpedit vobis ut ego va- 
dam : si enim non abiero, Paráclitus non 
véniet ad vos : si autem abiero, mittam 
eum ad vos. 


5 Et cum vénerit ille, árguet mundum 
de peccáto, et de justitia, et de judício : 
? de peccáto quidem, quia non credidé- 
runt in me : ! de justitia vero, quia ad 
Patrem vado, et jam non vidébitis me : 
!! de judicio autem, quia princeps hujus 
mundi jam judicátus est. 

'? Adhuc multa hábeo vobis dicere : 
sed non potéstis portáre modo. .'? Cum 
autem vénerit ille Spíritus veritátis, do- 
cébit vos omnem veritátem : non enim 
loquétur a semetipso : sed quæcüumque 
audiet loquétur, et qua ventüra sunt an- 
nuntiábit vobis. !* Ille me clarificábit : 


26. L'esprit de vérité qui procéde du Pére figure dans 
le grec entre parenthéses. 


XVI. 5. Le commencement du verset est rattaché dans 
le grec au y. 4. 

Ht. Déjà n'est pas dans le grec. 

43. Quand cel Esprit de vérité sera venu. Grec: 
« quand celui-là sera venu: l'Esprit de vérité ». — Il 
vous enseignera toute vérité. Grec : « il vous guidera 
vers toute vérité ». 


Jean, XV, 25 — XVI, 14. 
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JN. Jésus intime (XINNE- XXI). — 1: (5?»). Promesses et consolations CXVI). 


maintenant, et ils les ont vues, et ils 
ont hai et moi et mon Père. ? Mais 
c'est afin que s'accomplisse ia parole 
qui est écrite dans leur loi : lls m'ont 
hai gratuitement. 

26 » Mais lorsque sera venu le Pa- 
raclet que je vous enverrai du Père, 
l'Esprit de vérité qui procéde du Pé- 
re, il rendra témoignage de moi; 
?! et vous aussi, vous rendrez témoi- 
gnage, parce que, dés le commen- 
cement, vous étes avec moi. 

XVI. ! » Je vous ai dit ceschoses,! 
afin HUE vous ne soyez point scanda- 
lisés. ? Ils vous chasseront des syna- 
gogues; et vient l'heure où quiconque 
vous fera mourir croira rendre hom- 
mage à Dieu : et ils vous feront 
ainsi, parce qu'ils ne connaissent ni 
mon Père ni moi. * Orje vous ai ditces 
choses, afin que lorsqu'en sera venue 
l'heure, vous vous souveniez que je 
vous les ai dites. ? Mais je ne vous les 
ai pas dites dés le commencement, 
E que j'étais encore avec vous. 

» Et maintenant je m'en vais à 
E lui qui m'a envoyé, et personne de” 


Sap. 2, 15. 


Ap. 16, 10-11. 


Joa. 19, 24, 
Ps. 66, 5 ; 
34, 19. 

Is 5,2. 
Jer. 18, 20. 


Paracliti 
testimo- 
nium. 
Joa. 14, 25, 
26 ; 16, 8. 
Gal. 4, 6. 
Rom. $, 9. 
Joel, 2, 28. 
Is. 59, 21. 
1 Joa. 5, 6. 
Ps. 8, 16 
Act. 4, 33; 
1, 8,22 5,32; 
nu 89 


o Per- 
CU On 
pr A 

TORIS 
is 29. 
Mat. 13, 21. 
Joa. vi "eo 
12, 


Mat. n 17. 
Act. 7, 58; 
Ep 1, dg © 


Joa. 15, 21. 
1 Cor. 2, 5. 
Rom. 10, 2. 


Deut. 8, 11. 
Ps 2b, 28. 


l Cor. 3, 1-2. 
Hebr. 5, 15. 
Mat. 9, 15. 
Tob. 12, 20. 
Eccle, 1, 5. 
Joa. 13, 36. 


I'aracliti 
promissio. 
Joa. Les 1, 


vous ne me demande : Où allez-vous? 1 Thes, 4, 12. 


$ Parce que je vous ai dit ces choses, 
la tristesse a rempli votre cœur. 
T Cependant moi je vous dis la vérité ; 
il vous est avantageux que moi je 
m'en aille, car si je ne m'en vais point, 
le Paraclet ne viendra pas à vous; 
mais si je m'en vais, je vous l'en- 
verrai. 

» Et lorsqu'il sera venu, il con- 


2 Cor. 2, Te 


Rom. 3, 4. 
Joa. 7, 39; 
14, 26. 

2 Cor. 5, 16. 
Hebr. 5, 14. 
Is, 28, 9. 


Judicabit 
Jer. 2, 19. 


vaincra le monde en ce qui IDE lee 16, ~ 
T et la justice, et le jugement : end um 


? Le péché, 
cru en moi; +° la justice, parce que 
je vais à mon. Père, et que vous ne 
me verrez plus; " et le jugement, 
parce que le prince de ce monde est 
déjà j jugé: 


parce qu'ils n'ont pas i 


oa. 9, 4l; 
22; 8,24; 
3, 18. 
1 Joa. 2, 1. 
Act. 3, 14. 
Rom. 4, 25; 
8, 34. 
Joa. 123, 3I. 
l Joa. 5, 18. 
Eph. 5, 13, 


> J'ai encorebeaucoup de choses et docebit. 


à vous dire, mais vous ne pouvez les 
porter à présent. !? Quand cet Esprit 
de vérité sera venu, il vous ensei- 

gnera toute vérité; car il ne parlera 
point de lui-méme, mais tout ce qu'il 
aura entendu, il le dira, et ce qui doit 
arriver, il vous l'annoncera. #4 Il me 


E 


a. 14, 4, 
, 22; 16, 29. 
l Cor. 3, 1. 
Act. l, 8. 
es 14, 17; 
. 32. 
m B 2% 
1 Cor. 2 10. 


25. La parole qui est écrite dans leur loi. Cette 
citation peut étre empruntée de Psaume Lxvitt, 
5 ou xxxiv, 19. 


"us Le Paraclet. Voir plus haut la note sur xiv, 


5*2») Promesses et consolations, XVI. 


XVI. 1. Synagogues. Voir la note sur Matthieu, 
1v, 23. 


3. Ils ne connaissent... Leur ignorance est 
coupable parce qu'elle est volontaire. 


1. Si je ne m'en vais point. Le Saint-Esprit ne 
devait se manifester qu'aprés le départ du Sau- 
veur 1? pour qu'il parût venir du Fils comme du 
Père, 2° pour que les trois personnes divines ap- 
parussent successivement dans leur ordre de pro- 
cession, 3? pour que les Apótres, ayant davantage 
senti le besoin de sa gráce, soient mieux disposés 
à la recevoir. 


9. Le péché. La malice de l’incrédulité du monde, 
effet et source de tant de crimes. 

10. La justice. La sainteté de celui qu'il a cru- 

cilié et que le Père appelle à partager sa gloire. 


41. Le jugement. Le châtiment de son prince, 
dépouillé de son empire, pour avoir méconnu sa 
saintelé. 


13. Il ne parlera point de lui-même. Le Saint- 
Esprit reçoit toules ses connaissances comme 
tout son être, du Père et du Fils; il ne peut donc 
parler ni témérairement ni faussement. 


494 


Joannes, XVI, 15-26. 


II. Intima Jesu (XIIL - XXE). — 1° (7°). Promissa et solatio (XVD. 


~w w TER ; «t 
Ayeta rai àvoyysAst duir. !? Iuvta bou 
&y& č natyo, iud or Où vovro sinov 
OTL £x TOÙ EUOÙ Aqwevon xoi GvuyyEhE Uuiv. 


~ ? 
16 Mizoov, xal où dewgeité ue, xal nav 
^ \ M 
quxgov, xal OWECTE ue, ÖTL UTC) TtQ0G TOY 
AY 5 ~ ~ > ~ 
zatégo. 7 Éinov oùv èx vv ua nTwy avTov 
* 2 , * ro = e , Co ~, 
21906 &AMjAovc* Ti toti TOUTO o heyet mur 
` ` ~ F * ; 
Mixoov xoí où dOewgsté ue, zai nav 
\ X , E LU 2 \ cC , 
LUXOUV xoi OWEOTE LE, AUL OTL EYW UTL(.yC 
z90G tov natega; '!P'"EAsyov ovv' Torto 
h 5 a ! \ F 2 M 
TL £OTww, O ÀÉVEL, TO LUXQOV; OÙX oidauev 
TL Laici. 
19Eyvw ovv 0 Incoùs ótt ŅIchov «vOv 
&geiv&v, xal einer eU roic: legi rovrov Enreite 
5 2 
uev aAÀAWÀcv, ori sinov: MixgOv xoi où 
~ 2 
JEUQEÎTÉ LE, xal nav uixgoov zal OWEOTE 
20 3 \ 2 ` ! C w a r 
ue; ^9 Aunv aunv Ayw vulv, OTL HAUVOETE 
xal JONVAGETE vucic, 0 ÔÈ x0ouoc zyagoetar 
vucic 08 Avztr 3105096, dak v] óan vuwv sic 
s [2 € 
Xuour yernoerou. — ? "HH vvvg órav uuxrm, 
3» 5 cs a J 
Avrnr Eye, OTLT]AO€v À wga aUtzC Orav dE 
yevvzom TO modio, OVAETL HVMUOVEUEL THS 
n 
dieu, dia Tv zagav oti èyewrý on &v- 
Fownoç siç trov zoouor. ?? Koi vues oùv 
D 
v ! a EN 9 
Avrmr uiv viv Eyere namv Ó8 OwouoL 
NS f i 
^v fo € OL 
VUUG, xal YUONOETOL uwv 7 XGQÓLG, zal 
tyv JuQuy uwv ovdeis aige ag duwor 
23 b 3 p MORE EC , 5 * 2, a $ 
xal éy éxetvm TH vi £Qa. ÊLE ovx ÉQUUTT- 
2 I 2 s 2 * ! C a a 
oste ovOév. Auv dunv àeyw vuir, OT. 
» r ~ 
OOA QV UÉTHOMTE TOY AUTÉQU £v TW OVOUUTÉ 
y ; C w 24 a » 2 2 , 
pov, duos vuir. Ec Got ovx nrnoute 
OÙdEY v TU OVOUUGTL MOV aiteite, xol 
AnyeodTe, iva Ñ yao vv 2) HERANOUUEVH. 
?5 'lTapra iv magowuuoic hehahnza “uir 
2 » vY « 9 2 , 3 
&ÀÀ EOYETOUL (0QU, OTL OUXEÉTL V TUQOO0- 
"uc ÀcÀnoun vui», gà 7t«QÓnoci« negl 
ais Aeon vuir, ali nuÿÿnoiu negè 
me ` 2 a C w 2 9 J 
rov naætgoç &vay/eMu Uuiv. °? Ev éxeivr 
cà [4 4 5 m 3E / p 5 L4 b 
T» NLUEQE £v TW OvOUGTL LOU GTHOEO TE, zal 


14. X* NABDT: Ayuyero 

15. N (pr. m.) * totum versum. BDET: (l. 
Aw.) laubave. 

16. LT: 2xér.. NBD[L]T* óz:-ner. (AGSXT). 

17. LT* éyo. 

48. D* "E4. ovv. LT: Ti or. t. 

19. GT* 8». 


quia de meo accípiet, et annuntiábit vobis. 
15 Omnia quacümque habet Pater, mea 
sunt. Proptérea dixi : quia de meo acci- 
piet, et annuntiábit vobis. 

16 Módicum, et jam non vidébitis me : 
et iterum módicum, et vidébitis me : quia 
vado ad Patrem. !* Dixérunt ergo ex 
discipulis ejus ad invicem : Quid est hoc 
quod dicit nobis : Módicum, et non vidé- 
bitis me : et íterum módicum, et vidé- 
bitis me, et quia vado ad Patrem? 
18 Dicébant ergo : Quid est hoc quod 
dieit, Módicum? nescímus quid lóquitur. 

'? Cognóvit autem Jesus quia volébant 
eum interrogáre, et dixit eis : De hoc 
quæritis inter vos quia dixi, Módicum, 
et non vidébitis me : et iterum módicum, 
et vidébitis me. ?? Amen, amen dico vo- 
bis : quia plorábitis et flébitis vos, mundus 
autem gaudébit : vos autem contristabí- 
mini, sed tristitia vestra vertétur in gau- 
dium. ?' Mülier cum parit, tristitiam ha- 
bet, quia venit hora ejus : cum autem 
pepérerit puerum, jam non méminit pres- 
súræ propter gaüdium, quia natus est 
homo in mundum. ?? Et vos ígitur nunc 
quidem tristitiam habétis, iterum autem 
vidébo vos, et gaudébit cor vestrum : et 
gaüdium vestrum nemo tollet a vobis. 

?3 Et in illo die me non rogábitis quid- 
quam. Amen, amen dico vobis : si quid 
petiéritis Patrem in nómine meo, dabit 
vobis. ?* Usque modo non petistis quid- 
quam in nómine meo : pétite, et acci- 
piétis, ut gaüdium vestrum sit plenum. 

.?5 Haec in provérbiis locútus sum vobis. 
Venit hora, cum jam non in provérbiis 
loquar vobis, sed palam de Patre annun- 
tiábo vobis. ?5 In illo die in nómine meo 
petétis : et non dico vobis quia ego rogábo 


20. LT* (alt) ó&. 

22. LT: ver utv 2. &&eve et : doet. 

23. [L]T* ór.. LT: er zo (pros aE Too 
bu. Ë TO Ow. u. 

25. GKST[LH]* 222. LT: éxeyy. 

19. Vous vous demandez les uns aux autres ce que 


j'ai dit. Grec : « vous discutez ensemble sur ce que 
jai dit ». 


Jean, XVI, 15-26. 


495 


EL. Jésus intime (XIME-XXI). — 1° b”). Promesses et consolations (XVI). 


glorifiera, parce qu ‘il recevra de ce; 


qui est à moi, et il vous l'annoncera. 
'5 Tout ce qu'a mon Pére est à moi; 
c'est pourquoi j'ai dit qu'il recevra de 
ce qui est à moi, et vous l'annoncera. 

16 ; Encore un peu detemps, et vous 
ne me verrez plus; et encore un peu 
de temps, et vous me verrez, parce 
que je vais à mon Père ». '? Alors 
plusieurs de ses disciples se dirent 
l'un à l'autre : « Qu'est-ce qu'il nous 
dit : Encore un peu de temps et vous 
ne me verrez plus; et encore un peu 
de temps et vous me verrez, parce 
que je vais à mon Père? » 18 Ils di- 
saient donc : « Qu'est-ce qu'il dit : 
Encore un peu de temps? Nous ne 
savons ce qu'il veut dire ». 

19 Or Jésus connut qu'ils voulaient 
linterroger, et il leur dit : « Vous 
vous demandez les uns aux autres ce 
que j'ai dit : Encore un peu de temps 
et vous ne me verrez plus; et encore 
un peu de temps et vous me verrez. 
20 En vérité, en vérité, je vous le dis, 
vous gémirez et vous pleurerez, vous, 
mais le monde se réjouira; vous se- 
rez tristes, mais votre tristesse se 
changera en joie. ?' La femme, lors- 
qu'elle enfante, a de la tristesse, 
parce qu'est venue son heure ; mais 
lorsqu'elle a mis l'enfant au jour, 
elle ne se souvient plus de sa souf- 
france, à cause de sa joie, de ce 
quun homme est né au monde. 
22 Vous donc aussi, vous avez de la 
tristesse; mais je vous reverrai, et 
votre coeur se réjouira, et personne 
ne vous ravira votre joie. 

23 » Et en ce jour-là vous ne m'in- 
terrogerez plus sur rien. En vérité, 
en vérité, je vous le dis : Si vous de- 
mandez quelque chose à mon Père en 
mon nom, il vous le donnera. ?* Jus- 
quici vous n'avez rien demandé en 
mon nom : Demandez et vous rece- 
vrez, afin que votre joie soit com- 
pléte. 

25 » Je vous ai dit ces choses en pa- 
raboles. Vient l'heure où je ne vous 
parlerai plus en paraboles, mais oü 
je vous parlerai ouvertement de mon 
Père. * En ce jour-là vous deman- 


Joa. 12, 16; 


16 ; Li 26. 
Colos. 2h 2 
2 Cor. 3, 18. 


Joa. 17, 10 ; 


1, 14. 


Jesus 
videndus 
et modi- 
cum non 


videndus. 
Joa.l4, 19,28; 
7, 33; Ted 33, 


Mat. ' 26, '32. 


Marc. 16, Ua 


Ap. 3, 11. 
Eph. 4, 8. 


Sap. 2, 1. 
Is. 38, 1I. 
Joa. 8,51. 


Joa. 7, 36. 
Agg. 2, 7. 
Is. 54, 7 ; 
26, 20-21. 


Luctus iu 
gaudium 
cedens. 
Deut. 32, 7. 
1 Cor. 2, 14. 
Luc. 24, 25. 
Lam. 1, 2. 
Sap. 14, 28. 
Prov. 2, 14. 
Jer. 31, 13. 
Luc. 27, 17. 
Joa. 16, 6. 
Is. 51, 3. 
Mat. 25, 21. 
Luc. 16, 25. 
Tob. 3, 22. 
Ps. 29, 12. 


lcs E 2e 
21, 3 ; 37, 3. 
Gen. 3, 16. 


Luc. 1, 5, 58. 


Eccli. 25, 17. 


2 Cor. 2, 7. 


1 Pet. 1, 6, 7. 


Gen. 21, 6. 
Is. 60, 5 

Rom. 6, 9. 
Is. 35, 10. 


Luc. 24, 41, 52. 
Is.35,10; 66,14. 


Petens 


exaudietur 


Jer. 31, 34. 
Ps. 50,8, 
Joa. 14, 20. 
1 Joa. 2, 20. 
Eph. 3, 20. 
Rom. 8, 26. 
Joa. 15, li. 
2 Cor. 4, 17. 
Luc. 6, 38. 
Mat. 23, 21. 


quia ad 
Patrem 
vadit. 
Joa. 10, 6. 
Mat. 13, 11. 
Is. 33, 17. 
Ps. 88, 16. 
l Joa. 3, 2. 
Joa. 1, 51. 
Act. 1, 3. 


16. Encore un peu de temps. Jésus allait mou- 
rir dans quelques heures. 


29, Je vous reverrai. Allusion à la résurrec- 


tion. 


23. En ce jour- -là, au temps marqué par le se- 
cond modicum du Y. 16. 


24. Vous n'avez rien demandé. Les Apôtres n'a- 
vaient pas assez réfléchi sur la qualité de média- 
teur du divin Maitre et n'en avaient pas assez 
profité. 


25. Sous le nom de paraboles, les Hébreux com- 
prenaient tout discours figuré ou énigmatique 
(Glaire). 

26. Je ne vous dis pas que je prierai. Jésus ne 
cessera pas d'intercéder pour eux, mais ils n'ont 
pas à savoir s'il s'emploiera pour eux, parce que 
son Pére ne peut pas ne pas l'aimer, leurs dispo- 
sitions envers son Fils (y. 27) suffisant pour leur 
assurer son amour et ses béacdic iona 
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Joannes, XVI, 27 —XVII, 8. 


KT. Intima Jesu (XIEIE-XXI). — 1° (5?). Oratio pro se, suis et Ecclesia (XVID). 


2 Li [4 ~ e 2 `~ 3 lá \ 
ov À&yco Vuiy Ort EYW ÉQUTNOW TOV NA- 
TÉQu mgl vu ?' aUrOc yoo Ò mor 
pihet vpug, Ort dust uÈ nsquÀmxors xai 
, et DENEN ` ~ £9 S 
NENLOTEVXOTE Óri ÈW NAQ TOU FEOV ZENA- 


J'or. 


dujÀv9'u sig vov xoouov nahy épi TOY 


28?FEpAJor naga vov norgog xci 


XOOLOV xai THOQEVOLAL 7tQOG TOY HUTEQU. 
29 Aéyovour avo ot uaFnrai uvtov’ "Ios, 
vor naónoie ÀeÀsig xoi nagouuav ovÓc- 
e» y 5 
plav syes. | ?? Nov oidauer ötri oidaç 
37 ~ 
TNAVTO, 4AL OÙ YQELAV EYELS tva TİG OE ÈQWTE' 
3 ; , €} 2 \ (od PET 
£v TOUT() TOTEVOLEY ÔTL TO FEOV EENAVEG. 
2 ~w e / 
31 "Anexgí9y avrois 0. InooUg "grt n- 
, 32 > , » et ` d 3 $ 
oTevete; P^ lidoù, EQysrot woa xai vov ĉi- 
Avder, tva oxoomodnte Exaotos siç TG 
» ANN , 2 a v3 > 05 D 
tdia xai EE pOvoY GATE xoi oUx siut uo- 
33 Taudta 
AthdAnxo duty, tra v duoi signrgv £ymrt. 
"Ev ta xóouc F piv Sere dhà Jugoëire, 
yw vevixqxo TOY xooguoor. 
XVII. Tovro iA&Agosv 0 "Igoovg, xoi 


e«t € A 2.3 I Y £ 
VOG, OTL O NOTNO LET ELOV EOTI. 


3 o2 A 2 M ew c 5 4 2 
én»oe rovc OGYUAUOUS uvtov siç TOY ov- 
ouvor xai sine llársg, énivder m wow 
dotaooyv oov tov vi0v, iva xoi 0 vióg OOV 
à 2 1. ` 20 2 GES | , 
očaoy Ot, “xadwç EUWxUG «UT( EEovotuy 
AÜONS OUpx06, iva nav 0 deðwraç "ÒT, 
won a)roic Cuv uiwmor. ? Atty dé otiw 
5j altivioc WÅ, iva JIVWOXWOL Ot, TOV LOVOV 
2 \ a * à 2 Li ^ 2 UL 
GAndivoy sor, xoi ov &nzottiAocg Inoovv 
Xo6Tor. 

Eyo os £óóEnoa ini TÅG nc, TO £oyov 
> , e óZà , ou , > 8 ` 
éTehelwoa, 0 déedwxds uot iva 7tOL OC xal 
viv Ó0to00v HE OV, NATEQ, NOQA CEUVTW 
t) Ó0E» 5 tiyor ngo roU TOV xoouov sivet 
naga ooi. 9 '"Éqavéow0« cov v0 0voua volg 
2 j A Li , 9 God , 
&vd'guiztoic, ovs Ó£Ótx&g LOL EX TOU HO OUO. 
NUNG W 5 A > ` $ ` s 
Zoi nouv, xoi iioi avtovg dédwzas, xoi Tor 

~ w ^w 
Àdyor oov verqonxao. | Nüv syvwxav óu 

jé © f r N ~ , 8 V 
NÉVTO, 000 Ó£ÓcoX&G (LOL, Tta QU. COV £OTlV,? OTL 

Nec 7 [4] aF LA e 2 ~ M 
To Qn uova, 6 JEdwra mor, Ó£0cx0 atol, zal 


27. NAL* 78. BCDL: (l. deov) zrec00;. 

28. D* 8672. m. rov m. LT: èx (l. ztaga). 
29. [LIT evzg. LT+ èr. 

31. BCT* o. L: meotevere: sine interrog. 
32. LT* »ir. T: «cui. 

33. GKST: 91. Zyece. 


= 


Patrem de vobis : ?? ipse enim Pater amat 
vos, quia vos me amástis, et credidístis 
quia ego a Deo exívi. ?? Exívi a Patre, et 
veni in mundum : iterum relínquo mun- 
dum, et vado ad Patrem. 


?? Dicunt ei discipuli ejus : Ecce nunc 
palam lóqueris, et provérbium nullum 
dicis : ?? nunc scimus quia scis ómnia, et 
non opus est tibi ut quis te intérroget : 
in hoc crédimus quia a Deo existi. 

?! Respóndit eis Jesus : Modo créditis? 
?? ecce venit hora, et jam venit, ut dis- 
pergámini unusquísque in própria, et me 
solum relinquátis : et non sum solus, quia 
Pater mecum est. ?? Hæc locütus sum 
vobis, ut in me pacemhabeátis. In mundo 
pressüram habébitis : sed confidite, ego 
vici mundum. 

XVI. [æc locuütus est Jesus : et sub- 
levátis óculis in coelum, dixit : Pater ve- 
nit hora, clarifica Filium tuum ut Filius 
tuus clarificet te : ? sicut dedisti ei potes- 
tátem omnis carnis, ut omne quod de- 
disti ei, det eis vitam ætérnam. ? Hac 
est autem vita ætérna : ut cognóscant te, 
solum Deum verum, et quem misísti Je- 
sum Christum. 


^ Ego te clarificávi super terram : opus 
consummávi, quod dedísti mihi ut fáciam : 
? et nunc clarifica me tu, Pater, apud te- 
metipsum, claritáte, quam hábui, prius 
quam mundus esset, apud te. * Manifes- 
távi nomen tuum homínibus, quos dedísti 
mihi de mundo. Tui erant, et mihi eos 
dedisti : et sermónem tuum servavérunt. 
1 Nune cognovérunt quia ómnia quæ de- 
disti mihi, abs te sunt : 8 quia verba quæ 


1. LT: èrapas … eimev eb : ive o vi. 
2. ACT?: dwo7. 

3. ADT: qwooxsocw. 

4. NABCLT: zelewocc. 

6. LT: #dwxas (bis et 7 s.) et 


TeTQQnuay 


| el xà uo). 


7. ABL: ëdwxas. NBC: &ow. 


Jean, XVI, 27 — XVII, 8. 
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EE. Jésus intime (XINE-X XE). 


— 1° (?). Prière de Jésus pour l’Église (XVII). 


derez en mon nom; et je ne vous dis 4% ipse 
pas que je prierai mon Père pour "sab: 
VOUS ; 

aime, parce que vous m'avez aimé, et 5,7. 
que vous avez cru que c'est de Dieu yo. 1127, 
que je suis sorti. ?? Je suis sorti de '^ *!;'^ 5 
mon Pére, et je suis venu dans le 
monde; je quitte de nouveau le mon- 
de, et je vais à mon Pere ». 

29 Ses disciples lui dirent : « Voilà Şefi 
que maintenant vous parlez ouverte- s 52. 
ment, et vous n'employez aucune pa- gom. 10, 29. 
rabole; ?? maintenant nous voyons Joa, 21,17; 
que vous savez toutes choses, et que "^^ iu 
vous n'avez pas besoin qu'on vous in- 
terroge; en cela nous croyons que 
c'est de Dieu que vous étes sorti ». 

3! Jésus leur répondit : « Vous qose eon- 
croyez maintenant? ?? Voici que vient Pas is, 
une heure, et déjà elle est venue, où 5131 
vous serez dispersés, chacun de son y Posse, 
côté, et me laisserez seul; cependant 7,3; 33, 7- 
je ne suis pas seul, parce que mon Fe B 
Pére est avec moi. ?? Je vous ai dit DM 
ces choses, afin qu'en moi vous ayez Eph. d 2n. 


2, 6. 
la paix. Dans le monde vous aurez des 


27 eap mon Père lui-même vous 17,2. 
Hebr. 7, 25; 


s a 38. 
Joa.8,12; 13, 3. 


Hebr. 11, 33. 
1 Joa. E 
tribulations, mais ayez confiance, j'ai nord 
. 15,7; 
vaincu le monde ». 14, 27. 
4 2 : : b?) Oratio 
XVII. Jésus parla ainsi; puis, "cusa. 
levant les yeux au ciel, il dit : « Mon Quæ vita 
Père, elle est venue l'heure; glorifiez zo. 11, 30. 
votre Fils, afin que votre Fils vous o nu. 
z : à 1 244, 8. 
glorifie; ? puisque vous lui avez donné soa. 1: 14; 
s : 3,31;12,23,28. 
puissance sur toute chair, afin que, ‘Cor 5, is 
quant à tous ceux que vous lui avez XT d. 
donnés, il leur donne la vie éternelle. xai. 
. 3 ; 
* Or la vie éternelle, c'est qu'ils vous e 7 26! 
£ 5, 
connaissent, vous B vrai Dieu, et pus p 
1 Cor. 8, 6. 
celui que vous avez envoyé, Jésus- Mn 
Christ. Bar. 3, 18. 
inc Moi, je vous ai glorifié sur la impletum 
Pat 
terre ; j ai consommél'ceuvre que vous manda- 
tu 
m'avez donnée à faire;? et maintenant 300. 4, #1; 


195 30. 
vous, mon Père, glor Te moien VOUS- Is 10,23. 


Philip. 2, 8. 
méme de la gloire que j'ai eue en vous ps. 109, 1,3. 


avant que le monde fût. * J'ai mani- ,"* mm 
festé votre nom aux hommes que vous e > H 
m'avez donnés; ils étaient à vous, Joa. 6 ii 
vous me les avez donnés, et ils ont ES ig 1 15; 
gardé votre parole. 7 Maintenant ils S 11; 
ont connu que tout ce que vous m'avez s pet 116-17. 
donné vient de vous; 8 parce que je^ ox à 12. 
leur ai donné les paroles que vous ji, jT 
BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Joa. 14, 20,16 ; 


31. Vous croyez maintenant? Pensez-vous que 
votre foi soit pleine et entiére? L'épreuve pro- 
chaine va vous démontrer sa faiblesse. 


33. J'ai vaincu le monde; et par ma victoire, je 
vous ai mérité les gráces nécessaires pour le 
vaincre aussi vous-mémes (Glaire). 


b3) Conclusion. — Prière du Sauveur pour 
lui-même, ses Apótres et son Église, XVII. 


XVII. 2. Toute chair, toute créature humaine. 


3. La vie éternelle, c'est... La foi est la condi- 
tion du salut, elle est déjà une vision commencée 
et une sorte d'initiation à la vie bienheureuse. 
— Vous seul vrai Dieu, et... Jésus-Christ. Il ne 
faut pas méconnaitre le vrai Dieu. comme les 
paiens, ni rejeter Jésus-Christ, comme les Juifs. 


6. Votre parole, mon enseignement. 
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Joannes, XVII, 9-22. 


IX. Intima Jesu (XINE-X XI). — 1° (0?). Oratio pro se, suis et Ecclesia (XVID. 


p 2 asi €t 
e)rol iAeflov, xoi Eyrwouy Amd Ort 
\ ET Apes 2 D , €t I4 
naga Gov é£pÀJov, xal émiortvOGY OTL -OV 
UE QNEOTELLEG. 

9 Eya msgè avtov ÉQWTU" oU ntg TOV 
xóouov igurG, dÀÀd negi wv Ó£Ócxdc Hot, 
c t d-e d0 \ vo A , ?»5 
OT coL slor ' xai và EUX navra OQ ¿OTL 

A A NEN ld ` ; 5 2 ^ 
xai và où ud, xoi dsdobaouat Ev GUTOc. 
44 M 2 7 2 NEED ae d M T 

Kol ovxétT sid àv TO x00u&, xai oro 
D 62 H 3 NO N , DA 
èv TO 2000 clol, xal èyw mnooc OE EQYOUU. 

1 lé 2 \ 9 Dal 2 / 

Ilureo Gyre, v5jozoov avtovg v tw ovo- 

, e ! , e * a 
uati oov, oUc dédwxas uot, tva wo tv 
S € ^ 42 [0 LA 3 2 S 3 
xoduc 7 UEÏG. OTE nuny UET? avTwy £v 
em LA | ` 3 La 2 \ 9 ^V 2 ; 
T() X004, ÈY ir190vv GUTOUG Ev TØ OvO- 
r : a ! , > 7 ` 
uari cov oUc ÓsÓwxcc uoi Epúlaga, xal 

P] b] D ? ct 2 d ? \ c CA m 
ovÓsig EE aUrOv GHWAETO, El UT) 0 VLOG THG 
2 , [44 [4 A a 
anwhsiaç, tva 7; yapn nÀnoo21. 

13 ~ 4 [4 23 ` ^ 

Nov dE mg0g os toyouot, xal Tauta 
LE 3 mw 2 [44 Y ` \ 
Aalw Ev TW X00, iva &X0000 TV agav 

s ? ` , 9 [4 ^ 14 E \ 
TNV EUNV HENANQWUEVNY EV ŒUTOL. yw 
dsdwxa a)roiG TOv ÀOyoOv oov zal 0 ZOOLOG 
&uioqosv aùtoúçg, ótt oUx sloiv Ex TOU x0- 
ouov, xaJwuc iyw oùz siui ix TOU xoouov. 
45 O 2 D Cr xy 2 \ 9 —- I4 

Ux ÉQUTO LVA HONG (.UTOUG £X TOU ZO OLOV, 
di iva TNONONG «rovg ix TOÙ novmgov. 
16 2 D La 2 D \ 3 NC 

Ex vov x0ouov ovx slol, xad G yw èx 
TOU XÜOUOU OUX ciui. 

11 Ayluoov avtovg èv T) aandel cov: č 
1oyos © ooç dhýdsd ion. 18 Kapag uè 
ld 
dTÉOTELRUG cic TOY X0OUOY, X(./0) GTEOTEL 
atog siç tov x0ouor !? xoi vnig a/tuv 

31 DEC H > , o ` 2 35. 
yo ayiibw iuovrór, iva xoi œUTOoi wow 
[4 [4 p. 2 , 

r'yaouEvor &v anda. 

20 Ov z:soi rovrov dE £go uovov, GA 
xai neol TOY TMOTEVOUVTUY ia TOU ÀOyoV 

2 2 ~ > 2.0 DE , e 5 ` 
«vUTQY EIG ELE, ^' tva NAVTEG EV WOL, LATWE 

Li rd 5 2) \ 2 \ 3 £ [44 * 
OV, n&rsQ, àv uot ayw £v ool, iva xoi 
atol iv muiv èv doiv, (va O K0OUO0G T- 
orsvom ótt Où ue üzéortÀac. *? Kol éyo 

a 
viv otav, 5v dðeðwxdç uot, dedwza av- 


8. [L]* x. ëyr. 

41. LT: xéyà. G rell. : à 940. (D: 9. Seml. : 
wc). 

a LT* àv ro xóou. BCT: à déd. [L] TF xat 
(a. èpú2.). 

43. DT (p. à) zovzo. NABT?: èv éaurois (C: 
èv vois naodicus éavtov). 

14. D: Eya ðt &)oxo tov idyov cov i» aurois. 

15-16. X*. 45. B* x zoù xoouov. 16. NBCDT 
ponit ovx eut post yw. 


dedisti mihi, dedi eis : et ipsi accepérunt, 
et cognovérunt vere quia a te exívi, et 
credidérunt quia tu me misisti. 

* Ego pro eis rogo : non pro mundo 
rogo, sed pro his quos dedísti mihi, quia 
tui sunt : +° et mea ómnia tua sunt, et tua 
mea sunt : et clarificátus sum in eis. !! Et 
jam non sum in mundo, et hi in mundo 
sunt, et ego ad te vénio. 

Pater sancte, serva eos in nómine tuo, 
quos dedísti mihi : ut sint unum, sicut et 
nos. 1? Cum essem cum eis, ego servábam 
eos in nómine tuo. Quos dedisti mihi, 
custodívi: et nemo ex eis périit, nisi fílius 
perditiónis, ut scriptüra impleátur. 


13 Nunc autem ad te vénio : et hzc lo- 
quorin mundo, ut hábeantgaüdium meum 
implétum in semetípsis. !'* Ego dedi eis 
sermónem tuum, et mundus eos ódio há- 
buit, quia non sunt de mundo, sicut et 
ego non sum de mundo. !? Non rogo ut 
tollas eos de mundo, sed ut serves eos a 
malo. 45 De mundo non sunt, sicut et ego 
non sum de mundo. 


17 Sanctilica eos in veritáte. Sermo tuus 
véritas est. !$ Sicut tu me misisti in mun- 
dum, et ego misi eos in mundum. +° Et 
pro eis ego sanctífico meipsum : ut sint 
et ipsi sanctificáti in veritáte. 


20 Non pro eis autem rogo tantum, sed 
et pro eis qui creditüri sunt per ver- 
bum eórum in me: ?! ut omnes unum sint, 
sicut tu Pater in me, et ego in te, ut et 
ipsi in nobis unum sint : ut credat mun- 
dus quia tu me misisti. ?? Et ego clari- 
tátem quam dedisti mihi, dedi eis : ut 


17. ABCDT?* cov. N transit ab «479. ad se- 
quens «479eío. 

19. NA[L] T?* &yo. 

20. NABCDT: suorevovrov. 

21. [L]T* (altus 

22. LT: Kyo et : Éduwxas. T* &ouev. 


XVII. 42. Quand j'étais avec eux. Grec : « quand 
j'étais avec eux dans le monde ». 
47. Dans la vérité. Grec : « dans votre vérité ». 


Jean, XVII, 
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LI. Jésus intime (XIII-XXI). — £ (6°). Prière de Jésus pour l’Église (XVID). 


m'avez données; et ils les ont reçues, 
etils ont connu véritablement que c'est 
de vous que je suis sorti, et ils ont 
cru que c'est vous qui m'avez en- 


pos — EINE s 
? » Moi, je prie pour eux; je ne gosat, 
prie point pour le monde, mais pour Rom. 5, 34. 
ceux que vous m'avez donnés, parce Lue. 23, 54. 
qu'ils sont à vous; !? car tout ce qui Her.7, zs. 
est à moi est à vous, et tout ce qui est ? Cor. 3, 18. 
à vous est à moi; et j'ai été glorifié en Sap. 152. 
eux. !! Et déjà je ne suis plus dans deem 
le monde, et eux sont dans le monde, Su 
et moi Je viens à vous. [mer 
» Pére saint, conservez en votre EAE 
nom ceux que vous m'avez donnés, Eph. 4 38. 
afin qu'ils soient une seule chose, 1 Gr. 6 17; 
comme nous. '? Quand j'étais avec ar.3, 10. 
eux, je les conservais en votre nom. 10, 16;25 37. 
Ceux que vous m'avez donnés, je les 2 2e. 17. 
ai gardés, et pas un d'eux n'a péri, so» 15, is; 
hors le fils de la perdition, afin que «i»; 
l'Ecriture fût accomplie. Act, 1, 16 20. 
13 » Mais maintenantje viens à vous; Serventur 
et je dis ces choses dans le monde, „Joa. 15 15, 
pour qu'ils aient en eux ma joie com- Euc.6, 2 
plète. 14 Moi, je leur ai donné votre Rom. 1,1-2. 
parole, etle monde les a eus en haine, 7952527. 
parce qu'ils ne sont point du monde, 4 Bes. 11. 
comme moi-même je ne suis pas du Joa 3,31, 
monde. !? Je ne demande point que EE 
vous les ôtiez du monde, mais que! Joa. 3, 12; 
vous les gardiez du mal. !$ Ils ne sont Mat. 6, 13. 
point du monde, comme moi-même | 
je ne suis pas du monde. 
iT » Sanctifiez-les dans la vérité. Sani 
Votre parole est vérités 18 Comme 5% 
vous m'avez envoyé dans le monde, PF" 5, 


moi aussi, je les ai envoyés dans le?**$5945 
monde. +° Et pour eux je me sanctifie "*155:55; 


moi-même, afin qu'eux aussi soient 487,1. 
sanctifiés en vérité. 2, 11, 7, 27. 

20 » Je ne prie pas pour eux seule- Pro suis 
ment, mais encore pour ceux qui, idco. 
par leur parole, croiront en moi; DE 
21 afin qu'ils soient tous une seule Rom. 10, 17. 


E A Eph. 4, 4. 
chose, comme vous, mon Pére, étes Ee. 


en moi, et moi en vous; qu'ils soient ? Cr. 12, 15. 
de méme une seule chose en nous, et 


4, 32, 
3 + Q E 3 p Pn 
Joa. 12, 8 
qu ainsi le monde croie que c'est vous Jos 12 28; 


] y 4 23 — 13, 34. 
qui m'avez envoyé. ** Pour moi, je , 33% s, 
5 1 Gal. 3, 28. 
leur ai donné la gloire que vous a 


m'avez donnée, afin qu'ils soient une Philip. 1, 27. 


9. Je ne prie point pour le monde. Yl s'agit ici 
de prieres spéciales que Jésus faisait pour ceux 
qui lui étaient plus chersou dont la veriu impor- 
tait davantage à ses desseins. Seulement la prière 
qu'il fait pour tous, reste inefficace pour ceux 
qui mettent obstacle à ses effets par leur obsti- 
nation volontaire. 


12. Le fils de la perdition ; hébraisme, pour ce- 
lui qui aime, qui recherche la perdition. Judas, 
en effet, s'est perdu volontairement par sa propre 
malice et par l'abus qu'il a fait de tous les ser- 
vices qu'il pouvait tirer de la présence du Sau- 
veur, de ses instructions et de ses miracles, pour 
s'affermir dans la foi et dans la charité, comme 
les autres Apôtres (Glaire). 


45. Du mal, soit du péché, soit du malin, du 
démon l’auteur du mal. 


17. Votre parole est vérité; hébraisme, pour 
très vraie. Cf. xi, 25 (Glaire). 


19. Pour eux je me sanctifie. Jésus veut dire 
qu'il offre à son Pere dans l'intérét de ses Apó- 
tres et pour leur sanclification la plus sainte de 
ses œuvres, le sacrifice qu'il va accomplir tout à 
l'heure. — En vérité; véritablement, d'une véri- 
tableet parfaite sanctification, ou selon d'autres : 
dans la vérité, c'est-à-dire en moi qui suis la vé- 
rité; mais la premiére interprétation est plus 
conforme à la lettre du texte (Glaire). 


22. Je leur ai donné la gloire que vous m'avez 
donnée. Cette gloire c'est la dignité de Fils de 
Dieu, qui fait sa gloire et celle de tous les chré- 
tiens à qui il la communique par sa grâce, qui 
nous fait devenir par adoption ce qu'il est par 
nature : « Ut filii Dei nominemur et simus », I Jean, 
nt, 4. 
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Joannes, XVII, 23 — XVIII, 10. 


II. Intima Jesu (XIBHE-XX1). — 2» (a). Jesus coram Judæis (XVIII, 1-27). 


vus fva «ou iv, AUS ueg v doper. 

23 eyw £y aUroic xai OÙ àv eot, iva wot 
Terskstouevor siç £y, xal iva ywwoxy 0. xu- 
Ou0c ÓTL OÙ HE ANEOTELAOG, xal ŅYANNOAÇ 
ov tovc xaJ wç uÈ Ņyánnoas. p Haveo, 
oç dédwic por, Jelw iva Onov cui £y, 
xu xelvot (0 OL per &u0U , iva O'euguot uu 
Sogar tqv Eur, Ñv £Ócxdc uot, OTi yann 
T. ago xara 0Anc XO GHLOV. 

^ atso dixate, xal 0 004406 CE OÙx 
Eyva yw dE os E xal OÙTOL Eyraoay 
ÓTL 9v He dnoteac ? ? xai éruguou «ù roi 
TO voud 00v xal yvwgiow, iva 4 dyan, fv 
NYÁnNOaS ue, £v uÙtoiç 1) xay èv avTog. 


XVIII. loore suu o Jroovc CULO 
où toic pO qraic aj rov negar | TOU Aeuutó- 
dou tæv Kédowy, ónov 5v xnoç, eig ôv 
siç)àJev avr0G x«i oi uaľyral cUrov. 
2" Hós, dè xoi "Ioíóoc, ó nagaótdovc avtov, 
TOv TONOV, Ótt ztoÀAdx« Guvny9n ó InooUc 
xel uera twv uadnror airov. ?'O oùr 
dovóac, Àefküv tyv omsigav xal ix vov 
&oyieoéov xai. Dagouivr DanoëTus, &oys- 
TOL Èx usta parov zal Aeuzaónr xci 
Ô TAWNY. 

3 Ticovc où, tiw navta và fgyOuera 
Em avtov, éEeÀD Qv. sine atoi Tive b 
TEITE; ? "Anexpli naar. «itor daoobv rov 
Nat woaiov. Asye TOI i Tyoovg "Eyei 
ligu. Ecrire | dè xai Jovdag d 0 _rugud dois 
GUTOY pev &UtQr. 6‘Qc ocv sinsv CHUTES 
Ou £yc) equ, anni or siç rà OO xal 
ETECOY Jap. 

7 Iw oùv uéroic ENNQWTNOE Tiva 
Gnreire; Ot dè einov Tnoovv tov Nač woačov. 
E -Anexoló g Tyoovç Einov Suiv dti yw 
epu sl ovv uè Cnreite, Agere Tovrovg 


Undyen. 3 "Ive ang ÿ 7 0 À0yoc Ov einer 
"Ort otc ÓzÓtuxdc ou, oùx dnwAsou 2E avrwr 
ovdsva. 

10 Xy 


Siwy oùr Hévooz : £y OV pa yargay, sld- 
XUOEV QUTYY, HU ENMOE TOV TOU COYLEQEWG 


23. LT* (alt.) x. D: zyé75oa. 

24. LT: Haryo (eli. 25). T: 9. L: Zówxoc. LT: 
Ó£Ówxazs. 

25. A* ce. D: £yvoxa. 

1. NBT* ©. NDT?: roð xé0çov (GLS: rod U Kedouy). 

2. NBT* (sec.) ó. 

4. LT: fier x. £y. 


sint unum, sicut et nos unum sumus. 

23 Ego in eis, et tu in me : ut sint con- 
summáti in unum : et cognóscat mundus, 
quia tu me misisti, et dilexisti eos, sicut 
et me dilexísti. ?* Pater, quos dedisti 
mihi, volo ut ubi sum ego, et illi sint me- 
cum : ut vídeant claritátem meam, quam 
dedisti mihi : quia dilexísti me ante con- 
stitutiónem mundi. 

25 Pater juste, mundus te non cognó- 
vit : ego autem te cognóvi : et hi cogno- 
vérunt quia tu me misisti. ?* Et notum 
feci eis nomen tuum, et notum fáciam : 
ut diléctio, qua dilexisti me, in ipsis sit, 
et ego in ipsis. 

XVII. ! Haec cum dixisset Jesus, 
egréssus est cum discipulis suis trans tor- 
réntem Cedron, ubi erat hortus in quem 
introivit ipse, et discipuli ejus. ? Sciébat 
autem et Judas qui tradébat eum, locum : 
quia frequénter Jesus convénerat illuc 
cum discípulis suis. ? Judas ergo cum ac- 
cepísset cohórtem, et a pontificibus et 
pharisæis ministros, venit illuc cum la- 
térnis, et fácibus, et armis. 


1 Jesus itaque sciens ómnia que ven- 
türa erant super eum, procéssit, et dixit 
eis : Quem qu&ritis? ? Respondérunt ei : 
Jesum Nazarénum. Dicit eis Jesus, Ego 
sum. Stabat autem et Judas qui tradébat 
eum, cum ipsis. * Ut ergo dixit eis, Ego 
sum, abiérunt retrórsum, et cecidérunt 
in terram. 

7 Iterum ergo interrogávit eos : Quem 
quéæritis ? Illi autem dixérunt : Jesum Na- 
zarénum. ? Respóndit Jesus : Dixi vobis 
quia ego sum : si ergo me quæritis, si- 
nite hos abíre. ? Ut implerétur sermo quem 
dixit : Quia quos dedisti mihi, non pérdidi 
ex eis quemquam. 

10 Simon ergo Petrus habens gládium 
edüxit eum : et percüssit pontíficis ser- 
vum : et abscídit auriculam ejus déxte- 


5. DT!* ó Ino. 

6. LT* “Or. 

7. DF (p. éze-) Aéyov. 

8. D+ (p. dzrexo-) aÿrots. NABCT* o 

10. NBCT: wraguor. 

XVIII. 3. Et des archers. Grec : « el les serviteurs ». 
— Des pontifes. Grec : « des princes des prétres ». 


Jean, XVII, 23 — XVIII, 10. 504 


IL. Jésus intime (XIIL-XX1I). — 2° (a). Jésus au tribunal des Juifs (XVIII, 1-27). 


seule chose, comme nous sommes une ! ^? $7: 


seule chose. Sap. 7, 27. 
?3 » Je suis en eux et vous en mol, utin unum | 23. Consommés dans l'unité. La pensée de cette 


z : k consum- | Unité est répétée jusqu'à cinq fois dans cette 
afin qu ils soient consommés dans mantur, prière ; Jésus a surtout en vue, en la faisant, l'u- 


, aA ° nion des Juifs et des Gentils, ou la cessation de 
l'unité, et gur le monde connaisse que € lantipathie qui séparait les premiers des se- 
c'est vous qui m'avez envoyé, et que “i3 7 |conds. 

° A 3, 2. 
vous les avez aimés comme vous I Ü 23. 


ur ` : . 109, 3. 
m'avez aimé. ?' Mon Père, je veux 45 1, »» 


que là où je suis, ceux que vous m'a- EG 1y k 
vez donnés soient aussi avec moi ; afin 2» La Passion, XVIII-XIX. 
f i à 
qu'ils voient la gloire que vous m'avez Ru ae no 


, , . , 
donnée ; pareo que vous m avez aime XVII. 4. Jardin des Oliviers. Comparer avec 
Matthieu, xxvi, 36; Marc, xiv. 32; Luc, xxu, 39- 


avant la fondation du monde. A sup EU | n E 
" " . d . — Au delà du torrent de Cédron. Pour aller 
?3 » Pére juste, le monde ne vous a anne | de Jérusalem au ai de Gethsémani, il faut 
: 5 1 1 1 1 Rom. 1,21-22, | nécessairement franchir le Cédron, auprés et 
point connu ; arma moi Je Vidas! gu Joa, 1, 10. | au delà duquel le jardin est situé, à l'est, au 
connu, et ceux-ci ont connu que c est Mat. 1,26. | bas du mont des Oliviers. Le mot Cédron signifie 


Joa. 1, 18; . 
8 5 ick ^ d, | Nor. Le torrent coule dans une gorge pro- 
vous qui m'avez envoyé. ?? Je leur ai 13,21; 8, 19; gorsem 


6. 3- 17, 8. ene i ipo que des pluies de l'hiver. Il re- 

1 t 1 Luc. 2, 32, | cueille les eaux des trois vallées situées au nord 
fait connaitre voire nom, et us le leur Is. 49,6; 63,9. | et au nord-ouest de Jérusalem. En dehors des 
ferai connaitre encore, afin que l'a- temps d'orage ou de pluie, il est à sec. Les eaux 


A 5 B. 5 . ne coulent guère qu'une journée ou une demi- 
mour dont vous m'avez aimé soit en journée, mais elles sont quelquefois très abon- 
eux et moi en eux ». 


dantes et roulent avec elles des pierres, des ra- 
" à cines et des troncs d'arbres. Le lit du Cédron 
XVIIE. ' Lorsqu'il eut dit ces 2 a) 
Adventus 


est parsemé de silex-agathes tombés des hau- 
P + teurs du mont des Oliviers. Certaines années, les 
choses, Jésus s'en alla avec ses disci- ` Jud. iem Va : 
* at. 2 P 36. 


graviers et les terres charriés par les eaux sont 
ples au delà du torrent de Cédron, OÙ 2 neg. 15, 23. sufüsants pour qu'on puisse ensemencer le fond 
Mare. 14, 32. 


l à | : à du torrent. Comme la gorge aux pieds du Temple 
il y avait un jardin dans lequel il entra, rue 22,39. | est très encaissée et que sa pente est trés con- 
lui et ses disciples. ? Or Judas, quile 1655. 


sidérable, elle forme en quelques endroits un 
à fossé très profond et rend la ville inexpugnable 
trahissait, connaissait aussi ce lieu, Mat- 26, 15. 


de ce côté. La vallée du Cédron porte aussi le 
nom de vallée de Josaphat. — Un jardin, Gethsé- 
mani. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 36. 

2-12. Arrestation du Sauveur. Comparer avec 
Te 41-56; Marc, xiv, 43-52; Luc, XXII, 
41-53. 


parce que Jésus y était venu souvent 

avec ses disciples. ? Judas ayant done mat. 26, 47. 

pris la cohorte et des archers des pon- rne 22 5. 

tifes et des pharisiens, vint là avec des 

lanternes, des torches et des armes. 
^ Mais Jésus sachant tout ce qui prostrati 


devait lui arriver, s'avança et leur de- 515, 
manda : « Qui cherchez-vous? » ? [ls 1,8 6t; 


dy 40. 


lui répondirent : « Jésus de Naza- Mat. 26,71; 


reth ». Jésus leur dit : « C'est moi ». Je nan 
Or avec eux se trouvait aussi Judas, 

qui le trahissait. * Mais dés qu'illeur Joa. €, 20. 
eut dit : « C'est moi », ils furent ren- "^ * 
versés, et tombérent par terre. 

T Il leur demanda donc de nou- captus 
veau : « Qui cherchez-vous? » Ils ré- °°" 
pondirent : « Jésus de Nazareth ». 
5 Jésus reprit : « Je vous ai dit que 1s. 53, 10, 12. 
c'est moi. Mais si c'est moi que vous Us. 
cherchez, laissezaller ceux-ci». ? Afin Joa. 17,12. 
que füt accomplie la parole qu'il avait 
dite : « Je n'ai perdu aucun de ceux 
que vous m'avez donnés ». 

10 Alors Simon Pierre, qui avait Pewi 


gladius. 


une épée, la tira, et frappant le servi. Mat. 26, si. 


Luc. 22, 49. 


teur du grand prêtre, il lui COUpa Hab. 8, 13. 


Torches dans l'Égypte moderne (Y. 3). (D'après Lane). 


3.La cohorte, des soldats de la cohorte romaine. 
— Le procurateur romain conduisait tous les ans 
à Jérusalem une cohorte à l'époque de la fête de 
Pâques pour maintenir l'ordre au milieu de la 
multitude qu'attirait cette solennité. Les soldats 
romains étaient logés dans la forteresse Antonia, 
au nord-ouest du Temple. 


e 
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Joannes, XVIII, 11-24. 


AI. Intima Jesu (XIII-XXI). — X (a). Jesus coram Judæis CXVIII, 1-27). 


dovÀov xai C'HÉXOWEY «UrOU TO (TOY TO 
dstrov' 2v dè Ovoua To ÓovÀo Mi, oc. 
11 Einty ovv 0 Jnoovc TW Hérou Bus Thy 
pu yatgiv Gov eic TYV Fúzy TO HOTHQLOY Ó 
déduwxé por Ò TUTO, OÙ UÑ zit GÜTO ; 

12H oiv omsioa xai Ò yiMagyog xai oi 
vanoëtor vOv "ovóatov ovveAaflov vov Ty- 
covv xal &£Ógoav avtov, xal danyyayov 
cUrOv 7tQ0c “Avvav ngu Tor EL ydo TEV- 
degoc TOU Koidga, öç NV GOXLEQEUS TOÙ 
Epravrod èxsivov. |! Hv cè , Koiiquc o 
gvufovhevoas TOLG Tovðaæioig ÓTL OvpLpepst 
Eva &vFowroy anoA£o3o Unéo TOU ÀGOU. 

13 "Hyoloëdea dè to sou Xi Zur Iérooc 
xal o «4.06 ned yea 0 dè po quie È exei voc 
aov 7Y@OTUG TO GO, xai ovens TO 


"Inoov sig vy avv TOÙ doyiegëwç, | 6 


dè lléroog etoTy rer 190G T 9vog. SEW 
ESNA Sev 0DY O nadnes 0 AX, ôç Åv 
yvwotos TO GO yeget, xai sinsv Ty S'vgtgQ 
xai ler} 07e tov [létoov. TAéye ovv ý 
70101021, 7] 7] S'voupóc TW | Teroy’ Mn zat où 
£X TWV puro y EL TOÙ «vU quo TOUTOU; 
eye éxebroc Oùx eiui. b eo 
dé ot dovan xoi où nyoto GVTQUALUY ns- 
TOU KO TG, ÜTL YÙ AUS nv, xai EFeguaivovto" 
mr è ust aùrtwv 0 Ilérgog Sotwg xal Fsg- 
PSU GU 

? 'O ovv doyisgevg out GE TOV Toor 
nE TWV pod qva «UrOU AU TEQÙ TAS 
Óidaxnc ačtov.  ?" "4nsxgiüóm ato 0 
Tnoovc Eyo nugónoie. Misa TO Z0OfLQ* 
£y AGVTOTE EdaEu êv t) UV 0] xa 
iv TW ico), Omov navtroÿer ot Iovoaiot ovv- 
E xui £v xgUntQ LUE odev 

?! Ti ue ÉTEQUTES ; ENEQWTNIOV TOÙS x5- 
#OÛTUS, ri ko avtoïc" tÓs, oùTOL ordas 
& sinov yd. 

22 Tudru 08 a)roU sinOvroc, sig TOv 
UnmostOv TUQEGTHAG EdwxE éd zuo TO 
"Inoov, sinwv' Oùrug dnorgiwy TQ CQ 91698 ; 
23 '[dmexgiüm a)rQ O Taoovc Ei LEURS 
816170, LaQTUoncov zsgi ToU xaxov’ sl ÒE 
xad, ti us Ócpeic;  Anéotehev oùv aUvOv 
0 Ayvas ósósuévor ngog Kaïapav tov do- 


Xu&péa. 


11. NABCDT* os. 13. LT?: Zyayov. [L]T* avr. 
14. LT: dzoSovew. 

19. NABT? * (a. dos) o. 

16. BCT: 9 yrworòs të dox. 

18. LT: zv ó? x. ð IT. uer az. 

20. us avTQ. NBT* o. LT: Aelcinxa. NABCT* 


TH e- Ó7tov MAVTEŞ oi (S: zt&vrore). 


ram. Erat autem nomen servo Malchus. 
!! Dixit ergo Jesus Petro : Mitte gládium 
tuum in vaginam. Cálicem quem dedit 
mihi Pater, non bibam illum? 


12 Cohors ergo, et tribünus, et ministri 
Judæérum comprehendérunt Jesum, et 
ligavérunt eum : !? etadduxérunt eum ad 
Annam primum : erat enim socer Câiphæ, 
qui erat póntifex anni illius. 14 Erat au- 
tem Cáiphas, qui consílium déderat Ju- 
dæis : Quia éxpedit, unum hóminem mori 
pro pópulo. 

15 Sequebátur autem Jesum Simon Pe- 
trus, et álius discipulus. Discipulus autem 
ille erat notus pontifici, et introívit cum 
Jesu in átrium pontificis. {© Petrus autem 
stabat ad óstium foris. Exívit ergo disci- 
pulus álius qui erat notus pontifici, et 
dixit ostiäriæ : et introdüxit Petrum. 
'7 Dicit ergo Petro ancilla ostiária : Num- 
quid et tu ex discípulis es hóminis istíus? 
Dicit ille : Non sum. ‘8 Stabant autem 
servi et ministri ad prunas, quia frigus 
erat, et calefaciébant se : eratautem cum 
eis et Petrus stans, et calefáciens se. 


19 Póntifex ergo interrogávit Jesum de 
discípulis suis, et de doctrína ejus. ?? Re- 
spóndit ei Jesus: Ego palam locütus sum 
mundo : ego semper dócui in synagóga, 
et in templo, quo omnes Judæi convé- 
niunt : et in occülto locutus sum nihil. 
?! Quid me intérrogas ? intérroga eos qui 
audiérunt quid locütus sim ipsis : ecce hi 
sciunt qua díxerim ego. 


22 Hæc autem cum dixisset, unus assis- 
tens ministrórum dedit álapam Jesu, di- 
cens : Sic respóndes pontifici? ?? Respón- 
dit ei Jesus : Si male locütus sum, testi- 
mónium pérhibe de malo : si autem bene, 
quid me cædis? ?* Et misit eum Annas 
ligátum ad Cáipham pontificem. 

Bilo PS gwT. (bis). 

22. NBT: eic mages. TOv vmno. 

23. BCT* 9. N: 

9&4. N: am. ÔÈ, 

13. Le pontife. Grec : « 
16, 19, 22, 35. 

18. Les serviteurs et les archers. Grec: 
et les serviteurs ». Item infra. 


&i7tov. 


le grand prétre ». Item Y. 15, 


« les esclaves 


Jean, XVIII, 


11-24. 503 


EE. Jésus intime (XIII-XXE). — 2° (a). Jésus au tribunal des Juifs CXVIII, 1-27). 


l'oreille droite. Or le nom de ce ser- 
viteur était Malchus. '' Mais Jésus i5: 2 i. 
dit à Pierre : « Remets ton épée dans p, ns is. 
le fourreau. Et le calice que mon 
Pére m'a donné, ne le boirai-je donc 
point? » 

12 Alors la cohorte, le tribun et les Coram 


nna 


archers des Juifs se saisirent de Jésus comparet. 
Mat. 26, 57. 


i : 13 puis ils I : Lam. 4, 20. 
et le lièrent; !? puis ils l'emmenérent Lam. + 20. 


d'abord chez Anne, parce qu'il était uc3,2,22,€. 
le beau-père de Caïphe, qui était le Me 


pontife de cette année-là. !* Or Caïphe Pr». 
était celui qui avait donné ce conseil 
aux Juifs : « Il est avantageux qu'un 
seul homme meure pour le peuple ». 
15 Cependant Simon Pierre suivait Petrus ad 


ostium 


Jésus, et aussi l'autre disciple. Or feris. 
comme ce disciple était connu du pon- ‘30.202. 
tife, il entra avec Jésus dans la cour ı Cor 10, 33. 
du pontife. '5 Mais Pierre se tenait 11,2595 
dehors à la porte. C'est pourquoi ået. 12, 13 
l’autre disciple, qui était connu du 
pontife, sortit, et parla à la portière, 

et elle fit entrer Pierre. '" Alors cette rer. 26, se. 
servante, qui gardait la porte, de- 1.646. 
manda à Pierre : « Et tol, n'es-tu pas 

aussi des disciples de cet homme? » 

Il lui répondit : « Je n'en suis point ». 

18 Or les serviteurs et les archers se Mat. 21, 12, 


Eccl. 13, 22. 


tenaient auprès du feu, et se chauf- Ps. 117, 17. 


Prov. 1, 15-16. 


faient, parce quil faisait froid; et Jer. 6,7. 
Pierre était aussi avec eux debout et 
se chauffant. 

19 Cependant le pontife interrogea responsio 


Jesu ad 


Jésus touchant ses disciples et sa doc- pontificem, 


. Prov. 1, 17. 
« Ja , 


: 20 Jé i ré l 
trine. ?? Jésus lui répondit S on 


parlé publiquement au monde; j'ai Mat 26,55. 
toujours enseigné dans la synagogue ^et- 26, 2t 
et dans le temple, où tous les Juifs Mat. 10, 27 
s'assemblent, et en secret je n'ai rien | 
dit. ? Pourquoi m'interroges-tu ? In- Prov. s,s. 
terroge ceux qui ont entendu ce que 

je leur ai dit; voilà ceux qui savent ce 

que j'ai enseigné ». 

? Après qu'il eut dit cela, un des  sesus 
archers là présent donna un soufflet eæditar. 
à Jésus, disant : « Est-ce ainsi que tu aic 211; 
réponds au pontife? » ?? Jésus lui ré- mo c 
pondit : « Si j'ai mal parlé, rends té- Me, 554. 
moignage du mal; mais si j'ai bien Ps. 3s 12. 
parlé, pourquoi me frappes-tu ? » ?* Et Dan. 13,52. 
Anne l'envoya lié à Caiphe, le grand 
prétre. 


Soldats de l'ancienne Égypte Séclairant avec une 
lanterne (Y. 3). (D'aprés Wilkinson). 


12. Le tribun était le chef de la cohorte. 

13-14. Jésus conduit devant Anne. Propre à saint 
Jean. 

43. Ils lemmenóérent d'abord chez Anne. Saint 
Jean, qui est plus circonstancié sur cette partie 
de la passion que les autres Évangélistes, nous 
apprend que Jésus fut conduit chez Anne avant 
d'étre conduit chez Caiphe. La maison d'Anne, 
d'aprés la tradition, était sur le mont Sion, tout 
pres et au nord-est de celle de Caiphe (voir Mat- 
thieu, xxu, 57), à l’est du grand couvent des Ar- 
méniens et à peu de distance de la porte de Sion. 
Sur son emplacement s'éléve aujourd'hui l'église 
du couvent des sœurs de charité arméniennes, 
appelé Deir Zéitoun. L'église se compose de deux 
oratoires séparés, mais communiquant ensemble. 
Dans l'un est une citerne à fleurde terre dont l'eau 
est fort bonne. Dans l'autre on montre aux pèle- 
rins une chapelle latérale placée à gauche en en- 
trant, où l'on suppose qu'eut lieu l'interrogatoire 
de Notre-Seigneur et où il fut souffleté. Hors de 
l'église, dans une petite cour située au nord, on 
voit plusieurs petits oliviers qu'on considere 
comme étant les rejetons d'un grand arbre auquel 
le Sauveur aurait été attaché pendant que les Juifs 
délibéraient sur son sort. — Anne. Voir la note sur 
Luc, m, 2. — Caïphe. Voir la note sur Matthieu, 
XXVI, 3. 

15-16. Jésus conduit devant Caiphe. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 51-58; Marc, xiv, 53-54; Luc, 
xxii, 54. 3 

15. L'autre disciple, saint Jean l'Evangéliste. 

18. Aupres du feu. Voirla note sur Mare, xiv, 54, 


_ 49-23. Jésus est interrogé et souffleté. Particu- 
lier à saint Jean. 


23. Me frappes-tu? Noir la note sur Matthieu, 
XXI, 35, 
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Joannes, XVIII, 25-38. 


IX. Intima Jesu (XIII-X XI). 


— 2 (b). Jesus coram Pilato (XVIII, 28- XIX, 16^). 


25 Hy dè Siuwv Iléroos torig xol Fsg- 
powdusvoç. Einov oùv airo My xoi où 2x 
vOv pa) mrov avroð sl; Hovpouro exsivoc 
xul sinev Oùx sii. 79 Aéye sig èx viv 
dovawry Tov ÉQHLEQEUS, ovy vernis dv 0 Ang- 
zoye Teroos TO (rior Ovx yw oe id oy 
èv To xjnw uer e)rov; ?* [lily oùv 
2 / c / * 2 
zoviouro o llérgog, x«i séJécg dhéxtwo 
égoivqosv. 

28 “Ayovour OÙY TOY Tioovv CNO TOL 
Kuïupa sig TO ngotwgiov zv dé nowiu. 
Koi avtoi ovx signAJov ei TO 7tQULTG QLOY, 
iva un quaurdwotr, GX tva quywor To 
moo. 2 Egna dev oùr ó Taros 71906 
uoToUG xai sine Tiva xaTNyogiay (PÉQETE 
xara vov GvJgumov rovrov; °0 Anesol- 

SES; DENN 
dnouv xai sinov GUTQ' Ei un 5v oùTog 
HUXOTOLOG, OUX (Y GOL HUQEÏMXGUEY GÜTOY. 

3! Einsv oùv avroic 0 lhàiarog Aubere 
UÜTOY VUE, xui ZATO TOY rOuor ÜUWV 
XOÏVUTE GUTOY. Einov o)r aðr ot lov- 
duror Huir 0UX éSeotur dnoztsivat overa. 
32 “lyu à Aóyog toù "Imoov mÀggw23y ôr 
sims oņnuuirwr noiw Fauvet quelle dno- 
Jvjoxew. 

33 EjcpAOer ovv siç to TQUUTUIQLOY nahv 
ò lhàiarog, xoi équwirgos tov ‘Inoovy zai 
einer avro’ X) el Ó Baci eve zov TIovóatov; 
Hs "Anno «vro 0 doovg Ap EUVTOÙ 
OÙ TOUTO ÀËTEIG, 7 &AA0L GOL sinov neol 
uot; % dnsxgi9o 0 Ilarog Miri £yo) 
"Iovóeiog sii; TO Eros TO odv xoi oi 
ROHLEQEÏG AUQEÏWAUY os uoi TL ÉTONOUS; 
36 ?Anexoi9 n 0 Inoovc “H facito 3j èun 
oUx EOTI £x TOÙ #00uov toutou. ÉL £x TOU 
xóopov rovrov 3r 3 aotkso x Eur, oi 
VANOËTUL &v oL uot HYWrICOrTO, iva un 
nu9u003 c) Toig Tovoaioic: rvr dE 7 puo- 
si ñ #7) oùz £orwr évrevder. 31 Einer 
oùr GUT O Io rog: Ovxovr Buohed 
& OV; "Anexo 0 Jove: ZU eyes ÓTL 
feouség siu iyd. ‘Eyw sig tovto yeyér- 
vyna xal eis TOUTO £ÀqAvOu sic TOY 400407, 
iva LUQTUQY OW Ti &À n9 elo nuc 0 (Qr èx 
TC dindetus GYXOVEL LOU THG poris. TES 
ya aŭto 0 lhàAarog Ti iorw und au; 

Kai rovro sinwv niv Ends no0c Troc 
'Iovódatovg xai heyet uvroïiç Eyo ovdeuiuv 


26. NCX: 1907. 

27. ABCET* o. 

28. G?L'T: mewt el : «la (* tva). 
29. LT+ (p. IL.) fu. T: qrocr. 


0. T: xaxov Tour. 


25 Erat autem Simon Petrus stans, et 
calefáciens se. Dixéruntergo ei : Numquid 
et tu ex discipulis ejus es? Negávit ille, 
et dixit : Non sum. ?9 Dicit ei unus ex 
servis pontificis, cognátus ejus, cujus 
abscídit Petrus auriculam : Nonne ego te 
vidi in horto cum illo? ?? [terum ergo ne- 
gávit Petrus : et statim gallus cantävit. 


28 Addücunt ergo Jesum a Cáipha in 
prætôrium. Erat autem mane : etipsi non 
introiérunt in preetórium, ut non conta- 
minaréntur, sed ut manducárent pascha. 
2% Exivit ergo Pilátus ad eos foras, et 
dixit : Quam accusatiónem affértis advér- 
sus hóminem hunc? ?? Respondérunt, et 
dixérunt ei : Si non esset hic malefáctor, 
non tibi tradidissémus eum. 

?! Dixit ergo eis Pilátus : Accípite eum 
vos, et secündum legem vestram judicáte 
eum. Dixérunt ergo ei Jud&i : Nobis non 
licet interfícere quemquam. ?? Ut sermo 
Jesu implerétur, quem dixit, significans 
qua morte esset moritürus. 


33 Introívit ergo iterum in preetórium 
Pilátus, et vocávit Jesum, et dixit e1: Tu 
es rex Judæorum? 3t Respóndit Jesus 
A temetípso hoc dicis, an álii dixérunt 
tibi de me? ?? Respondit Pilátus : Num- 
quid ego Judæ&us sum? Gens tua et pon- 
tifices tradidérunt te mihi : quid fecisti ? 
36 Respondit Jesus : Regnum meum non 
est de hoc mundo : si ex hoc mundo esset 
regnum meum, minístri mei ütique decer- 
tárent ut non tráderer Judæis : nunc au- 
tem regnum meum non est hinc. è" Dixit 
itaque ci Pilátus : Ergo rex es tu? Re- 
spóndit Jesus: Tu dicis quia rex sum ego. 
Ego in hoc natus sum, et ad hoc veni in 
tom ut testimónium perhíbeam ve- 
ritáti : omnis qui est ex veritáte, audit 
vocem meam. 38 Dicit ei Pilátus : Quid 
est véritas? 


Et cum hoc dixísset. íterum exívit ad 
Judæos, et dicit eis : Ego nullam invénio 


31. [L]T! * (pr.) d». LT* (alt.) &v- 
34. LT* avro. L: Aro otav. 

35. ABT: Heros (sic alibi). 
36. NABCT* o 

31. T?* iyd. [L]* Eya. 


34. Jésus répondit. Grec : « Jésus lui répondit ». 


Jean, XVIII, 25-38. 
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IX. Jésus intime (XINW-X XI). — 2^ (6). Jésus condamné par Pilate CXVIII, 28- XIX, 16°). 


25 Cependant Simon Pierre était là C 25-27. Reniement et repentir de saint Pierre. 
2^ ge 35,59 e$ | Compareravec Matthieu, xxvi, 69-15; Marc, xi, 
debout et se chauffant. Ils lui dirent Z3 5 |60-2; Luc, xxu, 55-62. 
donc : « Et toi, n'es-tu pas aussi de Mt T9: 


ses disciples? » Il le nia et dit : « Je 
n'en suis point ». 26 Un des serviteurs 
du pontife, parent de celui à qui 
Pierre avait coupé l'oreille, lui dit : 
« Ne t'ai-je pas vu dans le jardin avec 
lui? » 27 Et Pierre le nia de nouveau; His. 
et aussitót un coq chanta. e ds 


28 [Ils amenèrent done Jésus dei ses5saa b) Jésus condamné par Pilate, 


chez Caïphe dans le prétoire. Or c'é- 


Pilatuu:s 
ducitur. 
Mat, 26, 57. 


tait le matin, et eux n'entrérent point Mare. 14, 55. 


XVIII, 28- XIX, 462. 


28. Jésus amené à Pilate. Comparer avec Ma t- 
thieu, xXVIIS 2; Marc, xv, 1: LUC, xxu, 4. 


-— ° Luc. 22, 63. 98. Dans le prétoire. Voir la note sur Matthieu, 
dans le prétoire, afin de ne point se gos aem xxvii, 27. — Afin dene point se souiller. Les Juifs 
souiller et de pouvoir manger Ja croyaientqu'en entrant dans la maison d'un paien, 

R 29 pil Honc: del ils contractaient une souillure légale qui les em- 
paque. Mate donc vinta eux dehors tare. 15, 1. pechait de prendre part aux cérémonies de la 
s ^ e . Lue.23, 1. | religion, au moins jusqu'au soir du méme jour 
et dit : « Quelle accusation pou xS j 
vous contre cet homme? » ?? Ils ré- Bos HQ m iesus rone ms Pilate. Comparer avec 
Á ^ -- t ; ec atthieu, xxvu, 41-14; Marc, xv, 2-5, Luc, XXII, 
pondirent et lui dirent : « Si ce n'é- rss». | 25. Á ; Rs 
: : Dan, 13, 53. | ; ʻoj ME em 
tait pas un malfaiteur, nous ne vous ec 2s, ıs. | °° Pilate. Voirla note sur Matthieu, xxvi, 2. 
* . s » Mat. 26, 61. 
l'aurions pas livré ». Is. 1, 25. 
31 Alors Pilate leur dit : « Prenez- Qui 31. Il ne nous est pas permis... Les Romains 
, frustra avaient ôté aux Juifs le pouvoir de vic et de 
le vous-mêmes, et le jugez selon votre causam | mort et se l'étaient réservé. 
À a vitar 
loi ». Mais les Juifs lui répondirent : tentat, 
5 Luc. 23, 22. 
« Il ne nous est pas permis de mettre Joa. 19, s. 
` & è A ct. , d9. 
personne à mort ». ?? Afin que fût ac- zoa. 12, s». 
complie la parole que Jésus avait dite, ue: i5 32. 


montrant de quelle mort il devait 
mourir. 


33 Pilate rentra donc dans le pré- piat in- 


toire, appela Jésus, et lui dit: « Es-tu ‘Tue. 33, 3 

le roi des Juifs ? » ?* Jésus répondit : act. 24, 13. 

« Dis-tu cela de toi-même, ou d'autres 

te l'ont-ils dit de moi? » ?? Pilate re- 

prit : « Est-ce que je suis Juif, moi? 

Ta nation et les pontifes t'ont livré à 

moi ; qu'as-tu fait ?» B Jésus répondit: Jos. 6.1» | 36. Je l'assure; vrai sens de la particule. tra- 
BM D e de cereos | ipfam en bien d'autres passages analogues, 
monde; si mon royaume était de ce purement enclitique. Les Millénaires l'ont rendue 
monde, mes serviteurs combattraient 25.1515; | firmer leur erreur. (Cf. xix, 21). Jesus Christ était 


certainement pour que je ne fusse 


point livré aux Juifs; mais je l'as- 1 Tim. 6, 13. 


sure, mon royaume n'est pas d'ici ». 


15, 19. 
Luc. 17, 20. 
Mat. 20, 28. 


vraiment roi; mais il n'avait pas recu son pou- 
voir des hommes : « C’est pourquoi, remarque 
saint Augustin, il ne dit pas ici : Mon royaume 
n'est pas en ce monde, mais n'est pas de ce 
monde »; idée que rend parfaitement saint 


37 C'est pourquoi Pilate lui repartit : Jer. 23, 5. Chrysostome, quand il dit : « Il s'exprime ainsi, 
ib 32 parce qu'il ne tient pas le royaume, comme le 
So m 


« Tu es donc roi! » Jésus répondit : 


° D : 1 1 1 1 5 1 Cor. 15, 25. 
« Tu le dis, je suis roi. 5i je suis né IOS 


et si je suis venu dans le monde, c'est 
pour rendre témoignage à la vérité ; 
quiconque est de la vérité, écoute ma 
voix 58 Pilate lui demanda : 
« Qu'est-ce que la vérité ? » 

Et ayant dit cela, il alla de nouveau 
vers les Juifs, etleur dit: « Je ne trouve 


DE 


Barabbæ 


opponitur, 


Ps. 58, 5. 
Joa. 14, 6. 


tiennentici-bas les rois de la terre, et qu'il arecu 
d'en haut sa principauté qui n'est pas humaine, 
mais qui est bien plus grande et plus illustre ». 
(Glaire). 


38. De mort. Cf. Luc, XXIII, 22. 
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Joannes, XVIII, 39 — XIX, 13. 


IT. Intima Jesu (XIII-XXI). — 2° (5). Jesu coram Pilato CXVIII, 28- XIX, 16°). 


aitiay stoioxw er arto. 9?" Ear. à ovrý- 
dau Ouiv, iva Eva _Vuiy GTOAVOW £v TE 
méoyo" Boirecde oùy vuv dmoÀvoQ Ttov 
Baouéa rov ‘lovduiwr ; io Exoavyuour oùr 
ndlr nüvrec, A£yovreg Mn vovrov, daho 
tor BuouBBar. "Hv dè 0 BaguBBac Agora. 
XIX. Tórs ovr ZAefev ð lIhAarog vOv 
"I;oo?v sai $ucottyo0e, ? xal où OTOOTO- 
Tal, HAËSUYTEG Oréqavov č dxavOOv, £m£- 
Üqx«v avrov T? xsquÀmp xoi LUGTLOY 709- 
qvoovv mzsoufoAoy a)rov, xd zÀsyor 
Xatos, d flacuAeUg rov "Tovóotcr, xoi gdi- 
forr a)TQ ÓQaeztouoro. 

*CEgZAS£v oùr ndiv. čsw o Iia roc xoi 
Aëye œôrois "Iós, &yw vuv aicov £Ev, tva 
JVOTE ÜTL £r &UTO) ovÓSutGY vitiar EČ9 OZW. 
?^CEZgSAStv o)v d ’Incodc sw, qoowr Tor 
GREY TVOY otepavov zai TO HOQŒUQOTY tuta- 
tiov. Kai heyet avrois "Iós 0 GvdJowroc. 

Ore oùr sidor uvror ot Goyicoctc xol ot 
Üz70£tGL, £400U7000Y À£yovTec Sravonoor, 
oravoocoor. Aëye eiroic 0 HiAarog offers 
avrov Ousig xci GTUVOWOUTE EYW 760 0) 
&UploXt èv atto ciríar. — ! asuoto noav 
atw où Lovduio Huss vouoy £zouev, xol 
xata TOY vouov xy pelhe dnodave, 
OTL EUUTOY ViOv TOU FEOV ÉTOINGE. 

8 Ore ocv 20votr 0. Iii rog rovrov tov 
Àozor, alor Eqofndn,° xol cigrAOtv sic TO 
nguTwgov zt&Atw, «oi heyet vo) Inoov: TIo- 
Fev eb où; O dè "Igoovg dnozgoow orz 
tdwxev adro. '° dira oiv arto 0 Mig- 
Tog "Euoi où Adi; otz oldas ó ÓTL £Sovalar 
£40 OTUVOUOUE GE xal £&ovalar EZO dno- 
Avoa 6€; DE Insxol9 n 0 "Inoovg Ox siysc 
&Eovotav oùdeutur zat guod, cl u) zv oo 
dedouévoy &vw9tr dun vobvro 0 zaoadtdor; 
us 00i uslova &ucortar y. 

12 ^Es rovrov bre ó Hl roc éxoitou 
attor ot ÔÈ "Iovdaioi £xool;ov, Aëyorres Eav 
TOUTOY à no)oye, orx £L qoc rov Kotocgoc 
z&c 0 facia E ÉGUTOY HOUUV rreye T 
Kaioagi. 19 'O ocv [Gros dzočoac vovror 


39. NX+ (p. ovh. ovv) tva. 

40. T* zicvrec. 

3. NBLT+ (ab in.) x. zZexovro eos avrov. LT: 
&Ó(Oocav. 

4. GKT* ev (L: K. £&749.). 

6. NAT: do. NT* 4éy. NADGLS+ (p. orav.) 


D? 
ŒUTO7. 


in eo causam. ?? Est autem consuetüdo 
vobis, ut unum dimíttam vobis in pascha : 
vultis ergo dimittam vobis regem Judæó- 
rum? *? Clamavérunt ergo rursum omnes 
dicéntes : Non hunc, sed Barábbam. Erat 
autem Barábbas latro. 

XIX. ' Tuncergo apprehéndit Pilátus 
Jesum, et flagellávit. ? Et milites plectén- 
tes corónam de spinis, imposuérunt cá- 
piti ejus : et veste purpürea circumdedé- 
runt eum. ? Et veniébant ad eum, et dicé- 
bant : Ave rex Judæorum : et dabant ei 
álapas. 

* Exívit ergo iterum Pilátus foras, et 
dicit eis : Ecce addüco vobis eum foras, 
ut cognoscátis quia nullam invénio in eo 
causam. ? (Exívit ergo Jesus portans co- 
rónam spineam, et purpüreum vestimén- 
tum). Et dicit eis : Ecce homo. 

6 Cum ergo vidíssent eum pontifices et 
ministri, clamábant, dicéntes : Crucifíge, 
crucifíge eum. Dicit eis Pilátus : accípite 
eum vos et crucifígite : ego enim non in- 
vénio in eo causam. ? Respondérunt ei 
Judi : Nos legem habémus, etsecándum 
legem debet mori, quia Filium Dei se fe- 
(e 

5 Cum ergo audisset Pilátus hunc ser- 
mónem, magis timuit. ? Et ingréssus est 
prætórium íterum, et dixit ad Jesum : 
Unde es tu? Jesus autem respónsum non 
dedit ei. 1° Dicit ergo ei Pilátus : Mihi 
non lóqueris? nescis quia potestátem há- 
beo crucifígere te, et potestátem hábeo 
dimittere te?'! Respóndit Jesus : Non ha- 
béres potestátem advérsum me ullam, nisi 
tibi datum esset désuper. Proptérea qui 
me trádidit tibi, majus peccätum habet. 

? Et exinde quærébat Pilátus dimittere 
eum. Judæi autem clamábant, dicéntes : 
Si hunc dimíttis. non es amicus Csesaris: 
omnis enim quise regem facit, contradícit 
Cesari. !* Pilátus autem cum audisset 


1. LT?* zcv. NABT* ze (KLT : 
10. G'[K]* àv. 

4-1 NBD[L)t (p. anexo.) GUTOQ. LIN naoisg. 
12. LT: éxoavyablor. 


vt. 9. éavr.). 


XIX. 3. Et ils venaient à lui n'est pas dans le grec. 
5. I n'y a pas de parenthèses ici dans le grec. 


Jean, XVIII, 39 — XIX, 13. 


— 2? (b). Jésus condamné par Pilate (XVIII, 28 -XI X, 16°). 


LE. Jésus intime (XENI-X XI). 
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Eccli. 22, 7. 

Job, 16, 18. 
Joa. 19, 4, 6. 

Luc. 23, 4. 


Mat. 27, 15. 
Mare. 15, 6. 
Luc. 23, 4. 


Joa, 19, 6. 
Luc. 23, 19. 


Eccc 
. o . 3 homo. 
« Voici que je vous l'amène so. 18,29,35. 
Job, 16, 11-12. 


, 18. 
Joa. p 51. 
1REer 2722; 


Ex. 22, 13. 
Lev. 21, 16. 


c'est la coutume parmi vous que je 
le roi des Juifs? » * Alors ils crièrent 
rabbas était un voleur. 
Flagella- 
32 Luc. 23, 16. 
tressé une couronne d'épines, 
Is. 50, 6. ` 
, 2-3. 
naient à lui et disaient : 
Jae, $ 4. 
+ Pilate sortit donc de nouveau, et 
ne trouve en lui aucune cause de 
« à Mat. 23, 35, 
pourpre). Et Pilate leur dit : 
l'eurent vu, ils criaient, disant : « Cru- Mat. 27, 23. 
o Lev. 24, 14. 
dit : 
lui répondirent : « Nous, nous avons Sr 
Dieu », 


en lui aucune cause de mort. ?? Mais 
vous délivre un criminel à la pâque; 
voulez-vous donc que je vous délivre 
tous de nouveau, disant : « Non pas 
celui-ci, mais Barabbas ». Or Ba- 
XTX.’ Alors donc Pilate prit Jésus riasen 
ti 
et le fit flageller. ? Etles soldats ayant ec coronatio, 
la Mmi- Mat. 27, 26. 
à Mare. 15, 16. 
rent sur sa tête, et le couvrirent d'un T nu 
vêtement de pourpre. ? Et ils ve- Cants, 11. 
« Salut, roi Jon. T 15, E 
des Juifs »; et ils lui donnaient des Jae. 14. 
i or. 11, 
soufflets. 
leur dit : 
dehors, afin que vous sachiez que je 
mort ». ? (Ainsi Jésus sortit, portant ?=,53 7: 
la couronne d'épines et le vêtement de 55.5; 558.3. 
« Voilà Luc. 7, / 86. 
l'homme ». 
6 Quand les pontifes et les archers erneifixio 
petitur. 
. . . Joa. 18, 31. 
cifiez-le, crucifiez-le! » Pilate leur _īs.5,2,7. 
crucifiez, car moi, je ne trouve pas en 
lui une cause de mort ». T Les Juifs 
une loi, et, selon cette loi, il doit mou- 
rir, parce quil s'est fait Fils de 
5 Lors done que Pilate eut entendu fais 
cette parole, il craignit davantage. 


iterum 
Jesum 


? Et, rentrant dans le prétoire, il dit 35 1% 5 
à Jésus : « D'où es-tu? » Mais Jésus 7°% 15 33. 
10 Joe 727 

ne lui fit point de réponse. '? Pilate go 7,27 
lui dit donc : « Tu ne me parles pas f Man 15$ 
Mat. 7, 6. 


Ignores-tu que j'ai le pouvoir de te 1««.25, 6765. 


Ps. 52, 6. 


crucifier etle pouvoir de te délivrer? » Joa. 15, 39. 


'! Jésus répondit : « Tu n'aurais sur xci. 10, 
Où. 9, . 


moi aucun pouvoir, s'il ne t'avait été nom. 13, 1-2. 


donné d'en haut. C'est pourquoi celui "4c. 5 #7. 
qui m'a livré à toi a un plus grand 
péché ». 
1? Et, dés ce moment, Pilate cher- Fiat in- 
Is. 58, 6 


chait à le délivrer. Mais les Juifs 4,755, 


Jer. 12, 8. 
n 21, 14. 
O&. E 15. 


criaient, disant : « Si vous le délivrez, 


vous n'étes pas ami de César; car qui- a%17 7:30. 


Ps. 13, 5. 
Prov. 29, 25. 


conque se fait roi, se déclare contre 


César ». !'? Or Pilate ayant entendu “xx 


« Prenez-le vous-mémes, et le Deut. 2 21, 23. 


interrogat. 


Eccli. 10, 4. 


Mat. 27,19, 24. 


39-40. Barabbas préféré à Jésus. Comparer avec 
Matthieu, xxvu, 15-26; Mare, xv, 6-15, Luc, XXN, 
13-25. à 


D 


m Barabbas. Voir la note sur Matthieu, xxvi, 
1 . 


XIX. 1-3. Flagellation et couronnement d'é- 
pines. Comparer avec Matthieu, xxvi 26-31; 
ud Xv, 15-20. 

. Une couronne d’ épines... un vêtement de pour- 
"m Voir les notes sur Matthieu, XXVII, 28, 99, La 
couronne d'épines avait été tressée avec les ra- 
meaux du Zizyphus Spina Christi. 


À D 
X NN 
V 
(y \æs 
Ti] v» 
es 


Zizyphus Spina Christi (y. 2). 


4-8. Ecce homo. Trait particulier à saint Jean. 
7. Selon cette loi. Voir Lévitique, xxt, 14-16. 


9-12. Nouvel interrogatoire de Pilate. N'est 
mentionné qu'en saint "jean. 


9. Prétoire. Voir la note sur Matthieu, xxvii, 2. 


12. César qui était alors l'empereur Tibére. Cf. 
Luc, ni, 1. 
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Joannes, XIX, 14-290. 


Il. Intima Jesu (XIBNE-X XI). — 2° (c). Crucifixio et mors (XIX, 167-42). 


TOY Àóyov fyayer c ¿5w rov Tnoovr, xal éxd- 
Joey nù TOV Púuatos eic TONOV À&yOue- 
vor ZhI00TQWT0r, EBootori LE I uppava. 
Is "Hv dè TAQUOHEUT) TOU nÉ X0, (oa de 
vice exc. Koi Aya toic Jovdatoic "Ids, 
0 faorhevs vu. 

15 Oi dè roau yasar" “Apor, door, GTUV- 
owoov «ötv, Aiye aúToiç 0 Ih&roc Tov 
paoia ULL Y GTUVQU OU ; Aneroinour ot 
doyieoeiç Ovx & ÉZOHEr Baci) da ei un Kaui- 
copo. 6 Tore oór zap£dcxsv airov avroic, 
iva ovovoo27. 

Tagéhaßov de TOY Jjoovr xoi py oov. 
" Koi i Bart ov rov OTUVQUY GÜTOV ESNA- 
EIG TOV ÀEYOUEVOV ZQUVIOV TONOV, üc 

Acyerou “EBouïori F'olyoda. '507zt0U aŭtor 
ÉOTULQUWOEV, xal UET (TOU Ghovs dvo 
éyrevÿer HO EVTEÙ ver, LEGO" dé TOV Anoovr. 

°” "Eygowe dè xoi rtvAov 0 lhàcevog xoi 
20m Eni ToU OTGUVQOU' nr dé yeyoau- 
uévor "Igoovc ó Nozwoaioc o Paorkeic TUY 
Tovõðuiwv. 20 "'ovror o)v toy TÉThor xoi- 
Aoi avéyrwowr TOY Jovduiwr, OTL &yyUG qr 
THS nodeus 0 T0706 rov OT QU dN o 
Tnoovs, zat qv yEyouuuévov “EBouioti, ʻE- 
Anvioti, Popaiort. | JFAyor OÙY T9 Ih- 
atw où doyisoeig rwr Tovõaiwi Mi yoú- 
qe "O Baoiksog rov Tovðuiwv, GA Ori 
exelvoc ELTLE' Bacihec etu TOY Jovóatav. 
22^ Anexo tn o Ihàiárog “O yéygoquau, yE- 
voue. 

3 Oi oir OTQUTLOTOL, ÔTE Ora QUY 
TOY “Inovër, oBov TÓ inátia avrov (xai 
énolnoar T£00000 LEGON, éxdorQ otoa- 
Tu TY LEOS) xai TOV zitara. -Hv de o 
Zity &Qgoqoc, èx TOV avwJer jqarvroc 
du” olov ?' sinov où) mo0c dk oc" My 

GXIOQUEY GUTÜY, dlha lá Jouer 7:60l GT OT, 

TiVOS EOTEL. va 5n OUT) TA now DT 2] 2E- 
yovaa Zheutotaarro TO dtid Lov gav- 
TOic, xal En TOY LAU TLOLO Y uov ¿pahor 
xA oor. Ot uiv oùr OTQOTUOTOL TATTO 
ER ON Our. 

? Btorixacar dè nuot TQ GTUVQU TOU 
où 5n LUE GŒÜTOV, XGl 7] EU) TAS 
proc GT OV, Magia 5 rov Kona, xai 
Mato 7 Muyðakyrh. 26 "Ircovc oiv iduwr 
TÚV UNTEQO xai TOV UAFNTYV NUQEOTOTO, 


13. LT: TOY Àdycr TET. (£ Të). Iho A DR woa 
jv ds xry (G [in m.] DX: veérz : provocan- 
tibus Chron. alex. ad Joannis (io y eigor', aliis 
ad signorum oz? [ot (yia — 6] et yéuue com- 
mutationem). la e “Exo. sv ixtivoi. 16. LT? : 
(l. à?) "um BLT* xei my. (DEGS X : xai 
7yayor). NN Po. ÉGUTO TOV E 
(BLT!: arð; AX: éevrov). NABT: (L os) a 
Tolyora (B: P ovo X: yeBfo3«). 20 N cul 
m.) transit a verbis ó Bao. rà» "Tovó. y. 19 ad 


hos sermónes, addüxit foras Jesum : et 
sedit pro tribunáli, in loco qui dícitur Li- 
thóstrotos, hebráice autem Gábbatha. 
11 Erat autem parascéve pascha, hora qua- 
si sexta, et dicit Judæis : Ecce rex vester. 


15 Illi autem clamábant : Tolle, tolle, 
crucifíge eum. Dicit eis Pilátus : Regem 
vestrum crucifígam? Respondérunt pon- 
tifices : Non habémus regem, nisi Cæsa- 
rem. t6 Tunc ergo trádidit eis illum ut 
crucifigerétur. 

Suscepérunt autem Jesum, et eduxé- 
runt. !T Et bájulans sibi crucem, exívit in 
eum qui dicitur Calvárie locum, hebráice 
autem Gólgotha : '? ubi crucifixérunt 
eum, et cum eo álios duos hinc et hinc, 
médium autem Jesum. 

t? Scripsit autem et títulum Pilátus : 
et pósuit super crucem. Erat autem scrip- 
tum : Jesus Nazarénus, rex Judeórum. 
^" Hune ergo titulum multi Judeórum 
legérunt : quia prope civitátem erat locus, 
ubi crucifíxus est Jesus : et erat scriptum 
hebráice, grece, et latine. ?! Dicébant 
ergo Piláto pontífices Judeórum : Noli 
scribere : Rex Judæ6rum : sed quia ipse 
dixit : Rex sum Judaórum. ** Respóndit 
Pilátus : Quod scripsi, scripsi. 


? Milites ergo cum crucifixíssent eum, 
accepérunt vestiménta ejus (et fecérunt 
quátuor partes : unicuique militi partem), 
et tánicam. Erat autem túnica inconsüti- 
lis, désuper contéxta per totum. ?* Dixé- | 
runt ergo ad ínvicem : Non scindámus 
eam, sed sortiámur de illa cujus sit. Ut 
scriptüra implerétur, dicens: Partiti sunt 
vestiménta mea sibi : et in vestem meam 
misérunt sortem. Et milites quidem hzc 
fecérunt. 


? Stabant autem juxta crucem Jesu 
mater ejus, et soror matris ejus, María 
Cléophæ, et María Magdaléne. ?* Cum 
vidisset ergo Jesus matrem, et discípulum 


eadem verba y. 21 posita. 21. X* My yoe qe: o 
fec. v. "Tovà. 23. NAT: véoosoa. NADET: dooqos. 
24. NBLT?* 7; 4£y. 95. Wieseler. : mater et 
matertera (Salome Zebedæï) et utraque Ma- 
ria (X: Khewna). T?: (bis) Mapiau. 26. [L]T?* 
avr. G?KLT: ide (LT eti. 27). 


15. Otez-le, ótez-le du monde, c'est-à-dire : « à mort, 
à mort! » 
17. Au lieu qui est appelé Calvaire. Grec : « à (l'en- 


le lieu du cráne ». 
« Klópa ». 


droit) nommé : 
25. Cléophas. Grec : 


Jean, XIX, 14-206. 
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AN. Jésus intime (XIEIE-XXIE). — 2° (c). 


Crucifiement et mort (C XIX, 


16"-42) . 


ces paroles, fit amener Jésus dehors, 
et il s'assit sur son tribunal, au lieu 
qui est appelé Lithostrotos, et en hé- 
breu Gabbatha. !^ C'était la prépara- : Mare. 15, 12; 
tion de la pâque, vers la sixième Mat, 92, 45, 
Ps. 21, E. 8. 
heure, et Pilate dit aux Juifs : « Voilà 
votre roi ». 
15 Mais eux criaient : « Otez-le, Jesus cruci 
damnatur. 
 ótez-le du monde, ere! » Pi- paru 
late leur demanda : « Crucifierai-je Jer- 26, 2 
votre roi? » Les pontifes répondi- j Ped 1. 
rent : « Nous n'avons de roi que Cé- Mat. 21, 15 
sar ». 16 Alors ille leur livra pour ra.55. 
3 gH Hebr.13,11-13. 
étre crucifié. 
Ils prirent done Jésus et emme- 9 Grueif- 
« 47 . hd . E ak . i 
nèrent. !/ Ainsi, portant sa croix, il S36 1. 
1 i 5 1 Ap. 18, 4. 
alla au lieu qui est appelé Calvaire, E 
et en hébreu Golgotha, !5 où ils le 
crucifièrent, et avec lui deux autres, Jj» 24 
l'un d'un côté, l'autre de l'autre, et !9 24:27 28. 
Jésus au milieu. 


13 Pilate fit une inscription et lamit Crucis 

. . , D , * , titulus. 

sur la croix. Or il était écrit : « Jésus ,,, » ;, 
de Nazareth, le roi des Juifs ». Jo 
20 Beaucoup de Juifs lurent cette ins- Met 1 21. 


cription, parce que le lieu où Jésus ,77 257, 


avait été crucifié se trouvait près de sa» 1, 2. 
, : LO . , Philip. 2, 11. 
la ville, et qu'elle était écrite en hé- Ts. 54, ic. 
: 21 Luc. 23, 38. 

breu, en grec et en latin. ?! Les pon- 
tifes des Juifs dirent donc à Pilate : 
« N'écrivez point : Le roi des Juifs; 
mais : Parce qu'il a dit : Je suis le roi 
des Juifs ». ?? Pilate répondit : « Ce 
que j'ai écrit, je l'ai écrit ». 

?3 Cependant les soldats, aprés l'a- 
voir crucifié, prirent ses vétements 
(et ils en firent quatre parts, une part ul E 

8 

pour chaque soldat), et sa tunique. Or Ex. 35, s, 39. 
la tunique était sans couture, d'un 
seul tissu d'en haut jusqu'en bas. 


Ap. 19, 16. 
Joa. 18, 39. 


Vestium 
partitio. 
Mat. 27, 35. 
Job, 1, 21. 


? [Is se dirent donc l'un à l'autre : Mat. 11, 16. 
um 3 MM rov. 16, 33 ; 

« Ne la divisons point, mais tirons au 15, 18. 
1 Cor. 1, 10. 


sort à qui elle sera ». Afin e S'ac- Ps. 21, 18-19. 
complit l'Écriture disant : « Ils se 
sont partagé mes Mmente, et sur 
ma robeils ont jeté le sort ». Les sol- 
dats firent donc cela. 

25 Cependant étaient debout prés 
de la eroix de Jésus, sa mére, et la 
sœur de sa mère, Marie, femme de 
Cléophas, et Marie-Madeleine.?9 Lors 34/77 56. 
donc que Jésus eut vu sa mère, et, Eo 
près d'elle, le disciple qu'il aimait, il 522225 


Maria ct 
Joannes. 
Luc. 2, 35. 


2, 4 ; 20, i3. 


43-16. Condamnation du Sauveur. Comparer avec 
Matthieu, xxvii, 26; Marc, xv, 155 Luc, xxur, 23. 

43. Lithostrotos vient de deux mots grees qui 
signifient pavé avec des pierres; il s'emploie sur- 
tout pour désigner un pavé en mosaique. Josèphe 
nous apprend que la colline du temple était 
pavée en mosaique du cóté oü était le prétoire. 
Le mot hébreu ou araméen Gabbatha désigne le 
méme lieu que Lithostrotos, mais il n'a pas la 
méme signification ; il a le sens de lieu élevé, 
estrade. Le siege de Pilate, qui lui servait pour 
juger les causes déférées à son tribunal, fut porté 
en cet endroit. 

14. La préparation de la páque; c'est-à-dire la 
veille de pàque,le vendredi. — La sixième heure, 
c'est-à-dire midi. 


c) Crucifiement et mort du Sauveur, 
XIX, 165-42, 


17-2*. Crucifiement. Comparer avec Matthieu, 
XXVU, 32-38; Marc, xv, 22-28; Luc, xxu, 33. 

11. Calvaire... Golgotha. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxvii, 33. — Sur la croix, voir la note de 
Matthieu, xxvi, 39. 


19. Jésus de Nazareth. « Saint Jean est le seul 
qui [mentionne le mot Nazaréen ou de Nazareth 
dans le titre de la croix], afin de compléter ce 
que les autres avaient dit; et, par une circons- 
tance singulière, c’est presque l'unique mot que 
nous ait conservé la relique du titre [de l'Église 
Sainte-Croix de Jérusalem, à Rome; voir Matthieu, 
xxvii, 37], comme pour confirmer le texte de saint 
Jean, le seul qui n'ait pas quitté Notre-Seigneur 
un instant pendant sa passion. I] a vu et rapporté 
littéralement ce dont les autres ont donné l'es- 
prit ». (Rohault de Fleury). 


23. Aprés l'avoir crucifié. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxvn, 33. — Or la tunique était sans cou- 
ture. « La tunique était le principal vétement de 
dessous ; elle se rapproche fort par son usage de 
la chemise et par sa forme de la blouse moderne. 
[La tradition rapporte que Charlemagne recut la 
sainte Tunique en présent de l'impératrice de 
Constantinople, Irène, et qu'il la déposa à Argen- 


| teuil. Elle a été divisée au moment de la Révo- 


lution]. Le tissu est en poil de chameau assez 
làche et ressemble à du canevas fin dont les fils 
seraient trés tors. Elle est tissée depuis le haut 
dans toute son étendue, sans couture, et faite à 
l'aiguille sur le plus simple des métiers tel qu'une 
tablette recevant sur ses deux faces la chaine et 
la trame. C'était un vétement descendant jus- 
| qu'au-dessous des genoux, prés des pieds, avec 
deux manches qui ne pouvaient couvrir les bras 
qu'à moitié. Elle avait 4 m. 45 de hauteur et 
1 m. 15 de largeur ». (Rohault de Fleury). La sainte 
robe de Notre- Seigneur est conservée à Trèves. 

95-91, Jésus remet sa Mére à saint Jean. Trait 
qug gne à l'Évangéliste. 

95. Marie, femme de Cléophas. Voir la note sur 
Matthieu, XXVII, 56, — Marie-Madeleine. Voir la 
note sur Matthieu, xxvi, 56. 

26. Le disciple quil aimait, saint Jean P'Évan- 
géliste. 
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Joannes, XIX, 27-40. 


II. Intima Jesu (XIII-XXI). 


2° (c). Crucifirio et mors CXIX, 16-42). 


ôv j yána, Àéyst TE uyroi avrov: Lüvou, 
iov, 0 vioc oov. ?! Eire heyet TW pede 
Tov, 7 pao oov. Koi an ÉRELVS TAG 
doas aie o uoc attiv elc TO, idia. 

28 Mera tovto sióug o Inoovc OTL NÉVTU 
705 réréAcotou, Ù iva ODE] 7 yoeqa, Aéyev 
Aapo. 29 Sysvoc OUY EXELTO 0 Sovc | 60 TO Y 
ot ÔÈ zÀnocrreg 0710) yoY dzove zal OOUT 
TEQUIEVTEG 7tgocrveyxav GÜTOU TO OTOUUTL. 


30 Ors ody lape to 0&og 0 [noovc, sinc 
TsvéÀsorou, xol xÀivag vv usqoÀqgr nags- 
Ótx& TO 7tYV&ULO. 

31 Oi-ovr "Lovóotot, iva ur. uttvrp èni 
TOU OTUUQOU TG. opua EV TQ CuBBuT(, 
Ene TTOQUOKEUT) 5v (ov yao peyan 7] Auega 
ÉXELVY TOU ooo), 7|gó ijo v vov [h- 
AG TOV, Va XGTEUy(00Y GUTOY TO ozé xal 
doJootr. | 9**HA9ov oir où oroat rot, za 
TOU UÈV HOUTOV ZGr£GSOY TO oz xat TOU 
GALLOU TOU ovorevouOérroc avt. °° Emi 
dé Toy Poor ÉATOVTEC, WG eidov uéror 707 
redo TO, OÙ AUTEUEUY GÜTOT TO 0x£n, 
34 qAÀ' eig TOV OTQOTIWTOV 20777 arov 
Thv 71À6UQUV &vv£s, xoi eU guc ESnAdeEr oiua 
xal dog. 

?5 Kai 0 Ewouxuc ueuoorvonas, xol Gr 
dun) &ÜTOÙ ÉOTIY 7j Hagrvgiu, x@zeivoç older 
OT ann hé GE iru úueic morente. 

36 Eyeveto yag TATTO, iva Ú yougn nin- 
Qu Ooroër 0U ovvroufioe rou GUTOU. 
1 Koi náv sréga yoaph eyer "Oworro 
siç Ov éEexévrqoav. 

38 Mera de tavra 90150: trov Iug- 
Toy 0 Iwony 0 Ano "ouod nios (ur ua- 
Fyens vov 15007, HEAQUEEVOS dé di Tor 
qoforv twv Jovóatav) i (va &9n TO OOUC TOU 
Ljoov xoi ÉTÉTQEU er o Hike oz. "Hide 
otv xai 79: TO cœua toù dzcov. Hide 
de xoi Nixddmuos (o SE "0c TOY Ty- 
00UY vvxtüG TO "9t rov) egw nua G1LUQ- 
vys xoi ZONG, «ice Argus à zator. "UUEXG. 
fov otv TO OOUE TOU oov zul iózoav 
GÜTO OFOVLOIG ust TOY GOUT, x FWc 


28. G (n m.) : iov. 29. LT (* &v) : ueotor 
ondyy. àv usotóv t8 ò. voc. [L: ve.] 7t pA (Bo- 
chart. : Zoowztov. Camer. : ooo rà [run] s. $ooo 
7ztgozegi9. ESchm. : 9oooó/o. Toup. : $vorg). 30. 
NT?* 6 "Ino. XT (p. 0502) ueta yoi%s. 34. NABDT: 
ixeivov. 32. NABD: ovvozevo. 33. BT: 707 avzov. 
34. D: «34d. NABE T: ev3vc. 35. X*. KABT+ (a. 


| 


stantem quem diligébat, dicit matri sus : 
Mülier, ecce filius tuus. °? Deinde dicit 
discipulo : Ecce mater tua. Et ex illa hora 
accépit eam discipulus in sua. 

?5 Póstea sciens Jesus quia ómnia con- 
summáta sunt, ut consummarétur scrip- 
túra, dixit : Sítio. *? Vas ergo erat pósi- 
tum acéto plenum. Illi autem spóngiam 
plenam acéto, hyssópo circumponéntes, 
obtulérunt ori ejus. 

?? Cum ergo accepisset Jesus acétum, 
dixit : Consummátum est. Et inclináto 
cápite trádidit spiritum. 

?! Judæi ergo quóniam parascéve erat, 
ut non remanérent in cruce córpora sáb- 
bato (erat enim magnus dies ille sábbati;, 
rogavérunt Pilátum ut frangeréntur eó- 
rum crura, et tolleréntur. 3? Venérunt 
ergo milites : et primi quidem fregérunt 
crura, et alterius, qui crucifixus est cum 
eo. #3 Ad Jesum autem cum venissent, ut 
vidérunt eum jam mórtuum, non fregé- 
runt ejus crura : ?* sed unus militum 
láncea latus ejus apéruit, et contínuo exi- 
vit sanguis et aqua. 


35 Et qui vidit, testimónium perhibuit : 
et verum est testimónium ejus. Et ille 
scit quia vera dicit : ut et vos credátis. 
36 Facta sunt enim hæc ut scriptüra im- 
plerétur : Os non comminuétis ex eo. ?* Et 
íterum ália scriptüra dicit : Vidébunt in 
quem transfixérunt. 

38 Post haec autem rogávit Pilátum Jo- 
seph ab Arimathæa (eo quod esset discí- 
pulus Jesu, occültus autem propter me- 
tum Judzórum,, ut tólleret corpus Jesu. 
Et permisit Pilátus. Venit ergo, et tulit 
corpus Jesu.?? Venit autem et Nicodémus, 
qui vénerat ad Jesum nocte primum, fe- 
rens mixtüram myrrhæ et áloés,quasi li- 
bras centum. ^? Accepérunt ergo corpus 
Jesu, et ligavérunt illud linteis cum aro- 


vu.) xci. 38. ET!* dE. LT* (ab-in. bis) o. NT: 
(l. 49ev-Inoo?) 490v ovv xat pour avtov. LB (in 
f.) : arg. 39. LT: aÿrov (l. roy z-). NBT: ws 
(Markland. : éxezégov). 40. G!KS: ëv 09. 


91. Avec lui. Grec : « chez lui ». 

31. Parce que c'était la préparation ne figure pas 
dans le grec entre parenthéses. 

39. Qui était d'abord venu trouver Jésus pendant la 
nuit figure dans le grec entre parenthèses. 


Jean, XIX, 27-40. 
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II. Jésus intime (XEII-XXE)., — 2? (c). Crucifiement et mort (XIX, 165-42). 


dit à sa mère : « Femme, voilà votre 

fils ». ?7 Ensuite il dit au disciple : !1Tim. 5, s. 
« Voilà ta mère ». Et depuis cette 
heure-là, le disciple la prit avec lui. 


28 Après cela, Jésus sachant que Jesus 

h » ac o 

tout était consommé, afin d'aecom- potatur. 

. ] z . . À 3 E 29 f Luc. 24. 
plir l Ecriture, dit : « J'ai soif ». ?? Or Joa. 18, 4 ; 
il y avait là un vase plein de vinaigre. Ps, 65, 22; 

, = ey ds 
c est pourquoi les soldats entourant ICH 
7 $ i inai- Deut. 32, 32. 
d'hysope une éponge pleine de vinai- Dent: 32,3? 


gre, la présentérent à sa bouche. 
30 Lors donc que Jésus eut pris le Moritur 
vinaigre, il dit : ebrii 
sommé ». Et, la tête inclinée, il ren- Lue. 23, 46. 
dit l'esprit. 
?! Les Juifs donc (parce que c'était 


Percus- 


Ex. 34, 25. 
Num. 9, 12. 
Joa. 15, 38 ; 

7, 97. 


demeurassent pas en croix le jour du 
sabbat (car cejour de sabbat était trés 
solennel) priérent Pilate qu'on leur 
rompit les jambes et qu'on les enle- 


våt. 3? Les soldats vinrent donc, et ils ps17,39:13,3. 


rompirent les jambes du premier, 
puis du second qui avait été crucifié 
avec lui. ?? Mais lorsqu'ils vinrent à »s.s7, 5.6. 
Jésus, et qu'ils le virent déjà mort, 
ils ne lui rompirent point les jambes ; 


31 seulement un des soldats ouvrit son 1 79.5.9. 


Hebr. 9, 19. 


côté avec une lance, et aussitôt il en "i 275 


9. 


sortit du sang et de l'eau. 


35 Et celui qui l’a vu en a rendu té- _ Testis 
1 : . qui vidit. 
moignage, et son témoignage est Jo» 2h 24, 


vrai. Et il sait qu'il dit vrai, afin que Frov. $5. 
vous croyiez aussi. * Car ces choses ,. i 
ont été faites, afin que s'accomplit xe» 5 12. 
l'Ecriture : « Vous n'en briserez au- Ps. 33,21. 
cun os ». ?' Et dans un autre endroit, Zach. 19, 10. 
l'Ecriture dit encore : « Ils porteront 4.17. 
leurs regards sur celui qu'ils ont 
transpercé ». 

‘8 Aprés cela, Joseph d'Arimathie Sepultus 
(qui était disciple de Jésus, mais en st 2757. 
secret, par crainte des Juifs) demanda 7*5, 9, 22 
à Pilate de prendre le corps de Jésus. 251% 17. 
Et Pilate le permit. Il vint donc, et et- ?7 59. 
enleva le corps de Jésus. ?? Vint aussi E TI 
Nicodème, qui était d'abord venu Mat Parc 
trouver Jésus pendant la nuit; il ap- TEENS 
portait une composition de myrrhe et 
d'aloés d'environ cent livres. ^? Ils Bur n 
prirent donc le corps de Jésus, et 2247 
l'enveloppérent dans des linges avec 


des parfums, comme les Juifs ont cou- 


« Tout est con- He»r.55;2, 10. 


sum latus. 


la préparation), afin que les corps ne Deut.21,22-23. 


21. Le disciple saint Jean (a prit avec lui dans 
sa maison, comme le signifie le texte original. 

28-30. Dernier soupir du Sauveur. Comparer 
avec Matthieu, xxvi, 50; Mare, xv, 31; Luc, 
XXII, 46. 

29. Entourant d'hysope. «Il existe, dit Benoit XIV, 
deux espèces d’hysope, l'une. plante parasite 
qui s'attache aux murs, l'autre qui croit dans les 
champs et s'éléve jusqu'à deux mètres de hau- 
teur. On ne sait pas si le suc de cette plante a 
été mêlé au vinaigre, ou si sa tige a servi de 
supporl pour approcher l'éponge, ou si ses ra- 
meaux flexibles ont composé un panier léger 
dans lequel se trouvait l'éponge; enfin si de sa 
tige on a pu tirer un bàton qui n'avait pas besoin 
de plus de 60 à 65 centimetres de longueur pour 
atteindre la tête du Crucifié ». 

29-30. Jésus boit du vinaigre. Les prophéties 
de la passion. « Jésus avait tout prévu, et sa- 
chant les prophéties, il les accomplissait toutes 
avec connaissance. C'est ce qu'il fit jusqu'à la 
mort; et c'est pourquoi, jusque sur la croix, 
voyant que tout s'accomplissait, et qu'il ne lui 
restait plus rien à accomplir durant sa vie que 
cette prophétie de David : {ts m'ont donné du fiel 
à boire, et, dans ma soif, ils m'ont abreuvé avec 
du vinaigre, il dit : J'a? soif. On lui présenta le 
breuvage qui lui avait été prédestiué ; il en goüta 
autant qu'il fallait pour accomplir la prophétie; 
apres il dit : Tout est accompli; il n'y a plus qu'à 
rendre l'àme ; à l'instant il baissa la tête, et se 
mit volontairement en la posture d'un homme 
mourant, et ?l expira. Jésus donc savait ce qu'il 
voulait, qui était l'accomplissement des prophé- 
ties; mais uue vertu cachée exécutait tout le 
reste. Il se trouva précisément un vaisseau où il 
y avait du vinaigre [mêlé de fiel]; il se trouva une 
eponge dans laquelle on lui pouvait présenter à 
là croix le vinaigre où on la trempa; on l'attacha 
au bout d'une lance et on la lui mit sur la bou- 
che. La haine implacable de ses ennemis, que le 
démon animait, mais que Dieu gouvernait secré- 
tement, fit tout le préparatif nécessaire à l'ac- 
complissement de la prophétie ». (Bossuet). 

30. Il rendit l'esprit. Voir la note sur Matthieu, 
XXVII, 50. 

31-37. Un soldat ouvre le côté du Sauveur. Ce 
fait n'est mentionné que par saint Jean. 

31., La préparation. Voir la note sur ÿ. 14. 
— Etait très solennel, à cause de la fête de 
Pâque qui tomba cette année-là en ce méme jour. 
— Qu'on leur rompit les jambes. « Le brisement 
des os était le complément ou la fin du supplice. 
Chez les Romains, le brisement des os était en 
usage, peut-étre comme un adoucissement à la 
peine, puisqu'il accélérait la mort. Mais pour 
Notre-Seigneur, les Juifs étaient devenus plus 
cruels que les Romains, et ce ne fut pas chez eux 
un motif d'humanite qui les fit agir, ce fut la 
crainte que les corps ne restassent exposés pen- 
dant la páque ». (Rohault de Fleury). 

34. Un des soldats ouvrit son cóté. D'aprés une 
tradition consignée dans le martyrologe romain, 
au 45 mars, ce soldat s'appelait Longin et se con- 
vertit plus tard au christianisme. — Avec une 
lance. « La lance, longue et légère, avec une tête 
large et plate servant à la fois de pique et de 
I avait une bride en cuir attachée au bois ». 
Rich). , 

35. Celui qui la vu. Saint Jean l’Évangéliste 
lui-même. 

38-42. sépulture. Comparer avec Matthieu, xxvi, 
51-61; Marc, Xv, 42-41; Luc, xxu, 50-55. 

38. Joseph d'Arimathie. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxvn, 51. — Demanda... le corps de Jésus. 
Voir la note sur Matthieu, xxvi, 58. 

39. Nicodème. Voir la note sur Jean, i, 11. — 
Une composition de myrrhe et d'aloés d'environ 
cent livres. La myrrhe et l'aloés, dont les sucs 
[sont] trés amers, ont la propriété de préserver 
les corps de la putréfaction. Quatre ou cinq 
livres eussent suffi à la rigueur. Cette grande 
quantité d'aromates fait voir qu'il n'était pas seu- 
lement enduit, mais plongé dans les parfums 
pour accélérer l'opération, en évitant de toucher 
au Corps ». (Rohault de Fleury). 

40. L'enveloppérent dans des linges. « Les obser- 
vations les plus scrupuleuses s'accordent à faire 


912 Joannes, XIX, 41—XX, 15. 
IE. Intima Jesu (XIIE-X XI). — 3° (a). Resurrectio (XX). 
£Joc orè Toi "ovóaiow  ivraqudizw. | mátibus, sicut mos es Judæis sepelire. 


3 Hv dè èv to tónw nov dovavgu9 
x5n7t0c, xal èv TO xýnw uvusioy xotvov, èv 
() ovÓzz« oùŭdsiç té Day "usi oùv did thv 
ztagaoxsviv rov Tovduiwr, ótt 2yyèc v to 
uvmusov, £dqxav vov Incodr. 


XX. Ty 0i ug vov oufBarwr Maoia à 
MayooAqriü £g yeta AQU oxoriac ETL OÙ Nc 
Elç TO ymueloy, «ob Aerei vov LiT or you£- 
vov ex TOÙ uvmueiov. ? Toéye oùv xol čo- 
ysta ngog Xiuwva Ilétoov xoà ngoc vOv 
alor adnev, ôv èpihsı 0 "Incovc, xai 
leyst avroic "Hour vov xúgiov èx vo Lwy- 
LELOv, xal ovx oldausv nov č9yxav avrov. 

SEEmAder oùv d Iléroog xol 6 & ALOG 
ua)nrc, xal moyorro siç tò pvnusiov. 
U'Ergszov dè où dúo duot xol d GAXoc ua- 
Jnrns noosðoaue trayiov roD llérgov xoi 
DATE AQWTOG siç TO uvnusiov, Ÿ xai nogaxi- 
Was BÀéns, xsusva và Fóra, où u£vrot 
sin Ter. 

8" Eoyevot oùv Siuwv Térooc dxoAov9 qv 
at, xal &icrÀO sv siç TO urgusior, xol Fsw- 
osi vd O90vi& xeiuzva, ! xal tò covddoior, 
Ò 5v ini Tic nepali atot, oU usta rdw 
ddoviwy xeluevor, dild z«olc évrerviuyuc- 
vov siç Eva tonov. Tores oiv sign de xal ó 
&ÀÀXoc Lodnrnc, 0 Juv nod roc sic TO uvy- 
uov, xol side xol èniorsvosv ? očdinw yao 
hdsioav tv youprv, Ori ÖT aôTor 2x vero y 
avaoti va. — " JnpASor oùv ndAw node 
avtovg ot ua Oval. i 

11 Magie dé siorqixs n90c ro Lomusiov 
xÀeiovoa £5. “Qg oùv xats, TUQÉXUWE 
slc vo. uvmueor, '? xol ewge dúo d'yydAovc 
&v Àevxolc xeJtiou£vovc, Eva T00 T) xE- 
paly xai fva ngoc roic nociv, Üztov čxsiro 
TO ouo Toù Tuoov. '? Koi Afyovow aù- 
Ti] éxeivov. Love, ti xAotac; ÆAéya advoic: 
On 3jgoy TOY xvgióv uov, xol oùz olda 
nov EFyxav cUrOv. 

l f Kai TadTU inovou ÉOTQUpn sic vd 
onion, xai Jewgei Tor Inoovr orata, zal 
où% ide 0r. Inoovc £ort 15 Meye GUT Ó 
Jroovc Je vva, Ti xÀaisc; tiva Cntsic; 
Exsivn doxovoa Óri 0 xmnovodc ou, leyst 


1. NAT? : Mapiau. 

3. N (pr. m.) * xat Joy. eic To uv. 

A.N (pr. m.): (l. xat o GAA.-Td y. T. Jérgov) 
7ztgo£Óga uev Ó Td yiov roð ITéroov. 

9. N transit a verbis zd 93d» zeru. ad ea- 
dem verba versus sequentis. i 


^! Eratautem, in loco ubi crucifixus est, 
hortus : et in horto monuméntum novum, 
in quo nondum quisquam pósitus erat. 
12 Ibi ergo propter parascéven Judæórum, 
quia juxta erat monuméntum, posuérunt 
Jesum. 

XX. ' Una autem sábbati, María Mag- 
daléne venit mane, cum adhuc ténebræ 
essent, ad monuméntum : et vidit lápidem 
sublátum a monuménto. ? Cucürrit ergo, 
et venit ad Simónem Petrum, et ad álium 
discipulum quem amábat Jesus, et dicit 
illis : Tulérunt Dóminum de monuménto, 
et nescimus ubi posuérunt eum. 

3 Exiit ergo Petrus, et ille álius disci- 
pulus, et venérunt ad monuméntum. * Cur- 
rébant autem duo simul, et ille álius dis- 
cipulus præcucürrit cítius Petro, et venit 
primus ad monuméntum ? et cum se incli- 
násset, vidit pósita linteámina, nontamen 
introivit. 

6 Venit ergo Simon Petrus sequens 
eum, et introivit in monuméntum, et vidit 
linteámina pósita, " et sudárium quod füe- 
rat super caput ejus, non cum linteamini- 
bus pósitum, sed separátim involütum in 
unum locum. ? Tunc ergo introivit et ille 
discípulus qui vénerat primus ad monu- 
méntum : et vidit, et crédidit : ? nondum 
enim sciébant scriptüram, quia oportébat 
eum a mórtuis resürgere. !? Abiérunt 
ergo iterum discípuli ad semetípsos. 

'! María autem stabat ad monuméntum 
foris, plorans. Dum ergo fleret, inclinávit 
se, et prospéxit in monuméntum : ‘?et 
vidit duos ángelos in albis, sedéntes, unum 
ad caput, et unum ad pedes, ubi pósitum 
füerat corpus Jesu. 13 Dicunt ei illi : Mú- 
lier, quid ploras? Dicit eis : Quia tulé- 
runt Dóminum meum : et néscio ubi po- 
suérunt eum. 

!^ Hæc cum dixisset, convérsa est re- 
trôrsum, et vidit Jesum stantem : et non 
sciébat quia Jesus est. !? Dicit ei Jesus : 
Mülier, quid ploras? quem queris? Illa 
existimans quia hortulánus esset, dicit 


8. D: ov» érrioreucer. 

10. NBT: 7rg9óc aurous. 

11. ABET: meds o urmueiw. LT* £&o. 

12. D* £v evz. xa9. 13. NT?* (in.) Kat. 14. G 
KSLTO* Ka. 16. GIS[L]T+ ‘Ebecort. 


XX. 13. Ils lui demandèrent. Grec : « et ceux-ci lui 
dirent ». 
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Jean, XIX, 41— XX, 15. 513 


AN. Jésus intime (XIIN-XXI). — 3° (a). Résurrection (XX). 


! ir 361! i i u et reconnaître jusqu'à deux cents et trois cents mè- 
tume d'ensevelir. Or il Quee ta tumulatus. | tres superficiels de linges en lin sur une seule 


lieu où il fut crucifié, un jardin, eps e: noe eeren Un pami TE de poses 
0 : A ` ont dû être employés à l'ensevelissement du 
dans le jardin, un sépulcre neuf, ou Sauveur. La respectueuse prodigalité indiquée 


! it átá ig 4214 Mat. 27, 60, | dans l'emploi des aromates prouve qu'on n'a pas 
is. ^ L , 60, ploi de p q p 
pnus boeren avait été mis 3 66, 63, 6t. | dû épargner davantage les linges et les bande- 


donc, à cause de la préparation des lettes, d'ailleurs nécessaires pour les maintenir ». 

: z TRES Roliault de Fleury). 
Juifs, et parce que le sépulcre était 41. Un sépulcre neuf. Voir la notesur Matthieu, 
proche, ils déposèrent Jésus. xxvi, 60, 61. 

XX. ' Or le premier jour de la se- » a) Mag- 3» Glorification du Sauveur, XX-XXI. 
maine, au matin, quand les ténèbres anxia a) Résurrection, XX. 

b e . . Pet 

duraient encore, Marie-Madeleine vint ^ aa. | XX.1. Saintes femmes au tombeau. Comparer 


Mat. 28,1. | avec Pur reus xxvii, 1-2; Marc, xvi, 2-4 ; Luc, 
au sépulcre, et vit la pierre ótée du Mare, 16, i. | XXIV, 4-3. 
SOLE 4. Le premier jour de la semaine est le di- 


tombeau. ? Elle courut donc et vint à Y Kcu rede 
Simon Pierre et à T autre disciple que Ta T cm 2. L'autre disciple, saint Jean l'Éévangéliste. 
Jésus aimait, et leur dit : « Ils ont 55/57 
enlevé le Seigneur du sépulere, et 
nous ne savons où ils l'ont mis ». 
$ Pierre sortit donc avec l'autre currunt 3-10. Pierre et Jean au sépulcre. Comparer avec 


Petrus et 


Mop et ils vinrent au sépulcre. Joannes., | Luc, xxiv, 12. 


Luc. 24,12, 24. 
* [ls couraient tous deux ensemble; Tem 


Ps. 118, '32. 
mais l'autre disciple courut plus mite T NES 


que Pierre, et il arriva le premier au 
sépulcre. ? Or, s'étant penché, il vit Joa. 19, 40. 
les linges posés à terre; cependant 
il n'entra pas. 
5 Pierre, qui le suivait, vint aussi, Sopal- 
et entra dans le sépulcre, et vit les vacuum 
linges posés à terre, * et le suaire so. tvi | T. Le suaire, Voir la notesur Matthieu, xxvi, 59. 
qui couvrait sa tête, non point avec 
les linges, mais plié en un lieu à part. 
8 Alors done entra aussi l’autre dis- Joa. 2,22. 
ciple qui était venu le premier au sé- mui 
pulcre; et il vit et il crut. ? Car ils ! "5 * 9. L' Ecriture. Voir Psaume xv, 10. 
ne savaient pas encore l'Écriture : 
« Qu'il fallait qu'il ressuscitát d'entre 
les morts ». ! Les disciples donc s'en $5? 77 
retournérent chez eux. 
11 Mais Marie se tenait dehors prés nragdale- Eu Prague a Madeleine. CES 
du sépulcre, pleurant. Or, tout en ET | 
pleurant, elle se pencha, et regarda “cant. 3,2. 
dans le sépulcre; !? elle vit deux an- L7" ^ ^ | 12. Deux anges... assis. Voir la note sur Mat- 


A Marc. 16, 4-5- | (heu, xxvii, 2. 
ges vêtus de blanc, assis, l'un à la Lw.35 a, i 


A o Mat. 28, 2,5 
tête, l'autre aux pieds, là où avait été E RC 
mis le corps de Jésus. '? Ils lui de- tue. 24,6. 


Joa. 16, 22; 


mandèrent : « Femme, pourquoi `s, ss. 
pleurez-vous? » Elle leur répondit ; ° 57 
« Parce qu'ils ont enlevé mon Sei- 
gneur, et je ne sais où ils l'ont mis ». 

14 Lorsqu'elle eut dit cela, elle se yesus sub 


retourna en arrière, et vit Jésus de- Se. 
bout; et elle ne savait pas que ce fût 355755, 
Jésus. 15 Jésus lui demanda : Qr 
« Femme, pourquoi pleurez-vous? Ex: pg 


qui cherchez-vous? » Elle, pensant 725? 4 


BIBLE POLYGLOTTE, — T. VII. 33 
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Joannes, XX, 16-28. 


ET. Entima Jesu (XEINI-XXEI). 


— 3° (a). Hesurrectio (XX). 


adt’ Kvo, ei où éfuoruoas avrov, sinë 
Lot zov Fyzaç atov, xGyn aÛTOY dow. 
!6 Aëya uit) 0 Incovc Magia. Eroa- 
piou éxeivn eyst atto’ “PafBBovvi (0 heye- 
tar, Ó.Óa Oxo). 

17 deya avv 0 I5oovg My uov &zrov. 
ovztu yc avofefizxa NQOG TOV NATEGA LOV. 
nopevov ðe ngoöç vovg «ÓsAqovc uov xal 
ainè «roig Avafaivw 7006 tov natga 
uov xa? natoa Üucv, zal Fsov uov xal 
9sov Suv. !9" Eo OZETU Magia 7 Maydani 
ånayyéhkovoa toic naðntas, ÛTL ŠWQUXE 
TOv xvgiov xol TUÜTU EEV CE 

D Otong oùy pie 7 5600 Exelyn ET 
Lui TOV cuffatwv x«i TWV FVOWV EE 
ouëvav, ÜTOv Now oL uod tol .gvvap/uvot, 
da Tor pobor TWV Tovðaiwv, AA TE o Ty- 
OUÙG xai OTN sg TO LLÉGOV, xal deze at- 
toic Eioivn pî. 20 Koi Toùro sir 
ëdergev «UrOic TOG c eique xai TV nmÀsvQav 
artro. "Eyconocv ovv oi Had ru ido vrsc 
TOV XVQLOY. * Einev oiv avToic 0 J6ovc 
TG MY" Ben dur xau ATÉCTUÂLE UE 0 
Auto, xQyx nseunw vuuc. ?? Kai tovto 
tuv ÉVEDUONCE xai heyet oU roic "lafeve 
TVEÜLG &yioy* ? àv tiwy aqmce TOG Cuag- 
TLUG, «QUEVTGL GÜTOÏG, QV TIVWV XQUTTTS, 
XEXOUTNVTUL. 

25 Owuaç dE, tig èx trov dadexe, 0 Às- 
yóusvog Aiðvuoç, oùx zv UET e)UrQv, ÖTE 
5zÀ9tv d '"Ineovg.  ??"EAsyov oiv arQ oi 
&ÀÀou uadnrai C"Ewoczausv vOv xúgov. 
O dè sinsv advoic Ear un tw £v taig yeg- 
oiv ŒUTOÙ TOY TUNOV TWV hwv, zal faw 
TOV ÓkxrvÀOv uov sig TOV TÓNOV TWV 7]À(0Y, 
xai barw av yod uov siç tv zÀsvQav 
QUTOU, OÙ U TIOTEVOUW. 

26 Koi ue uigc ozto nav nou 
iow ot uadmrai atot, xcl Douuç ust 
atov. "Eoystoi 0 "Ijoovc vov Jvgwv zs- 
xAswou£vav, xal £or5 eic TO LÉOOY xol siner 
Eiosvz dur. ?TEiru Aëya to Owuc Dege 
tov dæxrvhov cov wde xai ide taç yEiouc 
uov, xal pige Tv *ysio& oov xai pahe sic 
TÚV nÀsvQav UOV, xai Lu) yivov ATLOTOG CAAO 
70106. Koi &nexgi9oq 0 Owuaç xoi 


17. B: My énta us (Al. * us; Gersdf. : “Arts 
us S. Me &nr. Schulthess. : Zó us &nr. [for- 
tasse : My us ént. cll. Mt. xxvm, 10]. Vo- 
gel. : My: 8 nrôs). |L]T* (alt.) us. 18. LT: 
TTE 19. Le pr.) TOV et ovvynyu. 20. LT 
* evroi) : x. TOS y. et : avroic. Se T* o Tyo. 
23. LT: æv (bis) et dgéorro. -98. N: OTE 


ei : Dómine, si tu sustulísti eum, dicito 
mihi ubi posuisti eum, et ego eum tol- 
lam. !$ Dicit ei Jesus : Maria. Convérsa 
illa, dieit ei : Rabbóni (quod dicitur ma- 
gister). 

17 Dicit ei Jesus : Noli me tángere, non- 
dum enim ascéndi ad Patrem meum : vade 
autem ad fratres meos, et dic eis : As- 
céndo ad Patrem meum, et Patrem ves- 
trum, Deum meum, et Deum vestrum. 
18 Venit Maria Magdaléne annüntians 
discípulis : Quia vidi Dóminum, et hæc 
dixit mihi. 

19 Cum ergo sero esset die illo, una sab- 
batórum, et fores essent clausæ, ubi erant 
discípuli congregáti propter metum Ju- 
deórum; venit Jesus, et stetit in médio, 
et dixit eis : Pax vobis. ? Et cum hoc 
dixisset, osténdit eis manus et latus. Ga- 
visi sunt ergo discipuli, viso Dómino. 

2! Dixit ergo eis iterum : Pax vobis. 
Sicut misit me Pater, et ego mitto vos. 
22 Hæc cum dixisset, insufflávit : et dixit 
eis : Accipite Spiritum sanctum : ?? quo- 
rum remiséritis peccáta, remittüntur eis : 
et quorum retinuéritis, reténta sunt. 


24 


Thomas autem unus ex duódecim, 
qui dicitur Didymus, non erat cum eis 
quando venit Jesus. ?? Dixérunt ergo ei 
álii discipuli : Vídimus Dóminum. Ille 
autem dixit eis : Nisi videro in mánibus 
ejus fixüram clavórum, et mittam digi- 
tum meum in locum clavórum, et mit- 
tam manum meam in latus ejus, non cre- 
dam. 

?6 Et post dies octo, iterum erant dis- 
cipuli ejus intus : et Thomas cum eis. 
Venit Jesus jánuis clausis, et stetit in 
médio, et dixit: Pax vobis. ?? Deínde dicit 
Thome : Infer dígitum tuum huc, et vide 
manus meas, et affer manum tuam, et 
mitte in latus meum : et noli esse incré- 
dulus, sed fidélis. ?* Respóndit Thomas, 


M 74A9ev “Ioovs, ëleyor aÜTw où paðytaí. 25. 

+ (p. jue.) ór:. DET!: éooéx. D: cis Tas Xeíoac- 
M cvTOov. X* xat Bélw- hwv. 25. N: xot Béiw mou 
Toy Ódxrviov els TV yetocr aUTov, xai fo. 
LT?A (alt. 1.) : zózov. 26. N X* avrov. 28. NBC 
DT* (in.) Ka. 


94, Et il leur dit. Grec : « Jésus donc leur dit ». 


Jean, XX, 16-28. 515 


Il. Jésus intime (XIME-XXIE). — 2° (a). Résurrection (XX). 


que c'était le jardinier, lui répondit : 351555 


* Joa. 11, 25; 


«Seigneur, si c'est toi qui l'as enlevé, 14625 18. 


dis-moi où tu l'as mis, et je l'emporte- Marc. 10, 51. 
rai ». 16 Jésus lui dit : « Marie ». Elle, |,152* 


ape à Ap. 1, 12. 
se retournant, lui dit : « Rabboni » 
(ce qui veut dire Maitre). 
17 Jésus lui dit: « Ne me touchez Fon midit 


ad fratres. 


pas; car je ne suis pas encore monté jx. 


vers mon Père; mais allez à mes frè- 79552: 
res; et dites-leur : Je monte vers mon 4755 0: 


25 


C : i Hebr. 2, 11-12. 
Père et votre Père, vers mon Dieu et kom iii 


votre Dieu ». 18 Marie-Madeleine vint , 25 ^, 


annoncer aux disciples : « J'ai vu le? T 


Seigneur, et il m'a dit ces choses ». 7% 319 
19 Ce jour-là, premier de la se- iau. 
maine, lorsque le soir fut venu, et que “parer. 


E apparet. 
les portes du lieu où les disciples se ^p iv^ 
trouvaient assemblés, étaient fermées, "x7 1. 


de peur des Juifs, Jésus vint et se tint “ue. 103. 
au milieu d'eux, et leur dit : « Paix à ""* ^ '* 
vous! » 20 Et, lorsqu'il eut dit cela, il 153: 08 
leur montra ses mains et son côté. Jo. 16,2 


Les disciples se réjouirent donc à la 
vue du Seigneur. 
21 Et il leur dit de nouveau : « Paix |. Eis 


` ! A ; spiritum 
à vous! Comme mon Père m'a en- ftat 
À . o 3 s $ s, 67, 29. 
voyé, ainsi mol je vous envoie ». Jo% 152; 
BE " : F 17, 18 ; 13, 20. 
?? Lorsqu'il eut dit ces mots, il souf- 165 t, 
. Lat. , 10. 

fla sur eux et leur dit: « Recevez lEs- Is. 4, 16. 


17. Allez à mes frères, qui devaient s’en retour- 
ner en Galilée après la fête. 


19-23. Apparition aux dix Apôtres. Comparer avec 
Luc, XXIV, 36-43. 

19. Les portes... étaient fermées. La méme puis- 
sance qui faisait passer le corps entier de Jésus- 
Christ dans toute sa dimension à travers les por- 
tes fermées, rend le même corps réellement 
présent dans le sacrement de l'Eucharistie, quoi- 
que ces deux choses surpassent notre intelli- 
gence (Glaire). 


22. Il souffla sur euz. Jésus emploie le souffle 
de sa bouche comme un signe exterieur pour 


à : F à à Gen. 2, 7. | marquer qu'il leur communiquait son esprit (Glai- 
prit-Saint; ?? ceux à qui vous remet- Ez. 36,26. |re): D | E ; 
l EMI : Act. 8, 18. 23. Ceux à qui vous remettrez... Il faut néces- 
trez les péchés, lis leur seront remis; Joa.7, 39. |sairement ou suene de ces patpi oi 
` e . . Luc. 24, 19. | ou reconnaitre l'origine divine de la confession 
et ceux à qui vous les retiendrez, ils Xat. 16,19; | sacramentelle (Glaire). 


leur seront retenus ». 18, 18. 
P. Or Thomas, appelé Didyme, un  Thom:e 


5 ó increduli- 
des douze, n'était pas avec eux quand , tas- 
Joa. 11,16 ; 


vint Jésus. * Les autres disciples lui 11, 5; 21,2. 
dirent donc : « Nous avons vu le Sei- T 5 
gneur ». Mais lui leur répondit : « Si ^*^^ ^ 
je ne vois dans ses mains le trou des 

clous, et si je n'enfonce mon doigt à 

la place des clous, et si je ne mets 

ma main dans son cóté, je ne croirai 

point ». 

26 Et huit jours après, ses disciples Jesus ejus 
étaient encore enfermés, et Thomas idem. 
avec eux. Jésus vint, les portes fer- 15,37; 5, a6. 
mées, et il se tint au milieu d'eux, et yh. 4 15. 


à " ^ .! Q 18.66,12 59, 7. 
leur dit : « Paix à vous! » 27 Puis il ‘can. 5 


24-29, Apparition à saint Thomas et aux dix 
autres Apôtres. Propre à saint Jean. 
24. Didyme. Voir plus haut la note sur xt, 16. 


a6. Huit jours aprés, le dimanche suivant. 


. ` e t. 17, DT 
dit à Thomas : « Mets ton doigt là. Zach. 13, 6. 
e T z * Job, 42, 2. 
vois mes mains; approche ta main et 5w.1 10 


AN 7 s, 21, 2. 
mets-la dans mon côté, et ne sois plus 500.1, 14,48. 
incrédule, mais croyant ».?8 Thomas : co 62% 


répondit et lui dit: « Mon Seigneur et "inz. 


28. Mon Seigneur et mon Dieu. Ce n'est pas un 
cri de surprise mais la profession de foi la plus 
nette et la plus fervente à la divinité du Sau- 
veur. 
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Joannes, XX, 29 — XXI, 11. 


IY. Intima Jesu (XIII -A XI). — 3° (5). Apparitio juxta mare Galilææ (XXI). 


siner advq* O xúgtoç uov xal 0 Feds uov. 
29 Aeyer urg 6 "Inoouc Ori &dguxéc ue 

t LS 5 
OWUC, reniorevxag" uuxdoior oL un LÓorrsc, 
XO TIOTEUOUTEG. 

20 Tohke uèv or zal GAÀÀe omusia 
ënoiyoer Ô Joovc amor TOV uod ror 
GÜTOU, À 0UX EOTL YEY QUE era ÈY TO Bip 
vovrt ?! ravra dë yéyounou, ira TIOTEV- 
onte ori Inoovs ioriv © Xoioroc, 0 ioc 
TOU FEOV, «oi ira TOTEVOYTES wmv EYNTE 
ÈV TW OVOUUTL GUTOT. 

XXI. Miro vovv équrégoosr £avrov na- 
Mr o Joovc volc t9 701; eni ths Jalado- 
ONS TNS ag "Eq avrégwos dè oU rex 
2*Houy duod Xiuwv érooc xal Oouus 0 
Asyoueros ÆAidvuos xoi NoJarag) 0 dno 
Kara tjs D'olikotog xoi ot roù Zeßedðaiov 
xal dlho Ex rov uo-O qr0Y avrov dvo. SA- 
yel avrois Siuwr Iéroogz Ynayw deve. 
Zdéyovow avro Egyouedu xol ueis ovr 
ooi. "ESjAor zal c vepnoar eic TO xhoïor 
£v UVc, zal ér éxelvy vy vvxil énieoor ovózr. 

k Lowias dè 707 yerou£re, ior o 
0ovc eig tor œiy1uhOv" où HEVTOI yosoar 
oL nadnrol ÓTL "Lans ÉOTL. bre ovr 
avtois 0 "ycovg lIloeito, p TL 7t906q.- 
ytoY EYETE; ‘AnexQi}nour auro OÙ. 939 
dé siner GÜTOÏG" Balere eis To ÒsSia LÉO 
TOU olov TO Olzrvor, «cl EU] OST. "EBa- 
Aor oùr, xal oùréTi ato lxéout loyvoar 
Ono TOU 117 TOUS vOv iy9vowr. 

TAsyer oùr d aD arro éxelvog, Ör Ņyana 
7) Tootc, TW Iro ‘O zvod éort. Xi- 
pur oùr IHéroo, &xovoac ort Ò AUCI &OTI, 
rov énerdurmr Óisjoo«ro (Ñr ydo URP) 
xai ¿Baler tavrOv eic vir Jüéluoour. 90i 
dë lo uad nrol TO TÀOLGQUOO 7 Mor (ov 
yag joar LüuXQUY GO THG 146; dÀA WG ATO 
nyyov ciaxooiwr), oúgovteç to Óixrvor vov 
LyJVtr. 

Qc ov anéßnoar eic vqv yir, Bkenovoww 
avJgoxiar HEULEVNY xol oii our ÉTUREULLE- 
vor xoi ŒOTOY. 1? Aye avTolç 0 Troove: 
"Eréyk«ovs no TOv Owoagiwrv (v MOATE 
yvy i "defui Jiuwv Ieroos zul &LÀXVOE 
TO dixrvov éni TIC yç ueoror ixd vor 
uéyáAov  EXUTOY — ntvTQXOVTOTQUUY' xa 


29. G rell.* Owu. (L: zemíorevxas;). 

30. LT* avr. 

31. [L]F œèvrior. 

1. DT!B* 6 Iyo. (BCT*?* ò). 

3. [L] T Kot (a. &6719.). NACDT: èvel. LT*ev duc. 
4. N* 707. ABCET: yop. NADT?: éri ror. 

5. NB* o. CD [L]* o Tyo. 


et dixit ei : Dóminus meus et Deus meus. 
?? Dixit ei Jesus : Quia vidisti me Thoma, 
credidisti : beáti qui non vidérunt et cre- 
didérunt. 

?? Multa quidem et ália signa fecit Jesus 
in conspéctu discipulórum suórum, que 
non sunt scripta in libro hoc. 3t Hac au- 
tem scripta sunt ut credátis quia Jesus est 
Christus Fílius Dei:etut credéntes, vitam 
habeátis in nómine ejus. 


XXI. ! Póstea manifestávit se iterum 
Jesus discipulis ad mare Tiberíadis. Ma- 
nifestávit autem sic : ? erant simul Simon 
Petrus, et Thomas, qui dicitur Didymus, 
et Nathänaël, qui erat a Cana Galiléæ, 
et filii Zebedæi, et álii ex discipulis ejus 
duo. ? Dicit eis Simon Petrus : Vado pis- 
cári. Dicunt ei : Vénimus et nos tecum. 
Et exiérunt, et ascendérunt in navim : et 
illa nocte nihil prendidérunt. 


^ Mane autem facto stetit Jesus in lit- 
tore: non tamen cognovérunt discipuli 
quia Jesus est. ? Dixit ergo eis Jesus : 
Püeri numquid pulmentárium habétis? 
Respondérunt ei : Non. 9 Dicit eis : Mit- 
tite in déxteram navigii rete: et inveniétis. 
Misérunt ergo : et jam non valébant illud 
tráhere præ multitüdine píscium. 


1 Dixit ergo discipulus ille quem dili- 
gébat Jesus, Petro : Dóminus est. Simon 
Petrus cum audísset quia Dóminus est, 
túnica succinxit se (erat enim nudus) et 
misit se in mare. ? Alii autem discípuli 
navigio venérunt (non enim longe erant 
a terra, sed quasi cübitis ducéntis), tra- 
héntes rete píscium. 


? Ut ergo descendérunt in terram, vi- 
dérunt prunas pósitas, et piscem super- 
pósitum, et panem. '? Dicit eis Jesus : 
Afférte de piscibus, quos prendidistis 
nunc. !! Ascéndit Simon Petrus, et traxit 
rete in terram, plenum magnis pís- 
cibus centum quinquagínta tribus. Et 


6. NT?: (1. 6 dè einer) léye. ND: où dë &fodov. 
NBCDT: toyvor. 
à D* 6. DF (p. pr. or.) zcv. 
8. NT (a. roi.) hiw. 
0. B* o. D: (l. 20) éx. 
it NBC+ (p. dvéfz) our. LT: eis c. yzv. 


Jean, XX, 29 


— XXI, 11. 517 


LL. Jésus intime (XIIL -XXI). — 39 (0). Apparition près du lac (XXD. 


mon Dieu ». ?? Jésus lui dit: « Parce £577 
que tu m'as vu, Thomas, tu as cru. kom ion. 
Heureux ceux qui n'ont point vu et pue Toa. 
qui ont cru! » 

30 Jésus a fait encore en présence E on 
de ses disciples beaucoup d'autres H 
miracles qui ne sont pas écrits dans &ot.1,3,10,35. 


ce livre. ?! Mais ceux-ci ont été écrits rae. 1,1. 


om. 15, 4 c 


afin que vous croyiez que Jésus est le 1:0. 3, 13. 


on. 5, 


Christ, le Fils de Dieu, et afin que, Aet 4,12. 
0 Mat, 1, 21. 

croyant, vous ayez la vie en son nom. 
XXI. ‘ Après cela, Jésus se mani- p) mfrue- 


t 

festa de nouveau à ses disciples prés piscatio 
Mat. 4, 18. 

de la mer de M unde. Or il se mani- Act. 10,41. 
Joa. 14, 21. 

festa ainsi. ? Simon Pierre et Tho- 7.552. 


mas, appelé Didyme, Nathanael, qui , 7o), 45; 


20,24;1,16;2,1. 


était de Cana en Galilée, les fils de Jo 19,28. 
Zébédée, et deux autres de ses disci- ; 
ples, se trouvaient ensemble. 3 Simon zer.16, 16. 
Pierre leur dit: « Je vais pêcher ». ‘sap 19,5. 
Ils lui dirent : « Nous y allons aussi 354i 
avec vous ». Ils s'en allèrent donc et. "^^^ 
montèrent dans la barque, et cette 

nuit-là ils ne prirent rien. 


1 Mais le matin venu, Jésus parut jubente 


sur le rivage; les disciples néanmoins dopiosa. 
ne connurent point que c'était Jésus. ree i, 3. 
? Jésus leur dit done : « Enfants, n’a- 2s. 25, d 
vez-vous rien à manger? » Ils répon- 2 
dirent : « Non ». ê I] leur dit : « Jetez E 
le filet à droite de la barque, et vous 1 Jos, 2, 18. 


en trouverez ». Ils le jetèrent donc, et ROUGE 
ils ne pouvaient le tirer, à cause de la on. 15, 16. 


uc, 5, 5, 7. 

Dre des poissons. Flu $p T1. 
7 Alors le disciple que Jésus aimait Petrus per 

dit à Pierre : « C'est le Seigneur ». eu 


Lorsque Simon Pierre eut entendu 3 ir # 
que c'était le Seigneur, il se ceignit 
de sa tunique (car il était nu), et se 
jeta dans la mer. ? Les autres disci-1 cor. 3, 12. 
ples vinrent avec la barque (car ils Dex.s0 1. 
n'étaient éloignés dela terre que d'en- 
viron deux cents coudées), tirant le 
filet plein de poissons. 

? Or dès qu'ils furent descendus à rranitur 


terre, ils virent des charbons prépa- prizo. 
rés et du poisson placé dessus, et du 22:36, 
pain. !?Jésus leur dit : « Apportez pror s 2. 
quelques-uns des poissons que vous Pip u > 
avez pris à l'instant ». !'! Simon "is 
Jer. 16, 16. 


Pierre monta dans la barque, et tira 
Ps. 68, 3 


à terre le filet plein de cent cinquante- xom. s’ 30, 


trois gros poissons. Et quoiqu'il y inc ser. 


Hebr.1,3;11,1. 


30. Qui ne sont pas écrits dans ce livre. Saint 
Jean a choisi les miracles les plus propres à dé- 
montrer la divinité de Jésus-Christ. 


31. Afin que vous croyiez. C'est la conclusion de la 
foi de saint Thomas. « Tanquam finis interpositus 
est libri quod esset etiam secuturæ narrationis 
quasi proœmium, quod ei quodammodo faceret 
eminentiorem locum ». Saint Augustin, In Joan., 
CXXII. 


b) Apparition de Jésus sur les bords du lac 
de Tibériade, XXI. 


XXI. 2. Nathanaél, l'apótre saint Barthélemy. 
Voir s haut la note sur Jean, 1, 43. — Les fils 
de Zébédée, saint Jacques le Majeur et saint Jean 
r Évangéliste. 


4. Les disciples... ne connurent point, par une 
permission spéciale de Jésus qui ne voulait pas 
étre reconnu de suite. 


7. Nu; c'est-à-dire sans son vétement de des- 
sus. 


8. Deux cents coudées, environ cent metre:, 
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Joannes, XXI, 12-23. 


IX. intima Jesu (NEILI-X XI). — 3° (5). Apparitio Juxta mare Galilææ (XXI). 
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cum tanti essent, non est scissum rete. 

12 Dicit eis Jesus : Venite, prandéte. Et 
nemo audébat discumbéntium interrogáre 
eum : Tu quis es? sciéntes quia Dóminus 
est. 13 Et venit Jesus, et áccipit panem, 
et dat eis, et piscem similiter. ‘4 Hoc jam 
tértio manifestátus est Jesus discipulis 
suis, cum resurrexísset a mórtuis. 


1> Cum ergo prandissent, dicit Simóni 
Petro Jesus : Simon Joánnis, diligis me 
plus his? Dicitei : Etiam, Dómine, tu scis 
quia amo te. Dicit ci: Pasce agnos meos. 
16 Dicit ei terum : Simon Joánnis, díligis 
me? Ait illi: Etiam, Dómine, tu scis quia 
amo te. Dicit ei : Pasce agnos meos. 
'* Dicit ci tértio : Simon Joánnis, amas 
me? Contristátus est Petrus, quia dixit 
el tértio, Amas me? et dixit ei : Dómine, 
tu ómnia nosti : tu scis quia amo te. Dixit 
ei : Pasce oves meas. '?$ Amen, amen 
dico tibi : cum esses júnior, cingébas te, 
et ambulábas ubi volébas : cum autem 
senüeris, exténdes manus tuas, et álius te 
cinget, et ducet quo tu non vis. '? Hoc au- 
lem dixit, signíficans qua morte clarifica- 
türus esset Deum. Et cum hoc dixisset, 
dieit ei : Séquere me. 


20 Convérsus Petrus vidit illum discipu- 
lum, quem diligébat Jesus, sequéntem, 
qui et recübuit in coena super pectus ejus, 
et dixit : Dómine quis est qui tradet te? 
?! Hunc ergo cum vidisset Petrus, dixit 
Jesu : Dómine hic autem quid? ?? Dicit 
ei Jesus : Sic eum volo manére donec 
véniam, quid ad te? tu me séquere. 
?3 Exiit ergosermo iste inter fratres, quia 
discipulus ille non móritur. Et non dixit 
eiJesus : Non móritur: sed: Sic eum volo 


23. D: (l. óz)) xat. £0o5av oTi. NBC: ovx EUTEY 
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XXI.42. Etchacun de ceux qui prenaient part au ve- 
pas. Grec : « et aucun des disciples ». 

45. Fils de Jean. Grec : « de Jonas ». Item infra. 

16. De nouveau. Le grec a en plus: « pour la seconde 
fois ». 

33. Je veux qu’il demeure. Grec : « si je veux qu'il 
demeure ». 


Jean, XXI, 
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MI. Jésus intime (XIII-XXE). — 3° (6). Apparition prés du lac (XXI). 


en eût tant, le filet ne fut pas rompu. 
12 Jésus leur dit : « Venez, man- 
gez ». Et aucun de ceux qui pre- 
naient part au repas n'osait lui de- 
mander : « Qui êtes-vous? » sachant Mare. $, 32. 
que c'était le Seigneur. !? Et Jésus Hebr 12,28. 


à À k hilip. 2, 12. 
vint, prit le pain, et le leur donna, et ,,, 11. 


Co nat 
Jesus cum 
suis. 
Mat. 32, 4. 
Cant, 5, 1. 
Luc. 5, 45. 


le poisson pareillement. !* Ce fut la 1» B. 
troisiéme fois que Jésus se manifesta E 
à ses disciples, aprés qu'il fut ressus- ‘Act. 1, 41. 
cité d'entre les morts. Mat. 26, 32. 
15 Lors donc qu'ils eurent mangé, Triplex 


amoris 


Jésus dit à Simon Pierre : « Simon, confessio, 
fils de Jean, m'aimes-tu plus que Ma.ie 1s 
ceux-ci? » Il lui répondit : « Oui, 
Seigneur, vous savez que je vous 
aime ». Jésus lui dit : « Pais mes 
agneaux ». 6 I] lui dit de nouveau : 
« Simon, fils de Jean, m'aimes-tu ? » 
Il lui répondit : « Oui, Seigneur, vous 
savez queje vous aime ». Jésus lui dit: 
«Pais mesagneaux ». !? []lui dit une 
troisième fois : « Simon, fils de Jean, ! Cor. 16, 22; 
m'aimes-tu? » Pierre fut contristé He 4 13. 
qu'il lui eût dit une troisième fois : Jos,15:90; 
« M'aimes-tu? » et il lui répondit : 4ct.1,21. 
« Seigneur, vous connaissez toutes 

choses, vous savez que je vous aime». 

Jésus lui dit: « Pais mes brebis. 18 En itori? à 
vérité, en vérité, je te le dis: Quand "cs 
tu étais jeune, tu te ceignais tol- wam. 15 22, 
méme, et tu allais où tu voulais. Mais à??? 
quand tu seras vieux, tu étendras les 

mains, et un autre te ceindra et te 
conduira où tu ne voudras pas ». !? Or 25 i 
il dit cela, indiquant par quelle mort 4775 35 
il devait glorifier Dieu. Et lorsqu'il 

eut ainsi parlé, il lui dit: « Suis-moi ». 

20 Pierre s'étant retourné, vit venir Quid de 
après lui le disciple que Jésus aimait, fons 25; 
qui s'était aussi reposé pendant la mat. 19,27. 
cène sur son sein, et avait dit : « Sei- Sar icis 
gneur, qui est celui qui vous trahira? » 

21 Pierre donc l'ayant vu, demanda à 
Jésus: « Seigneur, mais celui-ci, que 
deviendra-i-il? » *? Jésus lui répon- Mat 15242. 
dit : «Je veux qu'il demeure ainsi jus- 4» ?»,*: 
qu'à ce que je vienne, que t'importe? Eceli. 3, 22. 
Toi, suis-moi ». ?? Le bruit courut ,72» $*. 
donc parmi les frères que ce disciple , 4,5 17 ,, 
ne mourrait point. Cependant Jésus m 920,21 
ne lui dit pas : « Il ne mourra 
point »; mais : « Je veux qu'il de- 


Gal, 1, 16. 
1 Cor. 15, 10. 


Joa. 1, 43. 
Mat. 16, 17. 


1%. Ce fut la troisième fois que Jésus se ma- 
nifesta à ses disciples. L'Évangéliste ne parle 
ici que de manifestations collectives. 


11. Pais mes brebis. Le Sauveur avait promis à 
saint Pierre la suprématie spirituelle (Matthieu, 
xvi, 19) : et il remplit ici sa promesse, en le char- 
geant de paitre toutes ses brebis sans exception, 
par conséquent tout son troupeau, c'est-à-dire 
toute son Eglise (Glaire). 


19. Par quelle mort. Saint Pierre mourut sur 
une Croix, à Rome, la tête en bas, l'an 67 de no- 
tre ère. Ce n’est que plusieurs années après le 
martyre du prince des Apótres que saint Jearn 
rappelait dans son Evangile cette prophétie du 
Sauveur. 


20. Le disciple que Jésus aimait, saint Jean 
l'Evangéliste. — Pendant la cène, c'est-à-dire « pen- 
dant le repas ». 


22, 93. Je veur qu'il demeure ainsi. Le texte 
grec porte : Si je veux, et laisse ainsi la chose 
dans le doute (Glaire). 
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Joannes, XXI, 24-25. 


EX. Intima Jesu (XEEE-XXI). 


— 3? (b). Apparitio juxta mare Galilææ (XXL). 
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manére donec véniam, quid ad te? ?' Hic 
est discípulus ille qui testimónium pér- 
hibet de his, et scripsit hac : et scimus 
quia verum est testimónium ejus. 

25 Sunt autem et ália multa qua fecit 
Jesus : que si scribántur per singula, nec 
ipsum árbitror mundum cápere posse eos, 
qui scribéndi sunt, libros. 


avrov. NB D: ovd. NBC: xoor5otw. NABCD* Mur. 
B subscribit xara ‘Iwayyr. 


25. Le grec porte en plus à la fin : « Amen ». 


Jean, XXI, 24-25. 
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II. Jésus intime (XEIEE- XXI). — 3° (b). Apparition prés du lac (XXL). 


meure ainsi jusqu'à ce que je vienne, 
que t'importe? » 
disciple qui rend témoignage de ces 52. 
choses, et les a écrites; et nous sa- 9319» 
vons que son témoignage est vrai. ^ **53 

?* [I y a encore beaucoup d'autres Conclusio. 
choses que Jésus a faites; si elles Dan. 12, 4. 
: Eccli. 1, 5. 
pas que le monde lui-même püt con- 
tenir les livres qu'il faudrait écrire. 


21 ; A Joa. 15, 27,15. 
C'est ce méme j Ton r LS 


, . 2 e A o . Eccle. 12, 12. 
étaient écrites en détail, je ne pense Sar. 7, 27-28. 


25. IL y a encore beaucoup d'autres choses. Cf. Xx, 
30. — Je ne pense pas que le monde lui-même püt 
contenir les livres qu'il faudrait écrire. Hyper- 
bole orientale pour signilier que saint Jean a dû 
se borner et ne faire qu'un choix restreint dans 
les actions et les discours de Notre-Seigneur. 


ACTES DES APOTRES 


INTRODUCTION 


I. On a donné lenom d'Actes des Apótresà des Mémoires divinement i inspirés 
sur l'établissement de l'Église et sur ses premiers développements parmi les 
Juifs et parmi les Genii Ce titre, qui parait aussi ancien que l'ouvrage, le 
caractérise parfaitement. L'auteur y rapporte tout ce qu'il a vu ou appris sur 
ce Sujet d'intéressant pour les chrétiens. C'est moins une histoire proprement 
dite qu'une suite de récits, ayant pour objet les travaux des Apótres (surtout 
ceux de saint Pierre et de saint Paul), et pour but l'affermissement des âmes 
dans la foi et leur progrès dans la ferveur. 

Par leur objet, les Actes des Apótres complètent les Évangiles ; ils en sont 
la suite et le couronnement. C'est pourquol saint Luc les donne pour la se- 
conde partie de son principal écrit. De plus, ils confirment l'histoire évangé- 
lique, en rappelant le souvenir des mystéres principaux du Sauveur, en con- 
statant l'aecomplissement de ses prophéties et le fruit merveilleux de son 
œuvre. Si l'Évangile disparaissait, il serait facile, à l'aide des Actes, de le 
reconstruire, au moins en substance; et sans ce livre, l’œuvre des Évangé- 
listes serait inachevée. 

Pour la composition, on trouve dans les Actes la même simplicité et la 
même brièveté que dans l'Évangile.On y remarque aussi la même absence 
de dates. Nulle époque n'est indiquée, méme pour les faits principaux, et on 
n'en saurait fixer aucune que par approximation. Celle de l'Ascension, qui 
sert de point de départ, n'est pas mieux déterminée que les autres : le senti- 
ment des auteurs oscille de l'an 29 à l'an 33. Il est vrai que nul écart ne sau- 
rait aller au delà de cinq ou six années. On convient, d'ailleurs, que l'auteur 
suit en général l'ordre des temps, que les faits qu'il rapporte se sont passés 
sous quatre empereurs, Tibère (An. 33-37), Caligula (57-41), Claude (41-54), 
Néron, et que la durée totale du récit est d'une trentaine d'années. 

Les Actes sont la meilleure introduction aux Epitres des Apótres, à celles 
de saint Paul en particulier. Nous n'avous guère d'autre document de cette 
époque sur les faits, les lieux, les personnes et les circonstances au milieu des- 
quelles elles furent écrites. C'en est aussi le plus sür commentaire. Sans les 
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renseignements que ce livre fournit, bien des passages des Épitres resteraient 
obscurs et donneraient lieu à des discussions de toutes sortes. On aurait peine 
à s'expliquer le caractère de saint Paul, les persécutions qu'il a souffertes, 
ses controverses, ses apologies, ses voyages, etc. 

L'auteur ne se nomme nulle part ; mais, dès le début, il se donne pour Évan- 
géliste. On voit, au milieu de son récit, qu'il estun des disciples et des compa- 
gnons de saint Paul, et la tradition nous fait connaitre son nom. C'est sans rai- 
son et contrairement à tous les témoignages que certains critiques ont donné 
cet ouvrage pour une compilation ou une juxtaposition d'écrits de provenances 
diverses. Dès le temps de saint Irénée, on l'attribuait tout entier à saint Luc, 
quoiqu'il eût la méme étendue et la méme forme qu'aujourd'hui; et nous ver- 
rons que l'unité du livre atteste celle de son origine. 

Il est probable qu'en faisant ses recherches sur la vie du Sauveur, saint 
Luc eut soin de recueillir tout ce qui lui fut communiqué d'intéressant sur les 
premiers diseiples. Outre les notes qu'on avait dà prendre et garder sur cer- 
tains faits, par exemple, les délibérations du sanhédrin au sujet des Apótres, 
les premiers discours de saint Pierre, le jugement et le supplice de saint 
Etienne, outre certains documents officiels, comme la lettre synodale du Con- 
cile de Jérusalem, cet auteur fut à méme de consulter et d'entendre les té- 
moins les plus compétents : saint Paul, avec lequel il passa seize années en- 
tieres et dont il avait les Épitres entre les mains, saint Pierre, qu'il eut 
plusieurs fois occasion de voir, saint Jacques le Mineur, auprès duquel il sé- 
journa à Jérusalem, saint Philippe, qu'il visita en passant à Césarée et qu'il 
entretint à loisir dans les deux premières années de la captivité de son Maitre, 
saint Mare à Rome, et une foule de disciples dont on ignore les noms. Pour 
les faits qui remplissent les douze derniers chapitres, il n'avait qu'à se 
rappeler ses propres souvenirs; car aprés avoir quitté son pays pour s'atta- 
cher à saint Paul, il ne s'en est presque jamais séparé : d'Antioche il l'a suivi 
à Troade, à Philippes, à Milet, à Césarée, à Jérusalem et enfin à Home. 

C'est dans cette dernière ville, probablement, que saint Luc acheva sa ré- 
daction. Il avait pu commencer son travail auparavant, prendre des notes à 
mesure qu'il voyait les faits se succéder; mais tout porte à croire qu'il termina 
son écrit dans l'intervalle qui sépare la publication du troisième Évangile des 
derniers faits rapportés dans les Actes, c’est-à-dire entre l'an 58 et jun 63, 
trente ans au plus après la mort de Jésus-Christ, huit ou dix avant la ruine 
de Jérusalem. Ainsi s'expliquent la précision, la vivacité, la fraicheur de sou- 
venir qu'on remarque dans ses derniers récits, par exemple, la comparution 
de l'Apótre devant Agrippa, son voyage sur mer, sa rencontre avec les chré- 
tiens de Rome sur la voie Appienne, sa premiere conférence avec les Juifs de 
cette ville. Au moins, le livre fut-il achevé avant la ruine de Jérusalem, qui 
est toujours supposée debout, et avant le martyre de l'Apótre dont l'auteur 
ne fait aucune mention, qu'il ne fait pas méme pressentir. Bien plus, si l'on 
compare ce que saint Paul dit aux anciens d'Éphése, qu'ils ne doivent plus le 
revoir, avec les assurances qu'il donne aux Philippiens et à Philémon, on est 
porté à croire que l'écrit de saint Luc a été publié avant la fin de la première 
captivité; car s'il l'avait été plus tard, il est probable que l’auteur n'aurait pas 
manqué d'écarter toute prévision funeste, en avertissant le lecteur que l'Apó- 
tre avait recouvré sa liberté et que ses disciples de Philippes et de Colosses 
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avalent vu se réaliser les espérances qu'il leur donnait du fond de sa prison. 

Si l'on trouve dans les Actes quelques indications géographiques, c'est sur 
Jérusalem etla Palestine. On n'y voit aucune particularité sur l'Italie, ni sur 
le séjour que saint Paul a fait à Rome. C'est une raison de penser que l'au- 
teur destinait son écrit particuliérement aux fidéles de cette ville et aux chré- 
tiens d'Europe convertis par son Maitre. 

II. La tradition a toujours attribué les Actes des Apótres à saint Luc. 

On trouve, dans toutes les Introductions à la sainte Ecriture, les témoi- 
gnages les plus convaincants de la foi de l'Église à cet égard : — le Canon 
de Muratori (160-170), qui place ce livre à la suite des Évangiles; — la Ver- 
sion italique et la Version syriaque, dont les Actes ont toujours fait partie. — 
des citations des auteurs les plus graves et des Pères les plus anciens, depuis 
saint Augustin, qui nous apprend Il usage où était l'Église latine de faire lire ce 
livre durant le temps pascal, comme un monument assuré de la résurrection 
du Sauveur, jusqu'à Origene (230), qui en a fait l'objet de vingt Homélies dont 
il reste quelques fragments, jusqu'à Tertullien (207), qui le cite en cinquante 
endroits de ses écrits , jusqu'à Clément d'Alexandrie (193), qui trouve un cer- 
iain rapport entre le style des Actes ct celui de l'Épitre aux Hébreux, jusqu'à 
saint Irénée (180), qui fait valoir, en les citant, lautorité de saint Luc, jus- 
qu'aux Péres apostoliques eux-mémes, en particulier saint. Polyearpe, qui y 
fait visiblement allusion dans son Épitre aux Philippiens, dés la première 
partie du second siécle. 

L'étude critique des Actes démontre de la manière la plus certaine : — que 
ce livre est l'euvre d'un seul auteur; — «ue cet auteur était contemporain 
des Apótres ; — qu'il était disciple et compagnon de saint Paul; — qu'il a 
écrit le troisième Evangile; — enfin, qu'il ne peut ètre différent de saint Luc. 

1° C'est l'œuvre d'un seul auteur. — L'unité de la composition est mani- 
feste. C'est d'un bout à l'autre la même doctrine, le même dessein, la méme 
marche, la méme mise en scène. Les particularités dont le style abonde, se 
retrouvent dans toutes les parties des Actes, partout les mémes et dans une 
mesure à peu prés égale. Cette observation s applique spécialement à trente- 
quatre expressions singulières qu'on y a relevées et qu’on ne trouve dans au- 
cune autre partie de la | Bible, par exemple, voie pour religion, — à une ving- 
taine de termes favoris, fort rares ailleurs, fréquents ici: main pour puissance, 
en quatorze endroits ; parole ou discours pour évangile, hérésie, etc.; — à 
certains mots écrits d’une manière inusitée, par exemple, Hierosolyma, ré- 
pété quarante-deux fois en grec, pour Zérousalém; à l'emploi fréquent de 
cette formule : ¿l fut fait que, quatorze fois répétée, du mot se levant, dix-neuf 


fois; se tenant dehors, six fois; — aux citations de l'Ancien Testament, tou- 
jours conformes aux Septante, pour le sens au moins, etc. 
2° L'auteur était des temps apostoliques. — La nature des faits qui , le 


frappent, les discussions qu'il rapporte sur l'incorporation des Gentils à PÉ- 
glise, sur les rites judaiques, sur les aliments prohibés, les renseignements 
qu'il donne sur Jérusalem, sur les croyances ct le culte juif; la maniere dont 
il parle des prophéties anciennes et des prophétes de la loi nouvelle; l'impor- 
tance qu'il y attache , les dispositions d'esprit dont son écrit porte l'empreinte; 
les détails nombreux et circonstanciés où il entre à l'égard des personnages, 
des emplois, des usages, des lois de cette époque, ses NES aux faits con- 
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temporains, aux sectes de la Judée, aux divisions territoriales ; son grec mêlé 
d'hébraismes, Ze fiel de amertume, etc., et de latinismes, colonia, etc. ; lo 
justesse de ses indications, leur accord parfait avec l'histoire et la géographie 
du temps, sont autant d'indices qui dénotent un auteur du premier siècle, con- 
temporain des Apôtres. 

3° Il a été disciple et compagnon de saint Paul. — Son disciple : car il 
est animé du même esprit et préoccupé des mêmes pensées. Ce qu'il aime sur- 
tout à mettre en relief, c'est la nécessité et le mérite de la foi, l’universalité 
de la rédemption, la miséricorde de Dieu sur les Gentils, leurs bonnes disposi- 
tions qui contrastent avec l’endurcissement des Juifs, les conversions qui s'o- 
pèrent parmi eux, la divinité du Sauveur, qu il appelle habituellement Ze Sei- 
gneur, à l'exemple de l'Apótre. Le mot gráce, que les autres Évangélistes 
n ‘emploient j jamais, et qui revient si er en saint Paul, est répété par 
saint Luc dix-sept fois dans les Actes et trente fois dans le troisième Évangile. 
— Son compagnon dans ses courses apostoliques : car la part qu'il fait à saint 
Paul dans ses récits, l'abondance et la justesse des détails politiques et to- 
pographiques, l'indication d'une foule de circonstances et de personnages sans 
importance par eux-mémes, surtout l'harmonie parfaite qui régne entre toutes 
les indications qu'il fournit et les Épitres de saint Paul, ne permettent pas de 
révoquer en doute ce que suppose l'auteur, en se mélant au récit, qu'il l'a 
suivi dans une grande partie de ses voyages et qu'il ne fait que rapporter ce 
quila vu de ses yeux : « Il écrivit l'Evangile d’après ce qu'il avait entendu, 
dit saint Jérôme, 1l composa les Actes des "Apótres d'aprés ce qu'il avait vu ». 

4^ IL est l'auteur du troisième Évangile. — Il suffit de citer en preuve, 
apresles premiers versets des Actes, la conformité qu'on remarque entre ces 
deux livres pour les sentiments, les dispositions d'esprit, les tendances, le lan- 
gage. D'un côté comme de l'autre, on reconnait l'influence de saint Paul. 
C'est la méme attention à ne rien dire de blessant pour les Gentils, à ménager 
l'autorité romaine et méme à relever ce qui est à son avantage. C'est le même 
respect pour les cérémonies judaiques, avec la méme conviction que l'Évan- 
gile est pour tous les peuples et le méme soin de rattacher les faits aux actes 
publies de l'empire. C'est la méme insistance sur la nécessité du détachement, 
la méme horreur de l'avarice. Ce sont aussiles mêmes qualités descriptives, la 
méme manière de citer l'Écriture, les mêmes expressions, les mêmes tournures. 
Enfin ce sont les mêmes particularités de style, des périphrases fréquentes, 
souvent identiques ; une trentaine de mots qu'on ne rencontre jamais ou pres- 
que jamais dans le Nouveau Testament et qui se montrent également dans l'un 
et dans l'autre de ces livres; des locutions semblables ou d'une analogie frap- 
pante : le fruit du ventre pour fils, la main de Dieu pour la puissance de 
Dieu, etc. Pour étre fortuites et peu saillantes dans le détail, ces coinci- 
dences ne sont que plus décisives. Mais c'est dans le texte grec qu'il les faut 
chercher. 

9° Enfin, c'est saint Luc lui-même. — Nous savons que saint Luc a com- 
posé le troisième Évangile et qu'il était médecin, par conséquent qu'il avait 
fait quelques études. Or, le livre des Actes témoigne : — 1? Que l'auteur avait 
l'esprit cultivé. Tout mêlé qu'il est d'hébraismes, son grec est plus pur que 
celui des autres écrivains du Nouveau Testament. — 2° Qu'il distinguait trés 
bien les maladies et les infirmités. Il les caractérise parfaitement et emploie pour 
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les désigner des termes qui lui sont propres et qui appartiennent à la langue 
médicale de l'époque. — 3° Qu'il a écrit un Evangile, qui ne peut être que le 
troisième. 

On ne saurait exiger des marques d'authenticité plus nombreuses ni plus 
convaincantes : réunies aux témoignages dela tradition, elles mettent absolu- 
ment hors de doute l'origine du livre des Actes. 

III. L'intégrité des Actes est déjà prouvée par ce que nous avons dit de 
l'unité de la composition; de plus, elle a une garantie certaine dans le caractère 
du livre et la notoriété de l'auteur. Les Actes des Apótres, ayant la méme ori- 
eine que le troisième Évang ile, reçurent la méme publicité ; ils furent l'objet du 
méme respect. Les chrétiens devaient done veiller également à la conservation 
de ces deux écrits. Altérer les Actes dans ce qu'ils ont d'essentiel, y glisser 
furtivement par exemple les prodiges dont ils sont remplis ou remplacer les 
faits naturels par des événements miraculeux eüt offert plus de difficultés en- 
core que de supposer le livre tout entier. 

1] ne s'agit ici, bien entendu, que d'altérations essentielles, de nature à 
porter atteinte à la doctrine. Quant aux simples changements de termes, aux 
substitutions, additions ou transpositions de mots, ila pu s'en produire, et il 
en est survenu un certain nombre; mais les variantes sont sans importance. 

IV. La véracité des Actes des Apôtres résulte aussi de leur authenticité et 
de leur intégrité; car on ne peut supposer en saint Luc ni erreur ni imposture 
sur les faits qu'il rapporte. — 1° Il ne pouvait être dans l'erreur. Pour les 
faits les plus récents, il atteste les avoir vus de ses yeux : comment préten- 
dre qu'il est dans l'illusion, ou que ces faits, donnés par lui pour merveilleux, 
n'ont rien que de naturel? Pour ceux qui précèdent, il les tient de saint Paul, 
des Apótres, de leurs disciples, les témoins les mieux informés et les plus sûrs. 
— 2^]l ne cherchait pas à tromper, car quel intérèt pouvait l'y porter? Et 
comment eüt-il réussi, dans un temps où saint Jean, d'autres Apótres, une 
foule de disciples étaient là pour contrôler ses récits, et où tant de chrétiens 
étalent disposés à mourir pour l'intégrité de leur foi? 

V. Pour apprécier la valeur du livre des Actes, on peut le considérer sous 
plusieurs aspects : — 1° Au point de vue de l'édification. Saint Chrysostome 
affirme que la lecture des Actes n'est pas moins salutaire que celle de l'Évan- 
gile. Aucun écrit n'est plus propre à faire connaitre et à inspirer le véritable 
esprit du christianisme. On y voit briller toutes les vertus chrétiennes, surtout 
les vertus sacerdotales, le détachement, la charité, le zèle de la gloire de Dieu, 
le mépris des souffrances, le désir du ciel. — 2° Au point de vue de la doc- 
trine. Ce livre est doublement précieux, soit parce que les miracles qui y sont 
rapportés confirment hautement la prédication du Sauveur et le récit des 
Evangélistes, soit parce que la plupart des dogmes révélés s'y trouvent óta- 
blis, par l'enseignement des Apótres et la pratique des fideles. — 3* Au point 
de vue de l'Azstoire ecclésiastique. C'est un monument d'une valeur incompa- 
rable. Il n'embrasse qu'une période assez courte et il a bien des lacunes; 
mais il est le seul de cette époque, et cette période a une importance excep- 
tionnelle. Comme la constitution de l'Eglise est divine et invariable, savoir 
ce qu'elle fut à son origine ou sur quel plan son fondateur voulut qu elle 
s'établit, c'est savoir ce qu’elle a été depuis et ce qu'elle doit être jusqu'à la 
fin des temps. 
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VI. Les vingt-huit chapitres dont ce livre est composé forment deux parties 
bien distinctes. — 1? La premiére contient douze chapitres et comprend un 
espace de douze années environ. On y voit le christianisme préché à Jérusa- 
lem et dans la Palestine. Le personnage qui domine dans ces récits, c'est saint 
Pierre. Il y est nommé plus de cinquante fois, tandis qu'il n'est fait mention 
de saint Jean que six fois, et que les autres Apôtres, sauf saint Jacques le 
Majeur, son frére, sont simplement énumérés au commencement. — 2? La se- 
conde partie comprend dix-sept chapitres et embrasse environ vingt ans, du- 
rant lesquels l'Evangile est préché aux Gentils. C'est saint Paul qui parait ici 
en première ligne. De xir à xv 1, l'auteur décrit les premiers progrès du chris- 
tianisme parmi les paiens, spécialement à Antioche, dans l'ile de Chypre et en 
Asie. À partir du chapitre xvr, 10, il rapporte les prédications de l'Apótre en 
Europe, dans la Macédoine, dans l'Achaie, enfin à Rome, dans la capitale du 
monde. 

Cette division n'était pas expressément dans l'esprit del'auteur; elle n'a pas 
donné sa forme à l'ouvrage, mais elle en résulte et peut servir à le résumer. 
Les deux parties réunies r accomplissement de la dernière parole de 
Notre-Seigneur à ses Apôtres : « Vous me rendrez témoignage à Jérusalem, 
dans la Judée, dans la Samarie et jusqu'aux extrémités du monde ». (L. Bacuez). 

VII. « Je ne vous le cache pas, écrivait Lacordaire, les Actes des Apótres 
m'émeuvent plus que l'Évangile. En celui-ci, tout est trop divin, si l'on peut 
parler de la sorte; en celui- là l'homme parait; mais en quel moment et sous 
quel souffle! Jésus-Christ vient de quitter la terre... Les voilà seuls en face 
de l'univers, qui ne croit rien de ce qu'ils croient, qui n'en sait méme rien 
encore, et qu'ils doivent convertir àleur foi du pied de la croix qui a vu périr 
leur Maitre. Y eut-il Jamais pour des hommes un semblable moment? Et quels 
hommes? des artisans, des pêcheurs. Ils vont dire au monde les premières 
paroles de la prédication chrétienne; ils vont faire dans les âmes, après la leur, 
les premiers miracles de la toute-puissance apostolique, et tracer dans la 
corruption du siècle les premiers linéaments de ces mœurs où la charité s'en- 
flammera des glaces de la pureté. Toutes les origines et toute l'éloquence du 
Christianisme "sont dans ces courtes pages où saint Paul, qui n'avait pas vu 
le Christ et qui le persécutait, se léve à cóté de saint Pierre; désormais in- 
séparable de lui, moins grand par l'autorité, plus éclatant par la parole, égaux 
tous les deux en trois choses, leur amour, leur supplice et leur tombeau... 
C'est à Jérusalem qu'a commencé ce drame surnaturel; c'est à Rome qu'il se 
termine, aprés avoir passé par Antioche, Athènes et Corinthe. Saint Paul, 
tout chargé de chaines, apporta aux Romains la liberté de l'univers, et le bruit 
de ses pas dans la capitale future du Christianisme est la derniere parole 
qu'on entende de lui ». 
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X. ' Primum quidem sermónem feci 
de ómnibus, o Theóphile, quae ccpit 
Jesus fácere et docére, ? usque in diem 
qua præcipiens apóstolis per Spíritum 
sanctum, quos elégit, assümptus est 
3 quibus et prebuit seípsum vivum post 
passiónem suam in multis arguméntis, 
per dies quadraginta appárens eis, et 
loquens de regno Dei. 

^ Et convéscens, præcépit eis ab Jero- 
solymis ne discéderent, sed expectárent 
promissiónem Patris, quam audístis (in- 
quit) per os meum : ? quia Joánnes qui- 
dem baptizávit aqua, vos autem baptiza- 
bímini Spiritu sancto non post multos 
hos dies. ê Igitur qui convénerant, inter- 
rogábant eum, dicéntes : Dómine, si in 
témpore hoc restítues regnum Israel? 
7 Dixit autem eis : Non est vestrum 
nosse témpora vel moménta, qua Pater 
pósuit in sua potestáte : 8 sed accipiétis 
virtátem superveniéntis Spíritus sancti 
in vos, et éritis mihi testes in Jerúsalem, 
et in omni Judæa, et Samaria, et usque 
ad ültimum terre. 

? Et cum hæc dixisset, vidéntibus illis, 
elevátus est : et nubes suscépit eum ab 
óculis eórum. !° Cumque intueréntur in 


veqéAg vméfaisr avTOv xci dnjo? dno oq9. 
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Le grec a pour titre: « Actes des saints Apótres ». 

1. 7. A réservés en sa puissance. Grec : « a détermi- 
nés de sa propre autorité ». 

40. Et comme ils le regardaient allant au ciel. 
Grec : « comme leurs regards restaient fixés vers le 
ciel pendant qu'il s'en allait ». 
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X. ! J'ai fait mon premier récit, ô 
Théophile, sur tout ce que Jésus- 
Christ a fait et enseigné depuis le 
commencement, ? jusqu'au jour où il 
fut enlevé au ciel, aprés avoir donné, 
par l'Esprit-Saint, ses commande- 
ments aux apótres qu'il avait choisis, 
? et auxquels, aprés sa passion, il se 
montra vivant par beaucoup de 
preuves, leur apparaissant pendant 
quarante jours, et leur parlant du 
royaume de Dieu. 

^ Ensuite, mangeant avec eux, il 
leur commanda de ne pas s'éloigner 
de Jérusalem, mais d'attendre la pro- 
messe du Pére, « que vous avez, dit-il, 
ouie de ma bouche; ? car Jean a 
baptisé dans l'eau; mais vous, vous 
serez baptisés dans l'Esprit-Saint, 
sous peu de jours ». * Ceux donc qui 
se trouvaient là assemblés l'interro- 
gealent disant : « Seigneur, est-ce 
en ce temps que vous rétablirez le 
royaume d'Israël? » 7 Et il leur ré- 
pondit : « Ce n'est pas à vous de 
connaitre les temps et les moments 
que le Pére a réservés en sa puis- 
sance; ? mais vous recevrez la vertu 
de l'Esprit-Saint, qui viendra sur 
vous, et vous serez témoins pour 
mol, à Jérusalem, dans toute la Judée 
et la Samarie, et jusqu'aux extrémi- 
tés de la terre ». 

? Et quand il eut dit ces choses, 
eux le voyant, il s'éleva, et une nuée 
le déroba à leurs yeux. '? Et comme 
ils le regardaient allant au ciel, voilà 
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C1 [Ie PARTIE. L'Église parmi les Juifs, 
vivus I-XIIl 
apparet. : : 
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ANO NG, UL 1° L'Eglise à Jérusalem, I-VIII, 3. 
Luc. 24, 19, 46. z 
PETER a) Le Cénacle, I. 
ns T p. I. 1. Mon premier récit ; c'est-à-dire l'Évangile 
Joa, 20,20, | que j'ai composé. — Théophile. Cest le méme à 
27, 30; 21, 14, | qui saint Luc avait déjà dédié son Evangile. Cf. 
Luc. 17, 21. | Luc, T, 3. 
Mat. 3, 2. 
Ejus 4. Mangeant avec eux. Cf. Mare, xvi, 14; Luc, 
ultima XXIV. 43 
1 XXIV, 43. 
monita. 
Luc. 24, 49 
Joa, 14, 26 
Mat. 3, 11 
Mare. 1, 8 
us i61 5. Jean a baptisé dans l'eau; mais vous... Le 
Act. 2,1 précurseur avait déjà établi cette distinction 
11, 16; 19, 4, | entre son baptême et celui du Messie. Jean, 1, 33. 
Jon. 1, 33. 
5 "oH A d à 
Luc. 24,21,45; |. 6. En ce temps; Cest-à-dire dans le peu de 
19, 11. jours dont il vient de parler. 
, 
Mat. 24, 3. 
Gen. 49, 10. 


Mat. 20, 20. 


Mat. 24, 36. 
1 Thes. 5, 1. 
Sap. 8, 8. 
Luc, 24, 48. 


Luc. 24, 49. 
Act. 2, 21; 
3, 15 ; 4, 10,33; 
5, 32; 8, 1, 
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8. La Judée proprement dite comprenait la Pa- 
lestine méridionale. — La Samarie était située 
entre la Judée et la Galilée. 
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Is. 2, 3. 
Mat. 10, 5. 
Rom. 10, 18. 


Re ceusia: 9. Il s'éleva sur le mont des Oliviers. 


Luc. 24, 51. 
Mare. 16, 19. 
Luc. 22, 44. 


Mat. 28, 15. 
Joa, 20, 12. 
Luc. 24, 4. 


10. Deux hommes; c'est-à-dire deux anges sous 
une forme humaine. 
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Actus,I,11-22. 


Y. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 1° (a). In Cœnaculo secessus (D). 
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colum eüntem illum, ecce duo viri 
astitérunt juxta illos in véstibus albis, 

' qui et dixérunt : Viri Galil&i, quid 
statis aspiciéntes in coelum? hic Jesus, 
qui assümptus est a vobis in ccelum, sic 
véniet, quemádmodum  vidístis eum 
eüntem in colum. 


12 Tunc revérsi sunt Jerosólymam, a 
monte qui vocátur Olivéti. qui est juxta 
Jerúsalem, sábbati habens iter. !? Et cum 
introissent in coeenáculum, ascendérunt 
ubi manébant Petrus et Joánnes, Jacóbus 
et Andréas, Philíppus et Thomas, Bar- 
tholomz&us et Matthæus, Jacóbus Alpha. 
et Simon Zelótes, et Judas Jacóbi. ^ Hi 
omnes erant perseverántes unanímiter-in 
oratióne cum muliéribus, et María matre 
Jesu, et frátribus ejus. 


15 [n diébus illis exárgens Petrus in 
médio fratrum dixit (erat autem turba 
hóminum simul fere centum viginti) : 
t6 Viri fratres, opórtetimpléri seriptüram 
quam prædixit Spiritus sanctus per os 
David de Juda, qui fuit dux eórum qui 
comprehendérunt Jesum : 7 qui connu- 
merátus erat in nobis, et sortitus est sor- 
tem ministérii hujus. 18 Et hic quidem 
possédit agrum de mercéde iniquitátis, 
et suspénsus crépuit médius : et diffása 
sunt ómnia viscera ejus. '? Et notum 
factum est ómnibus habitántibus Jerüsa- 
lem, ita ut appellarétur ager ille, lingua 
eórum, Hacéldama, hoc est, ager sán- 
guinis. ?" Scriptum est enim in libro 
Psalmórum : Fiat commorátio eórum de- 
sérta et non sit qui inhábitet in ea : et 
episcopátum ejus accipiat alter. *! Opór- 
tet ergo ex his viris qui nobíscum sunt 
congre eátiin omnitémpore, quointrávitet 
exivit inter nos Dóminus Jesus, ?? inci- 
piens a baptismáte Joánnis usque in diem 
qua assümptus est a nobis, testem resur- 
rectiónis ejus nobiscumfieri unum ex istis. 


12. De la montagne qu'on appelle des Oliviers. Grec: 
« de la montagne appelée Bois d'oliviers ». 

13. Jude, frére de Jacques. Grec littéralement : 
« Jude de Jacques ». Il se proclame frère de Jacques 
au commencement de son Épitre. 

14. Dans la prière. Le grec a en plus 
plication ». 

16. Ce qu'a écrit et prédit. Grec : 
l'Écriture que prononça jadis ». 

19. Haceldama, c'est-à-dire champ du sang. C'est 
la transcription et la traduction du syriaque Nas 


ber. 
20. Leur demeure. Grec : 


: «et la sup- 


« cette (parole de) 


« sa demeure ». 


Actes, I, 11-22. 
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X. L'Église en Judée (E-XIE). — 1° Ca) Les Apótres retirés au Cénacle (I). 


que deux hommes se présentèrent 
devant eux, avec des vêtements 


blancs, !! et leur dirent : « Hommes 7212. 


Dan. 9, 21. 


de Galilée, pourquoi vous tenez-vous 7?* » 18:14 |. 


Luc. 21, 27. 


là. regardant au ciel? Ce Jésus, qui ‘rs 25 


uude vous a été enlevé au 25 1,5; 
ciel, viendra de la méme manière 79$ 62. 
que vous l'avez vu allant au ciel ». 

12 Alors ils retournèrent à Jérusa- |. f^... 
lem, de la montagne qu'on appelle , oran. 
des Oliviers, et qui est prés de Jéru- 1929. 
salem, à la distance d'une journée de 
sabbat. !? Et lorsqu'ils furent entrés, „Ex 15,29. 
ils montèrent dans le cénacle, où TE 
demeuraient Pierre et Jean, Jacques L« & 14. 
et André, Philippe et Thomas, Bar- Mat. 10, 2. 
thélemi et Matthieu, Jacques, fils 
d'Alphée, et Simon le Zélé, et Jude, 
irère de Jacques. '* Tous ceux-ci per- 4ct2, 1, 42; 
sévéraient unanimement dans la i21 
prière, avec les femmes, et avec Ma- , !* i5. 
rie, mère de Jésus, et avec ses frères. J02.2,12:7,5. 

15 En ces jours-là, Pierre se levant Ye? 
au milieu des frères (or le nombre 4»s,4:1115. 
des hommes réunis était d'environ ' ^^ ^^ 
nina dit : 16 « Mes frères, il Mec 25 51: 
faut que s'accomplisse ce qu'a écrit "ru 
et prédit l'Esprit-Saint par la bouche ^ $7 
de David, touchant Judas, qui a été 
le guide de ceux qui ont pris Jésus : 

4 qui était compté parmi nous, Et SAS 
avait reçu sa part au méme minis- 7% Un 


tère. !8 Et il a acquis un champ du wa. » 


salaire de l'iniquité, et s'étant pendu, * ^57 


il a crevé par le milieu, et toutes ses 2 reg. 20! 10. 
entrailles se sont répandues. '? Et Mat 27 8. 
cela a été connu de tous les habitants ° ` 
de Jérusalem, en sorte que ce champ 
a été appelé en leur langue, Hacel- 
dama, c'est-à-dire champ du sang. 
?) Car il est écrit au livre des 755595; 
Psaumes : Que leur demeure de- 1.24 
vienne déserte, et qu'il n'y ait per- 
sonne qui l'habite, et que son épis- 
Expst un autre le recoive. ?! I] faut ?*,9^.955; 
donc que de ceux qui se sont unis à 
nous pendant tout le temps où le 
Seigneur Jésus a vécu parmi nous, 


Luc. 24, 44. 
2 Esdr. 11, 22. 


*? à commencer du baptême de Jean, 4? 57 
jusqu'au jour où il a été enlevé d'au 7$ #7: 
milieu de nous, NPC ait un QUE: Du e 
vienne témoin avec nous de sa résur- "75 v? 


rection ». 


12. La montagne qu'on appelle des Oliviers. 
Voir la note sur Matthieu, xxu. — Une journée 
de sabbat signifie ici la distance de deux mille 
pas de chemin, distance que ne devaient pas 
dépasser les Juifs, le jour du sabbat. 


13. Le cénacle était une chambre haute où l'on 
se retirait pour prier, où l'on recevait les étran- 
gers, etc. Le mot cénacle est la traduction du grec 
$«:06ov, sur lequel on peut voir la note de Marc, 
IL, 4. 


14. Ses frères. Voir la note sur Matthieu, xit. 


AG, 


19. Haceldama. On montre ce champ, d’après 
une tradition ancienne, ausud-est de Jérusalem, 
dans la vallée de Ben-Hinnom. Ilest situé au mi- 
lieu d'anciens tombeaux. 


20. Cette application des Psaumes a d'autant 
plus de force que saint Pierre la faisait en par- 
lant à des Juifs qui admettaient le sens allégo- 
rique. 


21. À vécu parmi nous; littéralement est en- 
iré et sorti avec nous. Par l'entrer et le sortir, les 
Hébreux comprenaient toutes les actions, l'en- 
semble dela vie et de la conduite. 
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Actus, I, 23 — II, 11. 


X. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 1 (5). Emissus Spiritus (IL 1-13). 


23 Kai écrnouv dúo, Iwon tov xeAoc- 
uevov Baooooflàv, ôç Enexlndn ‘lovotoc, xai 
Morfiav. ?* Kai nooçsvEausvor sinov Xv, 
XUQLE, xagÓioyveoova navtwv, &vadstSov. ex 
voUruv Tor dúo Eva Öv &EsAéEG, ?* Labeiy 
vOv xÀzgov TG Ów«xoviacg TaT xai dno- 

~ rcu LA em 
oroÀgc, €E zc nuoëôn lovóag nogevIqras 
sic vov tonov vOv idior.  ?9 Kai sÓwxav 
^» ` »y ~w 

xìýjgovçs aŭtwv, xal snsoev O0 xàygoç nè 
Matdiur, xal ovyxarewnqgioÿn UET TOV 
r 2 ) 

£vóexa & 10010 AW. 

XN. Kai iv to ovunAgoovo2ot viv rucogav 

~ G 3 «t 
TFG HEVTNXOOTNG, 704v ATIUVTES Onodvua- 
Joy ini tro avrd. ? Koi éyévero agro èx 

^ m E f t ~ 
TOU OÙQUVOÙ 7X0GC WGNEQ PEQOUEVNG NVONG 
Biaiaç, xai inAqgonosv ÓÀov vOv oixov, ov 
5 7 3 A » 2 _ 
joav xadnusvot. Kai wpdnouv «roig 
dauesoibduevu y A000 C csi 7tvQUG, Exa- 

! 259 a q cer 2 rd 4 M25 Là 
OE TE ÉD Eva ÉAUOTOY GUIGV, “xal ENAN- 
09590av &nzavrsg HVEUUUTOG ġyiov, xa? 70- 
Eavro À«Astv &réoouc yÀwOGOuG, xadwg TO 

m 307 2 - 2 ! 
nvevua ¿didov aToic &z.0(9 6/7509 aL. 
3"Hoa«v dà iv Tegovouànu xerouovvrtg 
I ó ~v PA d 3) ^ 2 \ \ 
ovOato,, &vðosç cvAopsig, anO ruytoc 
of ~ [4 \ \ 2 l4 6 ' 
&Jvovc twv vno tov ovgavov.  L'esvousrnc 
dè trg Dune tTavtyc, OUVmATE TO nÀgdoc 
T 1 ^ 
xai ovvsgU275, ÔTL rovov sig ÉXGOTUG TÙ 
idia diuhkéxtto ahoúvrov aÿrov. — "'ÉEi- 

f A ; & 5 £ ! 
oravro ÒE n&vrsg zal Edavuulor, ÀëyoyTec 

M 2 , a 2 ? , , a , 
zgog &AAgAovc Ovx idov, mavtes obrot 
sow ot AÀ«ÀovvreG Taiao; 9xoi noc 
musis dxovouEy ExuoTos Ty idi dialeéxztw 
nur, èv ý éyerrndmuer; ? Iiodor «oi My- 
dou xai "Ehauirau xat oL xUTOLXOUVTEG TNV 
Meconotauiuv, Lovduiur te xci Kanna- 
doxiav, Hóvrov xoi tyv ` Aoiav,  Dovyiar 

s , f M ` ! 
re xal IHouqvAiav, Aryvntov xoi ta uoo 

mw / m \ ; X [6 m) 
tis Apüns ths xara Kvonrmr, «oi ot èni- 
duovvres Fwuaior, "lovdaioi te xai n90c- 
phvro, !! Kontes xoi “Agapes, wxovouer 


23. LT: Beca. - 

993. LT: Toror et : ap ýs NES 
(Venema : dài»). 

96. LT: aurois. 

4. D: Kar àyévevo êv tais jugas éx&(vai; TOU 
ovurâmeovogo. LT: n&vrec dus. 

2. LT: xaÿelouevou. 

3. L: x. xadioer (Al.: Exd io). 

4. NBDET*: ravtec. NA'T?: &ic'Iegovo. NABCDT : 
crop. aUTots. 


D. N AT? eic ‘leo. 


izay 


?3 Et statuérunt duos, Joseph, qui vo- 
cabátur Bársabas, qui cognominátus est 
Justus, et Matthiam. ?* Et orántes dixé- 
runt : Tu Dómine, qui corda nosti 
ómnium, osténde quem elégeris ex his 
duóbus unum, ?? accípere locum minis- 
térii hujus, et apostolátus, de quo præva- 
ricátus est Judas ut abiret in locum 
suum. ?* Et dedérunt sortes eis, et céci- 
dit sors super Matthíam, et annumerátus 
est cum ündecim apóstolis. 

XX. ' Et cum compleréntur dies Pente- 
cóstes, erant omnes páriter in eódem 
loco : ? et factus est repénte de ccelo so- 
nus, tanquam adveniéntis spíritus velie- 
méntis, et replévit totam domum ubi 
erant sedéntes. ? Et apparuérunt illis 
dispertitæ lingue tanquam ignis, se- 
dítque supra síngulos eórum : * et repléti 
sunt omnes Spíritu sancto, et coepérunt 
loqui váriis linguis, prout Spíritus sanc- 
tus dabat éloqui illis. 

? Erant autem in Jerúsalem habitántes 
Judi, viri religiósi ex omni natióne quae 
sub cœlo est. * Facta autem hac voce, 
convénit multitüdo et mente confüsa est, 
quóniam audiébat unusquisque lingua 
sua illos loquéntes. 7 Stupébant autem 
omnes, et mirabántur, dicéntes : Nonne 
ecce omnes isti qui loquüntur Galilei 
sunt, 8 et quómodo nos audivimus unus- 
quísque linguam nostram, in qua nati 
sumus? ? Parthi, et Medi, et Ælamitæ, 
et qui hábitant Mesopotámiam, Jud#am, 
et Cappadóciam, Pontum, et Asiam, 
10 Phrygiam, et Pamphyliam, /Egyptum, 
et partes Libyæ, quæ est circa Cyrénen, 
et ádvene Romäni, !! Judæi quoque, et 


7. KSLT'* (pr.) mavr. LT* mods 244. L: Ovx 
(T: Ov yt). 

9. Erasm. : Zydiav (Al.: 40suaíav s. Audiar S. 

[I Pet. 1, 1] BiSuriar s. Kihxiar). 


96. Et ils leur distribuérent les sorts. C'est-à-dire 
« et ils tirerent au sort ». 


II. 4. Quand les jours de la Pentecôte furent accom- 
plis, c'est-à-dire « quand on fut arrivé au jour de la 
Pentecóte ». 

4. Diverses langues. Grec : « d'autres langues ». 

11. Juifs et prosélytes figure dans le grec au ver- 
set précédent. 


Actes, I, 23 —II, 11. 
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I. L'Église en Judée (I-XII). 


— f? (b!). Descente du Saint-Esprit (II, 1-13). 


Electio 


23 Et ils en présentèrent deux, eni 
Joseph, qui s'appelait Barsabas, et eco *««- 
qui a été surnommé le Juste, et Ma- 
thias. ?' Et, priant, ils dirent : jc. 
« Vous, Seigneur, qui connaissez les 75; 2717 
cœurs de tous, montrez lequel vous ^»*'* 
avez choisi, de ces deux, ?* afin de ^* 11. 
prendre place dans ce ministère et pov. 16, 33. 
cet apostolat, dans lequel Judas aT 455. 
prévariqué pour s’en aller en son 44557, 
lieu ». ?6 Et ils leur distribuèrent les qi 
sorts, et le sort tomba sur Mathias, 
et il fut associé aux onze apótres. 

XX. ' Quand les jours de la Pente- 
cóte furent accomplis, ils étaient 
uS ensemble dans le méme lieu; 

? et il se fit soudain un bruit du ciel, „Tob. 2,1. 
comme celui d'un vent impétueux 15,74, i 
qui arrive, et il remplit toute la mai- s Be, 19, "a 
son où ils demeuraient. ? Alors leur (15:511; 
apparurent comme des langues de Joa. 1, 3°. 


À n Mat, 3, 11, 16. 
feu qui se partagèrent, et le feu se 


Act. 15, 8 


DS 
Emissio 
Spiritus. 
ESE 
Deut. 16, 9. 


reposa sur chacun d'eux; * et ils, ir dii, 
furent tous remplis de l'Esprit-Saint, ois "us 
1 Cor. 12-14. 


et ils commencèrent à parler diverses 
langues, selon que l'Esprit-Saint leur 
donnait de parler. 

5 Or habitaient dans Jérusalem Mirantur 


omnes. 


des Juifs, hommes religieux de toute Mare. iui 


nation qui est sous le ciel. * Ce bruit 13, 26,2, ? 
donc s'étant répandu, la multitude M 
s'assembla et demeura confondue en 

son esprit, parce que chacun enten- 
daitles disciples parler en sa langue. 

1 Et tous s'étonnaient et admiraient, 55:252 0 
disant : « Est-ce que tous ceux-ci 7°% 7 3 
qui parlent ne sont pas Galiléens? 

8 Et comment nous, avons-nous ‘13 17 


entendu chacun notre langue dans 21,2. 


a D 


laquelle nous sommes nés? j Perthes, $e 
Mèdes, Élamites, et ceux qui habi- 7*5: 57?* 


tent la Mésopotamie, la Judée, la 
Cappadoce, le Pont et l'Asie, +° la ^5 15^ 
Phrygie, la Pamphylie, l'Égypto et Act. 14, 20. 
les contrées de la Libye voisine de 
Cyrène, et ceux venus de Rome, 
Juifs et prosélytes, Crétois et 


23 Joseph.. . Barsabas ou fils de Sabas. Eusébe 
dit qu'il était du nombre des soixante-douze dis- 
ciples. — Mathias, devenu Apôtre à la place de 
Judas, alla prêcher l'Évangile en Éthiopie et v 
souffrit le martyre. 


L) La Pentecôte, II. 
bi) Descente du Saint-Esprit, II, 1-13. 


II. 4. Pentecóte estun mot grec qui signifie cin- 
quantieme, parce que la féte que nous appelons 
ainsi se célebre le cinquantième jour aprés Pà- 
ques. C'était la seconde grande féte juive et elle 
avait pour objet de remercier Dieu, à la fin de la 
moisson, du bienfait de la récolte. 

2 Toute la maison. On croit communément que 
les Apôtres étaient dans le cénacle. 

4. lis commencèrent à parler diverses langues. 
Quelques interpretes ont expliqué ce don dans 
ce sens que, les Apótres continuant à parler le 
méme langage qu'auparavant, chaque étranger 
auquel ils s 'adressaient les entendait ou les com- 
prenait. Mais le sentiment commun est que les 
Apótres recurent par infusion la science des 
langues qu'ils ignoraient, de maniere à les en- 
tendre et les parler quand lintérét de leur mi- 
nistère le demandait. La nature de ce don et l'u- 
sage qu'on en fit ne sont pas sans obscurité. Il 
a pu varier avec les personnes et les circons- 
tances, et rien n'oblige à eroire qu'il était perma- 
nent. 

5. Des Juifs... de toute nation. Soit qu'ils fus- 
sent restés à Jérusalem aprés la féte de Páques, 
soit qu'ils fussent venus des provinces pour la 
fête de la Pentecôte ainsi que l’ordonnait la loi 
de Moise. 

9. Les quinze peuples énumérés ici et ÿÿ. 10-11 
doivent s'entendre des Juifs habitant au milieu 
d'eux. Les premiers nommés sont à l'est de la 
Judée; de là saint Luc passe au nord, puis au sud 
et enfin à l'ouest. — Parthes. La Parthie étaitune 
province d'Asie, bornée à l'est par l'riane, au 
nord par lHyrcanie, à l’ouest par la Médie et au 
sud par les déserts de la Carmanie. — Mèdes. La 
Médie, située aussi en Asie et confinant à l'est à 
la Parthie, était de plus limitrophe, de ce côté, 
de l’Hyrcanie et de la Susiane; au nord elle était 
limitée par la mer Caspienne, à louest par 
la Syrie et la grande Arménie et au sud par la 
Perse. Elle avait pour capitale Ecbatane. — La Mé- 
sopotamie est la région de l'Asie située entre les 
deux fleuves de l'Euphrate et du Tigre, d’où son 
nom quisignifie en grec: au milieu des fleuves. Les 
Juifs y étaient tres "nombreux. — La Cappadoce, 
dans l'Asie Mineure, était bornée, dans l'empire 
romain, à l'est par la petite Arménie, au nord par 
le Pont, à l'ouest par la Galatie et la Lycaonie, au 
sud par la Cilicie et la Comagène. — Le Pont, 
aussi en Asie Mineure, avait pour frontières à 
l'est la petite Arménie; au nord, le Pont Euxin; à 
l'ouest, la Paphlagonie et la Galatie : au sud, la 
Cappadoce et la petite Arménie, — L'Asie. Ce 
non, dans la division administrative de l'empire 
romain, désignait l'Asie proconsulaire, c’est-à-dire 
la Mysie, la Lvdie, la Carie et la Phrygie et compre- 
nait la plus g grande partie de l'Asie Mineure orien- 
tale. La Phrvgie est nommée séparément dans le 
y. 10 à cause de son importance. 

10. La Phrygie avait pour limites à l'est et au 
nord la Galatie ; au sud-est, la Lycaonie ; au nord- 
ouest, la Pisidie; à l'ouest, la Lydie et la Mysie ; 
au nord- ouest et au nor d, la Bythinie. Les villes 
phrygiennes mentionnées dans les Actes sont 
Laodicée, Hiérapoliset Colosses. — La Pamphylie 
était au sud de la Pisidie, à l'ouest de la Cilicie, 
au nord de la mer Méditerranée et à l'est de la 
Lycie et de la Phrygie miueure. — Les contrées de 
la Libye voisine de Cyrene. La Libye, vaste région 
de l'Afrique septentrionale, à l'ouest de l'Égypte, 
renfermait la Cyrénaique, qui tirait son nom de 


la ville de Cyrene et oü les Juifs étaient tres nombreux. Cyrene était à onze milles romains de la Méditerranée. 


Les Juifs y avaient été établis par Ptolémée Ier, roi d'Égypte. 


11. Prosélytes ; gentils convertis au judaisme.— Juifs et prosélytes. Ces mots s’appliquent aux deux classes 
d'étrangers venus de Rome, les uns étant juifs d’origine, les autrés païens de naissance. — Crétois, habitants 
de l'ile de Crète dans l'Archipel, aujourd'hui Candie. — Arabes, habitants de la péninsule de l'Arabie. Parmi 
les auditeurs des Apótres, les Parthes, les Médes et les Élamites devaient parler des dialectes de la langue 


persane ; 


l’araméen était la langue de la Mésopotamie, analogue à celle de la Judée ; l’arabe était l'idiome 


de l'Arabie ; les habitants de la ‘Cappadoce, du Pont, de la province d'Asie, de la Phrygie, de la Pamphylie, de 
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Actus, II, 12-25. 


I. Ecclesia apud Judæos (E-XIW). — 1° (5?). Sermo Petri (LI, 14-47). 


ÀaAovvrav aŭtov roic juetsoute yÀcGoouG 
và ueyuhsiu vov soù; *? Egiotarto dè 
nüvrec xal dınnogovv, &ÀÀog no0c akov 
A£yovrsc* Ti äv Fghor votvo stvor; 13 "Ers- 
go. dà yàsváčovreç syor: “Ori yhsvxouc 
HELLEO TOQUEVOL &LOL. 

ls Sradeiç dè Ietgog ovv toig EvÓsxa, 
enijos TNV quvngv «)orov xal dnepdéyEuTo 
a/roig "dvógsc Iovao xai oi «c«vouxovv- 
TEG ‘Legovouu GTUVTES, TOUTO piy yva- 
OTOYV ÉOTU, xal évOTICUGYE TO ÉTUUTU pov. 
15 Où ydo, CE uec dnolaupdvete, OÙTOL 
LEDTOVOLY" ECTL yg wga TATY TÅG hutoa 


~ 3 ~ 
6 ZALA TOUTO EOTL TO &lonuévov dut ToU 


noopyrov "lw *'! Kai zorat èv tais 
Eoyataiç musqous, (eyst 0 Fede), £x 7&0 ano 
TOU nye [Toc nov Eni nCOAV Jágra, xai 
"oq veUaovot OÙ viol úuwv xai al Jvya- 
TÉQEG VOY, xai OÙ vEavioxoL duo douces 
OWOYTUL, xci OL HOEOBUTEOO uwv vinna 
évvnnaocdnoovtou 1? xoíys. nè tovg dov- 
Àovg uov xai Ent taç ÓovAcGc uov v taig 
yučgaiç éxslvauG 6X480 QNO TOU HVEUUUTOG 
uov, xal TQOPATEUTOUOL. 19 Kai ówot te- 
gura iv vQ ovgavo &vw, xui omusia èni 
THG Ys X( TC, aia xai nvo xai crudo 
xazyov,  ?9 o Ñ ALOG HLETUOTQUPICETU siç 
OX0TOG X0 E cer elc alua, nov 7| Eh- 
dei TY nusgoav xvgiov thv Leyde xol 
emqavrg.  ?! Koi EOTU , muc ôç &v èni- 
xaleontat TO Övoua xvolov, GO J708t0L. 

22 " 4vdosc IooagAivot, &xovoars tovg Àó- 
yov TOUTOVC" Jncovv Tor Nolwoootov, &v- 
doa dno toù JtoU dnoðsðeyudvov sic Up 
duvapect xal TEQUOL xal aquelos, oic Enon- 
os t a)voUv O0 dec £v LEGY vu, «ados 
xci «Urol otdurs, **TOUTOY T» _DOUOLLEV?) 
Bouin xoi 71907YG)G8L. Toù sov cxÓorov 
AaBovtes, Ow super avóucov noogn5savtsg 
&vslAsvs 2 öv 0 Jeog &v£ovqos VOUS taç 
wdivaç tod Duvévov, xaJOri ovx 5v vva- 
TOY 4QUTELOFUL QÜTOV ÚT ATOV. 

25 Æabid yao Aëya sic avv: Toowgwunv 


\ / ei lá , / a 3 
TOV XÚQLOV ÉVWTILOY LOU Ót&ztavtÓG, OTL Ex 


19. NABT : dıyrogavro. LT: Ti Jéle. 
15 NABCT: dia yAevd C. D+ ylevx.) OUTOL. 
14. NABDT?+ (a. Jlérg.) 0: NABCDT?: 7G VT EG. 
D* xot. 
16. DT!* Iwz. 
17. NABCT: &vvztv (oig. 
18. D* xat TEOPNT. 
19. D* eiua xoi-xamyov. 
20. NRACDELT?* 7. LT* (pr.) zz». 
Zilo N (pens 


prosélyti, Cretes, et Arabes : audívimus 
eos loquéntes nostris linguis magnália 
Dei. ‘? Stupébant autem omnes, et mira- 
bántur ad ínvicem, dicéntes : Quidnam 
vult hoc esse? t3 Alii autem irridéntes 
dicébant : Quia musto pleni sunt isti. 

14 Stans autem Petrus cum ündecim, 
levávit vocem suam, et locütus est eis : 
Viri Jud&i, et qui habitátis Jerusalem 
univérsi, hoc vobis notum sit, et auribus 
percipite verba mea. ! Non enim, sicut 
vos æstimätis, hi ébrii sunt, cum sit hora 
diéi tértia : 'ë sed hoc est quod dictum 
est per prophétam Joel : 17 Et erit in 
novissimis diébus (dicit Dóminus), effün- 
dam de Spiritu meo super omnem car- 
nem : et prophetábunt filii vestri, et filiæ 
vestra : et jüvenes vestri visiónes vidé- 
bunt, et senióres vestri sómnia somniá- 
bunt. ‘8 Et quidem super servos meos, 
et super ancíllas meas, in diébus illis 
effündam de Spíritu meo, et prophetä- 
bunt: '? et dabo prodigia in ccelo sursum, 
et signa in terra deórsum, sánguinem, 
et ignem, et vapórem fumi. ?" Sol con- 
vertétur in ténebras, et luna in sángui- 
nem, ántequam véniat dies Dómini mag- 
nus et maniféstus. ?' Et erit : omnis 
quicümque invocáverit nomen Dómini, 
salvus erit. 


22 Viri Israelitæ, audite verba hæc : 
Jesum Nazarénum, virum approbátum a 
Deo in vobis, virtütibus, et prodígiis, et 
signis, qua fecit Deus per illum in médio 
vestri, sicut et vos scitis : ?? hunc, defi- 
níto consilio et præsciéntia Dei tráditum, 
per manus iniquórum aflligéntes inter- 
emístis : ?* quem Deus suscitávit, solü- 
tis dolóribus inférni, juxta quod impos- 
sibile erat tenéri illum ab eo. 


25 David enim dicit in eum : Providé- 
bam Dóminum in conspéctu meo semper : 


LT* (uit.) zet. 
LT (* Aafovrtes) : gergos. NABCDT: avei- 
e (A Al. e con : ?reoczteiEav rec S. zrgoztaít.). 
D Al.: 
s pe. NDT?+ (p. xve.) zov. 
D Ces gens-là n'est pas dans le grec. 
. Le Seigneur. Grec : « Dieu ». ; 
B A autorisé, c'est-à-dire: « a marqué ». i 
23. Le tourmentant. Grec : « le clouant (à la 
croix) ». 


24. De l'enfer. Grec : « de la mort ». 


Actes, II, 12-25. 535 


1. L'Eglise en Judée (I-XI). — 1° ?). Discours de saint Pierre (II, 14-47). 


Arabes : nous les avons entendus um in l'Égypte, de la Cyrénaique et de la Crète parlaient 
parler en nos langues les grandes RR à “ns: 
œuvres de Dieu ». !? Et tous s'éton- DER, 15 
naient et admiraient, se disant l'un à Mat. 12,51. 
lautre : « Qu'est-ce que ce peut | 
être? » 13 Mais d'autres, raillant, di- 1 Cor. 14,21. | 13. Vin doux, jus exprimé du raisin, non fer- 
saient : « Ils sont pleins de vin doux, E 
ces gens-là ». 
e Alors Pierre, se présentant EMEND b^) Sermo 5?) Discours de saint Pierre, II, 14-47. 
les onze, éleva sa voix et leur dit : 


« Hommes de Judée, et vous tous qui Ventas 


Joel. 


habitez Jérusalem, que cecisoit connu Mat, 26, 09-72 
. D où, 4, 15. 
de vous, et que vos oreilles recueil- 44,13. 


15 z 1 Thes. 5, 7. 15. La troisième heure du jour; c'est-à-dire neuf 
lent mes paroles. Ceux-ci ne sont Is. 5, i. heures du matin. Aux jours de fétes, les Juifs 
pas ivres, comme vous le pensez, 1 Reg. 1, 13. | ne m dares les prieres du matin fi- 

: niti eT nies, vers midi. 
puisqu'il n'est que la troisiéme heure 


du jour; 'ê mais c'est ce qui a été dit 7° 2235; 


3, 1-5. 
par le prophète Joël : '7 Etil arrivera 9»-:5!. | 47. Sur toute chair. Voir la note sur Matthieu, 
: à M DONE XXIV 192. 
que, dans les derniers jours, (dit le 4«19 45; 
Seigneur), je  répandrai de mon x 191. 
Esprit sur toute chair, et vos fils et E56% 3: 
st] Job, 33, 15-16. 
vos filles prophétiseront, et vos 


jeunes hommes auront des visions, 

et vos vieillards feront des songes. 

'5 Et méme sur mes serviteurs et act. 21, 9. 

mes servantes, en ces jours-là, je ré- Es 

pandrai de mon Esprit, et ils pro- 

phétiseront; !? et je ferai des prodiges tse v 1 | i; Je feret deo prodiges; etie portio de 1a peo 
en haut dans le ciel, et des Signes en NE Esprit, mais au jugement dernier. eur Pierre en 
bas sur la terre, du sang et du feu et 2211 | tente el Pan quien n de prouver 


une vapeur de fumée. ?^ Le soleil Agg. 2, v.s. 
oa 


: Na Joa, 21, 25. 

sera changé en ténèbres, et la lune Tac. #1, 25. 
B . Mat. 24, 29, 

en sang, avant que vienne le jour Jo, 2,31. 
o c om. 2, 2. 

grand et manifeste du Seigneur. Act. 10, 31. 
Rom. 10, 13. 


?! Et quiconque aura invoqué le nom xai.» 12. 
du Seigneur sera sauvé. 
22 » Hommes d'Israël, écoutez ces Surrexit 


Jesus 


paroles : Jésus de Nazareth, homme Act. 10, 38. 
Mat. 21,11. 


que Dieu a autorisé parmi vous par Joa. 5, 36, 82. 
les miracles, les prodiges et les mer- 
veilles que Dieu a faits par lui au 
milieu de vous, comme vous le savez 


vous-mémes; ?? cet homme qui, ^5 1»| 23. pieu a livré son Fils, et son Fils s'est livré 
271  |lui-méme à cause de son amour pour nous. 


suivant le conseil arrété et la pres- 415527725. | Ainsi le sacrifice de Jésus-Christ livré pour nous 


j 1 Até livré Rom, 8, 32. |a été saint, et la décision de Dieu-méme. Mais 
Duc denbieusna “été livré, vous Act. 3,13. | Ceux qui le trahirent et le crucifièrent commirent 
iiec] 3 


l'avez fait mourir, le tourmentant par 5/30; 10, 39; | un grand crime, suivant en cela leur propre ma- 
] e d ic} 28m P 7,52; 3, 15. | lice et l’instigation du démon, et non la volonté 
es mains des mechants, leuia RUE E ch l'ordre de Dieu, qui n'était nullement l'auteur 

té Avr iq 19521; 1,59. Í qe leur perversité. bien qu'il la permit, parce qu'i 
p usene, le délivi ant des douleurs Es m à pouvait, comme il le fit réellement, en tirer un 
de l'enfer; car il était impossible 15,3,5,56. | grand bien, c'est-à-dire notre salut. 


quil y füt retenu. | 
25 » David en effet dit de lui : Je prænun- 


tiante 
voyais toujours le Seigneur en ma „Paria, 


présence, parce qu il est à ma droite, 1507. 
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Actus, II, 26-40. 


Y. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 1° (5?). Sermo Petri (II, 14-47). 


dstiwv uov doziv, ivo un onsv9o.  ?9 Zh 
TOUTO süpodrdn ý xaoðdia uov xoi yal- 
Macato ý yÀucood uov čti 03 xal 7] OUQE uov 
xaTacxnvuoe 8m Enid, ?'Óri ovx èyxa- 
Tokelau vuv wvynuv uov sig &Óov, ovóz 
dwosig Tor owy cov iósiv daupdoour. 
di Enrwgiouc "m ódovc unc, "rÀqodosus 
UE sóqoocUrgc UETA TOU THOOGUTOU OOV. 


29? dvdosc adelpoi, £Eov sinsiv usva nag- 
Ógoi«c ngog VUUG 759i TOU TUTQUGO YOU 
Aoafid, ötı xoi £reAeirmos xui ETÁPN, xai 
T0 uvjua GUTOÙ otiw èv uv CAT TS 
A LÉQUS TUUTHS. A Iooqvnc 0UY úndg- 
gov, xal sidws Öt dox (pc008v GUT Ó 
O'sóc, £x XUQTOÙ TG VOPUOG WÜTOÙ TO XATA 
odoxa Gvacr5osu TOv Xoiocov, xadiooL eni 
rov Jogorov cUrov, 7! zgotÓuv ÉAGANCE negi 
TAG ÉVUOTÉ GENS TOU Xpiorov, ÓTL OU xaT- 
.eheip?n 5 yvy GUroU sig GÓov, ovós 7 
oGQS avtoù side ia dogdr. 

32 Tovtoy vov "Incovv &véorvgosv ò 9s0c, 
où nrc music couv Luc QTUQEG. S 
degie oUv rov J'sov vals, TV TE Enay- 
yeMav TOU oiov AVEUHLUTOS lapay 7.0.00 
TOL AUTOOG, SEE EE TOUTO 0 VUV Vuelo BAenevs 
xal drovete. ?* Où yag AuBid avépy sig tovs 
ov gero: A&y&L dè CUS Einsv č 2106 vo 
zvol uov Kéðov èz de&wov uov, ?* fuc 
av Jw rovg ÉydQous oov vVnomóOior vOv 
zoóQvr cov. ?* Aogas olv yırwOrEtw 
nç oixog loganh, ti xvptov xol Xororor 
uvtov 0 Jsoç noiose, rovrov tov ‘Inoovr 
ÓV VULEÏG EOTUVQWOUTE. 

x ZInovoavrec de AUTEVU) OU E x0- 
dia, eizóv TE 790G TOV Hérgov x«i TOUS 
Lormoùc dzooróAovg Ti THOUOOUEY, vdes 
adsàpoi; ?9 Iérgoog dè sqm noos ovrovc 
Mesrtuvonouts, xoci Baunnodnrw Exuotoc 
Up énb TO grogeurt Jnoov Xo rov sic 
dpeou purior, xol Anyeode Thv dwgeav 
ToU Gyiov TYEUHUTOS. 39 Yu yá OTV 
À énayysMa xal volg Texvoig Vuwv, za 
NQOL TOig İÇ LMUXQUY, 0c0vG &Y TO0cxühE- 
onto xvgioc © Jesos uwv. — ^" "Erégowg tE 


26. LT: zvgo. 

PLI dm. 

99. D: meg’ zur. 

30. NABCT* ro xara odoxa dracrmoew Tor Xo. 
LT: ror Je. 

31. LT: Ze éyxarel. ... gre (G[K]LTO* 7 v. avr). 

33. G?LT* sur. L: x. 4ér. 

34. NBDT: Zzeveó. NBDT?* o. 


quóniam a dextris est mihi, ne commó- 
vear : ?$ propter hoc letátum est cor 
meum, et exultávit lingua mea, ínsuper 
et caro mea requiéscet in spe : * quóniam 
non derelínques ánimam meam in inférno, 
nec dabis Sanctum tuum vidére cor- 
ruptiónem. ?5 Notas mihi fecísti vias 
vitæ : et replébis me jucunditâte cum 
fâcie tua. 

?? Viri fratres, liceat audénter dícere 
ad vos de patriárcha David, quóniam de- 
fünctus est, et sepültus : et sepülehrum 
ejus est apud nos usque in hodiérnum 
diem. 3° Prophéta ígitur cum esset, et 
sciret quia jurejurándo jurásset illi Deus 
de fructu lumbi ejus sedére super sedem 
ejus : °! próvidens locátus est de resur- 
rectióne Christi, quia neque derelíctus 
est in inférno, neque caro ejus vidit cor- 
ruptiónem. 


?? Hune Jesum resuscitávit Deus, cujus 
omnes nos testes sumus. ?? Déxtera igitur 
Dei exaltátus, et promissióne Spíritus 
sancti accépta a Patre, effudit hunc, 
quem vos vidétis, et auditis. ?* Non enim 
David ascéndit in colum : dixit autem 
ipse : Dixit Dóminus Dómino meo : Se- 
de a dextris meis, ?? donec ponam ini- 
micos tuos scabéllum pedum tuórum. 
?* Certissime sciat ergo omnis domus 
Israel, quia et Dóminum eum, et Chris- 
tum fecit Deus, hunc Jesum, quem vos 
crucifixistis. 

37 His autem auditis, compüncti sunt 
corde, et dixérunt ad Petrum, et ad réli- 
quos apóstolos : Quid faciémus, viri 
fratres? 33 Petrus vero ad illos : Poeni- 
téntiam (inquit) ágite, et baptizétur unus- 
quísque vestrum in nómine Jesu Christi, 
in remissiónem peccatórum vestrórum : 
et aceipiétis donum Spíritus sancti. 
39 Vobis enim est repromissio, et filiis 
vestris, et ómnibus qui longe sunt, quos- 
cümque advocáverit Dóminus Deus nos- 
ter. *^ Aliis étiam verbis plürimis testifi- 


— 


36. T: óv« xci xvgiov avtov xoi Xepwror èr. 
o Feds. 37. LT: 77v xaO. 

38. BLT * 29; (AC: Metar., qow). LT: èv 

Io 3 D c c Ld Ve € 
to or. LT: zov œuaor. vuv. 39. LT: ës 

30. Lui avait juré par serment qu "un fils de son 
sang s'asso?rait sur son trône. Grec : « lui avait juré 


par serment de faire naitre le Christ, selon la chair, 
de sa postérité. pour le faire asseoir sur son tróne ». 


Actes, II, 26-40. 537 


I. L'Église en Judée (I-XII). — 1? (5?). Discours de saint Pierre (II, 14-47). 


Mogae je ne sois pas ébranlé : 7*'5*': 
26 c'est pourquoi mon cœur s'est rw. 10,21. 
réjoui; et ma langue a tressailli; et ^ ' 
méme ma chair reposera dans l'espé- 

rance; °? car vous ne laisserez point T5? as 
mon âme dans l'enfer, et ne souffrirez 

point que votre Saint voie la corrup- 

tion. ?8 Vous m'avez fait connaitre les Joa. 11,33,33. 
voies de la vie, et vous me remplirez du c 
de joie par votre face. 

29 » Hommes, mes frères, qu'il cujus ipse 
me soit permis de vous dire hardiment s nez. 2; 10. 
du patriarche David, qu'il est mort, "Act. 13, 06. 
qu'il a été enseveli; et son sépulcre NS 
est jusqu'à ce jour au milieu de nous. 

30 Comme donc il était prophète, et act. 13, 34. 
qu'il savait que Dieu lui avait juré par "ssi ^ 
serment qu'un fils deson sang s'assoi- ld 
rait sur son tróne; ?! par prévision, il e Js " 
a dit, touchant la résurrection du aet 13, 35. 
. . . 5 Ps. 15, 10. 
Christ, qu'il n'a point été laissé dans | 
l'enfer, et que sa chair n'a point vu 
la corruption. 


3? » Ce Jésus, Dieu l’a ressuscité; Pens est 


Jesus. 
nous en sommes tous témoins. ^55? 
33 Elevé donc par la droite de Dieu, «52r 

^ h. 1, 20. 
et ayant recu de son Père la promesse Joa. 12, 32. 


: : : | Act. 1, 4. 
de l'Esprit-Saint, il a répandu cet Ps 67,19. 


Esprit que vous voyez et entendez 
vous-mêmes. ?* Car David n'est point Ps. 10» 1. 
monté au ciel, mais il a dit lui-même : wat 2»; ii. 
Le Seigneur a dit à mon Seigneur : 
Asseyez-vous à ma droite, ?? jusqu'à 7e 10, 25. 
ce que je fasse de vos ennemis l'esca- 
beau de vos pieds. ?* Qu'elle sache 795.19 25. 


donc trés certainement, toute la ,At:5,31 
ilipp. 2, 11. 


maison d'Israël, que Dieu a fait Sei- 
gneur et Christ ce Jésus que vous 
avez crucifié ». 
31 Ces choses entendues, ils furent Tria minia 
A . conversi. 
touchés de componction en leur mex. 12. 
: : . À Eecli. 14, 1. 
cœur, et ils dirent à Pierre et aux Act. 16, 30. 
A Joa. 8, 28. 
autres apôtres : « Hommes, mes 
frères, que ferons-nous? » 38 Et, 4510; 
Pierre leur répondit : « Faites péni- c 24 #. 
tence, et que chacun de vous soit Aet 5 15; 
baptisé au nom de Jésus-Christ, en ` ' 
rémission de vos péchés, et vous re- 


cevrez le don de l'Esprit-Saint. 


33 Car la promesse vous regarde, 5:5 52 


Joa. 11, 31-32. 


vous, vos enfants, et tous ceux qui LP Als, 
sont éloignés, autant que le Seigneur ,31^,!, 


en appellera ». ^? Et par beaucoup 7*5** 


91. Dans l'enfer; c'est-à-dire dans les limbes et 
nullement dans le tombeau, comme quelques-uns 
le prétendent. — Voie la corruption ; hébraisme, 
pour éprouve la corruption du tombeau. 


31. Dans l'enfer. Voir la note sur X1, 27. 


35. L'escabeau de vos pieds. Voir la note sur 
Matthieu. xxn, 44 ; voir aussi la figure de Psaume 
US, 82. Go TS TRUE 
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; 
/ 


| E | E N RS A ta nu à 
JY T 

"m $ 

Il 

lj 


Roi ennemi foulé aux pieds par son vainqueur, à qui il sert 
d'escabeau (Y. 35). 


38. Soit baptisé au nom de Jésus-Christ ; c'est- 
à-dire du baptême de Jésus-Christ et non de celui 
de saint Jean-Baptiste ; du baptéme qui, tirant 
sa vertu de Jésus-Christ, remet les péchés par 
lui-même. Ainsi ce texte ne prouve nullement que 
dans la primitive Église on baptisát seulement en 
invoquant le nom de Jésus-Christ, sans faire men- 
tion des autres personnes de la Trinité. 
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Actus, II, 41 


— pw 8. 


I. Ecclesia apud Judæos (E-XHE). — 1° (c). Incipit persecutio (II-IV, 31). 


Àoyoig ztÀsLOOL dtéagrügero XUL TUR QEXGCÀSL, 
leyar Zur nO TAS 7 yevetc TNS 0x0- 
Mac TOUTES. EO TA OÙV ouv G70- 
deEauevor vOv Aóyov «)rov éBantio} nou, 
zal zt9ocsvéd0«v T) hueg EXEVN wvycl 
E Torcy. 

2 “Hour 02 AQOGAUQTEQOL vrec T) Aux 
TOV GTOCTOÀWY xoi 7j XoirQvta xol n) 
XAGOEL TOU Č OTOU xal Toi TTOOGEU JGlC. 
+3 °Eyevero dà ndon Wryn qofoc, noAAd te 
Téputu xoi ousa dia vOv &z0010Àmov. Eyi- 
veto. "'Ilávrsc ÔÈ oi motevortec four eni 
TÒ cUrO xal sLyov &zarro zowd’ xal TO 
ATLETO Xl TOG ÖNGEL ÉTUTQUOXOV, ZUL 
Óteuegizov AVTO NOOL, UT 0TL &v ttc yosiav 
siye. *6 Kad juegav TE TQOCAUQTEQOUVTES 
duoduuadov Ev TO LEQU, 2MUVTEG TE XUT 
obx Ov GQtor, TE e y uie ey dyah- 
Magos zat ep eoru xagdiac, + aivovrec 
vOv dev xci EXOVTEG yov ngog kov TOY 
duor. O dè xúgroç noocetida tovg cwto- 
uévovc x«d" Ñ UEQAV TN exÀnoto. 


EEE. "7 to aùrto dè llérooc xoi "Ievvygc 
Gvefoivoy siç TO 1600 nÈ TV (OV TÅG 
z90csvz5c Tv &rvarqgv. ? Kai vig &vyo 
40À0c Ex xoig untos aÛToÙ ÉraOyuwr 
> » a D , c J es 
EBauoTateto, Ov értJovrv xaJ' xu£oav ngog 
Thv QUQar TOU tego TYV A&yOMEVRY ( QOO, 
TOU OGitsiv éÀsquoO0UvQv NOOO TOV &tigmo- 
! > AE ENS NECS ! 

Qsvousvov sig vo isgor * 06 iwy Ilérgov 
zal Twavvyv ucAAorrac sigisvat siç TO ts90v, 
3 a 2 / ~ A9 , ` 
NOUTA & éhenuoovvyy Aapelv.. Aterioug de 
+ siç ŒÜTOY OVV TU Lodvvy, sins 

Bispyov sig quas. ?'O oi ézsiysv HUTOG, 
zt90cÓoxc v TL NAQ TOY Ae iv. Pire 
de llérgocg Aoyéoor xal A9votov où% Ùn- 
Coyet pot, 0 B zw, Ttotto coL diðwur "Ev 
T( dvéprart roov Xoctoù rov No = Qai ov, 
yerga xai NEAUNGTEL ^" Kai TUÉGUS ŒUÜTOY 
tHe Ós&iu&c JELQOS 178106, nau ortu JÈ OTE- 
ipo qu QUTOU C Pacaic xal TO oqvge, 

S xat SEulAouevoc EOTY XGLà — TEQIETTEL, 
xal tigAJs ovv «)rOlg siç TO LEQOvr, TEL 


40. KLTO: Ore uar garo. LTF (EUIS 
falo ILIS douév. mer, 
49. [LT v. LT* ‘alt. xot. 
Ys : Eyir. 
4. T: morevoavtes (nl 19. et x.). 
45. D: xot óco: aTh, UOTE &LyOY 3 vzdotew. DT 
(p. aita) za? jov. 
418. LT: xa? yu. ènt TO curo. Il. Ok ^E (s 
vg rzh). 


cátus est, et exhortabátur eos, dicens : 
Salvámini a generatióne ista prava. ^! Qui 
ergo recepérunt sermónem ejus, baptizá- 
ti sunt : et appósitae sunt in die illa áni- 
mæ circiter tria millia. 


*? Erant autem perseverántes in doc- 
trína apostolórum, et communicatióne 
fractiónis panis, et oratiónibus. ^? Fiébat 
autem omni ânimæ timor : multa quoque 
prodígia et signa per apóstolos in Jeru- 
salem fiébant, et metus erat magnus in 
univérsis. ** Omnes étiam qui credébant 
erant páriter, et habébant ómnia com- 
münia. *? Possessiónes et substäntias 
vendébant, et dividébant illa ómnibus, 
prout cuique opus erat. *? Quotidie quo- 
que perdurántes unanimiter in templo, 
et frangéntes circa domos panem, sumé- 
bant cibum cum exultatióne, et simplici- 
táte cordis, ‘7 collaudántes Deum, et 
habéntes grátiam ad omnem plebem. 
Dóminus autem augébat qui salvi fierent 
quotídie in idipsum. 

XXI. ' Petrus autem et Joánnes ascen- 
débant in templum, ad horam oratiónis 
nonam. ? Et quidam vir, qui erat claudus 
ex ütero matris suæ, bajulabátur : quem 
ponébant quotídie ad portam templi quæ 
dícitur Speciósa, ut péteret eleemósynam 
ab introeüntibus in templum. ? Is cum 
vidisset Petrum et Joánnem incipiéntes 
introire in templum, rogábat ut eleemó- 
synam acciperet. 4 Intuens autem in eum 
Petrus cum Joánne, dixit : Réspice in 
nos. At ille intendébat in eos, sperans 
se áliquid acceptürum ab eis. ? Petrus 
autem dixit : Argéntum et aurum non est 
mihi : quod autem hábeo, hoc tibi do: 
In nómine Jesu Christi Nazaréni surge, 
et ámbula. 7 Et apprehénsa manu ejus 
déxtera, allevávit eum, et prótinus conso- 
lidáte sunt bases ejus et plante. 9 Et 
exiliens stetit, et ambulábat : et intravit 


6. [L]T* Zye«o: xot. LTF evcov. 
8. [L]T!* (uma 


43. Dans Jér usalem, et tous étaient dans une 
grande frayeur n'est pas dans le grec. 

4i". Grec : «mais le Seigneur ajoutait chaque jour 
à l'Église ceux qui devaient être sauvés ». 


III. 4. Montaient. Grec: « montaient ensemble ». 
7. Ses jambes et les plantes de ses pieds. Grec : 
« ses plantes et ses chevilles ». 


Actes, II, 41 — III, 8. 


] (5 L'Église en Judée (E-XEE). — 1° (c). Premières persécutions CIII-IV, 31). 


d'autres discours encore il rendait té- RI? $ 3% 
moignage, et il les exhortait, disant : 

« Sauvez-vous de cette génération 
perverse ». *' Ceux donc qui reçurent 
sa parole furent baptisés; et il y eut 
d'adjoint, en ce jour-là, environ 
trois mille àmes. 

12 Et tous persévéraient dans la ewi eorum 
doctrine des apôtres, dans la COMMU- x 26, 24. 
nion de la fraction du pain et dans la E 
prière. ^? Or la crainte était dans' ^5 14" 
toutes les âmes, et beaucoup de pro- Acet. 5,11. 
diges et de merveilles se faisaient 
aussi par les apótres dans Jérusalem, 
et tous étaient dans une grande 
frayeur. ‘ Tous ceux qui croyaient 
étaient ensemble, et ils avaient toutes 
choses en commun. ^? Ils vendaient 4«.1,22;5 1. 
leurs possessions et leurs biens, et 
les distribuaient à tous, selon que 
chacun en avait besoin. * Tous les Jua 22. 
jours aussi, persévérant unanimement 4et210; 14. 
dans le temple, et rompant le pain de 
maison en maison, ils prenaient leur 
nourriture avec allégresse et simpli- 
cité de cœur, #7 louant Dieu et trou- Luc. 2, 32. 
vant grâce aux yeux de toutle peuple. 5,15:4, «: 
Et le Seigneur augmentait en méme 
temps chaque jour le nombre de ceux 
qui devaient étre sauvés. 

ITE. ! Or Pierre et Jean montaient 
au temple pour la priére de la neu- 
vieme heure. ? Et voilà qu'on portait 
un homme qui était boiteux des le 


Act. 5,14. 
LE, 88, IE 


Act. 2, l. 


Ps. 101, 28 ; 


mn 


1 

e) 
Claudus 
sanatus. 
Luc. 1, 10. 


2 Esár. 9, 3. 
Ps. 54, JS. 


sein de sa mère, et chaque jour on le Act. 14,8;8,7. 
4 Reg. 15, 35. 


posait à la porte du temple, appelée 2 par. 27, 3. 
la Belle, afin qu'il demandât l'aumóne 
à ceux qui entraient dans le temple. 
* Celui-ci ayant vu Pierre et Jean, 


qui allaient entrer dans le temple, les 


priait pour avoir l'aumóne. + Fixant i151. 


avec Jean les yeux sur lui, Pierre 
dit : « Regarde-nous ». ? Etil les re- 
gardait, espérant recevoir quelque 
chose d'eux. * Mais Pierre dit : « De xac 10, 9; 
l'argent et de l'or, je n'en ai pas; tues 3. 
mais ce que j'ai, je te le donne : Au 
nom de Jésus-Christ de Nazareth, 
lève-toi et marche ». * Et lui ayant xa. s 15. 
pris la main droite, il se leva; et aus- 
sitót ses jambes et les plantes de ses 
pieds s'affermirent. 8 Et, s'élancant, 
il se dressa debout et il marchait; et 


Act. 4, 10: 
9, 34 ; 14, 10. 


Is. 35, 6. 


1,21; 14, L 


Act.2, 15; 10,3. 


1 Mach. 7, 47. 


Marc.16,17,20. 


41. Adjoint à l'assemblée, au nombre des fidè- 
les. 


49. La fraction du pain eucharistique, la cé- 
lébration des saints mystères. Si cette expression 
parait vague. c’est que le langage dogmatique de 
l'Eglise n'a pu se former en un jour. et pendant 
un certain temps on eut des raisons pour ne pas 
parler de ces mystéres en termes trop précis dans 
des écrits destinés au public. 


— a —M— M 


4^. Tous ceux qui croyaient... Ce tableau peut 
donner une idée de ce que gagnerait le monde à 
se donner à Notre-Seigneur, ou de ce que devien- 
drait un Etat, si l'Evangile était son code et si 
p. ses membres avaient en eux la vraie vie de 
âme. 


46. Ils prenaient leur nourriture matérielle en 
même temps que la nourriture de leur âme, la 
sainte Eucharistie. 


€) Progrès de l’Église à Jérusalem, II-VI, 3. 
c1) Premières persécutions, II-IV, 31. 


IIl. 1. La neuvième heure commençait à trois 
heures après midi, et finissait au coucher du so- 
leil. Les juifs priaient trois fois par jour, le ma- 
tin, à midi et le soir. 

2. La porte du temple, appelée la Belle, parce 
qu'elle était plus belle que les autres. Joséphe 
nous apprend qu'elle était en airain de Corintlie, 
couvert d'or et d'argent. Elle était dans l'enceinte 
orientale du temple et conduisait du parvis des 
Gentils dans la vallée du Cédron. 


Porte Belle du Temple de Jérusalem (y. 2). 
(Sur le droit d'une monnaie de Simon Barcochébas). 


6. De l'argent ct de l'or, je n'en ai pas. Les Apó- 
tres étaient aussi pauvres que leur Maitre. — Au 
nom de Jésus... lève-toi. Saint Pierre proclamera 
bientót (1v, 19) devant les princes des prétres que 
le salut ne se trouve que dans l'invocation du Sau- 
veur; et saint Paul ne cessera de précher aux 

| Gentils : que pour ètre délivré du péché et parvenir 

| au ciel, tl faut croire en Jésus-Christ et invoquer 

| son nom; Romains, ut, 22 et 26; v, 12, 18, 19; x, 
9-13; Galates, vi, 16 ; m, 9, 22-24. 

| 8. Il marchait. Cette guérison est en méme 


540 


Actus, III, 9-22. 


Y. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — £ (c). Incipit persecutio CIII-YV, 31). 


^ , 6 * , 
HüTOY xai &ÀAousrog xol oivev TOY FEOV. 


? Koisiósv aitov nag 0 haog TEQITUTOUYTU 
xai œivodrru TOv Jeor '?éensyivo0xov TE 
&UrOv, ÖTL ovrog zv 0 ng0g TV éAeruoovvgr 
xaOnuevog éni vy woui UA» TOU LeQoU, 
xol énAuo9q0av Ouufovg xui éixordoscc 
ni To ovupepnyzoti utto. — '' Kourourtos 
dè vov imdértos ywAov Tor [éteor xal 
Jovi, ouvédoue z00G GUÜTOUS TG o 
aog éni T9 OroG vj xakovučvy Sokouwytos 
&xd'au lot. 

12Idðwv dè Iléroog &nsxgivaro ngoc vOv 
laor  "vóosg "dogonhivo, ti OJuvuclets 
ni Tout; 7] uiv ti üvevitere, wg idig dv- 
VOUELI EVOEPELR Tt87100]4001 TOÙ TtEQUIGTELY 
uvtov; 3O eog Appu xol loacx xci 
Jos, Ó Feos TOv TUTÉQUY npo, cdo Enos 
rüv naida «rov ‘Incotr, ôv vuesis nugedw- 
xate, xai NOYNOUOŸE avtov zata THO0- 
cov [lAdtov, xolvarzog exstrov Gnolver. 
*fYusig dè tov Gyior xod Óixowov Nový- 
UOTE, xoi qunm čvðou gore Jeol- 
oves dar, 15 rov dz donyor TNS Guns 
GÉTEATEUVUTE, öv 0 906 A yerge» &x VEZQWV, 
OÙ ÑUEG Ath rvosc souer, "Koi eni vo» 
7ILOT&L TOU OVOLETOG GUÜTOU TOUTOY, ÖV Jew- 
otite xal oidate, ÉOTEQËWOE TO voua av- 
Toù, xol ?| níGTig Ñ Òt aùtoù tÖwzev WÜTID 
viv 0ÀoxAgolov rovrQv GRÉVEYTL TUYTUY 
vu Y. 

"U Koi vor, &ósAq oi, oida Óri xata 
EUCH QUE ÜSTEQ zal OÙ QQJOVTEG 


nar! dé Feos & TQ0X TI) 60.6. duc 
oróuaros HUVTWY TOV NQOPNTÕV (UTOU, 
nude TOY NUL énhguoer OÙTU. 


1 Meruvooure ovr xai ÉTLOTQÈVUTE, ec TO 
eSoAeip Invar UWV TAÇ GEUGQTÈUS, nws av 
E 9 wo xogo avowvsscc CNO NQOÇØNOV TOU 
xvgiov, 20 yal dnootsily TOY TQOKEAN OUT - 
pevov úuiy "Inoovv AXouovór, ?! Qv dei où- 
QuvOY uèv dESuo dut | yQL Xoóvev. &70X&T0- 
OTUOEUUS TOVTWV, wv hah noer 0 Jtog dig 
OrOQLGTOG TtÉvr(UY GyYIUY GUÜTOU NQOPNTOV 
OT? aiovoc. 

22 Mowoÿçs uiv yog noog vovg nortoac 


10. LT: dë. T*: QUTOG. 

44. G rell. : 9? erg zor. DEGST!: 
novos (eti. s 13). 

12. D: dzoxo958c de o Héros EÈTTEV TOOG 
evrovc. NABCDT+ (a. Héros) ó. 

13. NACDLT*T (a. To. et TZ) ó Jeos (L* 0). 
LT* evrov. 


18. LT pon. evz8 p. 


Zoio- 


tor Xe. 


cum illis in templum ámbulans, et exi- 
liens, et laudans Deum. 

? Et vidit omnis pópulus eum ambu- 
lántem, et laudántem Deum. '* Cognos- 
cébant autem illum, quod ipse erat, qui 
ad eleemósynam sedébat ad Speciósam 
portam templi : et impléti sunt stupóre 
et extâsi, in eo quod contigerat illi. 
!! Cum tenéret autem Petrum et Joánnem, 
cucürrit omnis pópulus ad eos, ad pórti- 
cum quæ appellätur Salomónis, stu- 
péntes. 

* Videns autem Petrus, respóndit ad 
pópulum : Viri Israelitæ, quid mirámini 
in hoc, aut nos quid intuémini, quasi 
nostra virtüte aut potestáte fecérimus 
hunc ambuláre? 13 Deus Abraham, et 
Deus Isaac, et Deus Jacob, Deus patrum 
nostrórum, glorificávit Fílium suum 
Jesum, quem vos quidem tradidístis, et 
negástis ante fáciem Piláti, judicánte illo 
dimitti. '* Vos autem sanctum et justum 
negästis, et petistis virum homicídam 
donári vobis : !? auctórem vero vitæ 
interfecístis, quem Deus suscitávit a 
mórtuis, cujus nos testes sumus. !9 Et in 
fide nóminis ejus, hunc, quem vos vidístis, 
et nostis, confirmávit nomen ejus : et 
fides quæ per eum est, dedit integram 
sanitátem istam in conspéctu ómnium 
vestrum. 

'" Et nunc, fratres, scio quia per igno- 
rántiam fecistis, sicut et principes vestri. 
'$ Deus autem, qui preenuntiávit per os 
ómnium prophetárum, pati Christum 
suum, sic implévit. !? Pœnitémini ígitur, 
et convertimini, ut deleántur peccáta 
vestra : ?? et cum vénerint témpora refri- 
gérii a conspéctu Dómini, et míserit eum 
qui predicátus est vobis, Jesum Chris- 
tum, ?! quem opórtet quidem coelum 
suscípere usque in témpora restitutiónis 
ómnium, quie locátus est Deus per os 
sanctórum suórum a seculo prophetárum. 


22 Móyses quidem dixit : Quóniam 

20. G rell.: reoxeyaaou. 

21. G rell. : oz. rør dy. (L: àv &y. an Gir, 
adt z0.). [K]T* dm aiwros. 


22. G rell. * yo. LT* moods T. zer. 


12. Par notre vertu ou pav notre puissance. Grec : 
« par notre puissance ou (par notre) piété ». 

20. Le commencement de ce verset forme dans le 
grec la fin du verset 19. 


22. Moïse a dit. Grec : « Moïse a dit à (nos) peres ». 


Actes, III, 9-22. 541 


I. L'Eglise en Judée (E-XIN). — t^ (c). Premières persécutions (III-IV, 31). 


il entra avec eux dans le temple, 
marchant, sautant et louant Dieu. 

? Et tout le peuple le vit marchant Astantium 
et louant Dieu. 1° Aussi, reconnais- Act. 416,21. 
sant que c'était celui-là méme qui E 
était assis à la Belle porte du temple 
pour demander l'aumóne, ils furent 
étonnés et hors d'eux-mémes de ce 


qui lui était arrivé. '! Et comme il Joa. 10, 23. 


(en. an JR 


tenait Pierre et Jean, tout le peuple: Reg, $, 22 ; 


étonné accourut vers eux au portique 2 Par. 6, 12-13. 
appelé de Salomon. 
12 Ce que voyant, Pierre dit au micin 


nomniue 


peuple : « Hommes d'Israël, pour- _ sesu 
quoi vous élonnez-vous de ceci, ou Aot 8, 10. 
pourquoi nous regardez-vous,comme dd 
si c'était par notre vertu ou par notre 
puissance que nous avons fait mar- 


cher cet homme? !? Le Dieu d'Abra- Act, 5, 30. 
x 


: p 23:6 15: 

ham, le Dieu d'Isaac et le Dieu de Tve. 20, 37; 
3 . = REINE 

Jacob, le Dieu de nos pères a glorifié Jon. 19, 15. 
» , Ct. 9, 20; 

son fils Jésus, que vous avez, vous, „4 27, 30. 


Ne, "t : ?? Mat. 12, 18. 
livré et renié devant Pilate, quand il 


jugeait lui-méme de le renvoyer. 
!! Car c'est vous qui avez renié le act. 7 52 
Saint et le Juste, et qui avez demandé Xat. 27,20,21. 


3 A - Joa. 18, 10. 
qu on vous remit un meurtrier; k n 
15 vous avez méme tué l'auteur de la act. 5 3L 
vie, que Dieu a ressuscité d'entre les , 157 ' 
morts, ce dont nous sommes témoins. Ms d 
16 Or c'est par la foi en son nom, que Aa i719; 
son nom a affermi cet homme que vous , 3» i, As 


voyez et connaissez, et c'est la foi qui act. 17, 31. 
vient par lui qui a opéré, en votre pré- 
sence, cette entiére guérison. 

17 » Cependant, mes frères, je sais Penitean: 


que c'est par ignorance que VOUS Act. 4 10; 
x : 3 13, 27. 
avez agi, aussi bien que vos chefs. r««'25/ 31. 


5 ; : ; "m. 1 Cor. 2, 8. 
18 Mais Dieu qui avait prédit parla Lis 


bouche de tous les prophètes que son ^»; 


Christ souffrirait, l'a ainsi accompli. ^5 3 


'? Faites donc pénitence et convertis- Act. 255; 


sez-vous, afin que vos péchés soient ces 14.. 
effacés; ?? quand seront venus les Dan. 7, 22727. 
temps de rafraîchissement devant la a 
face du Seigneur, et qu'il aura en- 3t. indi 


voyé celui qui vous a été prédit, Jé- sew. 8, 10. 
sus-Christ, ?! que le ciel doit recevoir ` E 
jusqu'au temps du rétablissement de BAN 
toutes choses, dont Dieu a parlé par cc 
la bouche de ses saints prophètes, 

depuis le commencement du monde. sicut 


prophetze 


?? » Car Moïse a dit : Le Seigneur handant. 


temps une figure qui annonce la régénération 
et le salutdu monde, dont Jésus-Christ sera l'au- 
teur et ses Apótres les organes. 


41. Au portique appelé de Salomon. Voir la note 
sur Jean, x, 93. 


13. Pilate. Voir la note sur Matthieu, XXVII, 2. 


14. Un meurtrier, Barabbas. Voir la note sur 
Matthieu, xxvi, 16. 


46. Par la foi qui vient par lui et non pas parle 
simple énoncé de son nom, comme Si ce nom eüt 
renfermé en lui quelque puissance magique. 


20. Quand seront venus; littéralement : afin que, 
quand seront venus, ce qui laisse le sens sus- 
pendu. On pourrait compléter la phrase en tra- 
duisant : Afin que vous soyez rafraichis, quand, 
etc. — Rafraichissement veut dire ici joutssance, 
repos. 


042 


Actus, III, 23 — IV, 10. 


I. Ecclesia apud Judæos (I-XII). 


— £ (c). Incipit persecutio (III-IV, 31;. 


sinsv "Ori TO Or Tv vuiv GVGOTI|GEL xú- 
gros 7) Jede Ù uwy Èx TWV «eq ÚuwY 
we &ué GÜTOÙ dxovosoJs AUTO AUYTU 000 
SE dz 
av arion 7.906 Ups. Foret de, 
2 ^ 
7.000 Vv, QT Qv uy 6xovonp ToÙ 
ngopýrov éxstvov, ¿Eoo gevIyostat x TOU 
Auod. ?*' Kal ndvrsçs dè ot ngophrai dno 
ZNouov]A xoi vov GUESS, 0 GOL Eh. 
cav, xal TQOXi ETH qe tas EUR tav- 
Tac. ?3*"Yusig ÊOTÉ viol twv ngOpyTWY xal 
TZG dading, zc dEdsro d 9s0g noos tovg 
NATE Que juo, Àéyov noos Booz, Kai 
1(0 OTÉQUUTL Gov évsvAoyndwoovrou moi 
ui natoa Tis LE 2 Yuiy HQWTOY O 
soc dvootouç TOv naida cUTOU noovv, 
OTÉOTELLEY GÜTOY £vAoyoUrra Vu Ev Tw 
(toT géqe ÉXGOTOY ONO TWV 7:0Y5oiOvr 
VUV. 
WW. 7foAXovrvrov dè ator ngog tov ÀaOv, 
&n£otyoav GÜTOÏG OÙ isosiG x«i 0 OTQUTNYOG 
TOU i&Q0U xal où Daddovzařoi, ? dianovov- 
\ \ 7 2 M * A 
uevor duo TO Jiddozsiv aÙToUc vOv aov xoi 
xaTuyyEhEU èv TO "oov vov &v&oracitv 
EL éx vezowv, ? xoi eneftud.ov «oic Tag 
xe oac xul i9svro siç Ton oi eic Tv uü- 
oror ob y&Q EOREOÙ 107. t [ToAXot GE twv 
GXOVOUYTUWY TOY 2070 ETIOTEVOUVY, 44l £y&- 
wI o &oiJ9uoc vOv &vrógovr «sl. 7uU4u08G 
wr) 0 &otduoc ov drdgur ccs zUudósc 
HEVTE. 
5 2p |! UN D A \ X 
Eyévevo de mè 15v avoir ovra- 
yľva GÜTUY TOÙG &Qyorrag xoi nosopv- 
1&govc xal youuuutsig sic Tspovoalyu, * xoi 
; \ 2 ld \ .. P \ 2 z 
Ayvay rov coyisgeu xoi Kaiaparv xoi Toav- 
\ 2 ! S S « 3 > ! 
vay xci "ds&avógov xai 000L NOUV EX 7'évovg 
GQJLEQUTLLOU" T xui OTOUYTEG avtovg Èr 
TO Léo énvvdurovro: Er noig dre 
j| £v oio OYOUGTL ÉHOIMOUTE TOLTO vui; 
8 Tote Iérgoc "oic TYEUHLUTOS GyLov 
sins zo0c GÜTOUS E an TOU À&OÙ zaù 
HOEOBUTEQOL TOU Jogvij^, * & V OÑ uE- 
por (vex oot a éni &UEQ;&0lQ P 
&OOsvoUc, £v Tiv o?10c CÉOWOTU, ? yvu- 
OTOY EOTW NGO Uuiv zal TUYTÈ TO Ao 
2 / €t > fw 2 Vi 2 c z t 
Togan, OTL EV TQ OVOUETL [100v A QLOT Où 
TOL Not wgaiov, v dusic ÉOTULQUOUTE, óv 
0 JsOg TYELQEV ÈX vexguv, EV TOUT OÙTOG 


23. L: ééoledo. 
24. NABCDET: ztooxatzyy. 
95. NABCETT (a. viot) ot et (a. v9) èr. 
26. NBCT: àvaor. ó Jeds. NBCDET*  Iyoov». 
1. DET (p. e tà ÖGAT TÆT. 
PAM ME) 


prophétam suscitäbit vobis Dóminus 
Deus vester de frátribus vestris, tanquam 
me, ipsum audiétis juxta ómnia quæcüm- 
que locütus füerit vobis. ?? Erit autem : 
omnis ánima, quæ non audíerit prophétam 
illum, exterminábitur de plebe. ?* Et 
omnes prophétæ a Sámuel, et deinceps, 
qui locüti sunt, annuntiavérunt dies istos. 
25 Vos estis filii prophetárum, et testa- 
ménti quod dispósuit Deus ad patres 
nostros, dicens ad Abraham : Et in sé- 
mine tuo benedicéntur omnes familie 
terrae. *6 Vobis primum Deus suscitans 
Filium suum, misit eum benedicéntem 
vobis : ut convértat se unusquísque a 
nequitia sua. 


XV. '! Loquéntibus autem illis ad pópu- 
lum, supervenérunt sacerdótes, et ma- 
gistrátus templi, et sadducæi, ? doléntes 
quod docérent pópulum, et annuntiárent 
in Jesum resurrectiónem ex mórtuis : 
? et injecérunt in eos manus, et posuérunt 
eos in custódiam in crástinum : erat 
enim jam véspera. * Multi autem eórum 
qui audierant verbum, credidérunt : et 
factus est nümerus virórum quinque 
millia. 

5 Factum est autem in crástinum, ut 
congregaréntur príncipes eórum, et se- 
nióres, et scribæ in Jerúsalem : 9et Annas 
princeps sacerdotum, et Cäiphas, et 
Joánnes, et Alexánder, et quotquot erant 
de génere sacerdotáli. " Et statuéntes 
eos in médio, interrogábant : In qua vir- 
tüte, aut in quo nómine fecistis hoc vos? 

8 Tunc replétus Spiritu sancto Petrus, 
dixit ad eos : Principes pópuli, et senió- 
res, audite : ? Si nos hódie dijudicámur 
in benefácto hóminis infírmi, in quo iste 
salvus factus est, 1° notum sit ómnibus 
vobis, et omni plebi Israel, quiain nómine 
Dómini nostri Jesu Christi Nazaréni, 
quem vos crucifixistis, quem Deus susci- 
távit a mórtuis, in hoc iste astat coram 


LT: èv Teo. 6. L: 4yras celt. 
GKS* vo. 
LT* za "0e. 


Un ME 


26. Son fils. Grec: « son fils Jésus ». 


IV. 8. Anciens. Grec : « anciens d'Israël ». 


Actes, III, 23— IV, 10. 543 


I. L'Église en Judée (I-XII). — 1^ (c). Premières persécutions (III-IV, 31). 


votre Dieu vous suscitera d'entre vos h y" 
frères un prophète comme moi; vous d DNA 
l'écouterez en tout ce qu'il vous 
dira. *3 Or il arrivera que quiconque 7°% > 18- 
n'écoutera pas ce prophète sera ex- 

Luc. 24, 26. 


24 ? 
terminé du milieu du peuple. Eti EH He 24. Samuel, le dernier juge d'Israël, fut le fon- 


tous les prophètes depuis Samuel, rue. 1, 55. brote des écoles de prophètes et prophète lui- 
et tous ceux qui depuis ont parlé, d | 

ont annoncé ces jours. ?? Vous êtes zx. AS 

les fils des prophètes et de l'alliance een. TM 

que Dieu a établie avec nos pères, Gal 3, 8. 

disant à Abraham : Et en ta posté- 

rité seront bénies toutes les familles 

Bculautenne NEN Esbwpour-vous pre- 4*5 À 

| miérement que Dieu, suscitant son „Ba. 3 35. 


14. 
Fils, l'a envoyé pour vous bénir, afin don. n 2 
que chacun revienne de son ini- 
quité ». | D 
NV. ! Or, pendant qu'ils parlaient peace a cr Darum du temple. Voir là note 
au peuple, survinrent les prêtres, et , 22355, 
le magistrat du temple, et les saddu- 7575» * 
céens,? courroucés de ce qu'ils en- act 23, 
seignaient le peuple, et annoncaient SR 
en Missus la résurrection des morts; 
3 s » s; s P 3. Il était déjà soir ; il était environ six heures 
et ils mirent la main sur eux, et les act.3, 1 | du soir. 
jetérent en prison Mau lende- 
main, car il était déjà soir. * Cepen- act.2,11, 47; 
dant beaucoup de ceux qui avaient 
entendu la parole crurent, et le nom- 
d des hommes fut de cinq mille. 

? Or il arriva le lendemain que ^nm "S uu gemens du sanbédrin. = 
leurs chefs, les anciens et les scribes, Mors in i E di, ^ 
s'assemblórent à Jérusalem. ^et aussi s« s; |, 4e, oir la notetur Lue m, 2, — Cane 
Anne, prince des prétres, Caiphe, Act, '5, 17. Alexandre sont deux membres d'ailleurs inconnus 
Jean, Alexandre, et tous ceux qui SEMEL S 
étaient de la race sacerdotale. 7 Et re 20,2. 
les faisant placer au milieu, ils de- 
mandaient : « Par quelle puissance 
et en quel nom avez-vous fait cela, 
vous? » 

uucerseemphodewPEsprit-Saint, Concio 
Pierre leur dit : « Princes du peuple, act. 2, 141 
et vous, anciens, écoutez : ? Puisque jo i E 
aujourd'hui nous sommes jugés à 
cause d'un bienfait en faveur d'un 
homme infirme, et à cause de celui 
en qui il a été guéri, il qu'il Soit CONNU Act.3,6,16,15. 
de vous tous et de tout le peuple 
d'Israél que c'est au nom de Notre 
Seigneur Jésus-Christ de Nazareth, 
que vous avez crucifié et que Dieu a 
ressuscité des morts; c'est par lui 


que cet homme est ici devant vous, 
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Actus, IV, 11-25. 


I. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 1° (c). Incipit persecutio (III-IV, 31). 


! 3 7 CENE c , 41 Où / 
760£0TzX&V EVÓTLOV ÚLUV UC. ÚTOÇ 
5 c ! c ? A (€ z [4 ew. 
&O:rty 0 Ài9oc o éEovdermdais vp UuQv 
TOv olxodouovvrov, 0 gyevóue og lç zepa- 
dy ywviaçs. 1? Kai oùx zotiv £y Io où- 
devi 35 Our ola OÙTE ya Óvot ori 
£regov zt TOv ovQavOv TO dedouévor à êv dv- 
Jownog, iy o dei 00135] va juas. 

13 Qswgoðvreç dà Tv vov Iéroov nag- 
c ' \ 2 , s , e 
ó5otav xal Lwavvov, xai xarulaBouevor ótt 
dvĵownot Gyouupeurot siot xal idora, 
dJavuabov, ENEYIVWOXOV TE a)rovc, ÖTL OVV 
To Iņooù joar ''rov dè &vO9gwomnov hë- 
TOVTEG OUV QUTOÇ EOTWTU TOV TEDEQUTEU- 

! dé 3. 2 - 45 / 
mevoy, ovOzv si yov avraneir. |. '? KeAevoar- 

\ 2 ` y ~= ! 2 ^ 
Tec dè «UrOUG 5w TOU ovvedgiov dre Set, 
cvvtfeAov ngog &AMQÀovc, 'Aéyovreg Ti 
HOINOOUEV TOig vou zt0ic TOUTOIG; ÖT t£v 
yag yvwdrtov aqustoy y£yove QU «útav, not 
roi; zurouxovoir "IegovooAnu quveodr, xal 
où ÓvvausO' «oriou ac "UAM iva un 
eni nÀsiov dave 97; eig TOY Au, «nad 
anenaye o avToic umxeri uksèr eni To 
0vÓLGTL TOUT) uyåsvè dvfownwv. 18 Kai 
AUREGUVTES GUTOUG, nagýyystlav GÜrOUG TO 
x«JoAov un qOiyysoJ9on t8 didaozsiv 
éni TO Ovouurr Tot "[noov. '?'O à Ié- 
Too xoi [w«vvgc &noxoiQzvrsG ngog av- 
vovg sinov Ei dixœov èotiv gwuzuov toù 
dcot, pov axovsew LG&AÀOY | TOU FeoÙ, 

t > 20 2 ; , \ € ~ a » 
xguvare “Pov dvvausda yag qusc, & st- 
douzv xal nrovouuer, un lake. — ?! Ot d? 
TOOGUTELÀNOAUEVOL dnEkvoav GUTOUS, unóèv 
EVQIGAOVTES ` TO nu X0À& GQUVE GL LIIS TP 
TOY ÀQOV, ÓtL TUVTEc édo batov tov Jeov 
eni TO yeyovótv 22 irav yag dv 7LÀELO VOV 
TEOOUQUAOVTE O čvðgwnoç, à &q^ Ov &ysyova 

\ ^v oxi fe 2 
TO ONLUSTOV TOUTO TAG L&O&GC. 

23 Anohvdévrsc 0€ AJov moóg tovg 
LOG, zal dnyyyerhav 00€ ngoc CUrOUG où 
doyieosiç xai ot noeofúregoi sinov. ?* Oi 
dè axovoavrteç, duodvuaudov Ņoav paovnr 

N \ \ \ 3 " ' "mc 
HQ0G vov Jsov zal sinov Asonota, ov 0 
de0c Ò zoujGec vOv ojgavOv zal vov ynv 
xai vuv J&A«cOGV zal n&vtc tO ÈV «UrOlcC, 
250 da orouutos Aafpið toù nadoç cov 


11. NABDLT: oëxodo uwv. 

12. NABLT: 808. B: vus. 

14. NABELT: 7e. 15. LT: ovvégaAA. 
16. L: ztowocogev. LT: aoretoga. 
17. NRABDLT?* anedg. 

18. LT* avroic To. 

20. LT: &óausv. ` 

22. L'T: yeyova. 


vobis sanus. !' Hic est lapis qui repro- 
bátus est a vobis ædificántibus, qui factus 
est in eaput ánguli: '? et non est in álio 
áliquo salus. Nec enim áliud nomen est 
sub coelo datum homínibus, in quo opór- 
teat nos salvos fieri. 


'3? Vidéntes autem Petri constántiam et 
Joánnis, compérto quod hómines essent 
sine litteris, et idiotæ, admirabántur, et 
cognoscébant eos quóniam cum Jesu 
füerant : '* hóminem quoque vidéntes 
stantem cum eis qui curátus füerat, nihil 
poterat contradicere. !? Jussérunt autem 
eos foras extra concilium secédere : et 
conferébant ad invicem, !9 dicéntes : Quid 
faciémus homínibus istis? quóniam qui- 
dem notum signum factum est per eos, 
ómnibus habitántibus Jerúsalem : mani- 
féstum est, et non póssumus negáre. 
17 Sed neámplius divulgétur in populum, 
comminémur eis, ne ultra loquántur in 
nómine hoc ulli hóminum. ‘8 Et vocántes 
eos, denuntiavérunt ne omníno loque- 
réntur, neque docérent in nómine Jesu. 
!? Petrus vero et Joánnes respondéntes, 
dixérunt ad eos : Si justum est in con- 
spéctu Dei,vos pótius audire quam Deum, 
judicáte : ?? non enim póssumus quie 
vidimus et audivimus non loqui. *! At 
illi comminántes dimisérunt eos : non 
inveniéntes quómodo punirent eos, 
propter pópulum, quia omnes clarificá- 
bant id quod factum füerat in eo quod 
accíderat. ?? Xnnórum enim erat ámplius 
quadragínta homo, in quo factum füerat 
signum istud sanitátis. 

?3 Dimíssi autem venérunt ad suos : et 
annuntiavérunt eis, quanta ad eos prín- 
cipes sacerdótum et senióres dixíssent. 
24 Qui cum audissent, unanímiter levavé- 
runt vocem ad Deum, et dixérunt : Dó- 
mine, tu es qui fecisti coelum et terram, 
mare, et ómnia qua in eis sunt : ?? qui 
Spíritu sancto per os patris nostri David, 


—— —— —À 


23. NBDT: cirer. 
24. L'T* o Feos (Al.: 


ov ei o 9.). 


91. Vantaient beaucoup ce qui était arrivé dans cet 
événement. Grec : « gloritiaient Dieu de ce qui était 


arrivé ». 
95b, Grec : « c’esttoi quias dit par la bouche de Da- 


vid ton serviteur ». 


Actes, IV, 11-25. 
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I. L'Église en Judée (I-XII). — 1° (c!). Premières persécutions CIII-IV, 31). 


debout et sain. !! 
pierre qui a été rejetée par vous qui 
båtissiez, et qui est devenue un som- 
met d'angle; '? et il n'y a de salut 
en aucun autre; car nul autre nom 
n'a été donné sous le ciel aux hom- 
mes par lequel nous devions étre 
sauvés ». 

13 Voyant donc la constance de 
Pierre et de Jean, et ayant appris que 
c'étaient des hommes sans lettres, et 
du commun, ils s'étonnaient; ils sa- 
vaient d'ailleurs qu'ils avaient été 
avec Jésus. !* Voyant aussi debout 
près d'eux l'homme qui avait été 
guéri, ils ne pouvaient rien dire 
contre. !? Mais ils leur ordonnèrent 
de sortir du Conseil, et ils conféraient 
entre eux, ‘6 disant : « Que ferons- 
nous à ces hommes? Car un miracle 
fait par eux est connu de tous les ha- 
bitants de Jérusalem; cela est mani- 
feste, et nous ne pouvons le nier. 


Ps. 117,22-23. 
Ce Jésus est la! $t 


Mat. ^h. 42. 
Luc. 20, 17. 
Rom. 9, 33. 
1 Pet. 3, 7. 


Act. 5, 31 ; 
10, 43. 
Mat. 1, 21. 
Joa. 3, 16. 
Is. 33, 22. 


Dimittun- 
tur cum 
minis. 
Prov. 28, 1. 
Jer. 7, 15. 
Ps. 117, 23. 


Cor. 1, 17; 
2, 4. 
Eccli. 27, 12. 


Joa. 18, 15. 
Act. 3, 7. 


Act. 5, 34, 


Act. 5, 36, 35. 


Joa. 11, 4T. 
Mit 21, 26; 


Sin. ?, 21. 


u Mais, afin qu'il ne se divulgue pas acts. ym 


davantage parmi le peuple, défen- 
dons-leur avec menaces de parler dé- 
sormais en ce nom à aucun homme ». 
18 Et les ayant appelés, ils leur en- 
joignirent de ne parler ni d'enseigner 
en aucune sorte au nom de Jésus. 
19 Mais Pierre et Jean, répondant, 
leur dirent : « S'il est juste devant 
Dieu de vous obéir plutót qu'à Dieu, 
jugez-en? ?? Car nous ne pouvons pas 
ne point parler de ce que nous avons 
vu et entendu ». ?! Mais eux les ren- 
voyerent avec menaces, ne trouvant 
pas comment les punir à cause du 
peuple, parce que tous vantaient beau- 
coup ce qui était arrivé dans cet évé- 
nement. ?? Car il avait plus de qua- 
rante ans, l'homme sur qui avait été 
fait ce miracle de la guérison. 

?3 Ainsi renvoyés, ils vinrent vers 
les leurs, et leur racontérent tout ce 
que les princes des prétres et les an- 
ciens leur avaient dit. ?* Ce qu'ayant 
entendu, ceux-ci élevèrent unanime- 
ment la voix vers Dieu, et dirent : 

Seigneur, c'est vous qui avez fait 
le ciel et la terre, etla mer, et tout ce 
qui est en eux; ?? qui par l'Esprit- 
Saint et par la bouche de notre père 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. Vil. 


Mat. 28, 19. 
Marc. 16, 16. 
ACL 5, 29. 
Dan. 6, 11. 
Rom. 13, 1. 
1 Joa. 1, 1. 
Joa. 1, 11. 


Act. 5, 26. 


Joa. 5,5. 


Deo 
gratias 
agnnt. 


Act.1,13;12,12. 


Rom. 15, 6. 
Luc. 2, 39. 
Ap. 6,10. 
Act. 14, 5. 
Is. 37, 16. 
2 Esdr. 9, 6. 


Luc. 1, 69. 
Ps. 2, 1. 
Joa. 11, 48. 
Mat. 97, 42. 
Luc, 23, 25, 


41. Un sommet d'angle; la pierre la plus impor- 
tante. 


19. Nul autre nom. Dans l'Écriture, le nom est 
souvent mis pour la personne. 


45. Du Conseil, du sanhédrin, Voir là note sur 
Matthieu, xxvi, 59. 


19. S'il. est juste devant Dieu... Les Apôtres 
avaient recu ordre de Jésus- Christ. lui-méme de 
précher sa doctrine, ils n'admettaient aucun 
droit contre ce devoir; les magistrats d'ailleurs 
outrepassaient leur droit en prétendant inter- 
dire la prédication d'une doctrine qui n'était ni 
immorale ni subversive. 


93. Les leurs, non pas seulement le reste du 
collége apostolique, mais aussi l'assemblée des 
fidèles. 


24. Elevérent unanimement la voix ; c'est-à-dire 
que les fidèles répétaient successiv ement, tous 
ensemble, chacune des paroles proférées par le 
chef de la communauté. 
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Actus, IV, 26— V, 2. 


I. Ecclesia apud Judæos (E- XIN). — 1° (c?). Bona communia (IV, 32- V, 11). 


sinav ‘Tvari épovaëar 9vy, xoi Auoi ius- 
Àérgoav xtv; ?9zxagéovgoav ot facii 
^ ^ » / 3 \ 
1726 YNG, xai oL C'OXOVTEG ovi z90av éni TO 
QÜTO xarà TOV xvgiov xai XATO TOU XQL- 
62 2 m. 27 NU # \ DT ) 
OTOU GUTOU. 2vvnyJqoav yag ET &Àq- 
Oilag éni trov &yiov naida oov "Igoovv, ôv 
&ygicac, Howdns vs xoi. Ilovrios Iarvoc 

4 » A ~w 2 # 28 ^w 
"m £d veo xoi A«oic logos, 70004 
00€ À yelo Gov xoi À povi oov TQOWQLOE 
yevéad au. 29 Kai ta vvv, xvoi, nide éni 
TOG dreds gura, xat doç roig dovÀotc 
OOV UETO AU LUS LU TS Aaheiy Toy ào- 
yov cov, ? iy TO Tv yeod gov èxtelvetw 
CE siç tao xai opto xal TÉQuTu yivs- 
cJo, d toù OVOUUTOS TOU yLov nouos 
00v Tcov. 3! Koi Jendevrwv ŒÜTOY 
ea keÛ TT d 167106, &v (0 ý ocv CUYYHEVO, 
xoi enjajoO oar ŒTGYTEG HVEULLUTOG dytov, 
xai éAdÀovv TOV Àóyov vov DEOÙ UETG NAG- 
Óxotac. 

32 Toùd dè mAxSovg trov ntortvo&vrov 
y € , MN ` , ` 264 T 
nv 5» xo.goLo xoi s WU pa, xol ov sic 
TL TOY Úna yo vtTwV GUT ékeyey tÓtov slvat, 
AN cv avroig &mavra zowa. ?? Kai ue- 
y&Àp duvauer &ztÓidovv tò uagrvQiov oL 
GTOOTONO TAG ÉVUOTUOEUS TOÙ xvgiov 'In- 
OOÙ, YOQILG TE LEYAN DV éni NAVTAÇ MÜTOUG. 
34 2 GA Ve , G 3 D RU 

Ovde yao évdens TIG VNOYEV EV evroic 
000 y&Q AUI: ywgiwv 5 oix ónNg- 
xov, TWOUVTES ëpegov TAÇ TGG TOY TU- 
TNQAOXOUEVOV 35 «aj érbd'ovv. naoa Tovg no- 
daç vv &nooroAcv SEM dè ÉXGOT(Y, 
x«TOTL &v rig polar slyev.  Iwonç dè ó 
9 ` x ? [4 j \ 
enxAndaic Baovafac dno twv az0010A0v 
(0 ort uesdeoumrevouevor vios nza«oaxàr- 

efe LA ed 4 37 € 2 
CES), Revtrm Kingos TW jévet, *! Undg- 
XOVTOG QT (90U, nwijoas NVEVXE TO 
Xonuo xat Inne nage T0UG nodaç TWV 
GTTOOTO AW. 


V. Avho dé tig Avaviag OVOUGTL GUY 
Tan peion E] yvveuxi GUTOU Ent nos XT- 
ua, ? xoi évooqiaaro QTO KA TUNS, OUVEL- 
viac xal TAG yvvoixog aUrOU, xal véyxaç 


25. ABELT?: o 78 zerooc muwy dæ nvevuatos 
&yía oTouatos A. TA. (Alii al.). NABDEGS T!* 
(a. mað.) rov. 

27. NABDEG rell. + (p. 44.) èv «7 ztó4&: vav23. 
E: Aog. 

28. ABL* (sec.) oov. 

29: T: pide. 

30. LT* os. 

31. LT: 78 &y. zv. 


püeri tui, dixísti : Quare fremuérunt 
gentes, et pópuli meditáti sunt inánia? 
^9 Astitérunt reges terre et principes 
convenérunt in unum, advérsus Dómi- 
num, et advérsus Christum ejus ? 27 Con- 
venérunt enim vere in civitáte ista advér- 
sus sanctum püerum tuum Jesum quem 
unxisti, Heródes, et Póntius Pilátus, cum 
géntibus, et pópulis Israel, ?? facere quæ 
manus tua et consilium tuum decrevérunt 
fieri. *? Et nunc Dómine réspice in minas 
eórum, et da servis tuis cum omni fiducia 
loqui verbum tuum, ?? in eo quod manum 
tuam exténdas ad sanitátes, et signa et 
prodígia fieri per nomen sancti Filii tui 
Jesu. ?! Et cum orássent, motus est locus 
in quo erant congregáti : et repléti sunt 
omnes Spíritu sancto, et loquebántur 
verbum Dei cum fiducia. 


?? Multitüdinis autem credéntium erat 
cor unum, et ánima una : nec quisquam 
eórum quz possidébat, áliquid suum esse 
dicébat, sed erant illis ómnia commünia. 
33 Et virtüte magna reddébant apóstoli 
testimónium resurrectiónis Jesu Christi 
Dómini nostri, et grátia magna erat in 
ómnibus illis. ?* Neque enim quisquam 
egens erat inter illos. Quotquot enim 
possessóres agrórum aut domórum erant, 
vendéntes afferébant prétia eórum que 
vendébant, ?? et ponébant ante pedes 
apostolórum. Dividebátur autem singulis 
prout cuíque opus erat. ?* Joseph autem, 
qui cognominátus est Bärnabas ab apó- 
stolis (quod est interpretátum Fílius con- 
solatiónis), Levites, Cyprius génere, 
?7 cum habéret agrum, véndidit eum, et 
áttulit prétium, et pósuit ante pedes apo- 
stolórum. 

w. ! Vir autem quidam nómine Ana- 
nías, cum Saphíra uxóre sua véndidit 
agrum, ? et fraudávit de prétio agri, 
cónscia uxóre sua : et áfferens partem 


32. L* 7 (bis). 
33. it B Xe. 
34. L 


39. L: Judidero. 

36. ABDELT: wojo et : én9. 
1. LTBD: Zorpetec. 

2. NABL T: ovveiðviys (* avt). 


26. Le grec n'a pas une tournure interrogative. 
V. 2. Du champ n'est pas dans le grec. 


Actes, 


IV, 26 — V, 2. 547 


EK. L'Eglise en Judée (E- XIBH). — 1° (j). Communauté des biens CIV, 32- V, 11). 


David, votre serviteur, avez dit : 
Pourquoi les nations ont-elles frémi, 
et les peuples médité des choses vai- 
nes? ?5 Pourquoi les rois de la terre 
se sont-ils levés, et les princes se 


6272: 
Joa. 5, 23 ; 
15, 24, 25. 

l Joa. 5, 19. 


sont-ils ligués contre le Seigneur et 


contre son Christ? ?7 Car Hérode et Act.3,13;10,38. 
uc . 


Ps. 7 i 8. 
Joa. 3, 34. 


Ponce-Pilate se sont vraiment ligués 
dans cette cité avec les gentils et les 
peuples d'Israël, contre votre saint 
Fils Jésus que vous avez consacré par 


votre onction, ?* pour faire ce que 4ct.2.2555. 


Luc. 22, 22. 


votre bras et votre conseil avaient Ps32 1. 


décrété qui serait fait. ?? Et mainte- 
nant, Seigneur, regardez leurs me- 
naces, à vos serviteurs 


Act. 28, 31. 


et donnez à 
d'annoncer votre parole en toute con- 
fiance, ?? en étendant votre main pour 42551252. 
que des guérisons, des miracles et Att:+10313. 
des prodiges soient faits par le nom | 
de votre saint Fils Jésus ». 3! Et quand ##+%2,16%6: 
ils eurent prié, le lieu où ils étaient Mt 10, 28. 
assemblés trembla, et ils furent tous 
remplis de l'Esprit-Saint, et ils an- 
nonçaient la parole de Dieu avec 
confiance. r 

33 Or la multitude des croyants $)9m»a 
n'avait qu'un cœur et qu'une âme ; et jo 7 ir 
nul ne regardait comme étant à lui 


21, 22, 23. 
; à m. i Act. 2, 41. 
rien dece qu'il possédait; mais toutes 


1 Cor. 13, 5. 


choses leur étaient communes. ?? Et ac315:1,22. 


les apôtres rendaient témoignage avec ” °°" 


une grande force de la résurrection 
de notre Seigneur Jésus-Christ, et 
une grande grâce était en eux tous. 
3 Aussi il n'y avait aucun pauvre 
parmi eux; car tout ce qu'il y avait de 
possesseurs de champs ou de mai- 
sons, les vendaient, et apportaient le 

Act. 5, 2. 


Prov. 30, 8. 
Luc. 12, 33. 


prix de ce qu'ils avaient vendu, ?? et sbo. 8 14 
le déposaient aux pieds des apôtres; 563? 6%. 
on le distribuait ensuite à chacun $5 
selon qu'il en avait besoin. ?9 Joseph Act 9 27; 
donc, surnommé par les apôtres Bar- For 9, 6. 
nabé (qu'on interprète par fils de c». 51». 
consolation), lévite et Cypriote de bet 15 1 
naissance, 37 comme il avait un . 
champ, levendit, et en apporta le prix, 
et le déposa aux pieds des apôtres. 
V. ! Or un certain homme, du nom Punit 

. o Ananias 
d'Ananie, avec Saphire, sa femme, Dan. 1,6, 
vendit un champ, ? et frauda sur le Num.15,32,36. 
prix du champ, sa femme le sachant, 


Jer. 32, 39, 41. 


21. Hérode Antipas, tétrarque de Galilée. Voir la 
note sur Matthieu, xiv, 4. — Ponce-Pilate. Voir a 
note sur Matthieu, xxvi, 2. 


c2) Communauté des biens entre les premiers 
chrétiens, 1V, 32- V, 11. 


32. Toutes choses leur élaient communes. Les 
fidèles ne furent jamais astreints à mettre leurs 
biens en commun, ni à Jérusalem, ni ailleurs. 
L'Église a toujours respecté et fait respecter le 
droit de propriété. Un grand nombre de fidèles, 
d'ailleurs, ne pouvaient renoncer à leur fortune, 
à cause de diverses obligations qu'ils pouvaient 
avoir vis-à-vis de parents ou de créanciers. Ils ne 
le faisaient que dans un élan libre et spontané de 
ferveur et de détachement. 


36. Joseph surnominé Barnabé, qui devait Jouer 
un rôle important dans la prédication de Evan- 
gile aux Gentils, ne nous est connu qu'à partir 
de cet épisode. On ignore s'il avait été un 
des disciples de Notre-Seigneur pendant sa vie 
mortelle. On a supposé, mais sans preuves, qu'il 
avait été condisciple de saint Paul à l'école de Ga- 
maliel. Ce qui est certain, c’est qu'il fut longtemps 
le compagnon du grand Apótre. Les Actes nous 
font connaitre le reste de sa vie jusqu'au moment 
où il se rend en Chypre sa patrie, avec Jean Marc, 
son neveu, qu'on croit être le méme que l'Evan- 
géliste saint Marc. Voir Actes, 1x, 27; xi, 22-30; 
xir, 25; xiii-xv; I Corinthiens, 1x, 6; Galates, 1, 1, 
9, 43; Colossiens, 1v, 10. 


V. 2 Ananie, comme on le voit au verset 4, 
était absolument maitre de son argent, et il n'au- 
rait point péché en le gardant chez lui, mais ce 
qui l’a rendu coupable d'un crime que Dieu lui- 
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Actus, V, 3-15. 


I. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 1° (cë). Secunda persecutio (V, 12-42). 
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5. 5. NABET-- (a. Avar.) o. LT* 290227 

8. LT: meos avrzr. 

9. TELLE 
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laytes &Egveyxov xav Edawar. 

41. A* èm. 

12. B : dut ze. NABDET: molia èv tø fag. 
ABEL: zévres. BDEGST!: Zolouwvos. 


quamdam, ad pedes apostolórum pôsuit. 
? Dixit autem Petrus : Ananía, cur ten- 
távit Sátanas cor tuum, mentiri te Spi- 
rítui sancto, et fraudáre de prétio agri? 
^ Nonne manens tibi manébat, et venün- 
datum in tua erat potestáte? Quare po- 
suísti in corde tuo hanc rem? Non es 
mentitus hominibus, sed Deo. * Aüdiens 
autem Ananías hæc verba, cécidit et ex- 
pirávit. Et factus est timor magnus super 
omnes qui audiérunt. © Surgéntes autem 
jüvenes amovérunt eum, et efferéntes se- 
peliérunt. 


T Factum est autem quasi horárum 
trium spâtium, et uxor ipsíus, nésciens 
quod factum füerat, introivit. 5 Dixit au- 
tem ei Petrus : Dic mihi mülier si tanti 
agrum vendidistis ? At illa dixit : Etiam 
tanti. * Petrus autem ad eam : Quid üti- 
que convénit vobis tentáre Spíritum Dó- 
mini? Ecce pedes eórum qui sepeliérunt 
virum tuum ad óstium, et éfferent te. 
10 Conféstim cécidit ante pedes ejus, et 
expirávit. Intrántes autem jüvenes, inve- 
nérunt illam mórtuam, et extulérunt, et 
sepeliérunt ad virum suum. !! Et factus 
est timor magnus in univérsa ecclésia, et 
in omnes qui audiérunt hac. 

12 Per manus autem apostolórum fié- 
bant signa et prodígia multa in plebe. Et. 
erant unanimiter omnes in pórlicu Salo- 
mónis. !? Ceterórum autem nemo audébat 
se conjungere illis : sed magnificábat eos 
pópulus. !'* Magis autem augebátur cre- 
déntium in Dómino multitüdo virórum ac 
mulierum, të ita ut in platéas ejicerent 
infirmos, et pónerent in léctulis ac gra- 
bátis, ut, veniénte Petro, saltem umbra 
illius obumbráret quemquam illórum, et 


13. KT: evcois. Ahh’. 
14. KSLH: (uall.-yurax.). 
19. LT: dere x. etg et : xiwaptov. 


3. Tenté. Grec : « rempli ». 

73. Grec : « il se passa environ trois heures, et sa 
femme ». 

12-14. Le grec met la fin de 12 et les versets 13 et 
14 entre parenthéses. 

45. Et qu'ils fussent délivrés de leurs maladies 
n’est pas dans le grec. 


Actes, V, 
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I. L'Eglise en Judée (I-XI). — 1° (c?). Seconde persécution (V, 12-42). 


et en apportant une partie, illa dé- 77. 


posa aux pieds des apótres.? Mais act. 13, 10. 
Pierre lui dit : « Ananie, pourquoi 55s 15», 
Satan a-t-il tenté ton cœur, pour men- ^^? t+ 
tir à l'Esprit-Saint, et frauder sur le 
prix du champ? * Restant en tes 
mains, ne demeurait-il pas à toi? et 
vendu, n'était-il pas encore en ta 
puissance? Pourquoi donc as-tu for- 
mé ce dessein dans ton cour? Tu 
n'as pas menti aux hommes, mais à 
Dieu ». ? Or, entendant ces paroles, 
Ananie tomba et expira; et il se ré- 
pandit une grande crainte sur tous 
ceux qui apprirent ces choses.9 Et 
de jeunes hommes, se levant, l'enle- 
verent, et, l'ayant emporté, ils l'en- 
sevelirent. 

7 Mais il arriva, dans l'espace d'en- et saphira. 
viron trois heures, que sa femme, bu 
ignorant ce qui s'était passé, entra. 

5 Et Pierre lui dit : « Femme, dites- Jos. 7, 19. 
moi si vous avez vendu le champ ce 
prix-là? » Elle répondit : « Oui, ce 

prix-là ». ? Et Pierre lui dit : « Pour- à«1555;55. 
quoi vous êtes-vous concertés ensem- 5€. 
ble pour tenter l'Esprit-Saint? Voilà i 
que les pieds de ceux qui ont ense- 

veli votre mari sont à la porte, et ils 

vous emporteront ». !? Et aussitôt Gen. », 21, 22. 
elle tomba à ses pieds, et elle expira. 

Or les jeunes hommes, étant entrés, 

la trouvèrent morte; ils l'emportérent 

done et l'ensevelirent auprès de son 

mari. !! Et il se répandit une grande #45; 
crainte dans toute l’église et en tous Ene15122 
ceux qui apprirent ces choses. Prove 

'? Cependant, par les mains des es» Mulæ 
apôtres, s'opéraient beaucoup de nes- 
miracles et de prodiges au milieu du 49/5 s: 
peuple. Et tous unis ensemble se te- ? or 12 12. 
naient dans le portique de Salomon. Mare. ie is. 
18 Or aucun des autres n'osait se Acti1;2,11. 
joindre à eux; mais le peuple les exal- —  ' 
tait. 1* Ainsi de plus en plus s'aug- act. 2, 17; 
mentait la multitude des croyants sd dre. 
dans le Seigneur, hommes et fem- 
mes; ! de sorte qu'ils apportaient act. 19, 12. 


oa., 11, 12. 


les malades dans les places publi- rs 67, 36. 


Ex. 16, 8. 
Eph. 6, 12. 
1 Thes. 1, 8. 
2 Cor. 13, 3. 


Act. 13, 11 ; 
8, 20. 
Ez, 11, 13. 


Age, Sh 2 
Lev. 10, 4. 


. . Ge, Ji 2E 
ques, et les posaient sur des lits et Quo. 
sur des grabats, afin que, Pierre ve- Lue. 6,19. 

Mare. 2, 4. 


nant, son ombre au moins couvrit 
quelqu'un d'eux, et qu'ils fussent 


méme a jugé digne de mort, c'est d'avoir retenu 
par avarice une partie de cet argent, en voulant 
néanmoins se donner en public le mérite de l'a- 
voir tout offert, et ne craignant pas pour cela de 
mentir à Dieu et aux hommes. 


4. N'était-il pas encore en ta puissance, par le 
prix que tu en avais retiré, et qu'il dépendait de 
toi de garder? 


6. Ils l'ensevelirent. En Palestine, on enterrait 
les morts immédiatement après le décès. 


€3) Seconde persécution, V, 12-42. 


12. Par les mains des apótres. Les Hébreux se 
servaient des mots main, mains, pour exprimer 
les idées de moyen, d'instrument, d'entremise, etc. 
— Dans le portique de Salomon. Voir la note sur 
Jean, x, 23. 


15, Son ombre... Le Sauveur avait promis à 
ses Apótres (Jean,xw,12) qu'ils accompliraient des 
prodiges qu'il n'avait pas opérés lui-même, 
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Actus, V, 16-28. 


I. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 1 (c?). Secunda persecutio (V, 12-42). 


vii atov. 16 X Svvijo yero dè xai TO ni- 
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- 3 , 
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18. LT* œÿrwr. D+ (in f.) xat &rooté97 eic 
ÉxaoTog eic TG 1010. 

19. LT* zzo T: droites. B: (1. 22) 95 

91. E: i&eA8Àvrec Ót ix vc quAaxgs eisg9ov. 

23. LT* uir. G rell. * io. LT: exi vov 3. 

24. LT* icoevs x. o. 

25. NABDET* 4£yov. 26. LT: jyer (* tra). 

28. LT* Ov. 


liberarénturab infirmitátibus suis. !6 Con- 
currébat autem et multitádo vicinárum 
civitátum Jerüsalem, afferéntes ægros, et 
vexátos a spiritibus immündis : qui cu- 
rabántur omnes. 

17 Exürgens autem princeps sacer- 
dótum, et omnes qui cum illo erant (quæ 
est heresis sadducæ6rum), repléti sunt 
zelo: !? et injecérunt manus in apóstolos, 
et posuérunt eos in custódia pública. 
1? Angelus autem Dómini per noctem 
apériens jánuas cárceris, et edücens eos, 
dixit : ?? Ite, et stantes loquímini in tem- 
plo plebi ómnia verba vitæ hujus. ?! Qui 
cum audissent, intravérunt dilüculo in 
templum et docébant. 

Advéniens autem princeps sacerdótum, 
et qui cum eo erant, convocavérunt con- 
cilium, et omnes senióres filiórum Israel : 
et misérunt ad cárcerem ut adduceréntur. 
22 Cum autem venissent ministri, et apér- 
to cárcere non inveníssent illos, revérsi 
nuntiavérunt, ?? dicéntes : Cárcerem qui- 
dem invénimus clausum cum omni dili- 
géntia, et custódes stantes ante jánuas : 
aperiéntes autem néminem intus invé- 
nimus. ?* Ut autem audiérunt hos ser- 
mónes magistrátus templi, et príncipes 
sacerdótum, ambigébant de illis quidnam 
fieret. ° Advéniens autem quidam nun- 
tiávit els : Quia ecce viri, quos posuístis 
in cárcerem, sunt in templo stantes, et 
docéntes pópulum. 


26 Tunc ábiit magistrátus cum minis- 
iris, et addüxit illos sine vi : timébant 
enim pópulum ne lapidaréntur. ?* Et cum 
adduxissent illos, statuérunt in concilio : 
et interrogávit eos princeps sacerdótum, 
?8 dicens : Præcipiéndo præcépimus vobis 
ne docerétis in nómine isto : et ecce re- 


16. Le peuple des villes voisines de Jérusalem accou- 
rait aussi. Grec: « la foule des villes voisines se 
rendait aussi à Jérusalem ». 

11. De colère. Grec littéralement : 
dire de haine. 

22. Les archers. Grec : « les agents ». 

96. Ayant ouvert la prison n'est pas dans le grec. 

94. Le magistrat du temple. Grec : « le prêtre et le 
commandant du temple :. 

25. Leur dit. Grec littéralement : 
disant ». 

26. La fin du verset se trouve entre parenthèses 
dans legrec. 

28. Nous vous avons défendu. 
avons-nous pas défendu? » 


« de zèle », c’est-à- 


« leur annonça. 


Grec : « Ne vous 


Actes, V, 16-28. 
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I. L'Eglise en Judée (E- XIE). — 1° (c?). Seconde persécution (V, 12-42). 


délivrés de leurs maladies. ‘6 Le peu- 
ple des villes voisines de Jérusalem 
accourait aussi, apportant des mala- 
des et ceux que tourmentaient des 
esprits impurs; et tous étaient gué- 
ris. 

17 Alors le prince des prêtres se 
levant, lui et tous ceux de son parti 
(c'est-à-dire de la secte des saddu- 
céens), furent remplis de colère; ! ils 


. Lj ^ 1 
mirent la main sur les apôtres et les Prov. 15, 12. 


jetèrent dans une prison publique. 
'? Mais un ange du Seigneur, ou- 
vrant pendant la nuit les portes de 
la prison, et les faisant sortir, dit : 
20 « Allez, et, vous tenant dans le 
temple, annoncez au peuple toutes 
les paroles de cette vie ». ?! Ce 
quayant entendu, ils entrérent au 
point du jour dans le temple, et ils 
enseignaient. 

Cependant le prince des prétres 
étant venu, et ceux de son parti aussi, 
ils convoquèrent le Conseil et tous 
les anciens des enfants d'Israël, et 
ils envoyèrent à la prison pour qu'on 
amenát les apôtres. ?? Quand les ar- 
chers y furent arrivés, et qu'ayant 
ouvert la prison ils ne les trouvérent 
point, ils revinrent l'annoncer, ?? di- 
sant : « Nous avons trouvé la prison 
fermée avec le plus grand soin, et les 
gardes debout devant les portes; 
mais ayant ouvert, nous n'avons 
trouvé personne dedans ». ?' Dès que 
le magistrat du temple et les princes 
des prétres eurent entendu ces paro- 
les, pleins de doutes à l'égard de ces 
hommes, ils ne savaient ce que cela 
deviendrait. ? Mais quelqu'un sur- 
venant leur dit : « Voilà que les hom- 
mes que vous aviez mis en prison 
sont dans le temple et enseignent le 
peuple ». 

26 Alors le magistrat y alla avec 
ses archers, et il les amena sans vio- 
lence, parce qu'ils craignaient d'étre 
lapidés par le peuple. ?7 Lorsqu'ils 
les eurent amenés, ils les introduisi- 
rent dans le Conseil, et le prince des 
prêtres les interrogea, ?9 disant : 
« Nous vous avons défendu absolu- 
ment d'enseigner en ce nom-là, et 


AS, To 
EL 11. De la secte des sadducéens. Voir la note 7 à 
angelo li- | la fin du volume. 
berantur. 
Act. 4, 1, 6. 
2 Reg. 8, 17. 
3 Reg. 1, 8. 
Par. 6, 8. 
Act. 4, 3. 
Act. 12, 7 ; 
27, 23. 
Act. 13, 26. 20. L'expression cette vie peut désigner, ou la 
hr Ere Mi vie éternelle que les Apótres préchaient habituel- 
p 5 {lement dans leurs discours, ou la vie nouvelle, 
Marc. 15, 1. | C'est-à-dire la nouvelle religion, le christianisme. 
Luc. 22, 66. 21, 27, 34, 44. Le Conseil, le sanhédrin. — Tous 
à Ar Du , | les anciens des enfants d'Israël, tous les membres 
Prov. 21, 30. | du Sanhédrin. Voir la note sur Matthieu, xxvr, 59. 


Quo 
cognito 
ministri 


Act. 4, 1, 6; 24. Le magistrat du temple. Voir la note sur Luc, 
2, 12. xxu, 4. — Pleins de doutes, anxieux, hésitants, 
Mat. 28, 3. | ne sachant que faire et à quel parti s'arrêter. 
illos 
increpant. 
Act. 4, 21. 
Mat. 21, 26. 

Act. 4, 17. m 
Jo. E t 98. Nous vous avons défendu absolument; litté- 
Mat 27 25, | ralement : en défendant nous vous avons défendu ; 

220.25. 


hébraisme, dont le but est de donner de la 


Act. 24, 14; £ LE E i 
2, 23. force et de l'énergie au discours. 
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Actus, V, 29-41. 


F. Ecclesia apud Judæos (E- XEN). — 1° (c?). Secunda persecutio (V, 12-42). 


uaTtL rOUTQ; xal iÓov, TENANQWXATE THV 
Tegovoahiy TNS ddas únavy, xal BovAe- 
Ode énuy ay ei èp qua v0 alua rov œv- 
dQWTOv rovrov. 
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Osvdäc Aëywv sval tiva éavtóv, (Ò 7905- 
exokn9n dorFuoç dvðowv «(csl tetToaxo- 
oiov" 0c dvpocO n, zal mávrsc, 000v insl- 
Jorro avt, disiu dou xal éy&vovro eic 
oùðév. 37 Merd rovrov GVÉGTY Jovóac d 
l'ajaAaioc ëv talg juegas TS ÉROYQUPNS, 
xal GTÉOTNGE aov txavoy dniow GÜTOU' 
xQXETVOÇ QNWÀAETO, 4AL 7t&vrtc, OGOL ÈNEL- 
Jovto atw, Óieoxoonto9uoav.  ?9 Kai te 
vor kéyw Vu, dnootyte QNO TWV dvd qu 
7z(v rOUTOY xXGi LÉUOUTE GÜTO" ÓTL idv ?) 
&& dvOgumov 5 Povh) avtn z tÒ &oyov 
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10 "Ensto9noav dé auto, xal ngoçzals- 
OG LLEVOL Tovg dnooToouc, Ósigavts 24 nagy- 
y&Aav un AaÀsty éni v 0vOUGTL TOU noob, 
xal GTEAVOUY  UÜTOUG. 4 oj n 0Uv 
émogsVovro JALQOVIEÇ QNO THOOGUHOU TOU 


29. D: (l. 
NABET: cirar. 

31. NBTT (a. ðoûrvar) ov. 

32. T* avr (L: à» avro). LT* Ôë. 

33. LT: é82ovro. 

34. DE: èx vov auyedoiov. LT (n Ti) : 
9'ou7tas. 

35. E: ano tov dv9gdztov vovtov. 

36. D Al.: écur. uéyar. KLTO: z006ex4(97 (A].: 
7tgogeréd?). 


aroxg.-eirov) © dE llérgog eirer. 


> 
T. «v- 


pléstis Jerúsalem doctrína vestra : et vul- 
tis indúcere super nos sánguinem hó- 
minis istius. 


29 Respóndens autem Petrus, et apó- 
stoli, dixérunt : Obedíre opórtet Deo 
magis quam hominibus. 3° Deus patrum 
nostrórum suscitávit Jesum. quem vos 
interemístis, suspendéntes in ligno. 
?! Hunc principem et salvatórem Deus 
exaltávit déxtera sua, ad dandam pœni- 
téntiam lsraéli, et remissiónem pecca- 
torum : ?? et nos sumus testes horum 
verbórum, et Spíritus sanctus, quem de- 
dit Deus ómnibus obediéntibus sibi. 

33 Haec cumaudissent, dissecabántur, et 
cogitábant interfícere illos. ?^ Surgens 
autem quidam in concilio pharistus, nó- 
mine Gamáliel, legisdóctor honorábilis 
univérsæ plebi, jussit foras ad breve 
hómines fieri : 3* dixitque ad illos : Viri 
Israelitae, atténdite vobis super hominibus 
istis quid actüri sitis. ?? Ante hos enim 
dies éxtitit Théodas, dicens se esse áli- 
quem, cui consénsit nümerus virórum 
circiter quadringentórum : qui occísus 
est : et omnes qui credébant ei, dissi- 
páti sunt, et redácti ad nihilum. 37 Post 
hunc éxtitit Judas Galiléus in diébus 
professiónis, et avértit pópulum post se, 
et ipse périit : et omnes quotquot consen- 
sérunt ei, dispérsi sunt. 38 Et nunc itaque 
dico vobis, discédite ab hominibus istis, 
et sinite illos : quóniam si est ex homi- 
nibus consilium hoc, aut opus, dissol- 
vétur : ?? si vero ex Deo est, non potéritis 
dissólvere illud, ne forte et Deorepugnáre 
inveniámini. 


Consensérunt autem illi. *? Et convo- 
cántes apóstolos, cæsis denuntiavérunt 
ne omnino loqueréntur in nómine Jesu, et 
dimisérunt eos. *' Et illi. quidem ibant 
gaudéntes a conspéctu concilii, quóniam 


31. LT* é£xavov. 

38. NABCLT: pere. 

39. LT: durroeode xaroà. utes. 

40. NABCT* avzes. 

41. NABCDT* cure. 

32. De ces choses. Grec littéralement : 
roles » (hébraismoe). 

36. Théodas. Grec : « Theudas ». 

31. Le peuple. Grec : « assez de monde ». 

39. La fin du verset est rattachée dans le grec au 
verset 40. 


« de ces pa- 


Actes, V, 29-41. 
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I. L'Eglise en Judée (L-XIE). — 1° (c). Seconde persécution (V, 12-42). 


voilà que vous avez rempli Jérusalem 
de votre doctrine, et que vous voulez 
rejeter sur nous le sang de cet 
homme ». 


29 Mais Pierre et les apôtres, ré- respondet 
pondant, dirent : « Il faut plutôt To». 2,9. 
obéir à Dieu qu'aux hommes. 3° Le «3,15. 
Dieu de nos pères a ressuscité Jésus, xc. 15 30. 


Gal. 3, 13. 


Verba 
Gamaliel. 
Act. 7, 54. 
Hebr. 4, 12. 
Sap. 1, 4. 
Am, 5, 10. 


Num. 1, 10. 
Joa. 19, 35. 
AT Da eg 


que vous-mêmes vous avez fait mou- 
rir, le suspendant à un bois. ?! C'est 43i $i 
" 2 Tim. 2, 25. 
comme prince et Sauveur, pour don- "%6; 39 + 
ner à Israël pénitence et rémission Ł2-24 46-17. 
moins de ees choses, nous et l'Esprit 1% 26. 
Saint que Dieu a donné à tous ceux 
33 Ce qu'ayant entendu, ils frémis- 
saient de rage, et ils pensaient à les 
risien, du nom de Gamaliel, docteur 
de Ia loi, et honoré de tout le peuple, 
23, 6; 4, 15. 
faire sortir un moment les apótres ; 
35 et il leur dit : « Hommes d'Israël, act. 1, 16. 
l'égard de ces hommes. #6 Car, avant 4«2155:55. 
ces jours-ci, Théodas a paru, se di- 
tacha un nombre d'environ quatre 
cents hommes; il fut tué, et tous ceux 


lui que Dieu a élevé par sa droite? 5:15 1* 
Ap 1b 8x 

des péchés; *! or nous sommes té- 5,5: 5, *- 
qui lui obéissent ». 

faire mourir. ?' Mais un certain pha- 

se levant dans le conseil, ordonna de 

prenez garde à ce que vous ferez à 

sant étre quelqu'un, et auquel s'at- 

qui croyaient en lui se dissipèrent et 


furent réduits à rien. ?? Aprés lui Lee. 2, 23. 
E c" : Deut, 4, 13. 
s'éleva Judas, le Galiléen, aux jours ui. 1,10; 
du dénombrement, et il attira le ° ` 
peuple aprés lui; il périt, lui aussi, 
et tous ceux qui s'étaient attachés à 
lui furent dispersés. 38 Voici donc Mst- 15,13. 
pourquoi je vous dis : Ne vous oc- ?rr. à. 50. 
cupez plus de ces hommes, et laissez- Act. 5» 
les; car si cette entreprise ou cette 7959 
ceuvre est des hommes, elle se dissi- 
pera ; *? que si elle est de Dieu, vous 
ne pourrez la détruire, et peut-étre 
que vous vous trouveriez combattre 
contre Dieu méme ». 

Iterum 


Ilsacquiescérentà son avis. *? Ayant 
done rappelé les apótres, ils leur dé- 
lendirent, aprés les avoir fait déchirer 
de coups, de parler aucunement au pni. i o». 
nom de Jésus : et ils les renvoyérent. ^7: 59557 
i Et eux sortirent du conseil, pleins , 55 5: 
de joie de ce qu'ils avaient été jugés À fx 8 à 


eum minis 

liberautur. 

Act. 22, 19 ; 
4, 17. 


Pet. 4, 13. 
Judith, 8, 23. 


30. Le suspendant à un bois; le crucifiant, le 
faisant attacher à la croix. 


34. Gamaliel, pharisien, docteur de la loi, avait 
été le maitre de saint Paul. On croit généralement 
qu'il est le méme que le docteur de ce nom si cé- 
lèbre dans le Talmud. Il était fils de Rabbi Siméon 
et petit-fils de Hillel, l’un des docteurs de la loi 
les plus renommés. Il fut président du Sanhédrin 
sous Tibére, Caligula et Claude. D'apres la tradi- 
tion, il se convertit au christianisme et mourut 
dix-huit ans avant la prise de Jérusalem par Titus. 

36. Théodas. Joséphe parle d'un Théodas qui sc 
révolta aussi contre les Romains, mais ce ne peut 
étre celui qui est mentionné par saint Luc, parce 
que celui dont l'historien juif nous a conservé 
le souvenir ne se souleva contre la domination 
etrangere que dix à douze ans au moins aprés le 
discours de Gamaliel, c'est-à-dire vers l'an. 4* ou 
49, sous l'empereur Claude. De plus, d’après les 
Actes, Théodas vivait avant Judas le Galiléen, 
dont l'insurrection éclata vers l'an 6 ou 7 de notre 
ère; il faut donc placer sa révolte à la fin du 
règne d'Hérode le Grand. L'année méme de la 
mort de ce roi fut agitée par beaucoup de trou- 
bles et il s'éleva de divers cótés des chefs fana- 
liques dont la plupart ne sont pas nommés par 
Josèphe. Parmi ces insurgés indiqués seulement 
d'une maniere vague pouvait se trouver le Théo- 
das des Actes. Ce nom était assez commun en 
Palestine. — Quelqu'un de grand, un personnage 
important, comme il est dit, viu, 9. 

31. Judas, le Galiléen ou le Gaulonite, qui se ré- 
volta contre les Romains aux jours du dénom- 
brement de Cyrinus, l'an 6 de notre ère, était, 
d'apres les renseignements que nous fournit Jo- 
sephe dans ses Antiquités hébraiques, un Gau- 
lonite, originaire de Gamala. Il reçut le surnom 
de Galiléen, sans doute parce que son insurrec- 
tion éclata en Galilée. I] avait pris pour mot 
d'ordre : « Nous n'avons pas d'autre Seigneur ni 
d'autre maitre que Dieu ». Judas perit et ses sec- 
tateurs se dispersèrent. Josèphe le considère, avec 
le pharisien Sadoc, comme le fondateur d'une 
nouvelle secte, celle des Gaulonites, qui vint 
s'ajouter à celles des Pharisiens, des Sadducéens 
et des Esséniens. Les Gaulonites peuvent étre con- 
sidérés comme les précurseurs ou les ancêtres des 
Zélotes qui dominérent à Jérusalem pendant le 
siège de cette ville par Titus. 

40. Déchirer de coups. Voir sur cette expression 
la note de Matthieu, xxr, 33. 
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Actus, V, 42 — VI, 13. 


I. Ecclesia apud Jud:eos (I-XII). 


— f? (ct. Electio Stephani (VI). 


OUVEOQIOV, ÔTL Vzég TOÙ OVOLUTOG QULOU 
xatd TOUT dTLaOd v0 ^? n400Y TE 
4uéoguy v TO isogo zat xar olxov oùz 
ènavovro Óiddoxovreg xai evayyelibouevor 
Tgoovv v0v Xoiocov. 
WI. "Ev ài taig UT TUUTUG, rAndv- 
VÖVTWV TOY podqvor, EVEVETO j'oyyvotóc 
TOV ÆElnoror QG TOUG "Effoatovc, ÓTL 
AUQETEWQOUVTO £v tÅ) Ówxovio tÀ zady- 
egw oi ynou avtov. ° IHoocxoAsodue- 
vor ÔE oi dwdexa TO nigJog TOY U&ŸÏNTUY 
sinov OÙx dopsotov ctiv, quas xaraa- 
wavrac tov À0yoy toù dob, diuxovetr 
toanga. — P" Emwxéyaods o)v, &0tAqot, 
&rdoac ¿E uwv LOQTVUQOVHEVOVG etd, mA- 
QELG TIVEUHUTOS dytov xoi copias, ovg xa- 
Taotýowuev zi TAG Joslas vaste ‘ueis 
dE t) TOOGEU 73) xal t) Oiuxoviæ ToÙ ÀOyOUV 
Lie ue 

5 Kai 5ososv o 10706 EVOTTLOY TV TOC 
vov nAndovc xal éEclésurro Xrepavov, 
&vóoa nhon TIOTEwÇ xal TYEULLUTOS 
œyiov, xci Qiunnor x«i lloóyogov xci 
Nixavooc xat Tiuwra xoi Lleguevay xal 
Nıxolaov ngooçgýhvrorv Avtioyéu, 9 oUc £orq- 
OAV £vQ7U0Y TWV CNOOTOÀWI zat HOOGEV- 
E«usvou ènédnrar aûroic tag yeiouc.T Koi 
0 hoyos vro? Feot qU&avs, xul ÉTAT UVETO o 
cgus Toy uaudnror èv "TItgovooAnu 
oq0Óou' nog TE ÜyAog TOY tsgéwv Uz- 
ŅZOVOV T? TLOT&L. 

8 Srépuroc dè mzxonc miorewg zat ôv- 
VOLLEUUG noist TÉQUTO Zal Onusio, ueyaha €v 
TO Àe. Avéornour de vwrsc TOV x THS 
ovraycyngc TAG hsyouerns iBeotivwr xoi 
Kvonvaiwr xoi "AhsEurdgEwry xoi vor ano 
Kuantag xal "folus, OUEATOUVTE c TØ DTe- 
qvo, 1 yai ovx Moxvor. 4YTLOTZYOL Ty O0- 
pig zal TO zvsUuaTü (ò ÉAGhEL. 


11 Tore vzéflaAov &vógoac Léyorrac “On 
AxmXOQUEY avTOU ÀaAovvrog GquuTu has- 
qua sic Muwonr xoi vov 9sov. +? Xvvext- 
vQoáv TE TOY uov xoi TOUG z9sofjvré£govc 
xai TOÙG yooujuarsic, xol ÉRIOTUVTEG OVV- 
jonaoav «UTOv xal Ņyayor sic TO ovvéðorov. 
13" Eorgoav te udorvoaç werdet isyovraç O 

49. LT: vov Xe. 'Iyo. 3. NBT*: (1 ovr) dg. 
AL: ð} (Co LIS &y. NABCDET: xeceorzoouter. 
2. ACD EL: z2797e. 6. D: ov7o« éord nor. 7 Al: 

"Isócíov (Casaub. xci Tor tee. [SC. vwés]). 
E NABDG rell. : 745egce ydéewoc. 9. Bez. Al.: 


AiBvorivwr. LF x. "4o. NABCDET: ouyéyr. 
10. DEF (p. 77 oop.) tg ovog èr aŭto ct (p. 


digni hábiti sunt pro nómine Jesu contu- 
méliam pati. * Omni autem die non ces- 
sábant, in templo et circa domos docéntes, 
et evangelizántes Christum Jesum. 


WI. ‘In diébus autem illis, crescénte 
nümero discipulórum, factum est murmur 
Grecórum adversus Hebr&éos, eo quod 
despiceréntur in ministério quotidiáno 
viduæ eórum. ? Convocántes autem duó- 
decim multitüdinem discipulórum, dixé- 
runt: Non est equum nos derelinquere 
verbum Dei, et ministráre mensis. ? Con- 
sideráte ergo fratres, viros ex vobis boni 
testimónii septem, plenos Spíritu sancto, 
et sapiéntia, quos constituámus super hoc 
opus. * Nos vero oratióni, et ministério 
verbi instántes érimus. 


? Et plácuit sermo coram omni multitü- 
dine. Et elegérunt Stéphanum, virum ple- 
num fide et Spíritu sancto, et Philíppum, 
et Próchorum, et Nicánorem, et Timó- 
nem, et Pármenam, et Nicoláum ádvenam 
Antiochénum. € Hos statuérunt ante 
conspéctum apostolórum : et orántes 
imposuérunt eis manus. 7 Et verbum 
Dómini crescébat, et multiplicabátur nú- 
merus discipulórum in Jerásalem valde : 
multà étiam turba sacerdótum obediébat 
fidei. 

* Stéphanus autem plenus grátia et 
fortitudine, faciébat prodígia et signa 
magna in pópulo. ? Surrexérunt autem 
quidam de synagóga quæ appellátur Li- 
bertinórum, et Cyrenénsium, et Alexan- 
drinórum, et eórum qui erant a Cilícia, et 
Asia, disputántes cum Stéphano : '? et 
non póterant resístere sapiéntiæ, et Spi- 
rítui, qui loquebátur. 

!! Tune summisérunt viros, qui dice- 
rent se audivísse eum dicéntem verba 
blasphémiæ in Móysen et in Deum. 
12 Commovérunt ítaque plebem, et senió- 
res, et scribas : et concurréntes rapué- 
runt eum, et adduxérunt in concílium, 
13 et statuérunt falsos testes, qui díce- 
&dise)) Ow To éyyeo3at 


METO TAONE 7radónotas. 


2 1 l kd 2 ~ 
CvutOvs3 vt QUTOV 


44. Pour le nom de Jésus. Grec: « pour ce nom ». 

VI. 3. A cette œuvre. Grec : « à cet emploi ». 

19. Et ceux-ci accourant ensemble. Grec : « et se je- 
tant sur lui ». 

13. De parler. 
blasphème ». 


Grec : « de proférer des paroles de 


Actes, V, 42 


— VI, 13. 
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I. L'Église en Judée (E-XEI). 


dignes de souffrir des outrages pour 


le nom de Jésus. *? Et tous les jours, 4*5?5?; 


2, 46. 


ils ne cessaient, dans le temple, et de ?r. #3 3- 


maison en maison, d'enseigner et 
d'annoncer le Christ Jésus. 

WI. ' Or en ces jours-là, le nombre «in pesitio 
des disciples croissant, il s'éleva un pth, 
murmure des Grecs contre les Hé- +3335; Pues 
breux, de ce que leurs veuves étaient 
négligées dans la distribution de 
chaque jour. ? Les douze donc, con- ^tt: 12 26. 
voquant la multitude des disciples, 2 77 PEN 
dirent : « Il n'est pas juste que nous tt * 31, 33. 
abandonnions la parole de Dieu, et 
que nous vaquions au service des 
tables. 3 Cherchez donc parmi vous, 1 Tim. 3, 7-5. 
mes fréres, sept hommes de bon té- 
moignage, pleins de l'Esprit-Saint et 
de sagesse, que nous puissions pré- 
poser à cette œuvre. * Pour nous,! Tim. 5 17. 
nous nous appliquerons à la priére et 
au ministére de la parole ». 

> Ce discours plut à toute la mul- 4,35. 
titude. Et ils élurent Etienne, homme fronts. 
plein de foi et de T Esprit-Saint, PIN- senio 21:95 
lippe, Prochore, Nicanor, Timon, à Cor, 10,15 
Parménas et Nicolas, prosélyte d'An- 
tioche. 9 Ils les présentérent aux ^73: 


SOROR 
apótres, et ceux-ci, priant, leur im- Act. 19, 907 
posèrent les mains. * Et la parole du ^47 4527 


Seigneur croissait, et le nombre des ?*" ^ * 
disciples se multipliait grandement à 
Jérusalem ; et méme un grand nombre 

de prêtres obéissaient à la foi. 

8 Or Etienne, plein de grâce et de stephanus 
force, faisait des prodiges et de pennis invins, : 
Ittiraeles parmi le peuple. ? Mais ga n 4. 
quelques-uns dela synagogue qui est 1921; 13, 23. 
appelée des Affranchis, de celle des 
Cyrénéens et des Alexandrins, et de 
ceux qui étaient de Cilicie et d' Asie, 
se levérent, disputant contre Étienne; 
10 et ils ne pouvaient résister à la 
sagesse et à l'Esprit-Saint qui par- 
lait. 

11 Alors ils subornérent des hom- 
mes pour dire qu'ils l'avaient entendu 
proférer des paroles de blasphéme 
contre Moïse et contre Dieu. !? Ils 
soulevèrent ainsi le peuple, les an- 
ciens et les scribes : et ceux-ci ac- 
courant ensemble, l'entrainérent et 
l'amenérent au conseil, t° et ils pro- ; 


Mat. 10, 20. 
Luc. 21, 15. 
1 Cor. 1, 20. 


calumniis 
impetitnr. 
Num. 21, 5. 
Ex. 14, 31. 


Mat. 26, 59. 
Reg. 21, 13. 


— 1° (c^). Élection de saint Étienne (VI). 


c4) Histoire de saint Étienne, VI-VIII, 3. 
c41) Élection de saint Étienne, VI. 


VI. 14. Les Grecs ou Hellénistes. c'est-à-dire les 
Juifs convertis qui étaient nés dans les pays oül'on 
parlait la langue grecque. — Les Hébreux étaient 
les ehrétiens nés en Palestine qui parlaient la 
langue araméenne, appelée alors par les Juifs 
langue hébraique. — Les veuves avaient d'autant 
plus besoin d'étre assistées, que, suivant la loi, 
elles ne pouvaient hériter. 

2. Au service des tables, à ce qui est nécessaire 
pour la vie corporelle, acquisition, préparation 
et distribution des aliments. 


5. Etienne. Son nom, en grec, E-ízew;, signifie 
couronne. On croit que c'était un des soixante- 
douze disciples. Son histoire est racontée dans le 
chapitre vn des Actes. — Philippe était marié et 
avait quatre filles qui furent douées du don de 
prophétie (Actes, xxt, 8, 9). Il fut un des disciples 
les plus zélés pour Ja propagation du christia- 
nisme (Actes, vin, 5-17, 26-40). On croit qu'il mou- 
rut à Césarée. — Prochore, Nicanor, Timon, Par- 
ménas et Nicolas, prosélyte d'Antioche, ne nous 
sont authentiquement connus que de nom par ce 
passage. Une tradition rapporte que Prochore fut 
sacré par saint Pierre comme évêque de Nicomé- 
die. — Le pseudo-Hippolyte dit que Nicanor était 
un des soixante-douze diseiples et qu'il mourut 
vers le méme temps que saint Etienne — Timon, 
d'apres un écrit attribué à Dorothée de Tyr, était 
aussi un des soixante-douze disciples; il devint 
évéque de Bostra et consomma son martyre par 
le supplice du feu. — Parménas subit, à ce 
qu'on croit, le martyre à Philippes Sous le regne 
de Trajan. — Enfin Nicolas était d'origine paienne, 
puisqu'il est qualifié de prosélyte. D'aprés plu- 
sieurs, il fut infidèle à sa vocation et devint le 
chef de la secte des Nicolaites, dont parle saint 
Jean dans l'Apocalypse, 11, 6, 45. Les Nicolaites 
le regardaient en eflet comme leur père; mais 
il n'est pas certain que leur opinion fút fondée. 
— Les noms des sept diacres sont tous grecs, ce 
qui semble indiquer que les six premiers étaient 
des Juifs hellénistes, le septiéme étant d'origine 
grecque. — Prosélyte. Voir plus haut la note sur 
1t, 11. 

9. Synagogue. Voir la note sur Matthieu, 1v, 
23. D'apres les Rabbins, il y avait à Jér usalem 
quatre cent quatre-vingts synagogues. Saint Luc 
enumére ici plusieurs d'entre elles. — On appe- 
lait affranchis ceux qui d'esclaves étaient deve- 
nus libres. La synagogue desAffranchis avait été 
probablement construite par les Juifs que Pompée 
avait autrefois faits prisonniers de guerre et qui 
avaient recouvré ensuite leur liberte. Ils s'étaient 
fixés la plupart à Rome, mais ils avaient fait 
élever à leurs frais une synagogue à Jérusalem, 
alin de pouvoir s'y réunir quand ils allaient en 
pélerinage dans la ville sainte. -- Celle des Cyré- 
néens, des Juifs de Cvrene en Afrique. Voir Actes, 
i, 40. — Des Alexandrins, d'Alexandrie, ville 
d'Égypte où les Juils étaient tres nombreux. 
De Cilicie, province de l'Asie Mineure, bornée au 
nord par la Cappadoce, la Lycaouie et l'Isaurie, à 
l'ouest par la Pamphilie, au sud par la Méditerra- 
née, à l'est par la Syrie. Saint Paul étant Cilicien 
d'origine devait fréquenter Ja synagogue de Cili- 
cie.-— D'Asie, de la province proconsulaire de ce 
nom. Voir la note sur Actes. 1, 9. 

12 Les anciens, les membres du sanhédrin. — 
Aw conseil, au sanhédrin. Voir lanote sur Mat- 
thieu, xxvi, 59. 
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Actus, VI, 14— VII, 11. 


X. Ecclesia apud Judæos (I-XII). 


— 1? (ci^). Sermo Stephani (VII, 1-53). 


&vOgruzoc obroc o) movsraL gare pa- 
ogni ÀaAQv XATA TOÙ TONOV TOU dyiov Tov- 
Tov zal ToD vouov. !* Annroausv yag aÿTov 
Àsyovrtoc' Oa "Incoov; à Naëwoutoc OÛTOG 
xov TOV TÓTOV TOUTOV XAL GÀÀGESL TO 
+97 & nagedwzev du Moëons. 15 Kai 
ÉTEVICUVTEG sic uvtov ÉTUVTE ot xod ec 0- 
uevor èv too ovvsdoiw sidov v0 xo0çwroy ut- 
TOÙ (csl HOOGUTOY GyyEA Ov. 

VII. Fins Où d doyeosvc El dou ravra 
oùTug EXE; 2 O dè eq ”Avdosc  dósAqoi 
xal TATEQES, áxovcars. O Osoc WE d0Enc 
«q95 TO TUTO LL “ABout OvTL ÈV t) 
Meconorauig, nolv 7 AUT OUT] OU GUTOY ÈV 
Xaóóav, Dm. ELNE 1006 GÜTO "Es 9e 
&x TG YNG cov xai Èx TIC Ovyysvstac OOV, 
xal dedgo sig yiv zjv &v oo ÓsíEu. * Tore 
Ebeh da Ex ync Xaldðuiwv xarqxQosv èv 

agódv. 

Kiris, usrü TO daoOavsv TOv na- 
T£Q0U GUTOU, ETAGE» aÜTOY siç Ty 77» 
TT NV, &G {LA vusic VÜV AGTOLHEÎTE" ?xoci 
oUx £Ó(xsv avto #Amçovoiar Èy LET 
ovde Phua nodos, zal ënnyyeihato GUT(Q 
dovva, sic AUTUOYEOL a)Tav xai TQ) OTEQ- 
LOTL GUÜTOU UET? QÛTOV, OÙX Óvrog UT 

TÉAVOL. UEMAnoS. dè OÙTwS Ó Feds Ou 
ÉOTUL TO ONSU GUTOT TT QOLAOY êv yÑ aà- 
Àorgia, xoi dovieloovow. «UTO za zax- 
OOVOLY ETN TEToaXOCLA' | xal TO £d voc, e 
cav dovAsVouo, xou yw, sinev Ò ME 
xal xarà rara SEsAsVOOVIOL xal ÀGTQEU- 
Corot por &v TO Tor Tovro. ? Koi Ed 
KEV AVTO diadan TEQITOUNE xal oUrec 
£yévrmos vOv "Ioadx zal msoiévsusv Toy 
Ty uga 17) 07007, «ai o "Ioadx 10v Tow, 
xai o Taxh Toùc dwdsza maTgiaoyas. 

? Koi oi "kt QUEQ YU Émhdourtec To» 
Toonp dnéðovro sig Atyvator zal du 
0 deoç user” aûrov, ' xai gEsiÀsrO avtor 
èx maGQr» rQv JAlyewy atot, xal cdwzev 
atwo Ju zul cogpiav èvavriov agaw 
BaociAénG Aiyóntov, xal AUTEOTNOEY avrov 
ýyovusvov èt Aiyvarov xai OXOY TOY oixov 
avroù.  'HASs ðè Mucc èp ÓAqv tyv 
ynv .iy)nrov xoi Xuvadv, zat JMipis 
usy&À9, xal OÙ sUQuoxov zooraouaru OL 


13. NABCDT* BAcogrue (ut 11). NADET* 
TETE. 15. KL TH: "dyes. — 1. LT* ox. 3. [L]T* 
(alt.) èx. G'LTHT e 4. DET (p. zato.) xat 
ot matéges uor. 6. N: (l 20593 GUTQ … : TO 
OT. GOV. 1 NCD T: m SAL o feos 
eier. NABCET?* (pr.) 06. 10. NABCDET: 


rent : Homo iste non cessat loqui verba 
advérsus locum sanctum, etlegem : 14 au- 
divimus enim eum dicéntem : Quóniam 
Jesus Nazarénus hic déstruet locum is- 
tum, et mutábit traditiónes, quas trádi- 
dit nobis Móyses. '? Et intuéntes eum 
omnes qui sedébant in concilio, vidérunt 
fáciem ejus tanquam fáciem ángeli. 


VII. ! Dixit autem princeps sacerdó- 
tum : Si hec ita se habent? ? Qui ait 
Viri fratres et patres, audite : Deus gló- 
riæ appáruit patri nostro Abrahae cum 
esset in Mesopotámia, prius quam mora- 
rétur in Charan, ? et dixit ad illum : Exi 
de terra tua, etde cognatióne tua, et veni 
in terram quam monstrávero tibi. * Tunc 
éxiit de terra Chaldzórum, et habitávit 
in Charan. 

Et inde, postquam mórtuus est pater 
ejus, tránstulit illum in terram istam, in 
qua nune vos habitátis. * Et non dedit 
illi hereditátem in ea, nec passum pedis : 
sed repromisit dare illi eam in possessió- 
nem, et sémini ejus post ipsum, cum non 
habéret filium. © Locutus est autem ei 
Deus : Quia erit semen ejus äccola in 
terra aliéna : et servitüti eos subjicient, 
et male tractábunt eos annis quadrin- 
géntis : * et gentem cui servierint, judi- 
cábo ego, dixit Dóminus : et post hac 
exibunt, et sérvient mihi in loco isto. 
8 Et dedit illi testaméntum circumcisiô- 
nis : et sic génuit Isaac, et circumcídit 
eum die octávo : et Isaac, Jacob : et Jacob, 
duódecim patriárchas. 


? Et patriärchæ æmuläntes, Joseph 
vendidérunt in Ægyptum : et erat Deus 
cum eo : '? et eripuit eum ex ómnibus tri- 
bulatiónibus ejus : et dedit ei grátiam et 
sapiéntiam in conspéctu Pharaónis regis 
.Egypti, et constituit eum præpésitum 
super . Egyptum, et super omnem domum 
suam. !! Venit autem fames in univérsam 
Egyptum et Chánaan, et tribulátio mag- 
na : et non inveniébant cibos patres 


ééetlato. 11. LT: Aïiyvatov. 


VII. 6. Grec : « Dieu parla ainsi : Sa postérité habi- 
tera en terre étrangere, on la réduira eu servitude et 
on la maltraitera pendant quatre cents ans ». 

1. Le Seigneur. Grec : « Dieu». 

11. Dans toute l'Egypte. Grec : 
d'Égypte ». 


« dans toute la terre 


Actes, VI, 14 — VII, 11. 


35» 


I. L'Église en Judée (E-XELE). — 1? (ctt). Discours de saint Étienne (VH, 1-53). 


Ee de faux témoins pour dire : 
« Cet homme ne cesse de parler 
iro le lieu saint et contre la loi; 


Act. 21, 28; 
7, 45, '53. 
Jer. 26, 11. 


14 car nous l'avons entendu disant Mat. 26, 61; 


que ce Jésus de Nazareth détruira ce 
lieu, et changera les traditions que 
nous a données Moise ». 


ceux qui siégeaient dans le conseil, 


um 


12; 9, 


15 Et tous Mat. E 43; 
2. 


Here 
2 Cor pa 


ayant fixé iés yeux sur lui, ils virent Ex. 34, 29, 35. 


son visage comme le visage d'un 
ange. 


WA. ! Alors le prince des prêtres c^^) Sermo 


lui demanda : « Les choses sont-elles 
ainsi? » ? I] répondit : « Hommes, 
mes freres et mes péres, écoutez : Le 
Dieu de gloire apparut à notre pére 
Abraham lorsqu'il était en Mésopo- 
tamie, avant qu'il demeurát à Cha- 
ran, ? et il lui dit : Sors de ton pays 
et de ta parenté, et viens dans la terre 
que je te montrerai. * Alors il sortit 
du pays des Chaldéens, et il demeura 
à Charan. 

» Et de là, aprés que son pére fut 
mort, Dieu le transporta dans cette 
terre que vous habitez aujourd'hui. 
* Et il ne lui donna là ni héritage, ni 
méme où poser le pied ; mais il promit 
de la lui donner en sa possession et 
à sa postérité aprés lui, lorsqu'il n'a- 


Stephani. 


Vocatio 
Abraham. 
Act. 22, 1; 
13, 26. 
Deut. 26, 5. 


Gen, 12, 1; 
ll, 31, 32. 
Mat. 19, 29. 
Luc. 21, 26. 


Gen. 11, 32; 
12, 4. 
Jos. 24, 3. 
Mat. 2, 23. 


Ad eum 
Dei 
promissa. 
Deut. 2, 5; 
11, 24. 
Gen. 12, 7; 
13, 15. 


vait point encore de fils. ê Toutefois cen. 15, 15; 


Dieu lui dit que sa postérité habite- 
rait en une terre étrangère, où elle 
serait réduite en servitude et mal- 
traitée pendant quatre cents ans; 
7 mais la nation qui l'aura tenue en 
servitude, c'est moi qui la jugerai, dit 
le Seigneur, et apres cela, elle sortira 
et me servira en ce lieu-ci. 8 I] lui 
donna l'alliance de la circoncision; 
et ainsi il engendra Isaac, et le cir- 
concit le huitième jour; et Isaac, Ja- 
cob; et Jacob, les douze patriarches. 

? » Et les patriarches envieux ven- 
dirent Joseph pour l'Egypte; mais 
Dieu était avec lui; !? et il le délivra 
de toutes ses tribulations, et il lui 
donna grâce et sagesse devantle Pha- 
raon, roi d'Egypte, qui le préposa sur 


p Égypte et surtoute sa maison. !! Or Gen.s1,54,56; 


vint une famine dans toute l'Égypte 
et en Chanaan, et une grande tribu- 
lation, et nos péres ne trouvaient pas 


21,4-5 
29, 31; 


21, 
Er " do 
Gal. 


ES 3, ig 
14, 27-28. 


Gen. 17, 10; 


Joseph in 
Ægypto. 
Gen. 37, 3 


11, 28; 39, 1. 


Gen. 48, 16. 
Sap. 10, 13. 
Ps. 104, 21. 


Ps. E De 


523,26 ; 
30, 5. 


15. Le conseil, le sanhédrin. 


c^) Discours de saint Étienne, VII, 1-53. 


VII. 2. Mésopotamie. Voir plus haut la note sur 
ii, 9. — Charan ou Haran, ville de Mésopotamie, 
surle Bélilk, affluent de l'Euphrate. 


6. Où elle... Au lieu dece féminin singulier il y 
adans le texte sacré le masculin pluriel, parce 
que le substantif postérité, auquel ce pronom se 
rapporte, est un nom collectif et représente le 
mot descendants. 


7. Dit le Seigneur. Cf. Genèse, xv, 13, 14. — Elle: 
sortira; c'est-à-dire la postérité d'Abraham dont 
il est question au verset précédent. 


9. Les fils de Jacob sont appelés patriarches 
parce qu'ils furent les péres et fondateurs des 
tribus qui eurent un si grand róle dans l'histoire 
du peuple de Dieu. 
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Actus, VII, 12-29. 


I. Ecclesia apud Judæos (K- XEE). — 1° (c). Sermo Stephani (VII, 1-53). 


natégeç quov. '? Axoúouc dè lux ò vta 
ovra £y AÏyUTT (0 EEUNEOTELÀE TOUG  TUTÉQUE 
juw ngortov V3 xoi èv to ds SVEEQUU dve- 
y void 7 Twop Toic GdEMpoic &ÜT OÙ, xal 


qavsoov &yévero vo Bugaw TO v£voc vov 
Joerg. 
h 
* AnoGteiluc D Joong LETEAUMEOUT 0 


TOV NUTEQU aÜTOU “Lux xal HGOUY TQY 
GV;yévEuur UUTOU, ÈV Wuyaic éBdourrovtu 
néyve, +7 Kurér dè Tux siç Aiyvntor, 
xai , ETEREVTNOEV «U)TOG xal où mare DES 
hio, AET metetedmour els Šuyeu, 
xal éTEdOur, £v TO pnt Ó vouto 
"Af ond Tune doyvoiov HUQÛ TWV VWV 
’Euuodo vov cvy. 
= Kados, dè nyyuber Ó Z00v0c TNS ¿nay- 
yeas, nc O HLOGEV 0 JEG TW “ABouëu, 
nÜEnGEr 0 j laoc xal eng uvam ev A "T, 
DET IC OÙ dvory faoiAsUc rego, óc 
0UX DEA TOY Tocip. di Ov roc X01 6.000106.- 
4t£voc TO 7&voG vuv EX (0E TOÙc TUTÉQUE 
juw, TOU norsiv 8xOtra ta Boëgn avrov 
tic TO un) Cwoyoveio du. 
2 y g ZOLO Syemnii8m Moon, 
xol 5v GOTELOG TO Deor óc diver uu 
VUG TQsc Èv TO ox TOU HUTOUC GA TOU. 
A Exrediyra dè «ÜTOY yelAsro GUTOY 7 
Jvydtno Duguo, xoi GET QEVUTO QÜTOV 
ÉUUTF, Eic vtóv. 22? SUL émoidev o Morc 
mon Copie Aiyvntiwr LL de dvvatoç év 
Àóyotc xut èv gyorg,  ?3* Ne de x} mooÛTO 
QUT TECOUQUAOVTUETI)G 490v0Z, avem. éni 
LA xaodiav GÜTOU ÉTLOREWUGŸ a Toùc adsl- 
pos GÜTOÙ, TOUG LT Togay. t Koi 
iðuv tiva dðixoúusvov NuúvaTo, zal x om 
osv éxdixnour TO XUTOTLOVOVLLEVW, natia 
TOY Aiyóntiov.  ?5 ! Evéubs è ovnévat 
rovc dde) pov GUTOU, n 0 EU dia yet- 
oos «/rov diðwow «Uoc GwTmoiuv" oi 
dé où ovrzxav.  ?* T$ dè ¿novon nueoc 
wp?n avtos [tU ZOLEVOLG, xal ovvýhuoev aù- 
tovc eic sign vi, sinwv " "dvÓosc, «deAgoi 
£OTE Vulg ivari GOLEÎTE Gij hous; UO 
dé ddixov Toy rnoiov GT OUT O TOv, cl- 
nav Tic GE AUTÉOTNOEV GOZOVTU xol dixa- 
otv ig i] nuc; 25M dveheiv uE 0) JEhE, 
ov TOUHOY GQv&iAsG ALT TOY Aiyintov; 
29Egvye dè Mwoñs èv To Aóyg voire, 


12. LTO: oric, els Aiyvrrov. 13. LT: £yro- 
géo. L* c8 (T: evv&). 14. G[K]SLT* (alt.) 
evr8 (S. : aðra). Bez. Al. * zévee (Al.: zdvrosc 
s. ztévroc S. € commutalione signorum) (cf 
Gen., XLVI, 265.). 15. LT: K. xæréßņ. 16. NABC 
DET: o. Bez. * "48e. (Al.: Jexof. Heins. : e' 
[100] Te ex Gen., Xxx, 19. LXX). Grot. : 
JEgoóv (Gen., xxur, 8). T* cs. LTF zv. 47. LT: 


nostri. +? Cum audisset autem Jacob esse 
fruméntum in /Egypto, misit patres nos- 
tros primum : ‘* et in secándo cógnitus 
est Joseph a frátribus suis, et manifes- 
tátum est Pharaóni genus ejus. 


14 Mittens autem Joseph accersivit Ja- 
cob patrem suum, et omnem cognatiónem 
suam in animábus septuaginta quinque. 
'$ Et descéndit Jacob in Egyptum, et 
defünctus est ipse, et patres nostri. ‘6 Et 
transláti sunt in Sichem, et pósiti sunt 
in sepülchro, quod emit Abraham prétio 
argénti a filiis Hemor filii Sichem. 


'7 Cum autem appropinquáret tempus 
promissiónis, quam conféssus erat Deus 
Abrahæ, crevit pópulus, et multiplicátus 
est in Ægypto, ‘8 quoadüsque surréxit 
älius rex in Egypto, qui non sciébat Jo- 
seph. !? Hic circumvéniens genus nos- 
trum, afflixit patres nostros, ut expóne- 
rent infántes suos ne vivificaréntur. 

^" Eódem témpore natus est Móyses, 
et fuit gratus Deo, qui nutrítus est tribus 
ménsibus in domo patris sui. ?! Expósito 
autem illo, sustulit eum filia Pharaónis, 
et nutrivit eum sibi in filium. ?? Et eru- 
ditus est Móyses omni sapiéntia Egyp- 
tiórum, et erat potens in verbis, et in opé- 
ribus suis. ?? Cum autem implerétur ei 
quadraginta annórum tempus, ascéndit 
in cor ejus ut visitáret fratres suos filios 
Israel. ** Et cum vidisset quemdam injú- 
riam patiéntem, vindicávit illum : et fecit 
ultiónem ei qui injüriam sustinébat, per- 
cüsso ;Egyptio. ** Existimábat autem 
intelligere fratres, quóniam Deus per 
manum ipsíus daret salütem illis : at illi 
non intellexérunt. ?*$ Sequénti vero die 
appáruit illis litigántibus : et reconci- 
liábat eos in pace, dicens : Viri, fratres 
estis, ut quid nocétis altérutrum? Tayl 
autem injüriam faciébat próximo, répulit 
eum, dicens : Quis te constituit principem 
et judicem super nos? *? Numquid inter- 
ficere me tu vis, quemádmodum interfe- 
cisti heri .Egyptium? ?? Fugit autem 


duol6ynoer. 18. LF (p. £z.) év' Aiyunrov. 19. LT 
(* alt. juar) : ra Bo. Ex9. 20. Jun. Al.: ry 3ée 
(cl. Ebr., xi, 23) NABOT PT 
"Ertedéyroc dr aœuté8. NABCDET: greihlaro. 22. 
T: x&oev tyv coq. LT* (alt.) àv. 25. T* evra. 26. 
NABCT: ze (l. 92). Valck. : &Mous. L: ovy5dico- 
otv. LT* vueic. 27. LT: ép! nuov. 98. LT: éydës. 
13. Son origine. Grec : « la race de Joseph ». 


Actes, VII, 


12-29. 559 


X. L'Église en Judée (K- XIE). — 1° (c/'j. Discours de saint Étienne CVII, 1-53). 


de nourriture. ‘* Mais quand Jacob °% 13 1 
eut appris qu'il y avait du blé en 
Égypte, il y envoya nos pères une 
première fois, !'? et la seconde, Jo- 
seph fut reconnu de ses fréres, et son 
origine fut découverte au Pharaon. 
14 » Or Joseph envoya quérir Jacob 
son père et toute sa parenté, au 
nombre desoixante-quinze personnes. 
15 Jacob descendit donc en Egypte, 
et il y mourut, lui et nos pères. !6 Et 


Gen. 43, 44; 
45, 3, 16. 


Jacob 
Ægyptum 
adit. 
Gen. 43,9 ; 
46, 27. 
Ex. 1b $ 
Gen. 46, 1; 
49, 33. 


Jos. 24, 32. 


ils furent transportés à Sichem, et 5550 v» is; 


déposés dans le sépulcre qu'Abraham — ?* * 


avait acheté à prix d'argent des fils 
d'Hémor, fils de Sichem. 

17 » Mais comme approchait le 
temps de la promesse que Dieu avait 
jurée à Abraham, le peuple crüt et se 
multiplia en Egypte, '? jusqu'à ce 
qu'il s'éleva en Egypte un autre roi, 
qui ne connaissait pas Joseph. '? Ce- 
lui-ci, circonvenant notre nation, 
affligea nos pères jusqu'à leur faire 
exposer leurs enfants pour en empé- 
cher la propagation. 

20 ; En ce méme temps naquit 
Moise qui fut agréable à Dieu, et 
nourri trois mois dans la maison de 


Afflieti 
Jud:ei. 
Ix IP. 
Hebr. 6, 13 


Ex. 1, 8. 


Ex. 1, 10. 
Deut. 26, 6. 
Ex. 1, 
Luc. 17, 33. 


Moysis 
mn 
Ex. 2, 
Hebr. 
Ex. 6, 20. 


son père. ?! Exposé ensuite, la fille du zx. 2, 3, 5, 6, 


: : 8, 9, 10 
Pharaon le prit et le nourrit comme 


son fils. ?? Et Moise fut instruit dans 
toute la sagesse des Egyptiens, et il 
était puissant en paroles et en ceuvres. 
23 Mais lorsque s'accomplissait sa 
quarantiéme année, il lui vint dans 
lesprit de visiter ses frères, les en- 
fants d'Israél. ?* Et ayant vu lun 
d'eux injustement traité, il défendit 
et vengea celui qui souffrait l'injure, 
en frappant l'Egyptien. ?? Or il pen- 
sait que ses fréres comprendraient 
que Dieu les sauverait par sa main; 
mais ils ne le comprirent pas. ?9 Le 
jour suivant, il en vit qui se querel- 
laient, et il táchait de les remettre en 
paix, disant : Hommes, vous étes 
frères, pourquoi vous nuisez-vous 
l'un à l'autre? ?7 Mais celui qui fai- 
sait injure à l'autre le repoussa, di- 
sant : Qui t'a établi chef et juge sur 
nous? ?? Veux-tu me tuer, comme tu 
as tué hier l'Égyptien ? ?? Moise s'en- Ex.2,15; 21,22. 
fuit à cette parole, et il demeura 


Ps. 104, 22. 
Ex. 4, 10. 
Luc. 31, 19. 


Ex. 2, 11-12. 
Luc. 34, 38. 


.2, 13. 


Ex. 2, 14. 


15-22. 


11, n 


14. Soizante-quinze personnes. Le texte hébreu, 
Genèse, XLVI, 27, porte seulement soixante-dix. 
Saint Étienne, dans son discours, a suivi en plu- 
sieurs endroits les traditions rabbiniques plutôt 
que le texte des Écritures. 


16. Sichem, aujourd’hui Naplouse, dans les 
montagnes d' Éphraim, dans une vallée bien arro- 
sée, au pied du mont Garizim. 


18. Un autre voi, qui ne connaissait pas Jo- 
seph. Les pharaons qui régnaient dans le pays de 
Gessen du temps de Moise étaient d'origine 
égyptienne, tandis que les rois qui étaient maitres 
du Delta du temps de Joseph étaient des conqué- 
rants d'origine sémitique comme les Hébreux. 


22. Instruit dans toute la sagesse des Égyptiens. 
Moise avait naturellement recu une éducation 
soignée à la cour du pharaon et on lui avait en- 
seigné tout ce que devaient savoir les Égyptiens 
de haut rang. 


25. Par sa main. Voir plus haut la notesur v, 12. 


26. Ilen vit qui se querellaient; c'étaient deux 


Israélites. 


39. Dans la terre de Madian, dans la pres- 
qu'ile du Sinai oü.les Madianites menaient la vie 
nomade. 


560 Actus, 


VII, 30-42. 


X. Ecclesia apud Judæos (E- XEIER). — 1? (ci). Sermo Stephani CVII, 1-53). 


^ n € 
“ai éyévero napoixos ev y) Maddy, ov 
£yévvqosv vioUg dvo. 


30 ECT  nÀnoodevrav ÉTÜVY TE EU 
(95 udto £v vy £gnuq rov gove Siwa 
dyyekoc xvglov Ev qhoyi zvgoc parov.  ?! 'O 

\ Es SES > ’ vg H 
dé Mwons idwr, i9'«vueos ro 0pauw ngoc- 
soyouévov dE uvtov YUTUYONOU, ÉVEVETO 

S ' ` Der, 39 ? \ «€ D 
PWV xvotov TO0G QÜTOV Eyw 0 peog 

^w lá e \ E] \ \ € 
TWV NATEQUV OOv, 0 JEe0c Afpouau xal 0 
9606 ‘louux xul d Feos Tazwp. "Evroouog 
dè ysvóusvoc Muwons ovx tohua xara- 

ed 33 Ei dè A E H ` FA 
Y0700L. ins è avto o xvgioc ADO or 
tò Uz0Ó0zu« TU» noðOv oov 0 yO TÓNOÇ, 
3 T a wE t 5 ' 342? s 36 
Ev (0 ÉOTAUG, YÅ ayia ÉOTLV. Juv siðov 
TÚV X4XO)010Y TOU hao uov TOU £v ZiyvztQ, 
xul TOU OTEVUYLLOÙ GÜTOY 7XOVOG, XGl ZAT- 
! , D 2 JP ` ~ ~ 
Enr Eésheodu uurovc xal vvv devoo, 
d oE eic Aiyvnrtov. 

3 '"lovrov tov Moor, 0v jovjoavto 
sinóvrec" Tis oe XOTEOTHOEV Čoyovta zal 
dixuothv; TOUTOV O ) 9'eoc G GO zorra xai AvrQu- 
TNV dnéotelher È &v yergè ayyéhov TOÙ 0fpIëv- 
ToS GUI(Q EV TH peo. E Oiroc ébiyuyer 
UÜTOUG, TOuj ou TÉQUTU xal ousia v yn 
Aiyintov xai Ev qud0% He I) xal Èv 7j 
égijtvo tn Tecouoüroyru. ?* Obróc ou 0 
Muwons d sinwy roig vtoig logon [loo- 

, r æ 2 La , € o) 
quic vuv avoovnos AVQLOG O EU vuv Èx 
TOV &ÓsAquv pv, CE ép UÜTOÙ XOVOS- 
gue 38 Oitos è &ortr o yerduevos £v v3] èxxàn- 
oto. ÈV T) fori pee ETH TOU Ay yehov TOÙ Àa- 
hoùvroc &UT( EV TO OEL Diva xo TOV TUTÉQUY 
ouv, 0c èdeEaro Àoyua ovra dot vot 1 uiv, 

39 (j ovx 13 £your únyzoo yevéad v 
oL zt&r&gsc UOY, CAA GRWOUYTO xoi éorgá- 
pour roig xegÓteig uvtov sig Ziyvnrov, 
AQ > L4 GA D) / zr J J [4 ^ ld 

&novreg To Aagwv I. loinoov ziv J'EOUG, 
où HQONOQECO OV TU Juv" o Vag Mwoñs 
oŭTog, ôç eSyyayer 5u0c x ync Aiyóntov, 
ovx OÙdauey ti yéyorer uvre. — "' Koi 
Euoogonoinoay è èv HLÉQUIG ÉRELVUUG, xal 
dvýyayov Jvoiav To tiÓdAo, xci evpoui- 

y 
vorto ÈV roig éQy0Is TOV YELQUY gi vuv. 
?"Eorospe è d 950g xod mao£ówxtr av- 

\ / es ^ ew P] rw 

TOUS Àatgevew Ty OTQETI TOU OUQUVOU, 


30. LT* xve. 34. GKS: ¿fav uate. [K]LT* moos 
QUII DD. rns 0 eds (a. "o. et "ax. 33. N 
ABCLT: èp à. 34. BDL: evr. NABCDELT: dro- 
otTeilw. 35. BDELT Cy xot a. dox) : dréorairer 
ovv. 36. NAET: .deysnvo (L: & c5 Ay). 37. 
LT: etzag QU ct aŭta dx). G[K]SLTH* 


Móyses in verbo isto : et factus est ád- 
vena in terra Mádian, ubi generávit fílios 
duos. 

30 Et explétis annis quadraginta, appá- 
ruit illi in desérto montis Sina ángelus in 
igne flamme rubi. ?! Móyses autem vi- 
dens, admirátus est visum : et accedénte 
illo ut consideráret, facta est ad eum vox 
Dómini, dicens : 3? Ego sum Deus Pa- 
trum tuórum, Deus Abraham, Deus Isa- 
ac, et Deus Jacob. Tremefáctus autem 
Móyses, non audébat consideráre. ?? Dixit 
autem illi Dóminus : Solve calceaméntum 
pedum tuórum : locus enim in quo stas, 
lerra sancta est. ?* Videns vidi afflictió- 
nem pópuli mei qui est in /Egypto, et gé- 
mitum eórum audivi, et descéndi liberáre 
eos. Et nunc veni, et mittam te in Ægýp- 
tum. 

33 Hunc Móysen, quem negavérunt, 
dicéntes : Quis te constítuit príncipem 
et jüdicem? hunc Deus principem et re- 
demptórem misit, cum manu ángeli qui 
appáruit illi in rubo. ?** Hic edüxit illos, 
fâciens prodígia et signa in terra /Egvpti, 
et in rubro Mari, et in desérto annis 
quadragínta. 37 Hic est Móyses, qui dixit 
filiis Israel : Prophétam suscitábit vobis 
Deus de frátribus vestris, tanquam me, 
ipsum audiétis. 38 Hic est qui fuitin ec- 
clésia in solitüudine cum ángelo, qui lo- 
quebátur ei in monte Sina, et cum pátri- 
bus nostris : qui accépit verba vitæ dare 
nobis. 

39 Cui noluérunt obedire patres nostri : 
sed repulérunt, et avérsi sunt córdibus 
suis in /Egyptum, *? dicéntes ad Aaron: 
Fac nobis deos, qui præcédant nos 
Móyses enim hic, qui edüxit nos de terra 
Ægýpti, nescímus quid factum sit ei. 
^! Et vitulum fecérunt in diébus illis, et 
obtulérunt hóstiam simuláchro, et læta- 
bántur in opéribus mánuum suárum. 
^? Convértit autem Deus, et trádidit eos 
servire militiæ coeli, sicut scriptum est 


(pr.) uor. 38. B: oc éEelébaro. 39. Lf èv (a. 
taic). T: vg xaod. 40. LT: &yévero. 


30. Un ange. Grec : « un ange du Seigneur ». 

31. Disant n'est pas dans le grec. 

31. Dieu. Grec : « le Seigneur votre Dieu ». 

41. Une hostie, c'est-à-dire « un sacrifice ». Item 
y. 42 


Actes, VII, 30-42. 564 


X. L'Église en Judée (K-XIIBH). — 1» (cit). Discours de saint Étienne CVII, 1-53). 


comme étranger, dans la terre de Ma- 
dian, où il engendra deux fils. 


30 » Et quarante ans s'étant passés, ibn 30. Lo mn de Sina, le guod sic pro- 
. " t x remen it. Voir la note sur Erode, xix, 2, 
un ange lui apparut au désert de la 5*5 ** |f 5 aor i 


montagne de Sina, dans le feu d'un 
buisson enflammé, *! ce que Moïse Cal 1,21 
apercevant, il admira la vision; et 
comme il s'approchait pour regarder, 
la voix du Seigneur se fit entendre à 
lui, disant : 3? Je suis le Dieu de vos r5 5, 
péres, le Dieu d'Abraham, le Dieu 
d'Isaac et le Dieu de Jacob. Mais 
devenu tout tremblant, Moise n'osait 
regarder. 33 Et le Seigneur lui dit: 3e 513. 
Ote la chaussure de tes pieds, car le 
lieu où tu es est une terre sainte. 
55 J'ai vu parfaitement l'affliction de ICE Fe 34. J'ai vu parfaitement; littéralement, voyant, 
mon peuple qui est en Egypte; j'ai Pants uus hébraisme voir plus haut la note 
entendu son gémissement, et je suis 
descendu pour le délivrer. Mainte- 
nant, viens, je t'enverrai en Egypte. 
P> » Ce Moise qu'ils avaient renié, Mosam qe EE o eee sous la conduite. 
disant : Qui t'a établi chef et juge? = de 
fut celui-là même que Dieu envoya 
chef et libérateur par la main de 
l'ange qui lui apparut dans le buis- 
son; % c'est lui qui les tira de la terre ,25; ses, | 9- Dans le désert du Sinai. 
d' Égypte, y opérant des prodiges et ps. 164, 2; 


des miracles, aussi bien que dans la 445». 


mer Rouge, et pendant quarante ans ""*^'^ 


dans le désert. ?* C'est ce Moïse qui 


dit aux enfants d'Israël : Dieu vous E53 
suscitera d'entre vos frères un pro- peut! 33 ar. 
phéte comme moi; vous l'écouterez. Rom 71 
** C'est lui qui se trouva dans l'as- 5o. s A 38. L'ange qui lui parlait : Jéhovah lui-méme, 


à : Hebr. . | comme aux ets 30, 35 
semblée du peuple, au désert, avec ‘Es ig 3. X versets 30, 33, 


l'ange qui lui parlait sur le mont Sina, "**?^'* 
et avec nos péres; lui qui recut des 
paroles de vie pour nous les donner. 

?? » Et nos pères ne voulurent point ess 
lui obéir, mais ils le repoussèrent, iem L, 
retournant de cœur en Égypte, ^ et 
disant à Aaron : Fais-nous des dieux 
qui aillent devant nous ; car ce Moise 
qui nous a tirés de la terre d Égypte, 
nous ne savons ce qui lui est arrivé. 
^! Et ils firent un veau en ces jours- P 18 : . M. Un veau, à l'image du dieu Apis adoré en 
là, et ils offrirent une hostie à l'idole, , 19» 31 ,, | “8YPte- 
et ils se réjouissaient dans l’œuvre F^*9 7. 


= 42 > 4 DE o - 
de leurs mains. ^ Et Dieu se dé- Rom. 1, 24. 49. La milice du ciel. les astres adorés comme 


tourna et les laissa servir la milice du 2%. 3% | des dieux. 
ciel, comme il est écrit au livre des 55; 3, 


prophètes : Maison d'Israël, m'avez- iz 5, 2537. 


BIBLE POLYCLOTTE. — T. VII. 36 
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Actus, VII, 43-58. 


I. Ecclesia apud Judæos (E- XEE). — 1° (c). Martyrium Stephani CVII, 54-VIIL, 3). 


xaT wg yëyoanta &v Pibhw vov amor Tv" 
My opáyiæ zat Svolac ngoçyveyxaté po 
ET) TEOOUQUXOTU EV TH ohu, 0LX0G 
JdogoqA; *3 Kei aveluBete vov oxqvgv toù 
Moho y xai TO &orgov vov Jeoù vucv Psu- 
qv, TOÙG TV7t0UG OUG ENOINOUTE 7tQOGXU- 
yev UTOIG, xai usto  UuGG inixswa 
BaBviwvos. 

NES GX V1) TOU LHUQTUQLOU Ñv èv roig 
TUTQÉOUV nuo ÈV T gni, «a9 dc diero- 
Suro C À«Àcv TO Moi; morou LEN 
xato TOY TÓNOV ÖV EWQUXEL ^ Ñv zaù sis- 
yayov dude peevot oL TUTÉQES 21U0Y LETO 
dnoov èv t) AUTUO JÉGEL Toy Frov, Qv 
om 0 TEOG ANO HOOGUTOU TOY TUTEQUWY 
nur, toc tov 5usoQv AuBid, ** 0c sos 
A«our èvwniov Toù Feot, «i zv1jOGT0 £Upsiv 
Sxproux r0 Jen oz. 


“T ZioAopuuy de (uxodo tuer aŭto Oixov. 
18" JAM où y 0 UO TOC èv JELQOTOUIT OL vao 
AUTOUKEÏ, x«Jüg o "90111 Asyer © 
oUgavóc uo Joovoc, 7 ÔE ym bnon 
TOv mov pov’ moïoy OixOY oizoðouýoete 
pot, LEVEL XUQLOG, 7] TIG TO7L0G TÅG AUTUTUV- 
osUc uov; OÙ À yelo uov ÈTONGE rat- 
TO TÜVTU; 

PN xÀajgovQu gia PIT) CTNEQİTUNTOL T» 
kadto. xal voic (OL, vucic CEL TW 7 evum 
T(0 ŒyL(U GYTUTLNTETE, (0G OL TLUTÉQES UV 
nai vusic. ï? Tiva tov noognrwy oùz 
ëdiw5av OÙ TIUTÉQEG Viv; zaù UAEXTELYOY 
TOUS ngoxatTuyyethavtas LEO THG ee vos 
TOU Óixatov, où vvv Uucic 219006 TOL Xl poe 
yeyevnoOe, ?* olrivsc Flu ere TOV VOLOV cic 
Lie GyyÉAWV, xat oùz ÉPUAGEUTE. 

* Anovovreg de tavta disngiovtro taig 
xuodius atv, xal EBouyoy roUg odóvvag 
em «rov. ** Yndoyov de nions TVEV- 
LLüUTOG &yLOv, drevious siç TOY ovQayóv side 
dobav deov xal Inooùv tortora ix Óskuov 
vot Oto, 9 xol siner "Óov, 9swgQ tovg 
0Ugavo)g «Gveuyuzvovc x«i vOv viov coU 
dvdourov cx Óskuüv orota rov Feot. 
2 ; Kodzorres de uv? Hey Gp GUVEC OV TÓ 
UTA GTV, xol WOUNOUVY duodruador En 
auTov, 5 xoi zxfaAóvrsg SEC Ts nO0AscgG 


42. D* (a. ngog.) Ttov. 43. LT (* ouo»): Pe- 
év (A: Papy. B: ‘Poupa. D: ‘Pepau). 
44. KLT * (pr.) èv. 45. NET: éféwoer 46. LT: 
oixo "I. 47. RACT?: oœluuwr. 48. NABCDET* 
vaois. $1. L: xagdieus. 52. LT: éyéveode. 54. N* 


in libro prophetárum : Numquid víctimas 
et hóstias obtulistis mihi annis quadra- 
ginta in desérto, domus Israel? *? Et 
suscepístis tabernáculum Moloch, et si- 
dus Dei vestri Rempham, figüras quas 
fecistis adoráre eas. Et tránsferam vos 
trans Babylónem. 

11 Tabernäculum testimónii fuit cum 
pátribus nostris in desérto, sicut dispó- 
suit illis Deus, loquens ad Moysen, ut 
fáceret illud secüundum formam quam vi- 
derat. ^? Quod et induxérunt, suscipién- 
tes patres nostri cum Jesu in possessió- 
nem géntium, quas éxpulit Deus a fácie 
patrum nostrórum, usque in diébus Da- 
vid, * qui invénit grátiam ante Deum, 
et pétiit ut inveniret tabernáculum Deo 
Jacob. 

7 Sálomon autem ædificävit illi do- 
mum. *8 Sed non excélsus in manufäctis 
hábitat, sicut prophéta dieit : ^ Cœlum 
mihi sedes est : terra autem scabéllum 
pedum meórum. Quam domum ædificä- 
bitis mihi, dicit Dóminus? aut quis locus 
requietiónis meæ est? ** Nonne manus 
mea fecit haec ómnia? 

51 Dura cervice, et incircumcisis cór- 
dibus et aüribus, vos semper Spiritui 
sancto resistitis, sicut patres vestri, ita 
et vos. ?? Quem prophetárum non sunt 
persecüti patres vestri? Et occidérunt eos 
qui prænuntiäbant de adventu Justi, cu- 
jus vos nunc proditóres et homicidæ fuis- 
tis : ?? qui accepistis legem in disposi- 
tióne angelórum, et non custodistis. 

?! Audiéntes autem hec dissecabántur 
córdibus suis, et stridébant déntibus in 
eum. 5» Cum autem esset plenus Spiritu 
sancto, inténdens in coelum, vidit glóriam 
Dei, et Jesum stantem a dextris Dei. Et 
ait : Ecce vídeo colos apértos, et Fílium 
hóminis stantem a dextris Dei. ?* Excla- 
mántes autem voce magna continuérunt 
aures suas, et impetum fecérunt unaní- 
miter in eum. ?' Et ejiciéntes eum extra 


taŭra (D: e)rov). E+ (p. ôd.) evrov. 55. DF 
(p. Tyo.) vov xvgiov. 56. LT: Qujyrovyuévasc. 57. Bat- 
Uer. : .Koc&avroc. 

44. Comme Dieu leur ordonna, parlant à Moise. 
Grec : «comme l’ordonna celui qui parlait à Moïse ». 


33. Par le ministère. Grec : « par les ordres ». 
55. La fin du verset forme le y. 56 dans le grec. 


Actes, VII, 43-57. 565 


y. L'Église en Judée (B8- XIB). — 1° (c^). Martyre de saint Étienne (VII, 54-VIH, 3). 


vous offert des victimes et des hosties 
pendant quarante ans dans le désert? 
i Nu contraire, vous avez porté le „Zer. 18, 21, 


3 Reg. 11, 5, 7. 


tabernacle de Moloch etila tre dede. 05 10; 


15, 29 ; 17, T 
votre dieu Remphan, figures que vous ?4 14; 25, 1. 


avez faites pour les adorer. Aussi je 
vous transporterai au delà de Baby- 
lone. 
41 » Le tabernacle de témoignage a Taberna- 


culum. 


été avec nos pères dans le désert, 5255;260. 


comme Dieu leur ordonna, parlant à 
Moise, afin quil lefit selon le modéle 


qu il avait vu. ** Et l'ayant recu, nos Jos: 055 14; 1,15. 


pères l’ emportèrent sous Jésus, dans „ct. 7, 5. 
le pays des nations que Dieu ohassa EUM 
devant nos péres, jusqu aux jours de Xum. 13, 17. 


Eccli. 46, E 
David, ** lequel trouva grâce devant ? Res.6, 


Reg. 


Dieu et demanda de trouver une de- ` Act, 13, 22, 
2R 7,2 2: 
meure pour le Dieu de Jacob. Ps. 131, 5. 


77 » Et ce fut Salomon qui lui bátit Salomonis 


emplum. 


un temple. ^? Mais le Très-Haut n'ha- 3 res. 6, 1. 


1 Par. 22 8. 
bite point dans les temples faits de ueir z 


la main des hommes, selon ce que dit ? «e 5, 27. 


. 66, 1. 

o (à X i 5, 31. 

le prophéte : *? Le ciel est mon trône, X«5 3i 
et la terre l'escabeau de mes pieds. | Js 06, 1. 


2 Par. 6, 18. 
Quelle maison me bátirez-vous, dit ser. Bu. 


le Seigneur, ou quel est le lieu de 
mon repos? ?? N'est-ce pas ma main 
qui a fait toutes ces choses ? 
51 5 Durs de tóte et incirconcis de Prophetæ 


occisi. 


cœur et d'oreilles, vous résistez tou- zx 3, ». 


. ` ` . Y] Deut. 10, 16. 
jours à l'Esprit-Saint; il en est de er. 6, 10. 
` eut. 9, 24. 

vous comme de vos pères. ?* Lequel Ron 2, 29 
1C. 

des prophètes vos pères n'ont-ils maii. 


E eg 16. 
point persécuté? Ils ont tué ceux qui Ex SET 


prédisaient l'avènement du Juste que Hebr. nas 
Gt. 
vous venez de trahir, et dont vous 22, i. 


Joa. . 
êtes les meurtriers, vous, ?? qui avez ae 5,6. 


Ex. 20, 1. 
reçu la loi par le ministère des anges, Jop, 7,19. 
et qui ne l'avez point gardée ». Hebr. 2, 2 
5 Entendant cela, ils frémissaient 55^ dum. 
de rage en leur cœur, et grinçaient peut. 33, 


Act. s Ca 
des dtum contre lui. ? Mais comme 3o», 16 


il était rempli de l'Esprit-Saint, le- 4:63; 55. 


Num. 12, S. 


1 2 Cor. 12, 2-1. 
vant les yeux au ciel, il vit la gloire 20e n 


de Dieu, et Jésus qui se tenait à la 

droite de Dieu, et il dit : « Voilà que 

je vois les cieux ouverts, et le Fils de 
l'homme qui est à la droite de Dieu ». 

?* Eux alors, criant d'une voix forte «3 16: 
et se bouchant les oreilles, se up 
pitérent tous ensemble sur lui. ?? Et rapiatus 


wtepha- 


l'entrainant hors de la ville, ils le “Sis. 


43. Moloch, idole des Ammonites, à qui l'on 
offrait des victimes humaines, principalement des 
enfants. Voir la note sur Lévitique, xviu, 94, t. I, 
p. 969. — Remphan, probablement la planete 
Saturne divinisée. 


43. Jésus; c'est-à-dire Josué. Ces deux noms 
ayant la méme signification, celle de Sauveur, 


| se mettent quelquefois l'un pour l'autre. — Jus- 


qu'aux jours de David, s'entend, selon les uns, du 
temps pendant lequel le tabernacle séjourna dans 
le pays des nations conquises; d’où le sens serait: 
Et il y demeura jusqwaux jours de David; et 
selon les autres, de l'expulsion méme des nations; 6 
| en sorte qu'on doit traduire: Dans le pays des 
nations que Dieu chassa peu à peu devant nos 
pères jusqu'aux jours de David, qui acheva de 
purger le pays de tous les Chananéens (Glaire). 

41 Salomon... lui bátit un temple. Voir les notes 
sur III Rois, vi, 1-38. 


51. Incirconcis de cœur et d'oreilles; c’est-à- 
dire qui n'avez pas retranché de votre cœur tous 
les mauvais désirs, et qui n'avez pas fermé vos 
oreillesà toutes sortes de mauvais discours (Glaire), 


cic) Martyre de saint Étienne, VII, 54-VIII, 3. 


95. La gloire de Dieu, Jésus lui-méme entouré 
d'une vive lumière. 


57. Et l'entrainant hors de la ville, au nord. 
C'est là que la tradition place 1e lieu de la lapi- 
dation de saint „tienne, et la topographie des 


I. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — V (a). In Samaria CVIII, 4-40). 
&uSofldAovr. Koi oi udorrosçs «néOevro | civitátem lapidábant : et testes deposué- 
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59. Bentl. T Jeor. 

60. N* qo. uy. 

1. LT: zéveec de. 

9. L: énocgoav. 

4. Et (p. 4oyov) vov Jeov. 

5. LTT 75». 

6. LT: dë. 

7. ABCELT: Z04101... &&oyovvo (D: mollots). 
8. LT: Ey. dë molly y. 

9. NABCLT: é&rzévor. 


runt vestiménta sua secus pedes adoles- 
céntis qui vocabátur Saulus. * Et lapidá- 
bant Stéphanum invocántem, et dicéntem: 
Dómine Jesu, súscipe spiritum meum. 
3? Pósitis autem génibus, clamávit voce 
magna, dicens : Dómine ne státuas illis 
hoc peccátum. Et cum hoc dixísset, ob- 
dormívit in Dómino. Saulus autem erat 
conséntiens neci ejus. 

WEAK. ! Facta est autem in illa die 
persecütio magna in ecclésia, que erat 
Jerosólymis, et omnes dispérsi sunt per 
regiónes Judææ et Samariæ, preeter apó- 
stolos. ? Curavérunt autem Stéphanum 
viri timoráti, et fecérunt planctum mag- 
num super eum. ? Saulus autem devas- 
tábat ecclésiam, per domos intrans. et 
trahens viros, ac mulieres, tradébat in 
custódiam. 


^ Igitur qui dispérsi erant pertransi- 
bant, evangelizántes verbum Dei. 5 Phi- 
lippus autem descéndens in civitátem 
Samariæ, predicábat illis Christum. 
6 [ntendébant autem turbæ his que a 
Philippo dicebántur, unanimiter audién- 
tes, et vidéntes signa quæ faciébat. 7 Multi 
enim eórum qui habébant spíritus im- 
mündos, clamántes voce magna exibant. 
8 Multi autem paralytici et claudi curáti 
sunt. ? Factum est ergo gaüdium mag- 
num in illa civitáte. 


Vir autem quidam nómine Simon, qui 
ante füerat in civitáte magus, sedücens 
gentem Samariæ, dicens se esse áliquem 
magnum : '^ cui auscultábant omnes a 
mínimo usque ad máximum, dicéntes : 
Hic est virtus Dei, quæ vocátur magna. 
11 Attendébant autem eum, propter quod 
multo témpore mágiis suis dementásset 
eos. 1? Cum vero credidissent Philíppo 
evangelizánti de regno Dei, in nómine 
Jesu Christi baptizabántur viri ac mulíe- 
res. !? Tunc Simon et ipse crédidit : et 
cum baptizátus esset, adhaerébat Philippo. 


10. GSLTHO+ zaisufvz (a. uey.). 
12. LT* «e. 


59. (G. 60). La fin du verset figure dans le grec au 
commencement du verset suivant. 


VIII. 4. De Dieu n’est pas dans le grec. 

1-9. Le grec rattache le verset 8 au verset 7 et donne, 
comme verset 8, le commencement du verset 9. 

9. Qui auparavant avait exercé la magie Grec : « se 
irouvait déjà dans la ville, exercant la magie ». 

10. L'écoutaient. Grec : « s’attachaient à lui ». 

12. Grec : « mais lorsqu'ils eurent cru à Philippe 
qui leur anponcait ce qui concerne le royaume de 
Dieu etle nom de Jésus-Christ, ils furent baptisés, 
hommes et femmes ». 


Actes, VII, 58— VIII, 13. 
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I. L'Église en Judée (I-XKL). — 2 (a). En Samarie (VIII, 4-40). 


Lue. 4, 29, 


lapidaient; et les témoins déposè- L* po 


A : ` Lev. 21, 14. 
rent leurs vêtements aux pieds d'un jr? 


jeune homme nommé Saul. ?8 Et 46,18 
l idai l i T Act. 22, 20 ; 
ils lapidaient Etienne qui priait et 422; 


: = . 1 A a 19. 
disait : « Seigneur Jésus, recevez ,,, 


23, 46. 

1 39 1 PE 1 A Ps.30, 6. 

mon esprit ». Puis s'étant mis à paeas, Si. 
genoux, il eria d'une voix forte : Mat. 5, as. 


Luc. 6, 27. 


« Seigneur, ne leur imputez point ce 1 Thes. i, 14. 
péché ». Et lorsqu'il eut dit cela, il Soa sa. 
s'endormit dans le Seigneur. Or Saul 

était consentant de sa mort. 

VEIK. ' Or il s'éleva en ce temps- nispersi 
là une grande persécution contre ADM, ; 
l'Église qui était à Jérusalem, ettous, "32 . 
excepté les apôtres, furent dispersés 
dans les régions de la Judée et de la 
Samarie. * Des hommes craignant Ati S, 
Dieu ensevelirent Etienne, et firent 4.25 
ses funérailles avec un grand deuil. 15975591; 
3 Cependant Saul ravageait l'Egli ide 

p e 811S6, Gal. 1, 13-14. 
entrant dans les maisons; et entraí- 
nant des hommes et des femmes, il 
les jetait en prison. 

* Et ceux donc qui avaient été dis- Lf 
persés, passaient d'un lieu dans un rrædieatio 


et signa. 


autre, en annonçant la parole de Dieu. 4119 


5 Or Philippe étant descendu dans la 4«.65:1,5. 


ville de Samarie, leur préchait le 
Christ. © Et la foule était attentive à act. 16, 14. 


4, 40-42, 


ce qui était dit par Philippe, l'écou- Mare. 16, 17. 


tant unanimement, et voyant les mi- 

racles qu'il faisait. 7 Car des esprits 

impurs sortaient d'un grand nombre 

de possédés en jetant de grands cris. 

8 Et beaucoup de paralytiques et de Joa. 4, 40-42. 

boiteux furent guéris. ? Il y eut done act. 15, 6; 

une grande joie dans cette ville. — ^ ^^^ 
Or un certain homme, du nom de Conversio 

Simon, qui auparavant avait exercé ico: 237i. 

la magie dans la ville, séduisait le ^^ ^ 

peuple de Samarie, se disant étre 

quelqu'un de grand; '^et tous, du 

plus petit jusqu'au plus grand, l'écou- 

taient, disant : « Celui-ciestla grande 

vertu de Dieu ». tt lls s'attachaient à 

lui, parce que, depuis longtemps, il 

leur avait troublé l'esprit par ses en- 

chantements. !? Mais, quand ils 

eurent cru à Philippe, qui leur annon- , ^75 5. 

çait la parole de Dieu, ils furent 

baptisés, hommes et femmes, au 

nom de Jésus-Christ. '? Alors Simon 

lui-même crut aussi, et lorsqu'il eut soa. 2, 2s. 

été baptisé, il s'attachait à Philippe. 


Act. 5, 16; 
16, 19.3, 7; 
14, 8. 


lieux montre en effet que le premier diacre a dü 
consommer son martyre au nord de Jérusalem. 
— Saul de Tarse, qui devint depuis l'apótre saint 
Paul. 


VIII. 2. Avec un grand deuil, avec toute la pompe 
en usage alors, ce qui était uu grand acte de cou- 
rage en cette période de persécutions. 

3. Entrainant, prenant comme des malfaiteurs. 


2» L'Eglise hors de Jérusalem, VIII, 4- XII. 
4) L'Eglise en Samarie, VIII, 4-40. 

5. Philippe. Voir plus haut la note sur vi, 5. — 
Dans la ville de Samarie, ville de la tribu 
d'Éphraim fondée par le roi d'Israél Amri, qui en 
fit sa capitale. Elle donna plus tard son nom au 
pays de Samarie et aux Samaritains. Détruite par 
les Assyriens en 721 avant J.-C., rebâtie et de 
nouveau renversée par Jean Hyrcan, elle fut en- 
core relevée de ses ruines et l'empereur Auguste 
la donna à Hérode le Grand qui l'appela Sébaste 
(ou Auguste) en l'honneur de son bienfaiteur. 
C'est aujourd'hui un village sans importance ap- 
pelé Sébastiéli. 

9. Simon le magicien, né à Gitton dans la Sa- 
marie. « Le premier crime de Simon fut de vou- 
loir acheter lépiscopat, de prétendre tratiquer 
des dons de Dieu, et faire servir à ses intéréts 
les pouvoirs surnaturels que Dieu confère à ses 
ministres pour le salut des àmes. Loin de l'as- 
socier aux Apótres, saint Pierre donna à ses suc- 
cesseurs l'exemple de la sévérité dont ils de- 
vaient user contre le trafic des choses saintes, 
en retranchant ce fourbe ambitieux de la société 
des fidéles et en le menacant du sort le plus fu- 
neste; mais ni cette menace, ni cette peine ne 
purent le ramener. — Opposé en tout à Simon 
Pierre, Simon de Samarie se mit bientót à dogma- 
tiser et devint le premier des hérésiarques. Saint 
Justin, qui était dela méme ville que lui et qui 
devait connaitre son histoire, nous apprend plu- 
sieurs particularités de sa vie et de sa doctrine. 
Ce séducteur se posait en antagoniste du Messie 
et s’attribuait à lui-même la divinité. Il opérait 
des prodiges au moyen de la magie. Il publiait, 
sous le titre d’'Exposition, un livre qui contenait 
le germe des rêveries gnostiques, cette généalo- 
gie d’Éons, descendant d'un principe unique et 
subordonnés les uns aux autres, jusqu'au der- 
nier qui est le monde. Pour la morale il ne re- 
connaissait aucune distinction de vice et de vertu, 
et ne voyait de vérité ni de perfection que dans 
ia gnose qu'il opposait à la foi. Mettant d'ailleurs 
sa conduite en harmonie avec ses principes, il 
vivait d'une maniere fort répréhensible. Sa secte 
se perpétua jusqu'au cinquième siècle. La décou- 
verte des Philosophumena a confirmé ce que 
saint Justin et saint Irénée nous apprennent de 
ses caractères et de son importance. Simon fut, 
aux yeux des premiers fideles, comme l'hérésie 
personnifiée , le type et le père de tous les héré- 
siarques ». (L. Bacuez). 

10. Est la grande vertu ;littéralement, la vertu 
qui est appelée grande. Nous avons déjà fait re- 
marquer qu'en hébreu l'expression étre appelé 
signifie aussi simplement étre (Glaire). 
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Actus, VIII, 14-28. 


I. Ecclesia apud Jud:eos (E- XII). — 2° (a). In Samaria (VIII, 4-40). 


To Diinnw Jewçwr rs oņnusia xai Óvvd- 
uec ueyaloc yurouérac £&ororo. 

14^ dxovcarreg dE ot ev "TegoooAsuotg and- 
OT0A0L, ÜzL dsdeztot n Duudosia tov AÓyov 
TOU Feot, GTÉOTELLUY 1006 GUrovc rov IIg- 
vgor xoi Torri, d oTiveg xarafiivrsc 79 0c- 
VEUT O HEO GÜTWY, nog aßwor AVEUqUU 
dyvor. ML yag nv èm ovderi avTOv 
ÉMTERTUXOS, uovov dE Pefantiouévo Ürno- 
yov siç 10 0vouo Tov xvotov Incoù). 17 Tote 
ezmetidovr TOG xsigoc ÈT’ oUTovVG, xal Edu- 
Bavoy zvsoue dyor. 

2 Oscocusvoc dè o Zi ót a TAS 
emi os TOY ZELQWY TØV &7:0010A«Y dido- 
TOLTO HYEUUG TO GyLOY, TNQOGIVEyHEV Gv roic 
Xgpeoca, di Aéyan Zors xoi Tv Esov- 
oluv TOUTY, iva o EAV éniQv) Tac yelong, 
Aag aveva ayiov. 20 IHérooc dE sine 
1006 attor To Goyvgi0v oov o/v col siy 
eic v zt9À& Gv, ÜTL rav wEV TOÙ Jeov £vó- 
Lucas dia yonudtwr 274090. — 2! Ovx dori 
Got pegic odè 427006 ÈV TO A070 TOUT 
à y&Q xuodiu Gov ovx £oviv etela è rwnov 
rov Jtov. °? Merarónoorv oùr no tic 
XUXLUG OOV TGUTaG, zal JERTNTL TOÙ Otov, 
sí dou GqsOnosro( do À ènirora tyg zag- 
dius oov. ?? Elc yag yoinv notas xal ovv- 
oropan adixiac 090 GE Ovro. ?? "fnozoiüsic 
dè c Ziguor ELLE Aenonre v UplG ÜTÉO ELLOU 
ngoc TOV xvgiov, 07zttc uv éne9Q ÈT ud 
Qv eigyrute. 

25 Ot uèv oùr Óieuoorvodusvor zui ha- 
Anouvtes tov Àóyov ToÙ xvgiov Un£oroswar 
siç Tegovouliju, molid te zwuag vor Xa- 
uaparwr  süqyysitouvro. | ?97"/»»shog dè 
xvgiov éA4À5os noos Diinnror, A£ycv: Avd- 
orqJi xci nogsvov zat uEOmUPoiuy ni 
vuv 000v cav xeoro[jvovoar dno soov- 
oaÀnp sig Talar. Aty $oxiv Eomuos. 
UC dvaotáç &mogeUÀ« xal idov, dvo 
AùDIOY, sUvov yoc, duvdornc Kovódzzs TS 
BaciMoonc Aidiónwr, ôç 9v éni nuns Ui 
VECNE UÜTNG' 9c Oxide "90r vi Our sic 
JsoovooAgu, ?5zv vs Ünooroëqur xol za- 


13. GKS: dur. x. onu. ueydia qywoutva. 
14. E: moos avror. BD: "Iocvyr. 

16. LTO: Ov9zzrv. 

17. LT: &vezí3eoav. 

18. GSLTH: Twr. 

19. Dt n.) zegoxciovr xoi. 

21. G?LT: £&vevz:. 

22. NABCDELT: 7. xvots. 

24. D+ (p. aire) moos avrovs. 


Videns étiam signa et virtütes máximas 
fieri, stupens admirabátur. 

14 Cum autem audissent apóstoli, qui 
erant Jerosólymis, quod recepísset Sa- 
maria verbum Dei, misérunt ad eos Pe- 
trum et Joánnem. 1* Qui cum venissent, 
oravérunt pro ipsis ut accíperent Spiri- 
tum sanctum : © nondum enim in quem- 
quam illórum vénerat, sed baptizáti tan- 
ium erant in nómine Dómini Jesu. 
17 Tunc imponébant manus super illos, 
et accipiébant Spíritum sanctum. 

18 Cum vidisset autem Simon, quia 
per impositionem manus apostolórum 
darétur Spíritus sanctus, óbtulit eis pe- 
cüniam, !'? dicens : Date et mihi hane 
potestátem, ut cuicümque imposüero 
manus, accipiat Spiritum sanctum. Pe- 
irus autem dixit ad eum : ?? Pecünia tua 
tecum sitin perditiónem : quóniam do- 
num Dei existimásti pecünia possidéri. 
21 Non est tibi pars, neque sors in ser- 
móne isto : cor enim tuum non est rectum 
coram Deo. *? Pœniténtiam itaque age 
ab hac nequítia tua : et roga Deum, si 
forte remittátur tibi hac cogitátio cordis 
tui. ?? In felle enim amaritüdinis. et obli- 
gatione iniquitátis vídeo te esse. ?* Re- 
spondens autem Simon, dixit: Precámini 
vos pro me ad Dóminum, ut nihil véniat 
super me horum quæ dixistis. 

25 Et illi. quidem testificáti et locüti 
verbum Dómini, redibant Jerosólymam, 
et multis regiónibus Samaritanórum 
evangelizábant. *" Angelus autem Dó- 
mini locütus est ad Philippum, dicens : 
Surge, et vade contra meridiánum, ad 
viam quas descéndit ab Jerúsalem in 
Gazam : hec est desérta. ?7 Et surgens 
äbiit. Et ecce vir Æthiops, eunüchus, 
potens Candácis reginæ Æthiopum, qui 
erat super omnes gazas ejus, vénerat ado- 
ráre in Jerúsalem : ?3 et revertebátur se- 


29 


. LT: vréoroepor eg "Teooo. Cl : evyyyeli- 


Corto. 
26. L: zrogevOori.. Al.: tirs. 
27. L'T* (pr) z259 a E 

28. T: dé et (* utroq. x). 


13. Et admirait west pas dans le grec. 

16. Ce verset figure dans le grec entre parentheses. 

19. Mais Pierre lui dit est rattaché dans le grec au 
verset suivant. 


Actes, VIII, 


14-28. 567 


I. L'Église en Judée (I-XII). — 2° (a). En Samarie CVIII, 4-40). 


Mais voyant qu'il se faisait des pro- 
diges et de grands miracles, il s'é- 
tonnait et admirait. 

!5^ Or lorsque les apôtres, qui 
étaient à Jérusalem, eurent appris 
que Samarie avait recu la parole de 
Dieu, ils leur envoyèrent Pierre et ,, ,, 44; 
Jean, !? qui étant venus, prierent 5*9? 
pour eux, afin qu'ils reçussent 
l'Esprit-Saint; ‘ë car il n’était encore 


Imposi- 
tione 
manuum 
datur 
Spiritus. 


IR a 5. 
descendu sur aucun d'eux, mais ils 
avaient seulement été baptisés au , 

ct. 6, 6; 


nom du Seigneur Jésus. 


cevaient l'Esprit-Saint. 

13 Or Simon, voyant que, par l'im- 
position des 
l Esprit-Saint était donné, 


Quod 
. A pretio 
mains des apôtres, petentem 


Petrus 


i leur Simonem 


increpat. 


offrit de l'argent, '? disant : « Don- ieg. 5,20-23. 


nez-moi aussi ce pouvoir, que tous 

ceux à qui j'imposerai les mains re- 
coivent l'Esprit-Saint ». Mais Pierre 

lui dit : 20° « Que ton argent soit avec wat. 10, 8. 
toi en perdition, parce que tu as 

estimé que le don de Dieu peut s'ac- 

quérir avec de largent. ^ Il n'ya grim 
pour toi ni part ni sort en ceci; j 
ton cœur n'est pas droit devant Dieu. 


?? Fais done pénitence de cette mé- ? Tim. 2, 2. 


m. à, 15. 


: l l 2 = Deut. 29, 18. 
chanceté, et prie Dieu qu'il te par WO 


donne, s'il est possible, cette pensée Col $ 11. 


9 . o Jac. 3, 6. 
de ton cœur. ?? Car je vois que tu es L«e 3 2. 


Mat. 12, 45. 


dans un fiel d'amertume et dans des Dade D ee 


a je o OH 24 Q H 
liens d'iniquité ». ** Simon, répon- 3,52, 


dant, dit : « Priez vous-mêmes le; p? 7. 
Seigneur pour m afin quil ne F4. 
m'arrive rien de ce que vous avez?M*h? 17 


dit ». 

?» Et eux, aprés avoir rendu té- 
moignage et préché la parole du 
Seigneur, revenaient à Jérusalem, et 
évangélisaient beaucoup de contrées 
des Samaritains. ?* Cependant un 
ange du Seigneur parla à Philippe, 
disant : « Léve-toi et va vers le Midi, 
sur le chemin qui descend de Jérusa- 
lem à Gaza : celle qui est déserte ». 
?' Et, se levant, il partit. Et voilà 
qu'un Ethiopien, eunuque, puissant 
auprès de Candace, reine d'Ethiopie, 


Eunucho 
Isaiam 
legenti 

obvius fit 
Philippus. 


Soph. 2, 4. 
Jud. 16, 1. 
Gen. 10, 19. 


Soph. 3, 10. 
Deut. 23, 1. 
3 Reg. 5, 11. 
Joa. 12, 20. 
Mat. 19, 12. 


et préposé sur tous ses trésors, était 
venu adorer à Jérusalem, ?? et s'en 


17 iJe 13, 8; 10, 44. 
Alors ils 1,55 mU 


leur imposaient les mains et ils re- ^" ?7 !* 


2 Esdr. 2, 20. 
COE 4 Reg. 20, 3. 


.” 9 Mach. 2, 23. 


14. Samarie avait recu la parole de Dieu, par 
l'effet de la persécution qui avait dispersé les fi- 
deles. « Stulti Judæi, quando illos de Hieroso- 
Iymis fugabant, carbones ignis in sylvam mitte- 
bant ». Saint Augustin, Serm. CCCXVI, 4. « Hoc 
modo Samaria verbum recepit; hoc modo obiter 
in via salus Eunuchi a Philippo conficitur ». Saint 
Grégoire de Nysse, De S. Stephano. 


16. Au nom du Seigneur Jésus. Ils avaient seu- 
lement recu le baptême institué par Notre-Seí- 
gneur; ils n'avaient pas encore reçu le sacre- 
ment de confirmation. 


48. Il leur offrit de l'argent. C'est pour cela 
qu'on appelle simoniaques ceux qui achètent ou 
vendent à prix d'argent les choses spirituelles. 


93. Fiel d'amertume, c'est-à-dire fiel trés amer, 
symbole d'une malice insigne. 


. 96. Gaza. Pour se rendre de Jérusalem en 
Égypte et en Éthiopie, on passait par Gaza, an- 
cienne ville philistine, située à la frontiére sud- 
ouest de la Palestine, à onze milles de Jérusalem ; 
une des routes qui y conduisait passait par Hé- 
bron et le désert situé à l'ouest de cette ville. 
91. L'eunuque de la reine d’Éthiopie n'était pas 
étranger à la religion juive; autrement Corneille 
n'aurait pas été le premier Gentil baptisé; c'était 
ou un Israélite d'origine, ou un prosélyte venu... 
à Jérusalem pour adorer le vrai Dieu, et prendre 
part aux solennités de son culte. On croit qu'il 
devint l'Apótre de l’Éthiopie et qu'il prépara ses 
compatriotes à embrasser le christianisme. Quant 
à la voix qui se fait entendre à Philippe, aux 
lumières surnaturelles qui éclairent le prosélyte, 
à la promptitude avec laquelle l'Évangéliste lui 
confere le baptéme, à la disparition subite de 
celui-ci et aux consolations dont l’âme du néo- 
phyte est remplie, on peut voir dans l'histoire des 
saintsune multitude de faits analogues. (L. Bacuez). 
— Candace. Ce nom ou ce titre était porté par 
toutes les reines qui gouvernaient la partie de 
lÉthiopie dont la capitale était Napata, comme 
celui de Ptolémée était porté par tous les rois 
grecs d'Égypte. Eusèbe raconte que le trésorier 
éthiopien converti par saint Philippe précha à son 
retour le christianisme en Éthiopie. — L'Ethiopie 
s'étendait alors dans la vallée du Nil, vers le sud. 
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Actus, VIII, 29 —IX, 2. 


WV. Ecclesia apud Judæos (E-XIN). — 2° (6). Pauli conversio (IX, 1-30). 


Onusvoc nè vo) ÓGouerog «)voU xai dve- 
yiveoxe tov mpogruzv Hoatav, 7? Eins dè 
TO TIVEUpUO To Gunn [IoocelTe xoi xoh- 
Mj TW ager VOULU E Ioocógoqealv 
dè 0 Dilunnoc | k0vGEY QUT OÙ «van wc nov- 
TOG TOV AQOPA TA "Hoctav, xoi siney 
doc y& yivaoxeiç 7 (Ya yt ones ; 31 0) dé 
sns [loc ydo &v dvvaiunr, dv un ti 
d0ny107 UE; HOQEAGIETE te vOv Dilinnov 
dvaßávro 20H60 ovv a)rQ. H dè 
TEQLO yj THG youqe, jv dveyivwoxev, LI 
atty c ngopaTov È enè .Oeayrv 5497, xai 
dc duvoç ÉVUYTLOY TOU xeigovroc avrov 
& voc, OÙTWG. oÙx «voL yet TO otopa GU- 
rot. 9'Éy v5 von&avdos ÙT rw 201016 
ŒUTOU Too vuv ÔÈ yevedv «UrOU vig diN- 
ynosroi; TL atgETæL QNO TAG YÀG Å CUT 
Au 
GÜT OÙ. 
TAnoxgideic dè d sévouyos To Dı- 
Ainnw sins Aéouui cov, zsgi rivog o 
AQOGNTNS REYEL TOUTO; 7ttQl EUUTOÙ 7] TEQù 
£végov tivoç; ?? Avolgaç dè 0. Dilinnoc to 
oro «rov xal &o5ausvog nO TNs yoa- 
phs TG TTG, eünyyeMouro «v: tov '"I- 
cov», 39 L2 dE énogsvovro ZATO vov 006», 
Jho ENL TL 50v, xai pov 0 EUVOUY0G 
Io wo" TL X(ÀUSL UE Bartio dre ; 
37 Hire dè o Dilunnoc Et morevsic € dm 
TG xagdiac, £&ovw. — VdnoxgiOsig dÈ sine 
llorsvo tov viov toù 2&ov sire, vOv In- 
cour Xgioróv. ?? Kai ixéAevos ovQvou TO 
doua, xat xatéßņoav ŒUUTEOO tig TO 
v0uQ, ð te Dilinnoc xoi d evrodyoc, «cl 
éBantioey avtov. ?*'Ore dè dvéBnour Ex 
TOÙ Üdorroc, Aveva xvgiov jjonuce tov i- 
Aunnov, xal ovx sidev aŬtov OURETL 0 &UvOU- 
Xoc' énogsvsro yag trjv 000v aŬtoù yaigwv. 
28 Piunnoc dé Evosdn ei Awtor, xal 
dusg xóuevos eunyyeičeto TOG NOREL HUOUG, 
wç roù £AO &v LOL eic Kouotigeur. 
WX. O dé Savioc iti éunvécv dnagc xoi 
ovov sig roUc uaFyraç TOÙ xvgiov, ztooc- 
cA TO (ieget ML nag GUTOU 
émoToAdc siç lapagudy "t9 0c Tas guvayw- 
yés, óntc dv vwac stoy vc 0007 0 üvtac, 
&vÓgoc te xol yvvoixac, ÓsÓsu£vovc Gy 
. T: dvoyweoxov (L: éveyivwonér Te). 
. H: docye. 
. NBCET: od7yyoe. 
32. T: xecgavroc. 
LT?* (pes aùr. et òè. 
. B* rouro. 33. E* o 
37. NABCXGSLT[KHO]* 


(qui habent [E X] 
valde variant). 40. NAET?: 


Kacag tay. 


dens super currum suum, legénsque 
Isaiam prophétam. ?? Dixit autem Spíri- 
tus Philippo : Accéde, et adjünge te ad 
currum istum. 3° Accürrens autem Phi- 
lippus, audívit eum legéntem Isaiam 
prophétam, et dixit : Putásne intélligis 
quz legis? 3! Qui ait : Et quómodo pos- 
sum, si non áliquis osténderit mihi ? Ro- 
gavitque Philippum ut ascénderet, et 
sedéret secum. ?? Locus autem scriptürze 
quam legébat, erat hic : Tanquam ovis 
ad occisiónem ductus est : et sicut agnus 
coram tondénte se, sine voce, sic non 
apéruit os suum. ?? [n humilitáte judi- 
cium ejus sublátum est. Generatiónem 
ejus quis enarrábit, quóniam tollétur de 
terra vita ejus? 


3! Respóndens autem  eunüchus Phi- 
líppo, dixit : Obsecro te, de quo pro- 
phéta dicit hoc? de se, an de álio áliquo? 
35 Apériens autem Philíppus os suum, 
et incipiens a scriptüra ista, evangelizá- 
vit illi Jesum. ?* Et dum irent per viam, 
venérunt ad quamdam aquam : et ait 
eunüchus : Ecce aqua, quid próhibet me 
baptizári? 3" Dixit autem Philíppus : Si 
credis ex toto corde, licet. Et respóndens 
ait : Credo Fílium Dei esse Jesum Chris- 
tum.?5 Et jussit stare currum : et de- 
scendérunt utérque in aquam, Phiiíppus 
et eunüchus, et baptizávit eum. 3° Cum 
autem ascendíssent de aqua, Spíritus 
Dómini rápuit Philíppum, et ámplius non 
vidit eum eunüchus. Ibat autem per viam 
suam gaudens. +° Philippus autem invén- 
tus est in Azóto, et pertránsiens evange- 
lizábat civitátibus cunctis, donec veníret 
Cæsaréam. 


EX. ' Saulus autem adhuc spirans 
minárum et cædis in discípulos Dómini, 
accéssit ad príncipem sacerdétum, ? et 
pétiit ab eo epistolas in Damáscum ad sy- 
nagógas : ut si quos invenísset hujus vie 
viros, ac mulieres, vinctos perdüceret in 


1. NAET: évrréwr. 2. N: mor. map” avr. 
NET*: dyrivas. NAT?: óvrac týs odov. 
31. Ne me l'explique. Grec littéralement : « ne me 


sert de guide ». 
33. Dans l'humiliation. Grec : 
tion ». 


« dans son humilia- 


Actes, VIII, 29 — IX, 2. 
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I. L'Eglise en Judée (E- XIN). — 2 (6). Conversion de saint Paul (IX, 1-30). 


retournait, assis sur son char, et li- 


sant le prophète Isaïe. ?? Alors Wi 


l'Esprit dit à Philippe : « Approche, 
et tiens-toi contre ce char ». ?? Et 
Philippe, accourant, entendit l'eunu- 
que qui lisait le prophéte Isaie, et lui 
dit : « Crois-tu comprendre ce que 
tu lis? » 3' Il répondit : « Et comment 
le pourrai-je, si quelqu'un ne me 
l'explique? » Et il pria Philippe de 
monter et de s'asseoir prés de lui. 
? Or le passage de l'Écriture qu'il 
lisait était celui-ci : « Comme une 
brebis, il a été mené à la boucherie; 


et comme un agneau sans voix de- 4c 10, 19. 


vant celui qui le tond, ainsi il n'a 
pas ouvert la bouche. ?? Dans l'hu- 
miliation, son jugement a été aboli; 
qui racontera sa génération, puisque 
sa vie sera retranchée de la terre? » 

** Or, répondant à Philippe, 
l'eunuque dit: « De qui, je te prie, 
le prophéte dit-il cela? Est-ce de lui, 
ou de quelque autre? » ?? Alors 
Philippe, ouvrant la bouche, et com- 
mencant par cet endroit de l'Ecri- 


1 


1 


Act, 2, 4. 
Is. 53, 7. 


Luc. 23, 28-31. 


Joa. 1, 29. 


Jer. 11, 19. 


Ps. 31, 14. 
Pet. 2, 6, 23. 


Is. 53, 8. 


Eunuchus 


credens 
baptiza- 


tur. 


Mat. 9,2, 


Eph. 6, 19. 


Cor. 15, 3. 


ture, lui annonça Jésus. 36 Et comme act. 11, 20 ; 
10, 17. 


ils allaient par le chemin, ils rencon- 
trérent de l'eau; et l'eunuque dit : 
« Voilà de l'eau; qui empéche que je 
ne sois baptisé? » ?" Philippe dit : 
« Si tu crois de tout ton cœur, cela, 
se peut ». Et, répondant, il dit : « Je 
crois que Jésus-Christ est le Fils de 
Dieu ». 38 Et il fit arrêter le char;, 
alors, tous deux, Philippe et l'eunu- 
que, descendirent dans l'eau, et il le 
baptisa. % Lorsqu'ils furent remontés 
de l'eau, l'Esprit du Seigneur enleva 
Philippe, et l'eunuque ne le vit plus. 
Mais il continuait son chemin, plein 
de joie. *? Pour Philippe, il se trouva 
dans Azot et il évangélisait en pas- 
sant toutes les villes, jusqu'à ce qu'il 
vint à Césarée. 


e Marc. 16, 16. 


At, Wh Ai 

Joa, 6, 69; 
llus Sh RE 
1 Cor. 4, 15. 


Mat. 3, 16. 
Reg. 15, 12. 


4 Reg. 2, 16, 
Dan. 14, 35. 


Jos, 13, 2. 
Y iens o Hs 


Act.9,32 ; 21,8. 


IX. ! Cependant Saul, respirant seat. 
encore menaces et meurtre contre ea De 


les disciples du Seigneur, vint auprés 
du prince des prétres,? et lui de- 
manda des lettres pour les synago-' 
gues de Damas, afin que, s'il y trou- 
vait des hommes et des femmes de 
cette voie, il les conduisit enchainés 


2 Cor. 


ct. 8, 3; 26, 
9-11; 22, 4. 
2 12, 5. 
35; 
1 


Act. 1 ; 
14, 


9,9, 


Char éthiopien (Y. 29). (Thèbes. D'après Wilkinsor). 


32-33. Citation littérale d’après les Septante 
d'Isaie, Lur, 7-8. 


37. Si tu crois. Saint Philippe demande au néo- 
phyte un acte de foi sincère et complet, et celui- 
ci dit expressément qu’il croit à la divinité de 
Jésus-Christ ou à son titre de Fils de Dieu aussi 
bien qu'à sa dignité de Rédempteur. 

40. Azot, une des cinq principales villes philis- 
tines, entre Ascalon et Jamnia, non loin de la Mé- 
diterranée, aujourd'hui petit village, appelé Esdüd. 
— Césarée. Voir plus loin la note sur 1x, 30. 


b) Conversion de saint Paul, 1X, 1-30. 


IX. 9. « Damas, à une soixantaine de lieues 
N.-E. de Jérusalem, avait été soumise par Pom- 
pée et était peut-être encore sous la domination 
romaine, au moment de la conversion de saint 
Paul ; mais bientót apres, elle tomba au pouvoir 
d'Arétas, roi d'Arabie, ainsi que le prouve une 
monnaie de cette ville, au type de ce prince. 
Comme la plupart des grandes cités de l'Asie Mi- 
neure et de l'empire, elle renfermait une nom- 
breuse colonie juive, qui habitait un quartier à 
part, et avait non seulement des assemblées reli- 
gieuses, mais ses lois, ses magistrats et sa jus- 
tice propres : priviléges dont les Juifs jouissent 
encore en plusieurs villes mahométanes. 
Le grand prêtre de Jérusalem exerçait sur eux 
son autorité, en matière civile aussi bien que re- 
ligieuse. C’est dans leurs rangs que se trouvaient 
ces nouveaux chrétiens, dont Saul prétendait châ- 
tier l'apostasie; et peut-être quelques fidèles de 
Jérusalem étaient-ils venus y chercher un asile. 
L’endroit où le persécuteur fut terrassé et où il se 
soumit au divin Maitre, se trouve à cinq cents pas 
de la ville. Saint Augustin dit qu'il est bien connu 
et qu'on le montre aux voyageurs. Les chrétiens 
s’y rendent en procession chaque année, le 
25 janvier. La rue droite traverse encore la ville 
dans toute sa longueur ». (L. Bacuez). — Tous les 
voyageurs vantent à l'envi la beauté de Damas. 
« Je comprends, dit Lamartine, que les traditions 
arabes placent à Damas le site du paradis perdu : 
aucun lieu de la terre ne rappelle mieux l’Éden. 
La vaste et féconde plaine, les sept rameaux du 
fleuve bleu qui l’arrosent, l'encadremeut majes- 
tueux des montagnes, les laes éblouissants qui 
réfléchissent le ciel sur la terre, la perfection du 
climat, tout indique au moins que Damas a étéune 
des premiéres villes báties par les enfants des 
hommes... Tant que la terre portera des empires, 
Damas sera une grande ville ». — De cette voie. 
Le mot voie est pris ici figurément, comme sou- 
vent ailleurs dans l'Ecriture, pour conduite, pro- 

| fession, religion, secte, doctrine. 
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— V (b). Pauli conversio (IX, 


Actus, IX, 3-17. 


I. Ecclesia apud Judæos (I-XII). 


1-30). 


~ / 
sic JsgovoeAqu.  ?'Erv dè Two mogsvsoQdut 
&yévevo avtov éyyitew t) Zeuooxo, xoi 
&Eolqwac nsgiéoroeyev aUvOv quc QNO v0U 
ovQavov, Axat zs00v émi TV YyQv Trovo 
pwviv léyovour GTD Zuov?, Xaov, TL UE 
duvxac; ? Eins dé ‘Tic &, HÜQLE ; O dé 
#voioc einer "Eyo siuu ‘Incoùç öv ov duw- 
xig" OXÀN0OY GOL mooc XÉVTOU Aoxriistv. 
6 Tosuwv te xoi dJaufior eine Koos, 
, L di \ € 7, \ 
Ti ue Jehac noooit; Kai 0 xvproc moog 
a)róv Avaotmdt xoi stcsAOs siç vv nd- 
lv, xal Lund roETui oot, TL OE DET rouebr. 
TO dè Gvdges 0t cuvodedorrss GUI etot- 
HELOUY EVVEOL, GXOVOYTEG UÈV TÅG PWVIS, 
undeva dE Jewgoovvreg. 
€ ^v ^w ^ 

S’Hyéodn dé ó Iuvhoç dno tg ym 
2 J A ~ 2 on 2 Msi 2 J 
&v&Qyu£vav JE rov 0g Faluwv avtov, ovdsva 
p ^ 
&fAsns, yaouywyotrtes dE avtov siçyyayov 
> A nor 9K s S COND ~ M 
sic Auuacx0v. cl DV zusQuc TO uu 
gis xal oùz EpuyEy OUOË Ene. 

9? Hy dé tic podus € év apa dvo- 
LOTIL Avavias, xai sims TO0G QÜTOV o zú- 
qoç &v Ooauat Avaviæ. “O fè sixev 
"Ióov evu , Ld 4 ‘O dè $ / M LE 

YU, XUQt&. È AVOLOS T00G QÙ 
1 0 ` , 3 5 À cr ` 
tov’ Zfvaotcc nogev dre Ent Tv UNY vov 
MER eb8 iav, zat Covzoor £v oixic 
Jovóa ud dréuurt, Togoa (QoU yag 
7ztQoceV yestai '? xol. siósv èv doauatı &vdoa 
2 /4 x 2 , 5 ^ , A 5 J 
ovouutr Avaviav sigei.Jorro xoi énidévra 
2 Ga w Li ^ 
QUTU YETU, OT «vapizun. = Anszoidn 
` CX , , A ew 
dé 0 Avuvrias Kvgus, axnrou dno zoÀAov 
TEQÙ TOÙ &vÓQOc TOUTOV, 00€ xcxG imo(5os 
roic &ytoic oov èv ‘Isoovouimu rai wde 
o « ^w Vw 
cyst EEOVOIUY nage twv coyisoscv, Ónoot 
HÜYTUG TOUG smixakovuevov TO 0ÜVOuX OOV. 
'* Eine dé zo0c ator O zvgros Iog&iov, 
ÔTL OxsUoc éxAoygc pot gorirv OÙTOS, TOT 
Baotaou to voud uov évwnior ié9vov 
xal BooiAécv, vtov te JogogA. 1° Eyw yao 
tæ m c ~w ~ 
Vnodsigw «vto, 00a Ósi GUTOY VTEO ToU 
OVOUGTOG uov nasir. 
17 Annlde di Avariaç xat sigrAJsv siç 
viv oixiav, xoi md sic èm avvov tdg yelong 


3. NABCLT: Te el : £x. L: mege- 
otav. 

9s. LT* xve. sm. GRSL T[HO]* (ab Erasm. 
profecta) exige. evvóv (+ [exc. MO] did a. 
Avaorydt). 

1. LT: éveot. 
8Ótv. 

10. NABCET: zv ógdu. o xvo. 

14. L: Araeota. 


a, 
esa. 


8. NABCET* o. LT: zveoyg. el : 


Jerúsalem. ? Et cum iter fáceret, cóntigit 
ut appropinquáret Damásco : et subito 
circumfülsit eum lux de cœlo. ^ Et cadens 
in terram audivit vocem dicéntem sibi : 
Saule, Saule, quid me perséqueris? 5 Qui 
dixit: Quis es Dómine? Et ille: Ego sum 
Jesus, quem tu perséqueris : durum est 
tibi contra stímulum calcitráre. $ Et tre- 
mens ac stupens dixit : Dómine, quid me 
vis fâcere ? T Et Dóminus ad eum : Surge, 
et ingrédere civitátem, et ibi dicétur tibi 
quid te opórteat fácere. Viri autem illi, 
qui comitabántur cum eo, stabant stu- 
pefácti, audiéntes quidem vocem, némi- 
nem autem vidéntes. 

$ Surréxit autem Saulus de terra 
apertisque óculis nihil vidébat. Ad manus 
autem illum trahéntes, introduxérunt 
Damáscum.? Et erat ibi tribus diébus 
non videns, et non manducávit, neque 
bibit. 

t0 Erat autem quidam discipulus Da- 
másci, nómine Ananías : et dixit ad 
illum in visu Dóminus : Ananía. At ille 
ait : Ecce ego, Dómine. '' Et Dóminus 
ad eum : Surge, et vade in vicum qui vo- 
cátur Rectus : et quere in domo Jude 
Saulum nómine Tarsénsem : ecce enim 
orat. !? (Et vidit virum Ananíam nómine, 
introeüntem, et imponéntem sibi manus 
ut visum recipiat). ‘* Respóndit autem 
Ananías : Dómine, audívi a multis de viro 
hoc, quanta mala fécerit sanctis tuis in 
Jerúsalem : !* et hic habet potestátem a 
principibus sacerdótum alligándi omnes 
qui invocant nomen tuum. !? Dixit autem 
ad eum Dóminus : Vade, quóniam vas 
electiónis est mihi iste, ut portet nomen 
meum coram géntibus et régibus, et filiis 
Israel. '5 Ego enim osténdam illi quanta 
opórteat eum pro nómine meo pati. 

17 Et ábiit Ananias, et introivit in do- 
mum, et impónens ei manus, dixit : Saule 


192 D E èv ogu.) : T. yetoas. 
Tos LT 780a. 
45. LT: vo» 9v. te x. Bao. 


16. JD Mich. : vrédeËe. 


IX. 7. Le commencement du verset est rattaché 
dans le grec au verset 6. 

19. Le grec ne porte pas de parenthèses. 

17 Jésus, qui t'a apparu dans le chemin par ov tu 
venais figure dans le grec entre parenthèses. 


Actes, IX, 


3-17. 574 


LE L'Église en Judée (I-XHI). — 2^ (5). Conversion de saint Paul (IX, 1-30). 


à Jérusalem. ? Comme il était en ^*57* ? 5: 
chemin, et qu'il approchait de Da- 

mas, tout à coup une lumière du ciel 

brilla autour de lui. * Et, tombant à Matz, 40-13. 
terre, il entendit une voix qui lui di- 1 Cor. 5, 12; 
sait : « Saul, Saul, pourquoi me per- `` 
sécutes-tu? » ? Il dit : « Qui êtes- 
vous, Seigneur? » Et le Seigneur : 
« Je suis Jésus que tu persécutes; il 
t'est dur de regimber contre l'aiguil- 
lon ». * Alors, tremblant et frappé de 
stupeur, il dit : « Seigneur, que vou- jr is 
lez-vous que je fasse? » * Et le Sei- act.22,0, 1: 


Act. 5, 39; 
26, 14. 
I Reg. 3, 29- 
Eccli. 35, 20. 


Act. 16, 30. 
Luc. 15, 41. 


. . . 26, 14. 

gneur lui répondit : « Lève-toi, entre Dan. 10, 7. 
dans la ville; car c'est là que te sera 
dit ce qu'il faut que tu fasses ». Orles 
hommes qui l'aecompagnaient de- 
meuraient tout étonnés, entendant 
bienla voix, mais ne voyant personne. 

8 Saul se leva done de terre, et, les Pamas 

yeux ouverts, il ne voyait rien. Ainsi, | 75. 

Dan. 10, 16. 


le conduisant par la main, ils le 
firent entrer dans Damas. ° Et il y fut? gor 224 
trois jours ne voyant point; et il ne 
but ni ne mangea. 

10 Or il y avait un certain disciple 
à Damas, du nom d'Ananie; et le 
Seigneur lui dit en vision : « Ananie ». 
Et il dit : « Me voici, Seigneur ». 
11 Et le Seigneur lui dit : « Lève-toi, 
et va dans la rue qu'on appelle 
Droite, et cherche dans la maison de 
Judas un nommé Saul de Tarse; car 
il v est en priéres ». !? (Saul vitaussi 
un homme du nom d'Ananie, entrant 
et lui imposant les mains, pour qu'il 
recouvrât la vue). '? Ananie répon- 
dit : « Seigneur, j'ai appris d'un 
grand nombre de personnes combien 
cet homme a fait de maux à vos saints 
dans Jérusalem; '* ici même, il a 
pouvoir des princes des prétres, pour 
charger de liens ceux qui invoquent 
votre nom ». '? Mais le Seigneur lui 
repartit : « Va, car cet homme m'est 
un vase d'élection, pour porter mon 
nom devant les gentils, les rois et les 
enfants d'Israël. 16 Aussi je lui mon- 
trerai combien il faut qu'il souffre 
pour mon nom ». 

17 Et Ananie alla, et il entra dans Conversus 
la maison; et lui imposant les mains, Ac: 5, v. 
il dit : « Saul mon frère, le Seigneur 


Jussa 
weiad 
Ananiam. 


Act. 10, 3. 


Act. 21, 35. 


Act. 10, 3; 
16, 9 ; 25, 8. 


Rom. 1, 7. 


AGr PAG l2 
1 Cor. 1,2. 


Rom. 9, 21; 
1, 5; 11, 1. 
Agli 28, QU 8 
26, 16 ; 27, 21; 
20, 23. 

2 Cor. 11, 23. 
Sap. 3, 6. 
2 Tim. 3, |. 
Mat. 5, 11. 


A^. Ceci semble contradictoire avec ce qui est 
dit au chap. xxir, 9. Mais cette contradiction, qui 
west qu'apparente, s'évanouit quand on considere 
qu'entendre signifie tout à la fois étre frappé d'un 
son et comprendre (Glaire). 


Monnaie de Tarse (Y. 11). Au droit : Baal de Tarse. 
Au revers : Lions se dévorant. 


4. La vue qu'on appelle Droite. « La rue Droite 
subsiste encore dans toute sa longueur; c'est la 
plus grande de la ville. Elle la traverse d'une ex- 
trémité à l'autre, d'orient en occident. Ses édifices 
de chaque cóté sont presque autant de boutiques 
ou de magasins dans lesquels sont étalées les 
plus riclies marchandises soit d'Europe, soit des 
diverses parties de l'Asie, qu'y ont apportées les 
caravanes des pélerins ». (De Géramb). — « Tarse, 
sur les bords du Cydnus, était la capitale de la 
Cilicie. C'était une ville libre, qui élisait ses ma- 
gistrats; mais il n'est pas certain qu'elle fût co- 
lonie romaine, ni qu'elle jouit du droit de mu- 
nicipe. Aussi croit-on que le titre de citoyen 
romain, acquis à saint Paul dès sa naissance, 
était un privilége de sa famille et non de sa pa- 
trie. Il est certain qu'il y avait en Asie, en par- 
ticulierà Ephése et à Sardes, des Juifs qui avaient 
recu ce titre, soit pour leurs services militaires, 
soit pour quelque autre motif. La proximité de 
la mer et le voisinage de Chypre permettaient à 
Tarse d'étendre son commerce et d'écouler les 
produits de son industrie. Ses écoles, que saint 
Paul avait pu fréquenter dans sa jeunesse, étaient 
célèbres en Orient et rivalisaient, dit-on, avec 
celles d'Athénes et d'Alexandrie ». (L. Bacuez). 

12. Saul vit aussi un homme. Pendant que le 
Seigneur faisait entendre sa voix à Ananie, il le 
montrait à Saul dans une vision. 

43. Les premiers chrétiens étaient communé- 
ment appelés saints, soit parce qu'ils avaient été 
sanctifiés par la gràce des sacrements, soit parce 
que la pureté de leurs mœurs et la sainteté de 
leur vie les rendaient dignes de cette glorieuse 
dénomination (Glaire). 

45. Un vase d'élection, un instrument de choix 
trés apte au róle auquel je le destine. — Les gen- 
tils sont nommés en premier lieu parce qu'ils 
sont l'objet principal du ministere de saint Paul. 
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Actus, IX, 18-31. 


E. Ecclesia apud Judæos (E- XIEB). 


— V (cl). Petrus in Lydda et Joppe (IX, 31-43). 


Fj {Y ` 2 | cC , 2 ! ! 
eine 2a0ovÀ aÓsÀAqé, 0 Ugo (TEEO T GÀXE US, 
CIeovc d 0q3stc oo év t) 00Q ý 10x00), 
TG dvaßheyns «oi nÀ 169 GC AVEULUTOG 
&ytov. '8 Kai ev Jews GTEREOOY (70 TOV 
0pJaluUY «uto ccs Aenidec, &veflAewe 
TE nau onus, xal Cveta EBantioIn, 
19 xai apay vgoqv évioyvosv. 

"Eyivsro dè 0 ZNavAog usta tæv iv Aa- 
(Lax panto jugas Tiváç 20 koi sú- 
fug € EV Toi gvrayuyaic Exyovoos TOV Xoi- 
OTOV, ÓtL OUrOG &OTlV 0 voc Tov Fsoù. 
v do Mr dE AUVTEG ot Gxovovrsg xal 
D’ A 2 To > t , > 
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Legovouju Tovg énixahovuévovg TO Jvouu 
TOÙTO, xal (00s els TOUTO eniu der, ira de- 
one uttog dydyn eni TOUS ROYLEQEE ; 
22 NovÀoc dè ua ô | 

Zavlos ðè uaàhkov ève UVGLOUTO , xal 
OUVEHUVE TOUG Tovõðalove TOUG X(TOlXOUVCG.G 
èv Zauaoxo, ovufhifitZuv ött oùToc ori d 
Xotoroc. 

. c ^ r 

23 Qg dè ènìygooŭdvro utga: ixavat, ovv- 
&fovisvoavro où Tovðaïor dveeiv &UrOY. 
CU Eyvdo90 dè ro Soo ý Er Bovhr GU- 
TOV. Ilagsrijoovv TE TOG AULAS ŅUÉQUG TE 

# €} 2 \ E4 
xoi VUXTOG, 0n(c atov GvEAWOL — 7? Aa- 
Bovrec de atov oi ue D qrol vvxzog xa97xav 
` ~ ; 
dia toù tTeiyouc yauouvtres £v Oztvglói. 

26 [lupuyevdusvos dè 6 Suthoc sig Ts- 
QOVOUÂQU ENSTO x0ÀLGGŸ M volg ua 
TOC, AU HUVTEG ÉDOBOUVTO QÜTOV, UÑ TL- 

E a > ` ; , 91 a , 
OTEVOVTEG OTL EOTL uadntrncs. *' BuovaBac 
dè émulafl0usvog aŭtor Tyoys noûs roUc 
&7t00T0AovG, xai NYNOUTO a/roic, HG èv 

DUC 0 A , S 0 34 7 
zi 00 side tov xzúgiov, xoi OT Eh ANOEr 
ŒÜTO, XAL NWG EV Auuaoso ExUGÉNOUÉGUTO 
&v TO Ovouart toù Incot. ?$ Kol zv ust 
ATOV eiçnogevouevos xal ExnogEvóuEvoç £y 
Jegovouhru xai na«Qonoiwlóusvoc iv TO 
dvduati TOU XUQLOU Taoov. ?9"El«Asi TE 

Fe OC CSS 
xal ovvebi ire ngos tovg “Elimnotuc où dè 
$n XelgoUv «Urüv acvtÀsiv.  ?9 "Emwvvovrsgc 
dë oL &ÓsÀqoi xarýyayov «)rOv siç Kaoa- 
osiav xai e&on£orsAav adtoy &c Taooov. 

3! di uëv oùv gxxAgotou zaf ÖANG TÅG 
Tovðæiuçs x«i ToMlalaçs xa? Xuuuosiaç 
&Lyov siojvyv, oixoðouovuevar xal TOQEVO- 

18. LT: ézéxeoav et : óc. G?KLT* maoayo. 
19. BC: io yea. NABCET* ó 2aviog. 20. » 
UE avrois. NABCET: (1. "Inoovr. 21. 
AT?: e ‘Tee. EGT?: éljâvder. 2 . NBCT: ouvé- 
xvrvev. NBT?* (pr.) Tovg. 24. en HO QETY- 
govvto Òg xol A 25. NABCLT (* avzov) F avta 
ct (p. xaf.) aurov 26. G rell. (KH]* o Æ. LT'!: 


iv Teg. &me(gabev. 971. A: lev. N* (a. mwc) xat. 


frater, Dóminus misit me Jesus, qui appá- 
ruit tibi in via qua veniébas, ut vídeas, et 
impleáris Spiritu sancto. 18 Et conféstim 
cecidérunt ab óculis ejus tanquam squa- 
mæ, et visum recépit : et surgens bapti- 
zátus est. 1° Et cum accepisset cibum, 
confortátus est. 

Fuit autem cum discipulis qui erant 
Damásci, per dies áliquot. ?? Et contínuo 
in synagógis prædicäbat Jesum, quó- 
niam hic est Filius Dei. ?! Stupébant 
autem omnes qui audiébant, et dicébant : 
Nonne hic est qui expugnábat in Jeru- 
salem eos qui invocábant nomen istud : 
et huc ad hoc venit, ut vinctos illos dú- 
ceret ad principes sacerdótum? ?? Sau- 
lus autem multo magis convalescébat, 
et confundébat Jud&éos qui habitábant 
Damäsci, affírmans quóniam hic est 
Christus. 

23 Cum autem impleréntur dies multi, 
consilium fecérunt in unum Judæi, ut 
eum interficerent. ?' Note autem facte 
sunt Saulo insidiæ eórum. Custodiébant 
autem et portas die ac nocte, ut eum in- 
terfícerent. ?? Accipiéntes autem eum 
discípuli nocte, per murum dimisérunt 
eum, submitténtes in sporta. 

26 Cum autem venisset in Jerúsalem, 
tentábat se jüngere discipulis, et omnes 
timébant eum, non credéntes quod esset 
discipulus. ?7 Bárnabas autem apprehén- 
sum illum duxit ad apóstolos : et narrávit 
illis quómodo in via vidisset Dóminum, 
et quia locútus est ei, et quómodo in Da- 
masco fiduciáliter égerit in nómine Jesu. 
28 Et erat cum illis intrans et éxiens in 
Jerúsalem, et fiduciáliter agens in nómine 
Dómini. ?? Loquebátur quoque géntibus : 
et disputábat cum Grecis : illi autem 
quarébant occídere eum. ?? Quod cum 
cognovissent fratres, deduxérunt eum 
Cæsaréam, et dimisérunt Tarsum. 

?! Ecclésia quidem per totam Judæam, 
et Galilaeam, et Samariam, habébat pacem, 
et ædificabätur ámbulans in timóre Dó- 


BCT* (a. Iyo.) vov. 28. LT: eic Teg. (* x. et 


170.) 99. A Alls “Elias. 30. AEL* (alt.) avt. 
31. NABCT: "H uiv ovy èxxinoia el ELHEV EUQ., 
otxoÓouovuirg xai srogevou£ry &ndg9vvero. 


NET?: Zouaoias, 
19. Il demeura. Grec : 
20. Jésus. Grec : « le Christ » . 
28. Du Seigneur. Le grec ajoute : 
31. L'Église. Grec : « les églises ». 


« Saul demeura ». 


«u Jésus », 


Actes, IX, 18-31. m 


5 


h 


s-s 
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X. L'Église en Judée (E - XII). — 2» (cl). Saint Pierre à Lydde et a Joppé (IX, 31-43). 


Jésus, qui t'a apparu dans le chemin 
par oü tu venais, m'a envoyé pour 
que tu voles et que tu sois rempli de 


l'Esprit-Saint ». '* Et aussitôt tom- Ac m1 
bèrent de ses yeux comme des écail- Act. 22, 46. 
les, et il recouvra la vue; et, se le- 
vant, il fut baptisé. t° Et lorsqu'il eut 
pris de la nourriture, il fut fortifié. 

Oril demeura quelques jours avec 
les disciples qui étaient à Damas. 

Jesum 


20 Et aussitôt il prêchait dans les 
synagogues que c'est Jésus qui est 
le Fils de Dieu. ?! Or tous ceux qui 
l'écoutaient étaient étonnés et di- 
saient : « N'est-ce pas là celui qui 
poursuivait dans Jérusalem ceux qui 
invoquaient ce nom, et qui est venu 
ici pour les conduire chargés de liens 
aux princes des prêtres? » ?? Cepen- 
dant Saul se fortifiait de plus en plus. 
et confondait les Juifs qui demeu- 
raient à Damas, affirmant que Jésus 
est le Christ. 


prædicat. 
Gal. 1, 17. 


Act. 8, 37. 
Act.8,1; 
26, 10. 
Gal. 1, 13. 


23 Lorsque beaucoup de jours se '"sidia»- 


tibus 


furent passés, les Juifs prirent en- subtrahi- 
semble la résolution de le faire mou- 

. 24 . , 
rir. Mais leurs trames furent dé- 2co. 11 32. 


couvertes à Saul. Or comme ils 
gardaient nuit et jour les portes 
pour le tuer, ?? les disciples le prirent ? 
et le descendirent de nuit par la mu- 
raille, le mettant dans une corbeille. 

26 Lorsqu'il fut venu à Jérusalem, il 
cherchait à se joindre aux disciples; 
mais tous le craignaient, ne croyant z 
pas qu'il fût disciple. ?7 Alors Bar- , 
sit aux apótres, et leur raconta com- 
ment il avait vu le Seigneur dans le 
chemin, que le Seigneur lui avait 
parlé, et comment, à Damas, il avait 
agi avec assurance au nom de Jésus. 
28 Saul demeurait donc avec eux à 
Jérusalem, agissant avec assurance 
au nom du Seigneur. ?? Il parlait 
aussi aux gentils, et disputait avec 
les Grees; or ceux-ci cherchaient à 
le tuer. 3° Ce que les frères ayant su, 
ils le conduisirent à Césarée, et l'en- 
voyèrent à Tarse. 

*! L'Eglise cependant jouissait de 
la paix dans toute la Judée, la Ga- 
lilée et le pays de Samarie; elle s'é- ; 


Gal. 1, 
Act. 11, 25. 


Act. 2, 6;15,28. 


Cor. 11, 33. 


Ad 


apostolos 


ducitur. 
Gal. 1, 18. 


ccli. 13, 26, 


Act. 4, 36. 


P x À . Gal 1, 17-19. 
nabé l'ayant pris avec lui, le condui- Act, 26,20,22 


Act. 6, 1. 
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1 
€) 
Curatus 
Æncas 
Lyddze. 
Cor.3, 10. 


. 
, 


48. Il fut baptisé par Ananie, mais il avait été di- 
rectement instruit de Dieu. Saint Paul parle tou- 
jours de sa vocation comme d'une grâce prodi- 
gieuse, comparable à la vocation d'Abraham. Ro- 
mains, 1, 6, T; 15,11; Galates, 1, 4; Hébreux, xi, 8. 


90. Que c'est Jésus qui est le Fils de Dieu. Paul 
avait recu, en un instant, du divin Maitre, plus de 
connaissances que n'en avaient acquis àson école 
les plus favorises de ses disciples. 


93. Beaucoup de jours, les trois années que 
Paul se retira au désert pour se mieux pénétrer 
dela grandeur et des devoirs de sa vocation, Ga- 
lates, 1, 17-18. 

95. Les disciples le prirent. Saint Paul donne des 
détails plus circonstanciés de ces événements 
dans 1I Corinthiens, x1, 32. 

27, Aux apôtres, Pierre et Jacques, qui se trou- 
vaient alors à Jérusalem. — Barnabé. Voir la note 
sur Actes, IV, 36. 

28. Demeurait, littéralement entrait et sortait ; 
hébraisme. Voir la note sur 1, 21 (Glaire). 

29. Les Grecs; dans le texte original, les Hellé- 
nistes. Ce nom désigne les Juifs qui, nés en pays 
étranger, parlaient la langue grecque. 

30. « Césarée de Palestine, qu'il faut distinguer 
de Césarée de Philippe, était une place forte, bå- 
tie par Hérode, sur les bords de la mer en Phon- 
neur de César-Auguste, et munie d'un port de 
premiere importance. Le gouverneur romain rési- 
dait dans ses murs, avec un corps de troupe ita- 
lien surla fidélité duquel il pouvait compter. Le 
diacre Philippe s'y établit. Deux siécles et demi 
plus tard (315-340), cette ville avait pour évéquele 
premier historien de l'Église, Eusèbe, et la mai- 
son du centurion Corneille, transformée en église, 
était devenue un lieu de pèlerinage ». (L. Bacuez). 
— « Césarée, l’ancienne et splendide capitale 
d'Hérode, n'a plus un seul habitant, raconte La- 
martine. Ses murailles, relevées par saint Louis 
pendant sa croisade, sont néanmoins intactes, et 
serviraient encore aujourd'hui de fortifications 
excellentes à une ville moderne. Nous franchimes 
le fossé profond qui les entoure, sur un pont de 
pierre à peu pres au milieu de l'enceinte, et nous 
entràmes dans le dédale de pierres, de caveaux 
entr'ouverts, de restes d'édifices, de fragments de 
marbre et de porphyre dont le sol de l'ancienne 
ville est jonché. Nous fimes lever trois chacals 
du sein des décombres qui retentissaient sous les 
pieds de nos chevaux; nous cherchions la fon- 
taine qu'on nous avait indiquée, nous la trouvi- 
mes avec peine à l'extrémité orientale de ces 
ruines; nous y campàmes. Vers le soir, un jeune 
pasteur arabe y arriva avec un troupeau innom- 
brable de vaches noires, de moutons et de chè- 
vres; il passa environ deux heures à puiser cons- 
tamment de l'eau de la fontaine pour abreuver 
ses animaux, qui attendaient patiemment leur 
tour, et se retiraient en ordre apres avoir bu, 
comme s'ils eussent été dirigés par des bergers. 
Cet enfant, absolument nu, était monté sur un 
áne; il sortit le dernier des ruines de Césarée, et 
nous dit qu'il venait ainsi tous les jours, d'envi- 
ron deux lieues, conduire à l'abreuvoir les trou- 
peaux de sa tribu établie dans la montagne. Voilà 
la seule rencontre que nous fimes à Césarée, dans. 
cette ville où Hérode, suivant Joséphe, avait accu- 
mulé toutes les merveilles des arts grecs et ro- 
mains ». (L. Bacuez). 


c) Apostolat de saint Pierre, IX, 31-XI. 
cl) Miracles à Lydde et Joppé, IX, 31-43. 
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Actus; DO 82002. 


EK. Ecclesia apud Judæos (E-XEE). 


— 2?(c?). Visio in Cesarea (X). 


Levat T(0 qOfr TOÙ xvgiov, za T7 naga- 
xANOEL vov QYLOV TVEUUUTOGS ENÀNITUVOVTO. 
32^"E»£vevo dé Iéroov Oisoxousvov da 
TNÉVTWV XOTEAJEV xci mQOG TOUG KyIOUG 
rovg xauroxovvtaç <Lúððav. 33 Eúgs dè 
RÀ w 2/ Hu > ! 2 p De 
exel avfownov Tiva Aiveav OvouuTL, M 
ÉTUY OXTt() AUTUAELUE x ET 2oaBBut(o, ôç 
zv nagahehvuevos,  ?' Koi esinev «two o 
ITEteoc Avec, igrat ge ‘Inooùc o Xa- 
OTOS viov de OTQWOOV osavtio. Kai 
evdews dvory. 5 Kai sióov avtov nav- 
TEG OÙ XUTOUXOUITEG z[éÓÓav xoi tov Xa- 
Qva, OLTLVEG EREOTOEWUY ET TOV XvoLOv. 

30 Ev lonny dé TiG Ñv uaTýtoa Ovo- 
UOTI To[n8« , 7 dLEgunrevouéyr ACE UL 
Aogas aT DV. mions «ya duy £oywy 
x«i éAenguocvvav wv noist. Ì7’ Eyevero ÔÈ 
&v TOÏG juegue cxetvouc RODEVNOUOY ar- 

\ 2 SX n lA \ 2 X a 
Tv anoĴuveiv: Aovouvrtes dE aúrtyv edy- 

A} [4 ; 8 277 \ \ » / 
xav Ev UTEQ. Eyy)g de oven . lúd- 
Ónc 15 Many, 0L pado (4X0UGOGVTEG ÝTI 
lléroog éoriv ëv oiv, cneotrseidav dúo &v- 
doac zoog «vtóv, TUQUAGOUVTE EG un dev 
our deldeir Et uvtov. °?’ Avauorag dè 
Iergos ovre cU TOU ôv AUQUyEVÔ UE- 
vov avi j/ 00V ic To Umegor, xal 7 AUQEOT Ir 
GUY OUTO 7.4004 0L You xÀctovoaL zu 
iudsavéusvot Jucrag zat turis, 000 
2 , , > =" 35 [4 H 40? 
ÉTLOLEL UET? aVvTtTwv otoa 7 Zlooxac. Ex- 
Baia dé Ew navtac O Hétovs Jeic v& 
yovata noos EaTo, xal EMLOTQËWUG NQOGÇ 
to owa sing Tufidu, dváotð. H de 
4vot&e Toùc óqJaeAÀuo)vg artis xal iðovoa 
TOV Iéroov &vexu dicc. —^! Aois dè «ith 
yeiga & ve 'orqosr LULA povýoas de Tovg 
&yLOUG xat TAG JNQUÇ, NAQEOTNOEV QUTQY 
Coouv. ^" l'uoovov dè cyévevo xud” On 

p 27? \ A 5 , 3 M \ 
vrc Îonnnç, xat nokhkoi EmMOTEVOur ENL TOV 

, 43? ! \ € ! c ` ~ 
xúoLov. Ey&vsvo dE quesouc lxuvac usive 
avrov £v lonny nugae tiri Xue fvgos. 


X. Avg dé vic Ñv èv Kowagsio 0vouai 
Kogrnluoc, ix«rovr4Qy95c x OozstQmg Ts 
xoAovuevgc Trazis, ? svosfc zat qofov- 


JI A (ak Xv.) TOU. 
32. LT: -4v990a (eti. 39). 


33. LT: xoa0Bare (L: «oa-). 

34. ANF (a. no) ò xvguws. NBCT?* (a. 
Xeo.) ó 

33. NBCT: eiday. NABCE: Zdgwove (Al.: Za- 
supo S. 14oodgova). 

y» Reuchl. : Tefie s. Tapia (II Chr., xxiv, 
1158 


31. ACEL+ và (a. uxee.). 


mini, et consolatióne Sancti spiritus re- 
plebátur. ?? Factum est autem ut Petrus 
dum pertransiret univérsos, deveniret ad 
sanctos qui habitábant Lyddæ. ?? Invénit 
autem ibi hóminem quemdam, nómine 
.Enéam, ab annis octo jacéntem in gra- 
báto, qui erat paralyticus. ?* Et ait illi 
Petrus: Ænéa, sanat te Dóminus Jesus 
Christus : surge, et sterne tibi. Et conti- 
nuo surréxit. 35 Et vidérunt eum omnes 
qui habitábant Lyddæ et Sarénæ : qui 
convérsi sunt ad Dóminum. 


36 In Joppe autem fuit quædam disci- 
pula, nómine Tábitha, que interpretáta 
dicitur Dorcas. Hsc erat plena opéribus 
bonis, et eleemósynis, quas faciébat. 
31 Factum est autem in diébus illis ut in- 
firmáta morerétur. Quam cum lavissent, 
posuérunt eam in coenáculo. ?? Cum 
autem prope esset Lydda ad Joppen, dis- 
cipuli audiéntes quia Petrus esset in ea, 
misérunt duos viros ad eum, rogántes : 
Ne pigritéris veníre usque ad nos. ?? Exür- 
gens autem Petrus venit cum illis. Et 
cum advenisset, duxérunt illum in cœná- 
culum : et circumstetérunt illum omnes 
viduæ flentes, et ostendéntes ei túnicas 
et vestes, quas faciébat illis Dorcas. 
40 Ejéctis autem ómnibus foras, Petrus 
ponens génua orávit : et convérsus ad 
corpus, dixit : Tábitha, surge. At illa 
apéruit óculos suos : et viso Petro, re- 
sédit. ^ Dans autem illi manum, eréxit 
eam. Et cum vocásset sanctos, et víduas, 
assignávit eam vivam. ** Notum autem 
factum est per univérsam Joppen : et 
credidérunt multi in Dómino. ^? Factum 
est autem, ut dies multos morarétur in 
Joppe, apud Simónem quemdam coriä- 
rium. 

X. ' Vir autem quidam erat in Cæsaréa, 
nómine Cornélius, centürio cohórtis quæ 
dicitur Itálica, ? religiósus, ac timens 

38. X* óvo dvóg. NABCELT: My oxvnomc … 
5 Hor. 

39. CT (a. Iléto.) ò. 

40. CL: ztévrac "Eo. NABCET?+ (a. Jets) xat. 
B: Tafeada (X: Taënda). ET (p. gr) magayo ua. 

49. BC* tře. NABCET: rior. rolloi. 

43. C: (l. ix.) tivas. AELT (p. 98) avrov. 
NBT?* avtor. 

1. GLT* zv et (Y. 2) te. 


35. Sarone. Grec : « le Saron », la plaine de ce nom. 


Actes, IX, 32— X, 2. 


X. L'Église en Judée (E- XEM). — 2 


Eph. 2, 20. 


tablissait marchant dans la crainte "755? 
Joa. 14, 16. 


du Seigneur, et elle était remplie de $* i? 7? 
la consolation du Saint-Esprit. 3? Orp; 
il arriva que Pierre, en les visitant +°- 5 +, 1. 
tous, vint voir les saints qui habi- 
taient Lydde. ?? Et il trouva là un 
homme du nom d'Enée, gisant de- 
puis huit ans surun grabat, étant pa- 
ralytique. ?* Et Pierre lui dit : « Enée, 
le Seigneur Jésus-Christ te guérit; 
léve-toi et fais toi-méme ton lit ». 


Adr d (b 
Mat. 9, 6. 


Et aussitôt il se leva. ?? Et tous ceux i par. 2s, 29. 


qui habitaient Lydde et Sarone le * ^* 
virent, et ils se convertirent au Sei- 
gneur. 

36 [1 y avait à Joppé, parmi les dis- Tabithæ 
ciples, une femme du nom de Tabi- foin 
the, qui veut dire par interprétation , Jes t5. 
Dorcas. Elle était remplie de bonnes 4e 10,3. 
ceuvres et elle faisait beaucoup d'au- 
mónes. ?" Or il arriva en ces jours-là ,7s 1%. 
qu'étant tombée malade, elle mourut. 3 Res: 17, 19. 
Aprés qu'on l'eut lavée, on la mit 
dans une chambre haute. 38 Et comme 
Lydde était prés de Joppé, les dis- 
ciples ayant appris que Pierre y était, 
envoyèrent vers lui deux hommes, 
pour lui faire cette prière : « Hâte- 
toi de venir jusqu'à nous ». ?? Or 
Pierre, se levant, vint avec eux. Et 
lorsqu'il fut arrivé, ils le conduisi- 
rent dans le cénacle, et toutes les 
veuves l'entourérent pleurant, et lui 
montrant des tuniques et des véte- 
ments que leur faisait Dorcas. *? Alors, at. 9, 25. 

: : Marc, 5, 40. 
ayant fait sortir tout le monde, Joa. i1, 11. 


3Reg.17,19-22. 


Pierre, s'agenouillant, pria; et, sein 13335. 
tournant vers le corps, il dit : « Ta- 
bithe, léve-toi ». Et elle ouvrit les 
yeux, et ayant vu Pierre, elle se mit 
sur son séant. *' Alors, lui donnant «7 1557. 
la main, il la leva; et quand il eut 
appelé les saints et les veuves, il la 
leur rendit vivante. +? Cela fut connu act. 10, 31, 6. 
dans tout Joppé; et beaucoup crurent 
au Seigneur. ^ Or il arriva quil 
demeura un grand nombre de jours 
à Joppé, chez un certain Simon, cor- 
royeur. 

X. ' Il y avait à Césarée un certain 
homme, du nom de Corneille, cen- 
turion de la cohorte qui est appelée 22:7, i. 


Italique, ? religieux et craignant "5 5 


9 
c`) Visio 
Cornelii. 


DR 
‘Sq 
QE 


«e?). Vision de Césarée (X). 


32. Les saints. Voir la note sur f. 13. — Lydde, 
bourgade de la tribu de Benjamin, appelée aussi 
Diospolis du temps des Romains, à peu de dis- 
tance de la Méditerranée. 

35. Sarone. C'est la plaine de Saron qui est ici 
désignée. Elle s’étendait de Césarée de Palestine 
jusqu'à Joppé. Elle était trés fertile et par consé- 
quent peuplée. 

36. Joppé, aujourd'hui Jaffa, dont le nom si- 
gnifie belle, sur la Méditerranée, aux confins de 
la tribu de Dan et d'Ephraim. Les princes Asmo- 
néens avaient rétabli son port. Incorporée par 
Pompée à la province de Syrie, cette ville fut 
rendue à Hyrcan II par Jules César. Plus tard elle 
fut sous la domination d'Hérode le Grand et d'Ar- 
chélaüs. Unie de nouveau à la Syrie, elle fut de- 
puis ruinée par Cestius Gallus et par Vespasien. 
Il y a peu de villes qui aient été aussi souvent 
saccagées, brülées et reconstruites. Au siécle der- 
nier, elle était presque déserte; aujourd'hui elle 
est florissante et compte une quinzaine de mille 
habitants, gràce à son port, qui est le port de Jé- 
rusalem, quoiqu'il soit peu sür et que le débar- 
quement y soit fort difficile. Les jardins qui en- 
tourent Jaffa sont bien arrosés et d'une fertilité 
merveilleuse. Il y a encore des tanneries sur le 
bord de la mer et l’on y montre la maison de Si- 
mon le corroyeur (Actes, 1X, 43; x, 6) de méme 
que le tombeau de Tabitha. — Tabithe en syria- 
que, et en grec Dorcas, veut dire gazelle. 

31. Chambre haute, en grec $x:oóov. Voir la note 
sur Marc, II, 4. 

39. Le cénacle. Voir plus haut la note sur r, 13, 


Femme grecque tissant ou brodant (Y. 39), (Musée d'Athénes). 


c?) Vision de Césarée, X. 


X. 1. Césarée. Voir plus haut la note sur ix, 
30. — Corneille. Nous ne savons guére de lui que 
ce que nous en apprennent les Actes. Peut-être 
était-il de l'illustre famille romaine des Cornélius. 
Saint Jéróme dit qu'il bàtit une église chrétienne 
à Césarée et la tradition le fait évéque de Sca- 
mandios. — Centurion. Voir la note sur Matthieu, 
vnt, 5. Cohorte. Voir la note sur Matthieu, 
xxvn, 27. — Appelée Italique, parce qu'elle se 
composait de soldats d'italie, et non de soldats 
tirés des provinces, afin que le procurateur ro- 
main pût compter davantage sur eux. 


Actus, X, 3-18. 


I. Ecclesia apud Judzæos (E- XNE). — 2° (c?). Visio in Cæsarea CX). 


u&voc tov Jedy ovv narii T() OÍX(0 GÜTOU, 
TOUOV TE dAenuoovvac no T0 Aag xal 
deousvos rov Jsov arurrôc. 3 Elðsv èv 
CQULOTL PAVEQOG, (csl WQUV EVVÆTNV TÅG 
c lá 2 d € > d \ 
746906, &yyehov TOU J'EOÙ sicsÀd'Ovto noc 
A€ \ 
aUrOv xoi EÈROVTE VTO Koprijae. O è 
dTevious QUT xal EugoBoc yevójtevog eine 
Ti è EOT, HUQLE; Eins dè ar Ai ngoç- 
&vxaL cov xai al ELEmUOOVraL oov ivYéfipoar 
siç mynuoovror évuzuov rov Feot. ? Kol 
vor nzé&ov siç lonnyy &vógoc xal usté- 
«'/ a > ci ! ^ 
neat Ziuwva, 0c nahero llérgoc 
i OÙTOS Sevil etat TOQ TWL Xiuwv Bvoosi, 
w éoriv oixia naga OuAcconr' ovr0G Aa- 
hijos oot, TL oe eÙ noisiv. ' XX dé dannà- 
der d dyyeloc. Ò Aalwy To KogvgMo, 
qovijoac úo TOV oixst(Y GUTOU xL OTQu- 
TLWTNY EUCEÏN TWV ngocxagrsgoUvr(Y QV- 
vw, ?xoi ÉENYNOUUEVOS UUTOÏ «marta, 
&7t£0150.&v avtovg sic vv lonny. 
9 a NA # € # 3 Li 
Ty dé énavguov, 0dovnogovvrov èxeivwv 

b ~ d 9 d 2 L [/ REN 
xoi T) noet &yyiGSovrov, avefy Iérgoc éni 
10 doux HO0GEVEUOTL, negi (Quy EXTMr. 
10? ! S # X # 

Eyévero dè noognswoc xai 5954s ysvoa- 
Cd rapuorevaloyrwry ÔÈ QÙTOV, £néneosy 
En” atov &xotaoic, |! xal Osupsi vOv ovga- 
TOY Gvewyuévor, xal «avafaivor Èn? avtov 
CHEUUS TL WG 09 rg MEVOANY, TÉOOUQOLV 
doyuic dedeuévor DIT) xa téuevoy éni THG 
YIS LA ónoyE 7"'4VTQà TO Terodnoðdo 
LZ ync xai và Inola zal TA ONETO xa 
TO TETEWO TOU OUQUVOU. 13 Koi ÉVÉVETO 

\ x DNE CTS / ! & 
porn ngos «vrov' Avaotas, Leros, 9voov 
xa quye. 140) dé Tléteos sins  Mnðuuws, 

N 

HUQLE" ÓTL OoUÓéÉzorts ëpayov zy xowov 7 
áx&Jagrov. !'? Kai pwyn now ix devre- 
` 2 7.0 c $2 / \ 

gov 7006 avtov A o Jsoc ÉXUTUQUOE, Ov 

\ , 16 ~ S ol AO N ' 
po xoivov. Tovro dé éysvero émi tolc, 

\ / 2 / \ (e > A 
xai nav GvEnpIn TO OXEUOG sig TOY 
0UQavOv. 

17 Oc di év £ovtQ duros 7j Iéroos, 
Ti Y etn TO aua Ö side, xal iÓov, oL 
&vógsc où aneoTuuéror ano toù IKogvgAlov, 
dispwrnouytecs Tv oixtav Žlyuwvoç, én£éotg- 


Da A na 48 * d 
cav ént TOY 7wvÀUYa ‘°° xat PWUYNOUVTES 


3 LP Ta ho LT: Éungooder. 5. L: Zip. 
va. 6. G rell. * r. dal-rmouir (ex 9, 6). 
7. NABCET: evzg (l. zo Kogv.). LT* avc8. 10. 
NABCET: avzov (l. éxeivov). LT: &yévevo èrm’. 
11. NABEG rell. [K]* m’ avr. NABELT?* ôs- 
deu. x. 12. LTO pon. 7. yzc p. &ez: [KH]LTO* 
xoi Ta Jyo. (ex 11, 6). NABT* (a. mer.) za. 
14. NABLT: (l. 7) zer 45. D: (l. Kat qowr5) pw- 


| 
| 
| 


Deum cum omni domo sua, fáciens elee- 
mósynas multas plebi, et déprecans Deum 
semper :? is vidit in visu maniféste, quasi 
hora diéi nona, ángelum Dei introeúntem 
ad se, et dicéntem sibi, Cornéli. ^ At ille 
intuens eum, timóre corréptus, dixit : 
Quid est, Dómine? Dixit autem illi : 
Oratiónes tuæ, et eleemosynæ tus, ascen- 
dérunt in memóriam in conspéctu Dei. 
? Et nunc mitte viros in Joppen, et accérsi 
Simónem quemdam, qui cognominátur 
Petrus : * hic hospitátur apud Simónem 
quemdam coriárium, cujus est domus 
juxta mare : hic dicet tibi quid te opór- 
teat fácere. 7 Et cum discessísset ángelus 
qui loquebátur illi, vocávit duos domés- 
ticos suos, et militem metuéntem Dómi- 
num, ex his qui illi parébant. ? Quibus 
cum narrásset ómnia, misit illos in 
Joppen. 

? Póstera autem die, iter illis faciénti- 
bus, et appropinquántibus civitáti, ascén- 
dit Petrus in superióra ut oráret circa 
horam sextam. !? Et cum esuriret, vóluit 
gustáre. Parántibus autem illis, cécidit 
super eum mentis excéssus : '' et vidit 
coelum apértum, et descéndens vas quod- 
dam, velut línteum magnum, quátuor 
initiis submitti de coelo in terram, t? in 
quo erant ómnia quadrupédia, et serpén- 
tia terree, et volatilia coeli. ! Et facta est 
vox ad eum : Surge Petre, occideet man- 
dáca. !* Ait autem Petrus : Absit, Dómine, 
quia nunquam manducávi omne com- 
müne et immündum. !? Et vox iterum 
secündo ad eum : Quod Deus purificávit, 
tu commüne ne dixeris. ! Hoc autem 
factum est per ter : et statim recéptum 
est vas in ccelum. 


17 Et dum intra se hesitáret Petrus 
quidnam esset vísio, quam vidisset : ecce 
viri qui missi erant a Cornélio, inqui- 
réntes domum Simónis, astitérunt ad 
jánuam. '$ Et cum vocássent, interrogá- 


v5oag ðs. ACT!: éxadéquoer. 16. LTO: x. evdvs- 
47. DF (p . QUT.) &yévero. AC: tôer. NABT?^* (a... 
(ov) xoi. E* (a. dvd.) où. NBET?: (l. dz ") ùro. 
D* (a. Koov.) vov. NABCDT+ (a. Zu.) vov. 


X. 49. Toutes sortes de quadrupédes, de reptiles de 
la terre. Grec : « tous les quadrupedes de la terre, et 
les animaux, et es reptiles ». 


Actes, X, 3-18. 


X. L'Église en Judée (I-XII). — 2° (c?). Vision de Cesarée (X). 


Dieu, avec toute sa maison, faisant ^*,1» 2525 
beaucoup d'aumónes au peuple, et 7»?* 5 
priant Dieu sans cesse; ? cet homme «s, 12; 
vit manifestement en vision, vers la !^?'i** 
neuviéme heure, un ange de Dieu 
venant à lui, et lui disant : « Cor- 


neille ». * Et lui, le regardant, tout rc. 1, 12, 2». 


lips. Pj. Ej 


saisi de crainte, dit : « Qu'est-ce, Ap. 6, 4 
. o 5 o S. 140, 2 
Seigneur? » Et l'ange lui répondit : o»159 
Eceli. 35, 1 


« Tes priéres et tes aumónes sont 
montées en souvenir devant Dieu. 
* Et maintenant envoie des hommes 7o. 1, 42,43. 
à Joppé, et fais venir Simon, qui Mat. 16, 17-19, 
est surnommé Pierre; ê il loge chez act. 11, 14; 
un certain Simon, corroyeur, dont Bom. ts, 1. 
la maison est près de la mer; c'est 

lui qui te dira ce qu'il te faut faire ». 
T Lorsque lange qui lui parlait se 
fut retiré, il appela deux de ses ser- 
viteurs, et un soldat craignant Dieu, 
de ceux qui lui étaient subordonnés. 
5 Quand il leur eut tout raconté, il 
les envoya à Joppé. 

? Or, le jour suivant, eux étant en 
chemin et approchant de la ville, 
Pierre monta sur le haut de la mai- 
son, vers la sixiéme heure, pour 
prier. '! Et comme il eut faim, il a«.5 1. 
voulut prendre quelque nourriture. "^ ^ 
Pendant qu'on lui en apprétait, il lui 
survint un ravissement d'esprit : 

11 Il vit le ciel ouvert, et comme une ae. 11,5; 
grande nappe suspendue par les œ Co. 12, 2. 
quatre coins, et qu'on abaissait du #11 

ciel sur la terre, '? et dans laquelle cen. 1,24, 20. 
étaient toutes sortes de quadrupèdes, '"'*'* 

de reptiles de la terre, et d'oiseaux 

du ciel. 13 Et une voix vint à lui : 

« Léve-toi, Pierre, tue et mange ». 

'" Mais Pierre dit : « A Dieu ne #41 

plaise, Seigneur, car je n'ai jamais — 

mangé rien d'impur et de souillé ». 

'3 Et la voix lui dit encore une se- 17i. 1, 4. 


° s p crm 1, 10. 
conde fois : « Ce que Dieu a purifié, Rom. 14, 14. 


ne l'appelle pas impur ». '* Or cela Mare. 7,2,13, 
fut fait par trois fois, et aussitót la 
nappe fut retirée dans le ciel. 

17 Pendant que Pierre hésitait en muni: 
lui-même sur ce que signifiait la vi- "zr" 
Sion qu'il avait eue, voilà que les "*'"""- 
hommes qui avaient été envoyés par tiir: izis 
Corneille, s'enquérant de'la maison 
de Simon, arrivèrent à la porte. !8 Et 


BIBLE POLYGLOTTE, — T. VII. 


Visio 
Petri, 


Corroyeur découpant une bande de cuir (Y. 43). 
(D'aprés Wilkinson). 


3. Manifestement, clairement, comme on voit 


avec les veux les objets sensibles. — La neu- 


viéme heure. A trois heures de l'après-midi, se- 


lon notre maniére de compter. 


5. Joppé. Voir plus haut la note sur Ix, 36. 


1. Deux de ses serviteurs. Ce qui donne à en- 
tendre que Corneille était un homme de situation 
importante. Cf. Y. 14, 


9. Sur le haut de la maison; c'est-à-dire sur la 
plate-forme qui servait de toit. Voir la figure de 
Juges, rir, 20, t. IT, p. 453. — Vers la sixième heure; 
c'est-à-dire vers midi. 


12. Toutes sortes de quadrupédes... par consé- 
quent des animaux impurs, aussi bien que des 
animaux purs. 


13. Tue et mange. « Dictum est : Macta et man- 
duca, ut ostenderetur gentes crediturz et intra- 
ture in corpus Ecclesiæ, sicut quod manducamus 
in corpus nostrum intrat ». Saint Augustin, Serm. 
cxxy, 9. « Ut interficeretur in eis vita przeterita, qua 
non noverant Christum, et transirent in corpus 
ejus, tanquam in novam vitam ». Serm. CXLIX, 
5-1. 

44. Je n'ai jamais mangé rien d'impur. La loi 
de Moise défendait aux Israélites de manger la 
chair d'un certain nombre d'animaux appelés pour 
cette raison impurs. 


11. A la porte. Le mot qu'emploie le texte grec, 
ru, désigne la grande porte d'entrée de la mai- 
son. 
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Actus, X, 19-32. 


I. Ecclesia apud Judæos (E-XIL). — 2 (c?). Visio in Cæsarea (X). 


3 / > NA c 2) ? 
ÉRUVDTUVOYTO, Et 2uucv O ÉTXWAOVUEVOC 
Ilévoog èvdade Eevilerou. 1 Tov dè Ie- 
Toov évvuoumévou 789i TOU OQÉUOTOG, 
sizsv QUTO TO "eU Lua oo, avec ur 
Enrovoi o£ “add &vaotüc xexafn3u xoi 
zt0psvov ovv avtog uiv diaxgıvduevoc, 
doti yo an£oraÀxoa avrovg. ?! Karoflac 
dè llÍéroog ngog roc &vópac tovg ansora- 
uévovç dno toù Kogrgiiov zgoc aðtorv el- 
2 "o3, NP e SNNCEMEL c of 
nev [Óov, yw siut Ov ÇyTEiTE vlc n aitia, 
de? Nv nugeote; ?? Oi dè sinor Koovýhoc 
EXATOYTÜQYNC, vý Óixotog xoi POBOULEVOG 
TCV FEOV, UAQTVQOŬLUEVOG TE VO ÕOV TOU 
o e 2 , 3 ! € A 
&J)vov; twv Lovouuwr, éXonpuavio dq UTO 
dyyéhov dylov ueraneuipaodat CE ei TOV 
olxov &UTOU xat &X0U00L ginuru 7400 COÙ. 
23 Eicxulecauevoc otv aëroÙc énos. Ty 
C C 
€ Li 0. ^V M 2 = 
dè émavovov 0 llévoog ghate ovv aroiíc, 
^) > ^) ^ > ` 0 2 , 
xai Tivec TWV GÓsÀqev TWV ANO THG lónzgc 
ovvrÌJov aUTQ. 

24 Ko T navorov eicrAdoy eig Tav 
Kouccigerur 0 de Kopvnluoc jr ztgocdoxav 
GÜTOUG, OvyxaAsOXusvoc TOC  OUvyytvsic 
ato xai rovc &vayxatovc qtiAovc. ”* “Qc 
dè éy£vevo sigeA9 &iv vOv lHHérgov, ovvavizoac 
«Ut 0 Kogymuoc zsoov ini vovg nodac 

D. 26 © ` ! TA 
TOOGEXUVNOEV. O de llérgog avtov 
LA ! 212 / è ? \ 2 A y 
7 yetge, Aeyc zdvaovqdv zġyw avrog &v- 
Jowroc siut. ?* Kai ovvoutlwr atw sicA- 
de, xai evoioxet OovvsAmgAvOOrag nO0AXOVC. 
8 "E \ 2 M Lys “Y, - el + 

qu vs ngoc «rovc “Yusiç éniorucde, 
wG 3 ejut y &ortv Gvdoi Tovdaiw xoliga- 
CGJ 7 ngoctoysodat dog" xoi uol 
Ò Jeoc derge undëva xowov 7) HOT HOT OV 
Ag£yew avfownov. * Mo xal avavriÿgntoc 

3 

7ÀJov ueraneupdesic. [lurddvouw obw, 
Tin À0yQ HETEREMYUO TE LE; 

30 Kai 6 Kogvi log ea "dno venom 
ruega uEZOL TOUTE TNS paG funy Y- 
OTEÚWV xal TAV EVE TV our HQOGEUZO EN OG 
&v TQ Olxq uov, xai LOOV, & pug LL EVWTTLOV 
uov £y doi Aaurou, 9?! xot gnov Kog- 
VTÂLE, tiggxovoO* cov m» zgocsvy5, xai oL 
£Aeguoovvou cov éuv5odqo«v èvwniov TOV 
eov. ?? Iléuwov ovv siç Iónzqv xoi ueta- 


18. BC: ànv3ovro. 19. NABCDET: der dv. [KIT 
* aeris. 20. GLTH: ór.. 24. G rell. [K]* cc a. 
c 23. G rell.: évaotas (pro 9 11). NABCDET 

* tqs. 24. LT: Ty, 0? èz. 25. NABCET+ (a. else.) 
t8. 95. D: ztgoctyyiLovroc p^ vov llétgov eis tyv 
Kocagtay reogauuir eig tov Óovlov decdpnoer 
nagayeyoyévar avrov. O dè Koprmuos ixnyó5ooc 


bant, si Simon, qui cognominátur Pe- 
trus, illic habéret hospitium. '? Petro 
autem cogitänte de visióne, dixit Spiritus 
i : Ecce viri tres querunt te. °? Surge 
ítaque, descénde, et vade cum eis nihil 
dübitans : quia ego misi illos. ?! Descén- 
dens autem Petrus ad viros, dixit : Ecce 
ego sum, quem quæritis : qua causa est 
propter quam venistis? ?? Qui dixérunt : 
Cornélius centürio, vir justus, et timens 
Deum, et testimónium habens ab univérsa 
gente Judaórum, respónsum accépit ab 
ángelo sancto, accersire te in domum 
suam, et audire verba abs te. ?? Intro- 
dücens ergo eos recépit hospitio. Se- 
quénti autem die surgens proféctus est 
cum ilis : et quidam ex frátribus ab 
Joppe comitáti sunt eum. 


21 Altera autem die introivit Cæsa- 
réam. Cornélius vero expectábat illos, 
convocátis cognátis suis et necessáriis 
amicis. ** Et factum est cum introisset 
Petrus, óbvius venit ei Cornélius, et pró- 
cidens ad pedes ejus adorávit. ?9 Petrus 
vero elevávit eum, dicens : Surge, et ego 
ipse homo sum. ?7 Et loquens cum illo 
intrávit, et invenit multos qui convéne- 
rant : ?5 dixítque ad illos : Vos scitis 
quómodo abominátum sit viro Jud%o, 
conjüngi aut accédere ad alienigenam : 
sed mihi osténdit Deus néminem com- 
münem aut immündum dícere hóminem. 
?? Propter quod sine dubitatióne veni ac- 
cersítus. Intérrogo ergo, quam ob cau- 
sam accersistis me? 

30 Et Cornélius ait : À nudiusquärta 
die usque ad hanc horam, orans eram 
hora nona in domo mea, et ecce vir stetit 
ante me in veste cándida, et ait : ?! Cor- 
néli, exaudita est orátio tua, et eleemó- 
synæ tue commemoráte sunt in con- 
spéctu Dei. ?? Mitte ergo in Joppen, et 


xal GOvvaviOGG GUTQ 7t600Y 7tpO0g TOUGC nodas 
7tgocexvynotr aUvOv (sec. m. avto). 30. LT* vzor. 
x. LTO* doov. 32. LT* óc Tagay. al. ook. 


24. Vers les hommes. Grec : « vers les hommes en- 
voyés près de lui par Corneille ». 

30. Vétu de blanc. Grec : « avec un vêtement écla- 
tant », comme le blanc. 

32. Le grec a en plus à la fin : 
lera ». 


« il viendra et te par- 


Actes, X, 19-32. 579 


Y. L'Eglise en Judée (K-XIEIN). — 2° (c7). Vision de €ésarée (X). 


ayant appelé, ils demandaient si ce 

n'était point là que logeait Simon, 

surnommé Pierre. !? Cependant, Act.s,29;10,7. 

comme Pierre songeait à la vision, 

l'Esprit lui dit: « Voilà trois hommes 

qui te cherchent. ?° Lève-toi donc, Rom. u, 23. 20, Sans hésitation aucune : n'établissant aucune 


TT distinction entre Juifs et Gentils. Cette aversion 
descends, el va avec eux sans hé ' {des Juifs pour les Gentils était comme une des 
sitation aucune, parce que c'est caractéristiques de leur race; elle s'était mainte- 

: me] . ; 21 nue constamment et n'avait fait que s'accroitre 
moi qui les ai envoyés ». ?! Or depuis la eaptivité. 


Pierre, étant descendu vers les hom- 
mes, dit : « Je suis celui que vous 
cherchez, quelle est la cause pour 
laquelle vous êtes venus? » ?* Ils ré- i15? 
pondirent : « Corneille, centurion, 
homme juste et craignant Dieu, et 
ayant pour luile témoignage de toute 
lanation juive, a reçu d'un ange saint 
l'ordre de vous appeler dans sa mai- 
son et d'écouter vos paroles ». ?? Les ^s-u425*- | 23. Quelques-uns des frères, d'origine juive d'a- 
faisant donc entrer, il les logea. Mais Mg a one OR ES 
le jour suivant, il partit avec eux; et 
quelques-uns des fréres de Joppé 
l'aecompagnérent. 

2 Et le jour d'après il entra dans, Petras 

apud Cor- 

Césarée. Or Corneille les attendait, retium, 
ses parents et ses amis les plus in- 
times étant assemblés. * Et il arriva Fe | 25. Il l'adora, témoignage de respect remarqua- 
que lorsque Pierre entrait, il vint au- à ble pour un Romain à l'égard d'un Juif. 
devant delui, et, tombant à ses pieds, 
il ladora. ** Mais Pierre le releva, #10" 10 
disant : « Levez-vous; et moi aussi 
je ne suis qu'un homme ». ?? Et s'en- 
tretenant avec lui, il entra, et trouva 


un grand nombre de personnes qui 


Stat crus |o Act. 11, 8, 98. Vous savez... quelle abomination c'est pour 
étaient assemblées ; et il leur dit : Toh, 4,9. | un homme juif, que... d'approcher un étranger. 


at 


« Vous savez, vous, quelle abomi- Cet éloignement, tournant même au mépris et 
A n m. parfois à la haine, du peuple juif vis-à-vis des 
nation c est pour un homme juif, que étrangers était, en effet, connu de tous. « AdversuS 


z A , omnes alios hostile odium ». Tacite, Hist., v, 5. 
de fréquenter ou méme d approcher Les Gentils, d'ailleurs, leur rendaient mépris pour 


un étranger; mais Dieu m'a montré DE « Teterrima gens ». Tacite, Hist., v, 2, 5, 
à ne traiter aucun homme d'impur Í 

ou de souillé. *? C'est pourquoi, ayant ! Cr. 15, 2. 
été appelé, je suis venu sans hésita- 

tion. Je vous demande donc pour 

quel sujet vous m'avez appelé? » 


30 Et Corneille lui dit : « Il ya Verba 30. Neuvième heure, trois heures de l'apres-midi. 
. .,,27 . Cornelii. |. _ Vêtu de blanc est un détail nouveau. Les grands 
en ce moment quatre Jours, ] étais act. 10, 8, 3; | personnages se revétaient d'habits blancs écla- 


priant dans ma maison, à la neu- saige, |tants- Voir Luc, xxm, 11. 
vième heure; et voilà qu'un homme 

vêtu de blanc se présenta devant moi, 

et dit : 3! Corneille, ta prière a été 

exaucée, et tes aumónes ont été en 

souvenir devant Dieu. ?? Ainsi envoie ^c 1, 13, 14. 

à Joppé et fais venir Simon, qui est 
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Actus, X, 33-46. 


I. Ecclesia apud Judæos (IY-XIE). — 2° (c. Visio in Cæsarea (X). 


xdlsoui Xiuwva, 06 émixosirot Héroog" ovrog 
EeviGerot èv oixiæ Xiuwvoç fvoosug nagad 
JuAocoorY ôç TAQUYEVÖUEVOG oios Ool. 
ps E&ovirc 0UY Enept y/o 7006 OE, OÙ TE ohw 
ënornoas | TUQUyEVOLEVOS. Nüv oiv müvreg 
nues &voimi0v TOU soU TÉQEOUEY, GxovO 
HÜVTE TO TQOSTETELEVE OOL U7LO0 TOU sov. 

31? Avoleus óà lléroog TO oToux siner 
Er’ dAndetus rurukauBavou«, ÔTL ovx 
Y» [4 c 9 / 35 2 5 > 
£OTL THOOS@TOÀNATNG O  ds0c, "GÀ év 

M p c [4 2 A ` > 
navrè EJvEt O0 qopovusvo; avtov xal £9- 
yačouevos dixorogúvyy ÓsxrOg «Ur EOT. 
36 Toy Aoyov, 0v QTNÉOTELAE roic vtoic "Tope 
svayyehbouevos eor vqv dia Inoov Xouorov: 
OÙTOG OTL HUYTWY XUQLOG, 

91 [4 ~ N ^N [4 [eed 2 

duels OLÔUTE, TO yevCusvov Qnuo xad 
LU i2 2 # 2 ; 3 ` es 
dàng ts ZJovduias, uoSauesvoy ano TAS 

, ` \ # a 9 # * 

Dwketac, uera vo Banriouu O éxnovuser 
Locvvns %8 "Incovv vov ano Nuluoëd wc 
£youotv atov Ò Je0c nvsUuort Gylo xoi 
dv H a 5) À 9 2 qm 25.7 
vváusl, 0G OtrAdsv svegyevev xoi ieuisvoc 

, € \ ~ 
TÜYTUG Tovg xuTuÓvraorevouévovc UNO TOU 
diabo hov, d te Ò Feos 1j nv HET GUTOUV. 

39 Kai qusc iouév HOOTUOES TAY TOY (OV 
émoígosv EV TE Tl zoog Tor Iovðeiwv xoi 
èv Tsgoovoalju, Öv œvetlor AQELUÉOUVTES 
ni BUAov. ^0 Tovror 0 Feos ATE T] 
voívy 5H£QQ, zal &Ówwsv ŒUTOY čupavi 
yevéodat, ^! où mavti TO aw, dhia [IġQTVOL 
Toic TQOKE JELQOTOVAULÉVOLS nO TOU deov, 
jui olTiveg Ouvepayousy xal OVVETLOMEV 
UÙTO METÈ TO dvaotyvor QUTOY ÈX YEXQUY. 
12 Kal naofyyahe quiv novso TW N 
xai OLAUUOTUOUOTU, OTL MUTOS OTV 6 
wWoiouévos ÚMO TOU FEOV zots Guvrwr 
xal VEX QU. 43 "Tovro n&vrsc oi noopyru 
HLGQTUQOL ow, (ipeouy Gyr afery dig 
TOU Gvéuros QUTOU HUYTU TOY HIOTEVOYTU 
Els avrov. 

^^" Er AgAovrroc rov lléroov ta ġjuato 


mu ind \ e ? 
TUÜTU, énénto8 TO THVEUUG TO @yiov nl 

; \ 2 / A 2 ’ 45 K A 
mávraug TOUS oxoVoyraG vOv Àóyov. al 


¿seorqoav oL éx TEQUTOUTS MOTOI, 000. OvY- 
jov TW Iéroo, ÔTL xai imi rà &Owq 
7] dwgee TOU dyiou HVEULOTOS EZAUTU 
^6 Zxovor yàp aurwr AaÀovrrtY j200001G 


33. LT: čmo T. xveis. 

36. L* 8v. Editores interpungendo differunt. 

37. L: de£duevos [yàg]. 

38 s. LO: atë (xot ... 4e9.), or x4. NABCDET* 
out. NABCDETT (p. Ov) xat. 

40. NCT?T (a. 75) êr. ADE: évgarz. 


accérsi Simónem, qui cognominátur Pe- 
irus : hic hospitátur in domo Simónis 
coriárii juxta mare. ?? Conféstim ergo 
misi ad te : et tu bene fecísti veniéndo. 
Nunc ergo omnes nos in conspéctu tuo 
ádsumus, audire ómnia queecümque tibi 
præcépta sunt a Dómino. 

34 Apériens autem Petrus os suum, 
dixit : In veritáte cómperi, quia non est 
personárum accéptor Deus : ?? sed, in 
omni gente, qui timet eum, et operátur 
justitiam, accéptus est illi. ?* Verbum 
misit Deus filiis Israel, annántians pacem 
per Jesum Christum (hic est ómnium Dó- 
minus). 

?7 Vos scitis quod factum est verbum 
perunivérsam Judæam : incipiens enim a 
Galilæa, post baptísmum quod prædicä- 
vit Joánnes. *8 Jesum a Názareth : quó- 
modo unxit eum Deus Spiritu sancto, et 
virtüte, qui pertránsiit benefaciéndo et 
sanándo omnes oppréssos a diábolo, quó- 
niam Deus erat cum illo. 

3? Et nos testes sumus ómnium quae 
fecit in regióne Judæorum, et Jerúsalem, 
quem occidérunt suspendéntes in ligno. 
40 Hunc Deus suscitávit tértia die, et 
dedit eum maniféstum fíeri, ** non omni 
pópulo, sed téstibus præordinätis a Deo. 
nobis, qui manducávimus et bibimus cum 
illo, postquam resurréxit a  mórtuis. 
12 Et præcépit nobis preedicáre pópulo, 
et testificári, quia ipse est qui constitütus 
est a Deo judex vivórum et mortuórum. 
*3 [Tuic omnes prophétæ testimónium pér- 
hibent, remissiónem peccatorum acci- 
pere per nomen ejus omnes qui credunt 
in eum. 


4% Adhuc loquénte Petro verba hec, 
cécidit Spiritus sanctus super omnes qui 
audiébant verbum. ^? Et obstupuérunt 
ex circumcisióne fidéles qui vénerant cum 
Petro, quia et in natiónes grátia Spíritus 
sancti effüsa est. ^* Audiébant enim illos 


41. DF (p. aër®) xot ovvaveorod quer. LT: étos- 
45. ADL: &eoe. 
49. BL: ot ovv743. 


33. Devant vous. Grec : « devant Dieu ». 

36. Il n'y a pas de parenthèses dans le grec. 

46. Le grec porte à la fin : « alors Pierre répondit ». 
Ces mots figurent dans la Vulgate au verset suivant. 


Actes, X, 33-46. 


591 


I. L'Eglise en Judée (I-XII). — 2° Cc°). Vision de Césarée (X). 


surnommé Pierre; il est logé dans 
la maison de Simon, corroyeur, près 
de la mer. ?? Aussitót donc, j'ai en- 
voyé vers vous, et vous m'avez fait 
la gráce de venir. Maintenant donc, 
nous sommes tous devant vous pour 
entendre tout ce que le Seigneur vous 
a commandé ». 
3t Alors, ouvrant la bouche, Pierre Responsio 
dit : « En vérité, je vois que Dieu ne en $35 


t 10, 17. 
fait point acception des personnes; Rom. 2, 11; 
5 eS 


*5 mais qu'en toute nation celui qui E X 
» Act.2,39; 15, 

le craint et pratique la justice, lui Sap. 12, 13. 
2 Par. 19, 7. 


est agréable. ?* Dieu a envoyé la pa- sai. E n. 
role aux enfants d'Israël, annoncant 
la paix par Jésus-Christ (qui est le 
Seigneur de tous). 


31 . Gestorum 

» Vous savez, vous, ce qui est ‘Christi 
— 4 Ps. 86,5; 44, 8. 
arrivé dans toute la Judée, en COM- 2'co5, 19. 
Luc. 19, 10; 


13, 16. 

téme que Jean a préché; 38 comment Ap. 19, 16. 

Mare. 1, 1. 
passé en faisant le bien et guérissant », 2; i, 12. 
le diable, parce que Dieu était avec — ^ s 

ipsi præor- 
de tout ce quil a fait dans le pays 55103». 
bois. *?^ Dieu l'a ressuscité le troi- 


mencant par la Galilée, aprés le bap- 28,534, 18,14; 
Eph. 2, 14,17; 
Dieu a oint de l'Esprit-Saint et de ^ ue 
sa vertu, Jésus de Nazareth, qui a «sis. 
Mat. 9, 35; 
J 8. 
tous ceux qui étaient opprimés par NR 
lui. 
?? y Et nous. nous sommes témoins "pre 
testes 
des Juifs et à Jérusalem, ce Jésus (57555 
qu'ils ont tué, le suspendant à un EOS 
sième jour, et lui a donné de se ma- ! t 1»5* 
nifester, ^! non à tout le peuple, mais #45; 2% 


"Mat. 28. 
aux témoins préordonnés de Dieu, 7t?5; 
à nous, qui avons mangé et bu avec 575.15; 


lui, aprés qu'il fut ressuscité des 
morts. 4? Et il nous a commandé de 755514 
précher au peuple et d'attester quaes s a 
est celui que Dieu a établi juge des 


vivants et des morts. *? C'est à lui ást 3, 24 

` . 905 . 

Is. 53, 5. 

que tous les prophètes rendent ce js 55. 

1 Dan. 9, 24. 

témoignage que tous ceux qui croient We 
en lui recoivent, par son nom, la ré- 

mission des péchés ». 
+t Pierre parlant encore, l'Ésprit- Astantes 
gentiles 


Saint descendit sur tous ceux qui 
écoutaient la parole. *? Et les fidèles 
circoncis, qui étaient venus avec 
Pierre, s'étonnérent grandement de 
ce quela grâce de l’ Esprit-Saint était 
aussi répandue sur les gentils. # Car 45:515. 
ils les entendaient parlant diverses 


baptizane 
tur. 
Act. 11, 15; 
8, 17; 4, 31 
Is. 60, 5. 
Gal. 2, 12. 
Act. 2, 17, 38. 


35. Toute nation qui le craint... lui est agréa- 
ble. Les Juifs demeurèrent longtemps dans ce pré- 
jugé que les promesses du ciel ne regardaient que 
les seuls enfants d'Abraham, et qu'aucun ne pou- 
vait se sauver sans la pratique des observances 
légales. 


37. Jean Baptiste. Voir la note sur Matthieu, 


Int, 4. 


38. Opprimés par le diable. Voir la note sur 


Matthieu, vin, 16. 


^1. Préordonnés; ce mot, qui est de Bossuet, 
rend plus fidèlement le texte sacré que prédes- 
tinés, qui est généràlement employé (Glaire). 


43. Tous ceux qui croient en lui, sans distinc- 
tion de Juifs ou de Gentils; tel a toujours été le 
sens des prophéties concernant le royaume de 
Dieu. 


#5. Les fidèles circoncis, les six qui avaient ac- 
compagné saint Pierre, v. 23. 


46. Parlant diverses langues. Voir plus haut la 
| note sur 1, 4 
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Actus, X, 47 — XI, 15. 


I. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 2» (c?). Petrus in Jerusalem (XI, 1-18). 


xoi peyakvrovtwr rov sov. Torte dnexot- 
23 0 llévooc ^' Myr. v0 due xwAv00t 
úvatai Tiç Tot un Dontod5vor vovrovc, 
e s ~ C € Y ` 
OÙTIVEG TO NVvEevuE TO &ylov ELufov xaJ«c 
S or ce ne 48 T] ! cd 2 ` 

xal 166; OOGÉTOUSE TE QUTOVG PONTI- 
oJ5zvoi v TO OvOuart roU xvgiov. Tórs 
NOWTNOOV GÜTOY ETULEVO u£oac Tua. 


XN. '"Hxovoav dé ot àzt0oroAo: xoi ot dds- 
qoi où óvrsc zata thv Lovdaiar, ött xoi ta 
» es md 

&9'v5 éÓ£Envro vOv Àoyov vo) Feo. ? Kai 
€ 2 7 ! > c L4 L4 
ote aven lléroog sic dsgoooAvua, disxoi- 
VOYTO 7ztQ0c GUTOY OÙ £x zteQurou zc, ? Aéyov- 
Tec” “On ngoc &vdoac dzooßvotiav £yovrac 
Ein A TES xoi ovvéqaysg urtol. 


1ApEdusros dè ò Tétooc ieri D evo uü- 
Toic X«Jds5uc, LE eye" d Ey % (UL ëv nols 
lonny TOOGEVYOLEVOS xal sldov èv EXOTUOEL 
douua, xotafoivoy. OXSUOG TL (Ug 06 
ueyo av TÉOGUQOU & o QUE xadisuéyqy è EX TOU 
ovQavov, xal ji9sv ayers EHLOU" Ssic nv 
GTEVIOUG xatsvüovr xai EldOY TÈ TETOUTO- 
da TA y5nc zal ta Oq«0ía zal rà onst 
xai TO TETE TOÙ OVourvoÙ. 7 "Hzovoa dè 
quvnc Aeyovanc uor "Avactuc, Héros, 9i- 
cov xoi paye. ? Einor dé Mydðauws, zv- 
QLE` ÒTL NQV ZOWOV Ñ) JUS roi VOTES UON: 
ig der siç TO OTOLO pov. > Anengidn dé 
pot porn Ex OEUTÉ ÉQov &x TOU OVO&vOÙ" “A 
0 9&0c exeJupoios, OÙ ur) xoivou. 1 "T'ovro 
dE éyévsro Eni Toig, xai nav dvtonaod 
GTOYTO lg TOY oUgavov. 11 Koi idov, £S- 
VULG Tosic CAN ÉTÉOTAOUY En Tv ol- 
xiav, èv 1j HUNY, Dr ano Koa- 
osiac QOÇ ue. ? Eins d uor to TLVEU LLC: 
ovreld sir avtog pajdév Jiaxowousror E 
Sov dé ovv uol xoi ot ¿5 «£A qoi OUTOL, 
xai signor is TOY OiK0Y TOU dvdoôc. 
E Ariyyeué TE mur, 70g slds TO» &yyshov 
àv TO oixw oùTOÙ oTuderTa xoi sinovta 
GÜTQ* '"Andorsiov sic Jónnav &vógog xoi 
geo Xiuwva TOY énixahovúuevov Ie- 
roov, ** ôç Acdajost ó fhuara 7zt90g GE, &v oig 
00905 OÙ xoi zc Ò obxóc. 001. "5 "Er dé 
TO GQEao du uE AaAsiv, EMENEOE TO AVEU LG 
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46. NABT* (a. Iléroos) 9. 47. LT: œs. 48. LT: 
& tw ov. Inc Xo. Bart. — 1. D: &c&aro. 2. LT: 
"Ore dE et : Tegso. 4. KABDET* (a. V Wo Bo 
NABT: d xo. (D: ws). 6. N* ris yhe LT: dë 
xat. 8. G rell. * xav (e 10, 14). 9. LT* uor. 10. N 


loquéntes linguis, et magnificántes Deum. 
41 Tunc respôndit Petrus : Numquid aquam 
quis prohibére potest, ut non baptizéntur 
hi qui Spiritum sanctum accepérunt sicut 
et nos? ** Et jussit eos baptizári in nó- 
mine Dómini Jesu Christi. Tunc roga- 
vérunt eum ut manéret apud eos áliquot 
diébus. 

XE. ! Audiérunt autem apóstoli, et 
fratres qui erant in Judæa, quóniam et 
gentes recepérunt verbum Dei. ? Cum 
autem ascendisset Petrus Jerosólymam, 
disceptábant advérsus illum qui erant ex 
cireumcisióne, ? dicéntes : Quare introisti 
ad viros præpütium habéntes, et man- 
ducásti cum illis? 

4 Incipiens autem Petrus exponébat illis 
órdinem, dicens : ? Ego eram in civitáte 
Joppe orans, et vidi in excéssu mentis 
visiónem, descéndens vas quoddam velut 
línteum magnum quátuor inítiis summitti 
de ccelo, et venit usque ad me. ? In quod 
Íntuensconsiderábam, et vidi quadrupédia 
terra, et béstias, et reptilia, et volatilia 
coeli. * Audívi autem et vocem dicéntem 
mihi : Surge Petre, occide et manduca. 
5 Dixi autem : Nequáquam Dómine : quia 
commuüne aut immündum numquam intro- 
ívit in os meum. °? Respóndit autem vox 
secündo de colo : Que Deus mundävit, 
tu ne commuüne dixeris. '^ Hoc autem 
factum est per ter : et recépta sunt ómnia 
rursum in colum. t! Et ecce viri tres 
conféstim astitérunt in domo in qua 
eram, missi a Cæsaréa ad me. !? Dixit 
autem Spíritus mihi, ut irem cum illis, 
nihil hæsitans. Venérunt autem mecum 
et sex fratres isti, et ingréssi sumus in 
domum viri. !? Narrávit autem nobis, 
quómodo vidísset ángelum in domo sua, 
stantem et dicéntem sibi : Mitte in Jop- 
pen, et accérsi Simónem, qui cognomi- 
nátur Petrus, !' qui loquétur tibi verba 
in quibus salvus eris tu, et univérsa do- 
mus tua. 1# Cum autem coepíssem loqui, 
cécidit Spíritus sanctus super eos, sicut 


ABD: dveoz. mal. 11. L: guer. 19. T* unà. 
diaxe. (L: Ówxotvarra). 13. LT: dé. NABT?* avrà. 
G rell. [KH]* àrde. 


A8. Jésus-Christ n'est pas dans le grec. 


Actes, X, 47 — XI, 15. 583 


X. L'Eglise en Judée (E-XIEN). — 2 (cè). Saint Pierre à Jérusalem (XI, 1-18). 


1 1 47 Act. 8, 36; 
langues et glorifiant Dieu. 7 Alors fg 55: 


Pierre dit : « Peut-on refuser l’eau c D 
du baptême à ceux qui ont reçu lEs- Bom. 5 23. 
prit-Saint comme nous? » ^? Et il or- NE " 2 P 48. Qu'ils fussent baptisés au nom du Seigneur 
donna qu'ils fussent baptisés aom 0 RC Christ. Voir plus haut lanote sur i, 8. 
du Seigneur Jésus-Christ. Alors ils 
le prièrent de demeurer avec eux 
ne jours. 
XX. '! Or les apôtres et les frères, eĉ) sudæos c?) Saint Pierre à Jérusalem, XI, 1-18. 


disceptan- 


qui étaient en Judée, apprirent que "és 
les gentils aussi avaient reçu la pa- ^pa i" 
role de Dieu. ? Et, lorsque Pierre fut act. 10,45. | XI. 2. Ceux de la circoncision, qui croyaient 
revenu à Jérusalem, ceux de la cir- quon he pouyait se sauver Bp 
concision disputaient contre lui, 
3 disant : « Pourquoi es-tu entré chez act. 10, ss. 
des hommes incirconcis, et as-tu 
mangé avec eux? » 

* Et Pierre commença à leur expo- metres. 
ser les choses par ordre, disant : Act. 10, 9-44. 

J'étais dans la ville de Joppé, 5. Joppé. Voir plus haut la note sur 1x, 36. 

priant, et dans un ravissement d'es- 
prit, je vis comme une grande nappe 
suspendue par les quatre coins, qu'on 
abaissait du ciel, et qui vint jusqu'à 
moi. ê En la considérant attentive- 6. Les quadrupèdes. Voir plus haut la note sur 
ment, je vis les quadrupédes de la "a 
terre, et les bêtes sauvages, et les rep- ' - 
tiles, et les oiseaux du ciel. T Et j'en- r T d et mange. Voir plus haut la note sur 
tendis une voix qui me disait : Léve-toi, 
Pierre, tue et mange. * Et j je répondis : Act. 10, 14. 
Nullement, Seigneur; car jamais rien 
dimpur oude souillé n'entra dans 
ma bouche. ? Et la voix du ciel me 
dit une seconde fois : Ce que Dieu a 
purifié, ne l'appelle pas impur. 1° Cela cen. «1, 32. 
fut fait par trois fois, et tout rentra 
dans le ciel. 11 Et voilà qu aussitót Act. 10, L7. 11. Césarée de Palestine. Voir plus haut la note 
trois hommes, envoyés vers moi de D 
Césarée, s'arrétérent devant la mai- 
son où j'étais. !? Et l'Esprit me dit 4« 19 1» 
d'aller avec eux sans hésiter. Les — 
six fréres que voici vinrent avec moi, 
et nous entrámes dans la maison de 
cet homme. 1? Or il nous raconta act, 10,30,32. 
comment il avait vu dans sa maison 
un ange qui s'était présenté et lui 
avait dit: Envoie à Joppé et fais venir 
Simon, qui est surnommé Pierre; 
14 il te dira des paroles par lesquelles Act. 10, 6; 
tu seras sauvé, toi et toute ta maison. ” °’ us 
'5 Lorsque jeus commencé de par- act. 10, 44; 
ler, l'Esprit Saint descendit sur eux "^^ 
comme sur nous àu commencement. 
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Actus, XI, 16-29. 


I. Ecclesia apud Judæos (E-XEN). — 2» (c). Petrus Antiochia (XI, 19-30). 
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et in nos in initio. ‘6 Recordátus sum 
autem verbi Dómini, sicut dicébat : 
Joánnes quidem baptizávit aqua, vos 
autem baptizabimini Spíritu sancto. 17 Si 
ergo eámdem grátiam dedit illis Deus, 
sicut et nobis qui credídimus in Dómi- 
num Jesum Christum : ego quis eram, 
qui possem prohibére Deum? ‘8 His au- 
dítis, tacuérunt : et glorificavérunt Deum, 
dicéntes : Ergo et géntibus pœniténtiam 
dedit Deus ad vitam. 

13 Et illi quidem, qui dispérsi füerant 
a tribulatióne, qua facta füerat sub Sté- 
phano, perambulavérunt usque Phœni- 
cen, et Cyprum, et Antiochíam, némini 
loquéntes verbum, nisi solis Judæis. 
*? Erant autem quidam ex eis viri Cyprii 
et Cyren&i, qui cum introíssent Antio- 
chiam, loquebántur et ad Grecos, an- 
nuntiántes Dóminum Jesum. ?! Et erat 
manus Dómini cum eis : multüsque nú- 
merus credéntium convérsus est ad Dó- 
minum. 

?? Pervénit autem sermo ad aures ec- 
clésiæ quae erat Jerosólymis, super istis : 
et misérunt Bárnabam usque ad Antio- 
chiam. ?* Qui cum pervenisset, et vidisset 
grátiam Dei, gavísus est : et hortabá- 
tur omnes in propósito cordis permanére 
in Dómino : ?' quia erat vir bonus, et 
plenus Spíritu sancto, et fide. Et appó- 
sita est multa turba Dómino. ?? Proféctus 
est autem Bárnabas Tarsum, ut quæreret 
Saulum : quem cum invenísset perdüxit 
Antiochíam. ?* Et annum totum conversáti 
sunt ibi in ecclésia : et docuérunt tur- 
bam multam, ita ut cognominaréntur 
primum Antiochiæ discipuli, christiáni. 

?! [n his autem diébus supervenérunt 
ab Jerosólymis prophéte Antiochiam : 
?8 et surgens unus ex eis nómine Agabus, 
significábat per spíritum famem magnam 
futüram in univérso orbe terrárum, quæ 
facta est sub Claúdio. ?? Discipuli autem, 


25. [K]L T* 6 Beev. LT* (bis) avr. 

26. NABELT: evrot; x. NABT (a. èv.) xoi. 
NDT?: mowtrws èv. A: eic Mvvidyeiv. N: yoyoria- 
vovg. 

28. L: écyucver. LTO: 
rell. [KH]* Keio. 

29. D: o£ dE uanmrai xadws émrogovvro. NABET: 


~ , 
£U7tOpECTO. 


ueydànr ... qvi; y. G 


XI. 22. Ils envoyèrent Barnabé à Antioche. Grec: « ils 
envoyerent Barnabé pour passer jusqu'à Antioche ». 


Actes, XI, 16-29. 
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LE L'Église en Judée (I-XII). — 2 (c:). Saint Pierre à Antioche (XI, 19-30). 


të Alors je me souvins de la parole 


*ermo 
. T : : Petri 
du Seigneur, lorsqu'il disait : Jean sequitur. 
D : Act. 1, 5. 
a baptisé dans l'eau; mais vous, vous ^^ ' 
serez baptisés dans l'Esprit-Saint. 
11 G: : 2 n Act. 15, 9; 
Si donc Dieu leur a donné la méme 10, 15,47. 
grâce qu'à nous, qui avons Cru au 
Seigneur Jésus-Christ; qui étais- 
je, moi, pour m'opposer à Dieu? » 
Act.15,2; 4,21; 


18 Ces choses entendues, ils se turent 
et glorifièrent Dieu, disant : « Dieu a 
done accordé la pénitence aux gen- 
tils aussi, pour qu'ils aient la vie ». | 
19 Cependant ceux qui avaient été *? 2t" 
dispersés par la persécution qui fonversis 
s'était élevée au temps d'Etienne, "52" 
avalent passé jusqu'en Phénicie, en 
Chypre, et à Antioche, n'annoncant 
la parole qu'aux Juifs seulement. 
20 Mais il y avait parmi eux quelques 


Act. 13, 4; 
6, 5; 13, 1. 


Act. 2, 10: 
4, 36; 


qui, étant entrés dans Antioche, par- 
laient aux Grecs. leur annonçant le 
Seigneur Jésus. ?! Et la main du 
Seigńeur était avec eux; et un grand 
nombre crurent et se convertirent 
au Seigneur. 

22 Or, lorsque le bruit en fut venu "oae" 
jusqu'aux oreilles de l'Église de Jé- fan, 
rusalem, ils envoyèrent Barnabé à ^% %36 
Antioche, ?? lequel, lorsqu'il fut ar- 
rivé et qu'il eut vu la grâce de Dieu, 
se réjouit; et il les exhortait tous à 
persévérer, d'un cœur ferme, dans 


Act. 13, 11; 
4, 28. 
Joa. 12, 38. 
Act, 2, AT. 


Mat. 10, 22 


le Seigneur; ?' car c'était un homme jor. 15, 5s. 
Eccli. 27, 12 ; 


bon, plein de l'Esprit-Saint et de foi. 
Ainsi une grande multitude s'attacha 

au Seigneur. *? Barnabé partit en- PTT 
suite pour Tarse, afin de chercher *5: ne 
Saul; et, l'ayant trouvé, il l'amena à fr: Ej 
Antioche. 26 Et pendant une année EN Y 
entiére ils demeurérent dans cette 
Eglise, et y enseignérent une foule 
nombreuse; en sorte que ce fut à An- 
tioche que les disciples recurent pour 
la premiére fois le nom de Chré- 
tiens. 

?! Or, en ces jours-là, des prophè- 
tes vinrent de Jérusalem à Antioche; 
28 et l'un d'eux, du nom d'Agabus, 
se levant, annonçait, par l'Esprit- «c 1x 1; 
Saint, qu "l y aurait une grande fa- ic zn 
B runivers ; ; laquelle, QUUM 


en effet, arriva sous Claude. ?? Et 25,5 * 


5, 12. 
R5 11,21; 
7. 


2, 


Agabus 
famen: 
prædicit, 
Act. 2, 17-18. 
Joel, 2, 28-29. 


, 21, 20; 5, 31. 


2 Mach. 3, 5. 


21, 16. 


hommes de Chypre et de Cyrène, 125457 


Con 12, 19. | ment de saint Paul, 


46. Vous serez baptisés dans l'Esprit-Saint. 


| Voir la note sur Matthieu, 111, 11. 


18. La pénitence, le repentir de ses péchés et 
la conversion à la foi. 


c*) Saint Pierre à Antioche, XI, 19-30. 


19. Phénicie. Au premier siécle de notre ère, 
la Phénicie formait une province de la Syrie, 
longeant la Méditerranée entre le fleuve Éleuthère 
et le mont Carmel. — Chypre, ile de la Méditer- 
ranée entre la Cilicie et la Syrie. Parmi les villes 
de cette ile, les Actes mentionnent Salamine et 
Paphos, xur, 5,6. — Antioche, capitale de la Syrie, 
sur l'Oronte, bátie par Séleucus Nicanor et nom- 
mée par lui Antioche en l'honneur de son pére 
Antiochus. Les Juifs hellénistes y étaient nom- 
breux. 

20. Cyréne. Voir plus haut la note sur n, 10. — 
Grecs, E Juifs héllénistes parlaut grec. 


95. Tarse. Voir plus haut la note sur ts, 11. 


Monnaie de Claude et Agrippine (Y. 28). — Têtes de Claude et 


d'Agrippine. TIóeríus CLAVdius CAEsar AVGustus 
AGRIPPina AVGYSTA. — E. DIANA EPHESIA. Statue 
de Diane d'Éphése, 


28, Agabus, d’ailleurs inconnu, fit une autre 
prédiction plus tard pour annoncer l'emprisonne- 
Actes, xxt, 10. — La famine 


| qu'il annonca ici eut lieu vers l'an 4% et sévit 

cruellement en Judée, comme l'a raconté lhis- 
torien Josèphe, sous le règne de Claude, qua- 
trième empereur romain, qui gouverna l'empire 
depuis l'assassinat de Caligula en 41 jusqu'en 54 
où il fut empoisonné par sa femme Agrippine. 
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Actus, XI, 30— XII, 12. 


I. Ecclesia apud Judæos (R- XEM). — 2? (d). Persecutio Agrippæ (XID. 


TOQTO Tig, Wolouv ÉtxaOrog QÜTWV ç 
diaxoviav TÉUWUL TOG XATOXOVOLV EV TI 
2 S o 2 ~ e 30 S \ 2 , ONE 
lovdato aósAqoig ? 0 xai éroinour, ano- 
OTELAGYTEG ngoc rOUG ztQeoflvrégovg di yet- 

\ / SANT # 

ooç Bugrafa xot =uvaov. 
XIE. Kar ixsivov è Toy zaigov énéfaAsv 
‘Towdðyçs 0 facikség toç ysloaç, xuxwou 
A 2 A Er m J 22? - dè 
TLVUG TWV ANO TNG &xxÀgoiag. ^ Avsihe dE 
or ? N 2 \ 2 # , 
Joxcfior rov ddeor Ivavvov uozotoa. 
3 \ 26 [Uu 2 , > B 1 
Koi idv Otr dosorov iow toig Tov- 
Óotouc, 7906 ero ovAkaBsiv xai llévrgov 
jou de d Toy GGvuwr), ^*órv xoi 
z160066 EDJETO sig pvlaxiy, 7«0«óo)g TEO- 
OUQOL TETOUOLOLG OTQUTLWTEOY quisooar uv- 
TOY, Bovióuevoc pe ETO TO ndoyo ava yayely 
avtov TO haw. ?'O uèv ovv Lérooc erm 
osito Èv T) porazi mgoçevyzy ÔÈ zv éxrevic 
yuropévm dno ZG £xxÀ5Oiag ngog TOY O&tOvY 
UNO QGUIOU. 
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xoi qoc EAQUWEY ev TN objet” nurses 
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Aéyuv' “Aydota £v TOJE Koi &Eézt600v 
avTov GL ŒAVOEIG èz vOv yelgwv. 8 Einé te 
€ y i ` PIE ro» SOC o? 
0 &yyshoç ngoc avtor IsoiGo0ot xoi Vno- 
qoa té oarðama cov. 'Enoígos dà otro. 
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2 ^ 
xal dxohovðer pot. ? Koi sw 7| 40).0U- 
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9 A t 

12 Nuvidor ter} ev ni tn olxtav Magias 


1. NT?: o Boc. ‘Ho. D+ (in f.) ev tă Iovóato. 
3. LT: 409v ðt. ADEGSLT!+ (a. qu.) oc. 

9. L: éxrerws. LT: Teol. 

6. LT: zroocyayeiv avzov. 

8. LT: dè. LT: Zooe.. 

9. NABDLT* avro. 


prout quis habébat, proposuérunt singuli 
in ministérium mittere habitántibus in 
Judæa frâtribus : ?? quod et fecérunt, 
mitténtes ad senióres per manus Bárna- 
bæ et Sauli. 

XIAX.' Eódem autem témpore misit 
Heródes rex manus, ut afflígeret quos- 
dam de ecclésia. * Occídit autem Jacó- 
bum fratrem Joánnis gládio. 

? Videns autem quia placéret Judæis, 
appósuit ut apprehénderet et Petrum. 
Erant autem dies azymórum. * Quem 
cum apprehendisset, misit in cárcerem, 
tradens quátuor quaterniónibus mílitum 
custodiéndum, volens post pascha pro- 
dücere eum pópulo. ? Et Petrus quidem 
servabátur in cárcere. Orátio autem fié- 
bat sine intermissióne ab ecclésia ad 
Deum pro eo. 

5 Cum autem productürus eum esset 
Heródes, in ipsa nocte erat Petrus dór- 
miens inter duos milites, vinctus caténis 
duábus : et custódes ante óstium custo- 
diébant cárcerem.? Et ecce ángelus Dó- 
mini ástitit : et lumen refülsit in habitá- 
culo : pereussóque látere Petri, excitávit 
eum, dicens : Surge velóciter. Et cecidé- 
runt caténæ de mánibus ejus. 8 Dixit au- 
tem ángelus ad eum : Precíngere, et 
calcea te cáligas tuas. Et fecit sic. Et 
dixit illi : Cireümda tibi vestiméntum 
tuum, et séquere me. ? Et éxiens seque- 
bátur eum : et nesciébat quia verum est, 
quod fiébat per ángelum : existimábat 
autem se visum vidére. 1° Transeüntes 
autem primam et secündam custódiam, 
venérunt ad portam férream, quc ducit 
ad civitátem : quæ ultro apérta est eis. Et 
exeüntes processérunt vicum unum : et 
continuo discéssit ángelus ab eo. !! Et 
Petrus ad se revérsus, dixit : Nunc scio 
vere quia misit Dóminus ángelum suum, 
et erípuit me de manu Heródis, et de 
omni expectatióne plebis Judæórum. 

12 Consideránsque venit ad domum 


10. NABDLT: 7»oéyz. 
11. NABDET: i$eiiaco. 
12. Jun. : Zrevduwr (eti. 14, 6). 


30. Par les mains, c'est-à-dire « par le moyen ». 


XII. 3. La fin figure dans le grec entre parentheses. 
7. Les chaînes. Grec : « ses chaines ». 
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LE L'Église en Judée (I-XII). — 2 (d). Persécution d’Agrippa CXII). 


les disciples résolurent d'envoyer, 
chacun suivant ce qu'il possédait, 
des aumónes aux frères qui habi- 


taient dans la Judée; 5% ce qu'ils 4ct.20,17,:5; 


firent, en eflet, les envoyant aux 
anciens par les mains de Barnabé et 


de Saul. 


XXIX. ! En ce temps-là, le roi Hé- a 


rode porta les mains sur quelques- 


uns de l'Eglise pour les tourmenter. 1.510551. 


Marc. 1, 29 ; 


? Il fit mourir par le glaive Jacques, 
frére de Jean. 


Rom. 15 
1 Cor. 1 
2 Cor. ! 

9, 12; 


? 
6, 
, 


2, 85, 


occiso 
Jacobo 
Act. 1, 13. 


10, 35. 


? Et voyant que cela plaisait aux Perum 


Juifs, il fit aussi prendre Pierre. 
Or c'étaient les jours des azymes. 
* Lorsqu'il l'eut pris, ille mit en pri- 
son, le confiant à la garde de quatre 
bandes de quatre soldats chacune, 
voulant, aprés la pâque, le produire 
devant le peuple. ? Ainsi Pierre était 
gardé dans la prison. Mais l'Eglise 
faisait à Dieu, sans interruption, des 
priéres pour lui. 


$ Or la nuit méme d'avant le jour riberatus 


ab angelo 


où Hérode devait le produire, Pierre 
dormait entre deux soldats, lié de 
deux chaines, et des gardes devant la 
porte gardaient la prison. ? Et voilà 


2 [d D 
qu'un ange du Seigneur se présenta, rs. 3. 


et une lumiére brilla dans la prison ; 
alors l'ange, frappant Pierre au cóté, 
le réveilla, disant : « Léve-toi promp- 
tement ». Et les chaines tombèrent 
de ses mains. * Alors l'ange lui dit : 
« Ceins-toi et mets ta chaussure à tes 
pieds ». Et il fit ainsi. Et l'ange dit : 
« Prends ton vétement autour de toi, 
et suis-moi ». ? Et sortant, il le sui- 
vait, et il ne savait pas que ce qui se 
faisait par l'ange fût véritable; car il 
croyait avoir une vision. ! Or ayant 
passé la premièreetla seconde garde, 
ils vinrent à la porte de fer qui mène 
à la ville; elle s'ouvrit d'elle-même à 
eux. Et, sortant, ils s’avancèrent dans 
une rue; et aussitót l'ange le quitta. 
11 Alors Pierre, revenu à lui, dit: 
« Maintenant je reconnais véritable- 
ment que le Seigneur a envoyé son 
ange, et qu'il m'a soustrait à la main 
d'Hérode et à toute l'attente du peu- 
ple juif ». 

12 Et, réfléchissant, il vint à la mai- 


apprehen- 


dit. 


Act. 16, 24. 


Marc, 14, 44. 


Luc. 22, 41, 
Act. 4, 24. 
Eph. 6, 18. 


Petrus. 
Act. 12, 10. 


Aet. 5, 19; 
7, 93 


* 


16, 26 


Joa. 21, IS. 


Act. 10, 3. 


Act. 16, 26. 


Luc. 15, 17. 


Ps. 90, 11. 


Gen. 19, 15. 


Petrus 
apud 


Dd 


1. 
3; 


Herodes 


, 23. 
GENE 
, 


30. Aux anciens, aux chefs de l'Église, qui 
étaient les évêques et les prêtres. Le texte grec 
porte rosséurégor, mot qui signifie tout à la fois 
anciens ou vieillards, évêques et prélres. Le nom 
des prêtres vient méme de là, par l'intermédiaire 
du latin presbyteri. — Par les mains; c'est-à-dire 
sous la conduite. 

d) Persécution d'Agrippa, XII. 

XII. 1. Cet Hérode était surnommé Agrippa. — 
Le roi Hérode Agrippa I*', fils d'Aristobule et de 
Bérénice, petit-tils d'Hérode le Grand et neveu 
d'Hérode Antipas, était né vers l'an 10 ayant notre 
ere. Élevé à Rome, il y avait été mis en prison 
par Tibère, mais il fut mis en liberté à l’avène- 
ment de Caligula et obtint les tétrarchies de 
Philippe et de Lysanias avec le titre de roi. En 
l'an 4, Claude y ajouta la Judée et la Samarie, de 
sorte qu'Agrippa 1°" fut ainsi aussi puissant qu'Hé- 
rode le Grand. Il affectait un grand zèle pour le 
judaïsme. Sa mort affreuse est racontée, Actes, 
xxii, 21-93. Elle eut lieu l'an 44; il avait 54 ans et 
avait régné 7 ans. — Porta les mains, ou mit les 
mains sur; hébraisme qui veut dire : se mettre 
à, entreprendre, commencer. 


Monnaie d'Hérode Agrippa (Y. 1). — Tête d'Agrippa. BAXI- 
AEYX METAZ SIAOKAIZAP — g. La Fortune debout. 
KAIZAPIA H IPOX TON XEBAXTON AIMENI. 


2. Jacques le Majeur, fils de Zébédée, le pre- 
mier des Apótres qui subit le martyre. Sur le 
lieu traditionnel où fut décapité le saint Apótre 
s'éléve une église qui lui est dédiée et qui appar- 
tient aux Armeniens non unis, dans la partie sud- 
ouest de Jérusalem, sur le mont Sion. Saint Jac- 
ques fut le premier Apótre qui versa son sang 
pour Jésus-Christ, en l'an 44, onze ans après l'As- 
cension, aux environs de la Pique juive, d’après 
le témoignage de Clément d'Alexandrie, conservé 
par Eusèbe. 

3. Jours des azymes. Voir la note sur Matthieu, 
XXVI, 17. 

6. Lié de deux chaines, qui étaient également 
attachées au bras de chacun des soldats ; en sorte 
que saint Pierre ne pouvait faire aucun mouve- 
ment sans éveiller l'attention de ses deux gar- 
diens. 

8. Ceins-toi. Avec la' ceinture on relevait et te- 
nait attachée la tunique pour rendre la marche 
plus facile. Cette expression était devenue syno- 
nyme de: se mettre en route. 


10. La première et la seconde garde, chacune 
des deux gardes postées à distance. — La porte 
de fer. la porte extérieure de la prison. 


12. Jean..... Marc, parent de Barnabé, regardé 
communément comme le méme que saint Marc l'E- 
vangéliste, accompagna saint Paul etsaint Barnabé 
dans quelques-unes de leurs missions (voir Actes, 
xir, 5, 43; xv, 37, 39). IL devint plus tard secré- 
taire de saint Pierre. 
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Actus, XII, 13-25. 


E. Ecclesia apud Judæos (I-XII). — 2° (d). Persecutio Agrippæ CXII). 
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13. G rell. : aura. 

414. ET (p. 7.) avro. 

15. LT (bis) : ecrav. 

17. NAT* (alt.) evroiz. NABET: eizé re. 

18. NA: ovy odtyos. 

19. D: &zxoxrav2nvai. NAET: Kaiocoíav (NABDE 
T* r5»). A: Óiérgueev. 


| 


Mariæ matris Joánnis, qui cognominátus 
est Marcus, ubi erant multi congregáti, 
et orántes. !? Pulsánte autem eo óstium 
jânuæ, procéssit puélla ad audiéndum, 
nómine Rhode. !'* Et ut cognóvit vocem 
Petri, præ gaüdio non apéruit jánuam, 
sed intro currens nuntiávit stare Petrum 
ante jänuam. '? At illi dixérunt ad eam : 
Insánis. Illa autem affirmábat sic se ha- 
bére. Illi autem dicébant : Angelus ejus 
est. 16€ Petrus autem perseveräbat pul- 
sans. Cum autem aperuíssent, vidérunt 
eum, et obstupuérunt. {7 Annuens autem 
eis manu ut tacérent, narrávit quómodo 
Dóminus eduxisset eum de cárcere, di- 
xitque : Nuntiáte Jacóbo et frátribus hac. 
Et egréssus ábiit in álium locum. 


18 Facta autem die, erat non parva 
turbátio inter milites, quidnam factum 
esset de Petro. !? Heródes autem cum 
requisisset eum, et non invenísset, inqui- 
sitióne facta de custódibus, jussit eos 
duci : descendénsque a Judæa in Cæsa- 
réam, ibi commorátus est. 

20 Erat autem irátus Tyriis et Sidóniis. 
At illi unánimes venérunt ad eum, et 
persuáso Blasto, qui erat super cubicu- 
lum regis, postulábant pacem, eo quod 
aleréntur regiónes eórum ab illo. ?! Sta- 
túto autem die, Heródes, vestitus veste 
régia, sedit pro tribunáli, et concionabá- 
tur ad eos. ?? Pópulus autem acclamá- 
bat : Dei voces, et non hóminis. ?? Con- 
féstim autem percüssit eum ängelus 
Dómini, eo quod non dedísset honórem 
Deo : et consumptus a vérmibus, expi- 
rávit. 

?: Verbum autem Dómini crescébat, et 
multiplicabátur. ?? Bárnabas autem et 
Saulus revérsi sunt ab Jerosólymis explé- 
to ministério, assümpto Joánne, qui cog- 
nominátus est Marcus. 


20. D: zv ydo. NABDT* © ‘Howôrs. 
21. NRT2* xat. 

22. N: drS9uztov. 

23. DEGKSL* zzv. 

24. B: (l. 3eov) xvoiov. 

25. L'T* Calls Ext 


Actes, XII, 


13-25. 589 


I. L'Église en Judée (I-XII). — 2° (d). Persécution d’Agrippa CXII). 


Mariam 


son de Marie, mère de Jean, qui est Mariam 
surnommé Marc, où beaucoup de ,Marei 


et. 12, 25; 


personnes étaient assemblées et 535155!» 
priaient. !? Or, comme il frappait à col. 4, 10. 
la porte, une jeune fille, nommée" veis. ^ 
Rhode, vint pour écouter. '! Dès [7^5 
qu'elle reconnut la voix de Pierre, — ' . 
transportée de joie, elle n'ouvrit pas 
la porte, mais, rentrant en courant, 
elleannonca que Pierre était àla porte. 
tš [ls lui dirent : « Tu es folle ». Mais 
elle assurait qu'il en était ainsi. Sur 
quoi ils disaient : « C'est son ange ». 
!6 Cependant Pierre continuait de 

Act. 13, 16; 


frapper. Et lorsqu'ils eurent ouvert, 
ils le virent et furent dans la stu- 

peur. '7 Mais lui, leur faisant de la fete. 
main signe de se taire, raconta com- 5275 * 
ment le Seigneur l'avait tiré de la 
prison, et il dit « Annoncez ces ^; 5: 
choses à Jacques et à nos fréres ». 
Et étant sorti, il s'en alla dans un 
autre lieu. 

18 Quand il fit jour, il n'y eut pas heres 
peu de trouble parmi les soldats, au *"aviri 
sujet de ce que Pierre était devenu. 
'? Hérode l'ayant fait chercher, et ne 
layant point trouvé, fit donner la 
question aux gardes, et commanda 
deles mener au supplice; puis il des- 
cendit de Jérusalem à Césarée, où il 
séjourna. 

20 T] était irrité contre les Tyriens 
et les Sidoniens. Mais ils vinrent d'un 
commun accord vers lui, et Blaste, 
chambellan du roi, ayant été gagné, 
ils demandaient la paix, parce que 
leur pays tirait sa subsistance des 
terres du roi. *! Ainsi, au jour fixé, 
Hérode, revétu du vétement royal, 
s'assit sur son trône, et il les haran- 
guait. ?? Et le peuple applaudissait, 
criant : « C'est le discours d'un dieu 4 Reg. 19, 35. 
et non d'un homme ». ?? Et soudain Dar. », 20. 

: 2 Mach. 9, 5,9. 
un ange du Seigneur le frappa, parce | 
qu'il n'avait point rendu gloire à Dieu; 
et, mangé des vers, il expira. 

21 Cependant la parole de Dieu crescit 
croissait et se multipliait. ? Et Bar- 
nabé et Saul, leur mission remplie, 2'r». 51 
revinrent de Jérusalem, ayant pris 5 1;is 5. 
avec eux Jean, qui est surnommé 
Marc. 


15, 13 ; 21, 18; 
1, 13. 
1 Cor. 15, 7. 


Mat. 15, 21. 


Turpis 
Herodis 
interitus. 
3 Reg, 5, 11. 
Act. 9, 27. 
Ez. 27, 17. 


Act, 18, 6. 
Eccli. li, 4. 


Ez. 28, 2. 


eti 
verbum. 
Act. 6,7;19,20. 


13. Rhode. Ce nom signifie rose. 


Chrétiens en prière (Ÿ.12). 


15. C'est son ange. Les Juifs crovaient à l'exis- 
tence des anges gardiens. 


47. Jacques le Mineur, fils d'Alphée, cousin de 


Notre-Seigneur et premier évéque de Jérusa- 
lem. 


19. Césarée. Voir plus haut la note sur 1x, 30. 


20. Blaste est probablement un Latin qu'Héro- 
de avait pris à son service. 


Tête de Phénicien, de travail grec (X. 20). 
(Musée de Berlin). 


23. Mangé des vers, il expira, comme Antiochus. 
Épiphane, II Machabées, ix, 5, 9. Joséphe rap- 
porte qu'il mourut apres cinq jours de maladie. 
La Judée redevint aussitót province romaiae et 
fut gouvernée comme auparavant par un « procu- 
rator ». 
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Actus, XIII, 1-12. 


AX. Ecclesia apud gentes (XINE-XXWVIIN). — 7° (a). Missio Cypro (XIII, 1-12). 


XIII. "Hour dé vweg èv "druoys Lt XATO 
Tv oùouy &xxÀ1notav Qu xal Q.0«oxa- 
Aou, 6 te Bagvéflac xal Xvusuv 0 xahovus- 
voc Niyso, xai "dovxioc Ô Kvonvoioc, Ma- 
varv TE agnus TOU T£TQUQ YOU oUvrQogoc, 
xai ZabÀoc. * "eirovgyo Uva dé a)rQv 
T «volo xai VNOTEVOVTWV, ELNE TO AVEULU 
TO ayov “Apogioure dr uot tov ts Baovu- 
Bav xal Xadhov siç TO čoyov 0 noocxéxkmuou 
a)rovc. ? Tore vyorsúoavrsç zal zocsv- 
Eduevor xai ènIeévrteçs taç ENG TOI, 
&7:£AVOGY. 

+ Otor uv ov ixnsuqdévrsg óno TOÙ 
AVEVLUTOS TOU &ylOv XaTTAJOY siç Tv Xs- 
ÀeUxtiav, éxsidtv te ansnhsvoav siç TYV 
Kýngov. ? Koi yevouevor èv Zulauir xat- 
nyyEhhor tov Aóyov vov 2sov £v raiç Ovva- 
yoyais røv `Iovðaiwr sizov 02 xol "Ivcv- 
vyv vz0rtqv. * ehe üvrec dE vv v760v 
AD [lopov, soov Tiva udyov yevôongo- 
qur, Tovah, (9 an Bapinoovs, * 0c 
Qv ovv T dvSvadáto Xegyi laviw, av- 
doi over. O àroc mtQ0cia eod evo " Bag- 
vapor zal NovAov, enstxvgosv dzovout TOV 
Àóyov vov Jtov. 

3 "dvOioravo d8 aûtois "EXvuac 0 uayoç 
(ovra yd uedtegunrevera vo dvoua aëTod), 
Enruwvr diucroëwu vov &áv9Unarov ATO Tic 
TLOTEWG. ? Suvhog dE (0 xoi Havoc) n 
od elc nvevuatoc (lov, xal GrtviOGG eic 
TOY, 10 siner” Q ions 7L&VtOG 00 kov zal 
nonc QaOLovgyiac, vie dapohov, £49 98 
náong dixaootvng, OÙ navon DOTE pur 
TOG ódovc XUVOLOU Taç even; !! xai vov 
idov, yelo ToU avolov eni o£, xa čo) Truc, 
un BÀénav TOY Mov (you x97. Ilaga- 
zolua dè éménsosv Em’ a)rOv d jA)g xol 
OXOTOG, xa neut y EGTE xergaywyovs. 
'2 Tórs iówv 0 GvJÉ Tax og TO yeyovoç 
ÉRIOTEUCE?, &xnAnoo0usvog ini vi 047 
TOU XvQlov. 


Monnaie de Chypre au nom d'un proconsul (Y. 7). 


CL]AYDIYS CAESAr, Tête laurée de lempereur Claude, 


à gauche. — x. ENI KOMINIOY [HPOKAJOY AN- 
OYIIA[TOY] KYIIPION. 


| 
| 


| 


XXII. ' Erant autem, in ecclésia quie 
erat Antiochiæ prophétæ et doctóres, in 
quibus Bárnabas, et Simon qui vocabátur 
Niger, et Lücius Cyrenénsis, et Mánahen 
qui erat Heródis teträrchæ collactáneus, 
et Saulus. ? Ministrántibus autem illis 
Dómino, et jejunántibus, dixit illis Spi- 
ritus sanctus : Segregáte mihi Saulum 
et Bárnabam, in opus ad quod assumpsi 
eos. ? Tunc jejunántes, et orántes, im- 
ponentésque eis manus, dimisérunt illos. 


* Et ipsi quidem missi a Spiritu sancto 
abiérunt Seleüciam : et inde navigavé- 
runt Cyprum. ? Et cum venissent Sala- 
minam, prædicäbant verbum Dei in sy- 
nagógis Judeórum. Habébant autem et 
Joánnem in ministério. * Et cum peram- 
bulássent univérsam ínsulam usque Pa- 
phum, invenérunt quemdam virum ma- 
gum pseudoprophétam, Jud%um, cui no- 
men erat Darjésu, 7 qui erat cum pro- 
cónsule Sérgio Paulo viro prudénte. Hic, 
accersitis Dárnaba et Saulo, desiderábat 
audire verbum Dei. 

5 Resistébat autem illis Elymas magus 
(sic enim interpretátur nomen ejus), 
quærens avértere procónsulem a fide. 
? Saulus autem, qui et Paulus, replétus 
Spiritu sancto, íntuens in eum, !? dixit : 
O plene omni dolo et omni fallácia, fili 
diáboli, inimíce omnis justitiæ, non dési- 
nis subvértere vias Dómini rectas. !! Et 
nunc ecce manus Dómini super te, et 
eris cæcus, non videns solem usque ad 
tempus. Et conféstim cécidit in eum ca- 
ligo, et ténebræ, et circüiens quærébat 
qui ei manum daret. ? Tunc procónsul 
cum vidísset factum crédidit admirans 
super doctrína Dómini. 


1. NABDT* wes. 

2. G rell. * ze. 

4. LT: Autot (s bis z nv). 

6. Grel. Tp de) 6 óAgv. LTHOF (p. čo.) 
čvôðoa (Al.: Begwuosév et Bagnoë eti. Begins). 

8. Heins. : 9 pd yos. 

9. NABCT* (a. drevéo.) zat. 

10. KB+ (a. xvoéov) vov. 

11. D: 7 geto. NABCDET* toù. NCT?: (l. ôt) 
Te. NABCDLT?: Zzeoev. 

12. DEF (p. yey.) édavuacer xe DF (p. 


ÉTTÉOT.) TQ Few. 


XIII. 5. Or Jean les aidait dans le ministère. Grec : 
« or ils avaient Jean pour serviteur ». 

10. De subvertir, c'est-à-dire « de rendre tortueu- 
Ses ». 


Actes, XIII, 1-12. 
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T M ———————————————————————————— 
11. L'Eglise chez les païens (XEBNR-X XVII). — 1° (a). Mission a Chypre CXII, 1-12). 


JM. — 1*a) 
Barnab:e 
et Sauli 


XIIE. ! ll y avait dans l'église 
d'Antioche des prophètes et des doc- **,*2! 
teurs, parmi lesquels Barnabé et Si- 1251927 
mon, qui s'appelait le Noir, Lucius de Fer, 167" 
Cyrène, et Manahen, frère de lait Hebr, 19 11; 
d'Hérode le tétrarque, et Saul. ? Or 
pendant qu'ils offraient au Seigneur 15 28; 9 15; 
les saints mystères, etqu'ilsjeünaient, 
l'Esprit-Saint leur dit : « Séparez- 
moi Saul et Barnabé pour l’œuvre à 
laquelle je les ai appelés ». ? Alors, 
ayant jeüné et prié, ils leur imposè- 
rent les mains et les firent partir. 


Act. 14, 23; 6,6. 


* Et eux, étant ainsi envoyés par Cyp"em 
Act. 20, 28. 


l'Esprit-Saint, allèrent à Séleucie, et 
de là ils firent voile pour Chypre. 
5 Quand ils furent venus à Salamine, 
ils annoncaient la parole de Dieu dans 
les synagogues des Juifs. Or Jean les 
aidait dans le ministére. 9 Aprés 
qu'ils eurent parcouru toute l'ile jus- 
qu'à Paphos, ils trouvèrent un certain 
homme, magicien, faux prophéte et 
Juif, dont le nom était Barjésu, " et 
qui était avec le proconsul Sergius 
Paulus, homme prudent. Celui-ci, 
avant fait venir Darnabé et Saul, dé- 
sirait entendre la parole de Dieu. 

8 Or Elymas, le magicien (car c'est 
ainsi qu'on interpréte son nom), leur 
résistait, cherchant à détourner le 
proconsul de la foi. * Mais, rempli 
de l'Esprit-Saint, Saul, qui est le 
méme que Paul, le regardant, !? dit : 
« O homme plein de toute malice et 
de toute fraude, fils du diable, ennemi 
de toute justice, tu ne cesses de sub- 
vertir les voies droites du Seigneur. 
11 Mais maintenant, voilà la main du 
Seigneur surtoi, et tu seras aveugle, 
ne voyant point le soleil jusqu'à un 
certain temps ». Et soudain tomba 
sur lui une profonde obscurité et des 
ténèbres ; et allant cà et là, il cher- 
chait qui lui donnât la main. !? Alors 
le proconsul voyant ce fait, crut, ad- 
mirant la doctrine du Seigneur. 


1 Mach. 11, 8. 
Act.4,36; 21,3; 
13, 46, 12. 


Act.8, 9; 19,19. 


Act. 18, 12; 
13, 42^ 


Confusus 
et cæcatus 
Elynias. 
2 'Tim. 3, 8. 


Act. 4, 8. 


Mat. 13, 38. 
Deut. 13, 13. 
Mich. 3, 9. 
Joa. 8, 14. 


Act, 11, 21. 
Ps. 32, 1. 
Eccle. 11, 7. 
Act. 5, 10; 9, 8. 


Ile 


PARTIE. — L'Église parmi les 
Gentils, XIII-XXVIII. 
1° Première mission de saint Paul, XIII-XV, 


2° Deuxième mission, XV, 36- XVIII, 22. 

3^ Troisiéme mission, XVIII, 23 -XXI, 16. 

^ Captivité de saint Paulà Césarée, XXI, 17- 
XXVI. 

5° Voyage et séjour de saint Paul à Rome, 
XX VII-XX VIII. 


4° Première mission de Saint Paul, 
XII-XV, 35. 
a) Mission à Chypre, XIII, 1-12. 

XIII. 1. Simon..... le Noir. En grec Xuoycoós, per- 
sonnage inconnu. — Lucius de Cyréne est peut- 
être le méme qui est nommé, Romains, xvi, 21. 
— Manahen est inconnu. — Hérode le tétrarque. 
Voir la notesur Matthieu, xiv, 4. — Saul, saint Paul. 

.3. C'est ainsi que commença la premiere mis- 
sion de saint Paul, l'an 45 de notre ère. 

4. Séleucie, Ville de Syrie sur la Méditerranée, 
au sud et à 120 stades d'Antioche, vis-à-vis de l'ile 
de Chypre, à 40 stades au nord de l'embouchure 
de p odios — Chypre. Voir plus haut la note sur 
XI, 19. 

5. Salamine était une des villes principales de 
l'le de Chypre, sur la côte orientale, avec un 
bon port. Les Juifs y étaient nombreux. On voit 
aujourd’hui ses ruines près de la moderne Fama- 
gouste. — Dans les synagogues. Quand un Juif 
étranger assistait aux offices de la synagogue, 
le chef de la synagogue l'invitait à parler et saint 
Paul ne manqua jamais, dans toute sa carriére 
apostolique, de saisir cette occasion d'annoncer 
l'Évangile. Cf. Luc, 1v, 16 et Actes, xim, 45. — Jean 
Marc. Voir plus hautla note sur xi, 42. 

6. Paphos. Cette ville, port de mer, était à l'op- 
posé de Salamine, sur la côte occidentale de 
l'ile de Chypre. Elle servait alors de résidenceau 
proconsul romain. L'ancienne Paphos, célebre 
chez les anciens par le culte de Vénus, était à soi- 
xante stades au nord. — Barjésu. Ce nom signifie 
fils de Jésus. 

7. Sergius Paulus. « Les Actes donnent à Ser- 
gius Paulus le titre de proconsul. On sait, en effet, 
que Chypre, à raison de son importance et de 
son étendue, formait à elle seule une province 
dans l'empire, et l'on voit par plusieurs médailles 
qu'elle avait pour gouverneur un proconsul an- 
nuel, comme toutes les provinces dont le gou- 
vernement dépendait du Sénat. L'éloge que saint 
Luc fait des lumiéres et de la sagesse de Sergius 
Paulus, et l'impression que l'Évangile produisit 
sur son esprit, donnent lieu de croire qu'il devint 
un des appuis du christianisme naissant. Le Mar- 
tyrologe romain le nomme au 22 mars, avec le ti- 
tre d'évéque de Narbonne; et l'église de cette 
ville l'a toujours regardé comme son Apótre. D'a- 
prés la tradition, saint Paul l'aurait établi sur ce 
siege, dans le voyage qu'il fit pour se rendre en 
Espagne. Narbonne est bien, en effet, sur la voie 
qui conduisait de l'Italie dans la Bétique. L'Itzne- 
raire d'Antonin, qui décrit cette voie, nomme 
Nice, Arles, Narbonne, les monts Pyrénéens, Bar- 
celone ». (L. Bacuez). 

9. Saul, qui est le méme que Paul. — « Plusieurs 
pensent que c'est en souvenir de la conversion 
de Sergius Paulus, comme signe de l'estime et 
de l'affection dont il honorait son généreux dis- 
ciple, que l'Apótre aurait pris le nom de Paul, à 
la place de celui de Saul qu'il avait porté jus- 
que-là. Mais, si cette conjecture a quelque vrai- 
semblance, elle n'est pas nécessaire pour l'expli- 
cation du fait. L'usage des doubles noms, ou des 
surnoms grecs et latins, était alors commun chez 
les Juifs. Un certain nombre qui avaient un nom 


significatif, le traduisaient dans l'une de ces langues, comme Cephas qui s'appela Petrus, Silas qu'on 
nomma Tertius ou Silvanus, etc. D'autres, renoncant tout à fait à leur nom, en prenaient un suivant leur goüt, 
comme Jean qui prit le nom de Marc, Jannés qui se nomma Alexandre, Onias qui s'appela Ménélaüs, Jésus qui 
prit celui de Juste. D'autres enfin se bornaient à changer quelque lettre ou à modifier la désinence de 
leur nom pour lui donner une apparence grecque ou latiue. Ainsi on disait Jason au lieu de Jésus, Al- 
cime pour Eliacim, Hégésippe au lieu de Joseph, Dosithée au lieu de Dosithai, Trypho pour Tarphon, Alphée 
pour Clopé, Diocletianus pour Dioclés. C'est ce qu'aura fait probablement saint Paul. Au moment d'entrer 
dans l'empire etde se mettre en rapportavec les Romains, il aura latinisé son nom, en l'altérant le moins 


possible », (L. Bacuez). 


592 


Actus, XIII, 13-27. 


e —— ——— ———NNNUUUUA 
IX. Ecclesia apud gentes (XIII-XX WII). — r (5). Missio in Asia (XIII, 13- XIV). 


13 dvayOévrsg dè ano vac IHáqov ot negi 
tov llejAov ZÀ9ov sig Hléoygv Tic Tuu- 
qvALac "Iodvvgc dè dnoywonous ar atov 
Vz£orgsysv sig Tegoochvua. 

14 Arot dè ÓisAOOvrsg ano ths Iéoync 
nagsyevovto siç zdvuoóysuuv ths Ilordias, 
xaL EIGEATOVTEG eig TNV OCVVAYWYNV v1 LEQU 
vov ouBBurwy ex«Juoov. 15 Mere dè thy 
GVGYVWOIY TOU vYOLOU xGi TOY NQOPNTWYV 
GTEOTELÀUY OÙ QQYIOVVOYWYOL TtQ0G GUTOUG, 
Aéyovrsc “Avõosç à ÓsAqoi, el doti Ao yog èv 
Viv nuguxAnoEws MOOG TOV Àaov, A&ysre. 

16” Æyaorac dè llavÀog xal xaraostcac 
r5 y&gi einer ”Avdosç "IogazM ros xol oi 
goBovuevo Tor der, dxovours. 17O Jeûc 
Toù aot rovrov "ooexA Efelésaro TOUG 
TUTÉQUE Tir, xo) TOY Àaov ÜYWOEY £v Tjj 
TUQOUXLQ £y YH iyénto, xal pera Bouyiovos 
dyniod ésnyuyer TOUG SE LUIS Ue cmm) ec 
TEOOUQUAOVTUETT) Z90vov érgoztoqógnosv av- 
Toc Ev T) onu, zut xudelwr DU 
ENTO ÈV yn. Xavradv nucenoodo roer uv- 
Toig Uv yY avtov. °’ Kai uera TUÛTU 
WG ÉTEOL TETOUXOOIOIS xal rever xovra, ótxe 
zovrac &oc Souovi vov noognrov. ?! Ko- 
xcigev prnourro Paoùea, xal sÓwxsv aù- 
volg d Jeoç rov XoovÀ viov Kic, uvdou £x 
qvÀzc Benauir, ec teoougazovta.  ?? Kai 
Hero rion UTOY 7| etr UT To AufBid 
cic paoa, (D xat STE LUQTUOT oug Eÿoov 
ÆAaBid rov TOU "TItscoot, Gvdou xcra vov 
xagdiav uov, 0g Tros nvt TO FELT- 
LOT Lov. 

23 Tourov 0 dec &n0 TOÙ OHEQUUTOS 
xaT. ènayyehiav jysige vo looo  cwrnou 
“Inooùr, ?' mgoxzovSevrog “lwurrov 700 
agoçu Trou Ui eiço dov GUTOU Bartio m 
Tuvoiug mavtÈ TO haw Logan. 2! Sue 
énAnoov o Lodvvns TOY dottor, &À Hye 
Tiva ue únovosite sivas, ovx ciù èy, 
aAA iov, &p yero LET’ guè où ovx sui 
GELOG TO vUnOÓzuca TOv modu 

26 * Aydoeç &dsAqot, viol yévovc Afouuu 
xai oi £v vuv poBovuerot TOv JtOv, Vu 
0 hoyos 7G OWTNOIUS LU (60 TY. 
?! Oi yag xaroixovrrso Èv JegovooAmu sui 


13. NABCDET * roy. 14. E: (l. Auror dé) 
ravios dE xci BugrdBas. NABCLT: tyr TL.0LÓ(GYV. 
NBCT?: ài9óvrec. 15. NABCDTT (p. e£) rés. 17. 
EGST!* loganh. D: dig vOv àoOv. LT: Aiyurnrs. 
18. GKSLT: &rgoqogoo. 195. NABCDET: xerexi- 
govduyotv. L: ovrov wg-mTerT., x. nerd T. EO. 
(Bez. : ze:«xooío:g [2' pro v']). 24. L: Keis et : 


13 Et cum a Papho navigássent Paulus 
et qui cum eo erant, venérunt Pergen 
Pamphylia. Joánnes autem discédens ab 
els, revérsus est Jerosólymam. 

Œ Illi vero pertranseüntes Pergen, ve- 
nérunt Antiochíam Pisidiæ : et ingréssi 
synagógam die sabbatórum, sedérunt. 
t3 Post lectiónem autem legis, et prophe- 
tárum, misérunt principes synagóge ad 
eos, dicéntes : Viri fratres si quis est in 
vobis sermo exhortatiónis ad plebem, 
dícite. 

'6 Surgens autem Paulus, et manu si- 
léntium indícens, ait : Viri Israelitæ, et 
qui timétis Deum audite : {7 Deus plebis 
Israel elégit patres nostros, et plebem 
exaltávit cum essent íncole in terra 
Ægÿpti, et in bráchio excélso edüxit eos 
ex ea, !? et per quadragínta annórum 
tempus mores eórum sustínuit in desérto. 
'? Et déstruens gentes septem in terra 
Chánaan, sorte distríbuit eis terram eó- 
rum, ?? quasi post quadringéntos et quin- 
quaginta annos : et post hæc dedit jú- 
dices, usque ad Sámuel prophétam. ?! Et 
exínde postulavérunt regem : et dedit 
illis Deus Saul filium Cis, virum de tribu 
Bénjamin, annis quadraginta : ?? et amóto 
illo, suscitávit ilis David regem : cui 
testimónium pérhibens, dixit : Invéni 
David filium Jesse, virum secündum cor 
meum, qui fáciet omnes voluntátes meas. 


23 Hujus Deus ex sémine secündum 
promissiónem edüxit Israel salvatórem 
Jesum, ?* prædicänte Joánne ante fáciem 
advéntus ejus baptísmum pœniténtiæ 
omni pópulo Israel. ? Cum impléret 
autem Joánnes cursum suum dicébat 
Quem me arbitrámini esse, non sum ego : 
sed ecce venit post me, cujus non sum 
dignus calceaménta pedum sólvere. 

26 Viri fratres, filii géneris Abraham, 
et qui in vobis timent Deum, vobis ver- 
bum salütis hujus missum est. ?? Qui 
enim habitäbant Jerúsalem, et principes 


LT: Té ur. 
tancot. 27. 


NABET: yeye. 25. 
26. L: yuīv o 4. LT: 


Beva ueir. 23. 
KSH: civar; 
EDS ev 


13. Paul et ceux qui étaient avec lui. 
ralement : « ceux qui étaient avec Paul ». 

11. Du peuple d'Israél. Grec : « de ce peuple d'Is- 
raël ». — Le bras levé, c'est-à- -dire « d'une main puis- 
sante ». 


Grec litté- 
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II. L'Église chez les païens (XILI-XX VIELI). — 1° (b). Mission en Asie (XIII, 13- XIV). 


b) Pergen 


13 Paul et ceux qui étaient avec lui, P), Perge» 
s'étant embarqués à Paphos, vinrent iien is, 
a Perge de Pamphylie. Mais Jean, 255^. 
se séparant d'eux, s'en retourna à Jé- P 27. 
rusalem. 

'* Mais eux, passant au delà de mtrantan- 
Perge, vinrent à Antioche de Pisidie, Mare. 5 22. 
et, étant entrés dans la synagogue le Prov. i7, 24. 
jour du sabbat, ils s'assirent. !? Aprés 5 3:12,17; 
la lecture de la loi et des prophètes, 
les chefs de la synagogue envoyèrent 
vers eux, disant : « Hommes, nos 
fréres, si vous avez quelque exhorta- 
tion à faire au peuple, parlez ». 

16 Alors Paul se levant, et de la 
main commandant le silence, dit : 
« Hommes d'Israël, et vous qui crai- 
gnez Dieu, écoutez : 7 Le Dieu du fie, 
peuple d'Israël a choisi nos pères, **55,*5: 
et a exalté ce peuple lorsqu'il habi- 5777 
tait dans la terre d'Egypte, et, le bras Dent. 1, 37; 
levé, il l'en a retiré. ‘# Et pendant 52,3. 
une durée de quarante ans, il sup- | 
porta sa conduite dans le désert. „1 
'? Puis, ayant détruit sept nations Xem. 
dans le pays de Chanaan, il lui en pgs 7738, 
partagea la terre par le sort, *° aprés pa $1, 1. 
environ quatre cent cinquante ans ; } Reg, 3, 20; 
et ensuite, il leur donna des juges 1, ?1; » x. 
jusqu'au prophète Samuel. ?! Alors 
ils demandérent un roi, et Dieu leur 
donna Saül, fils de Cis, de la tribu 
de Benjamin, pendant quarante ans; 

?? puis l'ayant ôté, il leur suscita pour ! Fe: 1$ H; 
roi David, à quiil rendit témoignage, *z £^ 
disant : J'ai trouvé David, fils de ? Res. 155 
Jessé, homme selon mon cour, qui 

lera toutes mes volontés. 

?3 » C’est de sa postérité que Dieu, precursor. 
selon sa promesse, a suscité à Israël $2515 
le Sauveur Jésus, ?* Jean, avant sa ru, 
venue, ayant prêché le baptême de yat ia. 
pénitence à tout le peuple d'Israël. £s 
23 Et lorsque Jean achevait sa course, "?* 2,5; 
il disait : Je ne suis pas celui que re. 1, 7. 
vous pensez; mais voilà que vient sit, 3o 57. 
aprés moi celui dont je ne suis pas 
digne de délier la chaussure. 

26 » Hommes, mes frères, fils de 54%, 
la race d'Abraham, c'est à vous, et furgitar. 
à ceux qui parmi vous craignent Dieu, Wi iays 
que la parole de ce salut a été en- pi% 15. 
voyée. ?! Car ceux qui habitaient Jé- 443 17. 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 
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Sermo 
Pauli., 


Jesus in 
veteri 
populo 


Sua 


b) Mission en Asie Mineure, XII, 43-XIV. 


13. Perge, capitale de la Pamphylie, surla rivière 
Cestros, à soixante stades de la Méditerranéc. Dans 
le voisinage, sur une éminence, était un temple 
célèbre de Diane. — La Pamphylie, province de 
l'Asie Mineure, est déjà mentiounée, Actes, n, 10. 
Voirce passage. — Jean Marc. Voir plus haut la 
notc sur xir, 12. 


Monnaie d'Antioche de Pisidie (Y, 11), 


14. Antioche de Pisidie était une ville de 
Phrygie, mais on l'appelait de Pisidie, à cause de 
la proximité de cette province et afin de la dis- 
tinguer d'Antioche de Syrie. Comme cette der- 
niere, elle avait été bátie par Séleucus Nicator qui 
l'avait ainsi nommée en l'honneur de son pere 
Antiochus. C'était une ville importante. Auguste 
en avait fait une colonie romaine. 

15. Les chefs de la synagogue. Le premier ar- 
chisynagogus (voir Marc, v, 22) était assisté d'un 
conseil composé d'un nombre plus ou moins con- 
sidérable de membres, selon l'importance des sy- 
nagogues. On les appelait quelquefois archisyna- 
gogi ou chefs de la synagogue. Ils avaient dans 
l'assembléc dessièges particuliers, près du coffre 
destiné à recevoir les Saintes Écritures. 

16. Vous qui eraignez Dieu, les prosélytes. 


19. Sept nations, énumérées dans Deutéronome, 
vii, 1. C'étaient les Héthéens, les Gergéséens, les 
Amorrhéens, les Chananéens, les Phérézéens, les 
Héthéens et les Jébuséens. Cf. Josué, 11,10 et seq. 


22. Il leur suscita... David, il le choisit lui- 
méme, car c'est de lui que devait dcscendre le 
Messie. 


24. Jean. Voir la note sur Matthieu, 111, 1. 


25. La chaussure, les sandales. Voir la note sur 
Marc, Wa 9. 


26. La parole de ce salut, c'est-à-dire du salut 
dont Jésus-Christ est l'auteur. Cf. v. 23. Au cha- 
pitre v, 20, se trouve une construction de phrase 
tout à iait semblable (Glaire). 
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Actus, XIII, 28-43. 


IL. Ecclesia apud gentes (XIII-XX VIII). — 1^ (0). Missio in Asia CXIII, 13- XIV). 


OÙ GOYOVTES GÜTUY, TOUrOY AYVoOOAVTEG 
xci TOG avis TÖV 79oQuror TAÇ LATO 
nav odffatov dvoywooxouévac, HOÏVOVTEG 
Enhjowour, ?5 zal undsuiav aitiav Fava- 
rov evoôvtes qujoarro llà&rov avoigi- 
Jrvou aŭtor. ?9'Qc dè étéleouv &navra 
TO NE GÜTOÙ yeygouéva, xads0vrsc ATO 
toù EvVÀov £Oqxav siç uvqusior 

30 j di Jesos Zysigsv aUrOv èx vexgov, 
M oc dpn èni qu sous nÀsLovg Tolg ovv- 
avaBüoiv «iro dno tHg TaMhaias E Jtgov- 
oahi, OlTLIVEG ELOL UÉQTUQEG GÜTOÙ NQOÇ 
tov aov. 

?? Kai jusis duas sVayyslicousda thy 
7906 TOUS TTUTÉQUE ena yyeMav yevouévay, 
33 070 vo rqY 0 ) 9eoc à enn en Mj Que Toig TÉAVOIG 
orav Huy, dvaotioas Tqoovy, wç xal &v 
TQ Vai. TO Jevrégw yeyoanTa Ytoc 
uov & QUE ¿yo oo uegor yeyérvqua oE. 
34 Or dÈ avéoryosv aŭtov ix vexzowv uN- 
XETL u£ÀÀovra Vnoortoégev sig Ówuq2ooav, 
ovre sioner "Or: wow uiv và 001 
AaBid và mord. * A0 xal £v Etéow Aé- 
yer OÙ ducais vov 0010v cov idey diapo- 
gv. i Aaßið piv yag idi yeveg VANQE- 
LY 7s T vov Feot [ovi nouo, xci 
TOOGETÉDY THOG Tovg TUTÉQUE GUTOU zal 
cide dupdooury 9  üv dà O0 OsOg vyswosv, 
ovx side diupdopr. 

38 T'vworov oUv čorw vuir, dvðosç GÓzA- 
qot, Ótt IÈ rovrov vulv Gqsoug Guagruov 
xatayy hetat, ?? xai dno müvrov wv OÙ 
nd dne év TO vou Mowoëws dira w- 
dvi" £v TOUTE nüc 0 TLOTEUWY duxotov rau. 
i Bàéneve OÛY, uj ene dg Sd UAG TO 
sionuevov èv volg zoogo roig *' "Idete, ot 
xara portal , xoi Juvnuoure zai dgavi- 
OÙNTE TI é0yo0v £yai £g: oual £y Toi nue 
Qoi vuv, £gyov (0 OÙ ux] THLOTEVOTTS, £v 
vig éxÓumymnvon viv. 

12Efiovyrwr dé ix ts ovvaywygc vov 
Tovdaiwv, nagsxuAovr rà Edyn sig TO us- 
tago oc ffoerov Lulndmra a)roig TG oy- 
uera vavra. ^" AvTeions dè Tic ovvayw- 


27. DE: (l. puras) yoapas. 

28. BDT*: zedacov. 

29. NABCDET: zévzo. 

31 Green oir.) yvr. 

33. L (* avro») : nov. H: yéyo. à ð. (L: y. 
To moro. GKTO: àv và To. v. y.). 

35. LT: Mior. 

38. LT* x. et zø (G rell. : xarayyélierar et : 


Oxo Trou). 


ejus, hunc ignorántes, et voces prophe- 
tárum quæ per omne sábbatum legüntur, 
judicántes implevérunt : ?*et nullam cau- 
sam mortis inveniéntes in eo, petiérunt a 
Piláto ut interficerent eum. ?? Cumque 
consummássent ómnia, quæ de eo scripta 
erant, deponéntes eum de ligno, posué- 
runt eum in monuménto. 

?? Deus vero suscitávit eum a mórtuis 
tértia die : qui visus est per dies multos 
his, ?! qui simul ascénderant cum eo de 
Galilæa in Jerusalem : qui usque nunc 
sunt testes ejus ad plebem. 

?? Et nos vobis annuntiámus eam, quæ 
ad patres nostros repromíssio facta est : 
33 quóniam hane Deus adimplévit filiis 
nostris, resüscitans Jesum, sicut et in 
Psalmo secündo scriptum est : Filius 
meus es tu, ego hódie génui te. ?* Quod 
autem suscitávit eum a mórtuis, ámplius 
jam non reversürum in corruptiónem, ita 
dixit : Quia dabo vobis sancta David 
fidélia. 3* Ideóque et álias dicit : Non da- 
bis Sanctum tuum vidére corruptiónem. 
36 David enim in sua generatióne cum 
administrásset, voluntáti Dei dormivit : et 
appósitus est ad patres suos, et vidit cor- 
ruptiónem. ?* Quem vero Deus suscitä- 
vit a mórtuis non vidit corruptiónem. 

35 Notum igitur sit vobis viri fratres, 
quia per hunc vobis remíssio peccatórum 
annuntiátur : et ab ómnibus quibus non 
potuistis in lege Móysi justificári, ?? in 


hoc omnis qui credit, justificátur. *? Vidéte 


ergo ne supervéniat vobis quod dictum 
est in prophétis :! Vidéte contemptóres, 
et admirámini, et disperdímini : quia opus 
óperor ego in diébus vestris, opus quod 
non credétis, si quis enarráverit vobis. 


^? Exeüntibus autem illis, rogábant ut 
sequénti sábbato loqueréntur sibi verba 
hac. ^? Cumque dimissa esset synagóga, 


40. LT* £g! dus. 4. C: (1. 

41. KSLTHO: ô 

49. G*. K rell. p aŭtor (p. ÒE) * ëx-’I80. et Ta 
#9r. (Scalig. : c«88érov. Camer. : oeffere). 


21. Les paroles. Grec : «les paroles des prophètes ». 

30. Le troisiéme jour n'est pas dans le grec. La suite 
de ce verset figure dans le grec au verset 31. 

33. Le commencement de ce verset figure dans le 
grec au verset 32. 

31. D'entre les morts n'est pas dans le grec. 

42. Lorsqu'ils sortaient. Grec : « lorsqu'ils sortaient 
de la synagogue des Juifs ». — On les priait. Grec : 
« les gentils les priaient ». 


1deTe) QXOVOQTE. 


Actes 


, XIII, 28-43. 
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II. L'Eglise chez les paiens ( XIN I -X XVII). — 1°(b). Mission en Asie (XIII, 13- XIV). 


rusalem, etleurs chefs, le méconnais- 
sant et ne comprenant pas les paroles 
qui sont lues à chaque sabbat, ils les 
ont accomplies en le condamnant; 
28 et, ne trouvant en lui aucune cause 
de mort, ils demandèrent à Pilate de 
le faire mourir. ?? Et aprés qu'ils eu- 
rent consommé tout ce qui était écrit 
de lui, le descendant du bois, ils le 
mirent dans un sépulcre. 

30 » Mais Dieu l'a ressuscité des 
morts le troisiéme jour, et pendant un 
grand nombre de jours il a été vu de 
ceux ?! qui étaient montés avec lui de 
Galilée à Jérusalem, et quisont main- 
tenant ses témoins devant le peuple. 

#2 Et nous, nous vous annoncons 
que la promesse qui a été faite à nos 
pères, ?? Dieu l'a tenue à nos fils, res- 
suseitant Jésus, comme il est écrit 
dans le deuxiéme Psaume : Vous étes 
mon Fils, je vous ai engendré aujour- 
d'hui. ?* Et qu'il l'ait ressuscité d'en- 
tre les morts, pour ne plus retourner 
à la corruption, c'est ce qu'il a dit 
par ces paroles : Je vous tiendrai les 
promesses sacrées faites à David, 
promesses inviolables.?? Et ailleurs 
encore il dit : Vous ne permettrez 
point que votre Saint voie la corrup- 
tion. ? Car David, aprés avoir servi 
en son temps aux desseins de Dieu, 
s'endormit; il fut déposé prés de ses 
pères, et vit la corruption. ?? Mais 
celui que Dieu a ressuscité d'entre 
les morts, n'a point vu la corruption. 

*5 » Qu'il soit donc connu de vous, 
mes fréres, que c'est par lui que la 
rémission des péchés vous est annon- 
cée; et toutes les choses dont vous 
n'avez pu étre justifiés par la loi de 
Moise, ?? quiconque croit en lui, en 
est justifié par lui. *^ Prenez donc 
garde que ne vienne sur vous ce qui 
est dit dans les prophètes : “ Voyez, 
contempteurs, admirez et anéantis- 
sez-vous; car je fais une œuvre en 
vos jours, une œuvre que vous ne 
croiriez pas, si on vous la raconte ». 

42 Lorsqu'ils sortaient de la sy- 
nagogue, on les priait de parler, le 
sabbat suivant, sur le même sujet. 
43 Et quand l'assemblée se fut sépa- 


Joa. 16, 3. 
Is. 29, 11. 
Act. 15, 21 ; 
2, 23; 4, 25. 


. 21. Les paroles des prophètes dans les Saintes 
Ecritures. 


Luc. 23, 23. 98. Pilate. Voir la note sur Matthieu, xxvir, 20. 


29. Un sépulcre. Voir la note sur Matthieu, 
XXVII, 60. 


A mortuis 
surgit 
Act. 10, 39. 
Luc. 23, 53. 
Mat. 27, 60, 
Act, 3, 15. 
Ps. 77, 34; 
43, 19. 
Act. 1, 8; 
10, 40; 1, 22, 


sicut 
scriptum 
est. 
Act. 13, 23; 
2,39 ; 26, 6,22. 
Rom. 4, 13. 
Gal. 3, 14. 
Gen. 12, 3; 
3, 15. 
Act. 3, 22. 
Ps. 2, 7. 
Hebr, 1, 5. 


Is. 55, 3. 


33. Jevous ai engendré. Voirla note sur Psaume 
D. 


Act. 2, 27. 


Ps. 15, 10. la note 


35. Voie la corruption. Voir plus haut 
sur m, 27. 


Act. 7, 60 ; 
2, 29. 
3 Reg. 2, 10, 
Jud. 2, 10. 


Act. 1, 11; 
3, 21. 


In ipso jus- 
tificatio. 


Is. 53, 6, 11. 


Ah 39. Quiconque croit en lui, en est justifié. C'est 
peso" 


la foi en Jésus-Christ etnon la pratique des obser- 
vances mosaiques qui produit la justification, 
ED. uu c'est le résumé de toute la doctrine de saint Paul. 
s. 28, 14; 

29, 14. 


Judei 
primo 
fideles 


Act. 13, 26 ; 
17,4;2,10;6,5; 
28,20 ; 11, 23; 

14, 22. 


43. Prosélytes, gentils convertis au christia- 


nisme. 
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Actus, XIII, 44— XIV, 4. 


IX. Ecclesia apud gentes (XIEII-XXVEII). — 1° (b). Missio in Asia CXIII, 13- XIV). 


YS, 2j koAoíU noaw nokko tøv "[ovóatov 
xal vOv osfouévmov AQOSYAUT LU? To IovAo 
xoi TE BagviBo oftiveg ngochuhoëvres 
UT oi ETELTOY GUTOUG ÉTLUEVEL T) ygt 
Tov JEov. 

11 To dé £&oyouévo Copparo oyeðov 
7.0.00. Ñ nóg ovvýjyŤy &x0UOGL TOV Ayo 
rov Jeou. ^?'[óóvrsg dè où "Lovóoio: tovg 
OxÀovc énÀgo9S5o«v Enhov, xal dvr£Àsyov 

~ € `~ w A j 2 Là 
roig vno rov Îlaviov Àsyouévois, dvtihë- 
YOVTE xal Phaçpnuovvtes. ^* Haoónaw- 
apevat dè 0 IIavAoc xoi ó Bagvaflac snor 
"Yuiv nv dvayraiov nowTtTov Àalm}mra vOv 
Adyoy vov Jeor’ nsidy dè dnwdsaioŸe 
«U)TOv xal OÙx QELOVG xpivEtE tavroUg TÅG 
aiwviov Cuwns, iov, crosqousda sig ta 
mi 41 € \ RJ ! C w [4 # 
£9 v1. Oro yag &vréraAron muir ò xv- 

^ , r 2 ~ 5 ~ m F , 
ooç Tedaxa os sic quc édvuv, TOU &VGL 
0s tic GUTZOLGV func £6 yáTov TNG YNG. 

48 ?Æzovovtru dÈ ta EF v £y cugoY xal £do- 
aov vOv Àoyov rov xvgiov, xai niorsv- 
Gay 000, ŅOuv Tetuyuëvor Elç Çwrv alvor. 
49 ! SE , e , 2 wg 

Zheq£osvo dE 0 Aoyog vov xvgiov dt Ang 
TYG X006. 


50 Oi de "Iovóaio, nagurovvav tas osßo- 
uevac yvvoixac xai TOG Svoy9uovag xai rovc 
HOWTOUS THG nóAsOG, xai émiysuoav Óuoyuóov 
3 A \ e s \ , A 0-7 
eni vov IHovAov xai vov Baovapav, xoi £Es- 

2 \ 2 A a COE, € d 51 € 
Bahoy avrovg ano twv ogiwv aŭtwv. ?! Où 
dE ixvwaEAkusvor TOY X0VL00TOY TOV zoÓQv 

ONE. > 9 2 , 3 > 2 , 
GUTWVY ET  QGUrOvG, 9ÀJov sig Txovior. 
59 Oi ó2 i2 bd ~ ` 

L dE uadyral énÀgoovvro yagaç xai 
TNVEÚUOTOG QYLOV. 


XIV. "Eycvero dè èv "Ixovic, «ava v0 avo 
ice Teiy avroUg sig tyv Ovvaywynv vuv 
"ovóaiwv xai AaAgoot oÜrwc, Ogrt niortU- 
oat Tovóatuv te xai "EAAuvwv nov nih- 
Joc. ? Ot dè «n&adovvrsc ‘lovduior nyysi- 
ouv xai ÉXUAWDGY TAÇ wvyag vov i9vov 
xara vOv &ÓsAquv. ?'"Ixavov uev oùy Aed- 
vor détour naĝfyoÇouevor eni TO xv- 
gie, TO pap rvootvtt TO 10700 TA HHQurog 
gto xal OOvTL ET xai TÉQATU yivs- 
oł dia vOv XELOUWV avv. ^ Eoyic?1, 
dè v0 nÀzJoc TG nóAscc, xal oi uèv Ņoav 


43. E[K]ST!* avroës. NABCDE T: xooçuér. 
44. GKSTO: ve. AEGSLT!: éyouéro. 

45. LT: 4edsuévow (* avta. fao Jb 

46. LTO: re. 


secúti sunt multi Judæórum, et colén- 
tium advenárum, Paulum et Bárnabam : 
qui loquéntes suadébant eis ut perma- 
nérent in grátia Dei. 


44 Sequénti vero sábbato pene univérsa 
civitas convénit audíre verbum Dei. 
5 Vidéntes autem turbas Judæi, repléti 
sunt zelo, et contradicébant his quæ a 
Paulo dicebántur, blasphemántes. ^9 Tunc 
constánter Paulus et Bárnabas dixérunt: 
Vobis oportébat primum loqui verbum 
Dei : sed quóniam repéllitis illud, et in- 
dignos vos judicátis ætérnæ vitæ, ecce 
convértimur ad gentes : *! sic enim præ- 
cépit nobis Dóminus : Pósui te in lucem 
géntium, ut sis in salütem usque ad 
extrémum terre. 


48 Audiéntes autem gentes gavisæ 
sunt, et glorificábant verbum Dómini : 
et credidérunt quotquot erant præordinäti 
ad vitam ætérnam. ^? Disseminabátur 
autem verbum Dómini per univérsam 
regiónem. 

50 Judæi autem concitavérunt mulíeres 
religiósas, et honéstas, et primos civitá- 
tis, et excitavérunt persecutiónem in 
Paulum et Bárnabam : et ejecérunt eos de 
finibus suis. ?! At illi, excásso pülvere 
pedum in eos, venérunt Icónium. ?? Dis- 
cípuli quoque replebántur gaüdio, et 
Spiritu sancto. 


XIV. ! Factum est autem Icónii, ut 
simul introirent in synagógam Judæ6- 
rum, et loqueréntur, ita ut créderet Ju- 
daeórum et Graecórum copiósa multitüdo. 
? Qui vero incréduli fuérunt Judæi, sus- 
citavérunt, et ad iracándiam concitavé- 
runt ánimas géntium advérsus fratres. 
? Multo ígitur témpore demoráti sunt, 
fiduciäliter agéntes in Dómino, testimó- 
nium perhibénte verbo grâtiæ sus, 
dante signa et prodígia fieri per manus 
eórum. * Divísa est autem multitudo 


50. ABCDT* (p. yv»-) xot. 
51. LT* our. 52: LI Te 
2. NABCLT: aradyoarrtes. 
3. G rell. * (pr.) x. 


Actes, XIII, 44— XIV, 4. 
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AN. L'Église chez les païens (XEBRBS-X XVII). — 1° (5). Mission en Asie (XIII, 13-XIV). 


rée, beaucoup de Juifs et de prosélytes 
servant Dieu, suivirent Paul et Bar- 
nabé qui, leur parlant, les exhor- 
talent à persévérer dans la grâce de 
Dieu. 

44 Or, le sabbat suivant, presque jn ee 
toutela villes'assembla pourentendre P*!!'enter- 
la parole de Dieu. ** Mais, voyant 2*5 5% 
cette foule, les Juifs furent remplis se 1s, 9». 
de colére, et, blasphémant, ils con- 
tredisaient les paroles de Paul. 

*6 Alors Paul et Barnabé dirent har- Aet. s, 26. 
diment : « C'était à vous qu'il fallait Lue. 24 17. 
d'abord annoncer la parole de Dieu; Ze. 7, 30. 
mais puisque vous la rejetez, et que , 21,4. 
vous vous jugez indignes de la vie | 
éternelle, voilà que nous nous tour- 

nons vers les gentils; 47 car le Sei- | 
gneur nous l'a commandé en ces Lj; 
termes : Je t'ai établi la lumière des f? 32. 
gentils, afin que tu sois leur salut 
jusqu'aux extrémités de la terre ». 

48 Ce qu'entendant, les gentils se 
réjouirent, et ils glorifiaient la parole 
du Seigneur; et tous ceux qui étaient s Thes. 3, 1. 
préordonnés à la vie éternelle em- Rom. 8,29 
brassèrent la foi. ^? Ainsi la parole 
du Seigneur se répandait par toute la 
contrée. 

50 Mais les Juifs ayant animé les i 
femmes dévotes et de qualité, et les Avr; 
principaux de la ville, excitérent une cass CRT 
persécution contre Paul et Barnabé, 
et les chassèrent du pays. ?! Alors act.18,6. 
ceux-ci, ayant secoué contre eux la NT " 
poussière de leurs pieds, vinrent à Act. 13,45; 
Icone. ?? Cependant les disciples  ' ` 
étaient remplis de joie et de l'Esprit- 

Saint. 

XXW.'Orilarriva à Icone, qu'ils Ex reonio 
entrèrent ensemble dansla synagogue esee. 
des Juifs, et parlèrent de telle sorte, n bol 
qu'une grande multitude de Juifs et "^ ^ ^ 
de Grecs embrassa la foi. ? Mais ace. 13,45, 50. 
ceux des Juifs qui demeurérent in- 
crédules, excitérent et irritérent l'es- 
prit des gentils contre les frères. ? Ils 41,2: 
demeurèrent donc là longtemps, agis- set. 19, 1,6; 
sant avec assurance dans le Seigneur, „2 


Gentes 
vero con- 
vertuntur. 


Joa. 11, 52, 
Act. 10, 35. 


Ejecti 


Hebr. 2, 4. 
: E agros e P Marc. 16, 20. 
qui rendait témoignage à la parole de "5,7 


sa gráce, opérant des miracles et des 1383 40. 
prodiges par leurs mains. * Ainsi 
toute la ville se divisa ; les uns étaient 


46. C'était à vous qu'il fallait d'abord annoncer 
la parole de Dieu, selon l'ordre exprès du Sau- 
veur lui-méme. 


48. Préordonnés. Voir plus haut la note sur x, 


51. Icone, aujourd'hui Konyéh, ville importante 
de l'Asie Mineure, chef-lieu de la province de 
Lycaonie, dans une plaine fertile au pied du 
mont Taurus, sur la grande ligne de communi- 
cation entre Ephése et les villes de Tarse et d'An- 
tioche de Pisidie. Elle était avantageusement pla- 
cée pour servir de centre aux missions de saint 
Paul dans ces parages; aussi l'y reverrons-nous 
encore. 


XIV. 2. Contre les frères; c'est-à-dire contre les 
nouveaux convertis, tant du paganisme que du 
judaisme. 


3. La parole de sa gráce, l'Évangile, qui est la 
parole du Sauveur et qui annonce et apporte la 
grâce de Dieu et le salut. — Par leurs mains. Voir 
plus haut la note sur v, 42. 
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Actus, XIV, 5-19. 


XX. Ecclesia apud gentes (XEIEE-XXVINN). — 1 (b). Missio in Asia (XIII, 13 - XIV). 


ovv toic Jovóotoic, ot dè ovv voic danooto- 
= 

5 ‘Qc dè dy E veto opu TOV £)vav TE xa 
Tovdaiwr OÙY TOG G9 ovOlv. «TOv, vfpoi- 
oa xal MIofodnoa aÿtous, ê ovvidov- 
TEG HOTEPUY0V elc TOG NOAEL TAG. vrao- 
viaç, AVOTQUY | xai zféofmv xai Tnv negi- 
xwoov" | zaze 100v EvayyelboueEvo. 


° Kai Tic avo èv Aiorgois dóvvaroc 
Toç nogiv ento -qro, wlos &x xoiMaG un- 
TEOG GUTOU Undo yam, óc OUDÉNOTE HEQLENE- 
TOTIKEL. ? O2voc xove TOU IoiAov Àa- 
AoUrroc c dteviouç atw zal iðwv ÓTL 
nÍOTLY € 2 TOU GWT Vu, 90 sine ueya m TI 
parn’ Avdorq zi LT no duc gov 00- 
Joc. Kai mAAsTo xol TTEQIENUT EL. 

1140: dé. To i00vTEG ô ènoinosv Ò 
IlavAoc, è ÉTNOUY vQv povnv avtQv, ZLvxao- 
»iOTÜ A£yOYt&c' Ot 3'eol duoi évrec dvd Qui- 
nog x«réfnoav moog jc. 2'Exudovr te 
TOY EV BugvaBav Aiu, Toy de Tlavhov 
Eoun, nsdn) aTOc qv Ô jov usvoc TOU 
ÀAóyov. 13O de i iepevc Tov Aoc ToU Óvroc 7.00 
TNS nóAeuc «tuv, ra govc xoi OTÉLUUTE 
eni TOUG avhwvac &véykuc, 00v Toig 0yAotg 

Iele dvetr. 

14 Asotouvtes dè ot ÅTOOTOOL  Bagvapas 
xal Turc, Dugérsuvtec TO iuátia GÜTOV 
ELGETT CUT tig TOY 0 xov, XQUÇOVTEG 15 xoi 
A£yovtec" "Avóosc, Ti TGUTO TOLETTE; xal 
quic duororadeïc ÉGHÈV buy &voaor, 
evayyelčo ouEvoL Up dno TOU rov TOY uu- 
TULWY ÉTIOTOE EU eni TOY de0v TOV Pura, 
Öç ÉTOINOE TOY ovourov xal Uv yyy CTI) TV 
9uAaccar xol nárta Ta v autoic, '* cè év 
Taç nagwynuévatc 7&v&uic LUCE AGVTA vd 
ev z0gsveod ot toic ódoic ara, p zai- 
TOLYE OUX Giu or voor favrüv dA dya- 
Bono, 0v QavOS v mur VETOÙc didovc zal 
xugoVg XAQTOPOQOVS, £umnÀov Tgog xai 
£Uq oon vc TOG xagdiac quor. ? Kai 
TOUT AEYOVTES uoç AUTETUVOUY TOUS 
0 ô hove TOU UÑ Ja «toic. 

D Engàtov de dro Avtogsias xal Ixo- 
viov `‘Iovðaior, «ai nelouytess vovg ÓyAovg 


6. LẸ eie (a. -4.). 

fo DT (p. evayy.) xat ixi 97 ó4ov TO zÀ5Joc 
ènt T7 dida y o de Ilavlos xci Baovdfas dé- 
topov èv 607 qois (Item fere E). 

8. Jun. : -Ævotoiois. NABCDET* v vz&oyor. LT: 
TLEQUET ET goev (DEGS: reunertartire). 

RS LITE 7jxaotv. 

10. LT* Tj. LT (a. Ar.) Ior léyw èv To dvo- 
mari v8 xvgía Ino. Xo. NABCT: z4ero. 

11. Cie 

12. LT* zv. 

13. LT: 7e Valek E 


ta [sc. ves | ta A. G rell. 
* ovr. 


civitátis : et quidam quidem erant cum 
Judæis, quidam vero cum apéstolis. 

? Cum autem factus esset impetus gen- 
tilium et Judæ6rum cum principibus suis, 
ut contuméliis afficerent, et lapidárent 
eos, ê intelligéntes confugérunt ad civi- 
tátes Lycaôniæ, Lystram et Derben, et 
univérsam in circüitu regiónem, et ibi 
evangelizántes erant. 

' Et quidam vir Lystris infirmus pé- 
dibus sedébat, claudus ex útero matris 
sue, qui nunquam ambuláverat. 8 Hic 
audivit Paulum loquéntem. Qui intüitus 
eum, et videns quia fidem habéret ut 
salvus fieret, * dixit magna voce : Surge 
super pedes tuos rectus. Et exilivit, et 
ambuläbat. 

10 Turbæ autem cum vidissent quod 
fécerat Paulus, levavérunt vocem suam, 
lycaonice dicéntes : Dii similes facti 
hominibus, descendérunt ad nos. !! Et 
vocábant Bárnabam Jovem, Paulum vero 
Mercürium : quóniam ipse erat dux verbi. 
!2? Sacérdos quoque Jovis, qui erat ante 
civitátem, tauros et corónas ante jánuas 
áfferens, cum pópulis volébat sacrificáre. 


13 Quod ubi audiérunt apóstoli, Bár- 
nabas et Paulus, conscíssis tünicis suis 
exiliérunt in turbas, clamántes, !* et 
dicéntes : Viri, quid hac fácitis? et nos 
mortáles sumus, similes vobis hómines, 
annuntiántes vobis ab his vanis convérti 
ad Deum vivum, qui fecit coelum, et ter- 
ram, et mare, et ómnia quæ in eis sunt : 
15 qui in prætéritis generatiónibus dimi- 
sit omnes gentes ingredi vias suas. !9 Et 
quidem non sine testimónio semetipsum 
reliquit, benefáciens de coelo, dans plávias 
et témpora fructifera, implens cibo et 
lætitia corda nostra. !7 Et heec dicéntes, 
vix sedavérunt turbas ne sibi immolá- 
rent. 


‘8 Supervenéruntautem quidam ab An- 
tiochia et Icónio Jud&i : et persuásis 


14. NABCDET: é$er7óyoav. 

15. LTO* (bis) zo». 

17. LT: xeéro.. LTO: éyadoveyur. TO* qui 
(GKSLH: vut»). GKSLH: viov. 

18. L+ (in f.) àeroBóvrov aŭror x. Óiaoxov- 
Toy. 


19. NABT: é&r74i3av. 


XIV. 6. La fin du verset forme dans le grec le ver- 
set T. 
19. (G. 13). De la ville. Grec : 
13. (G. 14). Leurs tuniques. Grec : 


« de leur ville ». 
« leurs habits ». 


T p P din = n 


Actes, XIV, 5-18. 
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XI. L'Église chez les païens (XINE-X XVII). — 1° (5). Mission en Asie CXIII, 13- XIV). 


pour les Juifs, et les autres pour les 
apótres. 

? Et comme les gentils et les 
Juifs, avec leurs chefs, allaient se 
jeter sur eux pour les outrager et les 
lapider, ê les apôtres l'ayant su, s'en- 
fuirent à Lystre et à Derbe, villes de 
Lycaonie, et dans tout le pays d'alen- 
tour, et ils y évangélisaient. 

7 Or il y avait assis à Lystre, un 
certain homme perclus de ses pieds. 
Il était boiteux dés le sein de sa mère, 
et n'avait jamais marché. 8 ll entendit 
Paul parler; et Paul, le regardant et 
voyant qu'il avait la foi qu'il serait 
guéri, ? dit d'une voix forte : « Lève- 
toi droit sur tes pieds ». Et il s'é- 
lanca, et il marchait. 

19 Or la foule, ayant vu ce qu'avait 
fait Paul, éleva la voix, disant en ly- 
caonien : « Des dieux devenus sem- 
blables à des hommes sont descendus 
vers nous ». !! Et ils appelaient Bar- 
nabé Jupiter, et Paul, Mercure, parce 
que c'était lui qui portait la parole. 
12 Bien plus, le prêtre de Jupiter, qui 
était prés de la ville, étant venu de- 
vant la porte avec des taureaux et des 
couronnes, voulait, avec le peuple, 
leur sacrifier. 

13 Ce qu'ayant entendu, les apôtres 
Barnabé et Paul déchirérent leurs 
tuniques, et s'élancérent dans la foule, 
criant, !'* et disant : « Hommes, pour- 
quoi faites-vous cela? Nous aussi, 
nous sommes des mortels, deshommes 
semblables à vous, qui vous exhor- 
tons à quitter ces choses vaines pour 
le Dieu vivant, qui a fait le ciel, la 
terre, la mer, et tout ce qu'ils con- 
tiennent; !? qui, dans les générations 
passées, a laissé toutes les nations 
marcher dans leurs voies. '* Mais 
néanmoins il ne s'est pas laissé lui- 
méme sans témoignage, répandant 
du ciel ses biens, en dispensant les 
pluies et les saisons fécondes, en nous 
donnant la nourriture en abondance, 
et enremplissant nos cœurs de joie ». 
17 Même en disant ces choses, ils 
empéchérent à peine la foule de leur 
sacrifier. 

18 Cependant survinrent quelques 
Juifs d'Antioche et d'Icone, 


Lystram 
adeunt, 
2 Tim. 3, 1I. 


Act, 11, 19. 
Mat. 10, 23. 


Curatur 
claudus. 
Act. 11, 20. 


Ae, 83 A REg tfo 


Act. 3, 4. 
Mat, 9, 28. 


Dii 
putantur. 
Act. 3, 8. 
Is. 35, 6. 


Act. 28, 6. 


Verum 


Deum præ- 


dicant, 


Mat. 26, 65. 
Num. 14, 6. 


Act. 10, 26. 


116, 20 ; 50, 13. 
Rom. 1, 24. 
Eph. 4, 17. 
Act. 17, 30. 
Rom. 1, 19. 
Lev. 26, 4. 
Jer. 5, 24, 
Ps. 146, 8. 
Mat, 5, 45, 


Lapidati 
exeunt. 


et, le Act. 13,14,50. 


6. Lystre, au sud d'Icone, au nord du mont 
Taurus. Le disciple de saint Paul, Timothée, était 
probablement originaire de Lystre. — Derbe, au 
sud-est d'Icone, à l'est de Lystre, située probable- 
ment prés du passage appelé les portes de Ci- 
licie. Ces deux villes, comme Icone, faisaient 
partie de la province de Lycaonie, en Asie Mi- 
neure, bornée à l'est parla Cappadoce, au nord par 
la Galatie, à l'ouest par la Phrygie, et séparée au 
sud de la Cilicie par la chaine du Taurus. 


10. Lycaonien, dialecte qu'on a supposé étre 
le cappadocien, mais dont le vrai caractere est 
inconnu. 


11. Jupiter, le maitre des dieux de l'Olympe, 
était souvent accompagné, d'aprés les fables 
grecques, de Mercure, le dieu de l'éloquence, qui 
parlait pour le roi des dieux. Saint Paul étant lo- 
rateur est pris pour Mercure. 

12. Le prêtre... qui était près de la ville, qui des- 
servait le temple de Jupiter situé dans le voisi- 
nage de la ville. — Avec des taureaux el des cou- 
ronnes.Les païens avaient coutume d'orner de 
n nes les victimes qu'ils offraient à leurs 

ieux. 


Sacrifice païen(Ÿ. 12). (Bas-relief du Génie d'Auguste à Pompéi)- 


15. A laissé toutes les nations marcher dans 
leurs voies. Dieu n'est pas l'auteur des erreurs et 
des turpitudes où sont tombées les nations qui 
se sont séparées de lui, il a seulement permis 
qu'elles subissent les conséquences du mauvais 
usage de la liberté qu'il leur avait donnée. 


18. Antioche de Pisidie. Voir plus haut la note 
Sur xil, 14. 
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Actus, XIV, 20 — XV, 4. 


IX. Ecclesia apud gentes (XENE-X X V IERI). 


— 1? (c). Concilium Jerusalem (XV, 1-35). 


~ k V 
xui Aduoavtes tov llavAov sovoov bw 
TAG 7t0Às0G voulouvtes QÛTOY TEFvávat. 
20 Kvxiwoavrwv Ó8 avtov twr uoJqcrOY, 
VUOTA sicha Tev eic TY rod. 
navorov ¿EATE oiv tw BuoriBo sic Zféo- 
Pur. 2 ; , ` # > , 

?! Evayyeliouuesvot Te Tr nov xei- 
vyv HU LHMOPNTEUOUVTES ixavovc, 0n- 
otTosyur sig viv Avorour sui "Ixoviov. xoi 
^ud , 9 > fa ` 8 A 

vrid ystav, ?? ÉTIOTNOIGOVTES tdg preys 

d D Lad Lord 3 , c 
TOY HAFNTOV, HOQUXUAOUVTEG ÈULEVEW TI 


niotTet, x«l ótti dit noAlAov JhiWewr de 


jus sgsÀd sr sic tyv BaoiAstay toù J&ov. 
23 Xetoororjoorrsc dè uroi HOEOPUTEOOUG 
XAT’ éxxÀqgOiurv, TOOGEVEUUEVOL UETA VN- 
otsuwv HUQÉDENTO atog TW xvolw, sig Öv 
; 24 * - , ji A 
neniotevzeoav. ** Koi OuzAJovrsg Tav 
Iloiótav jov sig IHaugvAtar, ?? zal ha- 
Anouvtes ¿v Iéoyn vov dyor 2uréBnour sic 
2 [4 
Zia law! 

26 waxsidsv daenhevoav sig rri year, 
óJtv jour nagaósdoucro. vy JUÉQUTL TOU 
deoù sig TO Eoyor 0 énAnowour. ?! Taoa- 

* , 3 
yevouevot ÔÈ xai ovvayayovrsg Tv ZAAN- 

, 2 [4 €! > , (4 * Li 
OLAV, &Y9yystAav OOU ÉTOINOEY 0 TEOG UET 

2 ad * V » ~ ?/ # 
ŒUTWUY, XGL OTL VOIES roig EVVEOL JuQay 

4 28 / hy 3 ~ , 2 
TIOTEWG. Zhéroiflov dè xe 790vov ovx 
oÀLyor ovv Toi; uomo. 

XV. Kai tive xoveAJorrsg ano ths Tov- 

? 

duiuc ¿diðaozov ToUG &ósAqovc "Ov èar un 
TEQTÈMVNO DE TO EFE Moÿoëtwc, ov dúva- 
o3e ow3zvo. °T. SYOMEYEG ovr OTO GENS 
xal ÉntTnoews oùz LE To llavio zal 
tw Bugrufa TIQUE &ÜTOUG, Fra&oy dvofiai- 
vev luhov xa Buováßav xoi tıvaç &À- 
Aovç E uütwr ngoc voUG dnootóhovg xal 
TQEOBUTE égovc elc Legovourue TEQ TOU ÖN- 
TAHUTOS rovrov. *Oùuër otv ngoneuq 3 cv- 
TEG dno TG £xxÀqoiac Óujoyorro rav Do- 
vixqv rai Xeuágsarv, ixÓupyovusroi TNV 
émworQogyr vov EDVWV, xoi imotovr zaocv 
ueykAqv nào toig dósAqoic. 

4 , US G ` > 

[luguysvouevor de eig “Inoovoudru ans- 
déydnour dno TAG xxLgolac xal tov dno- 


19. LT: vouilortes avc. reDrnxérc. 

21. ADELT : Eveyyelbouero: (+ bis ets). 

22. CF (a. Taoax.) xoi. 

23. NABCDT: xaT’ xxl. moco. 

24. NF (a. 777 mo.) &s. NBCETT (a. maup.) 
TYV. 

25. NT*: eic ryv HMeéoynr. NACE (p. 
tov xvgiov. NACDET: ’A7raltar. 

26. Hemsterhus. : 


26yor) 


eoar. 


Kai Tn 


turbis, lapidantésque Paulum, traxérunt 
extra civitátem, existimántes eum mór- 
tuum esse. '? Circumdántibus autem 
eum discípulis, surgens intrávit civitá- 
tem, et póstera die proféctus est cum 
Bárnaba in Derben. 

20 Cumque evangelizássent civitáti illi, 
et docuíssent multos, revérsi sunt Lys- 
tram, et Icónium, et Antiochíam, ?! con- 
firmántes ánimas discipulórum, exhor- 
tantésque ut permanérent in fide : et 
quóniam per multas tribulatiónes opórtet 
nos intráre in regnum Dei. ?? Et cum 
constituíssent illis per síngulas ecclésias 
presbyteros, et orássent cum jejunatióni- 
bus, commendavérunt eos Dómino, in 
quem credidérunt. ?? Transeuntésque 
Pisidiam, venérunt in Pamphyliam, ?* et 
loquéntes verbum Dómini in Perge, de- 
scendérunt in Attäliam : 

25 et inde navigavérunt Antiochiam, 
unde erant tráditi grátie Dei, in opus 
quod complevérunt. ?* Cum autem venís- 
sent, et congregássent ecclésiam, retu- 
lérunt quanta fecísset Deus cum illis, et 
quia aperuísset géntibus óstium fídei. 
27 Moráti sunt autem tempus non mó- 
dicum cum discipulis. 

XV. ' Et quidam descendéntes de Ju- 
da, docébant fratres : Quia nisi circum- 
cidámini secándum morem Móysi, non 
potéstis salvári. ? Facta ergo seditióne 
non mínima Paulo et Bärnabæ advérsus 
illos, statuérunt ut ascénderent Paulus 
et Bárnabas, et quidam álii ex áliis, ad 
apóstolos et presb\teros in Jerúsalem, 
super hac quæstiône. ? Illi ergo dedücti 
ab ecclésia, pertransíbant Phoenícen et 
Samaríam, narrántes conversiónem gén- 
tium : et faciébant gaüdium magnum 
ómnibus frátribus. 


^ Cum autem venissent Jerosólymam, 
suscépti sunt ab ecclésia, et ab apóstolis, 


~l 


LT: čvýyyełior. 
8. G rell. [K]* exe. 
- LT: regrundnre el : vo ¿Ie rw. 
1 07 
. L: 77702: 
T: Tegoo. ragedéyd. BCT!: eo Ts. 


E^ C2 1 E D 12 


XV. 3. Accompagnés. Grec : « délégués ». 


Actes, XIV, 19 — XV, 4. 
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II. L'Église chez les païens(XKII-XX WIKI). — £ (c). Concile de Jérusalem CXV, 1-35). 


peuple gagné, ils lapidérent Paul, et? $5 $17 
le trainérent hors de la ville, croyant 
qu'ii était mort. '? Mais les disciples 
l'entourant, il se leva, et rentra dans 
la ville, et le jour suivant, il partit 
D ? P 
pour Derbe avec Barnabé. 
20 Et lorsqu'ils eurent évangélisé , Asiam. 
ransetrmt, 
cette ville, et instruit un grand nom- Act.15,51, 14. 
bre de personnes, ils revinrent à 
Lystre, à Icone età Antioche, ?! affer- act. n, 23. 
Thes, E 9 


missant les âmes des disciples, les 2 Tim. 5, 12; 
2, l1. 
exhortant à persévérer dans la foi, et Rom. & 17. 


Gal. 5, 17. 
disant que c'est par beaucoup de ums 13, 16. 
. T Luc. 1, 27 ; 

bulations qu'il nous faut entrer dans ^ %. 
° 29 ` Ps. 33, 20; 

le royaume de Dieu. ?? Et après leur 6,12. 
Act. 11, 30. 


avoir ordonné des prêtres en chaque 4 1^ 3X 


A Ô Dy p LÀ A , M 1 Ti : 4, 14. 
église, et avoir prié et jeüné, ils les ATP 


recommandèrent au Seigneur, enqui 2%, 23. 
ils avaient eru. ?? Traversant ensuite 46,13 14; 
la Pisidie, ils vinrent dans la Pam- — ' 
phylie:?* puis ayant annoncé la parole ac. 13, is. 
duSeigneur à Perge, ils descendirent 
à Attalie. 

25 Et de là ils firent voile pour An- anto- 
tioche, d'oà on les avait commis à la petunt. 

ct. 15, 40. 


grâce de Dieu pour l’œuvre qu'ils 
avaient accomplie. ^* Or, lorsqu'ils 4«.15 4,12; 
furent arrivés, et qu'ils eurent as- 1 Cor. 16, 9. 
semblé l’ Église, ils racontèrent com- 
bien Dieu avait fait de grandes choses 
avec eux, et qu'il avait ouvert aux 
gentils la porte de la foi. ?7 Et ils de- act. 11, 26. 
meurérent là un certain temps avec 
les disciples. 

XV. Et quelques-uns, qui étaient e) seroso- 
descendus de Judée, enseignaient aux vocantur 


vocantur, 


q 5 T 5 5 Gal. 2, 12. 
frères : Si vous n'êtes circoncis Act, 15, 5. 
. . T Gal, 5, 1, 3. 

suivant le rit de Moise, vous ne 
Eo 11, 30. 


pouvez étre sauvés ». ? Panl et Bar- aus m 
nabé s'étant donc fortement élevés Dent. 17, 8-9. 
contre eux, il fut résolu que Paul et 
Barnabé, et quelques-uns d'entre les 
autres, iraient à Jérusalem vers les 
apótres et les prétres pour cette 
question. ? Ceux-ci donc, accom- At. 17,15; 
pagnés par l'Église, traversérent la 
Phénicie et la A narie, racontant la 
conversion des gentils; et ils cau- 
salent ainsi à tous les frères une 
grande joie. 

^ Arrivés à Jérusalem, ils furent «estie 
reçus par l'Église, par les apótres et aec. 


nee 


les anciens, auxquels ils racontérent ,«. 14, 26. 


93. Pisidie, province de l'Asie Mineure, bornée 
à l'est par la Lycaonie et la Cilicie, au sud par la 
Pamphylie, à l'ouest et au nord par la Phrygie. Les 
Apótres se dirigeant vers le sud, arrivent en Pam- 
phylie, sur laquelle on peut voir Actes, x, 10. 

94. Perge, capitale de la Pamphylie. Voir plus 
haut ia note sur xit, 43. — Attalie, aujourd'hui 
Antali, ville et port de mer du sud-ouest de la 
Pamphylie. à l'embouchure du Catarachtes. Elle 
portait le nom d'Attalie, parce qu'elle avait été 
fondée par Attale II Philadelphe. roi de Pergame 
(459-138 avant Jésus-Christ). 

25. Pour Antioche de Syrie. Ici se termine, 
par le retour au point de départ, le premier grand 
voyage apostolique de saint Paul. Il avait. duré 
cinq ans, de l'an 45 à l’an 50.— D'ou on les avait com- 
mis. pour : D'où on les avait envoyés, en les com- 
mettant. C'est un genre de construction elliptique 
trés commun en hébreu (Glaire). 


c) Concile de Jérusalem, XV, 1-35. 


XV. 4. Les faits racontés dans ce chapitre se 
passerent en l'an 51. 


3. Accompagnés par l'Église ; c'est-à-dire que 
l'Église les fit accompagner par quelques fidéles. 
— Phénicie. Voir plus haut la note sur xi, 19. — 
Samarie, le pays au nord de la Judée et au sud 
de la Galilée. 


4. Les anciens, titre de dignité, désigne ici les 
prétres. 
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Actus, XV, 5-20. 


IT. Ecclesia apud gentes (XENE-XXVINN). — 1° (c). Concilium Jerusalem (XV, 1-35). 
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et senióribus, annuntiántes quanta Deus 
fecísset cum illis. * Surrexérunt autem 
quidam de h&éresi pharisæérum, qui cre- 
didérunt, dicéntes : Quia opórtet circum- 
cidi eos, præcipere quoque  serváre 
legem Méysi. 

6 Convenerüntque apóstoli et senióres 
vidére de verbo hoc. 7 Cum autem 
magna conquisítio fieret, surgens Petrus 
dixit ad eos : Viri fratres, vos scitis 
quóniam ab antíquis diébus Deus in nobis 
elégit, per os meum audire gentes ver- 
bum evangélii, et crédere. 8 Et qui novit 
corda Deus, testimónium perhibuit, dans 
illis Spíritum sanctum, sicut et nobis, 
? et nihil diserévit inter nos et illos, 
fide purificans corda eórum. '? Nunc 
ergo quid tentátis Deum, impónere ju- 
gum super cervíces discipulórum, quod 
neque patres nostri, neque nos portäre 
potüimus? !! Sed per grátiam Dómini 
Jesu Christi crédimus salvári, quemád- 
modum et illi. 1? Tácuit autem omnis 
multitüdo : et audiébant Bárnabam et 
Paulum, narrántes quanta Deus fecísset 
signa et prodígia in géntibus per eos. 


'3 Et postquam tacuérunt, respóndit 
Jacóbus, dicens : Viri fratres, audite me: 
4 Simon narrävit quemádmodum pri- 
mum Deus visitávit sûmere ex géntibus 
pópulum nómini suo. ! Et huic concór- 
dant verba prophetárum, sicut scriptum 
est : ‘6 Post hæc revértar, et rezedificábo 
tabernáculum David, quod décidit : et 
dirüta ejus rezdificábo, et érigam illud : 
'7 ut requirant céteri hóminum Dómi- 
num, et omnes gentes, 'super quas invo- 
cátum est nomen meum, dicit Dóminus 
fáciens hæc. '* Notum a sæculo est Dó- 
mino opus suum. '? Propter quod ego 


júdico, non inquietári eos qui ex géntibus 


convertüntur ad Deum, ?" sed scribere ad 


17 ss. L [sine parenth.] AD Vig Z NGSTBC: 9 

mowy tavta [* návta] yroord Es c "voc. P 
t4. ADL: Tyootóv dz œiwvog v xvoío TO Égyor 
avrov. 20. L* ano et «8 (a. xv.). ‘Bentl: : Hoigeias 
(Al.: mrooxeias). Vett. multi (eti. v. 29) * x. të 
mr. [ob Lev., XVII, 13] t [e Mt., VIL, 11] x. 00& 
un Shan (Séieve) éavrotc yiveaSon, érépoig un 


14. A visité les gentils afin de choisir parmi eux. 
Grec : «a cherché à prendre parmi les gentils 
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IX. L'Église chez les païens (XKFI-XX V EIN). — 1^ (c). Concile de Jérusalem CXV, 1-35). 


combien Dieu avait fait de grandes 1% 7; 


choses avec eux. * Mais quelques- 
uns de la secte des pharisiens, 
avaient embrassé la foi, s'étaient le- 
vés, disant qu'il fallait qu'ils fussent 
circoncis, et qu'on leur ordonnát de 
garder la loi de Moïse. 

€ Les apôtres et les prêtres s'as- 
semblérent done pour examiner cette 


26, 5 


“e 


Sermo 
Petri. 


s 4 : 3 Act. 15, 14,18; 
question. 7 Mais aprés une grande Deu 


discussion, Pierre, se levant, leur dit: — 57 


« Hommes, mes frères, vous savez 
qu'en des jours déjà anciens, Dieu 
m'a choisi parmi vous afin que les 
gentils entendissent par ma bouche 
la parole de l'Évangile, et qu'ils 


crussent. ? Et Dieu, qui VUES leg dre 


cœurs, leur a rendu témoignage, leur ^ i737 
donnant l'Esprit-Saint, comme à E WE 
nous; ? et il n'a fait entre nous et eux Pasi? is 
aucune différence, purifiant leurs °p% 

Mat. 23, 4. 


cœurs par la foi. 1° Maintenant donc, 


aux disciples un joug que ni nos pères 
ni nous n'avons pu porter? !! Mais 
c'est par la gráce du Seigneur Jésus- 
Christ que nous croyons étre sauvés, 
comme eux aussi ». t? Alors toute l'as- 
semblée se tut; et ils écoutaient Bar- 
nabé et Paul racontant combien de 
miracles et de prodiges Dieu avait 
faits par eux parmi les gentils. 

13 Et aprés qu'ils se furent tus, 
Jacques répondit, disant : « Hommes, 
mes frères, écoutez-moi : '* Simon a 
raconté comment Dieu, dés le prin- 
cipe, a visité les gentils, afin de 
choisir parmi eux un peuple pour 
son nom. !? Et les paroles des pro- 75577 
phétes s'accordent avec lui, ainsi qu'il  9** 


Eph. 2, 8. 
Rom. 3, 20, 


Act. 11, 18. 


Sermo 
Jacobi. 
Act. 12, 17; 

21, 18. 


2 Pet. 1. 1. 
Act. 10, 44. 
Ex. 4, 34. 


est écrit : ' Aprés cela je reviendrai, Am. 9, 11-12. | 


et je rebátirai le tabernacle de David, 
qui est tombé ; je réparerai ses ruines 

et je le reléverai ; 17 afin que le reste peut. 
des hommes cherchent le Seigneur, saca 
et aussi toutes les nations sur les- "^ 
quelles mon nom a été invoqué, dit 

le Seigneur, qui fait ces choses. De x. 
touteéternité,le Seigneur connaitson "2355. 
œuvre. '? C'est pourquoi moi, je juge ac. 16, 4: 
qu'on ne doit pasinquiéter ceux d'en-  ^^^* 
ire les gentils qui se convertissent à 

Dieu. ?? Mais leur écrire qu'ils s'abs- 


28, 10. 
El, ffs 
20, 1. 
30, 9. 


3, 7. 


14, 26 ; 21, 19. 


. Act. 
QUI 15, 24 ;21, 21. 


Gal. 5, 1 ;3, 
pourquoi tentez-vous Dieu, imposant !^ ?! : * 16. 


| bien qui sont appelées de mon nom, 


39, 25 ; 


5. Qu'ils fussent circoncis; c'est-à-dire que les 
gentils fussent circoncis quand ils se convertis- 
saient. 


T. Vous savez... ; allusion à la conversion du cen- 
turion Corneille, supra, x, 1 et seq. 


10. Un joug que... nous n'avons pu porter. 
Saint Pierre ne veut pas parler ici des préceptes 
mosaiques proprement dits, mais des observances 
minutieuses que les rabbins y avaient ajoutées. 


13. Jacques le Mineur, premier évéque de Jé- 
rusalem, cousin de Notre-Seigneur. 


14. Un peuple pour son nom; c'est-à-dire pour 
lui ; un peuple qui lui appartiendrait d'une ma- 
niere toute particulière. Dans l'Écriture le nom se 
prend souvent pour la personne méme. Cela alieu 
surtout quand il s'agit de Dieu. 


16. Le tabernacle de David, sa maison. 


17. Sur lesquelles mon nom a été invoqué; ou 
qui portent 
mon nom. La phrase, en hébreu, est susceptible 
de ces deux sens (Glaire). 


20. Les souillures des idoles signifient ici les 
viandes immolées aux idoles, divinités impures 
et abominables (Glaire). 
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EI. Ecclesia apud gentes (XEER-X X VIEW). — 1° (c). Concilium Jerusalem (XV, 1-35). 
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eos ut abstíneant se a contaminatiónibus 
simulachrórum, et fornicatióne, et suffo- 
cátis, et sánguine. ^! Móyses enim a 
tempóribus antíquis habet in síngulis 
civitátibus qui eum prædicent in syna- 
gógis, ubi per omne sábbatum légitur. 

22 Tune plácuit apóstolis, et senióri- 
bus cum omni ecclésia, elígere viros ex 
eis, et mittere Antiochíam cum Paulo et 
Bárnaba, Judam, qui cognominabátur 
Bársabas, et Silam, viros primos in frá- 
tribus, ?? scribéntes per manus eórum : 
APOSTOLT et senióres fratres, his qui sunt 
Antiochiæ, et Sýriæ, et Ciliciæ, frátribus 
ex géntibus, salütem. ? Quóniam audí- 
vimus quia quidam ex nobis exeüntes, 
turbavérunt vos verbis, everténtes áni- 
mas vestras, quibus non mandávimus : 
23 plácuit nobis colléctis in unum elígere 
viros, et mittere ad vos, cum charissi- 
mis nostris Bárnaba et Paulo, ?9 homí- 
nibus qui tradidérunt ánimas suas pro 
nómine Dómini nostri Jesu Christi. ?7 Mi- 
simus ergo Judam et Silam, qui et ipsi 
vobis verbis réferent éadem. 


?3 Visum est enim Spiritui sancto, et 
nobis, nihil ultra impónere vobis óneris 
quam hæc necessária : ?? utabstineátis vos 
ab immolátis simulachrórum,et sánguine, 
et suffocáto, et fornicatióne : a quibus 
custodiéntes vos, bene agétis. Valéte. 

?? [lli ergo dimíssi, descendérunt An- 
tiochíam : et congregáta multitüdine tra- 
didérunt epistolam. 3! Quam cum legís- 
sent, gavísi sunt super consolatine. 
?? Judas autem et Silas, et ipsi cum es- 
sent prophétæ, verbo plürimo consoláti 
sunt fratres, et confirmavérunt. ?? Facto 
autem ibi aliquánto témpore, dimíssi 
sunt cum pace a frátribus, ad eos qui 
míserant illos. ?* Visum est autem Silæ 
ibi remanére : Judas autem solus ábiit 
Jerúsalem. ?? Paulus autem et Bárnabas 


Aarrog avtac. 34. NLT[O]JABEN* (CDX+). 


91. En bouleversant vos ámes. Le grec a en plus: 
« disant qu'il faut être circoncis et observer la loi ». 

33. A ceux qui les avaient envoyés. Grec : « aux 
apótres ». 

34. Et Jude seul retourna à Jérusalem n'est pas 
dans le grec. 
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Actes, XV, 21-35. 
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NX. L'Église chez les païens (XKII-XXWKEX). — 1° (c). Concile de Jérusalem (XV, 1-35). 


tiennent des souillures des idoles, de 1 cor. 10, 7. 


. e . , , Thes. 4, 3. 

la fornication, des animaux étouffés, ‘rx st, 13. 
* e a D 35 5- * 

et du sang. ?! Quant à Moïse, depuis ^^ ^77 
les t BAS. chan ue 
es temps anciens, il a, en chaque Ati 15: 


ville, des hommes quile préchent dans 
les synagogues, où on le lit tous les 
jours de sabbat ». 

^? Alors il plut aux apôtres et Mi ratres 
aux anciens, avec toute l'Eglise, de „peso. 
choisir quelques-uns d'entre eux, et 41520: 
de les envoyer, avec Paul et Barnabé, 

à Antioche : Jude, qui est surnommé 
Barsabas, et Silas, qui étaient des 
principaux entre les frères, ?3 écri- 26 r 19. 
vant par eux : « Les APornzs et les ss. 
prêtres, frères, aux frères d'entre les 7** ^ * 
gentils, qui sont à Antioche, et en 

Syrie et en Cilicie, salut. ? Comme act. 20, 30. 
nous avons appris que quelques-uns — 
sortant d'au milieu de nous vous ont 
troublés par leurs discours, en bou- 
leversant vos âmes, quoique nous ne 
leur eussions donné aucun ordre, 
#5 il a plu à nous tous de choisir des 
personnes et de les envoyer vers vous 
avec nos trés chers Barnabé et Paul, 
^* hommes qui ont exposé leur vie 
pour le nom de notre Seigneur Jésus- 
Christ. ?7 Nous avons donc envoyé 
Jude et Silas, qui vous rapporteront 
les mémes choses de vive voix. 

?5 » Caril a semblé bon à l'Esprit- Pecretum 
Saint et à nous, de ne vous imposer 4: 5,3; 
aucun autre fardeau que ces choses- 70% 3, 8. 
ci, qui sont nécessaires : ?? Que vous 1 cor. 9, 1. 
vous absteniez de ce qui a été sacrifié E n» 
aux idoles, du sang, des animaux **?*** 
étouffés,etde la fornication; en vousen 
abstenant, vous agirez bien. Adieu ». 

30 Ces envoyés donc se rendirent à 
Antioche, et, les fidéles rassemblés, 
ils remirent la lettre. ?! Quand ils 
l'eurent lue, ils éprouvérent beaucoup 
de joie et de consolation. ?? Et comme 4,134: 
Jude et Silas étaient eux-mêmes pro- , 15 9, 
phètes, ils consolérent les frères et E» #11. 
les fortifiérent par de nombreux dis- 
cours. % Et, après avoir passé là 
quelque temps, ils furent renvoyés en 
paix par les frères à ceux qui les 
avaient envoyés. ?* Cependant il pa- 
rut bon à Silas de rester là, et Jude 
seul retourna à Jérusalem. ?? Or Paul 


1 Pet. 5, 12. 


Act. 1, 14. 
Mat. 18, 20. 


Act. 13, 50 ; 
14, 19 5; à, 41. 
Rom. 16, 4. 
Joa. 10, 11. 


Gaudium 
fratrum. 


Act. 18, 23; 
20,3; 16, 36. 


92, Aux anciens, aux prètres. — Jude... Bar- 
sabas west nommé que dans ce chapitre. — Si- 
las, qui apparait ici pour la premiere fois, de- 
vint un des compagnons de saint Paul, qu'il 
suivit dans sa mission en Macédoine (Actes, xv, 
40 ; xvii, 4). IL demeura à Bérée quand saint Paul 
quitta cette ville, mais il rejoignit ensuite l'Apótre 
à Corinthe où il continua probablement quelque 
temps à prêcher l'Évangile. Silas n'est qu'une con- 
traction de Silvanus et c'est sous ce dernier nom 
que saint Paul le mentionne dans ses Epitres. Le 
Silvanus par lequel saint Pierre envoya sa pre- 
miere Épitre aux Eglises de l'Asie Mineure est 
probablement le méme. Le martyrologe romain 
mentionne Silas au 13 juillet. 

93. Par eux; littéralement : par leurs mains. 
Voir plus haut la note sur v, 12 (Glaire). — Syrie. 
Voir la note sur Matthieu, 1v, 24. — Cilicie. Voir 
plus haut la note sur v, 9. 


29. Il était d'autant plus nécessaire de défendre 
expressément aux gentils la fornication, qu'elle 
passait. généralement chez eux pour une chose 
permise. Quant au sang et à la chair des ani- 
maux étoulfés, cette défense avait été faite aux 
hommes aussitót apres le déluge. Saint Jacques 
est d'avis qu'on la maintienne, soit pour inspirer 
de plus en plus aux gentils convertis l'horreur 
du meurtre et du sang; soit alin que les Juifs 
eussent moins d'aversion pour les gentils qui em- 
brassaient le christianisme, en les voyant d'ac- 
cord avec eux sur un point qu'ils regardaient 
comme un des plus importants. Toutefois cette 
défense n'était que temporaire (Glaire). 

32. Tous ceux qui avaient le don d'interpréter 
les Écritures et de parler des choses de Dieu 
étaient appelés prophétes, aussi bien que ceux 
qui étaient inspirés pour prédire l'avenir (Glaire). 
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Actus, XV, 36 — XVI, 9. 


IX. Ecclesiaapudgentes (XIII-XX VIIT).— 2° Ca). Inspectio ecclesiarum CXV, 36-XVI,35). 


DBegváfac duéteiuBor iv Avuoysi¢, ddd- 
Oxovrsg xal sÜayysijOusroi UET xoi STÉ- 
OWY 7:0ÀÀ40v TOV ÀOyor TOU ZUQLOV: 

36 Merà dé tiwag muéouç sins [ludhoc 
noûs Baovüfar ‘Ermotoëwartess ð èn- 
oes a, rovc a dexqoug UOV xara NQ- 
cav noi, iv aic UT) ystAausv tor ÀOyov 
TOÙ xvgiov, ng &yovot. — 9! Bugrüfas dè 
éBovksvouto ovunagakufeiv tor Twavvyy 
tov xgGÀovusvov Magzov 8 Iaŭhos cè 
51&ov, tov dnootævta Gr avtov ano Tau- 
qvMac xcd un ovvceAJgOvio aUTolc sig TO 
&gyov, un ovunagakapeiy rovrov. 3V Ey- 
VETO OUY TAQOEVOHOS, (GT 6704 000,00 VE 
avrovcam aAÀXQjÀAov, vov te Bagvaflav naga- 
afpovra rov Magor éxnAstoot sig Künoov. 

^9 Ilauvioç dé éniAsSUusvog XiAav En de 
zv«paÓogsig T) XQ. TOU DEOÙ VO TWV 
adehpor. ^"  Zhuoysro è vqv Svoiav xoi 
Kourou, enuorqoitwr tag exxnotagc. 


XVI. Karqvryos de sig Ae cof xai Aú- 
orga: xal idov, uad quc us qv EXET o vouatt 
Twuud93sog, viog yvraizoç vivog "ovata 
^ ` SN Cyr 2 a 9 
710176, nargog dE Elamros, *óg Euaorr- 

+ c A Ga 27 , 42 , 2 
ocito Uzt0 twv Ev ZIvorgoic zai Tzoviw asÀ- 
qur. 3 Tovtov HUE d Ia«vioc Ov y 
GT (0 ebel dev, xal Afi TEQIETELUEV GUTOY 
du Tous "Iovó«tovc vovg dvrug ev Toig TO- 
nog exeo Jjoewar yao ÉTUYTES TOY NU- 
téga avtov, Or  EXAqv dnnoyer. ‘Qc dè 
ÓigztogsVorro tas nokelc, nmgoedidovy aTOIc 
qvÀ&cosv rà OOYUUTU và LEXQUUEVG NO 
TOV dnoOroAov xol TÖV z9sofvrégov TWV 

5 c ` E] > , 
ëv Jegovouru. AL uiv oùv éx4Amnoiot 
ÉOTEQEOUVTO Tj] niore AU ETEQIOOEVOY TW 
QUO xa? zusgav. 

6 ARehdovytes dè tyy Dovyiav xai Tv 
loXerwqv ywgav, zxoAvOtzvtsg no Tov 
&ytov nvevuutos Auknou TOY ÀOyor èv Ty 
Aoig, " £3 óvrsc xuta viv Muoiur &n&ga- 
Lov «arc tv Biduriur zogsvsoJont, zai 
LD. à PE ` ~ S / 
ovx slucer aurouc to nrevux. — 3 ToposAdov- 
Tec dè vr AMvotav xutepnoar sic Towádua. 
? Koi d oeque da Ts vvxroc dpŸr TO 
Ilo/Ao: dvo vw; zv Mazsðwr toros, na- 


36. NABCDEG rell. * qu. 37. LT: éféiezo. 
GKSTH: x. Jw. 38. LT: ovunagalaup. Wo LN: 
ðè (1. ov»). 40. LT: v. xvoís. 41. BDL} (a. Ka.) 
viv. Ur (p. xxl.) maçgadidous Taç &vroAdg TOV 
7toeGfvrégur. — 1. L: òè x. el: x. els. N ABCDET* 
tivos. 3. L: mavt. ót ^E. 0 natio avr. Vn. 4. LT: 


rapedidooav (* alt. twr) et : Tegoo. 6s. LT: zfi4- 


demorabántur Antiochiæ, docéntes, et 
evangelizántes cum áliis pláribus verbum 
Dómini. 

36 Post áliquot autem dies, dixit ad 
Dárnabam Paulus : Reverténtes visité- 
mus fratres per univérsas civitátes, in 
quibus pradicávimus verbum Dómini, 
quómodo se hábeant. 3*7 Bárnabas autem 
volébat secum assümere et Joánnem, qui 
cognominabátur Marcus, ?? Paulus autem 
rogábat eum (ut qui discessisset ab eis 
de Pamphylia, et non isset cum eis in 
opus) non debére récipi. ?? Facta est au- 
tem dissénsio, ita ut discéderent ab ínvi- 
cem, et Bärnabas quidem assumpto 
Marco navigáret Cyprum. | 

^? Paulus vero elécto Sila proféctus est, 
tráditus grâtiæ Dei a frátribus. ^' Per- 
ambulábat autem Syriam et Cilíciam, 
confírmans ecclésias : præcipiens custo- 
dire præcépta apostolórum et seniórum. 

XVE. ! Pervénit autem Derben, et 
Lystram. Et ecce discípulus quidam erat 
ibi nómine Timótheus, fílius mulíeris 
Jude fidélis, patre gentili. * Huic tes- 
timónium bonum reddébant qui in Lys- 
tris erant, et Icónio fratres. ? Hunc vóluit 
Paulus secum proficisci : et assümens 
circumcidit eum, propter Judæos qui 
erant in illis locis. Sciébant enim omnes 
quod pater ejus erat gentilis. ^ Cum au- 
tem pertransírent civitátes, tradébant eis 
custodíre dógmata quæ erant decréta ab 
apóstolis et senióribus qui erant Jerosó- 
lymis. ë Et ecclésiæ quidem confirma- 
bántur fide, et abundábant nümero quo- 
tídie. 

6 Transeüntes autem Phrygiam, et Ga- 
lâtiæ regiónem, vetáti sunt a Spiritu 
sancto loqui verbum Dei in Asia.” Cum 
venissent autem in Mysiam, tentábant 
ire in Bithyniam : et non permísit eos 
Spiritus Jesu. 8 Cum autem pertransís- 
sent Mÿsiam, descendérunt Tróadem : 
? et vísio per noctem Paulo osténsa est : 
vir Mácedo quidam erat stans, et dépre- 


Sov (+ de y. 7) et : zogev9zvo: (G rell. : es vv 
B.3. et : zv. 7Tgo8). 9. BDLT* tis (NCEX+). NA 
BCELT+ (p. éor.) x. 


41. Et. leur ordonna de garder les préceptes des 
apótres et des prétres n'est pas dans le grec. 


XVI. 6. De Dieu n'est pas dans le grec. 
7. De Jésus n'est pas dans le grec. 


Actes, XV, 36 


— XVI, 9. 
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IL L'Église chez les païens (XELI-XX VIIN).— 2° (a). Visite des égl. 


d’Asie CXV,36-XVI,5) . 


Gal. 2, 11, 


et Barnabé demeurèrent aussi à An- 6 & 25. 


tioche, enseignant et annonçant avec 

plusieursautres la parole du Seigneur. 
36 Mais quelques jours après Paul 

dit à Barnabé : 

nos frères dans toutes les villes où Barna- 

nous avons prêché la parole du Sei- ? cor. 11, 2s. 

gneur, pour voir comment ils sont ». 

37 Or Barnabé voulait prendre aveg Acc IS 

lui Jean, qui est surnommé Mare. col. 4, 10. 

38 Mais Paul lui représentait QUE Act. 27,5; 

celui qui les avait quittés en Pam- ^? 

phylie et n'était point allé avec eux 

pour cette œuvre, ne devait pas être 

repris. ?? De là il y eut division entre %2 P4; 

eux, de sorte qu'ils se séparèrent l'un , Ao? i s. 


20 a) 
Dissensio 


« Retournons visiter Paulam 


nter et 


e 


de l'autre. Barnabé ayant donc pris — "^ ?* 
Marc, s'embarqua pour Chypre. 
0 Et Paul ayant choisi Silas, par- šias 


tit, commis à la grâce de Dieu par les , 
` P . . LJ ct. 1 UT 
frères. *' Or il parcourait la Syrie et?» 3; m m 
la Cilicie, confirmant les Eglises, s dert 5 I5; 
leur ordonnant de garder les pré- Gal, 
ceptes des apótres et des prétres. 
X WI. ' Paul arriva à Derbe, puis , ^ajeos? 
tur Timo- 
à Lystre. Et voilà qu'il s'y trouvait treus. 
Act. 14, 6; 
un disciple du nom de Timothée, fils 15:155; 
d'une femme j juive fidéle et d'un père 2 2 sel 1, 5; 
gentil. ? Les frères, qui étaient à 1c» «v. 
Lystre et à Icone, rendaient de lui un 10, 22." 
p : 3 £ 1? É 
bon témoignage. ? Paul voulut l'em-, 416. 
mener avec lui; il le prit donc et le 62:55 
circoncit à cause des Juifs qui étaient 
en ces lieux. Car tous savaient que 
son père était gentil. ^ Or, en allant act. 13,23. 
par les villes, ils leur recommandaient 
d'observer les décisions qui avaient 
été prises par les apôtres et les an- 
ciens qui étaient à Jérusalem. ? Ainsi act, 12,21: 
les Eglises s'affermissaient dans la n 
foi et croissaient en nombre tous les 
jours. 
6 Mais, comme ils traversaient Ja f alone 
Phrygie et le pays de Galatie, il leur 


niam mit- 


tuntur. 
fut défendu par l'Esprit-Saint d'an- 44240; 
noncer la parole de Dieu dans l'Asie. 83:52:51 
T Étant venus en Mysie, ils tentèrent, A5 deum 


d'aller en Bithynie; mais Arn de irc 11. 
Jésus ne le leur permit pas. ? Lors- 
qu'ils eurent traversé la Mysie, ils 
descendirent à Troas; ? et Paul eut, , Pt 5 9 
la nuit, une vision : Un. certain homme ! Mach. 1, 1 
de Mheciire se tenait devant lui, le 


2° Deuxième mission de saint Paul, 


XV, 36 - XVIII, 22, 
a) Visite des Églises fondées en Asie, 
XV, 36 - XVI, 5. 
adi Mare. Voir plus haut la note sur 
XII, 12. 


i Pamphylie. Voir plus haut la note sur xi, 


39. Chypre. Voir plus haut la note sur xr, 49. 

40. Cest le commencement du second voyage 
apostolique de saint Paul en l'an 54. 

A1. La Syrie. Voir là note sur Matthieu, 1v, 24. 
— La Cilicie. Voir plus haut la note sur v, 9. 


XVI. 1. Derbe... Lystre. Voir plus haut la note sur 
xwv, 6. — Timothée. Voir VIntroduction aux Épi- 
tres pastorales. 

2. Icone. Voir plus haut la note sur xut, 51. 

3. Saint Paul a pu circoncire Timothée, parce 
que les Apôtres n'avaient Pas défini que la cir- 
concision était illicite ; ils s'étaient bornés,comme 
on le voit dans le chapitre précédent, à déclarer 
qu'elle n'était plus nécessaire (Glaire). 

4. Les anciens, les prétres. 


b) Mission de saint Paul en Macédoine, 
XVI, 6- XVII, 14. 


6. Phrygie. Voir plus haut la note sur u, 10. — 
Galatie. Voir plus haut la note sur xyur, 23. — 
L'Asie proconsulaire. Elle comprenait la plus 

grande partie de l'Asie Mineure orientale, c'est- 
à- -dire, outre la Phrygie, la Mysie, la Lydie et la 
Carie. 

T. Mysie, province de l'Asie Mineure, faisant 
partie de l'Asie proconsulaire, entourée à l'est 
et en partie au nord parla mer Égée, entrela Pro- 
pontide ou mer de Marmara et la Lydie, avait 
pour villes principales Pergame, Troas et Assos. 
— Bithynie, autre province de l'Asie Mineure 
bornée au nord par le Pont Euxin, à l'ouest par 
la Propontide et la Mysie, au sud par la Phrygie 
etla Galatie et à l'est par la Paphlagonie. 

8. Troas, ville el port de mer prés de l'Helles- 
pont, entre les promontoires de Lectum et de 
Sigée, au sud de l'ancienne Troie, regardée par 
quelques- uns comme appartenant àla My sie infé- 
rieure. Fondée par le roi Antigone, eile avait 
porté d'abord le nom d'Antigonia Troas; plus 
tard Lysimaque l’appela Alexandria Troas en 
l'honneur d’Alexandre le Grand. Elle était très 
florissante à l’époque romaine et Auguste en fit 
une colonie avec tous les priviléges attachés à ce 
titre. L'étendue de ses ruines atteste quelle fut 
son importance. Elle la devait à sa situation sur 
la route qui menait en Macédoine de diverses 
parties de l'Asie Mineure. Saint Paul arriva à 
Troas en l'an 52. 

9. Macédoine, pays situé au nord de la Grèce 
proprement dite et borné à l'est par la Thrace, 
au nord par la Mæsie, à l'ouest par l'Illyrie et au 
sud par l'Épire etla Thessalie. Ses limites ont 
d'ailleurs varié à diverses époques. La Macédoine 
fut conquise par les Romains au temps de Persée, 
167 av. J.-C., et divisée peu apres en quatre dis- 
tricts qui avaient pour chefs-lieux Amphipolis, 
Thessalonique, Pella et Pelagonia. En 142 av. J.-G., 
elle devint une province proconsulaire, unique 
jusqu'au règne de Tibère. Sous Claude, toute la 
Gréce fut partagée en deux provinces sous le 
nom d'Achaie et de Macédoine. Les villes macé- 
doniennes mentionnées dans les Actes sont Néa- 
polis, Philippes, Apollonie, Bérée, Thessalonique. 
Amphipolis, Apollonie. La mission de saint Paul 
en Macédoine eut lieu en l'an 52 
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Actus, XVI, 10-24. 


IX. Ecclesia apud gentes (XIEE-X X VEEN).— 2» (b). Missio in Macedonia (XVI, 6-XVILI, 14). 


goxaAov avrov xai eye Mapas sic Ma- 
xedoviar fox 3100v 7j v. 10° dE 10 dou 
ua etdev, sUJ'éctug éoquzoousv £66 J eiv clc 
iav Muxsdoviuv, ovufifatovrsg Ört ngos- 
xéxìintar uas 0 xvgioçs sUuyysMionod a 
(v TOUC. 

11?Avuydévres otv dno gc Towudoc 
svdvgourouuesr sig Jauodouxmv, vn TE 
novon eic Nsanohiv !?éxsiOcv te sig Ø- 
Mnnouç, Ņtis éOti aout ths usgidoc TS 
Muxedovius AOC, XxoAqcvia. “Huer 08 iv 
TUÛTY TÅ NOAEL uroiBovtec ALÉQUG viva. 
oh TE NUEQE TOv GufBuTuwr eer Pouey 
EESW TAG nóAeuc TUOU zOrGuOr, OÙ voui- 
Cero nçoçsvyn slvat, xal WD amos Ela- 
Aovduer taic GvvsAJovOcuc yvvaigi. '* Kai 
vi; yvvg Ovouurr Avôdiu, nogpvgónwhg 
T0 ECS Ovureigur, osfousvy vov Fsov, 
xover 2G 0 xvgLoc dujvoise uL xagotav, 
7z90Gc£yswv Toç AcAovuivorg no toù llad- 
Aov. 1 Qo dé éfanticO7, xai o og aù- 
THG, TOQEXAAEOE Leyovou Ei HEAQRUTÉ LE 
GTI TO zvol lv, EiçeA TO TES els TOV 
oixóv uov usivars. Kai "ukgefut uro dj uas. 

i "Eyevero de TOQEVOULÉV UV uwv sic 
HO0GEVYNY, nadiozyv TiVO Ezovoav nvevua 
7-U voc dnavthou 71v , (US £oyagiay 
«x0ÀÀAQjv THUQEYE TOC xvgiou; UÜTNG pav- 
TEVOULEVM. "dun xataxohovðjoaca T0 
IlavAq xoi 5uiv, Ergas eyovoa' Oro 
oL čvýgwno othoi TOU FEOV TOU VYLOTOV 
&Lotv, oitivsc xatayytlhovoiw vuir 000v ow- 
toilaç. 'S Tovro de énoist ini ao futé 
pac. Zhwnori3sic dé o Ilaviog xal ENL- 
otoya T(0 HVEUUUTL ENE [luguyyehhw 
coL èv TO 0vouurt T7000 AXguorov és EXT ir 
ar aits Koi £579 ev ath KE wo. 

2 Jóóvrec dé où xvoioL «iT ÓTL ERA- 
dev 5» éAnig vZc čoyaciaç atav, Endapo- 
uevor tov IlavAov xai tov Sur siÀAxvoav 
sic Tv «yoga &ni Toùs &oyovrac, *0 xoi 
70906600 YT 8G ,&UT0UG TOG oroaryyoig &- 
nov Oro oi v9 gar £xt 000v OL 
quovr vov nov, lovduior vauoyovtec, ?! xai 
xaruyyiAÀovciw 895, & oùx iEsoriv muir 


10. LT: o 2e0c (Jun. : zeoxéx1.). 11. LT? (* 
tüs) : t) Ot. 12. LT: xoxeider ei; (* alt. the) 
7toor7s (pro ze. ths). 13. LT: c. RE NA BCT? 
L: évouilouer roosevyir (Jun. : fditero). 14. DT 
(a. 2104.) ths. DGX: 7xoucer. BDT tov. 13. LT?: 
pévete. 16. GILT: vov zo. LT: nvôwve. NBCET: 
17. GKST: zai (bis). 18. NABT?* 


VZLG1T700:. 


cans eum, et dicens : Tránsiens in Ma- 
cedóniam, ádjuva nos. !? Ut autem visum 
vidit, statim quæsivimus proficisci in 
Macedóniam, certi facti quod vocásset 
nos Deus evangelizáre eis. 


Navigántes autem a Tróade, recto 
cursu vénimus Samothráciam, et se- 
quénti die Neápolim : !? et inde Philip- 
pos, quæ est prima partis Macedoniæ 
civitas, colónia. Erámus autem in hac 
urbe diébus äliquot, conferéntes. !? Die 
autem sabbatórum egréssi sumus foras 
portam juxta flumen, ubi videbátur orátio 
esse : et sedéntes loquebámur muliéri- 
bus quæ convénerant. !'' Et quasdam 
mülier nómine Lydia, purpurária civitá- 
tis Thyatirenórum, colens Deum, audívit : 
cujus Dóminus apéruit cor inténdere his 
qua dicebántur a Paulo. ‘ Cum autem 
baptizáta esset, et domus ejus, deprecáta 
est dicens : Si judicástis me fidélem Dó- 
mino esse, introite in domum meam, et 
manéte. Et coégit nos. 

'6 Factum est autem eüntibus nobis 
ad oratiónem, puéllam quamdam habén- 
tem spiritum pythónem obviáre nobis, 
quæ quæstum magnum præstäbat dómi- 
nis suis divinándo. " Hæc subsecüta 
Paulum, et nos, clamábat dicens : Isti 
hémines servi Dei excélsi sunt, qui an- 
nüntiant vobis viam salütis. '5 Hoc autem 
faciébat multis diébus. Dolens autem 
Paulus, et convérsus, spiritui dixit : Præ- 
cipio tibi in nómine Jesu Christi exire ab 
ea. Et éxiit eádem hora. 


19 Vidéntes autem dómini ejus quia 
exivit spes quæstus eórum, apprehen- 
déntes Paulum et Silam perduxérunt in . 
forum ad príncipes : ?? et offeréntes eos 
magistrátibus, dixérunt : Hi hómines 
contürbant civitátem nostram, cum sint 
Judæi : ?! etannüntiant morem, quem non 


(a. Haŭ.) 0. NABCELT* rø. D: ev3éug à5723cv. 
19. AL* dë (Jun. : é&éunev). 17. E* rovs. 18. A 
DLT (p. ev:óv) óu8 Ovrov aürwy. 19. NABDEG 
rell. * zo429». 19. CDT!* (a. 2:2.) tor. 20. NAB 
ET: cinar. 


90. Aux magistrats. Grec littéralement : « aux 


strateges ». 


Actes, XVI, 10-21. 
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IL L'Église chezlespaïens(XKIRI-XX VIEN).—2^(5). Miss. en MacédoineCXVI,6-XVII,14). 


priant et disant : « Passe en Macé- 
doine, et secours-nous ». 1° Aussitôt 
qu'il eut eu cette vision, nous cher- 
châmes à partir pour la Macédoine, 
assurés que Dieu nous appelait à y 
prêcher l'Evangile. 

11 Nous étant donc embarqués à 
Troas, nous vinmes droit à Samo- Len, 
thrace, et le jour suivant à Néapolis, „Ast. 20, 5. 
12 et de là à Philippes, colonie qui est ? Tim. 4, 13. 
la première ville de cette partie de ,^5:259, 
la Macédoine. Or nous demeurámes $25 
quelques jours à conférer dans cette 
ville. ‘# Le jour du sabbat, nous sor- et. 16 16: 
times hors de la porte près du fleuve, ^ '- 
où il paraissait que se faisait la 
prière; et, nous asseyant, nous par- 
lànes aux femmes qui s'étaient 
assemblées. 14 Et une femme, nom- 
mée Lydie, marchande de pourpre 
de la ville de Thyatire, et servant ? Mn. 4 
Dieu, nous écouta; et le Seigneur 
ouvrit son cœur pour prêter attention 
à ce que disait Paul. !? Lorsqu'elle 
eut été baptisée, elle et sa maison, 
elle nous pria, disant : « Si vous 
m'avez jugée fidéle au Seigneur, 
entrez dans ma maison, et demeurez- 
y ». Et elle nous y forca. 

16 Or il arriva qu'allant à la prière, 
nous rencontrámes une jeune fille 


1 Tim. 1, 4. 
Aet. 9, 22; 
20, 23. 


Philippis 
apud 


1 Tim. 2, 13. 


Luc. 8, 15; 
24, 45. 
Act Ch GE 


1 Cor. 7, 14. 
Lue. 21, 21. 


Puella a 
pythone 
liberata. 
Luc. 4, 33. 


ayant un esprit de python, laquelle] &* f» 2o. 


apportait un grand gain à ses mai- **-!9 24 


tres, en devinant. 17 Cette jeune fille rue. 4, 34. 
. . + Joa. 14, 6. 

nous suivant, Paul et nous, criait, 

disant : « Ces hommes sont des ser- 

viteurs du Dieu Trés-Haut, qui vous 


annoncent la voie du salut ». 18 Elle 4ct.5,16;8,7. 


Marc. 1, 21, 


fit cela pendant bien des jours. Ce- 25,31; 16, 17. 


pendant Paul, le souffrant avec peine, 
et se retournant, dit à l'esprit : « Je 
te commande, au nom de Jésus- 
Christ, de sortir d'elle ». Etil sortit 
à l'heure méme. 

19 Mais ses maitres, voyant que coneitatio 
lespoir de leur gain était perdu, se x15 7. 
saisirent de Paul et de Silas, et les act. 15, 40; 
conduisirent sur la place publique "^ 
devant les autorités; ?? et les pré- act. 17, 6; 
sentant aux magistrats, ils dirent : iu io 
« Ces hommes troublent notre ville, * 9 ^ ^ 
attendu que ce sont des Juifs, ?! qui 446,1: 
enseignent des pratiques qu'il ne 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


16,31,31;18,9. 


10. Nous marchámes. En commencant à parler 
icià la premiere personne, saint Luc indique 
qu'il devient des ce moment le compagnon de 
saint Paul dans la prédication de l'Evangile. 


11. Saiothrace, ile de la mer Egée, au nord de 
Lemnos, au sud de la cóte de la Thrace, appelée 
d'abord Dardanie et plus tard Samothrace, parce 
qu'elle fut occupée successivement par les 
Thraces et par les Samiens. Elle était célèbre par 
les mystères de Cérès et de Proserpine qu'on y 
célébrait. — Néapolis, ville et port de mer sur la 
mer Egée, avait appartenu d'abord à la Thrace, 
mais fut incorporée àla Macédoine par Vespa- 
sien. 

12. Philippes, ville de Macédoine, dans la pre- 
mière région de cette province, d’après la divi- 
sion romaine, pres dela mer Egée entre le Strymon 
et le Nestus, sur la frontière de Thrace, à trente- 
trois milles romains au nord d'Amphipolis, à dix 
milles de Néapolis où saint Paul avait débarqué. 
Auguste en avait fait une colonie. Elle tirait son 
nom de Philippe I°, roi de Macédoine. Il ne reste 
plus de cette ville que quelques ruines. 

13. Prés du fleuve, du petit cours d'eau qui 
coule au pied de la colline sur laquelle s'élevait 
Philippes. 

14. Lydie était probablement une personne 
riche et ne résidait que temporairement à Phi- 
lippes. — Thyatire, sa patrie, célèbre par ses 
étoffes de pourpre, était une ville de Lydie, en 
Asie Mineure, colonisée par les Macédoniens, 
entre Sardes et Pergame, sur la riviere du Lycus. 


by 
16. Un esprit de python; un esprit de magie. 


19. Silas. Voir plus haut la note sur xv, 22. 


, 21. Nous sommes Romains, parce que Philippes 
était une colonie romaine. 
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Actus, XVI, 22-36. 


IT. Ecclesia apud gentes (XELI-XX VIII). — 2 (0). Missioin Macedonia CXVI,6-XVII, 14). 


nupadéyeo da odè noiwiv, Pwuaiois ovot. 


22 Kal ovvensory 0 0yÀoc xat’ avTOv, xai 
ot OTOUTNYOÙ nsoujónSavreg ovra v TË tua- 
tiu xéAevov óofioizsw. — ?? Ilohkauc te èni- 
Oévrsc avroig nÀmyüg budov sig qvAoxqv, 
naguyystÀavrsc TO ÓsouopvAexi: Copakws 
vzosv aûtovc ?*'0g naguyyshiav vow TY 
siAnpuic ÉBañsr avroÙç sig Tr $owrégar 
puhaxýy, xal rovc zt00«g avtov nopulisaTo 
sig TO SvÀov. 

25 Kara dè to usoov)xiiov llavAog xoi 
Ziluc noocevyouevor vuvovv tov Fedr èn- 
proowvro dè «rov où démo. °” devo 
dè ouou0c éyévero uéyaç, grs onsvamvat 

- imc coe ; 
TO Jeuëliu TOU Jeouwryoiov dve x9 106v 
TE HUQUYOQUK cL JVoo naou, zal NAV- 
TWV TO ÖEou avid. 

* "Ebvnvog dè yevouevoc 0 deouopuus 
xal iwy à ivegypéras rac duoc TÄS pviaxhe, 
OTQOČUEVOG LU (pega £usAiev à EUUTOY Va 
per, vouibwr éxmegpeuyévut vovc esuiouc. 

28 Equrnos de qui usyain o Javhog, 
Mya" Mdër TQUENG OEUUTIO xaxov GTUV- 
Tec ydg éousv év9uOs. — ?? Airioac de pora 
eigen] yos, xoi ÈVTQOHOG yevóuzvoç TOOGÉTEGE 
té llovÀo xai te Sie, * xai 71000//0(Y 
&UTOUG Ew eq Kiguot, TL ue ÔE ztOL&LY, 
iva 0«*9«w; ?' Ot dè sinov: Iliorsvoor eni 
tov xvgiov "InooUv Xo1070v, «ai owon 
0v xai Ò oixóc OOV. 

32 Kai éluhyoav TO TOv À0yOY rot xv- 
QLov, xal NGOL voic èv TH oizia «Utovu. ?? Kai 
naguAoBuv avtovg v | exelyy T] (90 TAG 
YUXTOG ëhovosy no Twv Aaa, xal éfa- 
nio, «itCG xal ob UUTOÙ AUYTEG MUQU- 
yogina. d vaya TE GUTOUG sic TOV 
OXOY GUTOU TUQET RE TÁNE «v, zat 5nyaÀ- 
MAOUTO NAVOLLÈ HEMIOTEVAUG TW FEW. 

35*Ffu£oug dè yevouévnc «néorsiav ot 
oroutyyoè rovs ġaßdovyovg, Aéyovrsc" Ano- 
Àvoor tovg dvfgownovg éxsivouc. °° Any- 
yaike d 0 deouopélag tovg Aoyovc vovrovc 
ngog vOv llacAov “Ori dnsovaAxaow ot 


24. T* (pr. zor. NABCDLIS (alt) zyr 
: xat MOV d'ylos OVVETNÉOTYOQY xaT 
avrov xgdtortes. NABCDELT: zreog7s. 

23. B: o1. 06. 

24.NABCDET*: (l. el.) 4aflàv. D: v tõ Evlo. 

25. CF (a. ZA.) ô. 

20 TENE greg x8. dé. 

Dla LFP Tor: 


licet nobis suscípere, neque fácere, cum 
simus Románi. 

*? Et cucürrit plebs advérsus eos : et 
magistrátus, scissis tünicis eórum, jus- 
sérunt eos virgis cedi. ?? Et cum multas 
plagas eis imposuíssent, misérunt eos in 
cárcerem, præcipiéntes custódi ut dili- 
génter custodíret eos. ?* Qui cum tale 
præcéptum accepísset, misit eos in inte- 
riórem cárcerem, et pedes eórum strinxit 
ligno. 

25 Média autem nocte, Paulus et Silas 
orántes, laudábant Deum : et audiébant 
eos qui in custódia erant. ?* Sübito vero 
terræmotus factus est magnus, ita ut mo- 
veréntur fundaménta cárceris. Et statim 
apérta sunt ómnia óstia : et universórum 
víncula soláta sunt. 

?! Expergefáctus autem custos cárce- 
ris, et videns jánuas apértas cárceris, 
evagináto gládio volébat se interfícere, 
éstimans fugisse vinctos. ?? Clamávit 
autem Paulus voce magna, dicens : Nihil 
tibi mali féceris : univérsi enim hic sumus. 
?3 Petitóque lümine, introgréssus est : 
et tremefáctus prócidit Paulo et Sile ad 
pedes : 3° et prodücens eos foras, ait : 
Dómini, quid me opórtet fácere, ut salvus 
fiam? ?! At illi dixérunt : Crede in Dómi- 
num Jesum : et salvus eris tu, et domus 
tua. 

32 Et locuüti sunt ei verbum Dómini. 
cum ómnibus qui erant in domo ejus. 
33 Ettollens eos in illa hora noctis, lavit 
plagas eórum : et baptizátus est ipse, et 
omnis domus ejus contínuo. ?* Cumque 
perduxísset eos in domum suam, appó- 
suit eis mensam, et lætátus est cum omni 
domo sua credens Deo. 

?5 Et cum dies factus esset, misérunt 
magistrátus lictóres, dicéntes : Dimitte 
hómines illos. ?* Nuntiávit autem custos 
cárceris verba haec Paulo : Quia misérunt 


28. ABT!: uey. qu. NBCT?* ò. 

29. DF (p. 7eoc£zt-) rods tovs rodas. BCDLT!* 
(sec.) To. 

30. DF (p. #£w) tovs lounovs dopalioduevos xoi. 

31-LT* 9e 

32. ABCDLTO: ovv (pro x.). 

33. NBT?: &zravres. 

34. T* avzà. 

36. BCBL* rer. NABLT: axéoralxar (C: axé- 


orta). 


Actes, XVI, 22-36. 
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IL. L'Église chezles païens (XENE-X XVIII) .—2? Œ). Miss. en Macédoine (XVI,G-XVII,14). 


nous est pas permis de recevoir ni de 
suivre, puisque nous sommes Ro- 
mains ». 

22 Et le peuple courut sur eux; et 
les magistrats, leurs vêtements dé- 
chirés, ordonnèrent qu'ils fussent dé- 
chirés de verges. ?3 Et, quand on les 1 Thes. 2, 2. 

2 Cor. 11, 25. 
eut chargés d'un grand nombre de 7»: 3. 
coups, ils les envoyèrent en prison, 
ordonnant au geólier de les garder 
soigneusement. ?' Le geólier, ayant jv 
reçu cet ordre, les mit dans la pri- Eei. E td 
son basse, et serra leurs pieds dans % 11: 
les ceps. 

25 Or, au milieu de la nuit, Paul seme 
et Silas priant, louaient Dieu; etacslisar 
ceux qui étaient dans la prison, les 
entendaient. * Tout à coup il se fit act, 5/9; 
un grand tremblement de terre, de 
sorte que les fondements de la prison 
furent ébranlés. Et aussitót toutesles 
portes s'ouvrirent, et les liens de 
tous les prisonniers furent brisés. 

21 Alors, réveillé et voyant les C'itedem 
portes de la prison ouvertes, le geó- ^** 1^ 19 
lier tira son épée, et il voulait se tuer, 
pensant que les prisonniers s'étaient 
enfuis. ?? Mais Paul cria d'une voix 
forte, disant : « Ne te fais pas de 
mal, ear nous sommes tous ici ». 

?? Et le geólier, ayant demandé de la act. 10, ss. 
lumière, entra; et, tout tremblant, il 

tomba aux pieds de Paul et de Silas; 

*9 et les faisant sortir, il demanda : Joa. 13, 21. 
« Seigneurs, que faut-il que je fasse s, 6: 16, 17; 
pour être sauvé? » 51 [Is lui répondi- ru 16,36; 
rent: « Crois au Seigneur Jésus, eta. 16, 16. 
tu seras sauvé, toi et 5 maison ». 

?? Et ils lui annoncèrent la parole et 

5 4 ó . conversio. 
du Seigneur, à lui et à tous ceux qui 
étaient dans sa maison. ?? Et lui, les act. 16, 15; 
prenant à cette méme heure de la 304.4, 53. 
nuit, il lava leurs plaies, et il fut 
baptisé, lui et toute sa maison, aussi- 
tôt après. ?* Puis, les ayant conduits Luc. ^ a 
chez lui, il leur servit à manger; et Aci 18, 8; 
il se réjouit avec toute sa maison de ` 
ce qu'il avait cru en Dieu. 

35 Lorsqu'il fit jour, les magistrats 
envoyèrent les licteurs, disant : dimitian- 
« Laisse aller ces hommes ». ?9 Aus- Act 16,20. 
sitôt le geôlier rapporta ces paroles 
à Paul: « Les magistrats ont mandé 


Lapidati 
et incar- 
cerati. 


Cum 


22. Déchirés de verges. Voir la note sur Mat- 
thieu, xxt, 35. 


24. Ces ceps sont deux ais de bois qui se réunis- 
sent, et qui sont percés à diverses distances, dans 
les trous desquels on mettait les pieds des pri- 
sonniers à plusou moins de distance ; les prison- 
niers demeuraient ainsi couchés sur le dos, ayant 
les pieds serrés et les jambes étendues d'une 
maniere fort génante (Glaire). 


. Il voulait se tuer, afin de se soustraire au 
arent sévere qui l'attendait pour avoir laissé 
échapper un prisonnier dontil répondait sur sa 
vie. 


29. Tout tremblant d'émotion plus que de crainte. 

31. Crois au Seigneur Jésus. Voir plus haut la 
note sur x, 43. 

32. Tous ceux qui étaient dans sa maison, toute 
sa famille. 

33. À cette même heure de la nuit, il était en- 
viron minuit. i 

35. Les licteurs, officiers publics qui portaient 
des faisceaux de verges devant ies magistrats ro- 
mains et exécutaient leurs ordres. 


Licteur romain (Y. 
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Actus, XVI, 37 —XVII, 8. 


LI. Ecclesiaapud gentes ( XIEII-X XV IINE). — 2° (0). Missio in Macedonia ( XVI,6-XVII, 14). 


OrQaTzyOL, tva dz0AvO T€ vtv oùr &EsA- 
9ovrsc mogsVsods € v elorvgy. °7° O de Lav- 
Loc pn TOOG OLI Zísio&vrsg quas ôy- 
ociq GXOTOXQLTOUC, dv otizrove Pwuaiovg 
Uzt&o yovvac, EBaiov sic puhuxy, xal vov 
La Joc juas éxBükhovou ; où yag diha 
&A9ovrsc avroi jua eene yevu oar. 38^ Ay- 
jy yer dè oic Grgurnyoic oL guSdov you 
TO yuaTa tudta’ xoi eqofm9mq0ar, zov- 
ouvtec ótt Pœuaior siot. — ?? Kai £ATOvTec 
TUQEAU}EOUY avtovg, zal &EuyayOvrec N9- 
twv iEsAO4dv rg noAsuc.  "" '"EEsA3ovrsc 
dà èx vc quiaxmc sicrAJov eic viv Avdiur, 
xai idovrsc tovg d ÓsA.qoUG naoszáicoav av- 
tovc, xai éEr AT Ov. 

XVII. ZLoósvoavrisg dé tyv L4uqinoliw 
xal ^adnoAAwviar 9ÀJov sig OtoooXovizqv, 
óztov zv 1j ovvayo71 vQv Iovóatov. ? Kata 
dè to clu 90c to [luvhw sishte ngog av- 
vovc, xai éni ocfifeva vola dEhEyETo aŬtoiç 
QNO TWV yoeqov, ° diuvolywv xal mapati- 
Jeusvos, ótt TOY XOIOTOr Edet aA xol 
&vaotzvat èz vexgav, xui ótt OÙTOG ÉOTLY Ó 
Xootoc "Inooíc, 0v yo «arayyéAAo dur. 
^ Kat vive; & arwr énstodz0av xal ngog- 
ex 002 oar To llavAeo x«i te Xiru, 
TWV TE oeßouévov "ExJajvov noA) ride 
y vou) TE TOV HOWTWY 0UX OALGL. 

? ZajMioavrec dS o! éneudoëvrse "Iov- 
duior xai nQocAoDOusvo! twv dyogaiwyv Ti- 
vüc &vÓoug novQoo)g «ai O7AomOujOGVTIEG 
29-0gvBour Tv nó ÉTIOTUVTES TE T7 ol- 
xia l«sovoç êb tovy &ÜTOUG dyu7ev eic TOY 
duo. 6 Mn £Ugó vec dè «v rove, čovgov 
vov TJácova zai tiwag ddehpouc Ti rovc 
"oM 006, fou vreg" ‘Ou oi vy oizovuc- 
vyv Ho oùTou xai èvĵdðe nag- 
£LOLY, * otc vnodedeztat «owr zat otro 
nuvtec &zévavtt twv doyuutwy Kaiouooc 
zgárrovot, facea Aéyovrsc Ersgov sivau, 
"Incovv. S'Erxoatav dé tov dyhov zai Toûc 


37. BDT: ?8e2ev. 

38 LT: 47:77 0x) 

39. LT: neller ano. 

39-40. D: xaet zta Qa yevo ueyouuevd pélwr roliwy 


eie TY qvAaxiv, ztagexdAeoay avt ovs éSeAgetv | 


EUTLÓVT EG 4 yvoń oa uev Ta xaJ? duds Tr Fotai dvÓpec 
déxaior, xat baya yovtes 7tagexditoay aUrovc Aéyov- 
TES ix LET: 7t0Àecg TOV TQ été Sacre HAITOTE rai 
OUVOT QUO (LC miod OvTES xa vuar. 

40. NBT: eo KL vi. NABDET: 79e tyy A. 
LT: 0. zxapex. tés aô. 

4 Le 

2. ABLT: duelé£aro (DE: deléy 97). 


magistrátus ut dimittämini : nunc ígitur 
exeüntes, ite in pace. ?? Paulus autem 
dixit eis : Cæsos nos püblice, indemnátos, 
hómines Romános misérunt in cárcerem, 
et nunc occülte nos ejiciunt? Non ita : sed 
véniant, ?5 et ipsi nos ejiciant. Nuntiavé- 
runt autem magistrátibus lictóres verba 
hac. Timuerüntque audito quod Románi 
essent : ?? et veniéntes deprecáti sunt 
eos, et educéntes rogábant ut egrede- 
réntur de urbe. *^ Exeüntes autem de 
cárcere, introiérunt ad Lydiam : et visis 
frátribus consoláti sunt eos, et profécti 
sunt. 


XVII. Cum autem perambulássent 
Amphipolim, et Apollóniam, venérunt 
Thessalonícam, ubi erat synagóga Ju- 
dæérum. ? Secündum consuetüdinem au- 
tem Paulus introivit ad eos, et per sáb- 
bata tria disserébat eis de scripturis, 
* adapériens et insínuans quia Christum 
opórtuit pati, et resürgere a mórtuis : et 
quia hic est Jesus Christus, quem ego 
annüntio vobis. ^ Et quidam ex eis cre- 
didérunt, et adjüncti sunt Paulo et Silæ, 
et de coléntibus gentilibüsque multitüdo 
magna, et mulieres nóbiles non pauca. 

? Zeläntes autem Judæi, assumentésque 
de vulgo viros quosdam malos, et turba 
facta, concitavérunt civitátem : et assis- 
téntes dómui Jasónis quærébant eos 
prodücere in pópulum. * Et cum non in- 
venissent eos, trahébant Jasónem et 
quosdam fratres ad principes civitátis, 
clamántes : Quóniam hi qui urbem cón- 
citant, et huc venérunt, " quos suscépit 
Jason, et hi omnes contra decréta Cæsa- 
ris fáciunt, regem álium dicéntes esse, 


Jesum. ? Concitavérunt autem plebem, 
3. I 
4. Mang. s 7t gocexodlij 5. L: x EM 


D LTHO* ated. GKS: Ilgosiof. ðe ot ‘Iso. 
[St ot Gzt&9.| røv dyog. LT: x. ènr. ty et: 
7tgoayay. 

6. NABDT* zo». 

7. NABDET: 7t9d 000v0.. 


8. D: rots 7to4. xai Toy 8 ylor. 


38. Le commencement du verset figure dans le grec 
à la fin du précédent. 


XVII. 4. Aussi bien qu'une grande multitude de pro- 
sélytes, de gentils. Grec : « et une grande multitude 
de gentils pieux ». 


5. Les Juifs. Grec : « les Juifs incrédules ». 


Actes, XVI, 37— XVII, 8. 013 


IE. L'Église chezles paiens( XIEIE-X X VIEIL). —2° (b). Miss. en Macédoine C(XVI,6-XVIT,14 ). 


de vous relâcher; maintenant donc, 


sortez et allez en paix ». 37 Mais Paul d z m 37. Sans jugement, nous, citoyens romains. La 
ditaa iaie NATU. . Act. 2225,95, | I0Ï romaine protégeait avec beaucoup de soin 
à urs : « Apres nous avoir WE les citoyens romains. « Beaucoup, dit Cicéron, 


Act. 9, 10, 5 à 
] Sehiré . peuvent étre absous apres qu'on a entendu leur 
publiquement déchirés de verges, cause; personne ne peut être condamné sans 


sans jugement, nous, citoyens ro- avoir été entendu. C'est un crime d'enchainer et 
s : 5 A de frapper un citoyen romain ». 

mains, ils nous ont mis en prison, et 

maintenant ils nous renvoient en se- 

cret? I] n'en sera pas ainsi, mais 

qu'ils viennent, ?? et nous délivrent 
eux-mémes ». Les licteurs rappor- 

tèrent done ces paroles aux magis- 

irats. Or ceux-ci furent saisis de 
crainte, ayant appris qu'ils étaient 
Romains. ?? Ils vinrent donc les sup- Mat. s, s4. 
plier; et les faisant sortir, ils les 
priérent de se retirer de la ville. 

0 Or, sortant de la prison, ils allé- 

rent chez Lydie; et ayant vu les fré- 

res, ils les consolérent et partirent. 


XVII, ! Aprés avoir passé Par Thessalo- | XVII. 1. Amphipolis, ville de Macédoine sur 
.: + : . e nica prz-|]e Strymon, qui l'entourait, colonie athénienne, 
Amphipolis et Apollonie, ils vinrent dicatio. métropole sous les Romains de la premiére sub- 


` . 4 . a e e hes. 2 1. see A F 5 

à Thessalonique, à l'endroit où était pni. 416. | division de la Macédoine. — Apollonie, autre 
: , k 2 Tim. 4, 10. | ville de Macédoine, dans le district de Mydonie, 

la synagogue des Juifs. ? Or, selon r7» | dédiée à Apollon, d’où elle tirait son nom. 


" Act. 13,14,44; | Elle était située entre Amphipolis et Thessalo- 
sa coutume, Paul y entra, et pendant “is a nique, à trente milles romains de la première et 


trois sabbats, il lis entretint des PL"**51!9 | à trente-six milles de la seconde. — TAessaloni- 
D uH 3 H que, aujourd’hui Saloniki, métropole dela seconde 
Ecritures, 3 leur découvrant et leur act, 4,18. | partie de la Macédoine, port de mer sur le golfe 


e + s . „ 000.24, 26,46. | Thermaique, ville très peuplée et très florissante 
faisant voir qu'ila fallu que le Christ Dan. 9, & | au temps de saint Paul. Elle tirait son nom de 
souffrit. et qu'il ressuscitàt des Act-9,22, | Thessalonica,sœur d'Alexandre le Grand et femme 

: de Cassandre, qui l'avait bátie. Elle a encore au- 


morts; et ce Christ, disait-il, est Jé- | jourd'hui une population considérable. 
sus-Christ, que je vous annonce. | 
* Quelques-uns d'entre eux crurent, àe.15 17; | 4. Silas. Voir plus haut la note sur xv, 22. 


101®n1 à à Și 16, 19; 18, å. 
et se joignirent à Paul et à Silas, 16,19: 185 


aussi bien qu'une grande multitude 
de prosélytes, de gentils, et beaucoup 
de femmes de qualité. 


5 Mais les Juifs poussés par len- zelum Ju-| 9. Jason était probablement le parent de saint 
: dæorum Paul mentionné dans Romains, xvi, 21. 


vie, prirent avec eux quelques fugiunt. 
Act. 13, 45 ; 


hommes méchants de la lie du peu- , 1.1». 
ple, et, les attroupant, ils suscité- Rom. 16, 21. 
rent un mouvement dans la ville; 

puis, assiégeant la maison de Jason, 

ils cherchaient Paul et Silas, pour | 
les mener devant le peuple. * Et ne act. 21, ss; 
les ayant point trouvés, ils trainerent 
Jason et quelques-uns des fréres de- | 

vantles magistrats de la ville, criant: 

« Voici ceux qui troublent la ville, et 

qui sont venus ici, * ceux que Jason so. 1.15, t| 8. Les magistrats. En grec rép nom 


a reçus; or tous sont rebelles aux 1 mes 2 12; | local, propre aux magistrats de Thessalonique. Au 


4 2 ° . 1, 10. cun écrivain ancien ne nous l'avait conservé ; on 
décrets de César, disant qu'il y a un 


ne le lisait sur aucun monument de l'antiquité, 


C g 8 ("v E ys avant la découverte des inscriptions de Thessalo- 
autre roi, Jésus ». * C'est ainsi zu ils nique (dontplusieurs Ie citent expressément) et il 


émurent le peuple et les magistrats | ne nous était connu que par saint Luc; il prouve 


. : : . que l'auteur des Actes connaissait fort bien l'or- 
de la ville, qui entendirent ce dis- ganisation administrative de Thessalonique. 
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Actus, XVII, 9-21. 


II. Ecclesia apud gentes (XINI-X X VIII). — 2° (c). Missio in Grecia (XVII, 15-XVAIIL, 12). 


r d 6 L4 
zt0AiTUuQyag &xovovrac TALTE ? xoi AuBov- 


\ € E ` ~ op! « ~ 
TEG TO ixavov nago rov lucovoç xal twv 
ornrwrv, Gzt£Avoay aUTOUG. 

10 Oi dè gósAqoi sv9écc dia tç vvxrOc 
&Eénsuwarv tov te llovAov xoi vOv XiÀav 
siç Begorar olrwvec Tt QU EVOLEVOL sig Tv 
ovvaywyhy zov Tovóatov «ny eoa. H" Où- 
ToL ÔÈ LU EUYEVÉOTEQU twv év Oscouko- 
yx y, OTIVEG tÓsSavro TOV à0yov ueta TONG 
ngoðvuias, TO UF juega. &vaxotvovteg 
TOG gapas, Et AU ravra oùtcwc. *? Toh- 
Àol uév oiv ¿E «)TOY éniovevoay, xoi TOV 
"EAAqviduv yvvouxv tav sioyguóvov xai 
CvÓQuv oUx OÀLyot. 

1 ^Y 

13 Oc dé £yvwoav ot ano tis Osooa- 

Aovtzzc Tovdoto, 01i «ai èv tn Begoia xat- 

! €. ~ , c r ~ zs 
nyy£hn vzo tov IevAov o Aoyoc vov Feov, 
7AJ'ov zazei oaAsvorrsc vovg 0yAovc. '* Ev- 
J'éug dè tore tov llavAov $E£anzé£ovaAav oi 
2 N , G6 SES ` , z 
adeAgoi mzogpsvsoJue (c ini tyv 9UA«ncOGY 
€ J \ «o v ^ € / 9 ~ 
vz£&u&vov ÔÈ 0 te XtAog zat 0 TiuoIeog ixi. 

15 Ot dE xadiovovisc vov Tathorv Ņyayov 

2 ` c 2 Pa s ~ , 9 * 
avtov wç AFyvwv xai Àaflovrsg évroAmv 

4 N wv s / e € 
z90c TOv Xihav rai Tiuodesov, iva «c 
Tayiotu £AJ'Got ztoüc vov, EVE. 


'S"Ey dé roig Admvous exószouzvov av- 
Torg vot llovAov, nagwgúvero to nve suua 
avrot èv «rq, JEWQOVTL zarsidwhov oŭ- 
OAV TV adv. 17 Aehéyeto (uev oir 2v TÌ 
Guy toic Lovduioig xal Toç osfouë- 
voie, xoi ÈV T) ayoo% UTO NQOUV T]LÉORY 
700g TOVG 7L&QUtV// y vovrac. 

de Twic dé tæv "Emwxovostv xai Tor 
Zruwïxwv puocupor ovvéßuhov GUTQ A0 
TIVEG ékeyov Ti &v Iéio o O7:£01L0Àd 7/06 
OÙTOG Aéyew; où ë Eva Ócutcovitov oxe? 
xuTuyyEhEUG siva Óvu. TOY 'Inootv xal TNV 
&v&oraow cvroiG sUmyysMLsro. '?'Emua- 
Bouevoi te ev rov ini tov Agsov nayov ġŅya- 
yov, A&yovrec* Avvaueda yvovot, Tiç Y. «ouv 

«UTN N U7LO GOÙ ahovuevn CUT ; 20 Eevi- 
Covra y&Q iva eicqéoeic eic Tuc &X0GG juw 
BovAóusda otv yvOvou, Ti &v 9éAo TaT 
civar. °?! (dO qvoiow è n&vrsc zal ot èn- 


9. DEX: Teowvos. 10. A* did ths vox. NBDLT* 
17/92 iilo Mar kland. : EVUEVÉOTEQOL. 170.10 DE: 
ogh. x. Tagdo0ovres. 14. LT: fec (Markl. : Oeo- 
oœliay). L: vn£uewev (T: UT £uewdy Te) 15- ABLT: 
XAFLOTÆVOVTEG (* sq. «ùròr). 16. LT: JEwEEVTOS. 
18. G!SLT: 9? xat. NABDET*: è érixovgiwy. NADET* 
(sec. ) àv. NBT* avr ois. 19. DX: perd Dr j éoac 
Twde érideffó uevor avtov Ņyayov avtor £n rov (D* 


ct principes civitátis audiéntes hæc. ? Et 
accépta satisfactiéné a Jasóne, et a cé- 
teris, dimisérunt eos. 

10 Fratres vero conféstim per noctem 
dimisérunt Paulum et Silam in Berœam. 
Qui eum veníssent, in synagógam Ju- 
dæôrum introiérunt. !! Hi autem erant 
nobilióres eórum qui sunt Thessalonicæ, 
qui suscepérunt verbum cum omni avi- 
ditáte, quotídie scrutäntes scriptüras, si 
hac ita se habérent. '? Et multi quidem 
credidérunt ex eis, et mulíerum genti- 
lium honestárum, et viri non pauci. 

13 Cum autem cognovíssent in Thes- 
saloníca Judæi, quia et Bero preedicá- 
tum est a Paulo verbum Dei, venérunt et 
illuc commovéntes et turbántes multitü- 
dinem. !* Statimque tunc Paulum dimi- 
sérunt fratres, ut iret usque ad mare : 
Silas autem et Timótheus remansérunt 
ibi. 

15 Qui autem deducébant Paulum, per- 
duxérunt eum usque Athénas, et accépto 
mandáto ab eo ad Silam et Timótheum, 
ut quam celériter venírent ad illum, pro- 
fécti sunt. 

1¢ Paulus autem cum Athénis eos ex- 
pectáret, incitabátur spiritus ejus in 
ipso, videns idololatriæ déditam civitá- 
tem. !* Disputábat ígitur in synagóga 
cum Judæis, et coléntibus, et in foro, 
per omnes dies, ad eos qui áderant. 


18 Quidam autem epicuréi, et stóici 
philósophi disserébant cum eo, et quidam 
dicébant : Quid vult seminivérbius hic 
dicere? Ali vero : Novórum dæmoni6- 
rum vidétur annuntiátor esse : quia Je- 
sum, et resurrectiónem annuntiábat eis. 
1 Et apprehénsum eum ad areópagum 
duxérunt, dicéntes : Póssumus scire quæ 
est hæc nova, quas a te dícitur, doctrina. 
20 Nova enim quadam infers aüribus nos- 
tris : vólumus ergo scire quidnam velint 
hac esse. ?! (Atheniénses autem omnes, 
et ädvenæ hóspites, ad nihil áliud vacá- 


TOY) dgiov ztdyov mvvĝavduevoi xat Adyovres (NA 
DET?: 14o:0v) Toup. : Ov ðvva u. BDL* (alt.) Ñ. 
20. LT: véve élu. 21. NABDELT: zvxato. 7 4. 7t 


» 
7 QZ.TLZ. 


14. Pour qu'il allát jusqu'à la mer. Grec : 


« pour 
partir comme par mer ». 


Actes, XVII, 9-21. 


615 


II. L'Église chezles païens (XILI-XXVIIL).— 2° (c). Mission en €réceCXVILA15-XVIIL 12). 


cours. ? Mais Jason et les autres ayant Mare. 15, 15. 
donné caution, ils les renvoyèrent. 

10 Et aussitôt les frères firent par- 
tir de nuit pour Bérée, Paul et Silas. 
Lorsqu'ils y furent arrivés, ils entré- 
rent dans la synagogue des Juifs. 

11 Or ceux-ci avaient des sentiments $% fk 
plus nobles que ceux de Thessaloni- !25 527 
que; ils reçurent la parole avec la 

plus grande avidité, cherchant tous 

les jours dans les Ecritures s'il en 

était ainsi. !* De sorte que beaucoup Aet. 13, s; 
d'entre eux crurent, et parmi les ' ` 
gentils, beaucoup de femmes de qua- 

lité, et des hommes en assez grand 
nombre. 


Beroeam 

petunt. 

Aot. 20, 4. 
2 Mach. 13, 4. 


18 Mais quand les Juifs de Thessa- E qua 
l 1 dit. 
lonique surent que la parole de Dieu d ch 


était préchée par Paul à Bérée méme, 

ils y vinrent soulever et troubler la 
multitude. !* Aussitôt les frères Act., 1. 
firent partir Paul, pour quil allát 
jusqu'à la mer; mais Silas et Timo- 

thée demeurèrent à Bérée. 

15 Or ceux qui conduisaient Paul, 9 konus 
le menèrent jusqu’à Athènes: etayant 6, 
reçu de lui, pour Silas et Timothée, , 2» È 22; 
l'ordre de venir le rejoindre au plus , yach $, 15. 


vite, ils partirent. Prov. 18, 1o. 
16 Pendant que Paul les attendait ibique 
praedicat. 


à Athènes, son esprit était ému en Joa. n, ss. 
lui, voyant cette ville livrée à l'ido- 

làtrie. ! I] disputait donc dans la esa. 
synagogue avec les Juifs et les pro- 
sélytes, et tous les jours sur la place 
publique avec ceux qui s'y rencon- 
traient. 

18 Quelques philosophesépicuriens pe 


doctrina 


et stoïciens discouraient aussi avec interroga- 
lui, et plusieurs disaient : « Que veut 1 cor. 4 12; 
dire ce semeur de paroles? » Et Acta 
d'autres : « Il paraît annoncer des ` ' ` 
dieux nouveaux »; parce quil leur 


annonçait Jésus et la résurrection. 


19 Et, l'ayant pris, ils le conduisirent Mare. 1, 27. 


devant l'Aréopage, disant : « Pou- 
vons-nous savoir quelle est cette nou- 
velle doctrine que tu publies? * Car ire.» 4 12. 
tu portes à nos oreilles de certaines ~" - 
choses nouvelles; nous voudrions 
donc savoir ce que ce peut étre ». 
?! (Ortous les Athéniens et les étran- 
gers demeurant à Athènes ne s'occu- 


10. Bérée, ville de la troisieme subdivision de 
la Macédoine, non loin de Pella, au pied du 
mont Bermius. Elle s'appelle aujourd'hui Kara 
Verria. Sosipatre (Romains, xvi, 21), qui fut un 
des compagnons de saint Paul, était de Bérée, 
s'il est le méme que Sopater d'Acíes, xx, ^, 
comme cela est probable. 


c) Mission de saint Paul en Gréce, 
XVII, 15, — XVIII, 17. 


15. Athènes, la célèbre ville de l'Attique, faisait 
partie, du temps de saint Paul, de la province ro- 
maine d'Achaie ; mais c'était une ville libre, jouis- 
sant à ce titre de beaucoup de privileges et en 
particulier de celui de diriger elle-même ses 
affaires intérieures. 11 y avait à Athènes quatre 
collines dont trois, au nord, formaient une espèce 
de demi-cercle : l’Acropole, à l'est, rocher d'en- 
viron 45 mètres de hauteur ; à l'ouest, l'Aréopage 
ou colline de Mars (Arès), moins élevé que FA- 
cropole, et ensuite le Pnyx où se tenaient les as- 
semblées du peuple. La quatriéme colline, ap- 
pelée le Muséum, était au sud. L'agora ou place 
publique (Y. 11) qui servait de lieu deréunion et 
de marché était dans la vallée entre les quatre 
éminences. Saint Paul fut pris de l'agora pour 
étre conduit sur la colline de l'Aréopage (Y. 19) 
où le grand tribunal, auquel la colline donnait 
Son nom, tenait ses séances. Saint Paul est 
conduit sur la colline de l'Aréopage (non devant 
le tribunal pour y étre jugé) afin d'exposer sa 
doctrine devant la multitude. Ces faits se pas- 
saient en l'an 53. 

17. Prosélytes. Voir plus haut la note sur rrt, 11. 

18. Quelques philosophes épicuriens et stoiciens. 
Les Epicuriens (disciples d'.picure, né à Samos 
(341-270 av. J.-C.) mais d'origine athénienne et 
ayant passé la plus grande partie de sa vie à Athé- 
nes), faisaient consister le bien moral dansle plai- 
sir et croyaient que les dieux ne s’occupaient pas 
des hommes. Leur doctrine était donc en oppo- 
sition complète avec lEvangile. Les Stoiciens, 
ainsi appelés du portique (stog en grec) où leur 
fondateur Zénon (1v? siècle avant J.-C.) enseignait 
à Athènes, faisaient consister la sagesse dans la 
résignation et le mépris de la douleur. Leur ensei- 
gnement favorisait l'orgueil et était ainsi en con- 
tradiction avec le christianisme. — Des dieux; 
littéralement des démons. Mais, sous le nom de 
démons, les Grecs entendaient des dieux à leur 
maniere. 
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Actus, XVII, 22-29. 


IT. Ecclesia apud gentes (XIEE-XXVIIN). —2^ (c). Missio in Grecia CXVII, 15-XVIIH, 17). 


ÓnuoUvrsc Eévor sic ovdèr ÉTEQOY sUxatgovr, 
5 héyEU Ti xol xover xotvóvsgor). 

22 Srudeis dè 0 llovAog ëv utow vov 
"Aoslov náyov tpn Avos 49 qvodot, xoxo 
navto (0c DELGLÔGLLOMEOTÉQOUS Uu Jogo. 
?3 /fiegyoueroc yao xoi dradewour và. oepa- 
opera Vp cogor xoi Boudr, & w &neyé- 
yoanto Ayrwotw Je. "Ov oiv dyvoovv- 
TEG tV0sfsirs, TOUTOY yw xutruyyekkw 
vu. 

24 © Jocs 0 nomous tov xóonor xoi 
TÜVTU TO EV ovr, OÜTOG OÙQUYOÙ xol YAS 
xvQloc VztoXU0Y OV% EV YELOOTOIMTOIG VOOG 
HOTOIXET, ?5 odè (nO geor gcrOoumr 
JEQUTEVETUL, THOOGUEULEYOG TVOG, TOG 
ddovs zt&ot Üwnr xoi nvorv xol ta navtæ 
26 £moinoE Te ÈE tvog aiuaros nav &9vog 
cvõowWnwv xoroixsiv nÀ NAV TO n00GU7O0Y 
TAS YA, VOIOUS TOOTETUYHEVOUG AGIOOÛG 
xoi TOG VQODECIUG TG AUTOLAIUG QÜTWV, 
27 Pwrsiv TOY xvgiov, si GouyE Wynia- 
quostav avTOv xai EUQOIEY, xoaírotys OÙ 
uoxoür dno irog ExGOTOU nur vmoo- 
yota. 

"S Ev avra yao Couer xoi xivovusda xoi 
OLEV (c AOL TIVEG TOY xo^ UGG TONTOr 
aonxuot "Tov ydo xoi yévoç ouir. ?9 l'évog 


35 [4 , ~ ~ ? 2 , 
otr UTUOYOVTEG TOV WJEOU ovx OQ&lÀousv 


22. NADT* o. 
NE: esinev. 

oS M du — raro. 

25. LT: dv9gwnirov (BX: xara marta). 

26. LT (* aïuaros) : Tarros roocwre. G rell. : 
7tgogt eTQy U. 


AE: êuuéow. NADET: "ov. 


21. GKSLTH: v. eov (D: ro 9sior). LT: 7 evo. 


xay. 
28. D: èv eúr}. D* motor. 


29. NAEX: yovoiw. AEX: doyvoto. 


26, D'un seul. Grec : « d'un seul sang ». 


bant, nisi aut dícere, aut audíre áliquid 
novi). 

?? Stans autem Paulus in médio areó- 
pagi, ait : Viri Atheniénses, per ómnia 
quasi superstitiosióres vos vídeo. ?3 Præ- 
tériens enim, et videns simuláchra ves- 
ira, invéni et aram, in qua scriptum erat, 
Icxoro Dro. Quod ergo ignorántes có- 
litis, hoc ego annüntio vobis. 


?^' Deus, qui fecit mundum, et ómnia 
qua in eo sunt, hic coeli et terree cum 
sit Dóminus, non in manufáctis templis 
hábitat, ?? nec mánibus humánis cólitur 
indigens áliquo, cum ipse det ómnibus 
vitam, et inspiratiónem, et ómnia : ?6 fe- 
citque ex uno omne genus hóminum in- 
habitáre super univérsam fáciem terre, 
defíniens statüta témpora, et términos 
habitatiónis eórum, ?* qu&érere Deum, 
si forte attréctent eum, aut invéniant, 
quamvis non longe sit ab unoquóque 
nostrum. 


28 [n ipso enim vivimus, et movémur, 
et sumus : sicut et quidam vestrórum 
poetárum dixérunt : Ipsíus enim et genus 
sumus. ?? Genus ergo cum simus Dei, 
non debémus æstimäre, auro, aut argénto, 


Autel antique, en l'honneur d'une divinité inconnue, retrouvé et 
conservé sur place au Mont Palatin, à Rome (Y. 22). 


T 


Actes, XVII, 22-29. 
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Il L'Église chezles païens (XIII-XXVIIE).— 2° (c). Missionen Grèce (XVII,15-XVIII,17). 


paient qu'à dire ou à entendre quel- 
que chose de nouveau. 

22 Ainsi, étant au milieu de l'Aréo- 
page, Paul dit : « Athéniens, je vous 
vois, en toutes choses, religieux 
presque jusqu'à l'excés. ?? Car, pas- 
sant, et voyant vos idoles, j'ai trouvé 
méme un autel où il était écrit : 
Av Dieu ixcoxxu. Or ce que vous 
adorez sans le connaitre, moi, je vous 
l'annonce. 

21 » Le Dieu qui a fait le monde, et 
tout ce qui est dans le monde, ce Dieu, 
étant le Seigneur du ciel et de la 
terre, n'habite point en des temples 


Sermo 
Pauli. 
Act. 25, 19; 


22, 3. 


$2, 


Act. 17, 15. 


Quis 
verus 
Deus. 

Act. 14, 15; 
7,45. 
Job, 4, 24. 


faits de la main des hommes, ?? et Ps. 49, s. 


n'est point servi par les mains des 
hommes, comme s'il avait besoin 
de quelque chose, puisqu'il donne 
lui-même à tous la vie, la respira- 
tion et toutes choses; *f il a fait que 
d'un seul toute la race des hommes 
habite sur toute la face de la terre, 
déterminant les temps de leur durée 
et les limites de leur demeure; 
?: afin qu'ils cherchent Dieu, et s'ef- 
forcent dele trouver comme à tátons, 
quoiqu'il ne soit pas loin de chacun 
de nous. 

28 » Car c'est en lui que nous vivons, 
et que nous nous mouvons, et que 
nous sommes; comme quelques-uns 
assurément de vos poètes l'ont dit : 
Nous sommes même de sa race. 
?? Puisque donc nous sommes la race 
de Dieu, nous ne devons pas estimer 
que l'étre divin soit semblable à de 


2 Mach. 11,15; 


n OE PEER 
Dan. 5, 33. 
Gen. 1, 27. 


Deut. 32, 8. 


Job. 19, 23. 


1H map m. 


Eccli. 17, 3. 
Act. 14, 17, 
Deut. 4, 20. 


In ipso 
vivimus. 


Is. 55, 6. 
Sap. 11, 13; 
13, 6, 9. 


23. Pausanias, dans sa description d'Athenes, 
dit que l'autel av Dieu inconnu était pres de 
Phalére où peut-être saint Paul avait débarqué. 


24. La divinité n'est point renfermée dans les 
temples, comme en ayant besoin pour sa demeure, 
ou pour d'autres usages, ainsi que les paiens le. 
croyaient. Mais, comine elle est présente en tout 
lieu, elle se trouve là, comme ailleurs (Glaire). 


28. Quelques-uns... de vos poetes, Aratus, poete 
cilicien, compatriote de saint Paul, et Cléanthe, 
disciple de Zénon. Ces deux poétes vivaient au 
troisieme siecle avant J.-C. 


Rocher de l’Aréopage (Y. 19, 22), 
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Actus, XVII, 30 — XVIII, 8. 


IL. Ecclesia apud gentes (XIII-XX VELI).— 2° Ce). Missio in Grecia CXVII, 15-XVIIL, 1:). 


VOTE v, JOvOR 7 doyiow 7 MT, zaga- 
yu TEXVNS xal ivOvumgosuc PR incus 
To slov sivo buor. 

30 Tovc uëv ovv yoóvovs TAG dyvoiaç 
vzspudQv o oc T&YÜr nugu;yEAÂÀEL Toic 
dvd quo AG OL TUYTU LE usturosiv" ?! div. 
EOTNOEr jučoar, ev p» ue) et xorvat Tv 
OIZOVUEVNV EV dixorosúvy, È ëv &vOgl (v (QL08, 
MIOTU 7 24900 (Y AGGIV, GYXOTZOGG GUTOV 
£x. VEXQU Y. 

32?Ayovouytreg dè dváotaciv vezgwy, oL 
uiv &ylevañoy, ot dè sinov "4xovoous94 
cov nav neg TOvtOv.  ?? Kai obtwc O 
IHavAoc Enider éx u£cov avtov. 1 Tivec 
dè dvÔge B 400179 évre C GT £ ÉTIOTEUOUr, £y 
oic x«i zhovvoioc 0 “Aosorayitns xai vvv 
dvouatr Au uagiç zal Ersgoc ovv avroic. 


XVIII. Mesra dè vost 7010098lc 0 Iar- 
Aog èx tov A9nvov 5AJ9sv sig Kogwdor. 
2 Kai evour rivo Tovóctov ovóuazi Azhar, 
llovrixov To viva, zooggaroc cAnAv3ora 
ano ts Irais, xol llotoxiAAar 7vvoixa 
utot (Ow to diuretayerar KXovótov ywot- 
Ceodar nüvtaus toc Jovóctovc ¿z "nc Pu- 
E, ag0c7 A9 er ev rol" Szal did TO uo- 
TEgvor cirat EUEVE TAQ? «v toic zal si 970 Evo 
joav ydg oxnromol Tir TE y» qr. s ANE- 
yETO iE èr vy] GUY; zata nav oafpatov, 
inele te lovÓatovg zal “Ehàyvrac. 

?*Oc dè zxarzA9or dno ts Mazedorias 
ó Tte Mag xoi 0 Tiuo9soc, ovreiyero to 
nvevuatzi 0 Iatioç, Quuoorvoousrog tois 
Jovóatotc Tor Xooctor "rzcovr. 9 4ru- 
rao0ou£rer JE avrov zol gn sgnuovr TW, 
extivačaue roc TO LUUTIU ELTE QOÇ «vroVc 
TO alua vuv ind TV x84 enr vuo 
xd 4006 S no TOU r'v sig TG Edn 
E 

1 Kal ueruÿoc éreider nier slg olxiav 
Hx dvópati Tovotor, ospousrov TOV 
de0v, ov 5 oixia Y Ovrouogoroa t7) ovra- 
ywy. 5 Koïoxoc dE 0 &ojicvraz uoc čni- 


30. D!: magiðwr. LT?: Tartas. 

31. LT: xcdo7.. 

32s. LT: o8 megt T. z. mahiy. Ovrwg. 

34. BL* č. Bowyer. : Tegai. 

LT* ô: et o IL. 

. LT: čno TIS ‘P. 

- LT: zoyét- LT: v5 tégrn. 

Au LR £l g7tOQEVO, utrog DE &g TzY ovrayoyny xata 
oabl. OwAéysero xc D A TO roug TOU 


B - 


3 


ay 


aut lápidi, sculptúræ artis et cogitatiónis 
hóminis, divinum esse símile. 


30 Et témpora quidem hujus ignorán- 
tiæ despiciens Deus, nunc annüntiat ho- 
minibus ut omnes übique poeniténtiam 
agant, ?! eo quod státuit diem, in quo ju- 
dicatürus est orbem in æquitäte, in viro, 
in quo státuit, fidem præbens ómnibus, 
süscitans eum a mórtuis. 

3? Cum audíssent autem resurrectió- 
nem mortuórum, quidam quidem irridé- 
bant, quidam vero dixérunt : Audiémus te 
de hoc iteram. ?? Sic Paulus exivit de 
médio eórum. ?* Quidam vero viri adhæ- 
réntes el, credidérunt : in quibus et Dio- 
nysius Areopagita, et mülier nómine 
Dámaris, et álii cum eis. 

X VIII. ' Post hæc egréssus ab Athé- 
nis, venit Corinthum : ? et invéniens quem- 
dam Judéum nómine Aquilam, Pónticum 
génere, qui nuper vénerat ab Itália, et 
Priscillam uxórem ejus, 'eo quod præce- 
pisset Claudius discédere omnes Judæos 
a Roma), accéssit ad eos. ? Et quia ejüs- 
dem erat artis, manébat apud eos, et 
opens it a erant autem scenofactóriæ 
artisa pU disputábat in synagóga per 
omne sábbatum, interpónens nomen Dó- 
mini Jesu, suadebátque Judæis et Græ- 
cis. 

5 Cum veníssent autem de Macedónia 
Silas et Timótheus, instábat verbo Pau- 
lus, testificans Judæis esse Christum 
Jesum. © Contradicéntibus autem cis, et 
blasphemántibus, excútiens vestiménta 
sua, dixit ad eos : Sanguis vester super 
caput vestrum : mundus ego, ex hoc ad 
gentes vadam. 


Et migrans inde, intrávit in domum 
cujúsdam, nómine Titi Justi, coléntis 
Deum, cujus domus erat conjüneta sy- 
nagóg:. 8 Crispus autem archisynagógus 


xvoíov "Inoo9 xci Ërmder ðe ov uoroy "ovóaíovg 
chla xat “Elryves: 

5. G rell.: rø 207% (utrumq. *? Sml. Griesb.). 
n (p. Tað) eire 

. LT: &z43ev. Syr. al.: 
BD: Tiris `I. Ar.: 


Tite (E: Tire "Idor. 
Tir. vie "Idor.). 
XVIII. 4. Interposantle nom du Seigneur Jésus n'est 


die dans le grec. 
. Tite n’est pas dans le grec. 


Actes, XVII, 30 — XVIII, 8. 
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I EL L'Eglise chez les païens ((XIFI-XXWVEKEE).—2°(Cc). Missionen GréceC XVII, 15-XVIILI, 17). 


l'or, ou à de l'argent, ou à de la pierre 
sculptée par l'art et l'industrie de 
l'homme. 

*? » Mais, fermant les yeux sur les 
temps d'une telle ignorance, Dieu 
annonce maintenant aux hommes que 
tous, en tous lieux, fassent pénitence ; 
?! parce qu'il a fixé un jour auquel il 
doit juger le monde avec équité par 
l'homme qu'il a établi, comme il en a 
donné la preuve à tous, en le ressus- 
citant d'entre les morts ». 

?? Mais lorsqu'ils entendirent parler 
de résurrection de morts, les uns se 
moquaient, et les autres dirent 
« Nous t'entendrons là-dessus une 
autre fois ». ?? C'est ainsi que Paul 
sortit d'au milieu d'eux. ?* Quelques- 
uns cependant, s'attachant à lui, cru- 
rent : entre lesquels, Denys l'aréopa- 
gite, etunefemmedunom de Damaris, 
et d'autres avec eux. 

XWEAXX. ! Après cela, Paul étant 
parti d'Athénes, vint à Corinthe; ? et 
ayant trouvé un certain Juif, du nom 
d'Aquila, originaire du Pont, qui était 
depuis peu venu d'Italie avec Pris- 
cille, sa femme (parce que Claude 
avait ordonné à tous les Juifs de 
sortir de Rome), il se joignit à eux. 
? Et comme il était du méme métier, 
il demeurait chez eux et y travaillait : 
(or leur métier était de faire des ten- 
tes). * Mais il disputait dans la syna- 
gogue tous les jours de sabbat, 
interposant le nom du Seigneur Jé- 
sus, et il s'efforcait de persuader les 
Juifs et les Grecs. 

5 Et lorsque Silas et Timothée 
furent venus de Macédoine, Paul s'ap- 
pliquait à précher avec plus d'ardeur 
encore, annonçant hautement aux 
Juifs le Christ Jésus. 5 Mais les Juifs 
le contredisant et blasphémant, il 
secoua ses vétements et leur dit : 
« Que votre sang soit sur votre téte, 
j en suis pur; et désormais j'irai vers 
les gentils ». 

7 En sortant de là, il entra dans la 
maison d'un homme nommé Tite 
Juste, qui servait Dieu, et dont la 
maison était attenante à la synago- 
gue. * Cependant Crispe, chef de la 


In terra 
apparuit. 
Jer. 23, 23. 


Gite Jl, Tg 
1 Cor. 15, 17. 
Bar. 6, 46. 
Jer. 10, 14. 
Is.46, 5; 40, 18. 

Ps. 114, 4. 
Act. 14, 16. 
Sap. 11, 23. 
Rom. 3, 25. 
Luc. 24, 17. 
Act. 20, 21. 


Irridetur a 
plerisque. 
avais JE 
legt, €). Gh 
Act. 10, 42. 


* 2 Cor. 5, 10. 


Act. 3, 15; 
23, 6 ; 26, 23; 
2, 13 ; 24, 25. 


Act. 17, 1; 
98, 21. 


Coriniho 
apud 
Aqnilam 
manet. 


Act. 15, 26. 
Rom. 16, 3. 
1 Cor. 16, 19. 
2 Tim. 4, 15. 


Act. 20, 34. 
1 Cor. 4, 12; 
9, 14. 

2 Cor. 11, 8. 
1 Thes. 2, 9. 


Act.17,2; 14,1. 


A Jud:eis 
impetitur. 
Act. 17, 15, 4. 
1 Cor, 4, 17. 
Areto 2: 


Act. 13, 15, 51. 
2 Esdr. 5, 13. 
Ez. 33, 4, 6. 
2 Reg. l, 16, 
NE, SEL E35 
Act. 20, 26 ; 
13, 46. 


Minlti 
Corinthii 
eredunt. 
Act. 1, 23. 
Col. 4, 11. 
Act. 13, 43. 


1 Cor. 1, 14 
ACL IS ss 


34. Denys l'aréopagite, c'est-à-dire juge au tri- 
bunal de l'Aréopage, selon la tradition de l'Eglise, 
devint le premier évêque de Paris et fut marty- 
risé à Montmartre. — Damaris. La mention qui 
en est faite ici prouve qu'elle était de haut rang. 
On a supposé sans preuve que c'était la femme 
de Denvs l'Aréopagite. 


Dame greeque (Y. 34). Trouvée à Herculanum. 
(Musée de Dresde). 


XVIII. 1. Corinthe, ville capitale de l'Achaie 
propre, dans l'isthme du Péloponèse, entre la mer 
Ionienne et la mer Egée. Voir l'Introduction aux 
Epitres aux Corinthiens. Le voyage de saint Paul 
à Corinthe eut lieu l'an 53 de notre ère. Il y sé- 
journa pendant une partie de l'an 54 jusque vers 
la féte de Páques. 

2. Aquila, d'origine juive, né en Asie Mineure, 
dans le Pont (voir Actes, 11, 9), avait vécu à Rome 
avec sa femme Priscille jusqu'en l'an 50 ou 5t où 
l'empereur Claude (voir Actes, x1, 28) bannit tous 
lesJuifs de sa capitale, à cause des troubles qu'ils y 
avaientexcités et qui paraissent avoir eu pour cau- 
se la division que la prédication du cliristianisme 
amena entre les Juifs qui refusèrent dese convertir 
et ceux qui se convertirent. Priscille paraît avoir 
été une femme remarquable et avoir joué avec 
Aquila unróle assezimportant dans lestemps apos- 
toliques. Elle s'était retirée avec son mari à Corin- 
theet c'est là qu'ils rencontrèrent saint Paul. On 
ignore s'ils étaient déjà clirétiens ou si ce fut 
lApótre qui leur fit embrasser la religion nou- 
velle. Ils accompagnérent plus tard saint Paul à 
Éphese et quand le décret de bannissement de 
Claude fut tombé en désuétude, ils retournerent 
à Rome. La tradition nous apprend qu'ils mouru- 
rent Pun et l'autre martyrs. Priscille est le dimi- 
nutif de Prisca ou Prisque et cette femme est 
nommée indifféremment sous l’une ou l’autre 
forme, conformément à un usage commun chez 
les Latins. 

3. Leur métier était de faire des tentes. En 
Orient, pour des voyages un peu considérables, 
il fallait emporter avec soi des tentes alin de s’y 
abriter. Saint Paul et Aquila fabriquaient de ces 
petites tentes. Ce métier était très commun en 
Cilicie, patrie de saint Paul; on y faisait des 
tentes en grand nombre avec du poil de chèvre 
et ce tissu avait pris le nom de cilicium, du 
pays d’où il venait. Saint Paul avait dû apprendre 
ce métier pendant qu'il faisait ses études, selon 
la coutume juive d'enseigner à chacun les moyens 
de gagner sa vie en cas de besoin. 

5. Silas. Voir plus haut la note sur xv, 22. — Ti- 
mothée. Voir plus haut la note sur XI, 4. — Ma- 
cédoine. Voir plus haut la note sur xvi, 9. 

7. Tite Juste. Le nom de Tite ne se lit pas dans 
la plupart des manuscrits grecs. Ce Corinthien 
n'est point le Tite à qui saint Paul a écrit une de 
Ses Epitres pastorales. 


8. Crispe ou Crispus fut baptisé par saint Paul, 
I Corinthiens,1, A4. — Chef de la synagogue. Voir la 
note de Marc, v, 22. 
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Actus, XVIII, 9-21. 


II. Ecclesia apud gentes( XEIIME- XXV II). — 2» (d). Hedeunt Antiochiam (XVIII, 18-22). 


OTEVOS TU zvol OÙr ÓÀ( TO OUX() GUTOT, 
xul noÀAol ror Koouwdiur cxovovrsg imi- 
ortvov x«l éBurTiSOrTO. 

? Eins dè 0 xioiog dr’ doduutoç £v vuxti 
To Tuvo Mx qofov, dhid Aer xol un 
cuwnnons ! Oum Et ciu ueta coU, zoi 
ovÓsig ÉTLŸNOETUL oot TOU XUXUOUL GE 
duotr Aa0g EOTL LOL 7t0À.U; EV TH NOAEL TUUTY. 
MExddios te ivuxvrOr roi umraç EE, di- 
duoxzwv év uüTotzs Tor 070v TOU J&0V. 


12 Julhiwvos dè 


"A yotuc, xurenéotnour CuoJvuud0r ot Tov- 


GYVIUTEVOYTOS TÅG 
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voc &vozstOti TOUS GrOounovg céfsodut 
rov Jeor. !* Méliorros dè vov IlovAov 
2 ! M r 5 (E , ` 
avotyatv TO OTOLO, einer 0. DL'aAÀAtor ngog 
\ ` 5 3. 
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^"? € , L 23 $ - N 
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D # # 
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3 * LA 2 # 7 16 * 2 LA 
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Key yoeuic siye yag Evynv. Kutrivtrnos 
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uùtoc dè siceÀOQr slg Tir Guruywymr dte- 
20"Eowrwrtur dè 


> Xp > ! 2 Eu. 
tig Eqs0or, xozttrovg zortAu:sv avrov 


4 ~ 
ÀAey9* voig Lovdurouc. 
^) ~w 2 
«UrQv Enl HRELOYG 700ror usirot nag av- 
_ 2 > 1! 9| 244» 2 LD > 
TOÏG OUX ENEVEVOEV, ^ &4AÀ' UAETUEUTO VV- 


8. D: (1. TO x.) Eig TOY xvgiov. Dł (p. éBant.) 
TLOTEVOYTES TQ Jew ıd TOV O1OuaTOg TOU xvgiov 
quwr "Inoov Xgorov. 

9. D* o. NBT? pon. èv vraxit ante de 09d u. 

11. NABT2: èx 9. ðt. 

12. LT: &v3v:zrac8 Óvros. 


14. LT (* à») : drecy. 


crédidit Dómino cum omni domo sua : 
et multi Corinthiórum audiéntes credé- 
bant, et baptizabántur. 

? Dixit autem. Dóminus nocte per vi- 
siónem Paulo : Noli timére, sed lóquere, 
et ne táceas : !! propter quod ego sum 
tecum : et nemo apponétur tibi ut nó- 
ceat te : quóniam pópulus est mihi mul- 
tus in hac civitáte. '! Sedit autem ibi 
annum etsex menses, docens apud eos 
verbum Dei. 

'? Gallióne autem procónsule Achäiæ, 
insurrexérunt uno ánimo Judæi in Pau- 
lum, et adduxérunt eum ad tribünal, 
13 dicéntes : Quia contra legem hic per- 
suádet homínibus cólere Deum. '* Inci- 
piénte autem Paulo aperire os, dixit Gál- 
lio ad Jud&os : Si quidem esset iniquum 
áliquid, aut fácinus péssimum, o viri Ju- 
dæi, recte vos sustinérem. !? Si vero 
quastiónes sunt de verbo,et nomínibus, 
et lege vestra, vos ipsi vidéritis : judex 
ego horum nolo esse.'* Et minávit eos a 
tribunáli. 17 Apprehendéntes autem omnes 
Sósthenem príncipem synagogæ, percu- 
tiébant eum ante tribunal : et nihil eórum 
Gallióni curæ erat. 


'$ Paulus vero cum adhuc sustinuisset 
dies multos, frátribus valefáciens, navi- 
gávit in Syriam (et cum eo Priscilla et 
Aquila), qui sibi totónderat in Cenchris 
caput : habébat enim votum !? Devenít- 
que Ephesum, et illos ibi relíquit. Ipse 
vero ingréssus synagógam, disputábat 
cum Judzis. ?? Rogántibus autem eis ut 
amplióri témpore manéret, non consén- 
sit. ?! sed valefáciens, et dicens : Iterum 


15. LT: eyeguara (* yag). 


11. NABLT* oc "EAR 
19. NABELT: Karrrryoær. NABEL: éxei. 


13. Disant figure dans le grec au verset précé- 
dent. 

17. Tous. Grec : « tous les gentils ». 

13. Il n’y a pas de parenthéses dans le grec. 


Actes, XVIII, 9-21. 
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IX. L'Église chez les païens (KNELI-XXWVIIL).— 2° (d). Retour à Antioche (XVIII, 15-22). 


synagogue, crut au Seigneur avec 
toute sa famille. Beaucoup de Corin- 
thiens, ayant entendu Paul, crurent 
aussi et furent baptisés. 


es 


? Or le Seigneur dit à Paul la nuit, se»ente 
. à . e. eo 
dans une vision : « Ne crains point, T poen 
. . (ie, ML 9. 
mais parle, et ne te tais pas; t° car GE 
- o : S " ob, 33, 15. 
Act. 23, 11. - : 
Je SUN toi, et DORE in Let, S eos 2, 3. 12. Gallion. « Le procousul au tribunal duquel 
ton encontre, pour te nuire, parce ? Tim. 4.2. | on E T Ane est aed te e frére deSéne- 
TAE 8. 4l, que le philosophe et oncle du poete Lucain. Non 
que jar un peuple nombreux dans Jay |moins versé dans la littérature que dans l'admi- 
cette ville ». 11 Il demeura done à Joa. 19,16; | nistration, ce magistrat, d'origine obscure, avait 
3 k à E 11, 52, pris le nom d'un Romain opulent, Junius Gallio, 
Corinthe un an et six mois, ensel- Luo 2 19. | qui MN anope: et la faveur de son frère lui 
. ct. 13,9. | avait valu le proconsulat d'Achaie. Sénèque lui. 
gnant chez eux la parole de Dieu. dédia son traité De la Colère, en lui rendant ce 
12 Mais Gallion étant proconsul Paulo temoignage, confirmé par Stace et non contredit 
3 d : ; accusato | parsaint Luc, qu'il était le plus patientetle plus pa- 
d Achaïe, les Juifs, d'un commun see cifique nee hommes : p Gallio. Il eut besoin 
'4 ` et plus tard de sa patience etde sa philosophie pour 
accord, s'élevérent contre Paul, et le 2 c. 1, 1. supporter la disgrâce de son frère, et la sienne 


conduisirent à son tribunal, !? disant : 
« Celui-ci persuade aux hommes de 
rendre à Dieu un culte contraire à la 
loi ». 14 Et au moment où Paul com- 
mencait à ouvrir la bouche, Gallion 
dit aux Juifs : « S'il s'agissait, ô Juifs, 
de quelque injustice ou de quelque 
crime, je vous écouterais, comme 
c’est mon devoir. !? Maissi ce ne sont 


Act, 13, 725,6. 


Act, 19, 26 ; 


17, 6 ; 16, 21. 


Act. 25, 11. 


Act. 18, 9; 


23, 29 ; 19, 36, 


qui suivit de prés. Saint Paul était à Corinthe 
depuis dix-huit mois, lorsqu'il comparut devant 
ce proconsul ». (L. Bacuez). — L'Achaie, dans le 
sens restreint, désignait la partie maritime sep- 
tentrionale du Péloponése. Dans son sens plus 
étendu, celui qu'il a ici et danstout le Nouveau 
Testament, l'Achaie est la province romaine qui 
depuis l'an 146 avant J.-C. comprenait toute la 
Grece, à l'exception de la Thessalie, qui faisait 
partie de la province de Macédoine. 


47. Sosthéne avait peut-être remplacé Crispe 
comme chef de la synagogue de Corinthe après 
la conversion de ce dernier. Saint Paul, dans sa 
première Épître aux Corinthiens, 1, 2, nomme un 


que des questions de mots, de noms Cr. 24, | Sosthène parmi ses collaborateurs. On ignore si 
et de votre loi, voyez vous-mêmes; ina fene dont eri queen ici Ce nom état 
je ne veux pas, moi, étre juge de ces 

choses ». 16 Et il les renvoya de son | | | 

tribunal. !! Et tous, s'emparant de; Cor, LIT. ERR ar acenHoche E: 


Sosthéne, chef de la synagogue, le 

frappaient devant le tribunal, et Gal- 

lion ne s'en mit nullement en peine. 
18 Après qu'il eut demeuré un cer- 


d) Iter ad 


48. Syrie. Voir la note sur Matthieu, 1v, 24. — S'é- 
tant fait auparavant couper les cheveuz..., car 
il avait fait un vou, pour remercier sans doute 
le Seigneur du succes de sa mission apostolique. 
Josèphe dit que c'était de son temps une pieuse 
coutume pari les Juifs de recourir à la protec- 


: 4 a aniio tion divine en s'engageant à offrir un sacrifice 
tain nombre de jours encore, Paul Aet 15 41, | dans le temple de Jérusalem et, trente jours aupa- 


dit adieu aux frères, et fit voile pour 15, 2; »1, 24. 
laSyrie(etaveclui Priscille et Aquila), Xum., 1, 15. 


s'étant fait auparavant couper les 
cheveux à Cenchrée; car il avait fait 
un vœu. t? Et il vint à Ephèse, où il 
laissa Priscille et Aquila. Mais lui, 
étant entré dans la synagogue, il 
disputait avec les Juifs. ? Et ceux-ci 
le priant de rester plus longtemps 
avec eux, il n'y consentit point. ?! Mais 


Rom. 16, 1. 


Act. 19, 1; 
i 17 


ravant, à se couper les cheveux et à s'abstenir 
de vin. — Cenchrée, un des ports de Corinthe, 
du côté de l'Asie, sur le golfe de Salonique. Il en 
reste à peine aujourd'hui quelques ruines couver- 
tes en partie par les eaux de la mer. 

49. « Ephése, ville libre de l'empire, bâtie sur 
les bords du Cayster, entre Milet et Smyrne, cé- 
lébre par son commerce, son temple de Diane et 
son zele pour le culte de sa grande déesse, était la 
métropole de l'Asie proconsulaire. Au-dessous du 
proconsul, qui avait le gouvernement de la pro- 
vince, était un magistrat, nommé Scribe, ou in- 
tendant de la cité. Des dignitaires nommés Asiar- 
ques, veillient aux fétes religieuses et aux 
représentations scéniques. Les Ephésiens, pas- 
sionnés pour l'honneur de la déesse, ne l'étaient 
pas moins pour le plaisir et pour 1a magie, et il 
etait difficile de trouver ailleurs plus de fanatisme 


et de superstition. — Le premier séjour de saint Paul en cette ville, au retour de sa seconde mission, fut de 
courte durée ; mais l'Apótre revint bientôt et y séjourna deuxans et quelques mois (55-58), C est-à-dire pluslong- 
temps qu'en aucun autre endroit, excepté Rome. Malgré l'opposition des Juifs, qui s'y étaient établis en grand 
nombre, ses travaux produisirent des fruits abondants qui s'étendirent à toute la province d'Asie. Il écrivit 
4e là sa première Épitre aux Corinthiens. Obligé de s'éloigner de l’ glise qu'il avait fondée, il lui donna pour 
évêque Timothée, son disciple; ce qui n'empécha pas saint Jean de s'établir aussi à Ephése aprés la mort 
de la sainte Vierge, et d'exercer longtemps sur toute la contrée le pouvoir exceptionnel que lui donnait 
sa qualité d'Apótre. — Le tableau si vif et si frappant quel'auteür des Actes trace de la sédition à laquelle 
saint Paul crut devoir céder aussi bien que de son séjour à Athenes, semble ne pouvoir venir que 
d'un témoin oculaire. Néanmoins il est remarquable qu'il y parle toujours à la troisième personne. Il ne 
ER MM à se méler au récit qu'aprés le passage de l'Apótre en Grèce, à son retour par la Macédoine ». 
. Bacuez). 
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Actus, XVIII, 22— XIX, 4. 


IX. Ecclesia apud gentes (XENEE-XXVEININ). — 3° (a). Paulus Epheso (XVIII, 23-XIX). 
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19. NABLT: dielééaro (cf. 17,2). 

20. LT* mag avc. 

21. NABELT: drorabdueros x. ev: Haw 
&vaxà uwo-O£Aovrog, dro y». 

23. LT: orroi. 

24. Al.: "Arrow, "Anollwros, *Arrelâms. 

25. Markl. (cll. 26) : 8x &xo8. LT: T. "1708. 

26. NABLT:110. x. Au. et : Tv 00. v. 9. 

is. NABLT: x. evgeiv ... eirtév re (* eiztov). 


revértar ad vos Deo volénte, proféctus 
est ab Epheso. ?? Et descéndens Cæsa- 
réam, ascéndit, et salutávit ecclésiam, et 
descéndit Antiochíam. 


?3 Et facto ibi aliquánto témpore pro- 
féctus est, perámbulans ex órdine Galáti- 
cam regiónem, et Phrygiam, confírmans 
omnes discípulos. 


21 Judæus autem quidam, Apóllo nómi- 
ne, Alexandrínus génere, vir éloquens, 
devénit Ephesum, potens in scriptüris. 
?3 Hic erat edóctus viam Dómini : et fer- 
vens spíritu loquebátur, et docébat dili- 
génter ea qux sunt Jesu, sciens tantum 
baptísma Joánnis. ?* Hic ergo coepit fidu- 
ciáliter ágere in synagóga. Quem cum 
audíssent Priscilla et Aquila, assumpsé- 
runt eum, et diligéntius exposuérunt ei 
viam Dómini. ?* Cum autem vellet ire 
Acháiam, exhortáti fratres, scripsérunt 
discipulis ut suscíperent eum. Qui cum 
venísset, cóntulit multum his qui credide- 
rant. ?** Veheménter enim Judæos revin- 
cébat püblice, osténdens per scriptüras, 
esse Christum Jesum. 


XI X. ! Factum est autem, cum Apóllo 
esset Corínthi, ut Paulus peragrátis su- 
perióribus pártibus veníret Ephesum, 
et inveníret quosdam discípulos : ? dixit- 
que ad eos : Si Spíritum sanctum acce- 
pistis credéntes? At ill dixérunt ad 
eum : Sed neque si Spíritus sanctus est, 
audivimus. ? llle vero ait : In quo ergo 
baptizáti estis? Qui dixérunt: In Joánnis 
baptísmate. ^ Dixit autem Paulus : Joán- 
nes baptizávit baptísmo poeniténtie pó- 
pulum, dicens : In eum qui ventürus 
esset post ipsum, ut créderent, hoc est 


3. NAET?: d dt eirer (D: eizrev de). NABDELT* 
7:906 aurois. NABET: cinar. E: ro Barr. To. 
4. NABG*(K]LT* ver et Xo. 


21. Leur ayant dit. Le grec a en plus : « il me faut 
absolument féter à Jérusalem la féte qui vient ». 
25. Jésus. Grec : « le Seigneur ». 


XIX. 4. A baptisé le peuple du baptême de pénitence, 
leur disant. Grec : « a baptisé du baptéme de péni- 
tence, disant au peuple ». 


Actes, XVIII, 22 — XIX, 4. 
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IL. L'Église chezles païens(XIRI-XXVELIL).—3(a). Saint Paul à Éphèse (XVIII, 2 23-XF X). 


ayant pris congé d'eux, et leur ayant 
dit Je reviendrai vers vous, si 
Dieu le veut », il partit d'Éphèse, 
2? et étant descendu à Césarée, il 
monta et salua l'Eglise; puis il des- 
cendit à Antioche. 

?3 Et aprés y avoir passé quelque 
temps, il partit, parcourant par ordre 
tout le pays de Galatie et la Phrygie, 
et fortifiant tous les disciples. 

24 Or un Juif, du nom d'Apollo, 
Alexandrin d'origine, homme élo- 
quent et puissant dans les Écritures, 
vint à Éphése. ?? Il avait été instruit 
de la voie du Seigneur, et, fervent 
d'esprit, il parlait et enseignait avec act.19, 1. 

; , A 1 Cor. 3, 3. 
soin ce qui regarde Jésus, mais ne 4t 69:276 
connaissant que le baptême de Jean. %3 — 
26 Jl commença donc à parler avec as- 
surance dans la synagogue. Lorsque 
Priscille et Aquila l'eurent entendu, 
ils le prirent chez eux, et lui exposé- 
rent avec plus de soin la voie du Sei- 
gneur. °? Et comme il voulait ensuite 
aller en Achaie, les fréres qui l'y 
avalent exhorté, écrivirent aux dis- 
ciples de le recevoir. Lorsqu'il fut 
arrivé, il servit beaucoup à ceux qui 
avaient embrassé la foi. ?? Caril con- 
vainquait fortement les Juifs, mon- 
trant par les Écritures que Jésus est i155» 
le Christ. 

XIX. ! Oril arriva pendant qu'A- 
pollo était à Corinthe, que Paul, 
ayant parcouru les provinces supé- 
rieures, vint à Ephése et y trouva 
quelques disciples, ? et il leur de- 
manda : « Avez-vous recu l'Esprit- 
Saint depuis que vous croyez? » Ils 
lui répondirent : « S'il y a un Esprit- 
Saint, nous ne l'avons pas méme oui 
dire ». ? Et lui leur repartit : « De 
quel baptéme avez-vous donc été 
baptisés? » Ils répondirent : « Du 
baptéme de Jean ». ^ Alors Paul ré- Act; 116; 

liqua : « Jean a baptisé le peuple xis. 
ER atem de Mce Dus Ti ne 
sant de croire en celui qui devait ve- 
nir aprés lui, c'est-à-dire en Jésus- 


Act. 10, 48. 


Act. 20,16, 22; 
JE gl 
Jac. 4, 15. 


3° a) Per 
Asiam 
inspectio. 
Act. 12, 19; 
2). 7 8 jt 20 
QOL EIS, 


Apollo 
et in 
Achaia. 
Act. 16, 6; 
14, 23. 


Rom. 12, 11. 
Act. 12, 11. 


Act. 15, 2; 
19, 9; 9,2 
Mat. 22, 16, 


Act. 17, 15. 
1 Cor. 3, 6. 


Discipuli 
Joannis. 
Act. 18, 1, 24. 
1 Cor. 3, 5. 
Act, 18, 18. 


Act, 10, 44; 
8, 16. 
Joa. 7, 39 ; 
1:39; 


Act. 18, 25. 


Joa. 1, 26. 
Rom, 6, 3. 


22. Césarée. Voir plus haut la note sur ix, 30. 
— Il monta à Jérusalem. Ce voyage de saint 
Paul à Jérusalem était le quatrième qu'il faisait 
dans cette ville depuis sa conversion. — Il des- 
cendit de Jérusalem à Antioche de Syrie et là se 
termina le second voyage apostolique de saint 
Paul, qui avait duré trois ans, de 51 à 54. 


3° Troisième mission de saint Paul, 
XVIII, 93 - XXI, 16. 
a) Saint Paul à Ephése, XVIIL 23- XIX. 

23. Il partit. C'est le commencement de la troi- 
siéme mission de saint Paul, entreprise avec Ti- 
mothée et Éraste, en 54. — Par ordre; c'est-à- 
dire en suivant l'ordre des lieux.— Galatie, pro- 
vince du centre de l'Asie Mineure. Elle tirait son 
nom des Gaulois qui, aprés avoir quitté leur pa- 
trie, s'étaient rendus en Thrace et de là, au u°? 
siècle avant notre ere, en Asie Mineure. En 188 
avant J.-C., ils furent soumis par les Romains, 
mais eurent néanmoins des rois propres jusqu'en 
26 avant J.-C., où leur pays fut réduit enprovince 
romaine. — La Phrygie. Voir plus haut la note sur 
u, 40. 

21. Apollo. Voir la note sur I Corinthiens, 1, 12. 


27. Il servit beaucoup... par la lumiere et la 
grâce dont il était rempli. 


XIX. 1. Corinthe. Voir plus haut la note sur xvut, 
1. — Ephése. Voir plus haut la note sur BEES 19, 
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Actus, XIX, 5-19. 


IE. Ecclesia. apud gentes (XIEE-X XVIIN). — 3? (a). Paulus Epheso (XVIII, 


23-XI X). 


TOVTEOTLV tlg TOY INQiOTOYV Inoovr. 35 dxov- 
caves dë éBunrioInour sig TO évou TOU 
XUQLOU T3601 6 xal ému érrog ci roic TOU 
lleAov tas yeious, ,AOt TO nvsUua To 
«, DN 2 # RJ ? # ai 
ŒyLOY EM GUTOUC, ÉAGAOUY TE yMwocug zal 
/ TIAR * € 7 » 
zoosqzrsvov. Hour dè oi m&vrec &vdosc 
«cel dsxadvo. 
A 
5 EiçslJwv dè sig tyv Ovraywynr nag- 
GŅOLACETO, Ent La ]vac vostc duhsyo Eros xoi 
z&iJ«r TO nasol ths Da«ciksiag toù Jeov. 
?'Oc dE rwec ioxAqovvovro zal nnsiFouy, 
xuxoÀoyoUrvrsc Tv ov ivdzu0rv TOÙ mÀ- 
2 \ 2 2 Ed 
Jovc, UHOOTUG QA UÜTUY GUQIGE TOUS 
a? 5 c t LA > ^w 
uad qréc, xa? jusouy diulkeyousvocs èv 17) 
ogol) Tvogvvov Troc. 
e A 9 4 ? au 
'O'Tovro dé £yevero ini sty ÓVo, wcre 
HUYTUG TOÛC AUTOLXOUVTUG TV zdotav Gxov- 
oat tov à0yov TOV xvgiov Inoov, Iovdæiouc 
Te xal “Elknvac. !! Avvauaic Te 0) Tac tv- 
La ` m ^ 
JOVOug noist 0 Jsoç ii TOY  yagür 
IavXov, !? ocre xoi eni tovc &o9svovvrac 
énipégsaO'uL dao TOU YOWTOG adto? GovÓc- 
b r * 2 A 2 3 
oa 7 oyuzivdia, zal (720644400809 GL GT 
~ ` , , 
«UT(Y TOG vVOOOUC, TU TE TVEUMOTO TO 
7z0v5o& ÉELOYEOdUL GT aŭtor. 
13 Ens EL » ÒE Tiv&G ONO TWV NE 
yeloNouv ÔE TIVES &z0 TWV NEQU 
Zouevw Tovðgiwv £&0gztovov 0 voue etv &ni 
Tovg Pyorrac TÈ HVEUUGT& TE 7t0Y50€ TO 
òvoua TOU xvotov 5000, Morse: “Oozi- 
Couer duus tov "roov öv ð Cia 4y- 
ovooa. ''"Hoav dé TUE viol Nx«sva Iov- 
ulov &oyisQé«G ZNT, OÙ TOUTO 7t0L0UVTSC 
135? ` dè \ ~ `~ * 
LATOKQUIEV ðs TO mzwvevuco TO mormoov 
S n \ 2 ~ D NN vU. 
sine Tov Ijoovv yivwozw, zoi vov Iluvaor 
3 , * [4 bd de [4 3 # 46 
eniorauo Vusic ÔÈ Tivéc ÉOté; Koi 
épañloueros ET GÜTOUG O rd gurtoc, ¿v oi] 
jv TO TVE EU TO aoro, xal Le 
oag QÜTWV LO YUOE XUT’ (UT, dire y vttrovc 
xai TETOUVUUTIOLEVOUG ÉxUyElr èz Eug ot- 
xov éxeivov. .! "Tovro dé èyévsro yvworov 
w 2 , iC A 
naow Lovduiois te xci “Elinor roig zator- 
xovoi Tv Egscov, xai énénsos poBos imi 
[4 2 72 
RÜUVTUS AVTOV, XUL ÉUEYUAUVETO TO roux 
rov xvgiov Inoov. 
, Mt 
18 [IoAXot TE TOv nENLOTEVXO TWV 19%0vTo 
peoa xal dvayyéhhovtes ui TOC- 
Esis aÙtwr. 


C) = 
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3? Taavoi dè Tor rà 7:60(£07/& 


6. LT* ras. 7. NABDET: dwdexe. 8. LT* re et 
(9) tivos. 10. G rell. [K]* Tyo. 11. NABDET? : 
o eds À éx. 12. LT: aropée. NABDET: Exztopevead as 
(l. &&. an’ aurwyr). 13. KLT: TIVES x. tav. G rell.: 
"OoxíGo. 14. L: tivos. LT pon. viot p. Entà (* oi). 
19. LTT evroic. 


in Jesum. ? His auditis, baptizáti sunt 
in nómine Dómini Jesu. * Et cum impo- 
suisset illis manus Paulus, venit Spiri- 
tus sanctus super eos, et loquebántur 
linguis, et prophetábant. * Erant autem 
omnes viri fere duódecim. 


5 [ntrogréssus autem synagógam, cum 
fiducia loquebátur per tres menses, dís- 
putans et suádens de regno Dei.? Cum 
autem quidam induraréntur, et non cré- 
derent, maledicéntes viam Dómini coram 
multitüdine, discédens ab eis, segregávit 
discípulos, quotidie dísputans in schola 
tyránni cujúsdam. 

'? Hoc autem factum est per biénnium, 
ita ut omnes qui habitábant in Asia audi- 
rent verbum Dómini, Judæi atque genti- 
les. !! Virtutésque non quäslibet faciébat 
Deus per manum Pauli : '? ita ut étiam 
super länguidos deferréntur a córpore 
ejus sudária, et semicinctia, et recedébant 
ab eis languóres, et spiritus nequam egre- 
diebántur. 


13 Tentavérunt autem quidam et de cir- 
cumeuntibus Judaeis exorcistis, invocáre 
super eos qui habébant spíritus malos, 
nomen Dómini Jesu, dicéntes : Adjüro 
vos per Jesum, quem Paulus prædicat. 
14 Erant autem quidam Judæi Scevæ 
principis sacerdótum septem fíli, qui 
hoc faciébant. !? Respóndens autem spí- 
ritus nequam dixit eis : Jesum novi, et 
Paulum scio : vos autem qui estis? !9 Et 
insiliens in eos homo, in quo erat daemó- 
nium péssimum, et dominátus ambórum, 
inváluit contra eos, ita ut nudi et vulne- 
ráti effügerent de domo illa. ‘7 Hoc 
autem notum factum est ómnibus Judæis, 
atque gentilibus, qui habitábant Ephesi : 
et cécidit timor super omnes illos, et 
magnificabátur nomen Dómini Jesu. 


18 Multique credéntium  veniébant, 
confiténtes et annuntiántes actus suos. 
19 Multi autem ex eis, qui füerant curiósa 


xctax. 


16. NABLT: gelou. LTO (* alt. x.) : 
duporéowr. 17. L: Exeoev. 18. D: miorevoyrur (E: 
ITLOTEVOGYTWY ). 


« du Seigneur Jésus ». 


10. Du Seigneur. Grec : 
« le démon 


16. Le plus mauvais démon. Grec : 
le mauvais ». 


Actes, XIX, 5-19. 
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II.L'Église chez les paiens( XINEE-X X VEIIE).— 3 (a). Saint Paulà ÉphéseCXVIIIL23-XIX). 


Christ ». * Ces paroles entendues, ils 4455 
furent baptisés au nom du Seigneur ,^7- 3i, 
Jésus. * Et aprés que Paul leur eut !* 15:5 4 
imposé les mains, l'Esprit-Saint des- 
cendit sur eux, et ils parlaient di- 
verses langues, et prophétisaient. 7 [ls 
étaient en tout environ douze. 

8 Alors étant entré dans la syna- 
gogue, il y parla avec assurance pen- 
dant trois mois, disputant et les per- 
suadant du royaume de Dieu. ? Et, 
comme quelques-uns s'endurcissaient 
et ne croyaient point, maudissant la 
voie du Seigneur devant la multitude, 
il s'éloigna d'eux, et en sépara ses 
disciples; il disputait tous les jours 
dans l'école d'un certain Tyran. 

10 Or c'est ce qui se fit pendant 
deux ans; de sorte que tous ceux qui 
demeuraient en Asie, Juifs et gentils, 
entendirent la parole du Seigneur. 
11 Et Dieu faisait, par la main de Paul, 
des miracles extraordinaires : '? au 
point méme que l'on mettait sur les 
malades des mouchoirs et des tabliers 
qui avaient touché son corps, et ils 
étaient guéris de leurs maladies, et 
les esprits mauvais sortaient. 

13 Or quelques Juifs exorcistes, 
qui allaient de côté et d'autre, tentè- 
rent d'invoquer le nom du Seigneur 
Jésus sur ceux qui avaient en eux des 
esprits mauvais, disant : « Je vous 
adjure par le Jésus que Paul préche ». 
!5 C'étaient sept fils de Scéva, Juif et 
prince des prétres, qui faisaient cela. 
15 Mais l'esprit mauvais, répondant, 
leur dit : « Jeconnais Jésus, et je sais 
qui est Paul; mais vous, qui étes- 
vous? » !6 Et l'homme en qui était le 
plus mauvais démon s'élanca sur eux, 
et, s'étant rendu maître de deux d'en 
tre eux, il les maltraita de telle sorte, 
qu'ils s'enfuirent de cette maison, nus 
et blessés. '' Cela fut connu de tous les 
Juifs et gentils qui habitaient Ephèse ; 
et la crainte s'empara d'eux tous, et 
le nom du Seigneur Jésus était glo- 
rifié. 

18 Beaucoup d'entre les croyants 
venaient, confessant, et déclarant ce 
qu'ils avaient fait. 1? Et beaucoup 
aussi de ceux qui avaient exercé les 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


In schola 

Tyranni 

Act. 14,3; 
18, 4. 


9 'Tim. 1, 13. 
Act. 13, 45; 
9,2; 18,7. 


docet et 
sanat. 
Act. 20,31; 
2:9 


1 Cor. 16, 19, 
9; 14, 1; 5, 
13. 


Act. 14, 3; 
5, 15. 


Filii 
Scevæ 
exorcistze. 


1 Thes. 5, 27. 


Act. 5, 5; 
11, 13. 


Libri 
magici 
combusti. 
Joa, 4, 29. 
Act. 8,9; 
13, 6. 


5. Baptisés au nom du Seigneur Jésus. Alors 
comme aujourd'hui le baptéme se conférait au 
nom des trois personnes divines, et seulement 
aprés une profession de foi explicite en ces trois 
personnes. De l'ignorance des fideles d'Ephese sur 
le Saint-Esprit, et de leur affirmation qu'ils ont 
recu le baptême de Jean-Baptiste, saint Paul con- 
clut qu'ils n'ont pas recu le vrai baptéme et leur 
fait conférer le baptéme chrétien. 


9. Un certain Tyran. Ce personnage est in- 
connu. D'apres les uns, c'était un Juif qui ensei- 
gnait dans une de ces écoles qu'on annexait quel- 
quefois aux synagogues ; d'apres les autres, c'était 
un philosophe paien qui était à la téte d'une école 
profane. 


10. En Asie, dans la partie de l'Asie Mineurc 
dont les Romains avaient fait sous ce nom une 
province proconsulaire. 


44. Par la main de Paul. Voir plus haut la 
note sur v, 12. . | 
42. Des mouchoirs. Voir la note sur Luc, xix, 20. 


43. Juifs exorcistes, Juifs vagabonds qui fai- 
saient profession de chasser les démons. 


44. Scéva était prince des prêtres, c'est-à-dire 
probablement chef d'une des vingt-quatre familles 
sacerdotales. Il n'est pas dit qu'il résidât lui-même 
à Ephese. 


16. Nus. Les démoniaques avaient mis leurs 
vétements en lambeaux. 


18. Confessant... ce qu'ils avaient fait. Un grand 
nombre d'interprétes pensent qu'il est question 
ici de la confession sacramentelle. i : 

19. Les arts curieur ou magiques. La magic 
était en si grand honneur à Éphèse. que les for- 
mules magiques qu'on portait en Orient comme 
amulettes s'appelaient lettres éphésiennes. — Cin- 
quante mille deniers, 53.500 francs 


49 
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Actus, XIX, 20-31. 


IX. Ecclesia apud gentes (XINI-XXWVIIE). — 3° (a). Paulus Epheso CXVIII, 23- XIX). 


7toaEarrQv, ovvev£yxavrsc vac BifiAovc 4AT- 
EXOLOY ÉVUTLOY TUVYTWV xol ovvsynuqicav 
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21 *Oc fè enAqou 9 Tata, Fero 0 Tav- 
Àoc iv TO zweUuaTL, OA 3v tjv Moxsdo- 
, 42 ehe 7 > [4 
viay xai Ayatav, nopeveod ou sic Jsoovoa- 
, DUO g \ ` D S. cs 
Aqu, ainwv Oti ueste TO yevsodou us xe 
nt ? " n 
~w ~v 3 2 
dei us xoi Puumr iósv. ???Anooteilac 
dè siç vv Mauxedoviay dúo vv Ówxovovr- 
6 t1 
2 Ed , A # 2 \ 
Twv avt, Tuodsov xai Éoactor, avtog 
nio ys yoovov sic Tv dotar. 
23? , \ \ \ \ 3 -^— 
Eysvero dE xarà vOv xoigOv &xsivov 
d 2 PLU \ A c T Du 
T&4QGy0C OUX OÀLyOG nso tyg OÓOOU. Ay- 
LUjTQLOG YÉQ TLG OVOLLOTL, QQYVQOXŐTOG, TTOLOV 
vaoUG GOYVOOUG Agréuidðoç, HTUQELYETO TOÙG 
, 3 t “v 
Teyvitois égyactar oUx 0Mynv ?* oc ovr- 
aþJgoicuç xci TOUG NEJ và TOLGUTG ÉQyu- 
Tac, eèney' "Avôosc, énioraods tt ex tav- 
TNG TÅG &gyootac Å ENOJA «uv gor, 
26 \ w \ 2 lA €t > s 
xal JEWQETE xai GXOVETE ÓTL OU uovov 
"Eqéoov, alla 6yed0v nacns Tic L4oíag 0 
IlavAog ov £0170&V izavov 
IlavAocg ovroc neas LMETEOTNGE 
Oyhov, ywr “Ori où% sioi Jeoi oí du 
^Y LA 2T O 2 , j dè m 
AELOWY YWOUEVOL. V uovov Ói TOÙTO 
, C ~ \ J 2 2 A 3 
xivÓvvsveL NLV TO LEQOG EG ATEAEYLOV ÈA- 
Tair, al «al TO TNS usy&Anc Feas *Aoté- 
audog teoov sic oùder AoywoO qvat, usés 
TE xoi xd MOT THV UEYALELOTYTO aÙ- 
Pd [43 «a €» , NEC 5 , A 
TNS, nv 047 n Aotu xat Ņ otxovuzrm opeta. 
28 "[uovoavrsc ÔÈ xai ysvóusvou mos 
Juuov exgaGov, Aéyovrsc? Meyan ý "dorvsuuc 
"Egsoteov. * Koi £nAñodn ý nodis dàn 
Gvyxvosuc' Qouzoar TE duotvuaðdov siç TO 
Jéatoov, ovvagnacavrsc I'utov xai Aoiotag- 
xov Maxsdovac, ovvexóruovg roù IlavAov. 
30 Toù de llavAov floviou£vov eicel- 
dei eic tov Ózuov, ovx siwy avTOv ot ua- 
Oayai 3! wwig dE xai vOv "4doiwgyuv 


20. NABT: vov xvoíov ð 2oyoz. 

91. ADEL: 9:e23eiv. 

22. NET?* (pr.) zov. D: èv r5 Aoig. 
23. L: ovy (non item 24). 

24. L: ztaoetye. 

25. LT: ziv. 

26. L: cdd x. 


sectáti, contulérunt libros, et combussé- 
runt coram ómnibus : et computátis pré- 
tiis illórum, invenérunt pecüniam dena- 
riórum quinquaginta millium. ?? Tta 
fórtiter crescébat verbum Dei, et confir- 
mabátur. 

?! His autem explétis, propósuit Paulus 
in Spiritu, tránsita Macedónia et Acháia, 
ire Jerosólymam, dicens : Quóniam post- 
quam füero ibi, opórtet me et Romam 
vidére. ?? Mittens autem in Macedóniam 
duos ex ministrántibus sibi, Timótheum 
et Erástum, ipse remánsit ad tempus in 
Asia. 

?3 Facta estautem illo témpore turbátio 
non mínima de via Dómini. ?* Demétrius 
enim quidam nómine, argentárius, fáciens 
edes argénteas Diáne, preestábat artifi- 
cibus non módicum quaestum : ?? quos 
cónvocans, et eos qui hujásmodi erant 
opifices, dixit : Viri, scitis quia de hoc 
artifício est nobis acquisitio : ?9 et vidé- 
tis, et audítis, quia non solum Ephesi, 
sed pene tótius Asie, Paulus hic suádens 
avértit multam turbam, dicens : Quóniam 
non sunt dii, qui mánibus fiunt. ?" Non 
solum autem hec periclitábitur nobis 
pars in redargutiónem veníre, sed et 
magna Diänæ templum in níhilum repu- 
tábitur, sed et déstrui incípiet majéstas 
cjus quam tota Asia, et orbis colit. 


28 [is audítis, repléti sunt ira, et excla- 
mavérunt, dicéntes : Magna Diána Ephe- 
siórum. ?? Et impléta est civitas confu- 
sióne, et impetum fecérunt uno ánimo in 
theätrum, rapto Gaio et Aristárcho Ma- 
cedónibus, comítibus Pauli. 

30 Paulo autem volénte intráre in pópu- 
lum, non permisérunt discipuli. 3! Qui- 
dam autem et de Asie principibus, qui 


27. LT: eis d9£v loyodmoere ( NBT?: 40yi097 vox), 
uêlle te x. xa. ths uey. (Castellio : alloy dE). 

29. NABLT* 627. NABKSLTT zz« et zov. 

30. N ABT?*: ZJav4ov dE Boviou. D: ot ua. 


2 , 


&xoAvOY. 


33. Du Seigneur n'est pas dans le grec. 
27. De la grande Diane. Grec : « et de la grande 
déesse Diane ». Item y. 35. 


Actes, XIX, 


20-31. 027 


II. L'Eglise chezles paens(XIE E-X X VE NE).—3^(a). Saint Paul à Éphése CX VIIHIL23-XI X). 


arts curieux, apportèrent leurs livres, 

et les brülérent en présence de tous ; 

et le prix en ayant été supputé, on 

trouva la somme de cinquante mille 
deniers. 2° Ainsi croissait et s'affer- Act.6,7;12,24. 
missait puissamment la parole de 

Dieu. 


Paulus 
solus in 


21 Ces choses accomplies, Paul ré- 
solut, par un mouvement de l'Esprit- Asia. 

, » " R " or. 16, 5. 
Saint, la Macédoine et l'Achaie tra- ^et 13,21; 
versées, d'aller à Jérusalem, disant : 
« Aprés que j'aurai été là, il faut que 
je voie Rome aussi ». ?? Et envoyant 
en Macédoine deux de ceux qui l'as- 


Act. 22, 11. 
Rom. 15, 23 ; 
1, 15, 
Act. 13, 5; 


. M : LE | 
sistaient, Timothée et Eraste, il de- pom! UM 
meura lui-méme quelque temps en 
Asie. 

Verba 


?3 Mais il survint en ce temps-là, 
un grand trouble au sujet de la voie 
du Seigneur. ?* Car un certain orfè- 
vre, du nom de Démétrius, qui, fai- 
sant en argent de petits temples 
de Diane, procurait un gain consi- 
dérable aux ouvriers, ?? les ayant 
assemblés, avec d'autres qui faisaient 
de ces sortes d'ouvrages, il dit : 
« Hommes, vous savez que c'est de 
cette industrie que vient notre gain; 
26 et vous voyez et entendez dire que 
ce Paul ayant persuadé non seulement 
Ephése, mais presque toute l’Asie, 45.1, 9. 
il a détourné une grande multitude, ^*5,25* 
disant : Ils ne sont pas dieux ceux qui *^*!5 1 
sont faits par des mains. ?" Or, non Act. 17, 6. 
seulement nous courons risque que 
notre métier soit décrié, mais que le 
temple méme de la grande Diane 
tombe dans le mépris, et que s'anéan- 
tisse insensiblement la majesté de 
celle que toute l'Asie et le monde en- 
tier révère ». 

?* Ce discours entendu, ils furent Sedo 
remplis de colère, et ils s'écriérent, 
disant : « Grande est la Diane des 
Ephésiens! » ?? La ville fut aussitôt scor. 178. 
remplie de confusion, et ils firent zo. 16, 2s. 
irruption tous ensemble dans lethéà- ^**?^* 
tre, y entrainant Gaius et Aristarque, 
macédoniens, compagnons de voyage 
de Paul. 

30 Or Paul, voulant pénétrer au Paulus a 

ons e o theatro 
milieu du peuple, les disciples ne le areetur. 
permirent pas. ?! Quelques-uns aussi 


irata 
Demetrii. 
2 Cor, I, 8. 
Act. 9, 2. 
3 Joa. 12. 


Act. 16, 16. 


Act. 19, 38. 


1 Cor. 15, 32. 


21. La Macédoine et l'Achaie. Voir plus haut 
les notes sur, XVI, 9 et xvin, 12. — Rome, la ca- 
pitale de l'empire, avait déjà des chrétiens assez 
nombreux dans son sein. 


22. Timothée. Voir plus haut la note sur xvi, 
1. — Eraste est probablement le méme qui est 
nomme dans la seconde .pitre à Timothée (5.20), 
mais il n'est pas possible de savoir si c'est celui 
qui est qualifié de trésorier de Corinthe dans l'É- 
pitre aux Romains, xvi, 23. 


94. Démétrius faisait fabriquer de petits édicules 
qui représentaient le célébre temple de Diane 
d’Éphèse, considéré par les anciens comme l’une 
des merveilles du monde. — La Diane d’Éphèse 
différait de la Diane grecque. Elle se rapprochait 
de l'Astarté syrienne et par conséquent de Vénus. 
Voir les représentations ci-dessous, ainsi qu'une 
autre représentation p. 585. 


T T eu s s meii TA o, 


l'AbvavAYATASATAUU! 


Monnaies représentant le Temple de Diane à Éphèse (Y. 24). 


Diane d'Éphése (Y. 24). (Statue du Musée de Naples). 


26. Presque toute l'Asie proconsulaire. Voir plus 
haut la note sur xvi, 6. | 

.98. Grande était le titre spécial de la Diane des 
Ephésiens. i | 

29. Gaius, inconnu, différent du Gaius d'Actes, 
xx, 4 — Aristarque était de Thessalonique. ll 
était avec saint Paul à Rome (Actes, xxvii, 2) et il 
est mentionné comme collaborateur de l'Apótre 
et prisonnier avec lui, Colossiens, 1v, 10 et Philé- 
mon, 9^. D’après la tradition, il devint évêque 
d'Apamée. 
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Actus, XIX, 32— XX, 3. 


—————MÀ Án E — ———— LLL 
AX. Ecclesia apud gentes (XIII-XXVIII). — 3° (5). In Macedonia et Grecia CXX, 1-6). 


^w A > * 
OvrsG QUTO qiíAo, néuwoerrsg TO0G QÜTOV 
, É A = c \ > M [4 
ngosxáhovv un Óovron éxvrOr tig TO Jea- 
si A 
toov. 9?" Ahoi uiv o)v &AÀo Tti &xgalov 
€ 
4v ydp À &xxAyoia ovyxsyvuévm, zat oL 
, 2 » # c La 
7ztÀsiovc ovx soav, Tivo &rexev OUVEATAL- 
d'ELO UV. 
33 ^E, di ro) ÓyÀov moosfifooav Ahi- 
X 3 
2 A ~ P] 
Ecvdoov, ngoBeÀAovrov avtov TOv ov- 
dai: 0 dè L4i£EavÓpgog xe«racsioag TNV 
yeiou mdeker anokoyeiodor To Ou. 
3*’Ermyvovrwy de Ore lovduioc iori, pwvy 
3 , [4 3 Z c 3 M eo , 
ÉVÉVETO uia x naævtwv, wç &ni «og Óvo 
/ 
xoolóvror' Mesyakn ý 4orsuug Eqsoitov. 
35 KoroaorsÀag Ó8 0 yoouuoars)g TOv 
Y P y > r , 150 
0yAov noir" Avôpes Epico, tis yog otv 
P4 a P] / \ P] , , 
GVTOWT0G, 06 OÙ yivwoxsi rhv Eqsotov nov 
v&Ux0Qov ovocv Tác usy&Anc —doréuidog 
xai toù Zhonsro)g; ?9 dvavriógrov ovr 
OvrQv TOUr(QY, Ó£ov ioriv UAG xartOrcA- 
LLÉVOUG vzt&oysu xoi univ zonsvig NÉT- 
31? £ M b » d r 
TE. Hwaeysrs yog Tous &vópac vovrovg 
oUrs isgooUAovc ovre (Aocgqmuovrvrag Tyv 
dJeuvy vuwr. 79 Ei u£v ovv Zfgunvoiog xoi 
oL OVY oU: TEYVÈTUL 7tQ0G Tiwa  ÀOyov 
£yovotv, dyopaiol gyovræa xoci avOVnarol 
slow" eyxaAsirucar gÀXQAoig. 9? El dé mi 
NC! 3 ~w 3 ^- 3 , 3 
moi éréqur éme qveîre, èv vij èvvóuw èxnin- 
`~ 
oig ëmhvtjosta. “Kai yeo xivóvrsvo- 
pev &yxasiod'oL OTAOEWG TEQÙ TAG OÑUEQOV, 
undevoc «itiov )naoyorroc, nso ov dvvy- 
ousa dnodovrat Àóyor TÅG OVOTOOPIG 
taŬtys. Kai tata sinav dnéAvos tyv 
éxx noir. 


XX. Mera dè vo nodooo2o tov FopvBoy, 
nooçxaleovuevos Ö llavÀog vovg uadnrac 
xci GOTUOQUEVOS, EATE nopevT ra sic 
viv Moxedoviur. ° Aehdwy dè ta uon 
&xtiva. xal ztagaxoléoac od voc 6y 7:010, 
maider siç vuv "EXAdw ? noujoog te umvuc 
TQsic, yevouévnc VTO £mjovigg vno TOY 
“Lovdaiwr, uélhovti dvaysoðor sig tv Xv- 


33. LT: ovrepip. T: mofoiovr. 
34. NABDET: "Ervyvóvcec. 

35. LT: ev9oorov (+ Jets). 

37. NA BET: Jeor. L: gov. 
38. GSLT!: aydeato:. 


erant amíci ejus, misérunt ad eum, ro- 
gántes ne se daret in Theátrum : ?? alii 
autem áliud clamábant. Erat enim ec- 
clésia confása : et plures nesciébant qua 
ex causa conveníssent. 


?? De turba autem detraxérunt Alexán- 
drum, propelléntibus eum Jud&is. Alexän- 
der autem manu siléntio postuláto, volé- 
bat réddere ratiónem pópulo. ?* Quem 
ut cognovérunt Jud&um esse, vox facta 
una est ómnium, quasi per horas duas 
clamántium : Magna Diána Ephesiórum. 

35 Et cum sedásset scriba turbas, dixit: 
Viri Ephésii quis enim est hóminum qui 
nésciat Ephesiórum civitátem cultrícem 
esse magna Diänæ, Jovísque prolis? 
36 Cum ergo his contradíci non possit, 
opórtet vos sedátos esse, et nihil téme- 
re ágere. *7 Adduxístis enim hómines 
istos, neque sacrilegos, neque blasphe- 
mántes deam vestram. ?9? Quod si Demé- 
irius, et qui cum eo sunt artifices, habent 
advérsus áliquem causam, convéntus fo- 
rénses agüntur, et procónsules sunt, ac- 
cüsent invicem. ?? Si quid autem altérius 
rei quæritis, in legítima ecclésia póterit 
absólvi. *? Nam et periclitámur árgui se- 
ditiónis hodiérnæ : cum nullus obnóxius 
sit (de quo possímus réddere ratiónem) 
concürsus istius. Et cum haec dixisset, 
dimísit ecclésiam. 


XX. ' Postquam autem cessávit tumul 
tus vocátis Paulus discípulis, et exhor- 
tátus eos, valedixit, et proféctus est ut 
iret in Macedóniam. ? Cum autem per- 
ambulásset partes illas, et exhortátus eos 
fuisset multo sermóne, venit ad Gr&- 
ciam : ? ubi cum fecisset menses tres, 
facte sunt illi insidiæ a Jud&is naviga- 


39. L T': zegoiréoo. 
40. NABG!T: x. 8. NABELT?T meot. 
4. LT (F racaxaléoa à. dom.) : nogeveodor. 


40. 1] n’y a pas de parenthèses dans le grec. 
XX. 3. Par mer n'est pas dans le grec. 


Actes, XIX, 32 — XX, 3. 
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E —————— -——ÁÉRE 
I. L'Eglise chez les paiens (XEINEE-X X VIIL). — 3° (b). En Macédoine eten Grèce CXX, 1-6). 


des Asiarques, qui étaient ses amis, 
envoyérent vers lui, le priant de ne 
pas se présenter au théâtre ; 3? cepen- 
dant les uns criaient une chose, les 
autres une autre. Car c'était une réu- 
nion confuse, et la plupart ne sa- 
vaient pourquoi ils étaient assemblés. 

33 Cependant on dégagea Alexan- 
dre de la foule, à l'aide des Juifs qui 
le poussaient devant eux. Or Alexan- 
dre demanda de la main qu'on fit si- 
lence, voulant se défendre devant le 
peuple. ?* Mais, dés qu'il eut été re- 
connu pour Juif, tous, d'une seule 
voix, crièrent pendant environ deux 
heures : « Grande est la Diane des 
Ephésiens? » 

% Alors le scribe ayant apaisé la 
foule, dit : « Ephésiens, quel est 
l'homme qui ignore que la ville d'É- 
phése rendun culteàla grande Diane, 
fille de Jupiter? 3€ Puisque donc on 
ne peut le contester, il faut que vous 
soyez calmes, et que vous ne fassiez 
rien témérairement. %7 Car vous avez 
amené ces hommes, qui ne sont ni 
sacriléges, ni blasphémateurs de 
votre déesse. 38 Que si Démétrius et 
les ouvriers qui sont avec lui ont à se 
plaindre de quelqu'un, il y a des au- 
diences publiques, il existe des pro- 
consuls; qu'ils s'accusent lesuns les 
autres. ?? Mais si vous avez quelque 
autre affaire à proposer, elle pourra 
se terminer dans une assemblée régu- 
lière. *^ Car nous courons risque 
d'étre accusés de sédition sur ce qui 
s'est passé aujourd'hui, n'y ayant 
personne qui donne un motif (que 
nous puissions justifier) de cet attrou- 
pement ». Et lorsqu'il eut dit cela, il 
congédia l'assemblée. 

XX. ' Aprés que le tumulte eut 
cessé, Paul ayant appelé les disciples, 
et leur ayant fait une exhortation, 
leur dit adieu, et partit pour aller en 
Macédoine. ? Lorsqu'il eut parcouru 
ces contrées et fait beaucoup d'ex- 
hortations, il vint en Grèce; ? où, 
après avoir séjourné trois mois, il 
résolut de s'en retourner par la Ma- 
cédoine, les Juifs lui ayant dressé une 
embuscade sur le chemin qu'il devait 


Act, 21, 34, 


€ontra 

Alexan- 
dium 

clamor. 


2 Tim. 4, 14. 


1 Tim. 1, 29. 
Act. 21, 40. 


Scriba 
tumultum 
sedat. 


Act, 19, 29. 


Act. 19, 25; 
17, 5; 18, 12. 


b) Iter in 
Macedo- 
niam 
Act. 21, 6. 
1 Tim. 1, 3. 
Act. 19,1; 
18, 23. 


et 
Gt2zeciam. 
Act. 19, 1; 
15, 41. 


31. Les Asiarques étaient les pontifes paiens de 
l'Asie; on les choisissait parmi les plus riches et 
les plus considérables de la province. 


35. Le scribe d'Éphése était un fonctionnaire 
public chargé de la rédaction et de la garde des 
actes administratifs. — Rend un culte. En grec 
»texógog OU gardienne du temple. Ephése se glo- 
rifiait de ce titre; elle tenait à honneur de faire 
reconnaitre el de confirmer son Néocorat. Ce 
titre de néocore se lit sur la monnaie de droite 
au-dessous du temple de Diane d’Éphèse, p. 627. 


36. Témérairement, sans réflexion, à la légère, 


ih Sacrilèges, littéralement: « voleurs du tem- 
ple ». 


38. Des proconsuls. Le proconsul était le magis- 
trat supérieur auquel étaient portées les causes 
en dernier ressort. 


b) Saint Paul en Macédoine et en Grèce, 
XX, 1-6. 


XX. 4. En se retirant, Paul ne cède pas à un 
sentiment de crainte et de pusillanimité person- 
nelle, mais il agit très sagement; il évite par là 
que Démétrius et les ouvriers ne se jettent sur 
tous les chrétiens et ne les immolent à leur 
fureur. C’est ainsi qu’en a usé plus tard saint 
Athanase dans ses démélés avec les Ariens (Glaire). 
— Macédoine. Voir plus haut la note sur xvi, 9. 

2. En Gréce, par opposition à la Macédoine. La 
Grece signifie ici la méme chose qu'Achaie dans 
le reste des Actes. Voir plus haut la note sur 
xvin, 12. 

3. Syrie. Voir la note sur Matthieu, 1v, 24. 
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Actus, XX, 4-16. 


II. Ecclesia apud gentes (XEIEE-XVXVIIWI). — 3? (c). De Troade ad Miletum (XX, 7-14). 


gio» &yévero yon TOU V TOOTOE(PELY dic 
Moxsdovias. * Nvvsinsro ÔÈ aŬTO & yu THS 
"Aoias Sunatoos Begoraios, OscouAovixécv 
di "dolorepyoc xal Zerodvdoc, xal Tuïoc 
AegBoïos xoi Tiuodeos, "Aoruvoi dè Tuy- 
xoc xol Tooquuos. © Oro zt9osA9Ovrsc 
&usvov jugs àr Towddr è music di &EgztÀsv- 
OGLEV LUST. Taç HULÉOGG vOv acéquoy dno 
Dinnwy, xal l AJouev moos avTog siç TNV 
Towdda à ü ZA D LLEQUV TÉVTE, OÙ Óterolyaquev 
NLEQUG ENTÉ. 


T'Ey dé ty qua vov oapbatwv, ovvmyué- 
VOY TOY UUŸÏNTUY TOU #AUOUL GQrov, O 
Ioviog dueléyero «v rois, ped égreveu 
Th navor TLUQÉTEIVÉ TE TOY ÀOyOV pexot 
peovvxtíov. s “Hour dè Luunddes ix aval 
y TE dreguw, où fouy ovvnypėvor. ? Ka- 
drjpusvoc dE vig veuviuc OvouuT Eütuyos 
ni tç Jvoidoc, «eroqegopuevoc iav ba- 
dei, diuheyouévou toù IlavAov imi mhstoy, 
HATEVE EG ANO TOÙ Ünvov ÊTECEY ANO TOU 
TOLOTÉy Ov XUTW, xal 199 vexoUc. 10 Kata- 
Bag dè 0 [luvlos inénsosv avv, xal oup- 
neQuauoor sine Ma Sopvfitiode 54 yao 
wvyr «vrov èv uvrw £ovtv..— !! dvofuc dè 
xal #AGOUG otov xai YEVOUUEVOG, eq! ixa- 
vóv TE OjuAgoac &ygig cUync, OÙTWG &ErnÀ- 
dev. "?"Hwayov dE vOv noiÓo Çøvra, xoi 
TUQEXÀN DT NOV OÙ usrQitc. 


13 Hueëis dé not) Jovrsg Enl to mÀoiov 
dvnxdmuer sic Tir Aooor, exsidev pelho- 
TEG avalauBaver tov Mer 0»' OÙTW i60 
zv OOTETUYUEVOG, d CUS 7e, EvELr. 
NORGE Guvéfuler 5 uiv eic iav "4ooov, 
&vooforrsc uvtov Jouer eig Mirvlivyr 

15 xgxsidtr uuonAsvoarrsc Th DE 
X0T2VT1 O04LEV pr Xtov. T3 dE éTéqu 
7zt& 54.4.08 sic Zepor, xat HELVUVTES êv 
TowyvAAio t) èyouévy 7A9ousv siç Mi- 
Amrov. 16 "Exgws ydo o llavAog naga- 
màsvoo thv ”Egeoov, Önwg uù yvyra 
QUTD Xgovovoifijoot ëv JU Aoig onsvðe 
ydo, £i vvarov zv QGUTO, TNV 7£QUY TÅG 


4. G rell. + (p. Súr.) Msgs (Heringa : z1cof. 
ð? Tiu.) 5. NABELT?+ 02. 6. ABT: &ye. (NE: 
gno). NAET*: (l. où) ózov. 7. NABDEG rell. : 
q. Toy uaÿ.) quwr. NABET* zov. 8. G rell. 
nuev. 9. LT: KeSeïou. 10. NABDET: xm 
11. LT zor. 12. NABCET: yo. 13. NABCELT: 


ènt tyv 74. 14. LT?: ovréBaller. 15. NABCELT: 


türo in Syriam : habuítque consilium ut 
reverterétur per Macedóniam. * Comitá- 
tus est autem eum Sópater Pyrrhi Be- 
rœénsis, Thessalonicénsium vero Aris- 
tárchus, et Secündus, et Gaius Dérbeus, 
et Timótheus : Asiáni vero Tychicus et 
Tróphimus.? Hi cum præcessissent, sus- 
tinuérunt nos Tróade : * nos vero navi- 
gávimus post dies azymórum a Philíppis, 
et vénimus ad eos Tróadem in diébus 
quinque, ubi demoráti sumus diébus 
sep 

7 Una autem sábbati cum convenissé- 
mus ad frangéndum panem, Paulus dis- 
putábat cum eis, profectürus in crásti- 
num, protraxitque sermónem usque in 
médiam noctem. 8 Erant autem lámpades 
copiosæ in coenáculo, ubi erámus congre- 
gáti. * Sedens autem quidam adoléscens 
nómine Eütychus super fenéstram, cum 
mergerétur somno gravi, disputánte diu 
Paulo, ductus somno cécidit de tértio 
coenáculo deórsum, et sublátus est mór- 
tuus. ' Ad quem cum descendisset Pau- 
lus, incübuit super eum : et compléxus 
dixit : Nolíte turbári, ánima enim ipsíus 
inipso est. !! Ascéndens autem, frangéns- 
que panem, et gustans, satísque allocü- 
tus usque in lucem, sic proféctus est. 
12 Adduxérunt autem püerum vivéntem, 
et consoláti sunt non mínime. 

13 Nos autem ascendéntes navem, na- 
vigávimus in Asson, inde susceptüri 
Paulum : sic enim disposüerat ipse per 
terram iter factürus. '4 Cum autem con- 
venisset nos in Asson, assümpto eo. vé- 
nimus Mitylénen. 

15 Et inde navigántes, sequénti die 
vénimus contra Chium, et ália appli- 
cüimus Samum, et sequénti die vé- 
nimus Milétum : ‘16 proposüerat enim 
Paulus transnavigáre Ephesum, ne 
qua mora illi fieret in Asia. Festiná- 
bat enim, si possibile sibi esset, ut 


åvtixovs (* x.-Tooy. T dE a. £y). 16. NABCEG?L 
T: Kzxoíxe. et : ein. 


4. Fils de Pyrrhus n'est pas dans le grec. — L'ac- 
compagna. Le grec porte en plus : « jusqu'en 
Asie ». 

45. Nous abordámes à Samos. Le grec a en plus : 
« et, demeurant à Trogullion ». 


— d n 


Actes, XX, 


4-16. 654 


IE. L'Église chez les païens (XEKEKI-XXVEKKI). — 3^ (c). De Troas à Milet (XX, 7-14). 


prendre pour se rendre par mer en 

Syrie. ^ Sopater, fils de Pyrrhus, de 

Bérée, l'accompagna, de méme qu'A- "s. 16 1. 
ristarque et Second, Thessaloniciens ; £53; 
Gaius, de Derbe, et Timothée; Ty- ^9'* 
chique et Trophyme, tous deux 

d'Asie. ? Ceux-ci étant allés devant, 

nous attendirentà Troas; fpournous, ^*!5'* 
aprés les jours des azymes, nous nous 
embarquámes à Philippes, et en cinq 

jours nous les rejoignimes à Troas, 

où nous demeurâmes sept jours. 

' Le premier jour de la semaine, 9,Evtsehi 
les disciples étant assemblés pour , 2*5, 2. 
rompre le pain, Paul, qui devait par- #56; 
tir le lendemain, les entretenait, et ! Cr: 10, 16. 
il prolongea son discours jusqu'au 
milieu de la nuit. ? Or il y avait beau- 
coup de lampes dans le cénacle où 
nous étions rassemblés. ° Et un jeune +set 9,37; 
homme, du nom d'Eutyque, qui était ` 
assis sur la fenétre, était enseveli 
dans un profond sommeil, car Paul 
parlait depuis longtemps, et entrainé 
par le sommeil, tomba du troisième 
étage en bas, et fut relevé mort. 

10 Paul étant descendu où il était, 28 1^2" 
s'étendit sur lui, et, l'ayantembrassé, ? **e !^ ?* 
dit : « Ne vous troublez point, car 

son âme est en lui ». t! Puis étant 
remonté et ayant rompu le pain et 

mangé, il leur parla encore beaucoup 
jusqu'au jour, et il partit ainsi. !? Or 

on ramena le jeune homme vivant, 

et ils en furent grandement con- 

solés. 

13 Pour nous, montant sur le vais- rec Asson 
seau, nous naviguâmes vers Asson, mitylenen. 
oü nous devions reprendre Paul; car 
il l'avait ainsi disposé, devant lui- 
méme aller par terre. '* Lors donc 
qu'il nous eut rejoints à Asson, nous 
le reprimes, et nous vinmes à Mity- 
lène. 

15 Et de là, naviguant, nous arri- d) Miletam 
vàmes le jour suivant devant Chio ; ? Tim. 4, 20. 
le lendemain nous abordámes à Sa- 
mos, et le jour d'aprés nous vinmes 
à Milet; ‘6 car Paul s'était proposé i 
de passer Ephése sans y prendre 
terre, de peur d'éprouver quelque 
retard en Asie. Car il se hâtait, 
afin d'être, s'il lui eût été possible, le 


Act. 17, 10; 
EX, Ao 


Act. 20, 22: 
SOT; 
21, 4, 12. 


4. Sopater, probablement le méme que Sosi- 
patre, parent de saint Paul, Romans, xvi, 21. — 
Aristarque. Voir plus haut la note sur xix, 29. — 
Second. Ce personnage, qui porte un nom latin, 
est inconnu, de méme que Gaius, de Derbe. — Ti- 
mothée. Voir l'Introduction aux Épitres pastorales. 
— Tychique, peut-être originaire d'Épbhése, fut 
probablement le méme qui porta les Épitres de 
saint Paul aux Eglises d'Éphése et de Colosses 
(Ephésiens, vi, 21; Colossiens, 1v, 1). On croit qu'il 
accompagna Titus et Trophime dans la mission 
de Corinthe mentionnée 11 Corinthiens, vin, 16-24. 
— Trophime. « Ce Trophime est l’évêque que l'É- 
glise d’Arles honore comme son apôtre. Il était 
d'Ephése et Gentil d'origine. Aprèsavoir suivi saint 
Paul à Jérusalem, il paraît l'avoir rejoint à Rome, 
puis accompagné dans ses derniéres missions. La 
seconde Epitre à Timothée nous le montre retenu à 
Milet par la maladie, durant la dernière captivité 
de l'Apótre; mais, d’après la tradition, il n'aurait 
guère tardé à repasser, comme saint Crescent, de 
l'orient dans les Gaules. S'étant fixé à Arles, il 
prêcha l'Evangile avec zèle, et cultiva avec tant 
de soin le champ qui lui avait été assigné, que de 
là, comme d'une source abondante, les ruisseaux 
de la foi se répandirent dans la France entiére ». 
Ces paroles du Martyrologe romain, 29 décembre, 
empruntées de la première Épitre de saint Zozime 
(417), indiquentl'existence d'une tradition,attestée 
quelques années plus tard (450), plus d'un siècle 
avant saint Grégoire de Tours, par tous les 
évéques de la province de Vienne ». (L. Bacuez). 

9. Troas. Voir plus haut la note sur xvi, 8. 

6. Aprés les jours des azy mes. Voir la note sur 
Matthieu, xxvi, 47. — Philippes. Voir plus haut 
la note sur xvi, 42. 


c) Traversée de Troas à Milet, XX, 7-14. 


7. Le premier jour de la semaine, le dimanche. 

8. Cénacle, en grec ôrtgéos, voir la note sur 
Marc, u, 4. 

9. Eutyque. Ce nom signifie fortuné. i 
. 10. S'étendit sur lui, comme autrefois Élie et 
Elisée, dans des circonstances analogues. Cf. III 
Rois, xvu, 21; IV Rois, 1v, 34. 


. 13. Asson ou Assos, port de mer de Mysie, vis- 
à-vis et au nord de l'ile de Lesbos, à neuf iniiies 
romains de la ville de Troas. 


14. Mityléne, capitale de Lesbos, au sud de 
l’île, dans la mer Egée, aujourd'hui Metelin, au- 
trefois célébre par sa beauté, sa richesse et ]a cul- 
ture littéraire de ses habitants. 


d) Discours de saint Paul à Milet, XX, 15-38. 


45. Chio, ile de la mer Égée, entre Lesbos et 
Samos, pres de la Lydie. — Samos, ile de la 
mer Egée, non loin du continent et d'Ephése. — 
Milet, au sud d'Éphése, ancienne capitale de 
l'lonie, prés de l'embouchure du Méandre, au- 
jourd'hui completement ruinée. Elle avait quatre 
ports et fonda un grand nombre de colonies. 

16. En Asie. Dans l'Asie proconsulaire. Voir plus 
haut ia note sur xvi, 6. 


632 


Actus, XX, 17-30. 


IL. Ecclesia apud gentes (XEREI- XXVIII). 


— 3? (d). Sermo Mileto (XX, 15-38). 


TEVTNROOTIG yev£od au cç JsgooóÀvua. 

117 dno dè TiS Mirov zéuWaG siç "Ege- 
OOV LETEXUAËGUTO TOUC THOEOBUTEQOUS TAG 
&xxAnolac. 18 ‘Qc dE nagsysvovro ngog æv- 
tóv, ETEV COLIT Y Vuei eénioracOs, dno 
7,000116 75006, ag’ A6 enemy cis TA 
"Aoiav, TOG UEF CTI TOY NAVTO Xgóvov 
&yevoumv, !? dovÀsvav TO ZVOL UETA nonc 
Tunevopooovvnc xci nokkwy Óuxgvor xai 
AELUOUWV, TOV OVUBUYTWY uot v Tuic 
eniufovAeig tøv Iovðaiwr ?? wc ovdèv dns- 
CTELÀGUNY TOV OVUPEQOVTWV, TOU ur Vay- 
yha var xoi didor duas Ónuocto zai 
xaT? oixovc, ?! diauaugtroousroc "ovóatou 
te xal “EdAnor tyv sig tov Fsov ustavorav 
xai niotiv Tav siç Tov xvgiov juwv Inoovy 
Xooróv. 

22 Kai vvv idov, yo Ósósuévoc TO nvsv- 
patı nogevouu siç "TegovoaMu, v6 Ev aT 
ovvaviroovtd uol 7 SiÓoc, ?? ztÀzv ótt TO 
AVEUUG TO QYLOV AUTO TOY ÖLUUUOTÚQETCEL, 
Aéyov tı dsoud ue zaù JAweic uévovow. 

PAT TW oŭðevog Adyov TOLOË tat, oUÓ8 yw 
tv WUV LOU Tiuiav ipavtQ, dc rekeuwou 
TOV dod uov UOU UETO JuQus xai TÀ 
Ótoxoviav, 7v £Aafjov naga TOU xvplov ‘Poov, 
dauuorouo dut TO EVuyyEMOY TAG YUOITOS 
TOt JEOU. 

25 Kai vov idov, yw oida oti ojxéri 
ÜWECTE TO NQOÇWNOV UOV UuU£lG AUVYTEG, £V 
oig OujAJov xgovoonv rov facisiav rov 
9sov. ?5 AC uaugriügouu viv iv Ty, 
o5usgov 5uéga, OTL xaJ'ug0c £j) ATMO TOU 
atuarog zavrav ?! où yag VTECTELAEUNV 
10v un Gvayysilou vuir nacav vuv fovigv 
guy oon 

7* Hoogé Aste oùr éavroic xal MAVT TW 
noui, éy (Ò VUUG TO aveva TO &yLOV EFETO 
ENLOXO tovc, TOHLGÈVEL TY éx#lnoiuv TOU 
Isod, hv nsorenorýoarto dia voviótov abtua toc. 
29^E»«j yao olda rovro, Óri sigsAevOovtaL 
uet THV &qu&v uov Àvxo, Bagsic sig Vuuc, 
un «8.00 usvoi rov ztouuviov: ?? xai 2E Uu 
a)rQrY &vactngcovroat &vÓosg ÀAaAoUvtsc dis- 


16. NAE: Tegovoalyu. 

17. E* zovg. 

18. ADLT (p. ertor) oug óvrov avTov. 

19. NABDBG rell. * zolwy. 

21. T* (pr.) zov. NKACDLT!*(alt.) zzv. BLT!* yo. 

22. NAB CET: ded. yd. (C: (l. ovvavr.) 
ovuBnodueva. NB T2: (l. por) &uoi. 

23. E* xara. NABCDEG Tall g (nor) po 

94. L: Eye, 808 mouëua (T: 80. 0ye noua 


T. yvx-). LT* (pr.) us et mera y. 


diem Pentecóstes fáceret Jerosólymis. 

17 A Miléto autem mittens Ephesum, 
vocávit majóres natu ecclésiæ. 18 Qui cum 
venissent ad eum et simul essent, dixit 
eis : Vos scitis, a prima die qua ingrés- 
sus sum in Asiam, quáliter vobiscum per 
omne tempus füerim, !? sérviens Dómino 
cum omni humilitáte, etlácrymis, et tenta- 
tiénibus, qua mihi accidérunt ex insídiis 
Judæérum : ?? quómodo nihil subtráxerim 
utilium, quóminus annuntiárem vobis, et 
docérem vos püblice et per domos, ?! tes- 
tificans Judæis atque gentilibus in Deum 
poeniténtiam, et fidem in Dóminum nos- 
trum Jesum Christum. 


?? Et nunc ecce alligátus ego spíritu, 
vado in Jerúsalem : quæ in ea ventüra sint 
mihi, ignórans : ?? nisi quod Spíritus 
sanctus per omnes civitátes mihi protes- 
tátur, dicens quóniam víncula et tribula- 
tiónes Jerosólymis me manent. ?* Sed 
nihil horum véreor: nec fácio ánimam 
meam pretiosiórem quam me, dummodo 
consümmem cursum meum, et ministé- 
rium verbi quod accépi a Dómino Jesu, 
testificári evangélium grátiæ Dei. 

25 Et nunc ecce ego scio quia ámplius 
non vidébitis fáciem meam vos omnes, 
per quostransivi prædicans regnum Dei. 
26 Quaprôpter contéstor vos hodiérna die, 
quia mundus sum a sánguine ómnium. 
°T Non enim subterfügi, quóminus annun- 
tiárem omne consilium Dei vobis. 


28 Atténdite vobis, et univérso gregi, in 
quo vos Spíritus sanctus posuit episco- 
pos, régere ecclésiam Dei, quam acqui- 
sivit sánguine suo. ?? Ego scio quóniam 
intrábunt post discessiónem meam lupi 
rapáces in vos, non parcéntes gregi. ?? Et 
ex vobis ipsis exürgent viri loquéntes 


95. LTO* 7e 3. 

26. NABET?: doze. LT: etui (pro éyw). 

28. LT?* gv. ACDEGLT: 78 xvoís (GH: xvo. x. 
Jeg. Al. : xvo. 9. S. 9. x. «vo. S. Xoor). G rell. : 
t. ctu. 18 id. (Knap. : éxx4. v nepen. aŬtrds [é 
deoç] dia v8 atu. tg ið. [vis ]). 

29. LT*? y&o et terto. 

18. Et qu'ils étaient assemblés n'est pas dans le 


grec. 
93. A Jérusalem n'est pas dans le grec. 


Actes, XX, 


39 
Je) 


17-30. 


IL. L'Église chez les païens (XNNE-XXVIIN). — 3° (d). Discours 


à Milet (XX, 15-38). 


jour de la Pentecóte à Jérusalem. 

17 Or, de Milet envoyant à Éphèse, spa 
il appela les anciens de l'Église. !8 Et M 
lorsqu'ils furent venus prés de lui, iTi». à 17. 
et qu'ils étaient assemblés, il leur PLI 
dit : « Vous savez comment, dés le Preterit 
premier jour oü je suis entré en Asie 
j'ai été en tout temps avec vous, '? ser- 
vant le Seigneur en toute humilité, 
au milieu des larmes et des épreuves 
qui me sont survenues par les trames 
des Juifs; ? comment je ne vous ai „Agt 20, 27. 
soustrait aucune des choses utiles, +2 
et que rien ne m'a empéché de vous 
les annoncer, et de vous les ensei- 
gner publiquement et dans les mai- 
sons, ?! prêchant aux Juifs et aux 
gentils la pénitence envers Dieu, 
et la foi en Notre-Seigneur Jésus- 
Christ. 


22 


Mat, 11, 29. 
9 8 Gus E. di 


Act. 14, 1; 
17, 30. 
Hebr. 6, 1. 
Marc. 1, 15. 
Act. 16, 20; 
8, 23; 3, 19. 
Luc. 24, 47. 
Act. 19, 21; 
18, 21. 


Tribula- 
tiones 
futurze. 


Et maintenant voilà que, lié 
par l'Esprit, je m'en vais à Jérusa- 
lem, ignorant ce qui doit m'y arriver : 
?3 si ce n'est que, dans toutes les 
villes, l'Esprit-Saint m'atteste que 
des chaines et des tribulations m'at- 
tendent à Jérusalem. ?* Mais je ne 
crains rien de ces choses, et je ne 
regarde pas ma vie comme plus pré- 
cieuse que moi, pourvu que j'accom- 
plisse ma course et le ministére que 
j ai recu du Seigneur Jésus, de rendre 
témoignage à l'Évangile de la grâce 
de Dieu. 

?5 » Et maintenant voilà que je sais 1ps 
que vous ne verrez plus mon visage, immunis. | à 
vous tous au milieu desquels j'ai ^" 
passé, annoncant le royaume de Dieu. 
^9 C'est pourquoi je vous prends à 4:155 
iémoins aujourd'hui que je suis pur 


Act. 9, 16; 
2153. 1153: 


Act. 21, 13. 
2 Tim. 4, 6. 
Act. 21, 19. 
2 Cor. 5, 20. 


Ipse a 


11. Les anciens de l'Eglise. Ce nom estcommun 
aux prêtres et aux évêques (y. 28). Saint Irénée 
pense que l'Apótre fit venir non seulement l'é- 
véque d'Éphése et les prétres de cette Église, mais 
aussi ceux des Lglises voisines. 


. Lié par l'Espril; étant au pouvoir de l'Es- 
Ei nin et me laissant conduire par lui comme 
un homme enchainé. 


25. Saint Paul pensait qu'il ne reviendrait plus 

à Milet; mais on voit dans ses Épitres qu'il forma 
depuis. le dessein de retourner en Asie; et il pa- 
rait qu'en effet il y retourna (Glaire). 


26. Je suis pur du sang de vous tous; si quel- 
qu'un de vous périt, ce ne sera pas par ma faute. 


du sang de vous tous. °? Car je nei 
me suis point refusé à vous annoncer 
tous les desseins de Dieu. 


28 y Soyez donc attentifs età vous et Caveant 


1 Pet. 5,2; 


Tim. 4, 16. 


2,25. 


Joa. 21, 15; 


10, 11. 


28. Évéques est pris ici dans son sens grec de 


à tout le troupeau sur lequel l'Esprit- ri, NT Donne po es E 


Saint vous a établis évéques, pour 


gouverner l'Église de Dieu, qu'il a wa. 


1 Pet. 2,9; 


mot « anciens » du Y. 17, qui s'applique aussi aux 
l, 19. prêtres. : 
AD: 


7, 15. 

29 Joa. 10, 8, 10. Em. 
acquise un su sang. Car moi je Cad uy 5. | 29. Des loups ravissants, des hérétiques. 
sais qu'aprés mon départ s'introdui- i Joa. 2; 19. 

Tit. 1, 10. 
ront parmi vous des loups ravissants, ren. 13, 3. 


qui n'épargneront point le troupeau; 
30 et que, d'au milieu de vous-mêmes, 
s'éléveront des hommes qui ensei- 
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Actus, XX, 31 — XXI, 5. 


XI. Ecclesia apud gentes (XIII-X XVIII). — 3° (e). Reditus ad Jerusalem (XXI, 1-16). 


^ ~~ `~ 
OTQULULEVU, TOÙ Qnoongy TOUG LHWŸMNTUS 
2 ~ 
OTIOW QUT(QY. 
3i A \ Ac E e 
(0 yonyogsirs, puvguuovsvovrég OTL 
TOLETIQY VUXTU xol HUÉQUY ovx émovoaumv 
perd Qaxgicv vovOevov £va£xoovov. 9? Koi 
tavy nagutTiĵsuat Ujt&c, GOSÀQOL, TO JO 
M adi us bv TS 
LY Ld Leod Ld me 
xi TO 407 TS XUTOS «UTOU, TO dvrapévo 
Ps m \ ~ ~ 
énoixodounoei xoi Óovvot Vuir ziyoovouiav 
EV TOÏG NYLUOLEVOIG TtGOLY. 
33 ^d r A À , ^c "^ m 
Qyvglov 7; yovolov Ñ tuatiouot ovde- 
9 T 3 BA 2.08 qu) ? e 
voc ÉTEJVUNOU GUTOL È YIVWOXETE OTL 
rGiG yosiuiç pov xai TOG OUOL UET uov 
vz70érz06v ut yeipes avra. ?* Ilavra 
vz£Ósiba Vuir, Óri oÙùTw zxoniwvraç Óst 
2 La Ds 2 , 
&viiloufavsoda Twv GOT EYOUVTOY, urvquo- 
VEVELV TE TOY ÀAOyQv rov xvgiov T5oov, ti 
«vrog eine Maxagiov ort didovar uaÀov, 
7 Aeufaveu. 
aw [4 
36 Koi rovro ainwyr, eig và yovato av- 
LA ~ ~ Tw 
rov O)v nQow «)roic zoogqv5aro. ?' Tra- 
\ S 32 \ , f \ 2 
vog ÖS ÉVEVETO AAUVTLOG navtwv zal én- 
Hd 5 \ ` ; p # 
neodvtes nè vOv Touynioy vov llaviov 
xersqiAovr aUrOv, ?9 Covroueror uaMoTta 
3 A ~ , T A et > ? 4 
&ni TW ÀOy( (0 ELQŅZEL, OTL OVZETL MELLOVOL 
TO NQOÇWNOV «UroU Jtgsir. Tloosnsunor 
dé QÜTOV SiG TO ztÀOlOY. 


XXI. 'Oc dé eyevevo roy dre juas dno- 
Li 2 3 2 ond 2 ; 
Oz409évt&c GT UUTWUV, SUJ'vÓQoLOGYTEG 
zgÀAJousv sig thv Kov, vp dè &Ezc sic 
“Podov, xxe Ier sic Ilavago. °? Koi s- 
Qovrsg mzÀoiov iureowr sig Dorvixnr, Ent- 
, 2 7 o RE D SS ` 
Bavtes avnydmuer *uvoqurevtes de týr 
Kvroov xoi x«voJinóvrrsg uütnr avwruuor, 
3 [i > x / b , > 
ézÀtouev sig volor xoi 2UTTYTMUE" Es 
"TVpor: ixsiog yago xv TO zAoior nopogti- 

te 7 f 
Üouevoy TOV Our. 
4 \ 2 , ` O’ , 
Kei avevoortes rovg uudnrus neust- 
EY ~ c D c RENE ~ , 
VOUEV GUTOU QuEQUs ENTÉ otrirec TO Tavhw 
Dr mA , 
tÀeyov du TOÙ NVEVUUTOG, uz avo[yatvsty etc 
LT , 5% ND , € mw 5 L 
&govoaAnu. ? Ors de éyevevosuac éSagrioot 
N [4 4 > ld ? ; 
TUG «"néQuc, EESAŸONTES — ézogsvousdua, 
7,907.&LUIO VE OY UEG Tt&YrGY OÙr Y'vVO45L xol 
h ^ 
véxvoig Ewç EW TÅG 7t0As0G, xol FEVTEG TU 


30. NABT?: éevrov. 

32. NABDLT (* 40. el vut? : oxodou. NABC 
ET? (a. xige-) Tùr. 33. L* (pr.) 7. NAET: ov- 
Feros (DEF vuwr). 

34. NABCDET* ôt. L: o$vo: (35) zdrvo- réð. 

1. NABCDET: Ko. L* (alt.) zy». 

3. LT: xerz49oguev. 


pervérsa, ut abdücant discípulos post se. 


?! Propter quod vigiláte, memória re- 
tinéntes, quóniam per triénnium nocte et 
die non cessávi, cum lâcrymis monens 
unumquémque vestrum. ?? Et nunc com- 
méndo vos Deo, et verbo grátie ipsíus, 
qui potens est zedificáre, et dare heredi- 
tátem in sanctificátis ómnibus. 

33 Argéntum et aurum, aut vestem nul- 
lius concupivi, sicut ?* ipsi scitis : quó- 
niam ad ea quæ mihi opus erant, et his 
qui mecum sunt, ministravérunt manus 
istæ. ?? Omnia osténdi vobis, quóniam sic 
laborántes, opórtet suscípere infírmos, ac 
meminísse verbi Dómini Jesu, quóniam 
ipse dixit : Beátius est magis dare, quam 
accipere. 

3¢ Et cum hæc dixísset, pósitis génibus 
suis, orávit cum ómnibus illis. ?? Magnus 
autem fletus factus est ómnium : et pro- 
cumbéntes super collum Pauli, oscula- 
bántur eum, ?? doléntes máxime in verbo 
quod díxerat, quóniam ámplius fáciem 
ejus non essent visári. Et deducébant 
eum ad navem. 


XXI. ! Cum autem factum esset ut 
navigarémus abstrácti ab eis, recto cursu 
vénimus Coum, et sequénti die Rhodum, 
et inde Pátaram. ? Et cum invenissémus 
navem transfretántem in Phœnicen, as- 
cendéntes navigávimus. ? Cum apparuis- 
sémus autem Cypro, relinquéntes eam ad 
sinistram, navigávimus in Syriam, et vé- 
nimus Tyrum : ibi enim navis expositüra 
erat onus. 

* [nvéntis autem discípulis, mánsimus 
ibi diébus septem : qui Paulo dicébant per 
Spiritum ne ascénderet Jerosólymam.? Et 
explétis diébus, profécti ibámus, dedu- 
céntibus nos ómnibus cum uxóribus et 
filiis usque foras civitátem : et pósitis 


4. LT: "revo. dë. L: vrois. LT: ème Barr. 

9s. LT: roosevSaueror dnyonacdueÿe. L: 
évéBnu. (T: &ré8.). Valck. (e vestigiis Codd.) : 
K. dnsondous2a dMylwy x. &néf. 

XXI. 5. Grec : « et lorsqu'il arriva que nous nous 
fümes reposés (durant) ces jours, nous sortimes et 


partimes, tous nous précédant, avec les femmes et 
les enfants ». 


——————ÓMáÀm A 


Actes, XX, 31 — XXI, 


5. 
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IL. L'Église chez les parens (NIII-XX VIII). — 3° (e). Retour à Jérusalem (XXL, 1-16). 


eneront des choses perverses, afin 
d'attirer les disciples aprés eux. 

3i y» Ciest pourquoi, veillez, rete- Pe amo 
nant en votre mémoire que pendant 
trois mois je n'ai cessé nuit et jour 
d'avertir avec larmes chacun de vous. 
?? Et maintenant, je vous recommande 
à Dieu et à la parole de sa grâce, à 
celui qui est puissant pour édifier, 
et pour donner un héritage parmi 
tous les sanctifiés. 

33 » Je n'ai convoité ni l'or, ni l'ar- 
gent, ni le vêtement de personne 
comme ?* vous ie savez vous-mêmes; 4st 15 A 
parce que, à l'égard des choses dont e 
moi et ceux qui sont avec moi avions , Tit. 2,7. 
besoin, ces mains y ont pourvu. 35 Je Rom. 14, 1. 


is 
Luc. 2, 37. 
2 Tim. 4, 2. 
Act. 14, 3. 
Hebr. 4, 12. 
ACL BE G3Le 

DOM 
Col. 1, 12. 


A lucro 
aversio. 
l Cor. 9, 12. 
? 1 Reg. 12, 3. 


1 Cor. 9, 22 

Joa, 21, 25. 
vous ai montré en tout que c'est en Eedi. 4, 36. 
travaillant ainsi qu'il faut soutenir 
les faibles, et se souvenir de la pa- 
role du Seigneur Jésus; car c'est lui- 
méme qui a dit : Il est plus heureux 
de donner que de recevoir ». 

36 Lorsqu'il eut dit ces choses, il 
se mit à genoux, et pria avec eux 
tous. #7 Et il y eut un grand pleur 
parmi eux tous, et se jetant au cou 
de Paul, ils le baisaient, ?* affligés 
surtout de la parole qu'il avait dite, 
qu'ils ne devaient plus revoir son vi- 
sage. Et ils le conduisirent jusqu'au 
vaisseau. 

XX. ! Or il arriva qu'ayant fait 
voile, aprés nous étre arrachés d'eux, 


Fletus 
audien- 

tium. 
Aer SIL S 


Act. 21, 5. 


e) Iter a 
Mileto ad 
Tyrum. 
Luc. 22, 41. 


nous vinmes droit à Cos, et le jour ! X«c 1535. 


suivant à Rhodes, et de là à Patare. 
? Et ayant rencontré un vaisseau qui 
allait en Phénicie, nous y montâmes, 
et mimes à la voile. ? Quand nous 
fümes en vue de Chypre, la laissant 
à gauche, nous naviguáàmes vers la 
Syrie et vinmes à Tyr, car c'est là 
que le vaisseau devait déposer sa 
charge. 

* Or, y ayant trouvé les disciples, 


Act. 15, 3; 


15, 39 : 25 4; 
? 27,4; 15, 41; 
12, Ej 
Mat. 15, 21. 


In Tyro 
mansio. 
12 : 


nous y demeurámes sept jours; et les Sn 


n 23. 


disciples disaient par l'Esprit-Saint 
à Paul, de ne point monter à Jérusa- 


lem. ë Et ces jours écoulés, nous par- ^55; 


times, et ils vinrent tous, avec leurs 
femmes et leurs enfants, nous conduire 
jusque hors de la ville; et nous étant 
agenouillés sur le rivage, nous priá- 


Act. 19, 10,5. 


it, Do ae. dien 


32. La parole de sa gráce. Voir plus haut la note 
Sur xiv, 3. 


34. Ces mains y ont pourvu en fabriquant des 
tentes. Voir plus haut la note sur xvi, 9. 


35. Il est plus heureux... Ces paroles ne se trou- 
vent pas dans l'Évangile ; saint Paul les avait ap- 
prises par la tradition des autres Apótres (Glaire). 


e) Retour de Milet à Jérusalem, XXI, 1-16. 


XXI. 4. Cos, petite ile de la mer Égée, vis-à-vis 
de Gnide et d'Halicarnasse, tres fertile et riche 
en vins et en blé. — Rhodes. Cette ile, l'une des 
Cyclades, en face de la Carie et de la Lycie, était 
tres fertile et très commercante. Le climat en est 


trés doux. — Patare, ville maritime de Lycie, à 
l'embouchure du Xanthe, célebre par un oracle 
d'Apollon. 


9. Phénicie. Voir plus haut la note sur xt, 19. 

3. En vue de Chypre. Voir plus haut la note sur 
x1. 19. — Syrie. Voir la note sur Matthieu, 1v, 24 
— Tyr. Voir la note sur Marc, mi, 8. 


636 Actus, 


XXI, 6-20. 


IX. Ecclesia apud gentes (XIENE-X XVII). — 4° (a). Paulus apprehenditur (XXL, 127-40). 


yóvara nè tov œiyiul0v moocQvsaus9 ao. 
* Kai &onaocusvot &AAgAovc exefqusv sic to 
niotov, exsivo, dà Unzéorosyav sg ta Lou. 

1 "Husig dè tov nÀo)v diuvvourtec ano 
Tugov xarnvrnoausr sig IlroAsuctÓo, zal 
GOTUOGUEVOL ToUG adspots usivausv Ņus- 

We 
gav uiav nag’ GT. 

5 Ty di ¿navorov Bel vte où negi TOV 
IlavÀov House sis Kuodosiav, xol glc- 
EAdOVTES siç vOv oixov Guinnov ro) svuy- 
YEMLOTOÙ, (TOU Ovroc ex TOV ird) éuetvattev 
nag avTQ. ° Tovro di jov Owyatéosc 
nagdévoi: TÉCOUQES 7.00p1/T5U0vOGL. 10 En 
u&vóvrav ÔÈ nur muéous nAstovc, *aTHA TE 
TIG CNO TG Jovduiac TQOPATNS OvOLLGTL 
AyaBos H xai 2A9uv noos hugg xol (tuc 
Uv bavmy TOU Iovov, djouc TE QGUTOU 
Tac yeious xai tovc nodaç sine Tade Aż- 


` ~ € 
yt. TO nvevuu TO &yiov Tov &vóoo, où 


&oriv 7] Cwvy abvg, ovo Ó5oovow £v Te- 
oovoaÀzu oL "Iovóoio! xol nagaðwoovow 
tic ysioac éd. 

12 Qç dE nrovoausr raro, naoszaA0UuEY 
5480 TE XUL 0t EVTONLOL, TOU uN G ve fol ve av- 
TOv siç TsoovoaAnu. 3? dnszoí 92 02 0 Had- 
Àoc* Ti notsirs wAatovrsc xal ovvO'oUnvorvréc 
uov Tv xa00tav ; £y ; yaQ OÙ uovov ds vou 
adhd xai &z09'avsv sic Tegovourju à ÉTOLLCUG 
Ew VNO TOÙ OVOUUTOS TOU AVOLOU oov. 
is Mn zs Jouévov dè GÜTO, Novydoapev 
sinovtec To ELT TOU AVOIOU yEréOd tu. 

15 Mera dè taç nusous Tuvras dno- 
OXEVAOAUEVOL dvepaivouev sic Jegovourue. 
16 NuygAJov dè xai TOY UNE LOUE dno 
Kooagsiaç ovv quiv, &yovteç nag’ w Sevi- 
ołwusv Mvaowvi twi Kvnolo, dozaiw ua- 
2r. 

17 l'evou£vev. dè eov siç JsoocoAvua, 
douévag édésuvro 7 juas m ddegol. Je Tj 
dE TOC? sicer 0 Iaùhoc ovv mur 7006 
daxwfhov, rüvtss vs TUQEYEVOYTO oL TQE- 
GBUTEEOL. 19 Kai a «07.60 5v GÜTOUG £Eq- 
yeiro x«J' iy ÉxUOTOY wv imoigosv ó soc 
£v TOig &9veot Aa TAG daxoviac &ÜT OT. 

20 Où $2 GXOUGUVTEG 200 EaËov tov #ÜQL0y, 
sinov te udto Oewpsic, GósÀqé, nou 


6. NACT: aréfmuer (BEL: e 8. NAB 
CEG rell. * oc-Hav4. et (ult. ) rë. N ABT?: 
Ivy. Téao. mag. 10. LT* zur. i TT 070. 


écvt8 T. 7tOÜ. x. T. x- 13. NABCLT: Tore 
«7t exp. (ee eiztev-). 14. LT: Tg ave. tO J. yi- 
vécJ3w. 15. KLTHO: mox. (Jun. : dracxevaca ue- 


génibus in líttore, orávimus. * Et cum 
valefecissémus invicem, ascéndimus na- 
vem : illi autem rediérunt in sua. 

1 Nos vero navigatióne expléta a Tyro 
descéndimus Ptolemáidam : et salutátis 
frátribus, mánsimus die una apud illos. 


8 Alia autem die profécti, vénimus Cæ- 
saréam. Et intrántes domum Philippi 
evangeliste, qui erat unus de septem, 
mánsimus apud eum. ° Huic autem erant 
quátuor filiæ virgines prophetántes. !° Et 
cum morarémur per dies áliquot, super- 
vénit quidam a Judæa prophéta, nómine 
Agabus. !! Is cum venisset ad nos, tulit 
zonam Pauli : et álligans sibi pedes et 
manus, dixit : Hzc dicit Spiritus sanctus : 
Virum, cujus est zona hec, sic alligábunt 
in Jerúsalem Judæi, et tradent in manus 
géntium. 


1? Quod cum audissémus, rogabámus 
nos, et qui loci illius erant, ne ascénderet 
Jerosólymam. '? Tunc respóndit Paulus, 
et dixit : Quid fácitis flentes, et affligéntes 
cor meum ? Ego enim non solum alligári, 
sed et mori in Jerüsalem parátus sum, 
propter nomen Dómini Jesu. !* Et cum 
ei suadére non possémus, quiévimus, di- 
céntes : Dómini volüntas fiat. 

15 Post dies autem istos preparáti, as- 
cendebámus in Jerúsalem. 16 Venérunt 
autem et ex discipulis a Cæsaréa nobis- 
cum, adducéntes secum apud quem hos- 
pitarémur Mnasónem quemdam Cyprium, 
antiquum discípulum. 

17 Et cum venissémus Jerosólymam, 
libénter excepérunt nos fratres. ‘8 Se- 
quénti autem die introibat Paulus nobís- 
cum ad Jacóbum, omnésque collécti sunt 
senióres. '? Quos cum salutásset, nar- 
rábat per síngula qua Deus fecisset in 
géntibus per ministérium ipsíus. 

20 At illi cum audissent, magnificábant 
Deum, dixerüntque ei : Vides, frater, 


vor). 16. NAET?: Karoœoias. 17. RABCELT: ane- 
dE. 18. NAT?: (1. dE) re. 20. NT: édoËaoay. NAB 
CEG?KLTH: v. Jedy. L: ectovrec. 

8. Etant partis. Grec: « ceux de Paul étant partis». 
— Qui était un des sept figure dans le grec entre 
parentheses. 


10. Quelques jours. Grec : « plusieurs jours ». 
13. Et dit n'est pas dans le grec. 


Actes, XXI, 6-20. 
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II. L'Église chez les paiens( XENI-X X VIEN). —4^ (a). Arrestation de SS. Paul CXXI,17-40). 


mes. 6 Et aprés nous être dit adieu +t, 29,1; 


les uns aux autres, nous montámes 
sur le vaisseau, et ils s'en retournè- 
rent chez eux. 

7 Pour nous, terminant notre na- A1 Fiole- 
vigation de Tyr, nous descendimes ? Mach. 13,24. 
à Ptolémaïde, et, les frères salués, 
nous demeurámes un jour avec eux. 

5 Le lendemain, étant partis, nous 
vinmes à Césarée; et, entrant dans 
la maison de Philippe, l'évangéliste, ': 
qui était un des sept, nous demeu- 
rámes chez lui. ? Il avait quatre filles 
vierges qui prophétisaient. '? Et 
comme nous y demeurámes quelques 
jours, il arriva de Judée un prophète 
nommé Agabus. t! Or, étant venu 
nous voir, il prit la ceinture de Paul, Act 20, 23; 
et, se liant les pieds et les mains, il *525;253; 
dit : « Voicice que dit 'Esprit-Saint: —— 
L'homme à qui est cette ceinture, les 
Juifs le lieront ainsi à Jérusalem, et 
ils le livreront entre les mains des 
gentils ». 

'? Ce qu'ayant entendu, nous con- Frustra a 
jurions Paul, nous et ceux qui étaient areetur. 
en cet endroit, de ne point monter à ipli 
Jérusalem. ‘* Alors Paul répondit et act. 20,37, 24. 

e . Rom. 8, 38. 
dit: « Que faites-vous, pleurant et af- Luc. 22, 33. 
fligeant mon cœur? Car moi, je suis : 
prét, non seulement à étre lié, mais 
à mourirà Jérusalem pour le nom du 
Seigneur Jésus ». !* Mais ne pouvant zx. 
le persuader, nous nous tinmes en 
repos, disant : « Que la volonté du 
Seigneur soit faite ». 

15 Après ces jours, ayant fait nos 
préparatifs, nous partimes pour Jé- 
rusalem. !$ Or avec nous vinrent act. 215. 
aussi quelques disciples de Césarée, 
amenant avec eux un certain Mnason, 
de Chypre, ancien disciple, chez qui 
nous devions loger. 

17 Quand nous fümes arrivés à Jé- 
rusalem, les frères nous recurent 
avec joie. '8 Le jour suivant, Paul ,,, 37, 
entrait avec nous chez Jacques, et 155,25 25. 
tous les anciens  s'assemblérent. 

'? Aprés les avoir salués, il racon- act.15, 4,12; 


Prophetia 
Agabi in 
Ciesarea. 


Act. 2, 17. 
1 Cor. 11, 5. 


Act. 11, 28. 


Jer. 27, 2. 
3 Reg. 22, li. 


Pet. 4, 5. 


22, 42. 


224; 


Jerusalem 
adeunt. 


4° a) 
Paulus 
apud 
Jacobum. 


tait en détail ce que Dieu avait fait 
pour les gentils par son ministère. 

20 Or eux, l'ayant entendu, glori- pe usibus 
fiaient Dieu; et ils lui dirent : « Tu mosse: 


questio. 


Cor. 12, 14. 


1. Ptolémaide, depuis Saint-Jean d'Acre, port de 
la Méditerranée, au sud de Tyr, au pied du mont 
Carmel, ville de Phénicie. 


8. Des sept diacres. Ce Philippe est nommé évan- 
géliste, parce qu'il a été le premier à précher 


; l'Evangile dans la Samarie. C'est dans ce sens que 


saint Paul recommande à son disciple Timothée 
(I Timothée, tv, 5) de remplir la charge d'É- 
vangéliste (Glaire). — Césarée. Voir plus haut la 
note sur ix, 10. 


10. Agabus. Voir plus haut la note sur xI, 28. 


41. La ceinture chez les Orientaux est d'ordi- 
naire longue et large. 


, 13. Ayant fait nos préparatifs; d'apres le grec, 
littéralement « ayant pris congé ». 


16. Mnason porte un nom grec et était proba- 
blement un Juif helléniste. 


4^ Captivité de saint Paul à Césarée, 
XXI, 17-XXVI. 
4) Arrestation de saint Paul à Jérusalem, 
XXI, 17-40. 


47. Quand nous fûmes arrivés à Jérusalem, en 
58. Le troisième voyage apostolique de saint Paul 
avait duré de 54 à 58. 

48. Tous les anciens, tous les prêtres. — Chez 


, 20,24, 11, 18, | Jacques le Mineur, frère de saint Jean l'Évangé- 


liste, évéque de Jérusalem. 
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Actus, XXI, 21-32. 


II. Ecclesia apud gentes (XIII-XX VIII). — 4^ (a). Paulus apprehenditur (XXI, 17-40). 


# » 5s 2 , od # 
uvoudec sioiv Llovdaiwr twv nemorsvxo- 
TUV, xal z&vrsc í9uÀ«roU TOU vouov vng- 
xovoi. ?! Kurnyndnour 08 nsgi cov, Oti 
2 4 ; 2 \ ! `~ 
anootaciav ÓiÓ«oxsu; dno Muwo£ws vo)c 

\ SU # 2 , t ` 
XOTE TO dv TÉVTUS Jovduious, Aya ur 
TLEQUTÉHLVELV une TG TEAVE nnô? Toig &9s0L 
7LEQUALOTELY. 2 Ti oóv cri; TV TG dei 
nA) Toç cuvel der" Gxovcovrat yag ótt ENN- 
Avd a. 

23 Tovro oiv noincov, Ó oo Àëyouev. 

E J 
Eiolv uiv &vógsc Téooupes cyny Eyovtec 
3 3 C moa 3 , MB € » 
Ep’ &xvt(Y' ^' vovrovc ztaga Aat v FA 
ovv «toic xal danavyoov im «voic, Iv 
Evgij ouv tou Uv «eqoMiv xal yva TLÉVTES, 
ÓTL (UY xat reet megi Gov oùðév é&OTLv, 
la oroiysiG xai aUrOG TOV vouov ua“ O- 

25 AE IN 1 yo 
owy. ?* Iegi dE twv neniorevzorwy s9vov 
5u&ic énsorstÀauev, HOÏVUYTEG UNOÔËY TOLOUTOY 
Tnoslr GUTOUG, SL L7] DUAUOGEOD GL GÜTOUG 

, > , A NP N M 
TO TE £lÓ(AOJUrOV zal TO alua XOU TLVUXTOV 
xal zt0gvetav. 

26 Tors 0 IavAog nuoalapav rovc &vógac, 
g]  EXOuEVN E. oUv «vois yo d elc 
eiser Elç TO LEQOV, Seyyea Thv ëxzniyow- 
OLY TWV Ñusoðv TOU VOLO, fuc oÙ ngocH- 
v£y31 Uzt£g ÉVOG ÉXUOTOU QÙTWV À 7ztQocqooa. 

97 ‘Q de Y € € \ [4 ld 

Jc dE suelhov al ENTO nusoat OVVTE- 
Àsio Jui, ot dao thg Aorac Iovao Jsa- 
OAUEVOL GUÜTOY ÈV T(0 LEO GUVEYEOV NVTU 

\ 2, NT , t j \ ~ y DIS 2 
TOV a xai enéDoAov TAG yelgaç mw aŭ- 

\ 

TOV 3 AQdbovtes “Avdges Togurhire, Pon: 
Feire OTUE | EOTLY 0 «v3 quo 0 ZOTO TOU 
Auot xci TOU vOuOU Zal TOU TONOV TOUTOU 

, m , E d s Cj 
z&vtaG navtazov dldaozwv sti Te xoi "EA- 
Àqvag sigmy«ysv stc TO LEQOY xal ZEXOLVWZE 

M c! D ~ 29 FDF ` 
TOV &yiov TOzOV TOVTOV. CHoav yag 
NQOEWQAKOTEG l'ooquutov TOY "Eg£otov € Ev 7j 
noter GUv auto, Öv £vojulov Óri sig TO 
L£gOv sigo yayev o Ton 

0 IT LA c Z €! \ 3 Li 

Exwndn cvs n nog 0À9g, «ob EVEVETO 

ovvÓgou; vov uov xai ÉMAUBOUEVOL roi 

€. Ihe ~ ~ 
IlosAov siÀàxov «ùrov gw TOU (£900, zal 
siJéuc éxAstod Our at igo. 

31 7i \ 2 \ 2 ~ 2 I 

Znroëvrur dE atov nostivat, UVE- 
fn pois TW HLMUQY TAG ONELONG, ÖTL ÖRN 
OU/XÉ YUVTGL dsgovocdaju "óc LOU]: Ta- 
oalafwv orgaru)UraGc xoà EXATOVTAQYOVG 


90. LT: àv roi Iedatouc. 21. LT* ztdvzoc. 92. T* 
dei nh. ouveld. et ydg. 24. L: èw avras. NBET: 
Évoycoytræ. G rell. : yrwoorta 25. L: deor. NAB 
LT* 45ó£vug (CDE Tp) et(alt.) zo. D*(a. zw.) 
xoi. 96. DE* ð. D: sister. 21. E* ai. NAT: ené- 
palav. 98. LTO: ztavra 7. 31. LT: ve et ovyyurereu. 


quot millia sunt in Judæis qui credidé- 
runt, et omnes æmulatores sunt legis. 
?*! Audiérunt autem de te quia discessió- 
nem dóceas a Móyse eórum, qui per gen- 
tes sunt, Judæorum : dicens non debére 
eos circumcídere filios suos, neque se- 
cündum consuetüdinem íngredi. ?? Quid 
ergo est? ütique opórtet convenire mul- 
titüdinem : audient enim te supervenísse. 

#3 [loc ergo fac quod tibi dicimus : 
Sunt nobis viri quátuor, votum habéntes 
super se. °“ His assámptis, sanctifica te 
cum illis: et impénde in illis ut radant 
cápita : et scient omnes quia qua de te 
audiérunt, falsa sunt, sed ámbulas et 
ipse custódiens legem. ? De his autem 
qui credidérunt ex géntibus, nos scrip- 
simus, judicántes ut abstineant se ab 
idólis immoláto, et sánguine, et suífocá- 
to, et fornicatióne. 


26 Tunc Paulus, assümptis viris, pós- 
tera die purificátus cum illis intrávit in 
templum, annüntians expletiónem diérum 
purificatiónis, donec offerrétur pro uno- 
quóque eórum oblátio. 

27 Dum autem septem dies consumma- 
réntur, hi qui de Asia erant Judæt, cum 
vidíssent eum in templo, concitavérunt 
omnem pópulum, et injecérunt ei manus, 
clamántes : ?8 Viri Israelitae, adjuváte : 
hic est homo qui advérsus pópulum, et 
legem, et locum hunc, omnes übique do- 
cens, insuper et gentiles indüxit in tem- 
plum, et violávit sanctum locum istum. 
29 Viderant enim Tróphimum Éphésium 
in civitáte cum ipso, quem æstimavérunt 
quóniam in templum introduxisset Pau- 
lus. 

39 Commotaque est civitas tota, et facta 
est concürsio pópuli. Et apprehendéntes 
Paulum, trahébant eum extra templum : 
et statim clause sunt jänuæ. 

3! Quæréntibus autem eum occidere, 
nuntiátum est tribüno cohórtis quia tota 
confünditur Jerúsalem. ?? Qui statim 
assümptis milítibus, et centuriónibus, 


32. BL: 4egóv. NABDELT: 


25. Nous avons écrit qu'ils devaient s'abstenir. Grec: 
« nous avons mandé, décidant qu'ils ne garderaient 
rien de toutes (les lois), si ce n'est de s "'abstenir ». 

97. Criant est dans le grec au verset suivant. 

29. Ce verset figure dans le grec entre parentheses. 

31. AU tribun. Grec littéralement : « au chiliar- 
que ». Item Y. 32, 33, etc. 


Éxorovtao yas. 


m———— 


Actes, XXI, 21-32. 
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I" L'Eglise chez les païens (XEEE- X X VEER).— 4^ (a). Arrestation de S. Paul (XXI, 17-40). 


Act. 15, 1. 


vois, mon frère, combien de milliers £* d 


de Juifs ont cru; cependant tous sont 
zélés pour la loi. ?! Or ils ont oui 4e: 3. 
dire de toi que tu enseignes aux rco? 15; 
Juifs qui sont parmi les gentils, d'a- gon ia. 
bandonner Moise, disant qu'ils ne 
doivent point circoncire leurs fils, ni 
marcher selon les coutumes. ?? Que ! Cor. 14, 26, 
faire donc? Certainement la multi- 
tude devra s'assembler, car ils ap- 
prendront que tu es arrivé. 

23y Fais done ce que nous te disons: 
Nous avons ici quatre hommes qui 
sont liés par un vœu. ?* Prends-les 
avec toi, purifie-toi avec eux, et paie 
pour eux, afin qu'ils se rasent la téte, 
et tous sauront que ce qu'ils ont en- 
tendu dire de toi est faux; mais que 
toi aussi tu marches observant la loi. 
25 Quant à ceux qui ont cru d'entre act.15,20,22. 
les gentils, nous avons écrit qu'ils 
devaient s'abstenir de ce qui a été 
immolé aux idoles, du sang, des ani- 
maux étouffés et de la fornication ». 

26 Alors Paul ayant pris ces hom- 
mes, et s'étant le lendemain purifié 
avec eux, entra dans le temple, indi- 
quant les jours oü s'accomplirait la 
purification, et quand l'offrande se- 
rait présentée pour chacun d'eux. 

^! Mais comme les sept jours s'é- Coneitatus 
coulaient, les Juifs d'Asie l'ayant vu xum. 6, 59. 

i Act. 24, 18; 
dans le temple, émurent tout le peu- ` so te. 
ple, et mirent la main sur lui, criant : 

28 « Hommes d'Israël, au secours! 

Voici l'homme qui enseigne partout 
contre le peuple, contre la loi, et contre 
ce lieu ; et qui, de plus, a introduit des 
gentils dans le temple, et a ainsi violé 
le saint lieu ». ?? [ls avaient vu, en 
effet, Trophime, d'Ephése, dans la 
ville avec Paul, et ils pensérent que 
Paul l'avait introduit dans le temple. 

30 Aussitót toute la ville s'émut, et 
ilse fit un grand concours de peu- 
ple. S'étant done saisis de Paul, ils 
lentrainérent hors du temple; et 
aussitót les portes furent fermées. 

?! Comme ils cherchaient à le 
tuer, on vint dire au tribun de la 
cohorte : « Tout Jérusalem est en 
confusion ». ?? Celui-ci ayant pris, 
sur-le-champ, des soldats et des cen- 


Votum 
suadetur. 
Act. 18, 18. 
Num. 6, 4, 21. 

Luc. 1, 15. 


Cui 
assentit 
Paulus. 


1 Cor. 9, 19. 
Num, 6, 14. 


Act. 19, 26; 
17,6; 24,5; 
16, 13 


Act. 21, 6. 
Deut. 23, 3. 
Ez. 44, 7. 
Act. 20, 4. 

2 Tim. 4, 29. 


E templo 
ejectus 
Paulus. 


Mortem 
minantur. 
Act. 26, 21; 

23, 15, 26. 


Mat. 27, 27. 


23. Par un vou; celui des Nazaréens. 


27. D'Asie, de la province romaine d'Asie. Voir 
plus haut la note sur ri, 9. 


98. Contrece lieu; ce lieu saint : c'est le temple 
méme. — ll était défendu sous peine de mort aux 
paiens de franchir les barriéres qui séparaient 
dans le temple le parvis des Gentils de celui des 
Israélites. Voir la note sur Matthieu, xxi, 12. 


99. Trophime, d'Éphèse. Voir plus haut la note 
sur xx, 4. 


30. Les portes du temple qui donnaient accés 
dans les parvis. 


34. Au tribun de la cohorte. Voir la note sur 
Matthieu, xxvi, 27. 


32. Des centurions. Voir la note sur Matthieu, 
vin, D. 
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Actus, XXI, 33 — XXII, 5. 


XX. Ecclesia apud gentes (XIIEI-X XVIII). 


— 4? (c). Sermo ad Judæos (XXII, 1-29). 


s # A 
xaTe0oauey èn avtovg. Ot dè idovrec vov 
» / 
yiMaoyov xoà TOÙS CTOUTUUTUS, ÉTUUOUYTO 
Tuntovtes Tor llavÀor. 
33 Tors &yyious 0 xihMuoyos énslaBero 
2 e LM A - fe c , , 
&UroU, xal ixéAevos dEd rat GAVGEOL Óvot, 
xai énvrOvevo Tiç &v sin xai TL Ott NETON- 
xuc. °° A)kor dà &AÀo vi iO cov èr TO 0 yo. 
Mn óvvausvog dè yrærar To &oqaA£ dia Tor 
1 Unun 
JoovBor, éxéAsvosr eo du avvOv siç TRY 
/ 35 €, V9 / 3 \ X 2 
nageuBorv. Ore 0s éyevero éniTovçava- 
, , La 2 ^ € * 
Baduovc, ovvéôn DBooralsoJot avtor Vno 
TOv OTOuTIWTWY did tv Dior vov O0yÀov 
36 pxokovdTEL ydo TO 7AZjJog TOU aod, 
, " Y DE 
xo&Gor Aige avtor. 
37 Mehhwv TE siçuye0d a slg TV nage- 
X € a 1 ~ , E > 
Bokrv 0 avos heyet TU Joao" Ei 
&&&0TL por sinsir ti ngog 08; O de epy Eh- 
` , > » * d 
Àmwiori yivwoxsig; ?9 0Uv« dou ov sl o 
Aiyúntos d rgo TOVTWY TOV ULEWY gva- 
oTuTu ou zal éSayaywr elc TY &gnytov 
TOUS. vévQuxicyiMovs &rÓoac TOV oixagQltr; 
39 Eins dè 0 IlavAog Eya a m 
siut "Iovóeiog Tugoevs, ts Kuuxtag ovx 
doxuov 70ÀsoG noirs Ó£ouot dE cov, 


ÉTÉTOEWOY uot ALoÀ5nOCL 7:906 TOY uov. 
^0 Emroëwartros dè  evrov, 0 llaevAoc 


c ` DEUN œ 2 e , ^- 
EOTUG eni TWV avafaJguwrv AUTÉOEOE TQ 
xetoi To Auw, zoAÀng ÔÈ owy5g ysvouévmc, 
nooçepurnoe t) EBoutdr diuléxtio Léywv 


XXII. "AvÔoes «soi : xol TOTÉQES, &X0U- 
OUTÉ UOV THG 7906 I VU an0Àoytac. 
? (Asovouvtes dÈ óri t) 'Efootót dialéztw 
TOOGEDUVEL GUTOÏC, u&LÀor nootoyov Ņov- 
xia. 

Kai gowy ? 'Eyo uev siu avio 
Jovóatoc, yeyevvmuéros ëv Tuoo®w ths Kihi- 
xL&c, &vared QOUUE)OS 08 £v TI NOAEL vat 
naga rovc nodaç T: l'or, TEMMOÔEULÉVOS 
XATO  dxolfeuy TOU TUTO OV ropov, Gyhuw- 
QE zo gy go Feot, AA TAY TEC VLEÏG 
orè o5usgov' Og Taurmr rnv 000v ¿diwga 
yo  Xav&rov, Óósousvev xai nagoadıdovç 
eic puhuns &vópuc TE AU RUES A ac 
xai Ò ROYLEQEUG HLOQTUQEË pou xol TOV TO 
noeopvrégiov, nug wv xai émLOTOMG deEu- 
uevos ngog rovc ddeipois sig Aauuox0v 
ETOQEVÓLNV, GEwr xal rovg é&xsiot Óvrag 

33: LT* à &v. 34. NABDELT: érrequivovy et : My 
durauéye 08. aŭta. 36. LT: xodborres. 31. D* 6 
ITavlos. 39. N* etu. D: "ovÓ. èv Teoow Ó& Ts 
Kiuxias yeyevrnuévos. 40. AT!: yeveuérgc. D: (1. 


Td leg) mods aÿroûs. — 1. NABDET: sur. 2. D | 


decürrit ad illos. Qui cum vidíssent tri- 
búnum, et mílites, cessavérunt percütere 
Paulum. 

33 Tunc accédens tribánus apprehéndit 
eum, et jussit eum alligári caténis duá- 
bus : et interrogábat quis esset, et quid 
fecísset. ?* Alii autem áliud clamábant in 
turba. Et cum non posset certum cognós- 
cere præ tumültu, jussit duci eum in 
castra. ?? Et cum venisset ad gradus, 
cóntigit ut portarétur a milítibus propter 
vim pópuli. % Sequebátur enim multitüdo 
pópuli, elamans : Tolle eum. 


?7 Et cum coepísset indüci in castra 
Paulus, dieit tribüno : Si licet mihi loqui 
áliquid ad te? Qui dixit : Grece nosti? 
38 Nonne tu es ÆgŸptius, qui ante hos 
dies tumültum concitásti, et eduxisti in 
desértum quátuor míllia virórum sicarió- 
rum? % Et dixit ad eum Paulus : Ego 
homo sum quidem Judæus a Tarso Cili- 
cie, non ignôtæ civitátis müniceps. Rogo 
autem te, permitte mihi loqui ad pópu- 
lum. “© Et cum ille permisísset, Paulus 
stans in grádibus, ánnuit manu ad ple- 
bem, et magno siléntio facto, allocátus 
est lingua hebr&a, dicens : 


XXII. ! Viri fratres, et patres, audite 
quam ad vos nunc reddo ratiónem. ? Cum 
audíssent autem, quia hebræa lingua lo- 
querétur ad illos, magis præstitérunt si- 
léntium. 

3 Et dicit : Ego sum vir Judæus, natus 
in Tarso Ciliciæ, nutritus autem in ista ci- 
vitáte, secus pedes Gamáliel erudítus jux- 
ta veritátem patérnæ legis, æmulätor le- 
gis, sicut et vos omnes estis hódie : * qui 
hanc viam persecütus sum usque ad mor- 
tem álligans et tradens in custôdias viros 
ac mulíeres, ? sicut princeps sacerdótum 
mihi testimónium reddit, et omnes ma- 
jóres natu, a quibus et epístolas accipiens, 
ad fratres Damáscum pergébam, ut addü- 


ET!: zeosgoóve. 3. NBDELT* ut» (Hemsterhus. : 


TOY NETR. YOuOY). 


XXII. 4. Que je vais entreprendre devant vous. 
Grec : « que je vous adresse maintenant ». 

2, Le verset 2 avec les mots « il dit donc » figure 
dans le grec entre parenthèses. 

3. De cette loi. Grec : « de Dieu ». 


| 


Actes, XXI, 33— XXII, 5. 
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IT. L'Eglise chez les parens (XKII-XX VEIE).— 4° (5). Discours aux Juifs (XXII, 1-29). 


turions, courut à eux. Dès qu'ils vi- 
rent le tribun et les soldats, ils ces- 
sèrent de frapper Paul. 

33 Alors s'approchant, le tribun le ame 
prit, et le fit lier de deux chaines; et comparet. 
il demandait qui il était, et ce qu'il 2329 ' 
avait fait. ?* Mais, dans la foule, l'un Aet. 19, 32; 
criait une chose, l'autre une autre. ^ I 
Ne pouvant rien savoir de certain 
à cause du tumulte, il le fit conduire 
au camp. ?? Lorsque Paul fut arrivé 
sur les degrés, les soldats le porté- 
rent, à cause de la violence du peu- 
ple. ?* Car une multitude de peuple 
le suivait, criant : « Ote-le du monde». 

37 Comme il allait entrer dans le feros 
camp, Paul demanda au tribun : Soet 
« M'est-il permis de vous dire quelque 
chose? » Le tribun lui répondit : 

« Sais-tu le grec? 383 N'es-tu pas cet acc. 5, se. 
Egyptien qui a excité, il y a quelques 

jours, une sédition, et qui a conduit 

au désert quatre mille sicaires?» 
Paul lui répondit : « Je vous assure 
que je suis Juif, de Tarse en Cilicie, 
et citoyen de cette ville qui n’est pas 
inconnue. Permettez-moi, je vous 
prie, de parler au peuple ». ** Le tri- 51217; 
bun l'ayant permis, Paul se tenant  ^* 
debout sur les degrés, fit signe de 

la main au peuple, et un grand si- 

lence s'étant fait, il leur parla en 

langue hébraique, disant : 

XXIE. ! « Hommes, mes frères et nepraice. 
mes péres, écoutez ma défense que 


Act, 22, 22. 
Luc. 23, 18. 


15, 23. 


Joa. 19, 20, 


33 Hb EA 


: : 17, 13; 
je vais entreprendre devant vous ». apsinièn. 


2 Quand ils entendirent quil leur 
parlait en langue hébraique, il se fit 
encore un plus grand silence. 

3 Il dit donc : « Je suis Juif, né à rsen. 
Tarse en Cilicie, élevé dans cette act. 21,39; 
ville aux pieds de Gamaliel, instruit 
selon la vérité de la loi de nos pères, 
zélateur de cette loi, comme vous 
l'étes vous tous aujourd'hui; * c'est ^**3?:55; 
moi qui ai poursuivi jusqu'à la mort DNE 
ceux de cette voie, les chargeant 
de liens, hommes et femmes, et les 
jetant en prison, * comme le prince *«91:261? 
des prétres m'en est témoin ainsi 
que tous les anciens ; et méme, ayant 
recu d'eux des lettres pour nos fré- 
res de Damas, j'y allais pour les 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Act. 26, 5; 
SEDE 


39 Et Act. 9, 11, 30; 


22, 3; 11, 25; 


Act. 21, 40, 37. 


33. De deux chaines; c’est-à-dire une à chaque 
main. Voir plus haut la note sur xri, 6, 7. 


ej 


33. Sur les degrés; escalier qui conduisait de 
la cour du temple à la tour Antonia, et qui devait 
étre en partie extérieur, puisque saint Paul peut, 
de là, s'adresser aux Juifs assemblés dans le 
parvis. 


38. Sicaires; assassins alors répandus dans la 
Judée, et ainsi nommés, parce qu'ils portaient 
sous leurs habits un petit poignard, en latin sica. 
Josèphe donne trente mille hommes à cet Égyp- 
tien ; mais rien n'empéche que ce nombre n'ait 
été d'abord que de quatre mille. Puis Josèphe ne 
dit pas que tous ces trente mille brigands furent 
sicaires. Ajoutons qu'il ne s’accorde guére avec 
lui-méme au sujet de cet événement (Glaire). 


40. En langue hébraïque; c’est-à-dire dans le 
dialecte araméen que parlaient alors les Hébreux. 


b) Discours de saint Paul aux Juifs, XXII, 1-29. 


XXII. 3. Tarse. Voir plus haut la note sur rx, 
30. — Gamaliel. Voir plus haut la note sur v, 34. 


^. De cette voie, de cette religion. Voir plus haut 
la note sur Ix, 2. 


5. Damas. Voir plus haut la note sur ix, 2. 


41 
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Actus, XXII, 6-20. 


Ir. Ecclesia apud gentes (XEEEI-X XVII). — 4 (b). Sermo ad Judæos (XXII, 1-29). 


dedeucrovc sic Teoovocènu, ira vuol a- 
ot. 

i Eyévevo dé por TOQEVOHLÉ VO xal &y- 
yit OVTL 7j Aayar, TEQ neonu orav o 
eir ns EX TOU oðgurot TEQUUOTQUY/U poç 
ixaror TEQi uE "£zsoor TE siç TO sdapoç 
xoi jj4ovoa qwrzgc Àsyovons uor XaeovA, 
ZXaoVÀ, ti pe Jret; 8’Eyo ðè Gntxpt- 
Fyr Tiz El, HÜQUE ; Eine te móc ue Eyo 
alu Inoovc 0. NaËwoaïoc, 0v où duwzec. 
? Ot 03 ovv duoi ürrsg v0 uiv poç Fed- 
cayro xai EugoBor èyévorto, tiv dà quurgáv 
oùz 7j40VOG&r TOU ÀAaÀAovvrog uot. +° Error 
dé Ti monjow, HÜQUE; O dè zúgioç sine 
ngos UE  AVUOTAG NOQEVOV sic Zapeoxor, 
XQxti O00! Aaa) josrou HEQÈ TwEYTOY (OY 
TETUXTUL OOL nohoa. 33 Ng dè ovx &ré- 
BAsmor dno TAC do Enc TOU purs Exel vov, 
75190707 OVLEVOG ÚNO TØV OVVÓVTWV MOL ÑA- 
Jor sic Aupair. 12 Avaviug dE Tiç, 
aoo stoepe XGTÜ TOY VOLLOY, pusgrvgos- 
LEVOG TO zt&rrtor TWV xaroiovycor Tov- 


dgiwr, !3 £A9ur ToÛç ue xal imorec sing 
por aov), GE ÂGE, Grafleyor. Kyo 
140) jg 


GUT T wog i YepÀeye i atov. 
sins O 9s0c vOv nutégwv xcv TOOEXEL 
QIOUTO OE Yyrovroi TO mue GÜTOU, xol 
ideiv Tor dixuov, xoi TII qur £x 
TOU LOTORUTOG aœuTov ót £0p puorvc 
QUTD "0c AGYTUG dr TouTovs, wv woa- 
xag xul zxovoac. 1 Kai viv Ti u£ALsg; 
dVaGTUS pénta xol Gand iovou Tac éuug- 
tiag OOV, ÉTXGAEOULEVOS TO OVOG TOU XV- 
olov. 

"Eyzrsvo de uo vnooroéyarrti sic 
Jegovouriur, xci TQOÇEVJOUEVOV OU ÈV 
Te EQ, yerda ue ëv čzortaosi !? xoi 
iðsiv aùtor heyorta uov Xnedoor zal š- 
sde ër Tayer 8E ‘Isoovoaiqu, dióre o) 
AUQUOEEOYTUL cov TÅV HUOTUQIUY TEQ uov. 
' Kayo sinor Kors, avroi intoravvot 
óvt ya uny quAoxitor xal dégwr zaro 
TOG Ov'G)U)GGC TOVÇ mOTSVOVtTAÇ ENL OË 


20 \ © dc ~w A E v n ~ 
XC&t UOTE RAO TO Fais mé oia TOL 


HOÜQTUOUS 00v, xal utog juny ëpsorag xal 
ovrsvÓoxmv TI] &Y0406080 &UTOU, xai PUAGO- 


7. NABET: £reoc. 
8. NABT*: êué. 

9. NABLT* x. Zug. éyér. 
12. N BLT: ev4agzs (A*). 
13. NABT*: ut. 
14. A* vov. 

16. NABEG rell. 


: (l. 709 xvg.) avrov. 


cerem inde vinctos in Jerúsalem, ut pu- 
niréntur. 

* Factum est autem, eünte me, et appro- 
pinquánte Damásco média die, sübito de 
ccelo circumfülsit me lux copiósa : * et 
décidens in terram, audívi vocem dicén- 
tem mihi : Saule, Saule, quid me persé- 
queris? 8 Ego autem respóndi : Quis es 
Dómine? Dixítque ad me : Ego sum Je- 
sus Nazarénus, quem tu perséqueris. ? Et 
qui mecum erant, lumen quidem vidérunt, 
vocem autem non audiérunt ejus qui lo- 
quebátur mecum. ‘° Et dixi : Quid fá- 
ciam, Dómine? Dóminus autem dixit ad 
me : Surgens vade Damäscum : et ibi 
tibi dicétur de ómnibus quæ te opórteat 
fácere. !! Et cum non vidérem pre clari- 
táte láminis illius, ad manum dedüctus a 
comitibus, veni Damáseum. 1? Ananías 
autem quidam, vir secúndum legem tes- 
timónium habens ab ómnibus cohabitán- 
tibus Judæis, 13 véniens ad me, et astans 
dixit mihi : Saule frater réspice. Et ego 
eádem hora respéxi in eum. '* At ille di- 
xit : Deus patrum nostrórum præordinä- 
vit te, ut cognósceres voluntátem ejus, et 
vidéres justum, et audíres vocem ex ore 
ejus : t quia eris testis illius ad omnes 
hómines, eórum que vidisti et audisti. 
16 Et nunc quid moráris? Exurge, et 
baptizáre, et áblue peccáta tua, invocáto 
nómine ipsíus. 


17 Factum est autem reverténti mihi in 
Jerúsalem, et oránti in templo, fieri me 
in stupóre mentis, ' et vidére illum di- 
céntem mihi : Festina, et exi velóciter ex 
Jerúsalem : quóniam non recípient testi- 
mónium tuum de me. !? Et ego dixi : Dó- 
mine ipsi sciunt quia ego eram conclü- 
dens incárcerem, etcædens persynagógas 
eos qui credébant in te : ?° et cum fun- 
derétur sanguis Stéphani testis tui, ego 
astábam, et consentiébam, et custodié- 


48. NT?: iov. NABLT* 777. 

20. LT: ééeyvrero. G[KH]SLT O* z7 dr. avr. 
9. Virent la lumière. Le grec porte en plus : « et 
ils furent effrayés ». 

12. Homme selon la loi. 


selon la loi ». 
16. Son nom, Grec : 


Grec : « homme religieux 


« le nom du Seigneur ». 


Actes, XXII, 6-20. 
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amener enchainés à Jérusalem, afin 
qu'ils fussent punis. 


* » Or il arriva que lorsque j'étais condus 


conversio. 


en chemin, et que j'approchais de E2257 


Damas au milieu du jour, soudain 
brilla du ciel autour de moi une 


abondante lumière; 7 et tombant par Act.9, 4:26,14. 


terre, j'entendis une voix qui me di- 
sait : Saul, Saul, pourquoi me per- 


sécutes-tu? 8 Et moi je répondis : 40t.9,5,26,15. 


Qui étes-vous, Seigneur? Et il me 
dit : Je suis Jésus de Nazareth, que 
tu persécutes. °? Et ceux qui étaient 
avec mol virent la lumiére, mais ils 
n'entendirent pas la voix de celui 


Act. 9, 7. 


qui me parlait. '? Alors je demandai : 4ct-9,6:26,16. 


Que ferai-je, Seigneur? Et le Sei- 
gneur me répondit : Lève-toi, va à 
Damas; et là on te dira tout ce qu'il 
faut que tu fasses. !! Et comme jene 
voyais point, à cause de l'éclat de 
cette lumiére, conduit par la main de 
mes compagnons, je vins à Damas. 


Act. 9, 8, 


12 Or un certain Ananie, homme se- 6% 545 


lon la loi, ayant le témoignage de 
tous les Juifs qui habitaient dans 
cette ville, 13 venant à moi, et s'ap- 
prochant, me dit : Saul, mon frere, 
regarde. Et moi, au méme instant, 


Act. 9, 13. 


je le regardai. !^ Et lui reprit : Le 4*5 P 


9, 15; 


Dieu de nos pères ta préordonné ! 93,5. 


pour connaitre sa volonté, voir le 
Juste, et entendre la voix de sa bou- 
che; të parce que tu lui seras témoin 
devant tous les hommes, de ce que 
tu as vu etentendu. t° Et maintenant, 
que tardes-tu? Léve-toi, recois le 
baptéme et lave tes péchés en invo- 
quant son nom. 

17 » Et il arriva qu'étant de retour 
à Jérusalem, et priant dans le temple, 
je tombai dans un ravissement d'es- 
prit, ‘8 et je vis le Seigneur qui me 
disait : Háte-toi, et sors vite de Jé- 
rusalem; car ils ne recevront pas le 
témoignage que tu rends de moi. 


Act. 29, 21. 
1 Cor. 15, 8. 


Act. 2, 38. 
1 Cor. 6, II. 
Tit. 3. 5. 
Eph. 5, 26. 
Joa. 3, 5. 


Ejus 
divina 
missio. 


Act Np Who 
2 0 079812 RE 


'? Et moi je répondis : : Seigneur, ils Act.9 13:55. 


Mat. 23, 34. 
savent eux-mêmes que c'est moi qui 


enfermais en prison et déchirais de 
coups dans les synagogues ceux qui 
croyaient en vous; ?! et que, lors- Act.7,57;s,1. 
qu'on versait le sang d'Étienne, 
votre témoin, j'étais là, et J y consen- 


Act. 9, 26, 30. 


7. Pourquoi me persécutes-lu ? « Non ait : Quid 
sanctos meos. quid servos meos; sed : Quid me 
persequeris, hoc est quid membra mea? Caput 
pro membris clamat. Quando forte in turba con- 
tritus pes dolet, clamat lingua : Calcas me, non 
ait : Calcas pedem meum, sed se dixit calcari. Pes 
qui calcatus esta lingua non estseparatus ». Saint 
Augustin, In Psalm. XXX, Serm. 11, 3. 


9. Mais ils n'entendirent pas la voix. Voir plus 
haut la note sur 1x, 7. 


12. Homme selon la loi, attaché à toutes les 
pratiques de la loi mosaique. Cette remarque est 
de Mur à concilier à l'Apótre les esprits des 
Juifs 


14. Préordonné. Voir plus haut la note sur x, 
4i. — Le Juste, le Messie, Jésus-Christ, désigné 
sous ce nom par les prophetes. 


11. De retouv à Jérusalem, apres une longue re- 
traite dans le désert. 


19. C'est moi qui enfermais..... Dieu se plait 
parfois à choisir ses apótres parmi ceux qui en 
paraissent le moins dignes. « Anim: virtutis ca- 
paces ac fertiles promittunt spe vitia, quibus 
hoc ipsum indicent, cui virtuti sint potissimum 
accommodata, si fuerint exculta. Sic enim et agri- 
colæ, quam terram viderint quamvis inutiles, ta- 
men ingentes herbas progignere, frumentis aptam 
esse pronuntiant ». Saint Augustin, Cont. Faust., 


' XXII, 70. 


20. Votre témoin, votre martyr. 
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Actus, XXII, 21 — XXIII, 3. 


AR o ne——————————————————— ÁO 
LT. Eccl. ap. gentes( XI NE- X XVIIN).— 42(c). Paulus coram concilio CXXIIL230-XXHIH, 10). 


OWV TË LUÜTIG TOY GYOLQO0UYTQY GUTOY. 
91 ` 5 r E ; €t 3 \ > 

Kai sins nooc us [logsvov, tt ¿yw sic 
Evy uaxgav ÉEunootehw Os. 

29 Y ` > ~ y " c 

FHixovov ðè avtov &XOL TOLTOU TOU 
Àóyov, xai emqouv Tv qvi QÜTWV àsyov- 
TEC Aios àno Ths 7" TOY TOLOULOY OÙ 

975 Enr. SK Covtuw 
yao xo xev avtov qv. Qva ovt 
dè ait«v xoi Qurrovvray TÈ tudta xal 
xov100T0v faAAovrov siç vov dtoa, ?* xs- 
Àsevosv Ò yiMiugyoç &ysoJaL atov siç Tir 
TUQEMP OA», inwy potis dverébeo dut 
atoy, iva Emuyvo, À Ñv aittav oÙTwG ENE- 
ID GUT. 

5 "Oc d zooccsivev ŒUÜTUY TOÍG luGOLV, 
sins ngoc TOv &orQt& éxarovragyov o Iov- 
Aoc Ei ävdownor ‘Pœuaïoy xai dxataxor- 

IN C w [52 26? , à 
tov £Esorwv Univ uactibev; ?9 Axovoac dè 
Ò EXATOVTAQJOÇ zgocsAdaiv dy JEUE To 
x ox, À& LA “Oga, ti eA HOLELY zo“ 
ya dvd gunt 0UTOC Pouoioc é EGLI. AR ne 
Aday dè 0 Jing oc ELTLEV GT" Asye 
LOL, & OÙ “Poaog sí; O dè py Nai. 
28 *Anexoidn vs ò yiMaozocg "Eyw nokloù 
ZEPUÀAMLOV THY noMteiav TavtNY ëxtqodunv. 
“O dè Iavhoç EZ Eyo dE xai yeyevrmuan. 
29 Evdéws ovv an£orqgoav az c)TOU où 
uéAAovrsc (UTOV GVETAL ey" xal o zihiagzoc 
dè egofrijan, è &myvovg oti Pœouaioc oti xai 
ÓIL TV QUIOY dedexuic. 

30 T) dé énmoavgiov fovAóusvog yvovot 
TO QOPUÀEÇ, TO TL XUTNYOLEÎTUL NOOC TOY 
"Iovóaicv, Ékvosv aùtov dno tov dsouwr 

\ 2 ! 3 ~ M 2 ~w \ Ca 
xai ÉREAEVOEY ÉA DEV TOUS GOYLEQELG xal 0AOV 
TO ovvéðgiov cUTQv, xal xavayoyQOv TOV 
Ia)Xov or50v siç TOUS. 

XXIII. "Arsvicac dè c Lavos T0 OUVE- 
doiw siner "Avdgec &dekgot, ya 7401) guv- 
sidr ost ayudo nenohitsevuat TO JEU azo 

; Ge c' ! LAS À 2 G qe 2 4 
Tavtnc 176 4uigac. * O de &oyisosUc Ava- 
VLUG ÉTÉTUEE TOÏG AUOEOTUOLY QUT TUTTELV 

2 ipd \ [4 3 7 € t. M 
avtov TO OrOuG. * Tote o llaviog ngoc 

JNA F , ` ! [4 p 
avtov sine "unrav oè ucAAa 0 Fsoc, 
Toye HEROVLQUÈVE" xai ov x d) XQLYQY LE 
ZATA TOV VOLOY, XGl TUQUVOLUOVY XSAsUsLG UE 


22. NABCDET: xa37xev. 

23. LT: ze. 

24. GIS: avrov € yıl. elsdy. NABCDELT: etras. 

25. NBG rell. : zeoére&wov. 

26. LT: éxerovréoy5c. NABCDET: TO y. 
anjyy. DF (p. Aéyov) aso. NABCET* “Oga. 

27. D: tore mgoceddü dv ò yellooy. Exnowërnoer 
avzov. N* uoi. NABCDET* ec. 


bam vestiménta interficiéntium | illum. 
?! Et dixit ad me : Vade, quóniam ego in 
natiónes longe mittam te. 

E Audiébant autem eum usque ad hoc 
verbum, et levavérunt vocem suam, di- 
céntes : Tolle de terra hujüsmodi : non 
enim fas est eum vívere. ?? Vociferänti- 
bus autem eis, et projiciéntibus vesti- 
ménta sua, et pülverem jactántibus in 
áérem, ?! jussit tribünus indüci eum in 
castra, et flagéllis cædi, et torquéri eum 
ut sciret propter quam causam sic accla- 
márent ei. 

25 Et cum astrinxíssent eum loris, dicit 
astánti sibi centurióni Paulus : Si hómi- 
nem Romänum et indemnátum licet vo- 
bis flagelláre? ?6 Quo audito, centürio 
accéssit ad tribünum, et nuntiávit ei, di- 
cens : Quid actürus es? hic enim homo 
civis Romänus est. ?7 Accédens autem 
tribünus, dixit illi : Die mihi si tu Romá- 
nus es? At ille dixit : Etiam. ?? Et re- 
spóndit tribünus : Ego multa summa civi- 
tátem hane consecütus sum. Et Paulus 
ait : Ego autem et natus sum. ?? Prótinus 
ergo discessérunt ab illo qui eum tortüri 
erant. Tribünus quoque tímuit postquam 
rescivit, quia civis Romänus esset, et 
quia alligásset eum. 

30 Póstera autem die volens scire dili- 
géntius, qua ex causa accusarétur a Ju- 
diis, solvit eum, et jussit sacerdótes 
conveníre, et omne concílium, et prodü- 
cens Paulum, státuit inter illos. 


XXII. ! Inténdens autem in conci- 
lium Paulus ait : Viri fratres, ego omni 
consciéntia bona conversátus sum ante 
Deum, usque in hodiérnum diem. ? Prin- 
ceps autem sacerdótum Ananías præcépit 
astántibus sibi percütere os ejus. ? Tunc 
Paulus dixit ad eum : Percütiet te Deus, 
páries dealbáte. Et tu sedens jüdicas me 
secündum legem, et contra legem jubes 


28. L: d (T*). 

30. LT: zo. G rell. [K]* dro rt. decu. GK 
SLTH: ouveldeir … nav To ovv. (* aurwr). 

1. NACET: ro ovv. ò Ilevlos. 

2. C: (l. érér.) éxédevoev. N* auto. 


94. Et de le mettre à la question n'est pas dans le 
grec. 


Actes, XXII, 21 — XXIII, 3. 645 


AN. L’Égl.chez les païens (XEIEI-X X VIII).—4(c).Paultetiesanhédrin CXXII,30-XXIII,10). 


tais, et je gardais les vétements de 

ses meurtriers. ?! Et il me dit : Va, EAS 
parce que je t'enverrai bien loin vers 9151527. 
les nations ». 


22 Ils l'avaient écouté jusqu'à ce Toraueri 


jubetur. 
mot; mais alors ils élevèrentleur voix, ået. 21,36; 
disant : « Ote de la terre un pareil 
noite car ce serait un crime de le Act.7, 55. 
laisser vivre ». ?? Eux donc, poussant 23. Leurs vêtements, les larges pieces d'étoffe 
d E ] ^ qui leur servaient de manteau. — Lancant de la 
de grands cris, jetant leurs vêtements, poussière en l'air en signe de désolation et de 


et lançant de la poussière en l'air, ?*le 2 ssa. 4, a. | deuil. Voir les figures de Job, 1, 12, t. LIT, p. 681. 
tribun ordonna de le conduire dans le ,4*c 21 %4, 
camp, de le déchirer de verges, et de 
le mettre à la question, afin de savoir 
pourquoi ils criaient ainsi contre lui. 

23 Mais lorsqu'ils l'eurentlié avec | civem. | 25, 26. Centurion. Voir la note sur Matthieu, 
des courroies, Paul dit au centurion "Se ” | n»? 
qui était prés de lui : « Vous est-il 
permis de flageller un citoyen PO- Act, 16, 37; 
main non condamné? » 26 Ce qu'ayant 7 
entendu, le centurion se rendit auprès 
du tribun, et l’avertit, disant : 
« Qu'allez-vous faire? car cet homme 
est citoyen romain ». ?? Et le tribun 
venant à lui, demanda : « Dis-moi, 
es-tu Romain? » Et Paul répondit : 
« Oui ». ?8 Le tribun repartit : « C'est 
avec beaucoup d'argent que j'ai acquis 
ce droit de cité ». Et Paul répliqua : 
« Moi, je suis né citoyen ». ?? Aus- Act. 16,38; 
sitôt donc s'éloignérent de lui ceux — ' ` 
qui devaient lui donner la question; 
le tribun lui-méme eut peur, apres 
qu'il eut appris qu'il était citoyen ro- 


| 
main, parce qu'il l'avait fait lier. 


28. Saint Paul ne tenait pas sa qualité de citoyen 
romain du lieu de sa naissance, mais de ses pa- 
rents. Sans être natifs d'une ville municipale, les 
Juifs pouvaient jouir du titre de citoyen et méme 
de chevalier romain; témoin l'historien Joséphe 
(Glaire).Le tribun Lysias semble, d'apres son nom, 
avoir été d'origine grecque. Dion Cassius raconte 
que Messaline, femme de l'empereur Claude, ven- 
dait pour de l'argent le titre de citoyen romain. 
Lysias put prendre le nom de Claudius parce qu'il 
acheta ainsi le droit de cité sous le règne de 
Claude. 


20 IL lendemain, voulant savoir © Panes 


ram 


plus exactement de quoi il était concilio. 


accusé par les Juifs, il lui ôta ses ass os 18. 
liens, et ordonna aux prêtres, et à ^?» 
tout le conseil de s'assembler, puis 

il amena Paul, etle placa au milieu 

d'eux. 


XXIL. ' Paul, Bent fixe- Cum 


principe 


ment le conseil, dit : « Hommes, contentio. 
mes fréres, jusqu'à ce ss je mesuis . a 
conduit devant. Dieu en toute bonne a wd 
conscience ». ? Mais le prince des n. A E. 


prétres, Ananie, ordonna à ceux qui ; bee 
étaient près de lui de le frapper au 7%% 


visage. ? Alors Paul lui dit : « Dieu wa. 23, 27. 
Ez. 13, 10. 


c) Paul traduit devant le Sanhédrin, 
XXII, 30- XXIII, 10. 


30. Tout le conseil, tout le Sanhédrin. Voir la 
note sur Matthieu, xxvi, 59. 


XXIII. 2. Ananie, fils de Nébédée, avait recu le 
souverain pontificat d'Hérode, roi de Chalcis, l'an 
48 de notre ére, à la place de Joseph, fils de Ca- 
mithas. Le procurateur romain Cumanus l'envoya 
à Rome en 52 pour répondre aux accusations por- 
tées contre lui par les Samaritains. Ananie fut ac- 
quitté et conserva sa dignité jusqu'en 59 oü il dut 
la céder à Ismaël, fils de Phabi. Il périt de la 


r m Joa. 7, 51. 
te f JB uraille blanchie. Tu 7»: main des sicaires qui lui firent expier ainsi ses 
liaisons avec les Romains, en 66 ou 67. 


sièges pour me juger selon la loi, et, isons avec les Roi 
contre la loi, tu ordonnes de me se ACL e blanchie. Voir la note sur Matthieu, 
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Actus, XXIII, 4-15. 


Il. Ecclesiaapud gentes( XVIII -X XVI IN ).—4^(d). Paulus CesareamductusC XXII. 11-35). 


\ 
Tù mre au; 3 Oi dè aupsoriores sizov Tov 
doyi&géu rov eoù Aoidogsic; ? Eq TE 0 
IlavAog Oiz far, dÓsAqoi, ótt  &oriv 
2 
GOYLEQEUS YÉJOUTTU ydg AQYOVTU rov 
got Gov OÙx EQElS zazwg. 

6 l'yovc dè 0 IavAog ótt 10 £v usoog orè 
Zaddovraiwv, ro dé Eteoov  Gagicatcv, 
4 ld 2 , 
Exgu£er év To ovvedoiw" "fvóosc adelpor, 
&yu Dagiouios siu, vióg Dugioutov’ zi 

m \ , 

&AziÓog x«i GVUOTUGEUS vexouv ¿yw «otvo- 

7 r EY P] ^ , 9 ! 

ual. Tovro de avrov Aalyoavtog, &7&- 

vero ortaci ttv Dauoicuiwy xai tov zad- 

Óov«aLQv, zal ¿ogion TO 711; oc. 5 Xuo- 

dovxutor u£v yao A£yovo. un &iv«L G YA OT OLV 

unè &yyskov qure nvetuu Gaorcotor dE 
OLOÀOYOVOL TG dup o rea. 

a 2 
i "Eyévevo dè roavyn usy4Ay, zal dva- 
a - 

OTUYTEG OL YOUUUUTELG TOU LEOOUS t«v Pa- 

^ A \ 

pioulwr dEudtyovto, Àëyovtes Ovó£v xaxov 

w X 

EVQIOXOUEY èv TO &vOouzQ TOUT El dè 

azvtUua ÉAGANGEY ait 7) &yyEkoc, uy Jeso- 

d 7] At di 2 $ LU] » 

uayousy. 19 IloAgg dE vtvousvgc ora- 

x 2 \ € LE \ d 
6:06, evauBndeis 0 jiMeozoc, un dia- 

~ € ^ € 5 E 2 ~ RJ J x 
0160915 0 IIavAog úm citer, EZEAEVOE TO 
Oro&ttvu& AUTUBUY AQIUOUL GÜTOY £X UE- 

= » 
Cov &ÜTQV, à JEU TE siç vov rugEu Jon». 

pt Ty dE ézmiovOm vezti ÉTIOTUS «tTO 0 
XU Quoc Eine" Ougoer, II«vAs wg yao dieuug- 
TUW TE nepi Euov siç JeoovoaAnu, ottq GE 
dei xai eig Pwunv uagrvoroot. 

9 J M € ! 9 , 

12 l'svou£vzg ðE 5u£oec, HONOUYTES Ti- 
vec Toy "Iovóciov cvorQoqnv dveĵsuatioav 
ÉGUTOUS, kéyovtes LITE qu 76v LATE TTLELV 
fuc OÙ UTTOLTELVWOL TOY Huëior. LE "Hour 
dÈ mzÀsiovg TEOOUQULOVTU OÙ TUUTNY TnV 

j 

OVY(QLLOGLAY TEMOUAÔTES, 15 oltivec goce- 
düvres voic &0/t£05UOL xul Tolg zt0&0jv- 
v£9otg inor Avadeuurtt ONES. 
t : Te 2 
tavro)g uzÓsvog yEvOuCTuL ug OÙ az0- 
xtelvouer tov [lavhor. '* Nvv oiv vusic 
RJ , A Là \ e E < 
ÉLGUYLOUTE TO) yigg Ov TO Gvr&OQUm, 


. NBT: einer. 
. JEJE “Ote Qoy. 
. LT: vi. Pagoarwv. 
. L: ezóvros. NABCELT* (alt.) zov. 
. BL* u£v. NABCELTH: uyre ‘pro wurde). 
AELT: 4veor. tirès rov d. G rell. * ur 
Jeou. (KH: čyyełos ... Rell. : &yy.:). 
10. L: qogz96s. LT: rayer. 
11. G rell. TK]* ZZavte. 


eo OO —1 cO» Qt &- 


me pércuti? * Et qui astábant dixérunt : 
Summum  sacerdótem Dei maledicis? 
? Dixit autem Paulus : Nesciébam fratres 
quia princeps est sacerdótum. Scriptum 
est enim : Príncipem pópuli tui non ma- 
ledíces. 

ê Sciens autem Paulus. quia una pars 
esset sadducæorum, et áltera phariszó- 
rum, exclamávit in concilio : Viri fratres, 
ego pharisæus sum, filius phariseórum, 
de spe et resurrectióne mortuórum ego 
jüdicor. * Et cum hec dixisset, facta est 
dissénsio inter phariseos et sadducæos, 
et solüta est multitüdo. 5 Sadduc&i enim 
dicunt non esse resurrectiónem, neque 
ángelum, neque spiritum : pharisæi au- 
tem ütraque confiténtur. 

? Factus est autem clamor magnus. Et 
surgéntes quidam phariseórum, pugná- 
bant, dicéntes : Nihil mali invénimus in 
hómine isto : quid si spiritus locütus est 
ei, aut ángelus? '° Et cum magna dissén- 
sio facta esset, timens tribünus ne dis- 
cerperétur Paulus ab ipsis, jussit milites 
descéndere, et rápere eum de médio 
eórum, ac dediücere eum in castra. 


!! Sequénti autem nocte assistens ei Dó- 
minus, ait : Constans esto : sicut enim 
testificátus es de me in Jerusalem, sic te 
opórtet et Romse testificári. 

'? Facta autem die, collegérunt se qui- 
dam ex Judæis, et devovérunt se dicéntes, 
neque manducatüros, neque bibitüros, 
donec occiderent Paulum. 13 Erant autem 
plus quam quadragínta viri, qui hane con- 
juratiónem fécerant : !* qui accessérunt 
ad príncipes sacerdótum, et senióres, et 
dixérunt : Devotióne devóvimus nos nihil 
gustatüros, donec occidámus Paulum. 
15 Nunc ergo vos notum fácite tribüno 
cum concilio, ut producat illum ad vos, 


12. NABCEG rell. : mojo. ovor. ot scio. 
13. LTO: mooc uero: 
14. NABCET: eizrav. AT!: uydesos: 


XXIII. 4. Tu maudis. Grec: « tu injuries ». 

9. Quelques-uns des pharisiens se levant, contes- 
taient. Grec : « et les scribes du parti des pharisiens 
se levant disputaient ». — Lui a parlé. Le grec porte 
en plus : « ne combattons pas contre Dieu ». 

41. Aie bon courage. Le grec aen plus : « Paul ». 

15. De lamener devant vous. Grec : « de l'amener 
demain devant vous ». 


Actes, XXIII, 4-15. 
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EE. L'Église chezles païens(XIII-XX VWIIT).—4°(4). Paul conduit à Césarée(XXI1I1,11-35). 


Lev. 19, 15. 


frapper ». * Ceux qui étaient pré- j5 2 5 


sents dirent : « Tu maudis le grand 

prêtre de Dieu? » ? Et Paul répondit : x 22, 1$, 28. 
« J'ignorais, mes frères, que ce fût le 

prince des prétres, car il est écrit : 

Tu ne maudiras point le prince de 

ton peuple ». 

6 Or Paul sachant qu'une partie qium. 
étaient sadducéens, et l'autre phari- sE% 75 5i; 
siens, s'écria dans le conseil : « Hom- $2712 iz 
mes, mes frères, je suis pharisien, 
fils de pharisien; c'est à cause de 
l'espérance et de la résurrection des 
morts que je suis en jugement ». 


7 Lorsqu'il eut dit cela, il s'éleva une ? Tim. 2, 18. 


discussion entre les pharisiens et les 
sadducéens, et l'assemblée fut di- 
visée. 8 Car les sadducéens disent yar :? 
qu'il n'y a ni résurrection, ni ange, ni 
esprit; les pharisiens, au contraire, 
confessent l'un et l'autre. 

. |l s'éleva donc une grande cla- 
meur. Quelques-uns des pharisiens 
se levant, contestaient disant : « Nous 
ne trouvons rien de mal dans cet 
homme; etsi un esprit ou un ange 
lui a parlé? » !? Et comme le tumulte 
s'accroissait, le tribun craignant 
que Paulne füt mis en piéces par ces 
gens-là, commanda aux soldats de 
descendre, de l'enlever d'au milieu 
d'eux, et de le conduire dans le 
camp. 

!! Mais, la nuit suivante, le Sei- Raforta. 
gneur se présentant à lui, dit : « Ale aet 'is, 9; 
bon courage; car, comme tu m'as #2 3,1 
rendu témoignage à Jérusalem, il 
faut aussi que tu me rendes témoi- 
gnage à Rome ». 

12 Le jour étant venu, quelques-uns née 
d'entre les Juifs s'assemblérent, etse  — "* 
firent. eux-mémes anathéme, disant 
qu'ils ne boiraient ni ne mangeraient 
qu'ils n'eussent tué Paul. '? Ils étaient 7°% !5 ? 
plus de quarante hommes qui avaient 
fait cette conjuration; !*ils se ren- Act: ??, 5. 
dirent auprés des princes des prétres 
et des anciens, et dirent : « Nous 
avons fait le vœu, en appelant sur 
nous l'anathéme, de ne goûter de 
rien, que nous n'ayons tué Paul. 

15 Maintenant donc, vous avec le con- 
seil, faites avertir le tribun de l'ame- 


2: 
2 
2 


3. 


1i 
phaviszei 
adsunt. 
Act. 23, 29. 
Joa, 18, 38. 
Act EE 0j. 
Joa. 12, 29. 
Act. 5, 39. 


Act, 22, 21. 


5. Saint Paul a pu aisément ne pas Connaître le 
grand prêtre, attendu qu'alors le pontificat était 
une dignité variable selon le caprice ou la poli- 
tique des Romains. Josèphe dit qu’il y eut trois 
grands prêtres la même année, et que l’un d'eux 
ne conserva sa dignité qu’un seul jour. Ainsi saint 
Paul a pu facilement être dans l'ignorance sur ce 
point. Ajoutons que le grand prêtre n'avait pas 
alors ses vêtements de pontife; ils étaient ren- 
fermés dans la tour Antonia, d'ou on ne les tirait 
qu'aux jours solennels. Enfin, en supposant que 
dans le lieu oü se tenait le sanhédrin, il y avait 
une place affectée pour le grand prétre, il ne s'en 
trouva assurément point de telle chez le tribun 
où se tint le conseil devant lequel comparut saint 
Paul (Glaire). 

. €. Sadducéens... pharisiens. Voir les notes 6 et ? 
àla fin du volume, p. 681, 682. 


9. Et si un esprit. Il est possible qu'un esprit 
ou un auge lui ait parlé. 


d) Saint Paul conduit à Césarée, XXII, 11-35. 


41. Rome étant la capitale du monde païen, PA- 
pótre des gentils doit y précher le christianisme. 


12. Se firent... anathème, s'engagérent par des 
imprécations. 


14. Princes des prétres. Voir la note sur Mat- 
thieu, II, 4. — Les anciens, les membres du San- 
hédrin. 


648 Actus, 


XXIII, 16-28. 


IT. Ecclesia apud gentes(XIII-X X VIIN).—4^(d).Paulus Cæsaream ductus XXIII 11-25). 


nws «UQtov o/TOv xatayáyy noos Vus 
wç uéAAovrag Ótaywoloxeu dxoifiéovsgov và 
negl TOV’ uss Ó8 7tQU TOV EyyiOuL (UTOY 
ÉTOLOL EOLEV ToU QVELETY avtov. 

16? Anovoac dé 0 vios vzc deigis Hav- 
Aov Tir £ví£Ógov, nupæyeroueros xai sigsÀ- 
Juv sig Tir megsufolnv anmmyyss TO 
Toviw. 17 IlgocxoaAsonusvoc 0$ ó Iludkoc 
fva TOY ÉAUTOYTÉQyuY igo Tov veuviav 

TOUTOY QU WE "poc TOY tM yor Exe 
y&Q TL (Ty yelut GUT. 18 O uèv ovr 
zaguAepov avtov zyoys ngog tòr yiMo- 
yov, xoi pow “O x Il«vXog z9ogxa- 
Àsodusróg us zou T90s TOUTOY TOV veaviuy 
&yoysiv mQ0G oé, &yovré Ti ÀoAmoc( Go. 

es EmAofiópevoc de THS JE1Q0S ŒÜTOÙ O 
yiMaoyog xoi dra yan ous xat idiuy nv- 
dJaveto Ti otv 0 Eyes dnayyshai UE 
20 Hire dè Ori oL Jovóoiot ovréQ'svro rov 
ÉQWTAONI os, 0zt0c «UQrov siç TO ovvédorov 
xatuydyns Tor lloviov, wç uéliortés Ti 
GxguBéGTEgOr AUVTUVEOTUL ngo uvtov. 
21 NV oùv un naodmc evroig £vsÓpsvovoi 
yco urov £E atav &vÓosg nÀstovg TEC- 
OUQUXOVTU, OÙTIVEG QVEFEUETLOAV EWUTOUG 
unte paysiv ure nier wg ov drvékwotr 
eUTOY xoi vor &ronuol iO, ngoçEyouEvoL 
viv ano coU énayyelMur. ? O uiv oiv 
yiMogyoc dnéhvoe vOv veuviar, to9uyysiÀag 
underi éxkalkTOu, ótt TOUTE $rsquviOGG 
7t9Oc UE. 

23 Kai 7tQ0cX E00 LEO c Óvo Tivaic TOv 
éxaTorTupywr einer" "Evouuoors STouri- 
TOG OIUXOOIOUG, OTWE rogevIGotr à tws Ke- 
ouosiuc, xoi tnnsig éfdotajxorra zaù deio- 
AaBovs diuxooiovs, dao TITAS wous TÅG 
VUXTOG, TV TE nageOTÄOQ, ivo Empi- 
Bücartes vov Iluvhor diaowowo noos Dy- 
Mixa TOv qy8uovac 


2 [4 > \ , \ 
YOUWUS ETIOTOÀNY HEQLEYOVOUV TOV 
Tíztov rovror ?9 KAoótoc Avoiuç to xoa- 
, € , Ü 5 LA J ; 27 ` z a 
TIOT VELON Diii Juge”. ' Tov er 
dou tovtov oviÀAgg3érvro dno vov Tovóaiwr 
xai ucÀALovra Graipeiodat Óm «Toy, ènt- 
OTAG OVV TO OTOUTEUUUTL CEst 0 uv. QUTOY, 
uadov ori Pouaïds ori. ?5 BovAousvog 
15. NABCEGYK]LHTO* ade. LTO: ei; Vuds. 
16. ST: zo £reÓgor. 
17. C: (l. £g) cirer. NBT?: draye. 
18. LTO: vearioxor (eti. 22; non 17). 
20. NABELT: pélluwr. 
21. NABT: reoveoux. 
29. NBT?: ipt. 


tamquam áliquid cértius cognitüri de eo. 


Nos vero, prius quam apprópiet, paráti 
sumus interfícere illum. 


'6 Quod cum audisset filius soróris 
Pauli insídias, venit, et intrávit in castra, 
nuntiavítque Paulo. ‘7 Vocans autem 
Paulus ad se unum ex centuriónibus, ait : 
Adolescéntem hunc perduc ad tribünum, 
habet enim áliquid indicáre illi. !8 Et ille 
quidem assámens eum, duxitadtribünum, 
et ait : Vinctus Paulus rogávit me hunc 
adolescéntem perdücere ad te, habéntem 
áliquid loqui tibi. 


1% Apprehéndens autem tribánus mä- 
num illíus, secéssit cum eo seórsum, et 
interrogávit illum : Quid est quod habes 
indicáre mihi? ?? Ille autem dixit : Judæis 
convénit rogáre te, ut crástina die prodü- 
cas Paulum in concilium, quani áliquid 
cértius inquisitüri sint de illo :?! tu vero 
ne credíderis illis, insidiántur enim ei ex 
eis viri ámplius quam quadragínta, qui 
se devovérunt non manducáre, neque bi- 
bere, donec interfíciant eum : et nunc 
parátisunt, expectántes promissum tuum. 
?? 'Tribünus ígitur dimísit adolescéntem, 
præcipiens ne cui loquerétur quóniam 
heec nota sibi fecisset. 


?3 Et vocátis duóbus centuriónibus, 
dixit illis : Paráte milites ducéntos, ut 
eant usque Cæsaréam, et équites septua- 
ginta, et lanceários ducéntos, a tértia hora 
noctis : ?* et juménta præparâte, ut im- 
ponéntes Paulum, salvum perdücerent 
ad Felicem præsidem. ?? (Tímuit enim 
ne forte ráperent eum Judæi, et occíde- 
rent, et ipse póstea calümniam susti- 
néret, tamquam acceptürus pecüniam). 

26 Scribensepístolam continéntem heec: 
Claudius Lysias óptimo præsidi, Felíci, 
salûtem. ?* Virum hune comprehénsum 
a Judæis, et incipiéntem intérfici ab eis, 
supervéniens cum exércitu eripui, c 
nito quia Románus est. ?? Volénsque scire 


L n 
og 


23. L: deboBolss. 

25. L: £ysoav (Bow. : Teoror). 
27. LT: é£elauyr (* avtor). 
28. NABLT: ve émyrora. 

91. Votre ordre. Grec : « ta réponse » 


25. Ce verset n'est pas dans le grec. 
26. Ce verset en forme deux dans le grec. 


EE, <— tr + 


Actes, XXIII, 16-28. 
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LE. L'Église chezles paiens( XIE B - X X VENR).—4^(d).Pautconduità Césarée(C XXIII 11-35). 


ner devant vous, comme pour savoir 
quelque chose de plus certain sur lui. 
Nous, de notre cóté, nous sommes 
préts à le tuer avant qu'il arrive ». 

16 Mais ayant oui parler de cette 
trahison, le fils de la sœur de Paul 
vint, entra dans le camp, et avertit 
Paul. ‘7 Alors Paul appelant à lui un 
des centurions, dit : « Conduisez ce 
jeune homme au tribun, car il a quel- 
que chose à lui dire ». 18 Etle centu- 
rion le prenant avec lui, le conduisit 
au tribun, et dit : « Le prisonnier 
Paul m'a prié de vous amener ce 
jeune homme qui a quelque chose à 
vous dire ». 

1% Aussitôt le tribun, le prenant 
par la main, se retira à part avec lui, 
et lui demanda : « Qu'as-tu à me 
dire? » 20 Et le jeune homme répon- 
dit : « Les Juifs sont convenus de 
vous prier d'amener demain Paul de- 
vant le conseil. comme pour savoir 
quelque chose de plus certain sur lui; 
?! mais vous, ne les croyez pas: car 
des embüches lui sont dressées par 
plus de quarante hommes d'entre eux. 
qui ont fait vœu de ne manger ni de 
boire, qu'ils ne l'aient tué; et mainte- 
nant ils sont préts, attendant votre 
ordre ». ?? Le tribun renvoya donc le 
jeune homme, lui défendant de dire 
à personne qu'il lui eût donné cet 
avis. 

23 Puis, deux centurions appelés, il 
leur dit : « Tenez prêts, à la troisième 
heure de la nuit, deux cents soldats, 
soixante-dix cavaliers et deux cents 
lances, pour aller jusqu'à Césarée, 
2t et préparez des chevaux pour mon- 
ter Paul, et le conduire sûrement au 
gouverneur Félix ». ?5 (Car il crai- 
enit que les Juifs ne l'enlevassent et 
ne le tuassent, et qu'ensuite on ne 
l'aecusát d'avoir recu de l'argent). 

26 Il écrivit en méme temps une 
lettre conçue en ces termes : « Claude 
Lysias à l'excellent gouverneur Félix, 
salut. ?7 Les Juifs avaient pris cet 
homme, et ils allaient le tuer, lors- 
que, arrivant avec les soldats, je l'ai 
tiré de leurs mains, ayant appris 
qu'il était Romain; ?? et voulant sa- 


De qua a 
nepote 
monetur. 
Act. 25, 3 ; 
23, 10. 


Act. 21, 32. 


Qui et eam 
tribuno 
revelat. 


C:iesaream 
ducitur. 
Luc. 7, 19. 

Act, 12, 19 ; 
Wb Ns IS. TU 


Ad 
Felicem 
Lysise 
epistola. 
Act. 24, 3; 
15, 23. 
Jac. 1,1. 
Act. 21, 30 ; 
24, 7 ; 22, 25 


Act. 22, 30. 


j 45, 4M 


16. Le fils de sa sœur. La sœur de saint Paul de- 
meurait peut-étre à Jérusalem; ou bien son ne- 
veu y étaitil venu pour la féte. On ignore s'ils 
étaient chrétiens. 


18. Le centurion. Voir la note sur Matthieu, vti, 
5. 


91. Votre ordre de conduire de nouveau le pri- 
sonnier devant le Sanhédrin. 


93. La troisième heure de la nuit; c'est-à-dire 
le milieu de l'intervalle entre le coucher du soleil 
et minuit. — Cesarée, résidence ordinaire du gou- 
verneur romain. Voir plus haut la note sur 1x, 30. 

24. Félix. « L'historien profane le mentionne, 
comme ayant gouverné la Judée (52-59), sous le 
regne de Néron, pendant le pontificat d'Ananie, 
immédiatement avant Festus. Tacite, Suétone et 
Joséphe nous apprennent quelques particularités 
de sa vie. Il était frère de Pallade, et comme lui, 
un affranchi de la maison de Claude. Suivant Ta- 
cite, il gardait dans sa fortune les sentiments de 
sa premiére condition. Josephe ajoute qu'il vivait 
en adultére, et qu'il s'était rendu fameux par ses 
concussions. Une fois déjà, les plaintes causées 
par sa rapacité l'avaient fait mander à Rome, et 
c’est grâce au crédit de son frère qu'il avait été 
absous. Les Actes contirment ce que l'histoire pro- 
fane nous apprend de son avarice et de sa vie 
licencieuse. Cet esclave débauché eut successi- 
vement pour femmes trois filles de rois. La der- 
nière était Drusille, fille d'Hérode Agrippa I, sœur 
de Bérénice et d'Agrippa II. Félix l'avait enlevée 
à Azize, roi d'Emése, grâce aux artifices d'un ma- 
gicien juif, nommé Simon. Elle lui donna un fils, 
qui péritavec sa mère, dans l'éruption du Vésuve, 
sous le règne de Titus, en 79. Il fallait l'intrépi- 
dité de l'Apótre pour oser parler de chasteté et 
de justice devant un pareil juge, qui pouvait l'en- 
voyer à la mort. Saint Paul fit plus. Il fui annonça 
hautement le jugement dernier oü les vertus au- 
ront leur récompense et les vices leur châtiment. 
Si Félix ne se rendit pas. il ne put du moins se 
défendre d'un sentiment de terreur ». (L. Bacuez). 

26. Claude Lysias était probablement grec de 
naissance, comme semble l'indiquer son nom, et 
c'est pour cela qu'il avait été obligé d'acheter le 
titre de citoyen romain. Voir Actes, XXIL 98. 
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Actus, XXIII, 29 — XXIV, 7. 


EL. Ecclesia apud gentes (XEIEE-XXVIIE). — 4° (e). Paulus coram Felice (CXXIV,1-26). 


dE yveivot thv aitiuv, Ôt zv évexdAovv avto, 
xarýyayov aUTOv lç TO GuvÉdQLOy CHAT 

29 y etoov éyxuoUEVOY TEQ Qovmudrov 
Toù vOuov aUrüGv, u59Ózv dÈ &Evov Favatov 

^v , D} 
7 dsouov Eyxhmua £yovra. 3° Myvvdaionc 
dz 2 p 197 > A ; 2 5) »vi 

é uo &movAgc sig vOv &vÓoa uéAAaw 
» [4 N Lose 2 J 9 m » 
£o£0 ot zo vov Tovdatav, avrg EnEuva 
7006 OE, NAQAYYELLAG AU TO XOGT7//0Q0L1G 

L \ A 2 \ 3 * ld 2/ 2c 
Àgysew ta ngoc avtov Ent cov. ' Eóó«oo. 

?! Or uiv otv oToutiotTar zara TO dia- 
TETUy/uEvOY c)roic &vaAcBovrsg vOv [lav- 
Xy \ e, \ > \ 2 
Àov yayov dix tys vvxrOG siç tyv Avr- 
natoida, ?? T7 dè navorov, ÉGONVTES vovc 
inneics HOQEVEOŸ AL GUY cUr(Q, VTEOTOEWGY 
sig vv nugeuBoarr. 3 Otrivsc siçel d0vTEc 
sc vuv Kuodcosiav xoi &vadovrsc vov èn- 

N o [4 J 4 * ^S 
GroAmnv c 5ysuOvi, THOQÉCTAOUY XAL TOY 
llavAov avrq. ?' Avayvovç dé 0 yysuwv 
xal ETEOUTNOUC, £4 nolaç ÉTUOYIUG EOTI, 
xai nvJouevos ótt dno Kuuxiac ?? A- 
«x0UGOULGL GOV, EPN, ÖTAV zal OÙ X077]/000L 
00v nagayevwvTa. "ExsAsvoé te uto ëv 
T TMQMUTWL TOU Howdov qvAdiaosad au. 
XXIV. Mero dè névre husga 2aTÉBn o 
&9yi£osUc dvaviac uste twv nosofjvrégur 

LA d J [44 3 ; 
xal ó:v0ooc "TsorvAAov Tivoc, otzivec &veqa- 

MC , à od # 2 
viov T myeuovzatra tov lHHovAov. * KAz- 
e / c - 
devtos ÔÈ avrov, 70zarO kocoostv Ô 
Tegrvhhoc, Aye" ° Ilohrc sionvys Tv} fu 
VOYTEG OL GOU AU HUTOQT OLLU TOV jwope- 
vwy TI ÉDVEL TOUT(O Óid THG CN z90voia 

; v A i ~ "c ns ` $ 
TÜVTY TE xoi HOUVTUYOÙ 61002701680, xoa- 
Tite ME, usta nuons siyagiorias. 
A A he TY ~S 3 , 

Iva è un ini nAsióv os &yxont, naoa- 
AOAO (X0UGOGL CE LY GUVTÓOJLOG 77) 07) TLEL- 
EL. 

?  Egóvrec 789 vOv avga vovrov Aouuov, 
AUL XLV0UVTG. OTOL HÜOL TOC Jovóatote toic 
xarà TV OXOVUEVNV, HOWTOOTUTV TE THG 

Le , [4] s SC 
Tor Nabwgaiwr aiocoswc, ê 0c xoi TO Legov 

, ^) A , 
&nsigaos Beby, Ov xai ixoarQcausv 
xoi xaTa TOV qzuérsgov VOUOY égcAnoousv 
HOÏVELV. 

! I IagsX30v dè Avoiag 0 yihiaoyos uera 


28. NAT?* avrov. 29. NABT: èy. £yx4. 30. LT?* 
aéleiw. T* no t. 180. NAELT?: é& evrov (pro 
téaurms). LT: Aéy. evrég èm o8 (* "Eo0woo.. 
31. LT* z7;. 32. LT: €néoxyceo2e:. 33. NAET*: 
Kaiapíav. 34. NABE[K |G* rell. : ò LEE 39- GI: 
xeAevoac (* ve). T!X* roù. — LT: uerg zeeof. Ti- 
viv. 3. LT: dogJwuar. KLHO: mavrays, &7t00. 
(Wakef. : dzoÀ. oc). 4. Hemsterh. : ovvróvws. 
e LT: ofc o 6-8. NABXLT[T?O * x. xara-oé 


(EXT). 


causam quam objiciébant illi, dedüxi 
eum in concílium eórum. ?? Quem invéni 
accusári de quæstionibus legis ipsórum, 
nihil vero dignum morte aut vínculis ha- 
béntem criminis. ?? Et cum mihi perlà- 
tum esset de insidiis quas paráverant 
illi, misi eum ad te, denüntians et accu- 
satóribus ut dicant apud te. Vale. 


?! Mílites ergo secündum præcéptum 
sibi, assuméntes Paulum, duxérunt per 
noctem in Antipátridem. ?? Et póstera 
die dimíssis equitibus ut cum eo irent, 
revérsi sunt ad castra. ?? Qui cum venis- 
sent Cæsaréam, et tradidissent epísto- 
lam præésidi, statuérunt ante illum et 
Paulum. ?' Cum legísset autem, et inter- 
rogásset de qua província esset, et cog- 
nóscens quia de Cilicia : ?? Aüdiam te, 
inquit, cum accusatores tui vénerint. 
Jussítque in pratório Heródis custodiri 
eum. 


XXIV. ! Post quinque autem dies de- 
scéndit princeps sacerdótum, Ananías, 
cum senióribus quibusdam, et Tertüllo 
quodam oratôre, qui adiérunt præsidem 
advérsus Paulum. ? Et citáto Paulo cœ- 
pit accusáre Tertüllus, dicens : Cum 
in multa pace agámus per te, et multa 
corrigántur per tuam providéntiam,? sem- 
per et übique suscípimus, óptime Felix, 
cum omni gratiárum actióne. * Ne diütius 
autem te prótraham, oro, bréviter aüdias 
nos pro tua cleméntia. 


? [nvénimus hunc hóminem pestife- 
rum, et concitäntem seditiónes ómnibus 
Jud:eis in univérso orbe, et auctórem se- 
ditiónis sectae Nazarenórum : © qui étiam 
templum violáre conátus est, quem et 
apprehénsum volüimus secündum legem 
nostram judicáre. 

7 Supervéniens autem tribünus Lysias, 


29. Il n'avait commis aucun crime. Grec : « il mé- 
tait accusé de rien ». 

30. Je vous l'ai envoyé. Le grec a en plus : « aus- 
sitôt ». — A s'expliquer. Grec : « à dire ce qui le con- 
cerne ». 


XXIV. 1. Quelques anciens. Grec : « les anciens ». 

2. La fin du verset figure dans le grec au verset 3. 
— Étant redressées. Le grec a en plus : « pour cette 
nation ». 

5. Séditieuse n'est pas dans le grec. 


Actes, XXIII, 29 — XXIV, 7. 
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Ei. L'Église chez les païens (XINIRS-X XVIIER).— £ (Ce). Paul devant Félix (XXIV, 1-26). 


voir de quoi ils l’accusaient, je l'ai 

conduit dans leur conseil. ?? J'ai act. 3569; 
trouvé qu'il était accusé au sujet de 11,25; 26, 31: | 
questions qui concernent leur loi; 

mais qu'il n'avait commis aucun crime 

digne de mort ou de prison. 3° Etissmis 
comme j'ai été averti des embüches 

qu'ils lui avaient dressées, je vous 
l'ai envoyé, déclarant aux accusateurs 
eux-mémes, qu'ils aient à s'expliquer 
devant vous. Adieu ». 

3! Ainsi, selon l'ordre qu'ils avaient, 
les soldats prirent Paul avec eux, et 
le conduisirent de nuit à Antipatride. 
33 Et le jour suivant, ayant laissé les «ct. 23, 23. 
cavaliers aller avec lui, ils revinrent 
au camp. ?? Lorsque les cavaliers Mat. 10,15. 
furent arrivés à Césarée, et qu'ils 
eurent remis la lettre au gouverneur, 
ils lui présentérent aussi Paul. ?* Or, 
quand il eut recu la lettre, et demandé 
à Paul de quelle province il était; 
apprenant qu'il était de Cilicie : 

33 «Je t'entendrai, dit-il, quand tes ac-, 44,255 
cusateurs seront venus ». Et il orp- et 27,27. | 


Felici 
traditur, 


donna de le garder dans le prétoire 
d'Hérode. 

XXIV. ! Cinq jours après, 
prince des prêtres, Ananie, descendit 
avec quelques anciens, et un certain '** ^? 
Tertullus, orateur : lesquels compa- 
rurent contre Paul devant le gou- 
verneur. ? Or Paul ayant été appelé, 
Tertullus commença de l'aecuser, 
disant : « Jouissant par vous d'une 
profonde paix, et beaucoup de choses 
étant redressées par votre pré- 
voyance, ? toujours et partout, excel- 
lent Félix, nous le reconnaissons, 
avec toute sorte d'actions de gráces. 
^ Mais pour ne point vous retenir 
plus longtemps, je vous prie de nous ; 
écouter un moment avec toute votre 
bonté. 

? » Nous avons trouvé que cet 
homme, vraie peste, excite le trouble 
parmi les Juifs répandus dans le 
monde entier, et qu'il est chef de la 


lee Tertulli 
accusatio. 


14. 


. 
. 


Jud, 11, 5. 
Act. 23, 26 ; 
26, 23. 


Luc. 1, 3. 


1 Cor. 4, 13. 
lucu 3 
Act. 17, 6. 
Reg. 1$, 17. 


Seditiosus 
et impius. 


Mat. 2, 23. 
Act. 24, H; 
21, 23. 


secte séditieuse des Nazaréens; * ila 
même tenté de profaner le temple; 
et l'ayant saisi, nous avons voulu le 
juger suivant notre loi. 

7 » Mais le tribun Lysias surve- 


Lysiæ 
jussio. 


28. Leur conseil, le sanhédrin. 


30. Je vous l'ai envoyé, non seulement pour met- 
tre sa vie en sûreté, mais encore pour que vous 
décidiez vous-même de l'affaire. 


34. Antipatride, autrefois Kapharsaba, aujour- 
d'hui Kefr Saba, dans une plaine fertile et bien 
arrosée, entre Jérusalem et Césarée, à quarante- 
deux milles romains de Jérusalem et vingt-six de 
Césarée. Hérode le Grand, qui restaura Kaphar- 
saba, lui donna le nom d'Antipatride en l'honneur 
de son père Antipater. 


34. Cilicie. Voir plus haut la note sur vi, 9. 


35. Le prétoire d'Hérode. Palais construit par Hé- 
rode le Grand et habité par le gouverneur romain. 


e) Saint Paul comparait devant Félix, 
XXIV, 1-26. 


XXIV. 1. Quelques anciens, quelques membres 
du sanhédrin. — Tertullus, diminutif de Tertius, 
indique un homme d'origine latine. C'était un avo- 
cat chargé par les Juifs d'aecuser saint Paul. Les 
événements racontés ici se passérent en lan 58. 


3. Avec toute sorte d'actions de gráces, ce qui 
n'empécha pas les Juifs, deux ans après, quand 
Félix eut été rappelé, d'envoyer à Rome une dépu- 
tation pour l'aceuser aupres de l'empereur. 


5. Nazarcens. C'est la premiere fois que ce nom 
est donné comme une injure aux chretiens. 


6. Profaner le temple. Cf. xxr, 28 et seq. 
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Actus, XXIV, 8-22. 


IT. Ecclesia apud gentes (XIKI-XX VIII). — £ (e). Paulus coram Felice (XXIV, 1-26). 


aa pias ex twv JELQUY zuo GTI yaye, 
` xeheVaus Toç koTqy6govc GÜTOÙ £o Eu 
eni o£, nag OÙ duo auros Ku e 
HEQÙ NÉVTWV TOUTWY Cuir Qv jud 
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yoptevov K ÉTLOVOTUOLY nott vr Ó ov, où- 
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13 oùte 7490017001 ÓVrorroi, neol «v vor 
XUT7Y0QOÙOÉ LOU. 
44 O À cx dè ~ r [14 M EUN 
404.070) OÈ TOUTO Gol, ÜTL ZOTO TY 
Ce e , e c ? ~ 
000v, jv LEYOVOLY G(0500Y', OÙTW AUTQEUUW TO 
7ZI&TQU() Few, HIOTEUUY 70i TO xata 
TOv vóuov zal £v roic noogijrauc yeyoupuue- 
vois, 15 £Anidu Eywr sig vov Fedr, Ñv xci 
&UTOL oUTOL n90cóc yortat, &YA4OTGOLlY UEA- 
À&v £oso Out vexoniv, dizaiwv te zal odixwr. 
16 3 # A 2 `A 2 ce 2 La 
Ev tovrw dE avrog &0xw a&ngoçxonov 
ovvsiðņoiw EYE ngog vOv Fsov xoi ToU 
GvJQUTOUS Ótuzavroc. 
47 Zl ? od y dè ) ld y 5 ld 
y trwv è zÀetóver TNAQEYEVOLUNV 
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7zt90cqoouc* 5 ev oic EDQOV LE jynous $vov £r 
Tio LEO, OÙ ueta OyÀov odè uste Jogv- 
t B A 2 \ en 2 , 2 "ow 19 [43 
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8. A* autos. 9. NABEXT: ourexéderto. 10. LTO: 
re. LT: evIvuuws. 11. LT: &vyróvoi. NABET: zi 
go. dwdexa. E: ztoogexvrzoc:. NABELT: eis Jegovo. 
12. LT: énéozoow. 13. LT: 80 (+ oo: p. dúr.) 
et : vurt. 14. LT* èr (GkSOT tois a. 6v). 15. LTO* 
vexo. 16. Jun. : “Er rêto ( Wassenb. : oiy OE To) 
KLTHO: x. (pro ó£). 18. SLT: èv eig. NABCEG 
STT (p. tirès) 0:220 G rell. : ré (* et). LT* èv 
uot. 21. NABCT: éxéxoaëa. LT: èp vu. 22. G 
rell. : Areldà. dE avras o B. 


cum vi magna eripuit eum de mánibus 
nostris, 8 jubens accusatóres ejus ad te 
veníre : a quo póteris ipse júdicans, de 
ómnibus istis cognóscere, de quibus nos 
accusámus eum. ? Adjecérunt autem et 
Judei, dicéntes hæc ita se habére. 

10 Respóndit autem Paulus (annuénte 
Sibi preside dícere) : Ex multis annis 
te esse jüdicem genti huic sciens, bono 
ánimo pro me satisfáciam. !! Potes enim 
cognóscere quia non plus suni mihi dies, 
quam duódecim, ex quo ascéndi adoráre 
in Jerusalem : 1? et neque in templo in- 
venérunt me cum áliquo disputántem, 
aut concürsum faciéntem turbæ, neque 
in synagógis, !? neque in civitáte : neque 
probáre possunt tibi de quibus nunc me 
aceüsant. 

'* Confiteor autem hoc tibi, quod secün- 
dum sectam, quam dicunt hæresim, sic 
desérvio Patri et Deo meo, credens óm- 
nibus que in lege et prophétis scripta 
sunt : !'? spem habens in Deum, quam 
et hi ipsi expéctant, resurrectiónem fu- 
túram justórum et iniquórum. ‘6 In hoc 
et ipse stüdeo sine offendiculo conscién- 
tiam habére ad Deum et ad hómines sem- 
per. 

17 Post annos autem plures, eleemósy- 
nas factürus in gentem meam, veni, et 
oblationes, et vota. 18 In quibus invené- 
runt me purificátum in templo : non cum 
turba, neque cum tumultu. 1° Quidam au- 
tem ex Asia Judæi, quos oportébat apud 
te preesto esse, et accusáre si quid habé- 
rent advérsum me : *° aut hi ipsi dicant 
si quid invenérunt in me iniquitátis, cum 
stem in concilio, °! nisi de una hac so- 
limmodo voce, qua clamávi inter eos 
stans : Quóniam de resurrectióne mor- 
tuórum ego jüdicor hódie a vobis. 

?? Distulit autem illos Felix, certíssime 


10. 1! n'y a pas de pareutheses dans le grec. 

13. Ni dans la ville figure dans le grec au verset 
précédent. 

14. Secte. Grec littéralement : « voie », cf. XXII, 4. — 
Je sers mon Père et mon Dieu. Grec : « je sers le Dieu 
de mes pères ». 

17. Et des vœux n'est pas dans le grec. 

18. Qu'ils m'ont trouvé. Grec : « que certains juifs 
d'Asie m'ont trouvé ». 

22. Félix. Le grec a en plus : 
Je vous écouterai. Grec: 
de votre affaire ». 


« entendant cela ». — 
« je prendrai connaissance 


Actes, XXIV, 8-22. 


II. L'Eglise chez les païens (XIENRE-X XVIII). — £ (e). Paul devant Félix (XXIV, 1-26). 


nant, la arraché avec une grande 
violence de nos mains ê ordonnant ac. 23, 30. 
que ses accusateurs vinssent vers 
vous; c'est par lui que vous pourrez 
vous-méme, l'interrogeant, vous as- 
surer des choses dont nous l’accu- 
sons ». ? Et les Juifs ajoutérent que 
cela était ainsi. 

. 10 Mais Paul (le gouverneur lui 
ayant fait signe de parler) répondit: — 

« Sachant que depuis plusieurs an- seaitiosus, 
nées, vous êtes établi juge sur ce act. 26, 1, 2. 
peuple, je me défendrai avec con- 

fiance. !! Car vous pouvez savoir qu'il 1«21,1515; 
n'y a pas plus de douze jours que je s 12:52; 
suis monté pour adorer à Jérusalem; ^:s17 ` 
'? et ils ne m'ont trouvé disputant 
avec quelqu'un ou ameutant la foule, 
ni dans le temple, ni dans les syna- 
gogues, *3 ni dans la ville; et ils ne 
sauralent vous prouver ce dont ils 
m'accusent maintenant. 

14 » Mais ce que je confesse devant 
vous, c'est que, suivant la secte qu'ils 
appellent hérésie, je sers mon Père 
et mon Dieu, croyant à tout ce qui 
est écrit dans la loi et dans les pro- 
phétes; ' ayant en Dieu l'espérance act. 2, 21; 
qu'il y aura une résurrection, qu'eux Ioas 
aussi attendent, de justes et de mé- Dan. is à 
chants. !'* C'est pourquoi je m'efforce aet. 23,1. 
d'avoir toujours ma conscience sans mno. 13, i5. 
reproche devant Dieu et devant les ser 6. 
hommes. 

17 » Mais après plusieurs années, 
je suis venu pour faire des aumónes 
à ma nation, et & Dieu des offrandes 
et des vœux. !? C'est dans ces exer- 
cices qu'ils m'ont trouvé dans le tem- 
ple, sans concours ni tumulte. !? Et 
ce sont certains Juifs d'Asie, lesquels 
auraient dû se présenter devant vous 
et m'accuser, s'ils avaient quelque 
chose contre moi; ?? ou bien que 
ceux-ci disent s'ils ont trouvé en moi 
quelque iniquité, quand j'ai comparu 
devant le conseil; ?! si ce n'est à 


Pauli 
defensio. 


Aet. 25, 7. 


neque 

impius. 
Act. 24, 5; 
EL A AA IU 
2 Tim. 1, 3. 
JMgi 26, BEL 


Qu:e 
occasio 
reatus. 

Act. 21, 17 ; 

11, 29. 

Gal. 2, 10. 


Act. 21, 24, 26. 


Act. 24, 15; 
l'égard de cette seule parole que j'ai "^ 
prononcée hautement étant au milieu 
d'eux : C'est à cause de la résurrec- 
tion des morts, que je suis aujour- 
d'hui jugé par vous ». 

22 Mais Félix qui connaissait trés aua. 


10. Le gouverneur lui ayant fait signe. Comme 
de nos jours, l'accusé ne pouvait parler qu'avec 
l'autorisation du président. 


14. Le mot secte n'est pas pris ici en mauvaise 
part. Le grec porte voie. Cf. 1x, 2. 


17. Après plusieurs années. Saint Paul n'était pas 
venu à Jérusalem depuis la fin de sa seconde mis- 
sion, c'est-à-dire depuis environ 6 ans, de 51 à 58 
ou 59. 


90. Ceux-ci, Ananie et ses compagnons. 


22, Cette voie. Voir plus haut la note sur 1x, 2. 
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Actus, XXIV, 23— XXV, 9. 


————M— o MÀ Á——————— 
II. Eccl.ap.gentes( XENIE-X X VIEINWN).— 2441). Paulus CesaremappellatC XXIV, 27-X XV, 12). 
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21. NABCLT?: xdevo. — 1. NAT: 7% &rag- 
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(pro zéze). 6. G rell. : 2 zeísc ozta 7. is. LT?T 


sciens de via hac, dicens : Cum tribünus 
Lysias descénderit, aádiam vos. ?? Jus- 
sitque centurióni custodire eum, et ha- 
bére réquiem, nec quemquam de suis 
prohibére ministráre ei. 


24 Post áliquot autem dies véniens Fe- 
lix cum Drusilla uxóre sua, quæ erat Ju- 
d&a, vocávit Paulum, et aded ab eo 
fidem quæ est in Christum Jesum. ? Dis- 
putánte autem illo de justítia, et casti- 
táte, et de judício futüro, tremefáctus 
Felix respóndit : Quod nunc áttinet vade : 
témpore autem opportüno accérsam te : 
26 simul et sperans quod pecünia ei da- 
rétur a Paulo, propter quod et frequénter 
accérsens eum loquebátur cum eo. 


^! Biénnio autem expléto, accépit suc- 
cessorem Felix Pórtium Festum. Volens 
autem grátiam prestáre Judæis Felix, 
relíquit Paulum vinctum. 

XXV. Festus ergo cum venisset in 
provinciam, post triduum. ascéndit Jero- 
sólymam a Cæsaréa. ? Adierüntque eum 
principes sacerdótum, et primi Judzó- 
rum, advérsus Paulum: et rogábant eum, 

3 postulántes grâtiam advérsus eum, ut 
jubéret perdüci eum in Jerúsalem, insi- 
dias tendéntes ut interfícerent eum in via. 

1 Festus autem respóndit, servári Pau- 
lum in Cæsaréa : se autem matürius pro- 
fectürum. ? Qui ergo in vobis (ait) po- 
téntes sunt, descendéntes simul, si quod 
est in viro crimen, accüsent eum. 

€ Demorátus autem inter eos dies non 
ámplius quam octo, aut decem, descéndit 
Cæsaréam, et áltera die sedit pro tribu- 
náli, et jussit Paulum addüci. * Qui cum 
perdáctus esset, circumstetérunt eum, 
qui ab Jerosólyma descénderant Judæi, 
multas et graves causas objiciéntes, quas 
non póterant probáre. ? Paulo ratiónem 
reddénte : Quóniam neque in legem Ju- 
dæérum, neque in templum, neque in 
Cæsarem quidquam peccävi. 

? Festus autem volens grátiam præ- 
ståre Judæis, respóndens Paulo, dixit: Vis 


(p. zregiéoz.) avzov. NABCET: airiwuara. LT: 


xataQéo., &. ... dztoÓ0s(Sau, TE IT. arroà. 


23. De le servir. Le grec a en plus : « ou de le vi- 
siter ». 

24. Jésus n'est pas dans le grec. 

XXV. 9. Les princes des prêtres. Grec : 
des prêtres ». Cf. xxii, 25; xxiv, 4. 

5. Quelque crime. Grec : « quelque chose ». 

6. Huit ou dix jours. Grec : « plus de dix jours ». 


« le prince 


Actes, XXIV, 23— XXV, 9. 
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LE. L'Église chez les paiens( XIE E - X XVIINE).— £ (f). Appel à César CXXIV, 27-XXV, 12). 


bien cette voie, les remit, disant : 
« Quand le tribun Lysias sera venu, 
je vous écouterai ». ?? Et il commanda 
au centurion de garder Paul, mais de 
luilaisser du repos, et de n'empécher 
aucun des siens de le servir. 

24 Or quelques jours après, Félix 
venant avec Drusille, sa femme, qui 
était Juive, appela Paul, et l'entendit 
sur ce qui touche la foi dans le Christ 
Jésus. ?* Mais Paul discourant sur la 
justice, la chasteté, et le jugement 
futur, Félix effrayé, répondit: « Quant 
à présent, retire-toi; je te manderai 
en temps opportun ». ?* Il espérait 
en méme temps que Paul lui donne- 
rait de l'argent: c'est pourquoi, le 
faisant souvent venir, il s'entretenait 
avec lui. 

?! Deux années s'étant écoulées, 
Félix eut pour successeur Portius 
Festus. Or Félix, voulant faire plai- 
sir aux Juifs, laissa Paul en prison. 

XXV. Festus donc, étant arrivé 
dans la province, monta, trois jours 
apres, de Césarée à Jérusalem. ? Et 
les princes des prétres et les premiers 
d'entre les Juifs vinrent vers lui pour 
accuser Paul, et ils le priaient, ? de- 
mandant en gráce qu'il le fit amener 
à Jérusalem, ayant préparé des em- 
büches pour le tuer en chemin. 

^ Mais Festus répondit que Paul 
était gardé à Césarée, et que lui- 
méme partirait bientôt. * « Que les 
principaux donc d'entre vous (dit-il) 
descendent ensemble, et, s'il y a quel- 
que crime en cet homme, qu'ils l'ac- 
cusent ». 

6 Or, après avoir passé huit ou dix 
jours parmi eux, il descendit à Césa- 
rée; et le jour suivant, il s'assit sur 
son tribunal. et ordonna d'amener 
Paul. 7 Lorsqu on l'eut amené, les 
Juifs qui étaient descendus de Jéru- 
salem l’entourèrent. l'accusant de 
beaucoup de crimes graves, qu'ils ne 
pouvaient prouver. ? Paul se défen- 
dant ainsi : « Je n'ai rien fait, ni contre 
la loi des Juifs, ni contre le temple, 
ni contre César ». 

? Mais Festus, qui voulait faire 
plaisir aux Juifs, répondant à Paul, 


Act. 24, 14 ; 
92 23,26. 
Act. 27,3: 
28, 16 ; 21, 5; 
DEL EER 


Disputatio 
coram 
Drusilla. 


Act. 10, 42. 
Bebro gia 
10, 27. 
Act. 17, 33. 


l 

f) Festus 
Felici 

succedit. 


Act. 25, 14. 


Jud:ei 
Paulum 
tradi a 
Festo 
petunt. 
Act. 25, 9, 
Marc JUS lo; 
22323, CRT 
Act. 25, 15 9 
24, 1. 


Act. 25, 11; 
23, 15. 


Renuit 
Festus. 
Acta. 


Coram 
Festo 
comparet. 
AE M, Ma 
EP LES TEE 
Joa. 19, 13. 


Act. 25, 18 ; 
24,5,13; 21, 26. 


Act. 24, 12; 
Don. 


Paulus ad 
Cæsarens 
provocat. 


Act. 24, 27, | 


21. Drusille. Voir plus haut la note sur XXIII, 24. 


26. Lui donnerait de l'argent. La vénalité était 
une des plaies de l'administration romaine, sur- 
tout daus les provinces éloignées du centre de 
l'empire. 


f) Saint Paul devant Festus, XXIV, 27- XXVI. 


f^) Saint Paul en appelle à César, 
XXIV, 27- XXV, 12. 


27. Festus, qui succéda à Félix comme procu- 
rateur, était un affranchi aussi bien que son pré- 
décesseur. I]. vint en Judée en 59, la cinquième 
année de Néron, la seconde de la captivité de 
saint Paul ou de la légation de Félix. Si désireux 
qu'il füt de plaire aux Juifs, Festus sut rappeler, 
aux ennemis de l'Apótre, ce qu'exigeaient le droit 
romain et l'équité naturelle : que nul accusé ne 
füt condamné avant d'avoir été confronté avec ses 
accusateurs et mis à méme de s'expliquer sur 
leurs imputations. 

XXV. 4. Césarée, résidence ordinaire du gouver- 
neur romain. Voir plus haut la note sur 1x, 30. 

3. Demandant en gráce, sans doute comme 
don de joyeux avenement. 


T. Beaucoup de crimes, sans doute ils répctaient 
les accusations de Tertullus. 


656 


Actus, XXV, 10-22. 


——————— NE 
IX. Ecclesia apud gentes (XEKE-X X VEIEN).—4^(f7).Pautus coram AgrippaCXXV,13-XXVI). 
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9 LT: xQid rivo. 
10. NBT?: éordg à" t. fu. Kaícaoóg tu 
… d Ox xa. 
41. LT: pèr av. 
13. NAET*: Kaocgiar ... 
19. NABCLT?: xeroóíxzv. 
16. NABCEG?LTO* cis awh. 
17. BT!* evvov. 


dOTGO Er OL. 


Jerosólymam ascéndere, et ibi de his ju- 
dicári apud me? 1° Dixit autem Paulus : 
Ad tribünal Cæsaris sto, ibi me opórtet 
judicári: Judæis non nócui, sicut tu mé- 
lius nosti. '! Si enim nócui, aut dignum 
morte áliquid feci, non recáso mori : si 
vero nihil est eórum quz hi accüsant me, 
nemo potest me illis donáre. Cesarem 
appéllo. '? Tunc Festus cum concilio lo- 
cütus, respóndit : Cesarem appellásti? 
ad Caesarem ibis. 


13 Et cum dies áliquot transácti essent, 
Agrippa rex et Bernice descendérunt 
Cæsaréam ad salutándum Festum. !* Et 
cum dies plures ibi demoraréntur, Festus 
regi indicávit de Paulo, dicens : Vir 
quidam est derelíctus a Felice vinctus, 
!5 de quo cum essem Jerosólymis, adié- 
runt me príncipes sacerdótum, et senió- 
res Judæórum postulántes advérsus illum 
damnatiónem. '* Ad quos respóndi : 
Quia non est Romänis consuetádo dam- 
náre äliquem hóminem, prius quam is 
qui accusátur, præséntes hábeat accusa- 
tóres, locámque defendéndi accipiat ad 
abluénda crimina. !* Cum ergo huc con- 
venissent sine ulla dilatióne, sequénti die 
sedens pro tribunäli, jussi addáci virum. 
18 De quo, cum stetissent accusatóres, 
nullam causam deferébant, de quibus ego 
suspicábar malum. !? Quæstiônes vero 
quasdam de sua superstitióne habébant 
advérsus eum, et de quodam Jesu de- 
füncto, quem affirmábat Paulus vivere. 
20 Hæsitans autem ego de hujüsmodi 
quæstiône, dicébam si vellet ire Jerosóly- 
mam, et ibi judicári de istis. ?' Paulo 
autem appellánte ut servarétur ad Au- 
gusti cognitiónem, jussi servári eum, 
donec mittam eum ad Cæsarem. ?? Agrip- 
pa autem dixit ad Festum : Volébam et 


18. LT: 
Qo» ). 

20. IT; 

D I MIT 


Epegor. LF (in f.) xoymodr (T°: xovq- 


tratwy (bis). 
&vazt é£uiuo. 


16. De condamner un homme. Grec : « de livrer un 
homme à la perdition (à la mort) ». — Pour se laver 
de l'accusation. Grec : « au sujet de l'accusation ». 


— M A nds 


Actes, XXV, 10-22. 
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ILL’Eglise chezles paxens( XIN EK-X XVEIIN).—4^(/7?).Paul devantAgrippa( XXV,13-XXVI). 


dit : « Veux-tu monter à Jérusa- 

lem, et y étre jugé sur ces choses 

devant moi? » 1° Mais Paul répondit : Mat. 28, 14; 
«C’est devant le tribunal de César que ° ' 
je suis : c'est là qu'il faut que je sois 

jugé. Je n'ai nui en rien aux Juifs, 

comme vous-méme le savez fort bien. 


44 Qr OON » ` 3 d Act. 15, 14; 
Car si jai nui à quelqu'un ou si», 25; 23,9. 


540 5 ë 8.0 2 Reg. 14, 32. 

j'ai fait quelque chose qui mérite la Ace 25,9, 
. e ° 3, 16; 26, 32; 

mort, je ne refuse point de mourir ; ” 28,13. 


mais s'il n'en est rien des choses dont 
ils m'accusent, personne ne peut me 
livrer à eux. J'en appelle à César ». 
12 Alors Festus, ayant conféré avec je ?5 Pii. 
le conseil, répondit : « C'est à César 1921 
que tu en as appelé, c'est devant Cé- 
sar que tu iras ». 
13 Quelques jours aprés, le roi f Festus 


. r , . * ` gu 
Agrippa et Bérénice descendirent à aerippa de 
# # +. u 
Césarée pour saluer Festus. 11 Et asit 


. ` , Act. 25, 6. 
comme ils demeurèrent plusieurs Act. 25, 19, 26. 


jours, Festus parla de Paul au roi, E à 
disant : « Un certain homme a été 
laissé ici par Félix comme prisonnier; 
15 à son sujet, lorsque j'étais à Jéru- 
salem, les princes des prétres et les 
anciens des Juifs sont venus vers moi, 
demandant une condamnation contre 
lui. t6 Je leur ai répondu : Ce n'est 
pas la coutume des Romains de con- 
damner un homme avant quel accusé 
ait ses accusateurs présents, et qu'on 
lui ait donné lieu de se défendre, pour 
se laver de l'accusation. !/ Aprés 
donc qu'ils furent venusici sans aucun 
délai, le jour suivant, siégeant sur 
mon tribunal, j'ordonnai d'y amener 
cet homme. !? Ses accusateurs s'étant 
présentés, ne lui reprochaient aucun 
des crimes dont je le soupconnais 

coupable; !? mais ils agitaient contre „Aet, 23, 29; 
lui quelques questions touchant leur 15 2; 2s s; 
superstition, et un certain Jésus, Lue 24, 23. 
mort, que Paul affirmait étre vivant. 
?? Pour moi, hésitant à l'égard d'une 
question de cette sorte, je lui deman- 
dais s'il voulait aller à Jérusalem pour 
être jugé sur ces choses. ?! Mais Paul 
en ayant appelé, pour que sa cause 
füt réservée à la connaissance d'Au- 
guste, j'ai ordonné qu'on le gardât 
jusqu'à ce que je l'envoie à César ». 
22 Agrippa dit alors à Festus : « Je 

BIBLE POLYGLOTTE — T. VII. 


Act. 25, 2. 


Act. 38, 4; 
23, 30. 
Deut. 17, 4. 


Aet. 24, 22 ; 


15, 6. 


Act. 25, 9. 


Act. 25, 11; 
2 


Luc. 23, 8. 
Act. 25, 26. 


A1. J'en appelle à César. Saint Paul avait droit 
de faire appel à César en sa qualité de citoyen ro- 
main. Le César auquel il en appelle était alors 
l'empereur Néron (an 60). 


f?) Saint Paul devant Agrippa, XXV, 13-XXVI. 


13. Cet Agrippa étaitalors roi dela Trachonite. Il 
avait pour père 
Hérode surnom- 
mé Agrippa, roi 
de Judée, qui 
avait fait mou- 
rir saint Jac- 
ques. Cf. xir, 1.— 
« Agrippall, fils 
du meurtrierde 
saint Jacques, 
Hérode  Agrip- 
pa, était beau- 
frère de Félix 
par Drusille.C'é- 
tait, d’après Jo- 
séphe, un Juif 
zélé pour sa re- 
A ligion. Il porta 
24 le titre de roi, 
7 quoiqu'il n'ait 
pas succédé à 
son pére sur le 
trône de Judée. 
Il se retira à Ro- 
me en 66 et 
mourut en l’an 
400. — Bérénice, sœur d’Agrippa, plus âgée que 
Drusille, déjà veuve du vieil Hérode de Chalcis, son 
oncle, et séparée de Polémon, roi de Cilicie, 
passait pour être la concubine de son frère. Ces 
enfants déchus du grand Hérode viennent offrir 
leurs hommages à l'affranchi Festus, devenu mo- 
mentanément favori et grand officier de l'empe- 
reur. Tandis qu'ils étalent leur faste, dans une 
ville oü leur pére est mort rongé des vers pour 
son orgueil, le gouverneur romain, voulant les 
distraire, les invite à présider un interrogatoire 
qui pourra les intéresser, parce qu'il a trait à leur 
religion ». (L. Bacuez). . 

15 Les princes des prétres, les chefs des vingt- 
quatre familles sacerdotales. — Les anciens des 
Juifs, les membres du Sanhédrin. 

19. Leur superstition. Ce mot ne semble pas 
devoir être pris ici en mauvaise part, car Festus 
ne Nolan pas offenser le roi Agrippa qui était 
Juif. 


Bérénice (Y. 13). (Bronze d'Herculanum. 
Musée de Naples). 


21. Auguste; c'est-à-dire Néron. Le nom d'Au- 
guste devint commun aux empereurs romains, 
comme celui de César. 
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Actus, XXV, 23— XXVI, 7. 


IX. Ecclesia apud gentes( XEEE- X X V EEHEH).—4*(f? ). Pautuscoram Agrippa(XXV,13-XX VD). 


"EBovAóugv x«i aûtoc toù av- 
O ðs Abotov, protr, 


otrov Spn 
Jou7ov axovoal. 
axoúon atov. 

22 Ty oùv navorov, £19 0vTog TOU 
Ayginno xai TNG Bsgvíxnc HETO noAMjG 
qovraotac, xal eice TJ OYTWY els TO dxgoatyý- 
grov OÚV TE TOLG xdoos xai dvðodot TOiG 
xaT &E0xnv OÙOL TAG mo AG, xal xEkEVOaV- 
vog toù Drnorov, hyoy 9 [lavaoc. ?* Kai 
quow 7j Droroc Ayginna BooisU xai nav- 
TEG oL outta gvtec 7| v &vOosc, J'EWOETE 
TOUT Or, nsQl OÙ nav TO nÀgJoc twv Tov- 
daiwv évétuy0v uor gv te ‘Tsoooolvuoig xol 
év9'ads, émfonvrsc un dsiv Gv asvov un- 
xstt. 297 Eyo dé xarulapousvos undèrv giov 
OQuv&rov atov nengoaysvai, xai «vtov dè 
TOŬTOV £ntxaAsoottévov TOv Ssflaovov, xoura 
ÉL œuTov. ?$ Hoi oÙ dopuñés Ti 
yoapya TW vgl 0Ux yw dio 790) 0707 
aUrOv ED uwv, xal pora čni cov, pa- 

ost Ayoinna, nwç TÅG ÉVUAQICEUG ys- 
vou£vgc o0 Ti yodyar — ?'" Xoyov yag 
uot Ódoxs, znéunovra Ó£ojuov pu xoi TOG 
xat &)r0U uitiaç CUUVEL. 

XXVI. Ljyouac 0 no0ç vov llavAov 
ëqn' "Enwgénsva( oot no otuvroU Aeyetr. 
Tore J Iaoviog ANS hoyero èxtsivaç Thy 
ysioa' ? IIegi. avrov. wv Eyxo oU tu DE) 
"Tovóeiev, Baousv Ayoinna, ynum uav- 
tov uaxdgiov uéhwv anohoysioĵĝat ni 
oov OÑuEgOv,  MAMOTU yvworyv ùvra os 
navrwv Toy zara JdovÓatov; ¿90v ts xal 
Cyrnuatwv dò dsouai cov uaxzgotvuwç 
&XOUOGL LLOV. 

* Thv uiv oiv Biwoir uov tiv èz vso- 
TNTOG, TV CW GQync yevousvyy &v TO £9va 
uov ày ‘Tsgoooóuorg, toaot navreg ot Tov- 
daioi, ? nooyweaoxovréc ue Grvwder, (iav 
9'éAc0t ua grvostv) ott xara TYV dxopeora- 
tyv aiosoiv TÅG HUETEQUS Ooroxstac & noa 
Pagiouïos. » Koi voy en £A nói TAG "oc 
TOÙÛG nattens 5v EnayyseMag YEVOLEVNG 
úno Toù JsoU oryza xgwOpusvoc, | elg v TO 


29 LE a et ‘O 0ë. 23. LT* (pr.) tois et 8o.. 

24. LTO: &zev. L: Bowyres. 

25. LT: xeredafóuzv (* sq. x.). 
(alt.) evzóv. 

26. C: dopalws. E: mgosjyayov (A: ènxýyayor). 
AE: (l. oy ^) £yo. NABCT: ré yodwo. 

27. X] (p. ydo) eive. 

1. LT: megt o. 

3. LT* og. 


NA BCLTO* 


ipse hóminem audire. Cras, inquit, aú- 
dies eum. 


23 Altera autem die, cum venisset 
Agrippa, et Bernice, cum multa ambitió- 
ne, etintroissentin auditórium cum tribú- 
nis, et viris principálibus civitátis, jubénte 
Festo, addüctus est Paulus. ?* Et dieit 
Festus : Agrippa rex, et omnes qui simul 
adéstis nobíscum viri, vidétis hune de 
quo omnis multitudo Judæórum interpel- 
lávit me Jerosólymis, peténtes et accla- 
mántes non oportére eum vívere ámplius. 
25 Ego vero cómperi nihil dignum morte 
eum admisísse. Ipso autem hoc appel- 
lánte ad Augüstum, judicávi mittere. 
26 De quo quid certum seribam domino, 
non hábeo. Propter quod prodüxi eum 
ad vos, et máxime ad te, rex Agrippa, ut 
interrogatióne facta hábeam quid scri- 
bam. ?? Sine ratióne enim mihi vidétur 
míttere vinctum, et causas ejus non signi- 
ficáre. 


XXVI. Agrippa vero ad Paulum ait: 
Permittitur tibi loqui pro temetípso. 
Tunc Paulus exténta manu ccepit ratió- 
nem réddere. ? De ómnibus quibus accü- 
sor a Jud&is, rex Agrippa, æstimo me 


beátum apud te cum sim defensürus me: 


hódie, 3 máxime te sciénte ómnia, et 
qua apud Jud#os sunt consuetüdines et 
quæstiônes : propter quod óbsecro pa- 
tiénter me aüdias. 

^ Et quidem vitam meam a juventüte, 
quæ ab initio fuit in gente mea in Jerosó- 
lymis, novérunt omnes Judæ1 : ? præscién- 
tes me abinitio (si velint testimónium per- 
hibére) quóniam secándum certíssimam 
sectam nostra religiónis vixi pharisæus. 
6 Et nunc in spe qua ad patres nostros 
repromissiónis facta est a Deo, sto judi- 
cio subjéctus : 7 in quam duódecim tribus 


4. LTO: £v ve Teo. 
6. LTO: zs eic. KG?* £u 


24. A Jérusalem. Grec : « à Jérusalem et ici ». — 
Représentant n'est pas dans le grec. 


XXVI. 4. De parler pour te défendre. Grec littérale- 
ment : « de parler pour toi-méme ». 

4. Ma vie. Grec : « la manière dont j'ai vécu depuis 
ma jeunesse ». 


Actes, XXV, 23 — XXVI, 7. 
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IL L'Église ehezles palens( XIEIE-X X VIKT).—2°(/2). Paul devantAgrippa( XXV,13-XXVI). 


voulais, moi aussi, entendre cet 
homme ». « Demain, répondit Festus, 
vous l'entendrez ». 

23 Le lendemain donc, Agrippa "e" 
et Bérénice étant venus en grande Agrippam 
pompe et étant entrés dans la salle 
des audiences avec les tribuns et 
les principaux de la ville, Paul fut 
amené par ordre de Festus. ?' Et 5n 
Festus dit: « Roi Agrippa, et vous #11 
tous qui étes icl réunis avec nous, 
vous voyez cet homme, au sujet de 
qui toute la multitude des Juifs m'a 
interpellé à Jérusalem, représentant 
et criant qu'il ne devait pas vivre plus 
longtemps. 23 Pour moi, j'ai reconnu 
qu'il n'avait rien fait qui méritát la 
mort; cependant lui-méme en ayant 
appelé à Auguste, j'ai décidé de l'y 


Act. 21, 34 


Act. ~ 8 E) 
si il 


envoyer. ?5 Et n'ayant rien de certain 555026327. 


à écrire de lui à l'Empereur, je l'ai 
fait venir devant vous tous, mais prin- 
cipalement devant vous, roi Agrippa, 
afin que, l'interrogation faite, j'aie 
quelque chose à écrire. ?7 Car il me 
semble hors de raison d'envoyer un 
homme chargé de liens, et de ne pas 
en faire connaitre la cause ». 


XXVI. ' Alors Agrippa dit à aeeai., 
Paul : « On te permet de parler pour +°% 


te défendre ». Paul aussitôt, étendant 1015. 
la main, commença sa justification. 
? « Roi Agrippa, je m'estime heureux 
d'avoir, sur toutes les choses dont 
les Juifs m'accusent, à me défendre 
aujourd'hui devant vous, ? surtout, jer: 
vous connaissant toutes ocre et les 
coutumes et les questions qui exis- 
tent parmi les Juifs. C'est pourquoi 
je vous supplie de m'écouter avec 
patience. 

^ » Et d'abord ma vie qui, depuis 
le commencement, s'est passée au 
milieu de ma nation à Jérusalem, 
tous les Juifs la connaissent, ? sa- aAc«t:2, 1: 
chant d'avance (s'ils veulent rendre fui 3's 
témoignage) que, dès le commence- 
ment, jai vécu pharisien, selon la 
secte la mieux fondée de notre reli- 
gion. * Et cependant me voici soumis 555 75.5 
àun jugement au sujet de l'espérance 
en la promesse qui a été faite par 
Dieu à nos pères, 7 et dont nos douze 4d 171i. 


De resur- 
rectione 
arguitur, 
Act. 22, 3. 


23. Paul fut amené par ordre de Festus. Ainsi 
se réalisait ce que le Seigneur annoncait aux Apó- 
tres : Ad praesides et ad reges ducemini propter 
me in testimonium illis et gentibus, et ce qu'il 
avait dit en particulier de saint Paul : Vas elec- 
tionis est mihi ut portet nomen meum coram 
gentibus et regibus. 


26. A écrire de lui à l'Empereur. L'envoi à Rome 
d'un prisonnier qui en avait appelé au tribunal 
de l'Empereur devait étre accompagné d'un mé- 
moire portant les chefs d'accusation ; or il parais- 
sait impossible à un Romain de demander la mort 
d'un homme pour de simples querelles religieu- 
ses. 


XXVI. 3. Vous connaissant toutes choses. Le 
Talmud mentionne aussi la connaissance parfaite 
que le roi Agrippa II possédait de la loi israélite. 


5. La mieux fondée, la plus stricte dans l'obser- 
vation de la loi. 


7. Dont nos douze tribus. En dehors des tribus 
de Juda et de Benjamin qui fournirent le plus 
grand nombre de Juifs quirevinrent de Babylone 
et de Chaldée, de nombreux représentants des dix 
autres tribus étaient aussi retournés à Jérusalem. 
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Actus, XXVI, 8-20. 


IL. Ecclesiaapudgentes (XIIRE-X X VIXI).—4^ (f?).Paulus coram Agrippa( XXV,13-XXVI). 


duÓsxáqvAov juv, èv &xveveto VUXTU xoi 
muéour Aarosvov, dAziGst xovovvroov megt 
2c dAnidog éyxahkodum, peost Ayoinna, 
dno tov Tlovóaiov. 8 Ti; amioroy xpive- 
To nog Univ, Sl 0 Jeoç vexgovc ÉVELQE! ; 

9 Eya uiv ovv ¿doğa $ucvrQ mooc TO 
óvouc "Igoov toù Nulwouiov Ósiv nohia 
ivavtia nogo 1° "O xoi éinoigoa èv 
Tegocohúuoig, xoi nokkos twv dylwy £yo 
Dole X0T£XÀSLOG, vu 7TGQU TWV 7 
Q&toY égovoiur hapy, dvargovuevwv TE aÙ- 
TOV AUTHVEY #0 wnpor, '' xa? xato nous 
TOG ovraywyas TOLLE TULWQUY GvTOUG 
gj voryxusoy a TEQLOWG TE shuo- 
vdusvoç aðtoiç čdiwxov wç xol siç GG ESW 
7t0 stc. 

12?Ey oic xal nopevouevos eic tyy Auuc- 
oxov uet’ éEovotac xoi ÉMITOONNS TS NOQG 
vv doyisgéev, '? fuges uéonc KXUTÜ viv 
door sidov, Baoe, ovourdder Uni TmY 
Aeuzoórqra ToU klov nEQUEUWGY HE quo 
xoi voUg ovv uol zropsvouévovc. !* IHovrov 
ÔÈ XUTUTEOUVTUWV dL siç Dus yn, fxovou 
povyy kahodOurY nodc LE xci kéyovour T» 
"Efoctót ÓwAixrar —XeovA, XeovÀ, ti us 
ÓLtix&ic; CXÀNn00v co. ztQ0c xevrga Aoxvibe. 
15 °Eyw dè sinov Tiç st, vous; O dè siner 
Eyo sip ’Incoic ôv où ówxas. 

16 frt PT xat orgJi ini TOUG 
noduc Cov’ sig TOUTO je opn oor aaa 
xeuglaaod at CE VANQETIY xoi M (v 
TE side (Y TE par oopui oot, '!' ¿Sa- 
goúuevos os èx toù god xci vOv iJvov, 
&7t001£AA«, ‘8 avoitot 

TOU ÉTIOTQËVEL ATO 


siç ovg vvv O€ 

öpIahuovs QUTQY, 

Ox0TOVG el quc xoi TAG £Sovoiuc TOU OQ- 

tav& àni trov 950v, vo) Aofisiv a)roUc &qu- 

ow dpuaQruov xol xAggov £v TOG TyLUOUE- 
voig niorst Ty siç ÊUE. 

19*Og9zsy, Baos Ayoinna, ovx èyevo- 

> EEA T 

um napis T) ovoovio ozvacia, * dlha 


7. LT: èyx. no Ied., Baodeð (* Aye.) (G rell. 
* tørv). 
8. T interpungit : Ti &z. (cll. 17,18. 4 Tm. 
5,24 
m LTF (p. 7044.) Te. GSLTIOT è i (a. qui.). 
19. Jun. : ais. LT?* (pr.) x. et ths naga. 
14. NABELTHO: ve. L* u- NABCLT: 
Aéyacav ztgOc ue t) Epe. 
15. ABCELT: cire (+ xúgios à. einer). 


puy. 


nostræ, nocte ac die deserviéntes, sperant 
devenire. De qua spe accüsor a Judæ&is, 
rex, ? Quid incredibile judicátur apud 
vos, si Deus mórtuos süscitat? 


? Et ego quidem existimáveram, me 
advérsus nomen Jesu Nazaréni debére 
multa contrária ágere. !° Quod et feci 
Jerosólymis, et multos sanctórum ego in 
carcéribus inclüsi, a principibus sacerdó- 
tum potestáte accépta : et cum occide- 
réntur, détuli senténtiam. !! Et per om- 
nes synagógas frequénter püniens eos, 
compellébam blasphemáre : et ámplius 
insániens in eos, persequébar usque in 
éxteras civitátes. 

12 [n quibus dum irem Damáscum cum 
potestáte et permíssu principum sacer- 
dótum, ‘* die média in via, vidi, rex, de 
cœlo supra splendórem solis circumful- 
sísse me lumen, et eos qui mecum simul 
erant. 1* Omnésque nos cum decidissé- 
mus in terram, audívi vocem loquéntem 
mihi hebráica lingua : Saule, Saule, quid 
me perséqueris? durum est tibi contra 
stimulum calciträre. !? Ego autem dixi : 
Quis es Dómine? Dóminus autem dixit : 
Ego sum Jesus, quem tu perséqueris. 

15 Sed exürge, et sta super pedes 
tuos : ad hoc enim appárui tibi, ut con- 
stítuam te ministrum, et testem eórum 
qui vidisti et eórum quibus apparébo 
tibi, !* erípiens te de pópulo, et géntibus 
in quas nune ego mitto te, '? aperire ócu- 
los eórum, ut convertántur a ténebris ad 
lucem, et de potestáte Sätanæ ad Deum, 
ut accípiant remissiónem peccatórum, et 
sortem inter sanctos, per fidem qus est 
in me. 

19 Unde, rex Agríppa, non fui incrédu- 
lus cœlésti visióni : ? sed his qui sunt 


TN B* xot org N: (l. oe) ook. 
1. LT: x. ëx røv. G°K LTHO (pro »v») : 
(LT: dTOOT. 0€). 


18. AX: arocroéyeæ. CEXT (a. 77s 85.) ano. 


12. Grec : « souvent même, dans toutes les syna- 
gogues, je les contraignais de blasphémer en les pu- 
nissant ». 

44. Qui me disait. Grec : 
sait ». 


« qui me parlait et me di- 


Actes, XXVI, 8-20. 661 


IL. L'Eglisechezlespaïens(XIII-XX VIII). —2(/2).Pautdevant Agrippa(XXV,13-XX VI). 


tribus, servant Dieu nuit et jour, es- 
pèrent entrer en possession. Ainsi, 
c’est au sujet de cette espérance, 6 roi, 
que je suis accusé par les Juifs. * Juge- 4«t?» 8; 
t-on incroyable parmi vous que Dieu — '- 
ressuscite les morts? 

? » Pour moi, j'avais pensé que je Prius per- 


devais par mille moyens agir contre act. 22, 4; 
le nom de Jésus de Nazareth; ! et dais 
c'est ce que j'ai fait à Jérusalem ; j'ai | Tim. Le Li. 
jeté en prison un grand nombre de ^ ^^^ 
saints, en ayant reçu le pouvoir des 
princes des prêtres; et, lorsqu'on les 
faisait mourir, j'aidonné monsuffrage. 
1 Et parcourant souvent toutes les 
synagogues pour les tourmenter, je 
les forcais de blasphémer; et, de plus 
en plus furieux contre eux, je les 
poursuivais jusque dans les villes 
étrangéres. 

12 ; Comme j'allais dans ces dis- m via 

e. ` . conversio. 

positions à Damas, avec pouvoir et Aet. 22, 5; 
permission des princes des prêtres, ®* 
13 je vis, ô roi, au milieu du jour, dans 
le chemin, qu'une lumiére du ciel, sur- 
passant l'éclat du soleil, brillait au- 
tour de moi et de ceux qui étaient 
avec moi. '^ Et, étant tous tombés par Act.9,4;22,7. 
terre, j entendis une voix qui me di- 
sait en langue hébraique : Saul, Saul, 
pourquoi me persécutes-tu? Il t'est 
dur de regimber contre l'aiguillon. 
15 Et moi, je demandai : Qui êtes- 4«.55;255. 
vous, Seigneur? Et le Seigneur ré- 
pondit : Je suis Jésus que tu persé- 
cutes. 

16 » Mais lève-toi et tiens-toi Sur  pivina 
tes pieds; car je ne t'ai apparu que "7 


Act, 22,659, 3. 


pour t'établir ministre et témoin des “Dan 10,9." 
choses que tu as vues; et de celles iru 
pour lesquelles je t'apparaîtrai en- Jeri, s 18. 
core, ‘7 te délivrant des mains du 17%. 
peuple et de celles des gentils vers z.1,15;27. 


. > ; 1 Pet. 2, 9. 
lesquelsjet'envoie maintenant, !$ pour cor. 1, 13, 12. 


ouvrir leurs yeux, afin qu'ils se con- *** ?^ ** 
vertissent des ténébres à la lumiére, 
et de la puissance de Satan à Dieu, 
et qu'ils recoivent la rémission des 
péchés, et une part entre les saints, 
par la foi en moi. 

1% » Ainsi, roi Agrippa, je ne fus Prædica- 
pas incrédule à la vision céleste; AI 


1 MEUS Act.9,20,26,97, 
20 mais à ceux de Damas, d'abord, ss, 29; 20, 21 


10. Saints. Voir plus haut la note sur 1x, 13. 


11. Saint Paul entre dans tous ces détails pour 
montrer au roi Agrippa qu'il n'avait pas embrassé 
le christianisme légérement, puisqu'il en avait été 
un persécuteur si ardent, et qu'il ne s'était rendu 
qu'à la force des miracles et à l'évidence de la 
vérité (Glaire). 


12. Damas. Voir plus haut ]a note sur ix, 2. 


44. Pourquoi me persécutes-tu? Voir plus haut 
la note sur xxi, 7. 


16. Lève-toi... Ces paroles de Jésus à saint Paul 
ne sont pas mentionnées dans les deux précé- 
dents récits de sa conversion, IX, 15 et XXII, 14-15. 


18. Les saints. Voir plus haut la note sur 1x, 13, 
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Actus, XXVI, 21 — XXVII, 1. 


IT. Ecclesia apud gentes (XINE-WVXVIIBN). — 5° (a). Naufragium Pauli CXXVII). 
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20. LT+ (p. ze.) ze. Li 
Aov (Il: éryyyedor). 
y 21. NBT?* oc. N: ovla fov ueroi. NT?X (p. oval.) 
d'yTa. 
22. LT: ezo. NABT 
29. Ld: to Te A 
24. LT: pov. 
25. LT+ Zlavilos. 
26. LT* ð. 
28. LT (* £g) : zoujoa:. 


& (a. ‘Iee.). T: éyye- 


: PLATE 


Damäsci primum, et Jerosólymis, et in 
omnem regiónem Judéæ, et géntibus an- 
nuntiábam, ut pœniténtiam ágerent, et 
converteréntur ad Deum, digna poenitén- 
tiæ ópera faciéntes. ?! Hac ex causa me 
Jud&éi, cum essem in templo, comprehén- 
sum tentábant interficere. 

22? Auxilio autem adjátus Dei, usque 
in hodiérnum diem sto, testíficans minóri 
atque majóri, nihil extra dicens quam ea 
quæ prophétæ locüti sunt futüra esse, et 
Móyses, ?? si passíbilis Christus, si pri- 
mus ex resurrectióne mortuórum, lumen 
annuntiatürus est pópulo et géntibus. 

24 Hæc loquénte eo, et ratiónem red- 
dénte, Festus magna voce dixit : Insánis 
Paule : multe te litteræ ad insániam con- 
vértunt. ?? Et Paulus : Non insánio (in- 
quit) óptime Feste, sed veritátis et so- 
brietátis verba loquor. 

26 Scit enim de his rex, ad quem et 
constánter loquor: latére enim eum nihil 
horum árbitror. Neque enim in ángulo 
quidquam horum gestum est. ?* Credis 
rex Agrippa prophétis? Scio quia credis. 
28 Agrippa autem ad Paulum : In médico 
suádes me christiánum fieri. ?? Et Pau- 
lus : Opto apud Deum, et in módico et 
in magno, non tantum te, sed étiam om- 
nes qui aüdiunt, hódie fíeri tales qualis 
et ego sum, excéptis víneulis his. 


30 Et exurréxit rex, et præses, et Ber- 
nice, et qui assidébant eis. 3t Et cum 
secessissent, loquebántur ad invicem, di- 
céntes : Quia nihil morte, aut vínculis 
dignum quid fecit homo iste. ?? Agrippa 
autem Festo dixit : Dimítti póterat homo 
hic, si non appellásset Césarem. 


XXVII. ! Utautem judicátum est na- 
vigáre eum in Itáliam, et tradi Paulum 
cum réliquis custódiis centurióni nómine 


99. NABL T* eczrer. NABLT: x. èv ueyalo. 

30. Grell. (*K. avtë): "Avéotn ve. NABT?: ovrzad. 

31. NBT?: Jar. } deou. &&or. N ATT (a. 7t od 9- 
oet) TL. 

32. L T: érixéxinro. 


28. Et Agrippa à Paul. Grec : 
Paul ». 
29. Mais Paul. Grec : 


« et Agrippa dit à 
« mais Paul dit ». 


XXVII. 4. Que Paul irait. Grec : « que nous irions » 


RD nn 


Actes, XXVI, 21 — XXVII, 1. 663 


II.L'Égl.chez lesparens(XILI-XX V IEKN).—35^(a). Voyage vers Home et naufrage (C XXVII). 


puis à Jérusalem, dans tout le pays ?**5** 
de Judée, et aux gentils, j'annoncais 

qu'ils fissent pénitence, et qu'ils se 
convertissent à Dieu, faisant de di- 

gnes œuvres de pénitence. ?! Voilà a«. 21, 27. 
pourquoi les Juifs, s'étant saisis de 

moi lorsque j'étais dans le temple, 
cherchaient à me tuer. 


22 » Mais, assisté du secours de inlegeet | 22. Les prophètes et Moïse, c’est-à-dire l'Ancien 


, , ^ à s ; , prophetis | Testament tout entier qui n'a fait qu'annoncer et 
Dieu, jusqu'à ce jour je suis demeuré prædieta. | préparer le Messie. d À 


ferme, rendant témoignage aux petits is te” 


et aux grands, ne disant rien que ce “ss 


que les prophètes et Moïse ont pré- ^75, ^: 


dit devoir arriver : ?? Que le Christ ; cor.15,4,%0. 


souffrirait, qu'il serait le premier 95s 


dans la résurrection des morts, et $5 ss 
qu'il devait annoncer la lumière à ce 


peuple et aux gentils ». 


21 Comme il parlait ainsi, exposant Se 24. < es es Un Cel ii avait été fait 
: : ° insanum |à saint Paul lorsqu'il parlait devant l'Aréopage de 
sa défense, Festus, d'une voix forte, "hesa |la résurrection des morts. ds 


dit: « Tu es fou, Paul; ton grand 4255/5. 


savoir te fait perdre le sens ». ?* Et 4, 4 19483. 
Paul : « Je ne suis point fou (dit-il), 

ó excellent Festus; mais je dis des 
paroles de sagesse et de vérité. 

26 5 Etil sait L ces choses, le " UE m I anore rien. la T an cau ava eu 
rod M M epale avec tantidas- instantin, | NAME emeni un granc retentissement et aucun 
surance; e * Sue qu'il n'ignore 3.15, so. D M 
rien de cela, aucune de ces choses 
ne s'étant passée dans un coin. 

27 Croyez-vous aux prophètes, roi 
Agrippa? Je sais que vous y croyez ». 
28 Et Agrippa à Paul : « Peu s'en faut 
que tu ne me persuades d’être chré- 
tien ». 2° Mais Paul : « Plaise à Dieu act. 1, 26. 29. A l'exception de ces liens. « Et il montra ces 


T ` . . : Ae N e chaînes, dit le comte de Maistre. Après que dix- 
qu il ne s'en faille ni peu nı beaucoup ; ^22, 3o. * | huit siècles ont passé sur ces pages saintes, apres 


: cent lectures de cette belle réponse, je crois la 

que non seulement vous, mais encore lire encore pour la premiere fois, tant elle me 

l i i parait noble, douce, ingénieuse, pénétrante' Je 

IONS EE que zu DEN deveniez ne puis vous exprimer à quel point jen suis tou- 
aujourd’hui tels que je suis moi-même ché ». 


à l'exception de ces liens ». 
30 Alors le roi, le gouverneur, Bé- mnoxius a 

, e P A . . ese 
rénice, et tous ceux qui étaient assis agnosci- 

` ^ tur. 
avec eux se levèrent. 3! Et s'étant a«.?5,3. 
retirés à part, ils se parlaient l'un à &4et.23,9,29; 
à 5 9, 29 
l'autre, disant : « Cet homme n'a rien 
fait qui mérite la mort ou les liens ». 
32 Aussi Agrippa dit à Festus : « Cet Act. 25, 11; 
E E 5 à 28, 19. 
homme pourrait être renvoyé, s'il 
n'en avait appelé à César ». 
XAVI ! Lorsqu'ileut été résolu s «sene | 5° Voyage et séjour de saint Paul à Rome, 
E irai f traditur. XXVII-XXVIII. 

u : (XV 
que ie irait par mer en Italie, et Haase |) Départ pour l'Italie et naufrage, XXVII. 
qu on le remettrait, avec d'autres pri- 25,19, 21. eu 

E : ; 7 e XXVII. 4. La cohorte Augusta, dont Julius était 
sonniers, entre les mains d'un nommé centurion, était composée probablement des 


664 


Actus, XXVII, 2-15. 


IT. Ecclesia apud gentes (XEII-XX WIN). — 5° (a). Naufragium Pauli (XXVII). 
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2. KLT: uéaorr:. L: 74. ez. 

3. LT: ztooevérzi. 

9. LT: Mugéa (Al. : 24vorgo. Grot. : 
7. Heins. : rooselwyros. 

8. T: Aaoéa (L: "44acoc). 

9. Castellio : vyveuíav. 

10. NABT: pooriov. 

11. G rell. : éxaroyraoyns. 

12. NABLT*?: zàáe(ovecs. NABSLT: éxeiSev. 


-ÆAiuvec). 


Jülio cohórtis Augüstæ, ? ascendéntes 
navem Adrumetínam, incipiéntes navi- 
gáre circa Asiæ loca, sustülimus, perse- 
veránte nobiscum Aristárcho Macédone 
Thessalonicénsi. * Sequénti autem die 
devénimus Sidónem. Humáne autem trac- 
tans Július Paulum, permisit ad amicos 
ire, et curam sui ágere. ^ Et inde cum 
sustulissémus, subnavigávimus Cyprum, 
proptérea quod essent venti contrárii. 

3 Et pélagus Ciliciæ et Pamphili: na- 
vigántes vénimus Lystram, quæ est Lý- 
cie : Set ibi invéniens centürio navem 
Alexandrínam navigántem in Itáliam, 
transpósuit nos in eam. * Et cum multis 
diébus tarde navigarémus, et vix devenis- 
sémus contra Gnidum, prohibénte nos 
vento, adnavigávimus Crete, juxta Sal- 
mónem : * et vix juxta navigántes, véni- 
mus in locum quemdam qui vocátur Bo- 
nipórtus, cui juxta erat civitas Thalássa. 


? Multo autem témpore perácto, et cum 
jam non esset tuta navigátio, eo quod et 
jejúnium jam præteriisset, consolabátur 
eos Paulus, +° dicens eis : Viri, vídeo quó- 
niam cum injüria et multo damno, non 
solum óneris et navis, sed étiam animá- 
rum nostrárum, íncipit esse navigátio. 


11 Centürio autem gubernatóri et nau- 
cléro magis credébat, quam his qus a 
Paulo dicebántur. !? Et cum aptus portus 
non esset ad hiemándum, plürimi statué- 
runt consilium navigáre inde, si quómo- 
do possent, deveniéntes Phœnicen, hiemá- 
re, portum Creta respiciéntem ad áfri- 
cum et ad corum. 

13 Aspiránte autem austro, æstimantes 
propósitum se tenére, cum sustulissent 
de Asson, legébant Cretam. 14 Non post 
multum autem misit se contra ipsam 
ventus typhônicus, qui vocátur Euroá- 
quilo. ** Cumque arrépta esset navis, et 


13. G KLTHO: do0o7 (RS e 20,13s.?). 
14. NABLT: evoaxulwy (Al. aliter, eti. Ev- 
gvxAvOuwr). 


5. A Lystre. Grec : « à Myre ». 

8. Bonsports. Traduction du nom grec. — Thalasse. 
Grec : « Lasée ». 

9. Les consolait. Grec : « les exhortait ». b 

10. Pour nos ámes, c'est-à-dire « pour nos vies ». 


Actes, XXVII, 2-15. 
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EX. L'Egl. chez les paiens( XIII -X XVIII). — 5° (a). Voyage à Home; naufrage CXXVII). 


Julius, centurion de la cohorte Au- 
gusta, ? montant sur un navire d'A- 
drumette, nous levámes l'ancre, com- 
mencant à naviguer le long des cótes 
d'Asie, et ayant toujours avec nous 
Aristarque, Macédonien de Thessa- 
lonique. ? Le jour suivant, nous vin- 
mes à Sidon. Or Julius, traitant Paul 
avec humanité, lui permit d'aller chez 
ses amis, et de prendre soin de lui- 
méme. * Et quand nous fümes partis 
de là, nous naviguámes au-dessous de 
Chypre, parce que les vents étaient 
contraires. 

3 Traversant ensuite la mer de Ci- 
licie et de Pamphylie, nous vinmes à 
Lystre, ville de Lycie; 
turion trouvant là un navire d' Alexan- 
drie, qui faisait voile pour l'Italie, il 
nous y fit embarquer. ? Après avoir 
navigué lentement pendant bien des 
jours, et étre à peine arrivés devant 
Cnide, le vent nous arrétant, nous 
cótoyàmes la Crète, du côté de Sal- 
mone ; ? et suivant la cóte avec dif- 
ficulté, nous vinmes en un lieu appelé 
Bonsports, prés duquel était la ville 
de Thalasse. 

? Beaucoup de temps s'étant ainsi 
écoulé, et comme la navigation n'était 
déjà plus sûre, le temps du jeüne se 
trouvant déjà passé, Paul les conso- 
lait, 1° leur disant : « Hommes, je 
vois que la navigation commence à 
n'étre pas sans péril et sans grand 
dommage, non seulement pour la 
cargaison et le vaisseau lui-même, 
mais aussi pour nos ámes ». 

!! Maisle centurion croyait plus au 
pilote et au patron qu'à ce que Paul 
disait. '? Et comme le port n'était pas 
propre pour hiverner, Ja plupart 
émirent l'avis d'en partir, afin, s'il se 
pouvait, de gagner Phénice, port de 
Crète, qui regarde l'Africus et le Co- 
rus, et d'y passer l'hiver. 

13 Un vent doux du midi s'étant 
levé, et eux pensant qu'ils accompli- 
raient leur dessein, levèrent l'ancre 
d'Assonet cótoyérent]la Crète. !* Mais, 
peu aprés, il se leva contre l'ile un 
vent de typhon, qui est appelé euro- 
aquilon. '? Et comme le vaisseau était 


Act. 10, 17: 
19, 29; 20, 4. 
Col. 4, 10, 
Ph. 24. 


Act. 12, 20 ; 
24, 23 ;28,16; 
2], 4. 


Aet, 21, 3. 


Lystra 

aliam 

na vem 
ascendit. 


6 mais le cen- Act.6,9; 15, 23; 


14, 21; 15, 2. 
1 Mach. 15, 23. 
Act. 28, 11. 
Hebr. 13, 21. 


1 Mach. 15, 23. 


"it. 1,5. 


Paulus 
eunctare 


suadet. 
2 Cor. 11, 26. 
Lev. 23, 27. 


Act. 27, 24. 


Nec ei 
credunt. 
Joa, 1, 6. 


Act. 28, 11; 


21, 2. 


Navis 
procella 
jactata, 

Act. 219g 


? 


Ps. 106, 25. 
Sap. 12, 14. 


hommes appelés Augustani, qu'on a supposés 
être les mêmes que les vétérans formant la garde 
du corps des empereurs. Le départ de saint Paul 
eut lieu l'an 60. 

2. Adrumette, port de mer de la Mysie (Asie Mi- 
neure), prés de la rivière du Caique. — Aristarque. 
Voir plus haut la note sur xix, 29. 


m Sidon, ville de la Phénicie, au sud de 
yr. 


4. Chypre. Voir plus haut la note sur 1x, 19, 


5. La mer de Cilicie et de Pamphylie est com- 
prise entre l'ile de Chypre et le littoral de l'Asie 
Mineure. — Lystre, ville de Lycie. Le texte grec 
lit Myre, au lieu de Lystre qui était en Lycaonie, 
non en Lycie. Myre, que devaitillustrer plus tard 
son évéque saint Nicolas, est en effet une ville 
de Lycie, en Asie Mineure, entre la Carie et la 
Pamphylie. Cette ville étaitun port de mer, à l'est 
de Patare. , 

6. Un navire d'Alexandrie (port de merd'Egypte) 
avait été poussé à Myre par les vents contraires 
(Ÿ. 4), On pouvait aller en un jour de Myre à 
Cnide. 

7. Cnide, presqu'ile et ville du même nom sur 
la côte de la Carie, entre l’ile de Cos et celle de 
Rhodes. — La Crète, ile au sud-ouest de Cnide. Le 
vent ayant empêché d'aborder à Cnide, le vais- 
seau aurait dû passer au nord de la Crète, mais 
à cause du temps, il alla passer au sud de l'ile. — 
Salmone est un promontoire à l'extrémité orien- 
tale de la Créte. 

8. Bonsporís, au sud de la Crète, à l'ouest de 
Salmone, où il y aun port à l'abri des vents du 
nord-ouest. — Thalasse, dans le texte grec Lasæa. 
Les ruines de cette ville ont été découvertes en 
a près du cap Léonda, non loin de Bonsports, 
à l'est. 

9. Les consolait... les encourageait tout en les 
avertissant du danger qu'ils couraient pour leur 
vie. Le grec porte, en effet, conseiller, exhorter, 
etc. (Glaire). 

10. Pour nos ámes, pour nos vies, les mettanten 
danger. 


19. Phénice, port de Crète, au sud-ouest de l'ile, 
probablement le Lutro actuel, protégé par des 
rochers contre les vents du sud-ouest, l'Africus, 
et du nord-ouest, le Corus. 

13. Asson. ll y a bien en Crète une ville d'Asos, 
mais ce n'est pas un port de mer. D'aprés l'inter- 
prétation commune, le traducteur latin a pris 
pour un nom propre un mot grec qui est en réa- 
lité un adverbe, «o50v, plus prés, et il faut tra- 
duire : ayant levé l'ancre, ils longerent la terre 
la côte de Crète, de tres pres. 

14-15. Le vaisseau se dirigeait vers l'ouest. Après 
avoir doublé le cap Littino, il naviguait en sécu- 
rité dans la baie de Massara, lorsqu'il s'élevaun 
vent de typhon ou produisant des tourbillons, 
d'entre l'est et le nord; la violence de ce vent 
emporta le navire sans qu'il füt possible d'y ré- 
sister. 
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Actus, XXVII, 16-30. 


TE 
IX. Ecclesia apud gentes (XINE-XXVIIN). — 5 (a). Naufragium Pauli (XXVII). 


TOC ÔÈ toù ztÀotov xal un Óvvauévov &vro- 
Jouer TO avéquo, émidovrsg pego usda 
p s k AR s . 


16 Nmotov dé ti Vmzoógauóvrsc xaAovusvor 


KAovógv, LOG ICYUOQUEY zsguxgarsic ye- 
" ~ , 47.9 » D 
védd uL TNG 0xaqnc, !' zv &gavcec Bond siotc 
&ygvro, vnoGovvvvrsg TO nàÀoiov poBov- 
psvoi TE, uy sig vv ZWguv éxn£owo:, 
JUAGOUYTEG TO OXEVOG OUr(G EPEgovTO. 
18 Spodowc dé ysuuogouévov qv, T7 EENS 
&xBoAnv énoiovvro" !? xai TÙ TOLTY avro YEL- 
QEG vv Ooxsugv ov mÀotov égóüyousv. 
20 Ms dè Alov LITE &orQov enupoewovrar 

2 t 
êni nÀsiovac qu£gac, YELUWVOG TE 0Ux OÀLyOU 
ETIAEUMEVOV, ÀowtOv ztsQumosiro naoa EAN 
TOÙ OWbEC TU UK. 
?! Ion 08 doitius vncgQyovonc, TOTE 
A f ~ > , DN. 51 B 
oraJsic 0 llavÀoc £v usop uvtwr simsv 
» , 3 » D , 
Eðsı uev, w avdpsc, nadupynourtTus or 
` 2 La 2 \ me e ed L 
un avuysodo ano tys Kontnc, «sgónoot 
TE Tv UVÜQw vavrzv xci Ttv Cmuur. 
29 K ` D tl Ws ed 2 -—. 2? 
al TOUYUY nagaww Vua SUJUASUY dro- 
\ A A 3 , vy D € m 
Bonn yag Wvuyns ovðsuia sorat ¿E vuv, 
nìņv vov nàÀotov. ?? Ilagsorty yag uo 
Tj VUXTÈ TUÛTY ayyekoç TOÙ Jeou, où 
ciui, (0. xal hutoevw, ?* Acyov' Mr pofor, 
Iais Kaicagi os dei noeQaorqvoi, xai 
T) » en , c Iso , ` 
(Qov, XEHUQIOTUL GOL O JsOG navraag TOUG 
nuÀ£ovrag ueta oov. ?? Mio EUdUuETE, &v- 
» 4 * T ~ € € v 
Ópsg" ztOTEV( y&Q v() FED, ÓTL OUTUC £OTOL 
a , , ~ 
xa? 0v Toonov ÀsA&Aqgrot pot. ?9 Eic vh- 
oov dé tiva ÒT uag éxntosiy. 
27 Qs dè rso0agsckotószary vos £y£vero, 
dapegousvwy x uQv£ry to Z4Óola, xata u£o 
qs0 [tc NU f 0 Z, X L6 OV 
aw [4 e # 
TZG VUXTOG ÜNEVOOVY OL VUÜTUL NQOÇUYEW 
rww& aUroic zwgav, °? xai BoAtoavrsg sopor 
2 A E \ S I4 
ogyvi&g elx001, (guy) dE ÓOtiworQooavrsc 
* , , € 2 ` 
xai nuv BoAiouvtes svgor ogyviaç Ósxa- 
n£vrs* ?? poBovueroi Te, uýnwg siç TOUYE 
TOTOVG ÉXNÉOWOLY, £x mgUuYmgc Qiwavrsg 
&yxVguc T£000Quc qv YOVTO 1 u£gay yevéod at. 


30 Tov dé vavrøv Qqroivrov qvysiv èz 


16. LT: Kavde (Al. Kiavda, Kiavdar). 
11. N: Bondiar. N* (sec.) To. 

18. A: (l. dë) ze. 

19. LT: évorpar. 

20. B* 2ovrov. ABT: lms maoa. 

21. NABCT: (l. 92) re. 


non posset conári in ventum, data nave 
flátibus, ferebámur. '? In ínsulam autem 
quamdam  decurréntes, qus vocätur 
Cauda, potüimus vix obtinére scapham. 
17 Qua subláta, adjutóriis utebántur, ac- 
cingéntes navem, timéntes ne in Syr- 
tim inciderent, summísso vase sic fere- 
bántur. '? Válida autem nobis tempestáte 
jactátis, sequénti die jactum fecérunt : 
1? et tértia die suis mánibus armaménta 
navis projecérunt. ?? Neque autem sole, 
neque sidéribus apparéntibus per plures 
dies, et tempestáte non exígua immi- 
nénte, jam abláta erat spes omnis salütis 
nostræ. 

?! Et cum multa jejunátio fuisset, tunc 
stans Paulusin médio eórum, dixit: Opor- 
tébat quidem, o viri, audito me, non tól- 
lere a Creta, lucríque fácere injüriam 
hane et jactüram. ?? Et nunc suádeo vo- 
bis bono ánimo esse : amissio enim nul- 
lius ánime erit ex vobis, prætérquam 
navis. ?? Astitit enim mihi hac nocte án- 
gelus Dei, cujus sum ego, et cui desér- 
vio, ?* dicens : Ne timeas Paule : Cæ- 
sari te opórtet assistere : et ecce donávit 
tibi Deus omnes qui návigant tecum. 
25 Propter quod bono ánimo estóte viri : 
credo enim Deo, quia sic erit, quemád- 
modum dictum est mihi. ?6 In insulam 
autem quamdam opórtet nos deveníre. 

?! Sed posteáquam quarta décima nox 
supervénit, navigántibus nobis in Adria 
circa médiam noctem, suspicabäntur nau- 
tæ apparére sibi áliquam regiónem. 
?8 Qui et summitténtes bólidem, invené- 
runt passus viginti : et pusillum inde se- 
paráti, invenérunt passus quindecim.. 
29 Timéntes autem ne in áspera loca in- 
ciderémus, de puppi mitténtes ánchoras. 
quátuor, optábant diem fíeri. 

30 Nautis vero quæréntibus fügere de 


23. LT pon. &yy. in f. (t éyo p. ei). 

27. LT: éreyér. L: zroogavéyew. 

29. NC: (l. re) de. AL: opto (NBCT: 778). L. 
TO: xarà vo. G rell. : éxtécwuer. 

16. Cauda. Grec : « Clauda ». 


47. Sur la syrte, c'est-à-dire 
sable ». 


« sur un banc de 
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AX. L'Egl. chez les païens (NIEL-XX VILLE). — 5° (a). Voyage à Home; naufrage (XXVIL). 


emporté, et ne pouvait résister au 
vent, nous nous laissàmes flotter avec 


le vaisseau au gré du vent. !9 Et, P Le paved nS! poussé gue Run qune 
? ^ ° ile qui est appelée a, aujourd’ i 
poussés au-dessous d'une íle qui est Sie Ce Ma OR" 0 au 


appelée Cauda, à peine pümes-nous 
être maîtres de l'esquif. 17 Lorsque, scapha. 
les matelots l'eurent enfin tiré à nous, Act. 27, 30; 47. Liérent; littéralement ceignirent; c'est-à- 


26, 29. dire qu'ils firent au vaisseau comme une ceinture 
ils liérent le vaisseau en se faisant enle liant de bas en haut avec des câbles, afin 
à x d'en consolider les flancs. — En se faisant aider, 
aider, et, craignant de donner sur la TUUM : En D ue sor tes de moyens, 
. DN 5 : comme les cordes, les crochets, etc.; mais la pre- 
syrte, ils abaissèrent le mát, et s'a- mière traduction parait mieux fondée. — Il y a 


bandonnérent ainsi à la mer. '* Et 4er. | donnes où pans de sable sur a pote sep 
comme nous étions fortement battus c'est de la dernière qu’il estici question (Glaire). 
dela tempéte, le jour suivant ils jeté- 
rent les marchandises à la mer; !? le armamen- 
troisième jour, ils jetèrent aussi, de ratur. 
leurs propres mains, les agrés du 
vaisseau. ??^ Or, le soleil ni aucun 
autre astre n'ayant paru pendant plu- 
sieurs jours, et une violente tempête 
sévissant, nous avions perdu tout es- 
poir de salut. 
21 Et comme depuis longtemps On Paulus 21. Depuis longtemps on n'avait pas mangé, à 


: : À timentes | cause sans doute de l'état de la mer qui les em- 
n avait pas mangé, Paul se tenant au consoli- | péchait de prendre de la nourriture et peut-être 


milieu d'eux, dit : « Hommes, vous s aussi à cause du manque de vivres. 
auriez dà, m'écoutant, ne point quit- 

ter la Créte, et vous épargner ainsi 

ce péril et cette perte. ?? Cependant 22. Vos ámes, vos vies, vos personnes. 
je vous exhorte à prendre courage, 

parce qu'aucune de vos âmes ne 

périra; il n'y aura que le vaisseau. 

#3 Car un ange du Dieu à qui je SUIS Act.5, 19; 


0] 8, 26 ; , 3; 
et que je sers, s'est présenté à US e a. 
an D 
ne. nus 24 Tent Paul, ne crains Ac. 15,9; 24. Dieu l'a donné tous ceux qui naviguent avec 
23, 


:9, 15 ; | toi. Leur sortet leurs destinées sont liés à ta pro- 
point; il faut que tu comparaisses 27, aå, pre destinée. 


devant César; et voilà que Dieu t'a ue 
donné tous ceux qui naviguent avec 
toi. ** C'est pourquoi, hommes, ayez 
bon courage; car j'ai foi en Dieu, 
qu'il en sera comme il m'a été dit. 
26 Mais il faut que nous soyons jetés act. 25, 1. 
contre une certaine île ». 
24 Or, quand la quatorziéme nuit Submissa 27, Dans l'Adriatique. Les anciens appliquaient 
5 olis. ordinairement ce nom à la mer Ionienne, entre 
fut venue, nous naviguant dans «251,35. | la Grèce et l'Italie méridionale. 
l'Adriatique, versle milieu de la nuit, 
les matelots crurent entrevoir quel- 


que terre. ?8 Jetant aussitôt la sonde 28. Brasses. La brasse a la longueur des deux 
; : E CM bras étendus; elle valait de cinq à six pieds 
ils trouvérent vingt brasses, et s'é- grecs. 


loignant un peu au delà, ils trouvè- 
rent quinze brasses. ?? Alors craignant Act. 27,26 17. 
de heurter contre quelque écueil, je- 
tant de la poupe quatre ancres, ils 
souhaitaient vivement qu'il fit jour. 

30 Les matelots, cherchant à fuir A" 


scaph:e 
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Actus, XXVII, 31-43. 


IT. Ecclesia apud gentes (NIII-XX VIII). 


— 5° (a). Naufragium Pauli CXXVII). 


TOU HAOLOU xdi YULACÉVTWV thv oxapny cic 
Ttv Jdhaocar, nooquost Qc Ex nougaç 
usvrwr dyrÜQus èxtsivav, ?! einer O 
IlavAog To ÉLOTOVTÉQYI xal Toi OTQUTu- 
us "Edv pu] OÙTOL LLELVCUOLY A TO OL, 
vuis ouo. où óívac9s. 32? Türe oi 
OTOUTLUTUL dnéxopyav TO oyowia TNG oxd- 
png xai siacav [DIU ÉATED EL. 

33" Ayo dè 0U E zu£oa yiveoŸ au, 
nuperaker 0 llovAog &navrog usraAofsiv 
Toopns, A&ycv' "lsooogscxoiósx4rqv onue- 

€ Li e » w 
QOV NUEQUV 7t90cÓoxc vrsc QOLTOL ÖLUTELEÙTE , 
unôèv noockuBuuevor. — ?* Ao zt guai) 
vuac noochafieiy Tgog" TOUTO y&Q 7:00C 
DC v pieréguc oavnoiac VTUQYE ovÓsvog 
jo UWV Jog èx Uic epah 7:50 &UT GL. 

ï Einov dé Tudta xci apay à & TOY, EÙ ya- 
glorqos TW Few évuizuov ztávrov, xai xou 
Euro do9igy. 36 Evdvuuor OÀ yevo evo 
TÜVTES xal GUTOL nooceMifovro TOOPHG. 
37 "Husy dè èv tõ zÀ0(0 at ngoa yuyai 
diaxóora dfdoyojzovra fp 38 KopsoS£vrsc 
dè toopns éixovquíjov To mÀoiov, é&xfaA- 

Hu A wv » \ ’ 

Ào uevot Tov oizov siç TYV Jalaoocar. 

39 € * € 1 > ! \ o 23 

Ors dE quéou Eyéveto, TAV yv oùx 

ênsyivwozov: xOÓÀnov ÔE tiva AATEVOOUrY 

pl b] ’ 5 aA 3 ; 5 

&4ovra alyiahov, sic Ov efovAsvoavto, si 

Óvvowvto, ééooo to nzÀoiov. "9 Kai Tac 

&"yXUgac negielóvteç siwy siç tiv QuAGOOGY, 

LU 2 Li ord 

QUO Gvévrec TAG Gevkvmolac tov nydawr 
? ; ~ 

xai énügavrsG TOV GQréuoOva T3 AVEOŬON 

XGrsLyov ec TOv GiytaAOv. 

3! I Tsgizisoovrsc dé sig tonov Ói94Anccor, 

EAUX GUY viv vatv xai x uiv noua ècel- 
vw 

oaoa EUELVEY HOUXEUTOG, 3j Ó nov uva EAVETO 

no TG fiac twv xvuarwvr. * Tuv dè 

OTQATLWTWV BovAr iysvero, iva vovg feou- 

TAÇ &70xT&iV(00, ux, Tic éxxoAvufhjooc dia- 

piyor. 

13 O dé txatovrtagzoç, BovAousvoc dia- 
OWOUL TOV IHavov, EAWAVOEV GÜTOUC TOL 
Bovinuuroc, ixsÀsvoé te rovg duvauévorc 

30. NLT?: TEPENE. 

32. NABCT: &réxo. ot oroar. 33. BCLT!: 7uei- 
fev. NABT: uv. L: xooclauBar. 

34. NABCT: uetalaßeiv. LT: no. 
a7toAevro. 

39. LT: Eireag. 

31. LT: "Hye3a dé. 

39. LT: £ga4evorro. 

40. LT: doréuwra. 

41. LT: inéxedav. 
TY Xv. 

42. C* òè. N (sec. m.) + (a. u3)tve. NABCT: 
0io Quy. 


GSLTIIO: 


L: mopoa ig. Euever. LT* 


navi, cum misíssent scapham in mare, 
sub obténtu quasi inciperent a prora án- 
choras exténdere, ?! dixit Paulus centu- 
rióni et milítibus : Nisi hi in navi mánse- 
rint, vos salvi fieri non potéstis. ?? Tunc 
abscidérunt milites funes scaphæ, et passi 
sunt eam excidere. 


33 Et cum lux inciperet fieri, rogábat 
Paulus omnes sümere cibum, dicens 
Quarta décima die hódie expectántes 
jejüni  permanétis, nihil accipiéntes. 
34 Propter quod rogo vos accipere cibum 
pro salüte vestra : quia nullius vestrum 
capillus de cápite peribit. * Et cum hæc 
dixisset, sumens panem, grátias egit Deo 
in conspéctu ómnium : et cum fregísset, 
ccepit manducáre. ?* Animæquiores au- 
tem facti omnes, et ipsi sumpsérunt ci- 
bum. 37 Erámus vero univérsæ ánime in 
navi ducéntæ septuaginta sex. ?? Et sa- 
tiâti cibo alleviábant navem, jactántes 
triticum in mare. 


39 Cum autem dies factus esset, terram 
non agnoscébant : sinum vero quemdam 
considerábant habéntem littus, in quem 
cogitábant si possent ejícere navem. *? Et 
cum ánchoras sustulíssent, committébant 
se mari, simul laxántes junctüras guber- 
naculórum : et leváto artemóne secün- 
dum auræ flatum tendébant ad littus. 

*! Et cum incidissémus in locum ditha- 
lássum, impegérunt navem : et prora 
quidem fixa manébat immóbilis, puppis 
vero solvebátur a vi maris. ^ Militum 
autem consilium fuit ut custódias occi- 
derent, ne quis cum enatásset, effügeret. 


*3 Centürio autem volens serváre Pau- 
lum, prohibuit fieri : jussitque eos, qui 
possent natáre, emittere se primos, et 


43. LTH: éxezorrdoyzc. CX: (de ze) dè. B: xxo” 
Avufav. 
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LA 
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Monnaie de Bruttium représentant les Castors (XXVIII, 11, p, 671) 
9u Dioscures (Castor et Pollux), leur téte au droit, 
les deux frères à cheval sur le revers, 
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IX. L'Égl. chez les païens(XIII-XX VIIE).— 5° (a). Voyage à Rome; naufrage (XX VID). 


abscindun- 


du vaisseau, après avoir mis l'esquif *P*cine 
en mer, sous prétexte de commencer #%27 16. 
à jeter des ancres du cóté de la 


proue, 3! Paul dit au centurion et aux Act: 27, 22. 31. Paul dit au centurion. « Solutus centurio 


vincto illi erat obligatus, gubernator peritus ei 


soldats : « Si ces hommes ne restent qui non erat gubernator imo vero gubernatori. 
al ION Non enim ille talem scapham gubernabat, sed or- 
pas dans le vaisseau, vous-mémes ne bis Ecclesiam, ab illo electus qui et maris Domi- 


pouvez vous sauver ». 32 Alors les nus est ». Saint Chrysostome, In Act., Hom. LII, 4. 


soldats coupérent les cordages de 
l'esquif et le laissérent aller. 
33 Et comme le jour commençait à Paulus aa 


co nanduni 


se faire, Paul les exhorta tous à, incite. 
prendre de la nourriture, disant : Ps 101,5. 
« C'est aujourd'hui le quatorzième 
jour que vous passez à jeun dans 
Mat. 10, 30. 34. Prendre de la nourriture, et ne pas céder 


, g 34 , 
l attente, ne prenant rien. C'est Luc. 21, 18. | à l'abattement etau désespoir, mais au contraire 


pourquoi je vous exhorte, pour votre m 24 |de se rendre capables d'accomplir les difficiles 
| travaux qui leur restaient à faire pour se sauver 


salut, à prendre de la nourriture; car 7?" *!* | qu naufrage. 
pas un cheveu de la tête d'aucun de 
vous ne périra ». ?? Et, quand il eut 
dit ces choses, prenant du pain, il 
rendit grâces à Dieu en présence de 
tous; et l'ayant rompu, il se mit à 
manger. ?9 Alors tous les autres 
ayant repris courage, mangèrent 
aussi. 37 Or nous étions dans le vais- 4ct.2,11:7,1. 
seau deux cent soixante-seize per- 
sonnes en tout. 38 Et quand ils furent ^*7519 | 38. Le blé. On en importait alors des quanti- 
rassasiés, ills allégèrent I eu | du en Italie, d'Afrique et surtout d'É- 
en jetant le blé dans la mer. 
FORME O iui enu, ils ne Marise 
reconnaissaient point la terre; mais  tunt 
ils apercevaient un golfe qui avait un 
rivage, sur lequel ils songeaient à 
échouer le vaisseau s'ils le pouvaient. 
^9 Ainsi, après avoir levé les ancres, Act. 27, 20. | 40. Levé les ancres. Le texte grec donne à en- 


À ^ , tendre qu’on coupa les cordes desancres et qu’on 
et en même temps lâché les attaches abandonna celles-ci dans la mer afin d'alléger 


des gouvernails, ils s'abandonnérent END a mon, datde valsseau'placegis 
àla mer; et ayant dressé lartimon | 
selon le vent qui soufflait, ils tiraient 
vers le rivage. 
^! Mais ayant rencontré une lan- Impegitur 
gue de terre baignée par deux mers ? cor. 11, 23. 
de deux côtés, ils échouerent le vais- 
seau; et la proue s'étant enfoncée, 
demeurait immobile; mais la poupe 
se déjoignait par la violence des 
vagues. 42 Alors le dessein des sol- Act, 16, 27 ; 42. De peur que quelqu'un d'eux ne s'enfuit. 
le prisonniers, de "^ | Gone eiue Fexpllque en ce que les soldats 
5 
peur que quelqu'un d'eux ne s'enfuit SUUS (UTE VUE 
en nageant. 
5? Mais le centurion, voulant sau- Ad terram 


ver Paul, les en empécha et ordonna ,,,., 
à ceux qui savaient nager, de se jeter 
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Actus, XXVII, 44— XXVIII, 12. 


IE. Ecclesia apud gentes (XEEI-X XV IEN). — 5° (b). Ad Metitam appellunt (XXVIII, 1-10). 


xoÀvuf&v dnoĝgiyavtraç nodrovg nè rav 
yv 8éE£voi, ' xoà vovg Àowmo)g oùc uiv 
enl Oaviouv, oUc ÔÈ ini vwv«wv TOV QNO TOÙ 
zÀotov. Kai ovtwç éyévero navrac ducw- 
Fava ini vov yv. 

XXVIII. Koi Óoc9zvrec, rote én£yvo- 
cav oti Melitn ý vgoog xahsiro. ? Où 02 
BuoBagor zagsiyov oU Tr rvgovoav pih- 
avĵgwniav uiv &vowavrsG yao mvgav 
nooçeluBorto z&vraG hugs did vOv vsrÓv 
TOv EpEOTUTU xal Ou TO WÜyoc. 

: Zvorgéyiavroc de rov IHavAov qovyávoy 
nÀgJoc xal ÉnvTEVTOS Ent tv nvg&v, Eyu- 
dvu ix ts Founs &5eÀJovoa xU UE TAG 
Jao0c uirov. ^ ‘Qc dè sidov ot BupBugo 
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43. NCT?: érrogty. N: n THS yos. 

1. NABCT: enéyva uev. 

2. LTO: ve. L: dwevrec. A* ndvtas. 

3. NABCTT (p. qovy-) 1. LTH: crò. ST: diet- 
€98 oa. 

9. ST: d7torwabd usvos. 

6. NT?: &uzuztogo9oi. ADT!: etafaio uevor. 

8. LT: duserreote. 


evádere, et ad terram exire : t4 et céte- 
ros álios in tábulis ferébant, quosdam 
super ea qua de navi erant. Et sic fac- 
tum est, ut omnes ânimæ eváderent ad 
terram. 

XXVIII. ' Et cum evasissémus, tunc 
cognóvimus quia Mélita ínsula vocabá- 
tur. Bárbari vero præstäbant non módi- 
cam humanitátem nobis. ? Accénsa enim 
pyra, reficiébant nos omnes, propter im- 
brem qui imminébat, et frigus. 

3 Cum congregásset autem Paulus sar- 
mentórum aliquántam multitüdinem, et 
imposuísset super ignem, vípera a calóre 
cum processisset, invásit manum ejus. 
* Ut vero vidérunt bárbari pendéntem 
béstiam de manu ejus, ad ínvicem dicé- 
bant : Utique homicída est homo hie, qui 
cum eváserit de mari, ültio non sinit eum 
vivere. ? Et ille quidem excütiens bés- 
tiam in ignem, nihil mali passus est. * At 
illi existimábant eum intumórem conver- 
téndum, et súbito casürum, et mori. Diu 
autem illis expectántibus, et vidéntibus 
nihil mali in eo fieri, converténtes se, di- 
cébant eum esse Deum. 

7 [n locis autem illis erant predia 
principis insulæ, nómine Püblii, qui nos 
suscipiens, triduo benigne exhibuit. 
8 Contigit autem patrem Puüblii fébribus 
et dysentéria vexátum jacére. Ad quem 
Paulus intrávit : et cum orásset, et 1m- 
posuisset ei manus, salvávit eum. ° Quo 
facto, omnes qui in ínsula habébant in- 
firmitátes accedébant, et curabántur : 
10 qui étiam multis honóribus nos hono- 
ravérunt, et navigántibus imposuérunt 
qua necessária erant. 

t1 Post menses autem tres, navigávi- 
mus in navi Alexandrína, que in insula 
hiemáverat, cui erat insigne Castórum. 
'? Et cum venissémus Syracüsam, mán- 


9. NABT: d ovv) Òk ... Ey Tq] vijog Éyovrss. 
10. LT: ras rosas. 


A^. Sur des débris du vaisseau. Grec littéralement : 
« sur certaines des choses du vaisseau ». 


XXVIII. 4. La fin du verset est rattachée dans le grec 
au verset 2. ) 

6. Tomber soudainement et mourir. Grec : « ou qu'il 
tomberait mort soudainement ». 

41. Les Castors. Grec : « les Dioscures ». 


Actes, XXVII, 44— XXVIII, 12. 
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Er. L'Église chez les païens (KEKI-XX WELL). — 5° (b). Saint Paul à Malte CXXVIII, 1-10). 


à la mer les premiers, et de se sauver 


en gagnant la terre. *' Pour les au- 4et.?7, 22,34. 


tres, on les fit passer sur des plan- 
ches, et quelques-uns sur des débris 
du vaisseau. Et ainsi il arriva que 
tous gagnèrent la terre. 

XXVIII. í Après nous être ainsi 


Incolarum 


sauvés, nous apprimes que l'ile s'ap- RARE 


s 


pelait Malte. Et les barbares nous act. 27,26,30. 


montrèrent beaucoup d'humanité. 

2 Car ayant allumé du feu, à cause? Cor. 11, 27. 
de la pluie tombante et du froid, ils 

nous ranimaient. 

3 Alors Paul ayant rassemblé une vipera ae 
certaine quantité de sarments, et les excussa. 
ayant mis au feu, une vipère que la Ps. 22! 33. 
chaleur en fit sortir s'élanca sur sa 
main. * Dés que les barbares virent 
cette béte qui pendait à sa main, ils 
se dirent l'un à l'autre : « Assuré- am. 9/3. 
ment, cet homme est un meurtrier, Mare, 16, 15 
puisque, aprés avoir échappé à la "^^^ 
mer, la vengeance ne permet pas 
qu'il vive ». ? Et lui, secouant la béte 
dans le feu, n'en souffrit aucun mal. 
$ Mais eux croyaient qu'il aller enfler, Act. 14, 11. 
tomber soudainement et mourir. Et 
après avoir attendu longtemps, 
voyant qu'il ne lui arrivait aucun 
mal, ils changèrent de sentiments, et 
dirent que c'était un dieu. 

7 En ces lieux-là se trouvaient des Æsroti 
terres appartenant au premier de 
l'ile, nommé Publius, lequel, nous re- 
cevant, se montra, durant trois jours, 
trés bon envers nous. 8 Or il se ren- Ms $ 14. 


Luc. 13, 2. 
Eccli. 39, 36, 
33 


Deut, 32, 24. 


Marc. 16, 18, 


contra que le père de Publius était ‘5,14 
au lit, tourmenté de la fiévre et de la 
dysenterie. Paul alla le voir, et ayant 
prié, et lui ayant imposé les mains, 
il le guérit. ? Cela fait, tous ceux qui, Mat. 4 24. 
dans l'ile, avaient des maladies, ve- 
naient, et étaient guéris; '^ils nous , Mat. 10, s. 
rendirent aussi beaucoup d'hon- 
neurs, et, quand nous nous mimes en 
mer, ils nous pourvurent de toutes 
choses qui nous étaient nécessaires. 
11 Au bout de trois mois, nous nous 9 Iter aa 
3 tomam, 
embarquâmes sur un vaisseau d'A- 
lexandrie, qui avait hiverné dans 
l'ile, et qui avait pour enseigne les 
Castors. '? Et étant arrivés à Syra- 
cuse, nous y demeuràmes trois jours. 


Act, 27, 6. 


im. 5, 17. 


b) Saint Paul à Malte, XXVIII, 1-10. 


XXVIII.1. Les barbares; c'est-à-dire les restes des 
paysans africains qui étaient demeurés dans l'ile, 
depuis que les Romains s'en étaient rendus mai- 
tres; ces paysans, ne parlant ni grec ni latin, 
étaient de ceux que les Grecs appelaient alors 
barbares. — Malte. Quelques commoentateurs 
croient qu'il s'agit ici de Meleda, dans le golfe 
de Venise, mais le plus grand nombre pensent 
que l’île ici nommée est bien celle qui est connue 
aujourd'hui sous le nom Malte, dans la mer Mé- 
diterranée, au sud de la Sicile. 


4. La vengeance, en grec Aixn, la vengeance 
divine personnifiée, d’après les idées paiennes. 


7. Au premier de l'ile, nommé Publius. Deux 
inscriptions, l'une grecque, l'autre latine, nous ap- 
prennent que le magistrat suprême de Malte por- 
tait le titre de Premier de l'ile. 


Bj) 


Monnaie de Syracuse (Y. 12). 


€) Voyage de Malte à Rome, XXVIII, 11-15. 


41. Les Castors. En grec : les Dioscures, c'est-à- 
dire Castor et Pollux, fils de Jupiter et de Léda, 
dont on avait donné le nom à une constellation 
et que les marins honoraient comme une divinité 
tutélaire. Leur image était peinte sur la proue du 
vaisseau d'Alexandrie, qui, pour ce motif, portait 
leur nom. Voir la figure, p. 668. 

19. Syracuse, capitale de la Sicile, sur la cóte 
orientale de cette 1le. 
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Actus, XXVIII, 13-24. 


EE 2 
II. Ecclesia apud gentes (XKLI-XX VIIEIN).— 5° (c). De Melita ad Romam CXXVIII, 11-15). 
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19. BL: jugas Toiv. 
14. NABLT: nag cvtoic. 
15. AL: 74907 (NBT: 749a»). 


16. LT: &743. et (* ó-orgazon.) : &merocm 
TO IT. 
17. G rell. : ovyx. cUTOv. 


19. NABLT: xaryyogetr. 


simus ibi tríduo. 1? Inde circumlegéntes 
devénimus Rhégium : et post unum diem 
flante austro, secünda die vénimus Pu- 
téolos : !'* ubi invéntis frátribus rogáti 
sumus manére apud eos dies septem : et 
sic vénimus Romam. ‘5 Et inde cum au- 
dissent fratres, occurrérunt nobis usque 
ad Appii forum, ac tres Tabérnas. Quos 
cum vidisset Paulus, grátias agens Deo, 
accépit fidüciam. 

15 Cum autem venissémus Romam, per- 
míssum est Paulo manére síbimet cum 
custodiénte se milite. 17 Post tértium au- 
tem diem convocávit primos Judæ6rum. 
Cumque conveníssent, dicébat eis : Ego, 
viri fratres, nihil advérsus plebem fáciens, 
aut morem patérnum, vinctus ab Jerosó- 
lymis tráditus sum in manus Romanó- 
rum: 18 qui cum interrogatiónem de me 
habuíssent, voluérunt me dimíttere, eo 
quod nulla esset causa mortis in me. 
19 Contradicéntibus autem Judæis, coác- 
tus sum appelláre Cæsarem, non quasi 
gentem meam habens áliquid accusáre. 
20 Propter hanc igitur causam rogávi vos 
vidére, et álloqui. Propter spem enim 
Israel caténa hac circumdatus sum. 


?! At illi dixérunt ad eum : Nos neque 
litteras accépimus dete a Judæa, neque 
advéniens áliquis fratrum nuntiávit, aut 
locütus est quid de te malum. ?? Rogámus 
autem a te audire quæ sentis : nam de 
secta hac notum est nobis quia übique ei 
contradicitur. 


?3 Cum constituíssent autem illi diem, 
venérunt ad eum in hospitium plürimi, 
quibus exponébat testíficans regnum Dei. 
suadénsque eis de Jesu ex lege Móysi et 
prophétis a mane usque ad vésperam. 


Et quidam credébant his qua dice- 


20. NAT?: etvexev. 

21. NABT: eizav. ALT!: gdek. meot cov. 
22. NABT*: 5puiv otuv. 

23. L: 7490v. LT* zc. 


46. Quand nous fümes arrivés à Rome. Le grec a en 
plus : « le centurion remit les prisonniers au préfet 
du prétoire ». 


11. Il fit appeler. Grec : « Paul fit appeler ». 


Actes, XXVIII, 13-24. 
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EX. L'Église chez les païens (XELKE-XX VIIE). — 5° (c). De Maite à Rome (XX VIII, 11-15). 


—À 


13 De là, faisant le tour de la côte, 7°% 1 3% 
nous vinmes à Rhégium; et un jour 

aprés, un vent ayant soufflé du midi, 

nous vinmes le second jour à Pouz- act. 21, 1. 
zoles, !^ où nous trouvámes de nos 

fréres, qui nous priérent de demeurer 

avec eux sept jours; et aprés nous 
partimes pour Rome. !? Ce qu'ayant ^, 
appris, nos frères de Rome vinrent 5577 18 12 
au-devant de nous jusqu'au forum 
d'Appius et aux trois Tavernes. Lors- 

que Paul les eut vus rendant grâce à 

Dieu, il fut rempli de confiance. 


16 ^ 1 à : d) Paulus 
Quand nous Mmes arrivés AMD Poules 
Rome, on permit à Paul de demeurer temanos: 
: "dait. 214, 23; 27,3; 

seul avec le soldat qui le gardait. 1 EHE 


'" Après le troisième jour, il fit? Bsa s. 
appeler les premiers d'entre les Juifs. 4221; 
Et lorsqu'ils se furent assemblés, il 26,3. 
leur disait : « Hommes, mes fréres, 

n'ayant rien fait contre le temple ni 

contre les coutumes de nos péres, 

jai été chargé de liens à Jérusalem, 

et livré aux mains des Romains, 

18 Jesquels, aprés m'avoir interrogé, Act. 26, 32; 
ont voulu me renvoyer, parce quil ^ 
n'y avait aucune cause de mort en 
moi. '? Mais les Juifs s'y opposant, ten”s 3. 
jai été forcé d'en appeler à César, 
non que j'aie quelque sujet d'accuser 
ma nation. 2 Voilà donc pourquoi 
jai demandé à vous voir et à vous 
parler. Car c'est à cause de l'espé- 
rance d'Israël que j'ai été lié de cette 
chaine ». 

4 Jls lui répondirent : « Nous 
n'avons point recu de lettre de Judée 
à ton sujet, et aucun frère n'est venu, 
qui nous ait parlé, ou nous ait dit au- 
.eun mal de toi. ?? Mais nous serions Act, 24, 5, 
bien aises d'apprendre de toi-même `? ` 
ce que tu penses; car ce que nous sa- 
vons de cette secte, c'est que partout 
on la combat ». 

23 Lorsqu'ils lui eurent marqué un 
jour, ils vinrent en grand nombre le 
trouver dans l'hôtellerie; et il leur 
expliquait, et confirmait par des té- 
moignages le royaume de Dieu, s'ef- 
forcant, du matin au soir, de les per- 

suader de ce qui regarde Jésus, par 
la loi de Moïse et par les prophètes. pissen- 

24 Et les uns croyaient ce qu'il di- "amorem. 

BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


Act. 26 6. 
Luc. 2, 25. 


Benigne 
ab eis 
acceptus. 
Act. 26, 29. 
Hebr. 5, 2. 


Kis 
prædicat. 
Act. 28, 30; 

20, 25 ; 19, 8; 
26, 22 ; 24, 14. 


43. Rhégium, aujourd’hui Reggio, dans l’ancien 
royaume de Naples, au sud-ouest, vis-à-vis de la 
Sicile. — « Le lieu nommé Puteoli par la Vulgate 
est Pouzzoles, ville de la Campanie, sur le golfe 
de Naples. Le port d'Ostie ne pouvant recevoir 
que des barques, celui de Pouzzoles était le der- 
nier où l'on abordát avant l'embouchure du Tibre. 
C’est vers ce port, parfaitement sûr, que cin- 
glaient les nombreux vaisseaux qui venaient 
d'Alexandrie; et c'est là que débarquaient les 
Juifs et les Syriens qui se rendaient à Rome. 
Saint Paul y arriva deux jours aprés son départ 
de Reggio. Les freres qui l'accueillirent avec une 
charité si empressée, et qui le retinrent toute la 
semaine avec saint Luc et Aristarque, étaient cer- 
tainement des chrétiens, aussi bien que ceux qui 
vinrent à sa rencontre jusqu'au Marché d'Appius, 
à neuflieues de Rome, et aux Trois Loges, à qua- 
tre lieues. Pouzzoles est à peu de distance de 
Pompéi. On a trouvé récemment dans les ruines 
de cette derniére ville, ensevelie dix-huit ans plus 
tard, en 79, sous les laves du Vésuve, une syna- 
gogue, el dans une inscription gravée au trait sur 
le stuc d'une muraille, une trace certaine de 
l'existence du christianisme à cette époque: Audi 
christianos, savos olores ». (L. Bacuez). 

45. Forum ou marché d'Appius. Il était situé 
sur la voie Appienne, à quarante-trois milles de 
Rome, au nord-ouest de Terracine, à un endroit 
où une rivière venant des montagnes fournit de 
l'eau en abondance. — Les trois Tavernes étaient 
encore plus au nord, sur la méme voie Ap- 
pienne, à trente-trois milles de Rome. 


d) Captivité de saint Paul à Rome, XXVIII, 16-34. 


16. Seul avec le soldat qui le gardait. C'étaitun 
soldat prétorien, auquel saint Paul, d’après la 
coutume romaine, était attaché par une chaine 
au bras. — Saint Paul arriva à Rome au mois de 
mars de l'an 61, la 7° année du règne de Néron. 


19. César, alors Néron. 


23. Dans l'hôtellerie, proprement le logement 
où il recevait l’hospitalité, peut-être la maison 
d'Aquila et de Priscille. 
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Actus, XXVIII, 25-31. 


IX. Ecclesia apud gentes (XERE-X X VIII). —5^(d). Paulus Roma captivus CXXVIIE, 16-31). 
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25. NT2: (1. dE) 7e. NABT: (l. z4-) vov. 26. 
NBT: 2éywr. NABET: &nov. AE: dxouonre. 21. 
NA: éffagév25. AE: érioroéyovow. NABT: técouar. 
28. NBT+ (a. ro) Tovro. 29. NABELT*. 30. NBT: 


bántur : quidam vero non credébant. 
?3 Cumque invicem non essent consen- 
tiéntes, discedébant, dicénte Paulo unum 
verbum : Quia bene Spíritus sanctus lo- 
cütus est per Isaíam prophétam ad pa- 
tres nostros, ?* dicens : Vade ad pópulum 
istum, et dic ad eos : Aure audiétis, et 
non intelligétis : et vidéntes vidébitis, et 
non perspiciétis. ?* Incrassätum est enim 
cor pópuli hujus, et aüribus gráviter au- 
diérunt, et óculos suos compressérunt : 
ne forte videant óculis, et aüribus au- 
diant, et corde intélligant, et convertán- 
tur, et sanem eos. ?*? Notum ergo sit vobis 
quóniam géntibus missum est hoc salu- 
táre Dei, et ipsi aüdient. ?? Et cum hec 
dixísset, exiérunt ab eo Judæi, multam 
habéntes inter se quæstiônem. 

30 Mansit autem biénnio toto in suo 
condücto : et suscipiébat omnes qui in- 
grediebántur ad eum, ?! prédicans reg- 
num Dei, et docens qua sunt de Dómino 
Jesu Christo, cum omni fidücia, sine 
prohibitióne. 


éuswer. NABEG[RH]SLT* ð Zovaoc. 31. NT?* 
Xoro. Subscribunt NB medeis arocrolwr 
(AE: zodBew tæv dylwr éroorolwr). 


30. Il demeura. Grec : « Paul demeura », 


Actes, XXVIII, 25-31. 
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sait, et les autres ne le croyaient pas. 


25 Et comme ils ne s'accordaient pas Ast 17,4;14,4. 


entre eux, ils se retiraient, Paul di- 
sant ce seul mot : « C’est avec raison 
que l'Esprit-Saint a parlé à nos pères 
par la bouche du prophète Isaie, 
26 disant : Va vers ce peuple, et dis- 
lui : Vous entendrez de vos oreilles, 
et vous ne comprendrez point; regar- 
dant, vous regarderez, et vous ne 
verrez point. ?/ Car le cœur de ce 
peuple s'est appesanti, leurs oreilles 
sont devenues sourdes, et ils ont 
fermé leurs yeux; de peur qu'ils ne 
voient de leurs yeux, qu'ils n'enten- 
dent de leurs oreilles, qu'ils ne com- 
prennent de leur cœur, qu'ils ne se 
convertissent et que je ne les gué- 
risse. ?8 Qu'il soit donc connu de 
vous, que ce salut de Dieu a été 
envoyé aux gentils, et qu'eux écou- 
teront ». ?? Lorsqu'il leur eut dit ces 
choses, les Juifs le quittèrent, ayant 
de grands débats entre eux. 

?9 Or il demeura deux ans entiers 
dans un logis qu'il avait loué; et il 
recevait tous ceux qui venaient à lui, 
3! prêchant le royaume de Dieu, et 
enseignant ce qui regarde le Sei- 
gneur Jésus-Christ, en toute assu- 
rance et sans empéchement. 


2 Pet. 1, 21. 
Mat. 15, 7. 


Is. 6, 9. 
Mat. 13, 14. 
Joa. 12, 40. 
Rom. 11, 8. 
Marc. 4, 12. 
Luc. 8, 10. 
Joa. 12, 40. 


Act.13, 35, 46 ; 
22, 21 ; 26, 17. 
Luc. 2, 30. 
Act. 13, 48. 
Ps. 17, 45, 


Libera 
Pauli præ- 
dicatio. 
Act. 28,23, 16. 


Act. 28, 23 ; 
lp dig db Pie 
9, 28; 14, 3. 
Eph. 6, 20. 


26. Regardant, vous regarderez ; répétition qui, 
comme on a pu le remarquer plusieurs fois, à 
pour but de donner de la force et de l'énergie 
au discours (Glaire). 


30. Il demeura deux ans entiers dans un logis 
qu'il avait loué. D'après la tradition, dans la 
demeure même du prétorien chargé de le garder, 
à l’endroit où l’on a bâti l’église de Sainte-Marie, 
in via lata. C’est de là qu'il écrivit à ses dis- 
ciples de Philippes, d'Ephése, de Colosses, ainsi 
qu'à Philémon. — Il recevait tous ceux qui vena tent 
à lui, préchant...... Saint Paul était soumis à une 
demi-détention, appelée custodia militaris ou li- 
bera. Attaché par une chaine au prétorien chargé 
de le protéger et d'empécher son évasion, il res- 
tait libre de ses démarches, pouvait aller et de- 
meurer oü il voulait, parler en publie, ou en 
particulier ; loin d'entraver son zéle, la chaine 
qu'il portait ne faisait qu'ajouter à l'éclat et au 
succés de sa prédication. 


— EEE ———————— 


M 
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Note 1 (Matthieu, 1, 1-17 et Luc, m, 23-38, p. 7-9; 263-265). 
LA DOUBLE GÉNÉALOGIE DE NOTRE-SEIGNEUR EN SAINT MATTHIEU ET EN SAINT LUC, 


Pour rendre compte des différences qu'on remarque entre ces deux généalogies, il y a 
deux sentiments : 

Le premier tient que saint Matthieu a donné la généalogie de saint Joseph, et saint Luc 
celle de la sainte Vierge. Cette hypothèse semble plausible pour deux raisons : 

1° Il était naturel que saint Matthieu, écrivant pour les Juifs, fit voir que Jésus était 
l'héritier de David, et qu'il prouvát, par sa généalogie légale ou paternelle, qu'on ne pou- 
vait contester au Christ le droit de succession. Il convenait également que saint Luc, qui 
écrivait pour les Gentils, considérât le Sauveur comme né de la femme, et qu'il exposát sa 
généalogie réelle. Aprés avoir annoncé si expressément que Jésus n'avait pas de pére sur 
terre, il serait étonnant qu'il eût donné sa généalogie légale par son père putatif. Ajoutez 
que, dans le cas où il aurait voulu la citer, on ne verrait pas pourquoi il n'aurait pas suivi 
la méme ligne que saint Matthieu. 

29 Les termes employés par saint Luc : Jésus etait, comme l’on croyait, fils de Joseph, 
qui le fut d Héli, se prêtent sans effort à cette explication, soit qu'on traduise simplement : 
Jésus passait pour étre fils de Joseph, lequel l'était d' Heli, en rapportant à Joseph le relatif 
qui, soit qu'on entende : Jésus était regardé comme né de Joseph, mais il l'était d'Héli, en 
rapportant le pronom relatif au mot Jésus énoncé précédemment. — Dans le premier cas, 
il faut admettre que Joseph tient la place de Marie son épouse ou qu'il est nommé comme 
gendre d'Héli, mais on sait que tel était l'usage chez les Hébreux; et saint Luc n'avait 
pas à craindre de tromper personne par cette substitution, les chrétiens étant avertis par 
saint Matthieu que le véritable père de saint Joseph était Jacob, et la tradition assignant au 
père de la sainte Vierge précisément le nom de Joachim, synonyme d'Éliachim ou d'Héli. 
— Dans le second cas, les termes de la traduction écartent la difficulté et l'empéchent 
méme de s'offrir à l'esprit. Il est vrai que ces mots : Qui fut d'Héli, ne doivent pas s'en- 
tendre d'une filiation stricte, mais d'une simple descendance, puisque Héli serait l'aieul de 
Notre-Seigneur et non son pére proprement dit; mais c'est le sens qu'on donne à ces mots 
dans une foule d'endroits de l'Écriture et le seul qui s'offre ici, si l'on continue de rap- 
porter à Jésus les mots qui suivent : Qui fut de Mathat, qui fut de Dieu. Il est vrai encore 
que cette traduction aurait peine à s'accorder avec le grec, si l'on s'attachait au texte recu; 
mais l'accord devient facile si l'on admet une leçon qui ne parait pas avoir moins d'au- 
torité, celle des manuscrits du Vatican et du Sinai, les plus anciens de tous. 

Un second sentiment, trés ancien et très commun chez les Docteurs jusqu'au quinzième 
siècle, regarde les deux généalogies comme propres à saint Joseph, et elle en explique les 
différences par un usage juif, celui du lévirat. En Judée, quand une femme restait veuve 
et sans enfant, elle devenait l'épouse de son beau-frére ou d'un de ses proches, et les 
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enfants qui naissaient de cette union prenaient le nom du premier mari défunt; ils étaient 
censés les siens. De là pour un grand nombre la pluralité des généalogies, les lignes fic- 
tives ou légales s'adjoignant aux lignes naturelles ou à la descendance réelle. De là pour 
saint Joseph une double filiation, Jacob étant son pére naturel indiqué par saint Matthieu, 
et Héli, frère utérin de Jacob et mort avant lui sans enfant, étant son père légal, désigné 
par saint Luc. De méme pour Salathiel. (L. Bacuez). 


Note 2 (Matthieu, n, 1 et Luc, n, 8, p. 11; 255). 
BETHLÉEM. 


Bethléem, « la maison de pain »; ainsi appelée sans doute à cause de la fertilité de son 
territoire, était la patrie de David et de Notre-Seigneur Jésus-Christ. Elle appartenait à la 
tribu de Juda et avait été surnommée Éphrata, « la fertile », pour la distinguer d'une autre 
Bethléem de la tribu de Zabulon. 

« Bethléem est bátie [à 822 métres d'altitude] sur un monticule qui domine une longue. 
vallée. Cette vallée s'étend de l’est à l'ouest : la colline du midi est couverte d'oliviers 
clair-semés sur un terrain rougeátre, hérissé de cailloux; la colline du nord porte des 
figuiers sur un sol semblable à celui de l'autre colline ». (Chateaubriand). 

« La colline occidentale a des pentes abruptes du cóté du midi et beaucoup plus douces 
vers le nord; vers le couchant, elle n'est presque plus escarpée, et vers l'orient, la pente 
est plus douce encore. La seconde colline, qui lui fait face de ce cóté, est moins haute, 
mais plus large. La ville est ainsi partagée en deux parties qui se répondent, et comme 
sur trois points eile est environnée de vallées, elle offre aux regards un horizon très 
étendu et trés varié. Jadis entourée de murs, elle est actuellement ouverte, et c'est plutót 
un grand village qu'une ville proprement dite. Sa longueur de l'ouest à l'est atteint à 
peine neuf cents pas, et sa largeur en moyenne ne dépasse point deux cent cinquante 
pas ». (V. Guérin). 

Ainsi élevée sur sa double colline, avec les champs de blé et les vignobles qui s'éten- 
dent à ses pieds, Bethléem est comme le type du village juif. Le puits, dont David dési- 
rait boire de l'eau, est non loin de la porte. A l'est sont les collines sauvages où paissaient 
les troupeaux de David, du prophéte Amos et des autres pasteurs bethléémites. 

Le climat de Bethléem est assez froid, à peu prés identique à celui de Jérusalem. La 
neige y tombe de temps en temps en hiver, mais elle fond vite. L'air y est assez vif et le 
vent y souffle quelquefois avec violence. 

L'église de la Nativité s'éléve aujourd'hui au-dessus de la grotte où est né Jésus-Christ. 
Elle est située dans la partie septentrionale de la colline orientale, au-dessus de la vallée 
des caroubiers. C'est dans la crypte de l'église, sous le chœur, qu'est la grotte de la Nati- 
vité. Elle a 12 mètres 40 de longueur de l'est à l'ouest sur 3 m. 90 de largeur et 3 de hau- 
teur, et servait d'étable au temps de Notre-Seigneur. Les parois du rocher, ainsi que le 
pavé, disparaissent actuellement sous un revétement de marbre. Dans une petite chapelle, 
à l'est, on voit sous l'autel une étoile d'argent avec cette inscription : Hic de Virgine 
Maria Jesus Christus natus est. Tout auprés, du cóté du midi, est la chapelle de la Créche, 
où l'on descend par trois marches. On y voit une crèche de marbre avec un enfant Jésus 
en cire. La véritable créche, ou plutót les fragments qui en restent, ont été transportés à 
Rome en 642 et sont conservés aujourd'hui dans la basilique de Sainte-Marie-Majeure, dans 
la cappella del Presepe. Ces fragments sont cinq petites planches minces, d'un bois noirci 
par le temps, dont les plus longues ont environ vingt-cinq centimétres de longueur. Elles 
sont liées ensemble et placées dans deux belles coquilles en cristal simulant un berceau. 

A l'est de Bethléem s'étend une petite vallée, nommée Ouadi esch-Scharábéh, quise dirige 
vers la mer Morte. Elle à une lieue de longueur environ et est trés fertile. C'est là que 
s'élevait la Tour du Troupeau, Migdal Heder (Genèse, XXxv, 21) auprès de laquelle Jacob 
fit paitre ses brebis, et où, dit saint Jérôme, veillaient, à environ mille pas de Bethléem, 
les bergers qui entendirent le Gloria in excelsis au moment de la Nativité (Luc, n, 14). 
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Sainte Hélène fit construire en ce lieu une église dédiée aux saints Anges. On n'y voit 
plus qu'une grotte formant une chapelle souterraine oü l'on descend par vingt-une mar- 
ches; on y remarque les restes d'un pavé en mosaique, des peintures sur bois et des 
débris de colonnes; elle est située au milieu d'une plantation d'oliviers entourée d'une 
clôture. Dans le voisinage est un champ appelé le champ de Booz (Ruth, n-m1). À dix mi- 
nutes de la grotte est le village de Deir er-Raouat ou Couvent des pasteurs. On croit que 
c'est de là qu'étaient les bergers à qui les anges annoncèrent la naissance du Sauveur. Le 
village d’où ils étaient porte aujourd'hui le nom de Beit-Sahour; il est situé à quinze mi- 
nutes vers l'est-sud au-dessous de Bethléem, sur une colline assez basse qui s'étend de 
l'ouest à l'est. On y remarque d'anciennes cavernes qui servent encore maintenant d'ha- 
bitation à quelques familles ou d'abris à quelques troupeaux. 

Les coutumes et les mœurs antiques se sont conservées jusqu'à présent à Bethléem. « Le 
costume des Bethléémites, s'il faut en croire l'opinion commune, dit le P. de Géramb, est 
à peu prés ce qu'il était au temps de Notre-Seigneur Jésus-Christ. Celui des femmes, soit 
à la ville, soit aux environs, m'a particuliérement frappé. Elles sont habillées absolumen 
comme la sainte Vierge, dans les tableaux qui la représentent; ce sont, non seulement 
les mémes formes de vétements, mais les mémes couleurs : robe bleue, manteau rouge, 
ou robe rouge, manteau bleu, et un voile blane par-dessus. La premiére fois qu'il m'arriva 
d'apercevoir de loin une Bethléémite portant dans ses bras un petit enfant, je ne pus 
m'empécher de tressaillir : il me semblait voir venir à moi Marie et l'enfant Jésus. — Une 
autre fois, mon émotion ne fut pas moins vive : je voyais un vieillard à cheveux blancs et 
barbe blanche, conduisant un âne le long de la montagne sur laquelle Bethléem est 
située; il était suivi d'une jeune femme habillée de bleu et de rouge, et parée d'un voile 
blanc. J'étais à Bethléem; je me crus au temps de César-Auguste. Un instant, les deux 
personnages furent pour moi Joseph et Marie, venant, pour obéir aux ordres du prince, se 
faire enregistrer. — Le costume des paysans reporte aussi la pensée vers des souvenirs 
touchants : il est, assure-t-on, tout à fait semblable à celui des bergers du temps de la 
naissance du Sauveur, et date de plus de deux mille ans. C'est une espéce de chemise ou 
tunique serrée autour du corps par une courroie, et un manteau par-dessus. Point de 
chaussure : on va ordinairement pieds nus ». 


Note 3 (.Matthieu, n, 2, p. 11). 
L'ÉTOILE DES MAGES. 


Saint Matthieu rapporte que des mages vinrent à Bethléem pour adorer Jésus-Christ, et 
qu'ils y furent conduits par une étoile qui allait devant eux et qui s'arréta à l'endroit où 
était l'enfant. Or, disent les adversaires de nos divines Écritures, personne n'ignore que 
les étoiles, à raison de leur immense élévation, ne peuvent indiquer une ville, pas méme 
un pays, bien moins encore une maison. 

La difficulté des incrédules tombe d'elle-méme, dés que lon considère que le terme 
aster employé dans le texte grec, et le mot latin stella de la Vulgate, sont susceptibles 
non seulement du sens d'étoile proprement dite, mais encore d'un simple météore lumi- 
neux qui, vu à une certaine distance, a toutes les apparences d'une étoile... Le mot grec 
aster se trouve employé par Homère dans le sens d'un météore, auquel il compare la 
descente de Minerve sur la terre. Aristote s'en est également servi avec la méme signifi- 
cation... « Nous pouvons méme, sans sortir de notre langue, dit Bullet, donner un 
exemple de cette double acception. On appelle parmi nous étoile un météore qui parait 
souvent en été en forme d'une étoile qui tombe (étoile filante), et ce n'est pas seulement le 
peuple qui parle ainsi; nos philosophes, qui se piquent d'une grande exactitude dans leurs 
expressions, ne s'expliquent point autrement. Les Arabes appellent aussi étoiles ces mé- 
téores lumineux qui semblent tomber du ciel ». (J.-B. Glaire). 
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Note 4 (Matthieu, 1, 22, p. 13). 
LA GALILÉE. 


La Galilée, « cercle, circuit », qui joue un si grand róle dans l'histoire évangélique, est 
à peine mentionnée dans l'Ancien Testament. On l'appelait « la Galilée (ou le cercle, l'ha- 
bitation) des Gentils » (Matthieu, 1v, 15), parce que les Gentils ou paiens y habitaient en 
grand nombre. À l'époque des Machabées, il y étaient plus nombreux que les Juifs eux- 
mémes. Ils venaient principalement de la Phénicie et étaient attirés par la richesse de 
cette fertile contrée. 

Au commencement, on ne donnait le nom de Galilée qu'à la partie haute du pays, qui 
s'étend vers l'ouest au nord du lac de Tibériade, et qui était occupée par les tribus d'Aser, 
de Zabulon et d'Issachar (d’où l'application de la prophétie d’Isaïe faite par saint Mat- 
thieu, rv, 14-16). Aprés la captivité, les Juifs reprirent peu à peu possession du pays, en 
s'établissant d'abord au sud, mais la population fut toujours une population mixte. 

Du temps de Jésus-Christ, la Galilée formait une province particulière et se divisait en 
Galilée supérieure et en Galilée inférieure. Joséphe nous a laissé une description des deux 
Galilées : « Au couchant, dit-il, elles ont pour limites les frontiéres du territoire de Pto- 
lémais et le Carmel, montagne appartenant autrefois aux Galiléens et maintenant aux 
Tyriens; au midi, la Samarie et Scythopolis (voir la note sur la Décapole) jusqu'aux rives 
du Jourdain; au levant, l'Hippéne et la Gadaritide, ainsi que la Gaulonitide et les fron- 
tiéres du royaume d'Agrippa; au septentrion enfin, Tyr et toute la région des Tyriens. La 
Galilée inférieure se développe en longueur depuis Tibériade jusqu'à Zabulon, qu'avoisine 
sur la cóte Ptolémais, et, en largeur, depuis le bourg de Xaloth, situé dans 1a Grande Plaine, 
jusqu'à Bersabée, oà commence la Galilée supérieure. Celle-ci s'étend de là en largeur 
jusqu'à Baka, qui la sépare du pays des Tyriens, et en longueur depuis Thella, bourg voisin 
du Jourdain, jusqu'à Meroth ». 

Les montagnes les plus hautes de la Galilée inférieure s'élévent à peine à six cents mé- 
tres au-dessus de la Méditerranée. « Parsemées d'innombrables vallées généralement trés 
fertiles, elles étaient elles-mêmes autrefois cultivées jusqu'à leur sommet, et sur leurs 
pentes s'étageaient de belles plantations d'oliviers, de figuiers, de vignes et d'autres arbres 
fruitiers que des broussailles ont en partie remplacées depuis longtemps; à leur pied crois- 
saient, comme maintenant encore, du blé, de l'orge et d'autres céréales ». (V. Guérin). 


Note 5 (Matthieu, 1, 23, p. 13). 
NAZARETH. 


Nazareth, dont le nom signifie vraisemblablement « rejeton », est une bourgade de Galilée 
qui n'est pas mentionnée une seule fois dans l'Ancien Testament. Elle doit toute sa célé- 
brité au séjour qu'y a fait Notre-Seigneur. Bátie en étages sur un amphithéátre entouré de 
toutes parts de collines, elle est à 270 métres environ au-dessus de la plaine d'Esdrelon. 
C'est un des endroits les plus agréables et les plus gracieux de la Palestine. Ses maisons à 
toits plats et toutes en pierre, avec leurs murs d'un blanc éblouissant, sont encadrées dans 
la verdure. Partout des Jardins, des oliviers, des figuiers et des cactus. 

Sur l'emplacement de la maison de la sainte Vierge s'éléve aujourd'hui l'église de l'An- 
nonciation, au sud de la ville. Cette église a été construite dans sa forme actuelle en 1730; 
elle a recu divers embellissements en 1877. La maison qu'avait habitée la sainte Famille 
est vénérée maintenant à Lorette. Elle était auparavant à Nazareth à l'endroit qui porte 
aujourd'hui le nom de Chapelle de l'Annonciation, dans la crypte de l'église du méme 
nom. « Cette chapelle est divisée par un mur en deux parties. La premiére partie con- 
tient l'autel de l'Annonciation. En face de l'autel, à gauche, on voit deux colonnes en granit 
qui marquent, selon la tradition, la place où se tenaient l'ange Gabriel et Marie à l'heure 
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de l'Annonciation. L'autel, fort simple, orné seulement d'un tableau moderne représen- 
tant l'Annonciation, est entouré de lampes d'argent, et sur la table de granit qui forme 
la paroi du fond, on lit ces mots : VERBUM CARO HIC FACTUM EST. À droite de l'autel, une 
petite porte uit dans une arriére-salle (chapelle de saint Joseph), où l'on trouve un 
autre autel adossé au précédent, et orné d'un tableau représentant la Fuite en Egypte. (Sur 
l'autel on lit cette inscription : Hic ERAT SUBDITUS ILLIS). De là un escalier de quelques 
marches monte dans une petite chambre taillée dans le roc, qui représente la cuisine de 
la sainte Vierge ». (Isambert). 

Au nord-est de l'église de l'Annonciation, dans le quartier musulman actuel, est situé 
l'Atelier de saint Joseph. On croit qu'une église avait été construite sur cet emplacement 
par les Croisés. Il n'en reste que quelques débris, sur une partie desquels les Franciscains 
ont élevé une chapelle de 1858 à 1859. Il est impossible de savoir au juste comment était 
disposé ce lieu du temps de Notre-Seigneur. 

A quatre minutes de Nazareth, au nord-est, est la Fontaine de la Vierge, dont la source 
est enfermée aujourd'hui dans la partie septentrionale de l'église de saint Gabriel qui appar- 
tient aux Grecs. L'eau passe dans un canal devant l'autel de l'église, à gauche, et est ainsi 
conduite à la Fontaine proprement dite, où l'on voit toujours des femmes qui viennent y 
remplir de grandes urnes à forme antique. Cette eau est bonne et abondante et sert à ar- 
roser les jardins de Nazareth en méme temps qu'elle abreuve ses habitants. Comme c'est 
l'unique fontaine qu'on rencontre dans toute la localité, on ne saurait douter que la sainte 
Vierge et l'enfant Jésus ne s'y soient rendus souvent. 


Note 6 (Matthieu, ut, 7, p. 15). 
LES PHARISIENS. 


Les Pharisiens ne passaient pas pour alléger le joug de la loi. En général, leur doctrine 
était exacte. Cependant Notre-Seigneur leur reproche de s'écarter, sur des points impor- 
tants, de la justice et de la vérité : « Ce sont des aveugles, dit-il, et des conducteurs d'a- 
veugles ». Tandis qu'ils poussaient jusqu'au scrupule l'exactitude aux petites choses, ils se 
mettaient peu en peine du grand précepte de la charité. Ils disaient : « OEil pour oeil et 
dent pour dent », ce que saint Augustin appelle justitia injustorum. Ils comptaient pour 
peu de chose les fautes intérieures. Ils éludaient certaines obligations par des subtilités. Ils 
en exagéraient d'autres au delà de toute mesure, surtout la loi du sabbat. 

Leur caractère était bien plus répréhensible que leur enseignement. Sauf un petit nombre, 
dont la vertu contrastait avec les défauts de la secte, entre autres Nicodéme, neveu de Ga- 
maliel, ils étaient orgueilleux, fiers de leur savoir, pleins de prétention, de dédain pour 
leurs frères, insensibles aux faiblesses et aux besoins du prochain, avares, hypocrites. lls 
disaient et ne faisaient point. Ils affectaient l'austérité, le jeûne, les ablutions fréquentes, 
les longues prières; mais tout cela par amour-propre et par intérêt. Il leur fallait partout 
les premiéres places et les témoignages de respect. Ils rendaient eux-mémes des honneurs 
aux prophétes, quand ils étaient morts; mais durant leur vie, quand ceux-ci les reprenaient 
de leurs vices, ils les persécutaient et cherchaient à les perdre. lls passaient les mers et 
parcouraient le monde pour faire des prosélytes, mais dans la seule vue de les attacher à 
leur secte et de leur inoculer leurs principes et leurs vices. En somme, Notre-Seigneur 
leur préférait les publicains, quoique odieux au peuple et regardés, dit Tertullien, comme 
des pécheurs de profession. Aussi les frappe-t-il, peu de temps avant sa mort, des plus ter- 
ribles malédictions. De leur côté, les pharisiens ne pouvaient le souffrir. lls étaient jaloux 
de sa réputation, de son influence et de ses miracles. Aprés lui avoir tendu toutes sortes de 
pièges et lui avoir suscité toutes sortes d'oppositions, ils finirent par le faire attacher à la 
croix. (L. Bacuez). 
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Note 7 (Matthieu, m, 7, p. 15). 
LES SADDUCÉENS. 


L'origine du nom des Sadducéens est douteuse. D’après la tradition commune des Juifs, 
les Sadducéens étaient ainsi appelés de Sadoc, disciple d'Antigone de Socho, lequel avait 
recu la loi orale de la bouche de Simon le Juste, le dernier membre de la Grande Syna- 
gogue. Quoi qu'il en soit, du temps de Notre-Seigneur, la secte des Sadducéens se compo- 
sait surtout des membres de l'aristocratie juive. Sur la plupart des points, ils étaient en 
opposition avec les Pharisiens. Ceux-ci affirmaient que Moise, outre la loi écrite, avait donné 
aux Israélites une loi orale, qui s'était conservée par tradition. Les Sadducéens le niaient. 
Leur principale erreur, qui leur est reprochée expressément dans l'Évangile, consistait à 
rejeter le dogme de la résurrection des morts. Ils n'admettaient pas non plus l'existence 
des anges. Les Sadducéens disparaissent de l’histoire avec le premier siècle et cédent la 
place aux Pharisiens dont les croyances deviennent bientót tout à fait prédominantes parmi 
les Juifs. 


Note 8 (Matthieu, 1w, S pat 
LA MER DE GALILÉE OU LAC DE TIBÉRIADE ET DE GÉNÉSARETH. 


« Ce lac, auquel les Hébreux donnaient aussi le nom de mer, comme à tous les amas 
d'eau un peu considérable, s'appela d'abord lac de Cennéreth, de Génésareth ou de Génésar : 
dénominations qui, bien que diverses, ne désignaient qu'une seule et méme ville, un seul 
et méme pays à l'extrémité méridionale de la Galilée. On le nommait encore mer de Ga- 
lilée, parce que vers le nord et l'orient il était enveloppé de cette province. Il ne prit le 
nom de Tibériade que lorsque Hérode eut fait bâtir cette ville, sur l'emplacement, dit-on, 
de Génésareth, en l'honneur de Tibére, lors de l'élévation de ce prince à l'empire. — 
Quoique dépouillé des villes, des villages et des magnifiques maisons qui l'embellissaient 
il y a deux mille ans, et malgré la nudité des montagnes qui l'entourent, ce lac n'en offre 
pas moins encore aujourd'hui un aspect délicieux. Bordé de tous cótés de lauriers-roses, 
qui inclinent leurs branches touffues et fleuries sur la tranquille surface de ses ondes lim- 
pides, il présente l'image charmante d'un immense miroir encadré dans une guirlande de 
verdure et de fleurs. C'est une miniature du lac du Genéve ». (De Geramb). 

Tous ceux qui l'ont visité ont été ravis d'admiration par sa beauté. « La mer de Galilée, 
large d'environ une lieue à l'extrémité méridionale, s'élargit insensiblement, dit Lamartine, 
les montagnes qui la resserrent [au sud] s'ouvrent en larges golfes des deux cótés, et lui 
forment un vaste bassin [ovale], où elle s'étend et se développe dans un lit d'environ quinze 
à douze lieues de tour. Ce bassin n'est pas régulier dans sa forme, les montagnes ne des- 
cendent pas partout jusqu'à ses ondes : tantót elles s'écartent à quelque distance du rivage 
et laissent entre elles et cette mer une petite plaine basse, fertile et verte comme la plaine 
de Génésareth; tantót elles se séparent et s'entr'ouvrent pour laisser pénétrer ses flots 
bleus dans des golfes creusés à leur pied et ombragés de leur ombre. 

« La main du peintre le plus suave ne dessinerait pas des contours plus arrondis, plus 
indécis et plus variés que ceux que la main créatrice a donnés à ces eaux et à ces mon- 
tagnes; elle semble avoir préparé la scène évangélique pour l’œuvre de grâce, de paix, de 
réconciliation et d'amour qui devait une fois s'y accomplir. A l'orient, les montagnes for- 
ment, depuis les cimes du Gelboé, qu'on entrevoit du cóté du midi, jusqu'aux cimes du 
Liban, qui se montrent au nord, une chaine serrée, mais ondulée et flexible, dont les som- 
bres anneaux semblent de temps en temps préts à se détendre et se brisent méme cà et là 
pour laisser passer un peu de ciel. 

Au bout du lac, vers le nord, cette chaine de montagnes s'abaisse en s'éloignant; on 
distingue de loin une plaine qui vient mourir dans les flots, et, à l'extrémité de cette plaine, 
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une masse blanche d'écume qui semble rouler d'assez haut dans la mer. C'est le Jourdain 
qui se précipite de là dans le lac. Toute cette extrémité nord de la mer de Galilée est bordée 
d'une lisière de champs qui paraissent cultivés. 

« Les bords de la mer de Galilée, de ce cóté de la Judée, n'étaient, pour ainsi dire, qu'une 
seule ville. Les débris multipliés devant nous et la multitude des villes et la magnificence 
des constructions que leurs fragments mutilés témoignent, rappellent à ma mémoire la 
route qui longe le pied du Vésuve, de Castellamare à Portici. Comme là, les bords du lac 
de Génésareth semblaient porter des villes au lieu de moissons et de forêts ». (Lamartine). 


Note 9 (Matthieu, x1, 46, p. 61). 
LES FRÈRES DU SEIGNEUR. 


« Matthieu, xir, 46, ses frères, c'est-à-dire ses cousins ou ses proches en général. Chez les 
Hébreux, comme chez les autres peuples de l'antiquité, le mot frère se prenait souvent dans 
ce sens plus étendu. Ainsi dans la Genése, xni, 8, Abraham et Lot sont appelés freres; ce 
pendant Lot n'était que le neveu d'Abraham, puisque celui-ci était frére d'Aran, le pére de 
Lot (Genèse, XI, 27). De méme dans la Genèse, XNix, 15, Laban est dit frére d'Abraham ; mais 
ce méme Laban était petit-fils de Nachor, le propre frère d'Abraham, et, par conséquent, 
son petit-neveu. Dans le livre de Tobie, vit, 4, Raguel donne le nom de frère à Tobie, son 
véritable cousin (vers. 2). Dans le méme livre, vur, 9, le jeune Tobie, parlant à la fille de 
Raguel, qui était simplement sa cousine, lui dit : Wa sœur. On peut voir d'autres exemples 
dans le Lévitique, xxv, 48; Deutéronome, n, 4, 8, etc. Pour n'en citer qu'un seul pris d'un 
autre peuple, nous ferons remarquer que, dans Quinte-Curce, Amyntas est appelé frére 
d'Alexandre, bien qu'il ne fût que son cousin germain, du côté de son père. Ainsi l'Évangile 
a pu donner le nom de frères et de sœurs de Jésus à des personnes qui étaient simplement 
ses proches; mais l’a-t-il donné réellement? Il nous semble qu'il n’y a pas lieu d'en douter. 
— Toute l'antiquité chrétienne, comme le remarque justement D, Calmet, a toujours cru 
que Marie avait conservé sa virginité aprés, comme avant et pendant l'enfantement miracu- 
leux de son divin fils Jésus. Quant à l'objection de quelques anciens hérétiques, tels qu'Eu- 
nomius et Helvidius, prédécesseurs des protestants et des rationalistes modernes, nous y 
avons suffisamment répondu par des arguments qu'une saine critique ue saurait légitime- 
ment récuser. Toutefois nous croyons devoir eu ajouter ici un nouveau en faveur de ceux 
de nos lecteurs qui ne sont pas étrangers à la philologie sacrée. Il est certain que le terme 
hébreu becôr, rendu dans le texte grec par protótokos, et, dans la Vulgate, par primogenitus 
ou premier-né, signifie proprement, comme féter rékhem (ou simplement phéter), qui lui 
sert souvent d’explicatif, fente, ouverture, et ce qui fend, ce qui ouvre un sein (quod aperit 
vulvam). Or il n'y a rien là qui prouve que la trés sainte Vierge ait eu d'autres enfants 
aprés Jésus-Christ. — Nous ajouterons, avec Aberlé (Dict. de la Theol. cathol.), que si ces 
frères de Jésus-Christ, dont parle l'Évangile, avaient été ses véritables frères selon la chair, 
il serait trés singulier que jamais Marie n'eüt été appelée leur mère; il serait tout à fait in- 
concevable que Jésus eüt recommandé sur la croix sa mére à saint Jean (Jean, xix, 26, 27), 
tandis qu'ayant d'autres fils, c'eüt été le devoir naturel de ceux-ci de la recueillir, et ils n'y 
auraient certainement pas manqué. — On ne voit dans le Nouveau Testament, comme fils 
de Marie, que Jésus, et c'est précisément par opposition avec ceux qui sont appelés ses 
fréres, qu'il est désigné comme le fils de Marie (Marc, vr, 3). — La maniere dont Jésus, du 
haut de la croix, recommande sa mére à saint Jean prouve encore qu'il était le fils unique 
de Marie, car il est dit littéralement : Voilà le fils de vous; avec l'article déterminatif, qui 
aurait évidemment manqué, s'il y avait encore d'autres fils de Marie. — Uu nouvel argu- 
ment en faveur de notre thése est la possibilité de démontrer quelle fut, en dehors de la 
trés sainte Vierge, la véritable mére de ceux qui sont appelés les fréres du Sauveur. Saint 
Matthieu cite (Xxvir, 56), parmi les femmes présentes au crucifiement, une Marie, mère de 
Jacques et de Joseph; saint Marc le dit également (xv, 40), et, de plus, il distingue ce Jac- 
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ques d'un autre Jacques, fils de Zébédée, par le surnom de le petit (6 mpôs) ou le mineur. 
Comme il ne parait en général dans le Nouveau Testament que deux Jacques, il n’y a pas 
de doute que le premier ne soit celui que saint Paul nomme (Galates, 1, 19) le frére du Sei- 
gneur, celui à qui sa position comme premier évéque de Jérusalem, donnait alors une 
haute importance; celui enfin dont l'Épitre fait partie du Nouveau Testament. — Saint 
Jude, au commencement de son Épitre, se nomme frère de ce Jacques. Ainsi on trouve 
dans le Nouveau Testament pour trois des fréres du Seigneur, Jacques, Joseph et Jude, une 
Marie qui est leur mére, et qui est différente de la mére de Jésus. Or, cette Marie est, sans 
aucun doute, identique avec la Marie nommée par saint Jean (xix, 25) la femme de Cléo- 
phas et la sceur de la mére du Seigneur. Cléophas, ou selon une autre forme de ce méme 
nom, Alphée, était par conséquent le pére de Jacques, de Joseph et de Jude; et, en effet, 
Jacques est, en plusieurs circonstances (Matthieu, x, 3; Marc, 11, 18; Luc, vi, 15; Actes, 1, 
13), nommé le fils d'Alphée. Pour Simon ou Siméon, il est expressément désigné comme le 
fils de Cléophas par Hégésippe, le plus ancien historien de l'Église. Il est donc incontes- 
table que les quatre fréres de Jésus étaient simplement ses cousins du cóté de sa mére; et 
si, d’après la donnée d'Hégésippe, Cléophas était un frère de saint Joseph, ils l'étaient aussi 
vraisemblablement du côté paternel. — On a objecté que deux sœurs vivantes n'ont pas pu 
porter le méme nom. Mais il fallait prouver que cela n'avait jamais lieu chez les Juifs, sur- 
tout dans les derniers temps. Cet usage existait incontestablement chez les Latins, puisque, 
sur les quatre filles qu'avait Octavie, la sœur de l'empereur Auguste, et qui vécurent en 
méme temps, deux se nommaient, sans autre surnom, Marcella, et les deux autres Octavie. 
— On a dit encore que, d'aprés saint Hilaire, saint Épiphane, Théophilacte, et plusieurs 
autres anciens, saint Joseph avait eu des enfants d'une autre femme avant son mariage 
avec la sainte Vierge, et que ce sont ces enfants que l'Écriture appelle les frères de Jésus- 
Christ. Origéne remarque à ce sujet que c'est le faux évangile de saint Pierre ou celui de 
saint Jacques qui a donné lieu à cette opinion. Il est certain qu'elle n'est nullement fondée 
sur la tradition, et il est trés vraisemblable que ceux qui l'ont adoptée l'ont fait uniquement 
parce qu'ils ont cru devoir prendre ici le mot /rére dans sa signification propre, en l'éten- 
dant seulement aux fréres de lits différents. Les interprétes ont donc pu avec raison dresser 


le tableau généalogique suivant, lequel montre que les prétendus fréres de Jésus n'étaient 
que ses cousins. 


Anne. — Joachim. 
RR MM 
Cléophas ou Alphée. — Marie. Marie. — Joseph. 

m 
Jacques, Joseph, Jude. Siméon, Jésus. 
apôtre. apôtre. évêque 


de Jérusalem. 


« Nos adversaires, nous ne l'ignorons pas, ont opposé à nos arguments des difficultés plus 
ou moins spécieuses; mais ils sont forcés de convenir que ces difficultés ne dépassent pas 
les limites de l'hypothése, et que sous ce rapport méme notre sentiment est le mieux fondé 
en raisons. Quoi qu'il en soit, nous avons pour nous toute l'antiquité chrétienne, qui a tou- 
jours cru que Marie avait conservé sa virginité aprés avoir enfanté Jésus-Christ. Or, un 
pareil témoignage, si on consulte la vraie critique, doit l'emporter sur toutes les hypo- 
théses, méme les plus séduisantes ». (J.-B. Glaire). 


Note 10 (Matthieu, xui, 3, p. 61). 
LES PARABOLES DE L'ÉVANGILE. 


« La beauté et le charme, méme littéraire, des paraboles de l'Évangile m'ont attiré... 
La parabole évangélique est un petit drame, et je n'hésite pas à dire qu'à considérer la 
vérité des caractéres et de l'action, ces drames sont plus vivants et plus animés que les 
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apologues les plus admirés. Ils représentent la vie du monde et de la terre aussi bien que 
s'ils n'étaient pas destinés à nous enseigner la vie du ciel... Les caractères que j'admire 
dans les paraboles évangéliques [sont] la variété des détails, la vivacité de l’action, et, de 
plus, l'élévation et la pureté de la morale; c'est là ce qui fait la divine supériorité de la pa- 
rabole évangélique sur l'apologue oriental... La leçon que donne la fable est d'une morale 
médiocre et toute mondaine : la leçon évangélique indique à l'homme la voie à suivre pour 
arriver au ciel. La parabole a toutes les formes et tous les agréments de la fable; elle a de 
plus une morale toute divine... Nulle part ce caractére de la parabole, égale à l'apologue 
pour la forme, supérieure pour la morale, n'éclate mieux que dans les grandes paraboles 
de l'Enfant prodigue ou du Mauvais Riche. L'Enfant prodigue est passé en tradition dans la 
littérature; le Mauvais Riche est entré dans la peinture, dont il est devenu un des sujets 
favoris... L'action est vive et frappante; elle grave profondément dans l'esprit la morale 
qu'elle contient; c'est un drame que personne n'oublie une fois qu'il l'a vu et qui rappelle 
à chacun de nous la lecon qu'il exprime... Il y a dans les auteurs anciens bien des récits 
allégoriques destinés à exprimer des vérités morales ou métaphysiques. La Gréce aimait 
ces mythes, à ce point méme qu'elle en oubliait le sens pour la forme; Platon se servait 
souvent de ces fables symboliques; mais il n'y à aucun de ces récits mythologiques qui, 
méme dans Platon, puisse être comparé aux paraboles évangéliques. Ils n'ont ni la sim- 
plicité ravissante, ni la vérité expressive, ni l'utilité et la clarté morale de la parabole ». 
(Saint-Marc Girardin). 
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CONCORDE DES ÉVANGILES. 


S. MATTH. 


TROISIEME PARTIE 


Derniers jours du Sauveur : 


(An 33, mars-avril.) 


1° PRÉLUDES. 


Mauvais desseins des Juifs. . . . . . . . |... .. 
Jésus annonce sa passion. . . . . . . . . 20 17-19 
Demande des fils de Zébédée . . .. .. 20 20 28 
Avetele de Jei .. . . . . . . . . . . 20 29-34 
A L2 |... 
Parabole Ces NES. à... . . . . . |. . . .. 
Jésus chez Lazare à Béthanie . . . . . . |. . . .. 
REPAS CNEA Doron . . . . . . . . . . . 26 6-13 
SEMAINE SAINTE. Dimanche. Entrée à Jé- 

A o MEME 2] 1-11 
RetouriagBethanie ... . . . . . . . . . . ZA) 
Lundi. Jésus rentre à Jérusalem. Figuier 

JUOIUD 2 MEME 2] 17-19 
ll chasse les vendeurs du temple. . . . | 21 12-16 
bcumENEUmne.......-..--fl flere 
Mardi. Figuier desséché . . . . .. . .. 2] 20-22 
ciue autorité? ».. ........ 2] 23-27 
Les demz mis eo e . , ERE 21 28-32 
Les locataires de la vigne. . . . . . . .. 21 33-46 
Les invités aux noces... . . . . . . .. 21 1-14 
Fesfnerodiensiet lAMpOt. : . . . . . . . . 22 15-22 
Les sadducéens et la résurrection . . . . | 22 23-33 
Le grand commandement. . . . . . . .. 22 34-40 
LEP SRNISELSEIENEUr . . . . . . . 22 41-46 
Sur les scribes et les pharisiens . . . .. 23 1-39 
La veuve et ses deux deniers. . . . . . . |. . . . . 
Prophetic ur Jerusalem.. . , . . . . .. 24 1-51 
Parabole des dix vierges. . . . . . . .. 25 1-13 
Parabole des talents. . . . . . , . . . .. 25 14-30 
Lente ment dernier . . . . . . . . . .. 25 31-46 
DE tEnubeulient voir Jésus. . . . . . |. . . .. 
kReflexiongde saint Jean. . . . . . . . . . |. . . .. 
Jésus prédit sa mort prochaine. . . . . . 26 1-2 
Mercredi. Conspiration contre Jésus. . . | 26 3-5 
Judas s'engage à livrer son maitre. . 26 14-16 


Quatriéme Páque. 


1 xu xésale...-.......... 
Le Sauveur lave les pieds des Apótres . . 
Institution de l'Eucharistie 
Quel sera le traitre? . 
Notre-Seigneur l'indique à saint Pierre . 
Prétention et débat des apôtres. . . . .. 
Commandement nouveau. . . . . . . . . 
Fuite des Apôtres et reniement de saint 
MERE dits.  . . . . . . . . . .. 
Discours après la Cène 
Prière solennelle du Sauveur. . . . . .. 


BIBLE POLYGLOTTE. — T. VII. 


26 P 28 


26 31-35 
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S. MARC. 


10 32 
10 35-45 
10 46-53 


11 12-14 
11 15-18 
TUE dS 

11 20-26 
11 27-39 


12 1-12 


12 13-17 
12 18-27 
12 28-34 
12 35-97 
12 38-40 
12 41-44 
13 1-37 


14 1-2 
14 10-11 


14 17-95 
14 22-24 
14 18-21 


So LUE 


Sa vie souffrante et glorieuse. 


18 31-34 


18 35-43 
19 1-10 
19 11-27 


19 29-14 


19 45-48 


20 1-8 
20 9-19 


20 20-26 
20 27-40 


20 41-44 
20 45-47 
21 1-4 

21 5-28 


22 19-20 
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S. JEAN. 


11 46-56 


12 1-2 
12 2-11 


12 12-19 


12 20-36 
12 36-50 


13 1-20 


13 21-22 
13 23-30 


13 31-35 


13 36-38 
14 16 
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. Jardin des Oliviers 

. Priére et agonie du Sauveur 

. Arrestation du Sauveur 

. Il est conduit devant Anne 

. Et aussitôt après, devant Caïphe 

. Il est interrogé et souffleté 

. Faux témoins 

. Il se dit fils de Dieu et est condamné. . . 
. Reniement et repentir de saint Pierre . . 
. Outrages faits au Sauveur durant la nuit. 
. Vendredi. Sanhédrin . 

. Jésus amené à Pilate 

. Mort de Judas 


CONCORDE DES EVANGILES. 


S. MATTH. 


20 PASSION. 


26 36 
26 37-46 
26 47-56 


26 60-62 
26 63-68 
27 69-75 


. Jésus devant Hérode 

. Barabbas préféré à Jésus 

. Flagellation et couronnement d'épines. . 
. Ecce homo . 

. Nouvel interrogatoire de Pilate 

. Condamnation du Sauveur 

. Simon de Cyréne 


27 15-26 
27 26-31 


). Saintes femmes 


. Ascension 
. Travaux dés EX poires., EEE 


. Épilogue 


. Crucifiement 

. La mère de Jésus . 

. Insultes au Sauveur 

. Le bon larron 

. Dernier soupir du Sauveur 

. Ténèbres et autres prodiges 

. Centurion et autres spectateurs 
. Le côté ouvert 

. Sépulture 

. Garde du Sépulcre 

. Les saintes femmes achètent des aro- 


27 57-61 
27 62-66 


mates ON ww E . 1 LEM 


. Samedi. Repos ; achats d'aromates le soir. | 


29 GLORIFICATION. 


. Dimanche. Résurrection. Saintes femmes 


au tombeau 


. Apparition d'anges 

. Pierre et Jean au sépulcre 

. Jésus apparait à Madeleine 

. Il apparait aux saintes femmes 

. Les gardes et les princes des prêtres. . . 
. Apparition à Pierre 

. Apparition d'Emmaüs 

. Apparition aux dix Apôtres 

. Apparition à Thomas et aux dix autres . 
. Apparition du lac de Tibériade 

. Apparition sur une montagne de Galilée. 
. Apparition à Jérusalem; dernières paroles 


de Jésus 


S. Marc. 


14 32 
14 32-42 
14 33-52 


14 53-54 


5. UC: 


22 39-40 
22 41-46 
22 47-53 


22 63-65 
22 66-71 
23 1 


23 25 
23 0-12 


22 55-62 
23 13-25 


S. JEAN. 


18 25-27 


18 28 


18 29-38 


18 39-40 


19 13-16 


19 17-24 
19 25-27 


19 28-30 


19 31-37 
19 38-42 


20 ] 


20 3-10 
20 11-18 


20 19-23 


( 20 30-31 
( 21 24-95 


(L. Bacuez.) 
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